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AVERTISSEMENT.       Q  /  rf 

Malgré  les  rftcbercbes  et  les  travaux  d'oDe  foule  d'entoino. 
logistes,  on  est  encore  bien  loin  de  connaître  tous  les  insectes, 
je  ne  djs  pas  de  la  terre,  ni  même  de  l'Europe,  mais  seulement 
ae  la  France.  Tous  les  jours  on  fait  de  nouvelles  découvertes, 
et  1  on  peut  calculer  que  depuis  une  vingtaine  d'années  on  a 
au  moins  doublé  le  nombre  des  espèces  connues. 

Pour  ne  pas  m'écarter  du  cadre  étroit  de  cette  encyclo- 
pédie, j  ai  donc  été  obligé  de  faire  un  choix ,  et  de  laisser  à 
mes  lecteors,  dont  le  désir  serait  de  s'instruire  à  fond  dans 
une  des  branches  de  la  science,  le  soin  de  recourir  à  des  mo- 
nographies,^|euls  ouvrages  qu'on  Ton  pourra  publier  complète 
aorenavant  ;  mais  ce  chcrtx  ne  devait  pas  être  fait  au  hasard, 
et  voici  sur  quelles  considérations  je  l'ai  établi. 

Sar  cent  amateurs  d'entomologie,  il  en  est  quatre-vingt-dix 
qw  se  livrent  exclusivement  à  l'étude  des  coléoptères,  sans 
aoote  parce  que  ces  insectes  sont  plus  faciles  à  recueillir  et  à 
conserver  que  les  autres.  Devant  cherdier  à. donner  à  mon 
•vre  une  utilité  générale ,  j'ai  donc  dû  compléter  cette  partie 
e  plus  possible,  et  aux  dépens  de  celle  qui  est  généralement 
la  moins  étudiée,  et  c'est  aussi  ce  que  j'ai  fait.  Je  ne  dirai  pas 
loe  j'ai  décrit  toutes  les  espèces  d'Europe ,  car  la  première 
rjehonne  venue,  pour  peu  qu'elle  soit  versée  dans  la  science 
««insectes,  sait  parfaitement  qu'une  telle  entreprise  est  im- 
possible, au  moins  dans  ce  moment-ci.  Mais  j'ai  fait  tous  mes 
l'Worts  pour  donner  toutes  les  espèces  que  l'on  rencontre  babi- 
toellement  dans  les  collections;  et  grâce  au  travail  précieux 
au  savant  entomologiste  M.  le  comte  Dejean,  j'ai  pu,  à  peu  de 
Chose  près,  compléter  la  famille  la  plus  intéressante,  celle 
ocs  Carabiques.  J'ai  suivi  à  peu  près  la  même  marche  dans  le 
reste  de  l'ouvrage  ;  c'est-à-dire  que  j'ai  sacrifié  les  espèces  peu 
weressantes,  que  l'on  ne  voit  pas  figurer  dans  les  collections, 
^  celles  qui  sont  recherchées  par  les  amateurs. 

Pojir  faire  tenir  beaucoup  de  choses  en  peu  de  pages,  j'ai 
Ê»e  obligé  d'appliquer  à  l'entomologie  la  méthode  analytique 
*"HHoyée  pr  Lamarck  et  De  CandoUe  pour  la  botanique  ;  i'en  * 
oonnela  def  pins  loin.  Non  seulement  cette  méthode  m'offlait 


Ij  AVERTISSEMENT. 

rimmense  avantage  de  dire  beaucoup  en  peu  de  mots,inais  en- 
core elle  a  cette  supériorité  sur  toute  autre  classification,  qu'une 
personne  n'ayant  aucune  notion  préliminaire  d*entorooioçie, 
peut  arriver  de  snite  (  à  Taide  du  vocabulaire  que  j'y  ai  joint) 
à  reconnaître  la  classe,  la  famille,  le  genre,  et  même  le  nom 
d'un  insecte. 

Nonobstant  les  tableaux  analytiques,  j'ai  décrit,  en  lenr 
lieu,  les  caractères  des  familles  et  des  genres,  et  ces  descrîp- 
tipns  serviront  à  remettre  sur  la  voie  lorsqu'on  aura  fait  nne 
erreur,  ou  à  confirmer  qu'on  n'en  a  pas  fait.  Le  cadre  étroit 
de  cet  ouvrage  m'obligeant  à  perdre  le  moins  de  place  pos- 
sible, il  pi  fallu  sacrifier  beaucoup  de  généralités  relativement 
à  l'histoire  des  moeurs  des  insectes,  pour  faire  entrer  le  plus 
grand  nombrfe  possible  d'espèces;  néanmoins,  on  trouvera 
tout  ce  que  leurs  habitudes  ont  de  plus  intéressant.  La  même 
raison  m'a  obligé  à  me  restreindre  beaucoup  sur  la  synonymie; 
toutes  les  fois  que  je  l'ai  pu  je  me  snis  bori\é  à  citejçle  nom  de 
l'auteur  monographe  où  j'ai  puisé ,  laissant  au  lecteur  qni 
voudrait  étudier  la  nomenclature  lé  soin  de  recourir  à  cet 
auteur.  '' 

La  classification  qae  j'ai  adoptée  est  celle  que  le  célèbre 
entomologiste  Latreilte  a  publiée  dans  le  Règne  animai  de 
M.  Cavier,  ouvrage  tout-à-fait  classique.  Le  goût  pour  la 
Science  des  insectes  s'est  tellement  répandu  depuis  quelques 
années,  qu'il  parait  à  chaque  instant  des  ouvrages  nouveaux 
dans  lesquels  le  nombre  des  genres  se  trouve  considérable- 
ment augmenté  par  le  démembrement  de  cenx  dcT  Fabricius 
et  de  Latreille.  Il  résultera  de  ces  innovations ,  plus  com- 
mandées par  l'amour-propre  des  auteurs  que  par  la  nécessité, 
que  l'on  ne  saura  bientôt  pins  faire  la  différence  entre  ce 
qu'on  doit  appeler  caracthres génériques  et  caractères  spécijiques. 

A  mesure  que  l'on  formera  de  nouveaux  genres ,  on  sera 
obligé  de  les  établir  sur  des  caractères  moins  essentiels ,  par 
conséquent  pltt&  variables  et  bffrant  un  bien  plus  grand 
nombre  d'anomalies;  de  là  naîtra  la  nécessité  de  créer  de  nou- 
veaux groupes,  jusqu'à  ce  qu'enfin  il  y  en  ait  presque  autant 
que  d'espèces.  Pour  éviter  cet  inconvénient ,  j'ai  adopté  tous 
les  genres  de  Latreille,  et  quelques  autres  dont  les  coupes 
m'ont  paru  mieux  tranchées  ;  mais  pour  mettre  mes  lecteurs 
au  niveau  des  nouveaux  travaux  des  entomologistes,  j'ai  donné 
comme  sous-genres  les  autres  groupes  génériques  des  auteurs. 

actin  sera  libre ,  par  ce  moyen ,  d'adopter  le  système  qui 
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loi  paraitia  le  pins  convenable,  soit  en  envisageant  mes  soaa^ 
genres  comme  de  véritables  genres ,  soit  en  ne  les  considérant 
^ae  comme  de  simples  divisions. 

De  tons  les  ouvrages  généraux  d'entomologie  qui  ont  été 
publiés  jusqa'à  ce  jour  dans  notr^  langue,  je  puis  affirmer  que 
ce  Manuel  est  celui  qui  contient  la  description  du  plus  grand 
nombre  d'insectes,  quoi  qu'il  soit  un  des  moins  volumineux. 

Eu  montrant  au  lecteur  les  grandes  diiificuités  que  j'ai  eu 
à  surmonter  dans  ce  species,  peut*étre  appelierai-je  son  in- 
dulgence sur  quelques  erreurs  qui  m'auront  nécessairement 
échappées.  Les  descriptions  spécifiques  des  auteurs  sont  toutes 
faites  sur  le  même  plan  :  ellçs  comparent  entre  elles  seulement 
les  espèces  du  genre  qu'ils  ont  adopté  ou  établi ,  et  elles  sont 
toujours  cxtréinement  courtes.  Il  en  résulte  qu'elles  deviennent 
inutiles  ^|<uiBd  il  s'a^t  de  Caire  ce  que  je  puis  appeler  un  iriage^ 
cest-ii-dure  quand  il  faut  cfaobir  les  espèces  du  genre  d'un  au- 
teur pour  les  distribuer  dans  les  trois  ou  quatre  nouveaux 
genres  des  éuures  auteurs.  Remarquons  ensuite  que  la  plupart, 
en  établissant  ces  nouvelles  ooapes|[énériqoes,  ne  citent  guère 
qu'une  on  deax  espèces  qui  s'y  rapportent,  et  laissent  à  leur 
lecteur  une  tâche  que  souvent  ils  auraient  eu  beaucoup  de 
peine  à  remplir  eux-mêmes.  Il  en  résulte  que,  lors  même 
qu'un  homme  aurait  à.  sa  disposition  une  collection  complète  , 
ce  qui  est  impossible,  sa  vie  entière  ne  suffirait  pas  pour  faire 
la  révision  de  tous  les  individus  qui  la  composeraient ,  pour 
les  rapporter  chacun  au  nouveau  groupe  dans  lequel  il  devrait 
figurer.  Cette  raison  sera  cause  que  personne  n  osera  entre- 
prendre à  l'avenir  un  species  complet,  ou  qu'on  échouera 
dans  cette  entreprise  qui  serait  aujourd'hui  gigantesque. 

•Tai  eu  quelquefois  à  classer  des  individus  que  je  n'ai  pu 
voir  en  nature,  et  malgré  toutes  mes  recherches,  tous  les  soins 
qoe  j'y  ai  mis,  je  n'ai  pas  la  présomption  de  croire  que  je  ne 
me  sais  jamais  trompé  ;  c'est  dans  ce  cas  que  j'invoque  plus 
particulièrement  l'indulgence  de  mes  lecteurs. 

Je  dois  encore  avertir  que  je  n'ai  pas  toujours  placé  les 
espèces  d'un  genre  dans  la  série  la  plus  naturelle.  J'ai  cru 
<iu'il  serait  plus  utile,,  dans  un  ouvrage  qui,  par  sa  nature,  ne 
P^Qt  pas  renfermer  tous  les  individus ,  de  les  classer  dans  [un 
^tre  ordre.  En  conséquence,  j'ai  ordinairement  groupé  en- 
^^le,  d'abord  les  espèces  que  l'on  trouve  le  plus  communé- 
^at  dans  notre  pays,  puis  celles  que  l'on  voit  figurer  le 
plus  fréquemment  dans  les  petites  collections,  et  enfin  les 
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«spèces  rares.  J'ai  cru  qu'en  faisaot  passer  le  lecteur  d'itne 
espèce  très*coDDue  à  une  qui  f  est  moins,  et  ensuite  k  une  antre 
plus  nouvelle ,  etc. ,  je  lui  aplanissais  les  difficultés  de  la 
science. 

Je  dois  aussi  avertir  mes  lecteurs  que,  quelquefois,  pour 
gagner  de  la  place,  j'ai  indiqué  les  sexes  par  les  signes  con- 
venus chez  les  entomologistes.  Ainsi  : 

^  Indique  le  mâle. 
Ç  Indique  la  femelle. 

CLEF  DE   LA  MÉTHODE  ANALYTIQUE. 

Je  suppose  que  je  tienne  un  hanneton,  mais  que  ses  noms 
spécifiques  et  génériques  me  soient  inconnus,  j'ouvre  le  tableau 
des  ordres,  et  je  trouve  que  mon  insecte  ayant  six  pieds,  quatre 
ailes  dont  les  deux  supérieures  sont  crustacées  et  en  étuis  ou 
élytres«  appartient  à  Tordre  des  coléoptères.  Je  cherche  cet 
ordre  qui  est  le  5*,  et  je  le  trouve  inscrit  à  son  rang  en  tête  de 
page.  Là,  je  parcours  le  tableau  des  familles  de  cet  ordre,  afin 
de  savoir  à  quelle  famille  il  appartient  ;  et  je  trouve  dans  la 
première  phrase  accolée  du  tableau  : 

iCinq  articles  à  tons  les  tarseg.  Sêct.  !'«.  les  PENTAHÈRES.   i 
Cinq  articles  aai  quatre    premiers  tarses  ;      ,     ,  , 

quatre  anx  derniers.  Secl.  2e lis  HÉT£R0BfERËS.9 
Quatre  articles  à  tous  les   tarses.  Section 
iroiiième les  TETRAMERES.  12 
Trois  articlej  ,  etc 

Je  regarde  quelle  est  «elle  des  phrases  comprises  dans  cette 
première  accolade  qui  peut  convenir  à  mon  insecte,  je  compte 
les  articles  de  ses  tarses,  je  vois  qu'il  en  a  cinq  à  tous  les  tarses, 
et  j'en  conclus  que  c'est  la  première  phrase  qui  lui  convient. 
Cette  première  phrase  m'indique  qu'il  appartient  à  la  section 
des  Pentamcrest  et  elle  est  suivie  d'un  numéro  a.  Ce  numéro 
est  de  renvoi  et  indique  que  je  dois  aller  chercher  à  la  '^' 
accolade.  J'y  vais,  et  je  trouve  : 

a    f  Antennes  simples ,  dentées  ou  non  dentées...  5 

*  (  Antennes  en  massue  fenilletée.Fam.  14.  les  LAMELLICORNES. 

La  première  phrase  ne  convient  pas  à  mon  insecte,  car  il 
n'a  vas  les  antennes  simples  ;  mais  comme  il  les  a  en  massue 
feuilletée,  je  vois  qu'il  appartient  à  la  fomille  des  LamelUcomes, 
qui  est  la  i4*. 


AVBRTISSEMENt.  V 

En  conséqoence,  je  cherche  à  la  tête  des  pages,  à  ma  droite, 
le  titre  de  la  1 4*  famille ,  et  je  troave  l'analyse  des  genres  de 
cette  famille.  Je  lis  et  je  vois  : 

f^fotennes  en  massue  feuilletée,  l'c /ri ft«.  les  SCARABÉIDES.3 
Aateones  en  massue  pectintforme.  Deuxième 
triku LES  LUCANIDES.       19 

Mon  insecte  a  les  antennes  en  massne  feuiUetée ,  parce  que 

les  feuillets  sont  placés  comme  ceax  d*nn  livre,  et  non  comme 

les  dents  d*nn  peigne.  Cest  donc  {a  première  phrase  qui  lui    * 

lui  convient,  et  cette  phrase  m'indique,  par  le  numéro  2  qui 

la  soit,  que  je  dois  aller  à  la  2«  accolade,  oà  je  trouve  : 

f  Palpes  labiaox  terminés  par  on  article  plus  petit 
a  )     00  plasmena  qoe  le  précédent,  allant  en  pointe.    3 
'1  Palpes  labiaux  terminés  par    un   article  de  la 
V    grandeur  an  moins  du  précédent 4 

Je  vois  que  c'est  la  dernière  phrase  qui  convient  à  mon  in- 
secte, et  je  vais  à  la  4*^  accolade  qui  m'est  indiquée  par  le 
chiffre  4  ;  j'y  vois  : 

.  (Antenaea  de  onze  articles...;'. «S 

'(  Antennes  de  neaf  à  dix  articles 6 

Mon  insecte  a  moins  de  onze  articles  aux  antennes ,  c'est 
àoac  la  seconde  phrase  qui  lui  convient ,  et  elle  me  conduit  à 
la  6'  accolade. 

(  Mandibules  cornées ,  plus  ou  moins  /'paisses 7 

^><  I  Mandibules  trés-minues, en  forme  d'écaillesmem- 
\    braneuses ^ 16 

Il  a  les  mandibules  cornées ,  la  première  phrase  lui  convient 

^  me  renvoie  à  la  7'  accolade. 

/Mandibules    découvertes   eitérieureraent ,    non 
renfennées  entre  les  mâchoires  ei  la  partie 

sapérieure  de  la  tète 8 

Mindtbules  tellement  reoonve^es  par  les  mà- 
[  choires  et  la  partie  supérieure  de  la  tête , 
\    qu'elles  ne  font  point  de  saillie 15 

C'est  la  seconde  phrase  qui  convient  à  mou  insecte;  je  vais 
à  la  1 3' accolade. 

/Langoette  caehée  par  le  menton,  ou  réunie  aveo 
13  I    loi  par  sa  foce  postérieure;  mâchoires  cornées 

j    on  écailleuses,  plus  ou  moins  dentées.  G.  Ile.  HANNETON. 
\LaBgttette  divisée  en  deux  lobes,  etc 

l^nis  maintenant  que  mon  insecte  est  un  hanneton,  m^s 
''  °tt  veste  à  présent  à  apprendre  quelle  est  son  espèce.  Pour 
'«îla ,  tachant  que  le  genre  hanneton  est  le  onzième  de  la  fa-- 
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mille,  je  vais  an  onaièaiefenFet  je  lU  la  -description  des  eepèees^ 
et  je  vois  ceHe  qui  coOvient  à  1  individu  que  je  tiens. 

J'engage  les  personnes  qui  commencent  l'étude  de  l'En/omo- 
iogie  à  suivre  eette  clef  avec  un  hanneton,  toujours  très-faciie 
à  se  procurer ,  puis  à  en  faire  de  suite  lapplication  dans  l'ou- 
vrage ,  et  je  suis  certain  que  ce  simf^e  exercice  suffira  pour  les 
mettre  à  même  de  faire  de  nouvelles  recherches  sur  d'autres 
insectes.  Pour  s'assurer  que  Ton  n'a  fait  aucune  erreur  dans 
le  choix  des  phrases  analytiques,  on  doit  lire  les  caractères  de 
la  famille,  puis  celui  du  genre,  et  si  Ton  acquiert  la  certitude 
qae  l'on  s'est  trompé,  il  faut  recommencer  la  recherche  plus 
rigoureusement  et  avec  plus  d'attention;  il  faut  surtout  avoir 
recours  au  vocabulaire  qui  commence  fouvrage,  pour  peu  que 
l'on  n'ait  pas  présent  à  la  mémoire  le  sens  précis  d'uu  mot 
technique.  Avec  quelque  temps  d'habitude ,  ce  travail  pénible 
dans  Ki  cmnmencements ,  cessera  bientôt  d'être  difficile,  et 
iinflra  par  devenir  an  jea  poar  les  personnes  un  peu  exercées. 

SUR   CETTE   DEUXIÈME   ÉDITION. 

Depuis  l'impression  delà  première  édition  de  cet  ouvrage,  i 
r£n (omoio^ie  a  fait  de  rapides  progrès,  mais  chaque  brandie 
de  la  science  n'a  pas  été  aussi  travaillée,  et  il  en  est  quelques*  I 
unes  même  qui  sont  restées  entièrement  stationnaires.  Parmi  i 
celles  qui  ont  subi  les  plus  grands  changements ,  il  y  avait  en- 
core  un  choix  à  faire  pour,  enregistrer  le  progrès  dans  mou  j 
ouvrage,  car  tous  ces  changements  ne  sont  pas  également . 
heureux,  tant  s'en  faut.  J'ai  donc  dû  profiter  seulement  des' 
travaux  monographiques  qui  m'ont  paru  devoir  rester  acquis  i 
à  la  science,  et  rejeter  ceux  qui,  malgré  leur  mérite ,  me  pa- 
raissent devoir  être  refaits  ou  même  simplement  retouchés 
parleurs  auteurs  ou  par  d'antres,  avant  d!être  généralement 
adoptés.  Je  crois  qu'il  est  préférable  pour  les  jeunes  gens  qui 
commencent  l'étude  de  Y  Entomologie ,  d'apprendre,  dans  les{ 
parties  arriérées,  la  classification  que  le  règne -animal  du  cé-| 
ièbre  Cuvier  a  consacrée ,  que  de  se  jeter  dans  l'étude  d'une 
foule  de  nouveaux  genres  qui  n'existent  pour  ainsi  dire  que  con- 1 
ditionnellement,  jusqu'à  ce  qu'une  nouvelle  classification  (et 
Dieu  sait  qu'elles  se  succèdent  rapidement  )  vienne  sanctionner 
1^  uns  et  rejeter  les  autres.  Il  n'est  pas  un  petit  collectionneur» 
aujourd'hui,  qui  ne  se  croie  en  droit  de  faire  et  défeûre  deA 
familles,  des  genres,  selon  son  bon  plaisir  ou  simplement  saa 
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tapriee  ;  et  cek  au  mépris  de»  vêntaUes  lavanti  «eaU  capaHcg 
le  faire  foliv  des  progrès  à  ÏBntomolo^.  U  en  résulte  qa'il 
rxiste  maintenaot  autant  de  classifications  que  d'autenn,  et 
jue  ce  que  j'avais  pmvu  et  dit  «d  1818 ,  dans  M^  avertisse- 
neot,  s'est  à  pieti  près  aceompH. 

J'ai  eatièrenient  revu  cette  nofivelle  édition,  et  je  crois 
'  avoir  apporté  de»  améliorations  sous  le  rapport  de  la  mé- 
hode.  Par  exemple,  aux  tableaux  analytiques,  j*at  ajouté, 
ivant  chaque  genre,  le  oaméro  indiquant  sa  puce  ^ns  la 
érie  des  genres  de  sa  famiUe,  ce  qui  donnera  la  facilité  de  le 
etrouver  de  suite  dans  le  texte  saps  avoir  à  feuilleter  l'his- 
oire  de  toute  la  famille ,  ete. 

J'ai  dit  plus  haut  qae  parmi  les  nombreux  tra^nu  des  eu^ 
amologistes  d'aujourd'hui ,  il  en  est  que  je  crois  acquis  à  la 
?ience  :  de  ceux-là ,  mais  de  ceux-là  seulement,  je  me  suis  em- 
aré.  C'est  ainsi  que  j*ai  entièrement  refondu  la  famille  de» 
arabiques  en  adoptant  le  travail  .inestimable  de  M>  le  comte 
ejeao,  travail  non  terminé  lors.de  ma  première  édition.  J'ai 
e  même  mis  à  profit  les  monographies  :  1*  des  Hydrocan- 
tiares  et  des  Gyriniens,  de  M.  Aube  ;  9^  des  Rhincbophores  on 
itamnçons,  de  M.  SchoenheiT;  des  Longicornes,  de  M.  Mnlsan, 
i>Q  pas  que  cette  monographie  me  parût  préférable  à  celle  de 
•  "^erville,  il  s'en  faut,  mais  simplement  parce  que  se  bornant 
IX  insectes  de  la  France,  et  ayant  besoin  de  gagner  de  la 
'ace ,  elle  s'adaptait  mieux  à  mon  plan.  Je  n'ai  pas  dû  ni 
^t  pouvoir  étendre  davantage  mon  histoire  des  Coléoptères, 
c  (levant  pas  excéder  un  certain  nombre  de  volumes;  mais  je 
BIS  indiquer  ici  les  principales  sources  où  j'aurais  puisé ,  si 
"t^ais  en  an  cadre  plus  grand  à  remplir.  Richson  a  publié  un 
avai]  spéeial  sur  les  Brachélytres  ;  dans  les  Annales  de  la  So- 
'^té  d'Entomologie ,  on  trouvera  une  Monographie  des  Senri* 
"^^)  avec  un  travati  précieux  sur  les  EÏatères  et  les  Bu- 
"[«stes,  par  Escholtz.  M.  Gorry  a  publié  une  Monpgraphie  des 
'tonid^.  M.  Sollier,  dans  les  Annales  de  la  Société  d'Entomo- 
^  >  on  travail  spécial  sur  les  Mélasemes ,  etc. 

^ans  Tordre  des  Orthoptères,  nous  ne  pouvions  mieux  faire 
^c  de  nous  emparer  des  excellents  travaux  de  M.  Serville, 
ublié  dans  les  suites  à  BufFon. 

l'Ordre  des  Névroptères  nous  offrait  un  précieux  travail , 
'^''^deM.  de  Selys,  sur  les  Libellulidées ,  dont  nous  avons 
>rotité.  Pour  le  compléter ,  on  peut  consulter  avec  fruit  le 
ravailiQ,  les  Friganides,  par  M.  Pictet. 


VUJ  N  AVBRTISSfiMBNt. 

M.  Boitdnval,  que  je  remerde  ici  de  raimaUe  obligeanee 
ayec  laquelle  il  m'a  indiqué  les  meilleures  sources  où  j  aarai» 
pu  puiser^  publie  en  ce  moment-ci,  sur  les  Lépidoptères,  diin» 
les  suites  à  Buffon,  le  meilleur  ouvrage,  le  plus  complet,  et 
surtout  le  p\\is  philosophique  qui  ait  été  imprimé  jusqu'à  ce 
jotir  sur  les  papillons.  Je  r^rette  vivement  que  Touvrage  n'é- 
tant pas  encore  terminé ,  je  n'aie  pu  m'emparer  de  sa  classi- 
fication, entièrement  nouvelle  et  fondée  sur  les  véritables  lois 
d'une  nature  bien  comprise  par  l'auteur.  M.  Boisduval  a  fait 
pour  les  Lépidoptères  ce  que  de  Jussieu  a  iait  pour  les  plantes, 
une  méthode  tont«à-fait  naturelle. 

Sur  les  Hyménoptères ,  on  peut  consulter  les  travaux  de 
M.  Pelletier  de  Saint-Fargeaud. 

Enfin,  pour  les  Diptères,  j'avais  un  guide  parfiiit,  M.  Mac* 
quart ,  dans  les  suites  à  Buffon.  Les  Diptères  ont  été  fort  peu 
étudiés ,  parce  que  leur  étude  est  aussi  minutieuse  que  diffi. 
cile,  outre  que  ces  insectes ,  pour  la  plupart  très<petits  et  peu 
brillants,  font  peu  valoir  une  collection.  Cefieudant  leurs 
moeurs  sont  extrêmement  intéressantes,  et  offrent  à  la  philoso- 
phie de  la  science  une  foule  de  faits  instructils  que  Ton  cher- 
cherait vainement  ailleurs.  Pour  cette  raison ,  et  aussi  parce 
que  je  crois  que  M.  Macquart  a  fait  un  travail  qui  restera, 
j'ai  adopté  en  entier  sa  classification. 

Dans  cette  nouvelle  Edition,  je  me  suis  presque  entière- 
ment borné  à  l'histoire  des  insectes  d'Europe ,  et  même  dans 
une  très*nombreuse  famille ,  celle  des  Longicornes ,  à  ceux  de 
la  France,  parce  que  je  n'ai  pas  eu  d'autre  prétention  que 
celle  de  faire  un  livre  élémentaire,  propre  à  renseignement 
des  personnes  qui  débutent  dans  la  science.  Néanmoins,  quand 
des  genres  ou  des  espèces  exotiques  m'ont  paru  avoir  de  l'in- 
térêt ,  je  leur  ai  donné  place  dans  mon  ouvrage.  Comme  j*ai 
introduit  une  grande  quantité  de  nouveaux  genres  dont  l'étude 
n'est  pas  toujours  facile ,  pour  mettre  plus  aisément  sur  la 
voie  les  lecteurs  qui  possèdent  ma  première  édition ,  j'ai  eu 
le  soin  de  donner  deux  ou  trois  fois  dans  chaque  nouveau 
genre,  la  synonymie  de  la  première  édition. 
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HVTRODIJCTIOltf. 

« 

Tous  les  corps  de  la  nature  se  distriBueut  dans  deux 
grandes  divisions  :  i^  les  corps  organiques;  a<>les  corps  inor- 
ganiques. 

Les  corps  inorganiques,  ou  bruts,  sont  ceux  dont  les  molé- 
cules n  ont  entre  elles  que  des  rapports  d'adhésion,  qui  ne  for- 
ment point  un  tout  commun,  et  qui  peuvent  être  séparées  en 
fragments  tous  de  même  nature.  Ils  n'augmentent  que  par  de 
nouvelles  molécules  qui  s'attachent  aux  premières,  et  ne  se  dé- 
truisent que  lorsqu'elles  se  séparent  ou  se  dispersent  :  tels  sont 
les  minéraux,  les  pierres,  les  métaux,  etc. 

Les  corps  organiques  sont  composés  de  parties  ou  molé- 
cules qui  agissent  réciproquement  les  unes  sur  les  autres,  et 
concourent  tontes  également  à  l'entretien  de  la  vie  :  les  ani- 
maux et  les  plantes. 

Parmi  les  corps  organiques,  les  uns  sont  des  êtres  insensi- 
bles, mais  susceptibles  d'irritabilité,  ne  jouissant  pas  de  la  fa- 
culté locomotive  :  on  leur  a  donné  le  nom  de  végétaux.  Les 
autres  sont  doués  de  sensibilité,  et  peuvent,  le  plus  ordinai- 
rement, se  transporter  d'une  place  à  une  autre  :  ce  sont  les  ani- 
maux. 

Ces  derniers  ont  ^té  divisés  en  vertébrés  ,  c*est-à'dirc  ayant 
une  charpente  osseuse  intérieure  nommée  colonne  vertébrale , 
et  en  invertébrés,  ou  n'ayant  pas  de  colonne  vertébrale. 

Les  animaux  invertébrés  ont  le  tronc  sans  articulations, 
comme  les  mollusques,  ou  articulés ,  comme  les  crustacés,  les 
insectes,  les  arachnides ,  les  aunéUdes  et  les  vers  ;  mais  parmi 
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ces  derniers  les  insectes  sont  les  seuls  autquels  conviennent 
les  caractères  que  voici  :  sang  blanc;  animaux  subissant  une 
ou  plusieurs.métamorphosesyayant  deux  antennes,  souvent  des 
ailes,  le  corps  divisé  en  trois  parties  distinctes,  la  tête,  le  tho- 
rax et  Tabdonien ,  ou  compot^d'un  assez  grand  nombre  d'ar- 
ticles à  peu  près  ^aux.  Ils  respirent  par  des  trachées  4}ui  s'ou- 
vrent au  dehors  par  des  petites  fentes  nommées  stigmates. 
Quelques-uns  ont  un  grand  nombre  de  pieds  et  manquent 
toujours  d'ailes ,  mais  on  compte  six  pattes  au  plus  grand 
nombre. 

On  remarque  sur  la  tête  d'un  insecte,  les  antennes,  les  yeux 
et  la  bouche.  Celle-ci  se  compose  assez  ordinairement  de  six 
pièces  principales  :  i°  quatre  latérales  disposées  par  paires  et 
se  niouvant  transversalement;  les  deux  supérieures  se  nom- 
ment mandibules,  et  les  deux  inférieures  mâchoires;  on  trouve 
sur  chacune  de  ces  mâchoires  un  ou  deux  petits  filets  articulés, 
ce  sont  les  palpes  ou  antennules;  quelquefois  leurs  deux  extré- 
mités se  divisent  eo  deux  parties,  dont  l'extérieure  prend  le 
nom  de  galette;  2^  deux  autres  pièces  transversales  et  opposées 
l'une  à  l'autre  sont  placées,  l'une  au-dessus  des  deux  mandi- 
bules, ou  l'appelle  lahre,et  quelquefois  lèvre  supérieure;  l'autre 
au-dessous  des  mâchoires,  et  elle  conserve  toujours  le  nom  de 
lèvre  inférieure,  ou  simplement  de  lèvre.  Cette  dernière  pièce 
offre  deux  parties  bien  distinctes  :  l'une,  inférieure  et  ordinai- 
rement cornée,  est  le  menton;  l'autre,  supérieurej  plus  molle  et 
souvent  munie  de  palpes,  est  \a  languette» 

Les  ailes  des  insectes  méritent  aussi  d'être  étudiées.  Quelque- 
fois elles  sont  au  nombre  de  deux,  et,  dans  ce  cas,  elles  sont 
toujours  membraneuses,  comme,  par  exemple ^  celles  d'une 
mouche;  les  insectes  qui  n'en  ont  que  deux  se  nomment  dip- 
tères. Au-dessous  de  leurs  ailes,  près  de  l'insertion,  on  remar- 
que un  petit  filet  mobile  terminé  en  massue,  auquel  on  a  donne 
le  nom  de  balancier;  au-dessus  est  une  petite  écaille  membra- 
neuse^ formée  de  deux  pièces  réunies  par  un  de  leurs  bords^  et 
représentant  assez  bien  les  deux  valves  d'une  coquille  :  cette 
pièce  se  nomme  le  cueilleron  ou  taileron.  Mais  beaucoup  d'in- 
sectes ont  quatre  ailes.  Dans  les  uns  elles  sont  toutes  quatre 
membraneuses,  comme  dans  les  demoiselles;  dans  d'autres,  par 
exemple  les  papillons,  elles  sont  recouvertes  d'une  poussière 
farineuse,  toujours  colorée  des  plus  brillantes  teinteâ.  Cette 
poussière,  vue  à  la  loupe,  n'est  rien  autre  chose  qu'un  nombre 
prodigieux  de  petites  écailles  de  formes  variées ,  mais  toujouf  ^ 
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régulières,  et  placées  en  recouvrement  avec  beaucoup  de  sy- 
métrie sur  la  membrane  transparente  de  l'aile.  D'autres  in- 
sectes ,  comme  le  hanneton  ou  le  cerf-volant,  ont  aussi  quatre 
ailes,  mais  de  consistance  tout-à-fait  différente  :  celles  de  des- 
sus sont  formées  d'une  substao^  ferme  ou  même  dure,  plus 
ou  moins  cornée,  opaque;  elles  ont,  quand  elles  sont  fermées, 
la  forme  d'un  demi-étui  dans  lequel  la  moitié  supérieure  du 
corps  de  l'animal  serait  enchâssée  :  ce  sont  les  élytres,  et  l'in- 
secte qui  en  est  pourvu  porte  le  nom  de  coléoptère.  Sous  ces 
élytres  sont  cachées  deux  ailes  membraneuses  repliées  trans- 
versalement pendant  le  repos. 

Il  arrive  quelquefois  que  ces  ailes,  supérieures  ne  sont  de 
substance  ferme  et  écaille^use  que  dans  la  moitié  supérieure  de 
leur  longueur,  et  que  le  reste  est  membraneux.  Dans  ce  cas 
elles  prennent  le  nom  de  demi-étui  ou  hépxélytre. 

Entre  les  élytres  d'un  insecte  et  son  prothorax,  on.aperçoit 
une  petite  pièce  ordinairement  triangulaire,  appuyée  par  un 
de  ses  côtés  à  la  base  du  pro thorax,  et  des  deux  autres  aux 
bords  intérieurs  des  élytres  ;  on  la  nomme  Vécusson. 

Les  pieds  des  insectes  se  composent  de  plusieurs  pièces  qu'il 
est  indispensable  de  connaître.  La  première ,  celle  par  la- 
quelle le  pied  est  attaché  au  corps,  est  la  hanche,  ordinaire- 
ment formée  de  deux  articles  gros  et  courts  ;  la  seconde,  sou- 
vent en  forme  de  massue  plus  ou  moins  comprimée,  est  la 
cuisse;  la  jambe  vient  après,  puis  le  tarse,  qui  ordinairement 
se  compose  de  deux  à  cinq  petits  articles,  dont  le  dernier  se 
termine,  le  plus  souvent,  par  des  crochets. 

Les  ii^ectes  offrent,  aux  yeux  de  l'observateur,  un  des  phé- 
nomènes les  plus  étonnants  de  la  nature,  je  yeux  parler  de 
leurs  métamorphoses.  Lorsque  le  mâle  a  fécondé  sa  femelle  par 
l'acconplement,  il  meurt,  et  celle-ci,  après  avoir  pondu  ses 
œufs  dans  le  lieu  le  plus  favorable  à  l'éducation  des  petits 
êtres  qui  en  sortiront,  ne  tarde  pas  non  plus  à  périr.  L'œuf 
éclot,  mais  le  petit  qui  en  sort  n'a  aucune  ressemblance,  aucune 
analogie  de  foirae  avec  ses  parents;  c'est  un  ver  mou,  allongé, 
sans  ailes,  que  l'on  nomme  c/iemi/e  quand  ses  parents  sont  des 
papillons ,  et  larve  pour  tous  les  autres  insectes.  L'insecte  passe 
dans  ce  premier  état  la  plus  grande  partie  de  sa  vie,  et  c'est 
alors  seulement  qu'il  prend  de  l'accroissement  ;  il  change  plu- 
sieurs fois  de  peau,  puis,  dans  un  lieu  retiré  qu'il  se  choisit  à 
1  abri  de  tout  danger,  il  quitte  sa  forme  de  larve  ou  de  che- 
nille ,  et  se  méOmorphose  en  chrysalide^   s'il  doit  être  papil- 
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Ion,  ou  en  nymphe  s'il  appartient  à  une  autre  classe.  Cette 
nymphe  est  de  forme  oblong^ae,  sans  membres  distincts,  sou- 
vent enveloppée  dans  une  coque  de  soie  ou  de  terre,  sans  au- 
cun mouvement,  et  ayant  toute  l'apparence  de  la  mort  et  du 
dessèchement.  Après  un  temps  plus  ou  moins  long,  la  nymphe 
ou  la  chrysalide  se  fend,  et  il  en  sort  un  insecte  parfait ,  ca- 
pable, au  bout  de  quelques  heures,  de  reprodu^e  sou  espèce. 
Quelques  insectes,  cependant,  mais  en  très- petit  nombre, 
font  exception  à  cette  loi  de  métamorphose ,  et  sortent  de 
l'œuf  tels  qu'ils  seront  toujours;  dans  d'autres,  la  nymphe  ne 
diffère  de  l'état  parfait  que  par  l'absence  de  quelques  parties, 
et  notamment  des  ailes ,  dont  elle  n'a  que  les  rudiments.  Voyez, 
pour  les  autres  détails ,  le  Vocabulaire  qui  suit. 
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Nota.  Noos  n'avons  pas  essayé  de  donner,  dans  ce  Vocabu- 
laire, une  définition  ri^^oureuse  dans  le  sens  général  des 
mots,  mais  seolemenC  dans  le  sens  où  ils  sont  employés  dans 
cet  onvrage.  Nous  avons  signé  RiRBt  les  articles  qni  ne  se 
rapportent  qu'aux  apiaires,  parce  que  nous  regardons  l'ou- 
vrage de  cet  auteur  comme  un  des  meilleurs  qui  aient  été 
pabliés  sur  cette  matière,  et  que  nous  pensons  qu'il  doit  être 
étudié. 

O  .  Ce  signe  sert  à  désigner  les  individus  mâles. 
Ç-  Ce  signe  sert  à  désigner  les  individus  femelles. 

A 

Abdomen.  C'est  le  ventre,  ou  cette  partie  prise  en  partant 
des  deux  dernières  pattes,  formée  d'une  suite  d'anneaux  écail- 
leux,  emboîtés  et  mobiles,  composant  un  corps  qni  diminue 
ordinairement  peu  à  peu  de  diamètre. 

Accoudoir.  Portion  cornée  de  laquelle  part  le  tube  de  la 
gatoe;  c'est  véritablement  son  genou.  (Voyez  Tube.) 

Acere.  Sans  cornes;  insecte  qui  n'a  point  d'antennes. 

Acéré,  e.  Si  la  pointe  d'une  antennule  a  quelque  raideur; 
tout  ce  qui  est  pointu  et  piquant. 

Adculéy  e.  Quand  un  palpe  se  termine  par  un  article  très- 
court,  aigu,  qui  termine  l'article  précédent. 

Actif  y  ve.  Les  pattes  actives  sont  celles  qni,  par  leur  mou- 
vemeut,  servent  à  transporter  l'animal.  Quelques  papillons 
nont  que  quatre  pattes  actives;  les  deux  antérieures  sont 
inertes.  ] 

Acuminé,e  (voyez  Pointu).  Qui  est  terminé  en  pointe. 
Adhérent,  e.  Attaché  l'un  à  l'autre,  mais  qui  peut  se  détacher 
«M»  déchirement.  ! 

M>ssé ,  e.  Lorsque  l'abdomen  tient  au  thorax  par  un  pé-  , 
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dicale  très-court,  un  point,  comme  dans  les  araignées,  on 
dit  adossé. 

Aigrette,  tf.  Qui  a  une  touffe  d'ëcailles  ou  de  poils  imita 
une  aigrette.  —  Antenne  à  aigrette  :  celle  qui  se  termine  p, 
un  article  en  forme  de  palette  et  portant  une  soie  latérale,  nu 
on  garnie  de  poils. 

Aigu,  e  (voyez  Pointu).  Relativement   aux  antennul 
voyez  Acéré, 

^/^ui7^n.  Appendice  anal,  rétractile,  servant  d*armes,  co«| 
trique,  formé  d'une  gaine  et  de  deux  lancettes,  avec  denx  pe-H 
tis  styles  latéraux.  Il  sert  aussi  d'oviducte  ;  il  comprend  les| 
valves  et  Vétui. 

^i7e.  Organe  du  vol;  expansion  ordinairement  continue yj 
coriace  et  opaque,  ou  membraneuse  et  tran8|tarente,  formée' 
de  deux  lames  fixes,  entre  lesquelles  rampent  des  nervures  quij 
forment  autant  de  petits  vaisseaux  où  circulent  les  sucs  nour- 
riciers, et  autant  de  corps  qui  consolident  et  lient  toutes  ces! 
parties.  Elles  sont  de  deux  sortes,  coriacées  ou  membraneuses. 
(Voyez  ces  mots.  )  On  nomme  6<i50  la  partie  de  l'aile  qui  s'arti- 
cule avec  le  thorax  ;  le  bout  de  l'aile  est  ^  partie  opposée  à  la 
base,  et  on  lui  donne  aussi  les  noms  àesommety  angle  externe, 
angle  antérieur.  Au-dessous  de  celui-ci  se  trouve  l'augle  in- 
terne ou  postérieur,  qui,  dans  les  secondes  ailes  ou  ailes  infé- 
rieures, prend  le  nom  d*angle  anal. 

La  ligne  comprise  en^dessus ,  entre  la  base  etTangle  externe, 
constitue  le  bord  externe,  bord  antérieur,  bord  den  haut,  ou 
simplement  la  côte. 

La  ligne  située  à  la  partie  opposée,  qui  s'étend  de  la  base  à 
l'angle  interne,  se  nomme  bord  interne.  Celle  qui,  partant  du 
même  angle,'  va  rejoindre  le  sommet  de  l'aile,  constitue  le  bord 
postérieur,  La  suiface  centrale  de  l'aile  prend  le  nom  de  disque. 

Aileron,  (Voyez  Cueilleron.) 

Alêne  (en).  (Voyez  Subulé.) 

Aligné f  e.  Taches,  points,  etc.,  formant  une  on  plusieurs 
lignes. 

Allongée  (élytre).  Lorsqu'elle  dépasse  sensiblement  l'ab- 
domen. 

^m6u/atoir««  (pattes).  Celles  qui  ont  les  tarses  munis  d'une 
brosse  ou  d'une  soie ,  et  qui  sont  propres  à  marcher,  non  à 
nager. 

Aminci,  e.  Lorsque  les  antennes  sont  plus  grosses  dans  leur 
milieu  sans  être  bien  plus  minces  à  leur  base,  on  dit  qu'elles 
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sont  amindes.  *-  Plus  grosses  dans  lenr  miliea.  —  Amincies  ou 
diminuant  de  largeur,  de  la  base  à  l'extrémité  (les  élytres). 

Ampliiophtalme,  Environné  en  tout  ou  en  partie  par  des 
yeux. 

Anal  (appendice).  Ces  appendices  sont  ou  communs  à  tous 
les  sexes,  comme  10  les  lames  foliacées  oustylaires;  79  les  fi- 
lières; 3o  la  fiole  à  venin  ;  4*  les  filets;  5<>  les  cornes;  60  les 
tenailles  ;  7®  les  styles;  80  la  fourche;  90  lepée  :  ou  particu- 
liers à  des  individus  d'un  sexe,  par  exemple,  les  organes  de 
la  génération.  (Voyez  tons  ces  mots.)  Nervure  anale  (  voyez 
Nervure). 

Anastomosant  {s*).  Dont  les  extrémités  se  joignent,  s'embou- 
chent l'une  dans  l'autre. 

Anastomose.  Est  une  tache  cornée  ou  épaisse,  marginale,  où 
se  croisent  plusieurs  nervures;  c'est  le  point  épais ^  le  stigmate 
de  la  plupart  des  entomologistes. 

Anastomosé ,  e.  Qui  a  des  veines  ramifiées,  saillantes,  et 
dont  les  extrémités  se  joignent. 

Anélytres.  On  appelle  ainsi  les  insectes  dont  les  ailes  ne  sont 
pas  recouvertes  par  des  étuis  ou  élytres. 

Angle.  Partie  du  thorax  où  les  bords  antérieurs  et  posté- 
rieurs se  joignent  aux  épaules.  —  Angle  scutellaire  (voyez 
Scutellaire).  —  Angle  antérieur  interne  ou  scutellaire  (voyez 
ce  mot).  —  Angle  humerai  ou  antérieur  extérieur  (voyez  flu- 
méral).  — Angle  apical  ou  postérieur  {voyez  Apical), 

Anguleuses  (ailes).  Lorsqu'elles  ont  divers  angles  saillants 
qui  dépassent  leur  bord. 

Anneaux.  Suite  de  petits  cercles  formant  l'abdomen  des  in- 
sectes. —  Anneaut  iiom  donné  par  Kirby  à  la  circonférence  de 
l'ouverture  du  gosier.  —  Anneaux  du  dos  (voyez  iSe^fmentf). 
^nné/iV/es.  Ils  diffèrent  des  insectes  par  leur  sang  rouge, 
par  leur  tête  à  peine  distincte,  par  leur  corps  divisé  en  an- 
neaux très-nombreux,  recouvert  d'une  peau  molle  et  jamais 
membraneuse  ou  coriace.  Ils  ne  subissent  point  de  métamor- 
phose. ^ 
"Annulaire.  Qui  a  la  forme  d'un  anneau* 
Annetée  (queue).  Quand  elle  est  formée  d'une  suite  de  piè- 
ces transversales. 

Antenne.  Filet  articulé,  mobile,  inséré  sur  la  tête  et  hors 
delà  bouche.  Les  antennes  des  abeilles  sont  composées,  selon 
^fby,  de  quatre  portions  :  d'une  petite  racine,  radicule,  d'un 
jenott,  d'un  pédiutle  et  de  la  tige. 
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Antennules.  Ou  palpes  ressemblant  beaucoup  aut  antennes, 
mais  situés  sur  quelques-uns  des  organes  de  la  mauducatiou. 
(Voyez  Palpe.) 

Antérieur,  Se  prend  du  côté  de  la  tête  de  Tinsecte.  Le  pro- 
thorax est  antérieur  à  l'abdomen  ;  la  tête  est  antérieure  au 
prothoraz. 

Anirorse.  Qui  est  placé  par  devant. 

Anus.  Est  l'ouverture  destinée  pour  la  sortie  des  excréments 
et  des  organes  des  sexes.  On  y  observe  la  frange,  1  aiguillon  et 
le  pénis. 

Apical  (angle).  Celui  du  sommet  du  disque  de  Télytre.  Ce- 
lui qui  est  près  du  bout  de  la  suture  se  nomme  postérieur. 

Aplati,  «(voyez  Déprimé).  Surface  des  yeux  se  perdant  dans 
\lk  surface  de  La  tète,  et  de  niveau  avec  elle. 

Apophise  (1')  répond  à  la  hanche.  On  y  remarque,  dans  quel- 
ques insectes,  une  houpette  servant  à  retenir  la  poussière"  des 
etamines  des  fleurs. 

Apode.  Qui  n'a  point  de  pieds  ou  pattes. 

Appendice.  Toutes  les  parties  saillantes  d'un  corps  se  nom- 
ment ainsi,  pourvu  qu'elles  en  dépassent  notablement  la  sur- 
face commune. 

Appendicée  (cellule).  Voyez  Nenntres. 

Appendiculé,  e.  Garni  d'appendUces. 

Appliquées  (ailes).  Lorsque,  an  repos,  elles  sont  parallèles 
avec  l'abdomen. 

Aptère.  Qoi  n'a  point  d'ailes. 

Arachnides.  Elles  diffèrent  des  insectes  en  ce  que  leur  tête 
n'est  pas  ordinairement  distincte  du  tronc  ;  en  ce  que  leurs 
yeux  sont  constamment  lisses,  qu'elles  n'ont  pas  d'ailes  et 
quelles  ont  plus  de  six  pattes.  Les  unes  respirent  par  des  pou- 
mons, les  autres  par  des  trachées.  Elles  ne  subissent  pas  de 
métamorphoses,  et  la  plupart  s'accouplent  plusieurs  fois  dans 
leur  vie. 

Aréoles  ou  cellules.  Espaces  membraneux  circonscrits  par 
les  nervures,  dans  les  ailes  des  insect€6. 

Arqué.  Courbé  en  arc. 

Articles.  Petites  pièces  formant,  par  leur  assemblage,  aa 
corps  ou  une  partie  du  corps. 

Articulation.  .Jointure  des  articles  composant  le  corps  ou 
une  de  ses  parties,  telles  que  la  patte,  l'antenne,  etc. 

^rltcu/e,  c.  Composé  de  plusieurs  articles  réunis  par  un  It  i 
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gament  C[ui  ne  leur  ôte  pas  leur  mobilité.  —  Fascie  ou  rubaa 
articulé,  formé  d'une  suite  de  taches  mises  bout  à  bout. 

Asiome.  Insecte  dont  la  bouche  ne  présente  aucun  organe 
réel  destiné  à  la  manducation. 

Atome.  Point  coloré  extrêmement  petit. 

Atténuée  (tête).  Lorsqu'elle  est  mince  en  devant  et  forme  un 
museau  plat  ou  arrondi ,  légèrement  avancé.  —  Qui  diminue 
d'épaisseur.     - 

Auriculéf  e.  Lorsqu'il  y  a  des  élévations  comprimées  et  ar- 
rondies, creuses,  ressemblant  à  des  oreilles.  —  Lorsque  le  tho- 
rax se  dilate  latéralement  et  forme  deux  appendices  en  forme 
d'oreilles. 

Avancé,  e  (voyez  Saillant).  Lorsque  les  antennes  se  présen- 
tent en  avant.  —  Lorsque  la  trompe  s'avance  sur  une  ligne 
parallèle  à  celle  du  corps.  Lorsque  la  tête  proéminente  est 
avancée. 

Avant^corseletiX)  est  la  partie  antérieure  et  élevée  du  tronc 
qui  forme  une  espèce  de  cintre,  de  bordure  au  corselet,  et 
soos  laquelle  est  insérée  la  première  paire  de  pattes. 

Aveugle.  Lorsque  l'œil  n'a  pas  de  pupille  et  qu'il  se  trouve  à 
côté  d'autres  qui  en  ont  ;  il  se  confondrait  autrement  avec  le 
point  et  la  guttule. 

Avorté,  e.  On  appelle  ainsi  les  ailes  imparfaites,  espèce  de 
moignons  inutiles  au  vol  des  insectes;  quelques  femelles  de 
bombix,  par  exemple. 


BacuUforme,  Ressemblant  à  un  bâton. 

fialancier.  Pièce  semblable  à  un  petit  maillet,  susceptible 
o  un  mouvement  très-rapide,  placée  sous  chaque  aile  des  dip- 
tères. Ce  petit  filet  est  membraneux,  formé  d'une  tige  ou  style, 
plus  ou  moins  long,  et  terminé  par  un  bouton  ovale,  ou  ar- 
rondi, ou  triangulaire. 

Bandelette  (la)  ou  vitta.  Est  une  ligne  dont  le  bord  est 
flexueux  ou  sinué. 

^rbu,  e.  Qui  a  des  poils  réunis  par  petits  bouquets. 

Base.  Partie  de  l'ély  tre  par  laquelle  elle  est  fixée  au  prothorax  ; 

M  appelle  encore  bord  antérieur,  suture  antérieure  ou  transver'^ 
Lj"  Portion  delà  langue  renfermée  dans  un  tube,  Kirbt. 
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rieiire  de  l'abdomen,  celle  d'où  sortent  les  org^anes  de  la  géné- 
ration. On  y  observe  la  frange,  l'aignillon  et  le  pénis,  Kirbï. 
Selon  d'autres,  la  base  de  l'abdomen  est  la  partie  qui  tient  au 
thorax  ;  ce  mot  est  employé  dans  ce  dernier  sens  dans  cet  ou- 
vrage. 

Bateau  (en).  Lorsque  le  corps  est  fortement  enfoncé  en 
dessus,  et  relevé  simplement  sur  ses  bords. 

Bec  (petit).  Voyez  Rostrule. 

Bec.  C'est  un  instrument  nourricier  qui  consiste  dans  une 
pièce  cylindrique  ou  conique,  courbée  sons  la  poitrine  dans  le 
plus  grand  nombre,  menue,  assez  dure,  ou  coriacée,  ordinaire- 
ment de  trois  à  qnatre  articles,  creusée  en  gouttière  dans  le 
milieu  de  sa  longueur  supérieure  pour  recevoir  trois  filets  ou 
soies  capillaires,  d'une  consistance  d'écaillé,  et  dont  celle  du 
milieu  est  un  peu  plus  longue. 

Bec  (  tête  en  forme  de).  Quand  elle  est  allongée  en  une  es- 
pèce de  bec  arrondi  ou  à  plusieurs  pans,  comme  dans  les  cha- 
rançons. 

Bidenté,  e;  tridenté,  e,  etc.  Terminé  par  deux  ou  trois 
dents,  etc. 

Bifide,  Si  l'antenne  est  partagée  en  deux.  Partie  quel- 
conque s'allongeant  en  deux  branches  filiformes  ou  séta- 
cées. 

Bipeciinéy  e.  (Voyez  Pectine,)  Antenne  pectinée  des  deux 
côtés. 

Bipinnéy  e,  (  Voyez  Pinné.  ) 

BipupiUé,  e;  tripupillé^  e.  A  deux  ou  trois  prunelles. 

Bord lantérieur{\oyez Suture).  {Voyez  Base  relativement  à 
l'élytre.)  —  Bord  interne  relativement  à  l'élytre  (voyez  /«- 
terne )   — -  Bord  extérieur  de  l'élytre  (  voyez  Coté). 

Bossu,  e.  Élevé  et  très-convexe  ;  synonyme  de  gibbeux. 

Bouche.  Organe  servant  à  prendre  la  nourriture.  Sa  forme 
et  celle  de  ses  parties  sont  d'un  grand  secours  pour  la  classifi- 
cation des  insectes. 

Bouclier  (en).  Lorsque  les  bords  du  thorax  s'avancent  sur 
la  tête  et  les  cachent  entièrement. 

Bourdonnement.  XJn  mouvement  rapide  et  upe  forte  vibra- 
tion des  ailes  produisent,  chez  plusieurs  insectes,  un  bruit  que 
Ton  a  nommé  bourdonnement. 

Bourdonner.  (Voyez  Bourdonnement.) 
■     Boueux,  se.  Couvert  d'une  efflorescence  fprmant  une  sorte 
de  croûte,  semblable  à  de  la  boue  desséchée. 
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Bourrelet.  On  appelle  ainsi  les  bords  relevés  et  repliés  d'on 
corps. 

Bouton  (en)  (  voyez  Massue),  Qui  finit  brusquement  par  un 
renflement  arrondi. 

Brachiales  ( nervures).  Voyez  Nervures,  N<>«  i ,  2 ,  3,  4  et  5. 

Bmchiuré,  e.  Quand  l'extrémité  de  l'abdomen  est  rétrécie 
postérieurement  pour  former  une  queue  plus  courte  que  le 
corps. 

BraAchu,  e.  Lorsque  les  dents  d'une  antenne  sont  disposées 
d'une  manière  irrégulière  autour  de  l'axe,  et  que  ses  branches 
soat  divisées.  Toute  autre  partie  allongée  et  divisée  peut  être 
branchue. 

Bras.  On  donne  quelquefois  ce  nom  au^  pattes  de  devant  qui 
portent  des  pinces  :  les  crabes,  le  scorpion. 

tBriséy  e.  Les  antennes  sont  brisées,,  fléchies,  lorsque  le  pre- 
mier article  est  fort  long,  et  qu'elles  forment  un  coude  à  leur 
articulation  avec  le  troisième. 

Brosse,  (  Voyez  Carré.  ) 

Broyeurs^  ou  mâcheliers.  On  appelle  ainsi  les  insectes  dont  la 
bouche  est  armée  de  mandibules,  de  mâchoires  ou  d'iustru- 
^ents  tranchants  qui  leur  servent  à  broyer  ou  mâcher  Jenr. 
nourriture. 


Cachée  (tète),  ^uand  eWp  est  entièrement  recouverte  et 
abritée  par  la  partie  antérieure  du  thorax. 

Calcaire.  De  consistance  de  pierre  à  chdux. 

Calleux,  se.  Paraissant  formé  d'une  substance  sèche,  épaisse, 
différente  du  reste. 

Canaliculé^e.  Ayant  un  sillon,  ou  une  espèce  de  canal  longitu- 
dinal. 

Canneléj  e.  Lorsque  le  milieu  de  la  surface  a  une  ligne  ou  un 
enfoncement  longitudinal  et  arrondi  dans  son  diamètre. 

Ca'pUlacét  e.  En  filet  comme  un  cheveu.  —  Terminé  par  un 
filet  capillaire  articulé. 

Capitales  (les  pattes  sont)  lorsqu'elles  prennent  naissance 
soBs  la  tête. 

Capitée  (antenne).  Lorsque  les  articles  terminaux  se  ren- 
dent subitement  pour  former  la  massue. 

Capuc/ion(en).  Lorsque  le  bord  antérieur  du  thorax  se  re- 
*^c  et  forme  une  sorte  de  capuchon  recouvrant  plus  ou  moins 
la  tète. 
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d'une  réunion  de  plusieurs  petits  yeux  en  forme  de  grains.  ^^ 
Les  mâchoires  sont  composées,  lorsque  leur  tige  est  tbrmée  de 
plusieurs  pièces,  quoique  réunies  et  liées  de  manière  à  ne  faire 
qu'un  seul  corps. — Toute  pièce  formée  de  plusieurs  parties  réu- 
nies mais  distinctes. 

ConcoWe.  De  la  même  couleur  qu'une  autre  partie  à  laquelle 
on  compare.  —  liOrsque  les  yeux  sont  delà  couleur  de  la  tête. 
—  Si  la  surface  inférieure  de  l'atle  est  colorée  de  même  que 
le  plan  supérieur,  cette  surface  inférieure  est  concolore  à 
celle-ci. 

Conico'renversé,  e.  Imitant  nn  cône  avec  la  partie  la  plus 
grosse  en  haut. 

Cannées  {  antennes  ).  Lorsqu'elles  sont  réunies  à  leur 
base. 

Connexion  des  antennes.  Manière  dont  elles  sont  placées, 
distantes,  rapprochées,  contiguës,  etc.  —  Manière  dont  un 
corps  est  construit. 

Canniuentes  (ailes). Verticales  et  s'appliquant  exactemeat  les 
unes  contte  les  antres. 

Consistance,  On  considère  si  elle  est  d'une  nature  calcaire 
cornée  ,  coriacée ,  membraneuse  ,  vésiculeuse.  {  Voyez  ces 
mots.  ) 

Contigu^  ë.  Lorsque  les  parties  se  touchent;  les  yeux,  les  an- 
tennes, etc. 

Contour-gulaire.  Circonférence  de  l'ouverture  du  gosier. 

Corbeille.  Enfoncement  bordé  de  poils  que  l'on  remarque 
sur  une  des  faces  des  jambes  postérieures  des  bourdons  et  de 
l'abeille  domestique.  Ce  mot  est  quelquefois  synonyme  de  pa- 
lette et  de  brosse. 

Cordiforme.  En  forme  de  cccur.  Lorsque  la  figure  se  rappro- 
che de  la  forme  d'un  cœur.  On  n'a  pas  toujours  égard  à  Té- 
chaocrure  antérieure;  il  suffit  que  l'objet  représente  uu  trian- 
gle dont  les  angles  sont  émoussés. 

Coriace.  Dur  comme  du  cuir. 

Coriace,  e.  On  appelle  ainsi  une  aile  plus  ou  moins  épaisse 
souvent  opaque  pur  la  nature  de  son  tissu  interne,  vaginal  ou 
servant  d'étui,  peu  utile  au  vol.  —  Approchant  de  la  consis- 
tance du  cuir. 

Cornes  (les)  sont  des  pointes  inarticulées,  coniques  ou  cy- 
lindriques, creuses,  qui  se  voient,  au  nombre  de  deux,  à  Tex- 
trémité  de  l'abdomen  de»  pucerons.  On  donne  aussi  ce  nom 
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Choroïde.  Une  des  tnniqaes  de  l'œil, 
,     Chrysalide.  N^inphe  des  papilloDs  (  voyez  Nymphe  ).  On  donne 
souvent  ce  nom  aux  larves  de  tous  les  insectes  lorsqu'elles  se 
préparent  dans  ié  repos  à   subir  leur .  dernière    métamor- 
phose. 

Cicatrice.  Tacbe  élevée  et  paraissant  d'une  consistance  diffé- 
rente de  l'aile. 

Cicatrisé,  e.  Ayant'des  élévations  dans  les.  intervalles  des- 
quelles se  trouvent  des  lignes  légèrement  enfoncées.  —  Imi- 
tant des  cicatrices. 

Cilié,  e.  Garni  de  poils  raides,  longs  et  rangés  sur  une  seule 
ligne,  ou  sur  plusieurs  lignes  parallèles. 

Ciseléy  e.  Offrant  plusieurs  espaces  planes,  de  formes  variées 
et  plus  élevés  que  le  reste  de  la  surface. 

CUgnotant  (œil)-  Lorsqu'il-y  a  une  lunule  à  moitié  renfer- 
mée par  un  autre  anneau  et  par  une  autre  lunule  pupil- 
laire. 

Clyféacé,  e.  Qui  a  la  forme  d'un  bouclier.  — r  Lor5>que  le 
l^ord  da  prothorax  est  très-dilaté  et  dépasse  de  beaucoup  le 
corps. 

Clypéiforme.  En    forme   de  bouclier.  Synonyme  de  cly- 

péacé. 

Cocarde.  On  nomme  ainsi  une  vésicule  molle,  ordinairement 
rouge,  qui  sort  de  diverses  parties  du  corps  des  malachies. 

Cœur  (en).  Se  dit  du  prothorax,  quuud  sa  partie  auté- 
neure  est  largement  échaucrée  avec  les  angles  arrondis  et  la 
partie  postérieure  rétrécie. 

Coiffée  [en  massue).  Quand  le  premier  article  de  la  massue 
Qune  antenne  est  en  entonnoir  ou  eh  cupule,  et  tellement 
grand  qu'il  renferme  les  articles  suivants. 

CoUopthrCy  signifie  en  grec,  ailes  à  étuis. 

Collares.  (Voyez  Palatine.  ) 

Collier.  Premier  segment  du  thorax,  ou  du  prothorax,  dans 
'es  llépidoptères,  les  libellules,  etc. 

u)loré.  Lorsque  la  couleur  des  yeux'est  différente  de  celle  de 
ja  léte.  —  Les  ailes  sont  entièrement  colorées  lorsque  toute 
»«ur  surface  est  entièrement  couverte  d'écaillés  qui  en  cachent 
•a  transparence.  —  Toute  partie  ayant  une  autre  couleur  que 
«walear  générale  de  l'individu. 

J^mune  (fascie),  ou  propre  à  toutes  les  ailes.  (Voyez 

'«cic.) 

^poïrf,  e.  Les  yeux  sont  composés,  $*ils  paraissent  fonnés 
fin{omo(oyt«,  tome  a,  ^ 
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rrêné  é.  Ooi  a  des  dents  obtuses  et  arrondies. 
Cr.n;^!e( voyez  Crér^\  Qui  a  des  petites  dentelures  ob- 

tuses  et  arrondies.  ...    .„^^^,^v>« 

Crète.  Se  dit  de  l'arrangement  du  poil  lorsqud  s  approche 

de  cette  forme.  —  Des  écailles ,  id.  ^^^«^ 

Cnni^e  (à).  Quand  les  ppUs-  sont  longs  et  pendants  comme 

"""cf^XV^Espèce  de  petit  ongle  Crochu,  assez  long,  toujours 
mobile,  qui  termine  le  tarse  de  plusieurs  insectes. 

Cro^hl  alaire.  Crochet  écaiUeux  que  l'on  remarque  dans 
quelques  lépidoptères,  sous  la  naissance  de  leurs  ailes ,  et  qui 
aide  11  les  maintenir  dans  une  certaine  position. 

Crochetons.  Petits  crochets  placés  vers  le  milieu  de  la.  cote 
extérieure  des  ailes  inférieures,  contribuant  a  les  unir  aux 
supérieures  lorsque  l'animal  vole.  Kirby. 

Crochu,  e.  Sil^antenne  est  poiptue  et  courbée  a  son  extré- 
mité en  forme  de  crochet. 

Croisé,  e.  Lorsque  les  élytres  ou  les  ailes  se  croisent  l  une 

'"cl^^rcomp^ue',  e.  l^orsque  les  demi-élytres  et  les  ailes 
forment  chacune  une  croix.  . 

Croissant.   (Voyei  Lunule.)  Relativement   aux  antennes 

'' crible  dit  du  prothorax  lorsqu'il  a  deux  arêtes  di.po- 

sées  en  croix.  *       i      ^  x^»:il«nea  -   ««î 

Crustacé,  e.  Vient  de  crusta,  croûte;  lame  éc^illeuse  ;   qui 

jforme  une  croûte  écailleuse.  ....  4^  ,  «i^    .^ 

Crustacés,  Classe  d'invertébrés  qui  se  distingue  de  celle  des 
insectes  en  ce  qu'ils  possèdent  un  système  complet  de  circula- 
tion,  des  branchies  pour  organes  respiratoires  ;  en  outre,  leur 
tête  est  soudée  avec  le  tronc,  non  disttncte;  ils  ont  plus  de 
six  pattes,  jamais  d'ailes,  et  n'éprouvent  pas  de  métamor- 
phoses. Exemple  :  l'écrevisse,  le  crabe. 

Cubitale  (cellule  "ou  nervule).  (Voyez  neruures.) 

Cubitus.  (Voyez  nervure  sous-costalé .) 

Cucuilé ,  e.  Qui  a  la  forme  d'un  capuchon. 

Cueilleron,  Cuilleron  ou  Aileron.  Ecaille  membraneuse, 
courte,  concave,  protégeant  le  balancier ,  ordinairement 
blanchâtre,  arrondie  et  ciliée  sur  ses  bords,  formée  de  deux 
pièces  convexes  d'un  côté ,  concaves  de  l  autre ,  attachées  en- 
semble par  l'un  des  bords,  semblables  à  deux  battants  d  une 
QDquille  bivalve. 
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^  Cuisse,  Plus  renflée  que  la  hanche,  s'articulant  avec  elle, 
d'ane  forme  ovalaire  ou  ellipsoïde  comprimée. 

Cukriforme.  Semblable  à  un  couteau. 

Cunéiforme.  Eu  forme  de  cône.  Lorsqu'i>  s'agit  des  articles 
des  antennoles,  il  faut  leur  supposer  un  diamètre  longitu- 
dinal plus  grand  que  le  transversal,  afin  de  les  distinguer 
des  articles  triangulaires. 

Curswes  (pattes).  Dont  les  tarses  n'ont  ni  brosse  ni  sole, 
excepté  aux  pattes  antérieures  de  quelques  mâles. 

Cylitidrique.  Se  dit  d'un  corps  lorsqu'il  est  allongé  et  éga- 
lement circulaire  dans  sa  coupe  transversale.  Se  diî  des  an- 
tennes égales  dans  leur  épaisseur  et  à  articles  peu  distincts. 


Dard.^  Partie  de  l'aigaillon  composée  de  deux  pièces  «  en 
forme  d'aiguillons  ou  de  lancettes  très-fines,  dont  l'extrémité 
est  dentelée  en  scie  avec  les  dents  dirigées  en  arrière. 

Débordant.  Lorsque  les  bords  supérieurs  du  protfaorax  sont 
amincis  et  dilatés  de  manière  à  dépasser  les  parties  latérales. 

Déchiré,  e  (voyez  Rongé).  —  A  sinuosités  et  à  divisions 
«égales. 

Découvert^  e.  Lorsque  la  base  de  la  lèvre  supérieure  est 
apparente,  et  fixée  exactement  au  bord  antérieur  de  la  tête, 
elle  est  entièrement  découverte;  lorsque  sa  base  est  insérée 
«cachée,  par  conséquent,  sous  le  bord  antérieur  de  la  tête, 
«•le  est  en  partie  couverte.  —  Toute  partie  qui  devrait  ou 
pourrait  se  trouver  cachée  par  une  autre  et  qui  ne  l'est  pas, 
»e  dit  découverte. 

Dégagée  (tête).  Si  elle  ne  peut  s'enfoncer,  du  moins  ep 
najcure  partie,  dans  le  protborax,  ou  plutôt,  si  elle  en  est  en- 
tièrement dehors. 

Deltoïde.  Lorsque  les  ailes  sont  très -obtuses,  et  comme 
coupées  postérieurement.  —  Toute  partie  qui  approche  de 
la  forme  triangulaire  du  delta  grec,  A. 

Deitii^rustacé ,  c,  (Voyez  Semi-crustacé.  ) 

Demi'élytre.  (Voyez  Semi-crustacé.). 

Demi-êtalées  (ailes).  Quand  les  supérieures  sont  droites  et 
1«  autres  étalées. 

^emi-sessile.  Si  la  base  de  l'abdomen,  quoique  beaucoup 
Ptas  étroite  que  le  prothorax ,  a  une  largeur  sensible. 
Dtnt  (  voyez  Lo6e).  A  dents  eo  queue  (voyez  Queue). 
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Denté,  e.  A  dentelures  dont  les  côtés  sont  égaux.  —  X^n* 
que  l'article  terminal  d'une  antenne  a  une  espèce  de  dent 
en  saillie  latérale  pointue.  Ce  même  article  a  quelquefois 
une  telle  cavité  qu'il  ressemble  à  une  faulx,  un  croissant. 
—  Les  insectes  dentés  sont  ceux  dont  la  bouche  a  des  mandi- 
baies. 

Dentisuge,  On  appelle  ainsi  les  insectes  qui  ont  des  mandi- 
bules qui  ne  leur  servent  pas  à  broyer  ou  triturer  leurs  ali- 
ments, mais  seulement  à  les  sucer.  Telles  sont  lesarai^ées, 
les  larves  de  fourmi-Hon,  etc. 

Déprimé ,  e.  Lorsque  la  hauteur  d'un  corps ,  ou  le  diamètre 
vertical  est  beaucoup  plus  court  que  sa  longueur  ou  qiie 
le  diamètre  longitudinal. 

Diaphane.  Transparent  et  sans  aucune  couleur,  comme, 
par  exemple,  un  morceau  de  cristal.. 

Dicère  (deux  cornes).  Insectes  qpi  opt  deux  antennes. 

Dichotome.  Ayant  deux  divisions  qui  se  partagent  elles- 
mêmes  en  deux. 

Didyme.  Formé  de  à^eux  parties  contiguës,  ou  ayant  une 
insertion  commune. 

Difforme.  8i  les  dents,  dont  le  côté  interne  des  mandibules 
est  souvent  armé,  ne  présentent  aucune  régularité,  ]a  man- 
dibule est  difï'orme;  si  ses  avancements  se  ramifient,  elle  est 
rameuse;  s'il  n'y  avait  aucune  dent,  elle  serait  édentée. 

Digité,  e.  Lorsque  des  divisions  imitent  les  doigts  d*une 
main,  par  leur  disposition. 

Dilaté,  e.  Lorsque  des  bords,  des  lobes,  etc.  ,  sont  grands 
et  avancés  hors  des  proportions  ordinaires. 

Dimidié  (ruban).  Ne  parcourant  que -la  moitié  de  l'aile. 

Dioptré  (otiil).  Quand  la  prunelle  est  vitrée  et  divisée  trans- 
versalement par  une  ligne  très-petite. 

Diplére^  Qui  a  deux  ailes. 

Disgue.  Il  comprend  le  milieu  de  la  surface  de  réiytrey 
il  s'étend  jusqu'au  voisinage  de  la  circonférence  dans  les  in- 
sectes qui  sont  très-bombés. 

Distant ,  e.  Lorsque  les  antennes  sont  écartées  d'environ 
toute  la  largeur  de  la  tête,  elles  sont  distantes. 

Divariquées  (ailes).  Redressées  sans  se  rapprocher  entière- 
ment. 

Divergent,  e.  Lorsque  les  ailes  forment  postérieurement 
un  angle  rentrant,  ai^u,  et  bien  marqué,  elles  sont  diver* 
gentes. 
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Diviàons.  Sont  les  pièces  en  forme  de  s<He«.  et  av  Qoml^re 
de  deux  oa  de  <}uatre,  qui  servent  de  gaîne  ou  de  défense 
à  la  tige  de  la  laogue  ou  à  sa  pa.rtie  saillante  (voyez  Tube), 

KlRBT. 

Doigt  (voyez  Mpin).  —  Sont  les  quatre  derniers  articlef^ 
du  tarse.  Rirbt. 

Dorsales  (pattes).  Elles  semblent  partir  de  l'extrémité  pos- 
térieure et  dorsale  du  corps.  - 

Vos.  Quelques  auteurs  donnent  ce  nom  au  dessus  de  Tab- 
domen.  On  y  remarque  les  apneaux  ou  se^ents ,  1^  pétiole  , 
la  base  et  l'anus. 

Dur,  e.  On  dit  très-dur,  dur,  flexible  et  mou,  pour  qualifier 
les  téguments  qui  couvrent  le  corps  des  insectes.  -*  Très-dur, 
résistant  fortement  à  la  pression  du  doigt  :  le  têt  des  crusta- 
cés. —  Dur,  ne  résistant  pas  à  la  pression  du  doigt,  les  ély- 
tres  des  coléoptères.  Flexible  avec  on  sans  élasticité  :  les  mê- 
mes élytres.  —  Mou  :  le  ventre  des  araignées,  etc. 

E   '. 

i^âiâfe/te.  Ecaille  très -petite,  cornée,  arrondie,  convexe 
en  dessus ,  concave  en  dessous,  qui  recouvre  et  défend  la  nais- 
sance des  ailes  supérieures.  On  l'appelle  aussi  point  calleux. 

Ecailleux,  se.  Parsemé  de  petites  .écailles. 

Eckancré.,  Lorsqu'il  y  a  une  I^^e  incision. 

Ecusson.  Petite  pièce  triangulaire,  de  la  consistance  des 
élytres,  qni  se  détache,  placée  au  bord  postérieur  du  pro- 
thorax entre  les  ély  très  et  les  ailes  à  leur  naissance.  Les  in- 
^tes  à  ailes  membraneuses  ne  l'ont  pas,  mais  la  place  qu'il 
occupe  dans  les  antres  conserve  toujours  son  nom  dans  ceux-ci. 

Edenté,  e.  Qui  n'a  ni  mandibules  ni  mâchoires  propre- 
meat  dites  ;  la  bouche  ne  consiste  que  dans  une  espèce  de 
tube,  on  n'offre  aucun  organe. —  Mandibule  édentée.  (Yoyes 
^fforme,) 

Elastique.  Cédant  à  la  pression  et  reprenant  de  suite  sa 
première  forme  :  les  élytres. 

Ellipsoïde.  Formant  une  ellipse  (courbe  qu'on  foime  en 
coupant  nn  cône  droit  par  un  plan  qni  le  traterse  oblique- 
itteat). 

£(xt''e.  Espèce  d*ailes  écailleuses,  épaisses,  colorées,  ou  plu- 
tôt deux  espèces  d'étois  servant  de  gaîne  à  deux  ailes  pliées 

transvenalement  dessous,  et  recouvrant  en  tout  on  en  partie 
1  abdomen. 


S^  EXPLICÀTXOK 

Emarginè,  e.  Qui  n*a  point  de  rebords. 

Embrassée  (tétc).  Lorsqu'elle  est  reçue  dans  un  sinus  ou 
une  échancrur*  du  thorat. 

Embrouillé,  e.  Ayant  des  élévations  et  dçs  dépressions  qui 
se  confondent  entre  elles  de  manière  à  être  difEcilement  dis- 

tingfuées. 

Enchaîné,  e.  Portant  une  suite  d'élévations  interrompues, 

imitant  une  chaîne, 

Enfiéy  e.  Lorsqu'un  article  (notamment  le  dernier)  d'ane 
antennule  est  renflé,  très-gros. 

Enfoncé,  e.  Lorsque  la  tète  est  presque  entièrement  'en- 
gagée dans  le  thorax. 

Ensiforme.  Semblable  à  la  lame  d'une  épée;  anguleux,  large 
à  la  naissance,  se  terminant  insensiblement  en  pointe.  Com- 
primé et  à  trois  côtés,  dont  l'un  est  plus  étroit  que  les  deux 

autres. 

Entier,  e.  Les  antennes  sont  entières  quand  elles  sont 
d'une  longueur  continue.  —  Sans  divisions.  —  Très-entier, 
sans  la  moindre  découpure. 

Entomologie.  On  appelle  ainsi  la  sciente  des  insectes ,  c'est- 
à-dire  cette  branche  de  l'histoire  naturelle  qui  embrasse  les 
animaux  invertébrés  et  à  sang  blanc,  respirant  par  des  stig- 
mates. Il  résulte  des  nouvelles  classifications  que  les  sciences 
comprenant  la  connaissance  des  arachnides  et  des  crustacés , 
n'ont  plus  de  nom. 

Enveloppante.  (Voyez  Tuniquée.) 

Epais  (point).  (Voyez  Point  épais.) 

Epaule.  (  Voyez  Humerai.  ) 

Epée.  Pièce  trigone,  inarticulée,  en  forme  d'épée,  qui 
termine  le  corps  de  quelques  entomostracés. 

Eperons.  Petites  pointes  coniques,  souvent  dentées  en  scies 
en  dedans,  et  qui  se  voient  aux  extrémités  intérieures  des 
jambes  d'un  grand  nombre  d'insectes ,  et  ordinairement  an 
nombre  de  deux. 

Eperonné,  e.  Se  dit  principalement  de  la  jambe  lorsqu'elle 
est  épineuse. 

Epicrâne.  H  occupe  les  parties  supérieures  et  latérales  de  la 
tête ,  dont  il  forpae  la  plus  grande  partie.  Il  joint ,  en  devant, 
l'épistome  ou  le  post-épistome  quand  ce  dernier  existe ,  en  ar- 
rière le  trou  occipital  ou  le  cou  s'il  y  en  a  un ,  sur  les  côtés 
les  pièces  de  la  face  inférieure  avec  laquelle  il  est  ordinaire- 
ment soudé. 
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Epidèmes  ctfirticulation  ou  osselets.  Noms  qae  Ton  donne 
aux  petites  pièces  formant  l'articalation  thoraciqae  des  ailes 
des  insectes. 

Epigbue.  (Voyez  Epipharinx.) 

Epine.  Appeudice  très-saillant  et  très«pointa. 

Epineux,  se.  Armé  de  pointes  ou  d'épines  plus  on  moins 
fortes  et  coniques. 

Epipharinx.  Valve  qui  dans  plusieurs  insectes  sert  d'oper- 
cule aa  pharinx. 

Epistome.  Pièce  antérieure  de  la  tête,  servant  d'attache  au 
labre.  Cette  pièce  est  circonscrite  en  arrière  par  Fépicrâne  on 
post-ëpistome  quand  il  existe,  et  sur  les  ^  côtés  parles  joues. 
C'est  la  même  chose  que  le  Chaperon  (voyez  ce  mot  ). 

E(juerre.  Lorsque  les  ailes  primaires  sont  élevées  et  les  se- 
condaires horizontales,  elles  sont  en  équerre. 

EuUé, e.  Ailes  étalées.  (Voyez  Ejtendu.) 

Etendu,  e.  Lorsque  les  ailes  sont  étendues  et  ouvertes  à  peu 
près  horizontalement. 

Etoupeuxj,  se.  On  flit  que  les  antennoles  sont  étonpeuses, 
lorsqu'elles  sont  recouvertes  de  petites  écailles  ou  de  poils 
très-fins,  serrés  et  mous  au  toucher» 

£{rt/(e.  Suite  de  cils  ou  de4>oiU  disposés  autour  d'une  pe- 
tite écbancrure  de  la  base  de  la  paume,  et  opposés  aux  épe- 

rODS.  KiRBT. 

Etui  (voyez  Efytres).  Quelquefois  c'est  la  gaine  qui  ren- 
ferme le  dard. 

Eventail  (ai).  Lorsque  des  feuillets  partant  d'un  point  com- 
^UQ,  en  forme  de  rayons  ou  de  digitations,  s'ouvrent  et  se 
fennent  à  volonté. 

^xscutellé,  e^  Qui  n'a  point  d'écusson. 

extérieur  {voyez  Postérieur).  Les  palpes  extérieurs  son| 
'^Qz  qui  partent  des  v^lvuleç;  ils  out  d'un  à  six  articles. 

KlRBT. 

Extemo^mcdiane  (nervure).  Voyez  Newure  mécUqne. 
ixtrorse.  Placé  par  derrière. 


^«ce.  Surfgice  supérieure  de  la  tête ,  non  compris  l'occi- 

facette.  Les  yeux  de  plusieurs  insectes  ont  leur  membrane 
*»^iieure  composée  de  facettes  bpjfagones,  4o?it  lenomlire 


ai  EXPLICATION 

est  si  considérable  qu'on  en  a  compté  quatorze  mille  sur  la 
cornée  d'une  mouche.  (Voyez  Cornée.  ) 

Fade.  (  Voyez  Fascie.  ) 

Falffuéy  e.  Un  peu  courbé  au  sommet  comme  une  lame  de 
faulx.  ' 

Farineux f  se.  Ailes  farineuses  de»  lépidoptères  (voyez  ce 
mot).  —  Qui  est  recouvert  d'une  poussière  ressemblant  (à  la 
vue  simple)  à  de  la  farine. 

Fascie  (voyez  JRuban).  Toute  bande  colorée  peut  se  nom- 
mer fascie. 

Fascie ,  e.  Yeux  fascîés  (voyez  Rubané).  — Qui  a  des  bandes, 
des  fascies. 

Fascicule,  e.  Se  dit  des  poils  lorsqu'ils  sont  ramassés  en  fais- 
ceaux ,  en  houppes. 

Fastigiéf  e.  Aminci,  rapproché,  et  de  même  grandeur  à  la 
pointe,  avec  un  angle  ou  échaucrure  entré  les  deux.  —  £n 
faisceau.  —  Dans  quelques  auteurs  ce  mot  est  synonyme  de 
pyramidal ,  mais  à  tort. 

Faulx  (en).  Relativement  aux  antennes  (voyez  Denté).  — 
Quand  les  ailes  ont  le  bord  postérieur  concave  ,  et  l'angle  du 
sommet  aigu ,  courbé.  —  Qui  a  la  forme  d'un  fer  de  faulx. 

Fendu  y  e.  Ayant  dés  divisions  profondes. 

Fenêtre.  Tache  transparente,  formée  par  le  défaut  d'écaillés 
dans  une  partie  de  l'aile. 

Feuilletée  (antenne).  Lorsque  chaque  article  se  dilate  en 
une  lame  mince  et  plus  ou  moins  allongée. 

Filéf  e.  Linné  appelle  antennes  filées,  celles  des  taons,  des 
mouches,  qui  ne  sont  pas  tenninéesen  palette. 

Filet,  Les  filets  sont  des  tiges  menues ,  en  forme  de  soie,'  ar- 
ticulées, qui  se  voient  dans  plusieurs  nevroptères,  et  dans 
quelques  aptères. 

Filiforme.  D'une  épaisseur  égalé  dans  toute  la  longueur  ; 
ayant  la  forme  d'un  morceau  de  fil. 

Filières  (les).  Sont  des  mamelons  cylindriques,  mous,  per- 
cés à  l'extrémité  de  plusieurs  trous,  étant  autant  de  filières 
qui  donnent  passage  à  la  matière  soyeuse  dont  les  insectes 
composent  leurs  coques. 

Fiole  (la)  à  venin,  est  un  article  ovalaire;  terminé  par  une 
pointe  arquée ,  crochue,  percée  de  deux  trous  près  de  son  ex- 
trémité, servant  d'aiguillon,  et  injectant  une  liqueur  vénéneuse. 

Fissile.  Se  dit  de  la  massue  de$  antennes  quand  ses  articles 
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ont  la  fonne  de  feuillets  et  peuvent  s*oiivrir  et  se  fermer  comme 
ceux  d'un  livre. 

FlabeUé,e.  Eu  éventail  (voyez  ce  mot).  Synonyme  de  fla- 
belliforme.  —  Ânteiine  flabellée,  celle  dont  les  articles ,  ex- 
cepté ceux  de  la  base,  envoient  intérieurement  des  rameaux 
flexibles  et  aplatis. 

Flancs  (les).  Sont  les  côtés  perpendiculaires  du  tronc. 

FUchtj  e  (voyez  Brisé).  —  On  appelle  tète  fléchie  celle  qui 
est  repliée  en  dessous,  de  manière  à  former  un  angle  aigu 
avec  le  troue. 

Flexible.  (Voyez  Dur.  ) 

Foliacé,  e.  Grand,  membraneux  et  mince,  approchant  de 
la  figure  d'une  feuille.  —  Lorsque  les  bords  du  thorax  sont 
grands ,  minces ,  foliacés. 

Folié  (abdomen).  \ oyez  Foliacé. 

Fossette.  Une  surface  est  à  fossettes  lorsqu'elle  a  des  enfon- 
cements oblongs  et  assez  grands.  Quelquefois  on  \a  dit  fovéolée. 

Fossoyeurs  (pieds).  Lorsque  le  tibia  est  court,  comprimé 
et  denté. 

Fossulé,  e.  Ayant  une  ou  plusieurs  fossettes. 

Fourche.  Pièce  molle ,  articuléèT,  mobile,  fourcjitte,  servant 
à  sauter. 

Fouisseuses  (pattes).  Celles  qui  sont  palmées  ou  digitées  et 
propres  à  creuser  le  sol. 

Fourré ,  e.  A  poils  courts  et  pendants  en  désordre. 

Fourreau.  Gaine  inarticulée  renfermant  le  suçoir.  (Voyez 
Suçoir.  ) 

Foliole,  e.  Quand  une  partie  a  des  impressions  arrondies , 
plus  grandes  que  celles  que  l'on  dit  variolées. 

Fracticomes  (insectes).  Ceux  dont  les  antennes  sont  brisées, 
point  droites. 

Frange.  Bouquet  de  poils  qui  est  au  bout  de  l'anus  dans 
plusieurs  insectes.  Kirby. 

Frangé ,  e.  Qui  a  de  petites  divisions  rapprochées  et  margi- 
nales. Se  dit  aussi  des  poils  en  rangs  ou  ciliés,  mais  non  paral- 
lèles. 

Frein.  Muscle  corné,  comprimé  et  élargi,  qui  gouverne  le  dard. 

Front.  Pièce  très-dure,  presque  osseuse,  qui  sert  de  sup- 
port aux  antennes  et  de  point  d'attache  aux  mandibules.  Il  est 
recouvert  d'une  membrane,  d'une  jpièce  plus  molle,  et  même 
vésiculeuse  dans  plusieurs  diptères.  Kirby.  —  Espace  qui  est 
Ctttee  les  yeux,  le  vertex  et  le  nez.  —  Les  entomologistes  ont 
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restreint  le  front  à  cette  partie  de  Tépicrânc  qui  occupe  la  ré- 

Î;ion  moyenne  de  la  face,  entre  lepistome  ou  le  post-épistoiiie, 
es  joues,  les  yeux  et  le  vertex. 

Funicule.  On  nomme  ainsi,  dans  la  famille  des  Curcuiîom 
surtout,  les  articles  réunis,  placés  sous  la  massue  des  antennes. 
Fuseau  (en).  Aminci  aux  deux  extrémités  et  plus  gros  au 
milieu  ;  imitant  à  peu  près  la  forme  d'uu  fuseau. 
Fusiforme.  (Voyez  en  fuseau.) 

Gaine  (voyez  Fourreau  et  Suçoir).  Elle  enveloppe  la  langue 
de  tontes  parts  et  consiste  en  un  tube,  des  valvules,  des  cour- 
roies et  un  anneau.  RniBY.  —  On  donne  quelquefois  le  nom 
dégaine  à  la  bouche  des  hémiptères,  mais  plus  souvent  celui 
de  rostre  (  voyez  ce  mot). 

Galette.  Les  mâchoires  de  quelques  insectes  sont  recouver- 
tes, depuis  l'insertion  du  palpe  jusqu'à  leur  extrémité  anté- 
rieure, par  nue  pièce  membraneuse  ou  même  vésiculeuse, 
large ,  sans  articulation  et  sans  bouquet  de  poils  au  bout  su- 
périeur ;  cette  pièce  est  nommée  galette. 

GaletlifoPme.  En  forme  de  casque.  —  Lorsqu'il  y  a  six  pal- 
es, on  nomme  quelquefois  ceux  extérieurs  des  mâchoires  ga- 
'.ttîformes. 

Ganache.  Pièce  plus  dure  que  la  lèvre  inférieure,  qui  lui 
sert  de  support,  ou  qui  la  défend  et  la  couvre  plus  ou  moins  en 
devant.  Quelques  auteurs  ont  donné  le  nom  de  lèvre  infé- 
rieure à  cette  pièce,  et  le  nom  de  ligula^  languette,  à  la  lèvre 
inférieure;  d'autres,  sous  cette  dernière  dénomination,  ont 
entendu  les  deux  parties  réunies,  et  c'est  dans  ce  dernier  sens 
que  nous  avons  le  plus  souvent  employé  le  mot  de  languette 
dans  cet  ouvrage. 

Géminé  (point) ,  on  double,  formé  de  deux  points  rappro- 
chés et  isolés.  —  Deux  parties  semblables  et  adhérentes  par 
leur  base  sont  géminées. 

Genou.  Première  pièce  courte  de  la  jambe  lorsqu'elle  est 
composée  de  deux  pièces  comme  dans  les  araignées.  —  C'est 
aussi  le  second  article  des  antennes,  faisant  souvent  un  angle 
avec  la  tige.  Kirby.  —  On  donne  encore  ce  nom  au  renfle- 
ment qui  existe  à  l'articulation  de  la  cuisse  et  de  la  jambe. 

Gibbeux,  se.  Renfié  de  manière  à  imiter  une  bosse. 

Glabre,  Sans  poils. 

Globifère  (antenne).  Terminée  par  une  soie  plus  longue 
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que  Vartide  (pi  lai  sert  de  support,  et  globi^leuse  à  son  som- 
met. 

Globuleux,  se.  Qui  a  la  forme  d'uue  boule.  —  Synonyme 
de  sphériqne. 

Gorge.  Cavité  postérieure  de  la  tète ,  dans  laquelle  s'insè- 
rent les  muscles  du  cou ,  ou  ceux  ^ui  unissent  la  tête  au  pro- 
thorax. 

Gosier.  C'est ,  dans  les  g^rands  animaux,  le  canal  de  la  voix 
et  de  la  respiration  ;  dans  les  insectes  ce  n'est  que  le  canal  de 
dég^lotition,  la  cavité  de  la  partie  inférieure  de  la  tête,  où 
sont  logés  les  organes  de  la  manducatîon,  à  l'exception  des 
mandibules;  c'est  la  trompe  dans  les  abeilles. 

Goudronné,  e.  Ayant  des  sinuosités  faibles  et  allongées. 

Goutte.  Point  coloré,  arrondi ,  plus  grand  que  l'atome,  mais 
moins  que  la  tache. 

Grains.  Petits  points  élevés  que  les  mouches  à  scie  ont  au- 
tour de  récusson. 

Granulé  y  e.  Parsemé  de  points  életés  et  rapprochés,  pareils 
à  ceux  d'une  peau  de  chagrin. 

Grêlé,  e.  (Voyez  bariolé.) 

Grenu ,  e.  Quand  les  articles  d'une  antenne  sont  presque 
ronds,  elle  est  grenue  ou  moniliforme. 

Grillé^  e.  Lorsque  des  ligues  élevées  forment  un  treillis  en 
se  croisant. 

Guttule,  Petite  tache  ronde,  plus  forte  que  le  point. 

Gymnoptères  (  ailes).  Celles  qui  sont  nues,  sans  écailles. 


Hache  (en)  on  sécuriforme  (voyez  ce  mot). 

Hanche,  Pièce  courte  et  gi^osse,  espèce  de  genou  par  le 
moyen  duquel  la  patte  s'articule  avec  le  corps;  elle  eit  tonnée 
de  deax  pièces,  la  rotule  et  le  trochanter. 

Hémélytre.  Aile  semi-crustacée  (voyez  ce  mot).  —  Les  hé- 
mélytres  sont  composées  de  deux  parties ,  l'une  solide  et  cor- 
née formant  la  base,  l'autrç  membraneuse  et  terminale. 

Hémyptère.  Signifie  en  grec  dend-ailes,  c'est-à-dire  ailes 
à  moitié  coriaces  et  à  moitié  membraneuses.. 

Hémisphérique.  Ressemblant  à  la  moitié  d'une  boule. 

Hérissé,  a.  Couvert  de  poils  courts,  raides  et  peu  serrés. 

Héiéromere.  Qui  a  cinq  articles  aux  quatre  tarses  antérieurs 
et  quatre  aux  postérieurs. 
Buapode.  Qui  a  six  pattes. 
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Labié,  e.  Qui  a  la  forme  de  deux  lèvres. 

Labre.  Se  dit  quelquefois  pour  lèvre  supérieure. 

Lacinié,  e.  Comme  déchiqueté,  les  découpures  étant  .irrégu- 
lières, mais  à  peu  près  d'égale  éteudue. 

Laineux,. se.  Couvert  de  poils  tins,  serrés  et  longs,  frisant 
un  peu  à  Textrémité,  comme  de  la  laine. 

Lame.  (Voyez  Pectorafe.) 

Lamelle,  é.  Lorsque  des  articles  piinces ,  prolongés,  peu- 
vent s'appliquer  les  uns  sur  les  autres,  et  s  eCartjer  conime  les 
feuillets  d'un  livre.  Ce  mot  s'applique  principalement  aux  an- 
tennes. 

Lancette.  Nom  que  Ton  donn€  quelquefois  aux  deux  pièces 
formant  le  dard. 

Lancéolé,  e.  Se  dit  du  corps  lorsqu'il  est  allongé  et  aminci 
en  devant. — Qui  a  la  forme  d'un  fer  de  lance. 

Languette.  C'est  une  pièce  filiforme  ou  sétaèée,  plus  ou 
moins  longue ,  d'une  consistance  assez  dure ,  imitant ,  par  sa 
couleur,  de  la  corne;  ou  membraneuse  ,  de  deux  filets,  on  de 
deux  lames  convexes  au  côté  extérieur  et  concaves  à  celai  qui 
lui  est  opposé,  réunies  par  un  engrèneroent  et  fortnaiit  une  es* 
pèce  de  Cylindre  creux.  On  l'emploie  le  plus  souvent  comme 
synonyme  de  languette. 

Lanugineux,  se.  Garni  d'un  duvet  long  et  moelleux. 

Larve.  On  désigne  par  ce  mot  l'état  de  l'insecte  en  naissant, 
c'est-à-dire  en  sortant  de  l'œuf,  jusqu'au  moment  de  sa  pre- 
mière métamorphose. 

Larvipares.  Les  insectes  dont  les  petits  sortent  du  coî>ps  de 
leur  mère  sous  forme  de  larve. 

Lépidoptères  (ailes).  Recouvertes  de  petites  écailles  leur  don- 
nant un  air  farineux. 

Lèvre  supérieure  ou  labre.  Plaque  située  au-dessus  des  man- 
dibulesj  quelquefois  entre  elles,  s  articulant  avec  le  bord  anté- 
rieur de  l'épistotne  par  un  ligament  étroit  qui  lui  permet  un 
léger  mouvement  d'arrière  en  avant.  Fabricius  la  confond  sou- 
vent avec  le  chaperon.  —  Lèvre  inférieure.  Pièce  opposée  à  la 
précédente,  transversale,  mobile,  fermant  la  bouche  iaférieo- 
rement.  (Voyez  Ganache.) 

La  lèvre  se  compose  de  deux  parties,  le  menton  et  la  lan- 
guette. (Voyez  ces  mots.) 

Ligaments.  Petits  muscles  servant  à  attacher  quelque^ 
parties. 

Ligne,  Répond  à.  ce  qu'eu  entend  par  une  ligne  onlinairej 
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et  se  trûoTd  placée  sur  différentes  parties  du  corps.  Les  lignes 
sont  droites  ou  ondulées  ;  ou  en  caractères ,  en  chiflres,  si,  par 
leurs  contours,  leurs  courbures  irrégulières,  elles  représenten 
des  lettres  en  des  espèces  de  chiffres.  La  ligne  a.plus  ou  moins 
de  longueur,  mais  jamais  de  largeur  appréciable  dans  le  style 
descriptif. 

Ligule^  e.  Qui  se  termine  ou  se  prolonge  en  un  petit  ap- 
pendice en  forme  de  languette. 

I^in&iùre,  Allongé  et  d'une  même  épaisseur,  à  bords  paral- 
lèles. 

Linguifu^t,  On  appelle  ainsi  un  insecte  de  la  classe  de  ceux 
dont  l'extrémité  de  la  lèvre  inférieure  forme  une  langue  plus 
distincte  que  dans  les  mâcheliers. 

lasse.  IkHn^fcûme  surface  est  sans  inégalités. 

Litura.  Tache  qui  est  plus  foncée  d'un  côté  que  de  Vautre. 

X<o6e.  Le  côté  interne  de  la  mâchoire  présente  quelquefois 
une  petite  division  qui  s'élève  en  pointe,  pluis  molle  que  le 
corps  de  la  mâchoire,  velue»  ciliée,  que  Fabricius  appelle  dent, 
et  qui  se  nomme  lobe.  Le  plus  ordinairement  on  nomme  ainsi 
tout  appendice  court,  arrondi  et  latéral. 

Lobéy  e.  Qui  a  des  avancements,  des  lobes. 

Long,  ue.  Lorsque  l'antenne  dépasse  un  peu  le  corps ,  elle 
est  longue;  si  elle  est  une  ou  deux  fois  plus  longue,  elle  est 
très-Jongue. 

Longueur  (de  moyenne)*  Lorsque  l'élytre  ne  va  ps^s  jus* 
qu'à  l'extrémité  de  l'alxlomen,  elle  est  de  longueur  moyenne. 

hunule.  Tache  en  croissant. 

Lunule,  e.  En  segment  de  cercle  cpncave,  ou  en  croissant. 
—  Lorsque  les  yeux  sont  coupés  ou  même  partagés  en  deux 
par  le  bord  latéral  de  la  tête.  —  Surmonté  d'un  arc  ou  d'une 
ligne  en  croissant. 

M 

Mâcheliers.  Insectes  dont  les  mâchoires  et  les  lèvres  infé* 
rieures  coopèrent  fortement  avec  les  mandibules  à  la  mandu- 
cation,  {y o^ex  Broyeurs.) 

Mâchoire.  Nom  que  l'on  donnait  aux  mandibules,  avant  Fa- 
bricius. —  Les  mâchoires  sont  deux  pièces  d'une  consistance 
ordinairement  moins  dure  que  les  mandibules,  molles  même, 
souvent  allongées,  minces,  velues,  ciliées  ou  armées  d'un  ongle 
à  leur  extrémité;  elles  diffèrent  encore  essentiellement  des 
mandibules  en  ce  qu  elles  portent  un  ou  deux  palpes  :  chacune 
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d'elles  se  trouve  îmiDédîatement  sous  aoe  mandibirie;   telles 

sont  simples  ou  composées  {voyez  ces  mots). 

Maculaire  (ruban  ou  fascie).  Formée  d'une  suite  de  tacites. 

Macule.  Tache  colorée  sur  l'aile,  ou  (mais  plus  rarement)  sûr 
une  autre  partie  du  corps. 

Maculé,  e.Taché  ;  qui  a  plusieurs  petites  taches. 

Main.  C'est,  selon  Kirby,  Textrémité  articulée  des  pattes  de 
devant  ;  cette  main  présente  une  paume  et' une  étrille. 

Mandibule.  Pièce  très-diire,  presque  osseuse  dans  les  crusta- 
cés, d'une  consistance  d'écaillé  dans  les  insectes,    rarement 
membraneuse,  placée  immédiatement  sous  là  lèvre  supérieure 
et  sous  Tépistorae,  une  de  chaque  côté ,  servant  à  cïouper  oa 
déchirer  la  nourriture,  quelquefois  seuleinent  à  la  saisir» 

Mandibulaire,  On  nomme  ainsi  l'insecte  dont  les  nian<itl>u]es 
sont  presque  le  seul  instrument  nourricier  agissant. 

Manducation  (organe  de  la).  Voyez  Bouche. 

Marcheurs  (pieds).  Lorsqu'ils  sont  tronqués  antérieurement 
et  privés  dé  tarses. 
.    Marginale  (nervure).  Voyez  Nervure  sous'costale, 

Marginéf  e.  Replié  et  formant  un  bourrelet,  on  simplement 
bordé.  —  Lorsque  les  bords  latéraux  du  thorax  ou  des  élytres 
sont  séparés  da  reste  de  la^surfacepar  une  ligne  enfoncée,  plus 
ou  moins  n^arquée,  et  légèrement Televée.    - 

Marqueté,  e.  Lorsque  les  taches  de  l'aile  imitent  une  espèee 
de  damier. 

Masse  (voyez  Massue).  Si  les  articles  qui  composent  n^e 
masse  n'offrent  pas  de  séparation  entre  eux,  la  masse  est  so- 
lide. 

Massue.  Extrémité  de  l'antenne  formée  par  an  épaississement 
graduel  ou  subit  des  articles  terminaux. 

Massue  (en).  En  masse,  en  bouton.  Lorsque  les  antennes  fi- 
nissent par  un  renflement  plus  ou  moins  gros  et  plus  ou  moins 
brusque.  8i  l'antenne  a  dans  sa  longueur  un  autre  renflement 
elle  êsc  deux  fois  en  massue.  —  Si  les  ailes  sont  linéaires  et 
plus  larges  à  la  pointe,  elles  sont  en  massue  ou  claviformes. 

Maxillaire.  On  donne  cette  épithèle  aux  palpes  des  mâ- 
choires. 

Médiane  (nervure).  Voyez  Netvure. 

Médiocre  [oxiterwie).  Aussi  longue  que  le  corps. 

Membrane.  Partie  mince,  déliée,  servant  d'enveloppe  âà  dif- 
férentes parties  du  corps. 

Membrano-crustacées,  On  appelle  aia$i  les  ailes  vaginales 
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lorMpfélles  «mt  asses  épaisses,  mais  sonveDt  avec  des  parties 
un  peu  transparentes,  demi-cmstacëes,  presque  toujours  inas- 
toiQosées. 

Membraneux,  se.  Oo  dit  des  ailes  qu'elles  sont  membra* 
neuses  lorsqu'elles  sont  minces,  presque  toujours  diaphanes,  ou 
simplement  colorées  extérieurement,  ayant  constamment  de 
grosses  nervures. 

Membranule  accessoire.  On  nomme  ainsi ,  dans  la  famille 
des  libellules,  un  espace  marginal  opaque,  placé  à  la  base  du 
bord  interne  des  ailes. 

Membre.  On  entend  par  membre  les  pattes  et  les  ailes,  et 
enfin  tons  les  organes  du  mouvement,  appendices  et  autres 
parties  adhérentes  au  corps  de  l'animal. 

Menton  on  GanacAe.  (Voyez  Ganache.)  Plaque  située  en 
avant  de  la  pièce  prébasilaire  avec  laquelle  elle  s*unit  par  une 
articulation  linéaire. 

Méiothorax.  Second  segment  du  tborax,  occupant  le  milieu, 
et  portant  une  paire  d'ailes  et  une  paire  de  pattes.  Il  se  com- 
pose da  tergum  et  du  médipectus.  Il  constitue  le  prothorax  dans 
les  lépidoptères. 

Métamorphose.  Changement  qu'éprouve  un  insecte  en  pas- 
sant d'an  état  à  un  autre  ;  par  exemple,  de  celui  d'œnf  à  l'état 
de  larve;  de  celui  de  larve  à  celui  de  nymphe  ou  de  chrysa- 
lide, et  de  ce  dernier  à  l'état  parfait. 

Métaihorax.  Dernier  segment  du  thorax,  du  côté  de  Tabdo- 
iDcn.  Il  se  compose  du  tergiim  et  du  postpectus.  . 

Moniliforme.  A.  articles  arrondis,  imitant  un  collier  de  perles, 
«i  «u  chapelet. 

Monomère.  Qui  n  a  qu'un  article  aux  tarses. 

Mordu.  Inégalement  divisé  ou  irrégulièrement  tronqué. 

Mou,  elle.  Cédant  à  la  pression  et  conservant  du  moins  quel' 
(}w temps  la  forme  qu'il  vient  d'acquérir.  (.Voyez  Dur.) 

Mouvement  (orgaue  du).  On  enteud  par  cçs  mots,  les  parties 
<le  1  animal  qui  lui  servent  à  se  transporter  d'un  lieu  dans  un 
antre  :  les  pattes,  les  ailes,  les  na^çeoires,  etc. 

Mucroné,  e.  Ayant  le  bout  échancré  ou  obtus,  avec  une 
pointe  brusque.  —  Terminé  par  une  pointe  courte  et  mousse. 

Mue.  Simple  changement  de  peau  qui  ne  modifie  en  rien 
'^organes  intérieurs,  et  qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec  la 
'métamorphose. 

^vrUfué,  e.  Ayant  des  poils  assez  longs,  élevés,  presque  épi- 
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neaz.  •—  Se  dit  aiusi  d'une  élytre  lorsqu'elle  se  termine  en 
poiAte  mousse,  et  un  peu  allongée. 

Muscle.  Les  muscles  des  insectes  ne  ressemblent  pas  à  ceux 
des  grands  animaux:  ce  sont  des  paquets  de  fibres  molles,  flexi- 
bles et  d'une  transparence  qui  imite  celle  delà  gelée.  Ils  n'ont 
point  de  ventre,  et  sont  d'une  épaisseur  et  d'une  largeur  assez 
égaies  partout;  ils  imitent  de  petits  rubans  formés  chacun 
d'une  multitude  de  fibres  parallèles  les  unes  aux  autres  *  il» 
s'attachent  à  la  peau  par  leurs  extrémités.  Lyonnet  a  trouvé  à 
la  chenille  du  saule  quatre  mille  quarante  et  un  muscles,  et 
l'on  n'en  compte  que  cinq  cents  et  quelques  dans  le  corps  hu- 
main. 

Museau.  Qn  appelle  ainsi  la  saillie  antérieure  de  la  tête, 
lorsqu'elle  est  plate,  large  et  courte. 

Museliers.  Insectes  dont  la  bouche  ne  consiste  que  dans  un 
simple  tube,  soit  entier,  soit  formé  de  valvules  réunies. 

Mutique.  Lorsqu'il  n'y  a  ni  cornes,  ni  épines,  ni  poils. 

Myriapodes.  Ils  diffèrent  des  insectes  par  leur  corps  com- 
posé d'un  très-grand  nombre  d'articles,  dépourvu  d'ailes,  sans 
tronc  ni  abilomen  distincts,  ayant  toujours  plus  de  six  pattes 
et  quelquefois  jusqu'à  deux  cents. 

Nacelle  (en) .  Voyez  Bateaux. 

Nageurs  (pieds),  ou  Pattes  natatoires.  Lorsque  les  postérieurs 
ont  leurs  diverses  parties  comprimées  et  ciliées  avec  leurs 
tarses  mutiques. 

Nébuleux,  se.  Si  l'aile  est  parsemée  de  lignes  petites,  ëparses, 
tronquées,  nombreuses,  inégales,  l'aile  est  nuée,  nébuleuse. 

Nerveux,  Se,  On  appelle  nerveuses,  les  ailes  vaginales,  lors- 
qu'elles sont  assez  épaisses,  diaphanes,  très-nerveuses.  (  Voyez 
Veiné.) 

Nervules,  (Voyez  Nervitres.) 

Nervure.  Espèce  de  petits  canaux  creusés  comme  des  ro- 
seaux, parcourant  toute  la  substance  de  l'aile,  servant  à  lui 
porter  de  la  nourriture  et  à  lui  donner  de  la  solidité  :  ce  sont 
des  espèces  de  veines. 

Les  nervures  se  divisent  en  deux  classes,  savoir  :  les  ner- 
vures proprement  dites,  partant  directement  de  la  base  et  n'at- 
teignant ordinairement  qu'au  milieu  de  l'aile,  sont  plus  pro- 
noncées que  les  autres  et  constituent  la  charpente  de  l'organe* 
les  nervules  qui  ne  tirent  pas  directement  leur  origine  de  la 
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Itase ,  m&U  qid  naîttent  des  nervures  et  qui  sont  moins  grosses. 
Les  nervures  et  les  nervules  peuyent  être  longitudinales,  ou  al- 
lant de  la  base  vers  le  sommet;  transversales,  ou  coupant  les 
précédentes  sous  nn  angle  |)1  us  ou  moins  ouvert;  récurrentes^ 
Il  étant  qae  ia  continuation  d'une  nervure  longibtdiuale  qui, 
changeant  de  direction,  se  recourbe  sur  elle-même. 

Prenons  pour  exemple  un  insecte  de  la  famille  des  hymé- 
noptères, dont  le  maximum  des  nervures  est  de  cinq;  nous 
trouvons  : 

i*La  nervure  costale  on  marginale  {radius  de  Jurine),  la 
plos  voisine  du  bord  supérieur,  ordinairemeut  la  plus  grosse, 
aboutissant  à  une  sorte  d'empâtement  nommé  car/je,  ou,  mais 
improprement,  ^ti^mate; 

2^  la  nervure  sous-cosUile ,  ansâ  nommée  par  quelques  au- 
teurs, cubitus,  souS'marginaUt  naissant  au>dessous  de  la  précé- 
dente dont  elle  est  très- voisine ,  et  la  longeant  parallèlement 
pour  aller  se  perdre  dans  le  carpe.  Ce  sont  les  nervures  pri- 
mitives de  Jnriae; 

3<>  La  nervure  médiane  ou  extemo^médiaire^  dons  les  diptères, 
naissant  d'une  bifurcation  près  de  la  base  de  la  précédente , 
se  dirigeant  presque  toujours  en  droite  ligne  jusqu'au  milieu , 
^tde  là  s'étendant  plus  loin,  quelquefois  jusqu'au  bord  posté- 
rieur,  en  décrivant  plusieurs  zig-zags  ; 

4**  La  nervure  sous -médiane ,  ou  intemo-médiaire,  naît  à  la 
I^asede  la  précédente  et  au-dessous,  mais  à  une  assez  grande 
(listance;  elle  va  ordinairement  aboutir  au  milieu  du  bord 
interne,  oii  elle  se  termine  par  une  légère  courbe  ; 

5<*  La  nervure  anale,  plus  grélè  que  les  précédentes,  se  tronve 
comprise  entre  le  bord  inférieur  et  la  sous-médiane, quelle 
va  rejoindre  à  son  extrémité.  Ces  trois  dernières  nervures 
sont  nommées  brachiales,  par  Jurine  ; 

^  Dans  quelques  genres  d'hyménoptères,  il  existe  une 

siiième  nervure  paralrele  à  la  nervure  anale.  M.  Macquart  la 

nomme  axillaire,  et  ta  cellule  qu'elle  forme  porte  le  même  nom. 

Quant  aux  cellules  formées  par  ces  nervures ,  voyez  Ce/- 

'«/«  hasilaires. 

Les  nervules  ont  aussi  reçu  des  noms  particuliers,  en  raison 
des  places  qu'elles  occupent.  La  nervule  radiale  part  du  carpe 
oa  de  l'extrémité  de  la  nervure  sous-costale ,  et  se  dirige  vers 
le  sommet  de  l'aile;  elle  donne  son  nom  de  radiale  à  la  cellule 
comprise  entre  elle  et  le  bord  externe ,  et  cette  cellule  est  or- 
dinabemeut  divisée  en  deux  pa|r  une  petite  nervule  seoou- 


■---' 
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daire.  Dans  ce  cas,  la  oeil  oie  antérieure  prend  le  nom  ^appen* 
dicée.  Une  seconde  nervule  se  nomme  cubitale;  elle  naît  à 
l'extrémité  de  la  sous^costale  on  du  rameau  qui  unit  celle-ci  à 
la  médiane,  et  se  dirige  au  bord  de  l'aile,  un  peu  au-dessous 
du  sommet.  Les  trois  cellules  qu'elle  forme  ordinairement  se 
nomment  cubitales.  Entre  cette  nervule  et  la  nervure  sous- 
médiane,  est  un  espace  ordinairement  divisé  par  trois  ner- 
i^utes  transversales  formant  les  trois  cellules  tUscoïdalcs.  Enfin, 
l'espace  compris  entre  la  nervure  sous-médiane  et  le  bord  an- 
térieur de  l'aile ,  forme  ordinairement  trois  cellules  nommées 
— kumérales  par  Latreille ,  et  cellules  postérieures  par  la  plupart 
des  autres  entomologistes. 

Névroptères,  Signifie, en  grec,  ailes  à  nervures. 

Nez.  Partie  antérieure  de  la  face  qui  est  au-dessous  des  an- 
tennes, et  qui  sert  de  base  à  la  lèvre  supérieure;  cette  partie 
est  souvent  élevée ,  brillante  même,  et  pins  colorée  dans  plu- 
sieurs hyménoptères.  On  l'appelle  aussi  quelquefois  chaperon 
.  ou  épistome.  (Voyez  ce  mot.) 

Noueux ,  se.  Ayant  des  tubercules  larges  et  en  forme  de 
noeuds.  —  L'antenne  est  noueuse  quand  elle  a  un  ou  plusieurs 
articles  plus  gros  qui  avoisinent  les  autres. 

Nué,  e.  (Voyez  Nébuleux.) 

Nues  (ailes).  Lorsqu'elles  n  ont  ni  écailles  ni  poils,  etc. 

Nymphe.  Etat  de  la  larve  lorsqu'elle  se  prépare  à  sa  dernière 
métamorphose.  Dans  quelques  insectes,  la  nymphe  ne  diffère 
de  l'insecte  parfait  que  par  quelques  parties,  par  exemple,  les 
ailes ,  qui  ne  sont  pas  développées. 


^  Obconique  (voyez  Conico'refwersé),  Qui  çst  en  cône  ren- 
yersé. 

Oblitéré  t  e.  L'œil  est  oblitéré  lorsque  la  pupille  est  à  peine 
distincte. 

Oblong ,  ue,  S'allongeant  par  les  deux  bouts  sans  se  rétrécir 
dans  l'un  plus  que  dans  l'autre. 

Obsolète.  Qui  n'est  ])as  apparent  ;  peu  distinct. 

Obtus,  e.  Terminé  en  pointe  mousse. 

Occellaire  (point).  Qui  imite  un  œil,  ayant  son  centre  d'une 
couleur  différente  du  fond. 

Oceelléf  e.  Lorsque  les  ailes  ont  des  yeux  semblables. 

Occelhs.  Qn  donne  (|uelqaefois  ce  nom  aux  stepimates  ou 
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yevL%  lisses.  Ce  mot  est  plas  souvent  employé  pour  désigner  les 
taches  en  forme  d'yeux  des  ailes  des  papillons. 

Occiput,  Le  derrière  supérieur  de  la  tête,  attaché  an  protho- 
rax  jusqu'au  vertex.  Il  est  limité  sur  les  côtés  par  les  tempes, 
et  postérieurement  par  le  trou  occipital ,  ou  par  le  cou,  s'il  y 

en  a  un. 

Octapode.  Qui  a  huit  pattes. 

Oculé ,  c.  (Voyez  Occellé.) 

Oculte.  Lorsque  la  lèvre  supérieure  est  tout-à-fait  cachée 
par  le  devant  de  la  tête,  ou  hien  par  le  chaperon.  —  Ce  qui 
n'est  pas  apparent. 

Œil,  Tache  orbiculaire  imitant  un  œil;  son  point  central 
est  coloré  di^éremment  du  reste,  et  s'appelle  prunelle,  pu- 
pille; le  cercle  qui  l'environne,  iris:  il  est  quelquefois  sur- 
monté d'un  arc  qu'on  nomme  paupière,  ou  lunule. 

Ombiliquéf  e.  Se  dit  d'une  impression ,  d'un  tubercule,  etc.,  ' 
qui  a  une  dépression  dans  son  centre. 

Onde  y  e.  Façonné  en  onde. 

Ondulé,  e.  (Voyez  lâgne.) 

Onglet.  Petite  pièce  mobile  qui  termine  la  mâchoire  de  quel- 
ques insectes. 

Ongtiictiléy  e.  lorsque  l'extrémité  de  l'anténnule  est  armée 
d'une  pointe  d'une  consistance  plus  dure  que  le  reste  du  paipe, 
ou  d'un  ongle ,  d'un  crochet.  —  Muni  de  petites  dents  for- 
mées par  des  cils  ou  de  petites  épines  courtes.  —  Mâchoire. 
terminée  par  un  crochet  ou  une  dent  mobile ,  etc. 

Opaque.  Corps  qui  n'est  pas  transparent  ni  diaphane. 

Opercule.  On  a  donné  ce  nom  à\une  lame  écailleuse,  plate, 
demi-circulaire  on  ov^le,  qui  recouvre  l'ouverture  de  la  ca- 
vité renfermant  les  organes  du  chant  des  cigales  mâles;  il  y  en 
a  deux ,  une  de  chaque  côté,  à  la  base  de  l'abdomen ,  près  de 
la  poitrine.  —  Tonte  partie  ayant  la  forme  d'un  petit  couvercle 
peut  s'appeler  opercule. 

Orbiculaire.  Qui  affecte  une  forme  ronde. 

Orbiculéj  e.  Lorsque  le  diamètre  longitudinal  est  égal  au 
transversal,  ou  que  la  figure  est  circulaire.  , 

Oreillette.  On  appelle  ainsi  les  deux  valvules  membraneuses 
propres  ^x  andrenettes,  qui  défendent  la  langue  à  l'extrémité 
du  tube.  (Voyez  Tube.  Kirbt.) 

Orthoptère.  Signifie,  en  grec,  ailes  droites. 

Ossdks,  {\oyez*EpidermescCarticulation.) 

Ov<U,e,  D'orbiculé  devenant  oblong,  mais  rétréci  aux  deux 
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extrémités.  Le  diamètre  longitudinal  ne  doit  pas  être  double  da 
transversal. 

Ové,  en  forme  d'œuf.  D'orbiculé  devenant  oblong  et  pins 
rétréci  à  un  beat  qu'à  Fautre.  Le  diamètre  longitudinal  ne 
doit  pas  être  double  du  transversal. 

Oviducte.  Appendice  que  les  femelles  ont  à  l'extrémité  de 
l'abdomen ,  servant  à  déposer  leurs  œufs  dans  des  trotts  asset 
profonds.  L'oviducte  a  la  forme  d'un  stylet,  d'iun  sabre,  d'une 
nacelle  foliacée,  d'une  tarière  en  scie,  etc.,  etc. 

OviJ-ères  (û\ets).  Qui  portent  les  œufs;  auxquels  les  œak 
sont  attachés. 

Ovipares.  Insectes  qui  pondent  des  œufs,  et  non  des  larves. 

Oviscaple.  (  Voyez  Oviducte). 

Ovo-vivipares.  Nom  que  l'on  donne  aux  insectes  dont  les  pe- 
tits sortent  du  corps  de  leur  mère  sous^  forme  de  larve  oq 
de  nymphe. 

P 

Pagina,  Surface  inférieure  de  l'aile  des  lépidoptères. 

Palais.  Fabricius  a  donné  ce  nom  à  la  pièce  qui  répond  à  la 
lèvre  inférieure  dans  quelques  insectes. 

Palatine {p'dttes  inertes  eu).  Bepliées  sur  elles-mêmes  de  cha- 
que côté  du  cou. 

Palette  (en).  Lorsque  l'article  terminal  d'une  antenue ,  ne- 

.  tant  pré(fédé  que  de  deux  ou  trois  autres  fort  petits,  est  ovalaire. 

Ou  dit  que  cette  palette  est  aigrettée,  barbue^  si  elle  a  un  poil 

raide  latéral  ;  elle  est  mutique,  imberbe,  si  elle  na  pas  ce  poii 

latéral. 

Palmé,  e.  L'antenne  qui  a  des  divisions  profondes  ,  et  q»i 
envoie  extérieurement  quelques  longues  branches  ressemblant 
à  des  doigts.  —  Lorsque  la  jambe  est  divisée  latéi'-alement  et  à 
son  extrémité  en  plusieurs  pointes. 

Palpe  ou  antennule.  On  a  donné  ce  nom  à  des  filets  presque 
toujours  articulés,* mobiles,  semblables  à  de  petites  aatennes, 
accompagnant  la  bouche  des  insectes.  —  On  les  divise  en  exté- 
rieur et  intérieur.  Kirby.  —  Plus  ordinairement  en  palpes  la- 
biaux, portés  par  les  lèvres,  et  en  palpes  maxillaires ,  portés 
par  les  mâchoires. 

Palpifjere.  Qui  a  ou  qui  porte  des  palpes, 

Paraglosses,  Nom  que  Ton  donne  à  deux  appendices  meiU' 
braneux  que  l'on  trouve  à  la  base  de  la  languette  de  qaelques 
insectes. 


DES  TERMB  BirrOMOU>GIQl7E9.  3^ 

ParalUUpipède.  Cotps  solide  terminé  par  six  paraUélograin* 
mes  (figure  dont  les  côtés  opposés  sont  parallèles),  doat  les 
opposés  sont  parallèles  entre  enz. 

Parasiigma.  Petit  espace  oblong  ou  rhomboïdal ,  opaqne, 
coloré ,  placé  avant  la  pointe  de  laile,  entre  les  deux  nervures 
mai^ginales  et  les  deux  transversales^  dans  plusieurs  espèces  de 
libellnlidées. 

Parfait.  Pattes  parfaites.  {Y oyez  j4ctif.) 
PaUes.  Organe^  destinés  à  soutenir,  à  transporter  le  corps. 
Celles  de  devant  font  quelquefois  l'office  de  mains  onde  pinces. 
On  distingue  da,ns  la  patte  d'un  insecte  quatre  parties  :  la  ban» 
cfae,  la  cuisse,  la  jamhe  et  le  tarse.  (Voyez  ces  mots.) 

Pattes  branchiales.  Elles  ne  coopèrent  au  mouvement  que 
d*une  manière  bien  imparfaite,  et  en  môme  temps  à  la  respi- 
ration; elles  ne  sont  jamais  terminées  par  un  qrocbet  ou  par 
an  ongle ,  mais  cette  extrémité  a  plusieurs  appendices  folia- 
ces,  des  bouquets  de  poils,  etc. 

Paume,  Premier  article  du  tarse.  KibbT. 
Paupières,  (Voyez  Œil.) 

Pectine^  e.  Lorsque  les  articles  sont  fortement  prolongés 
latéralement,  imitant  les  dents  d'un  peigne,  et  conservant  tou-. 
jours  Jeur  écartement  et  leur  direction. — Bipectiné^  si  tes  arti- 
cles oa  les  dents  ont  aussi  à  leur  tour  et  irrégulièrement  des 
branches  de  chaque  côté.  . 

Pectorale  (  lame) .  Petite  pièce  qui  recouvre  la  hase  des  pattes 
postérieures  de  quelques  insectes.  —  Lame,  pectorale,  pièce 
sur  laquelle  sont  insérées  les  secondes  pattes  dans  les  cétoines, 
par  exemple.  —  On  appelle  saillie  pectorale,  un  avancement 
de  la  poitrine.  —  Pattes  inertes  pectorales,  insérées  sur  les  côtés 
du  corps  avec  les  autres. —  Pattes  pectorales,  insérées  unique- 
ment sur  la  poitrine.  * 

Pèdiforme,  En  forme  de  pied  ,  de  patte.  Lorsque  les  palpes 
sont  presque  semblables,  en  grandeur,  aux  pattes. 

Pédicelie.  Troisième  article  d'une  antenne  ;  il  s'emboîte 
dans  le  genou  qui  lui  sert  de  gond  pour  le  mouvement. 

Pédicule  ou  Pédoncule,  (  Voyez  ce  mot.  ) 

Pédoncule,  Espèce  de  pied,  de  tige,  servant  de  support. 

Pédoncule*  Qui  est  porté  sur  une  espèce  de  tige,  de  pédon- 
cule. —  La  tête  est  pédoncuiée  quand  elle  est  resserrée  à  sa 
partie  postérieure  et  forme  un  cou  distinct. 

Peignes  (les)  sont  des  corps  propre»  aux  scorpions;  ils  sont 
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membraneux,  fonnés  d'une  pièce  princîprie,  longue,  étroite, 
le  long  d'un  côté  de  laijnelle  est  fixée  une  suite  de  petites 
pièces  imitant  des  dents ,  et  dont  le  nombre  Tarie  selon  les 
espèces  :  ces  corps  sont  placés  obliquement  au  nombre  de  deux 
et  un  de  chaque  côté,  entre  la  pmtrine  et  Tabdomen.  —  Suite 
de  cils  raides  que  l'on  remarque  sur  le  côté  extérieur  de  la 
base  des  valvules,  au-dessous  du  sinus  où  est  le  palpe.  (  Voy. 
Base.)  Kjrbt. 

Pelotes,  Petites  pièces  membraneuses,  ovales,  que  l'on  re- 
marque entre  les  deux  crochets  des  tarses. 

Pendants  (les).  On  appelle  ainsi  des  appendices  ovalaires 
placés  de  chaque  côté  du  corps,  à  «a  partie  inférieure. 

Pencké,  e.  Lorsque  les  antennes  sont  inclinées.  —  liOi^que 
la  trompe  idem,  — Quant  aux  ailes,  voyez  Inclinée. 

Pénicillé ,  e.  Portant  des  houppes  de  poils  divei^eant  au 
sommet,  en  forme  de  goupillon. 

Pénis,  L'organe  de  la  génération  du  mâle;  il  comprend  les 
pinces  et  la  verge. 

Pentamère.  Qui  a  cinq  articles  à  tous  les  tarses.  -^ 

Pentaphylles  (lames),  ou  au  nombre  de  cinq.  (Voyez  t^zme.  ) 

Perfotiéy  e.  Se  dit  d'une  antenne  lorsque  les  articles  parais- 
sent enfilés  dans  leur  milieu.  Qu'on  se  représente  une  suite 
d'hémisphères  ou  de  moitiés  de  boules  enfilées ,  de  manière 
que  la  surface  convexe  soit  toujours  tangente  à  la  surface 
plane,  ou  à  la  coupe  transversale  :  il  faut  que  l'axe  réponde  au 
milieu,  et  que  les  articles  aient  leur  diamètre  transversal  plus 
grand  que  celui  de  leur  longueur. 

Perforé,  e.  Qui  est  percé  d'un  petit  trou. 

Perié ,  e.  Parsemé  de  points  en  relief  et  arrondis. 

Perpendiculaire.  Se  dit  de  la  trompe  lorsqu'elle  descend  per- 
pendiculairement. 

Pétiole,  e.  Lorsque  l'abdomen  est  attaché  au  prothorax  par 
un  pédicule  très-menu ,  filiforme.  -^  Lorsqu'une  partie  est 
portée  sur  un  pétiole  ou  pédicule,  c'est-à-dire  sur  un  pied 
mince  et  ordinairement  très*délié.  ~  Une  cellule  de  Taile  est 
*j>étiolée  lorsqu'elle  n'occupe  pas  à  sa  base  le  même  espace  que 
celle  qui  la  précède,  et  tient  à  celle-ci  par  une  sorte  de  tige 
plus  ou  moins  longue. 

Pétiole  dvL  dos.  Amincissement  plus  ou  moins  menu,  qui  unit 
l'abdomen  au  derrière  du  tronc.  (  Voyez  Pédicule.  ) 

Pharinx.  Ouverture  de  la  bouche  par  laquelle  les  aliiuents 
passent  dans  l'œsophage. 
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Pièce  hasilmrè.  £lle  occupe  la  partie  mféileiire  et  posté* 
rieare  delà  tète,  et  s'unit  sur  les  côtés  avec  les  tempes,  ea 
avautayecla  pièce  prébasilaîre,  et  en  arrière  avec  Te  cou  lors- 
qu'il existe.  I]^ns  le  cas  contraire ,  elle  forme  la  partie  infé- 
rieure do  trou  occipital. 

Pièce  prébasilaite.  Placée  en  avant  de  la  pièce  basilaire ,  elle 
s'unit  avec  elle  par  une  sutnre  plus  ou  moins  marquée  ;  par  sa 
partie  antérieure ,  elle  touche  au  menton ,  et  par  ses  côtés  à  la 
base  des  mandibules  et  de  Fépicrâne. 

Pinces  (?oyez  Main  ). .  Parties^  du  pénis  :  elles  consistent  en- 
deoz  on  plusieurs  crochets ,  quelquefois  rameaz  ou  fourchus , 
par  Je  moyen  desquels  le  mâle  saisit  l'anus  de  la  femelle. 

Piquants  (armé  de).  Lorsque  le  corps  en  estcouyert. 

Pian,  0.  Lorsque  le  disque  n'est  pas  plus  élevé  que  les  bords, 
et  que  ceux-ci  ne  le  sont  pas  plus  que  le  disque. 

Pliées  (ailes).  Pliées lougitudinalement  comme  un  éventail. 

Piissé,e.  Lorsque  les  lignes  élevées  forment  des  plis  ou  des 
rides. 

Pltmuuseau.  Amàs  de  poils  dont  est  souvent  garni  un  des  cô- 
tés des  jambes  postérieures,  et  qui  se  chargent  de  la  poussière 
fécondante  des  fleurs.  Kirbt. 

Pluridenté,  e.  Qui  a  plusieurs  dents. 

PoUtt ,  e.  Couvert  de  poils  longs ,  gros ,  peu  nombreux,  sans 
îaidenr. 

Poitrine»  Entre  labdomen  et  le  prothorax  est  un  grand  an- 
neau transversal  «  plus  large  que  les  autres;  deux  paires  de 
pattes  y  prennent  naissance  :  le  dessous  de  cet  anneau  est  la 
poitrine. 

Point,  Tache  très-petite,  ronde ,  distinguée  du  reste  de  l'aile 
P^sacoideur.  -^  Point  oocellaire  (voyez  ce  mot).  —  Point 
géminé  ou  double  (voyez  Oéminé  ). 

Point  épais  y  ou  stigtuate.  Il  consiste,  dans  quelques  insectei, 
en nn point  épais,  noirâtre,  placé  à  la  côte  des  ailes  supé- 
rieures (voyez  Anastomose),  Il  ne  faut  pas  le  confondre  avec 
le  stigmate,  organe  de  la  respiration. 

Point  calleux.  liOrsqu'il  est  élevé  et  rude.  —  Tubercule  d'une 

consistance  assez  dure ,  ressemblant  à  la  valve  d'une  petite 

faille  ;  il  se  trouve  à  la  naissance  des  ailes  supérieures  de 

P^^uienrs  insectes.  (Voyez  Ecaillette.  ) 

P(nntes  (  armé  de  ).  Lorsque  le  corps  en  est  couvert. 

Pointu,  e.  Terminé  en  pointe.  Si  le  bout  d'une  antenne  était 

«B pointe  un»  et  raide,  on  dirait  que  Tantenne  est  aiguë, 
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•caininëe.  -•  Les  antennnles  sont  pointues  lorsqu'elle»  finîs- 
tent  en  pointe  flexible  et  de  la  noéme  nature  que  Tante  nnale. 

PointiUé,  e.  Parsemé  de  petits  points. 
^  Pofyphage.  Quelques  insectes  sont  carnassiers  ;  d'autres  vî» 
▼ent  de  feuilles  ou  de  fruits  ;  d'autres  ,  enfin ,  mangent- égal e« 
ment  de  tout  et  sont  polyphages;  ce  mot,  cependant,  s'applique 
plus  spécialeqient  aux  chenilles  de  différents  papillons  ,  qui 
vivent  également  surup  très-grand  nombre  de  plantes  difFé» 
rentes. 

Polipode.  Qui  a  un  grand  nombre  de  pattes. 

Ponctué ,  e.  Parsemé  de  points  enfoncés,  gros  ou  moyens.  — 
Les  yeux  sont  ponctués  Lorsqu'ils  sont  parsemés  de  points  co- 
lorés  différemment  que  le  fond. 

Poreux,  se.  Perforé  de  petits  trous  ou  pores  qui  traversent 
Ifi  substance. 

Porte^Cocarde.  (Voyez  Tentacule,  Tentacule.) 

Post'épiitome  (  l'arri ère-nez  de  Rirbt).  Pièce  de  la  tête 
placée  au-dessous  des  antennes  et  au-dessus  de  Tépistome  dont 
elle  est  séparée,  ainsi  que  du  front,  par  une  ligne  enfoncée 
plus  ou  moins  marquée. 

Postérieur,  Dans  l'ordre  des  coléoptères  carnassiers ,  ainsi 
que  dans  ceux  dont  les  insectes  sont  màcheliers,  la  lèvre  in- 
férieure porte  presque  toujours  deux  palpes,  et  chaque  mâ- 
choire un,  rarement  deux.  Ceux  de  la  lèvre  inférieare  sont 
désignés  par  l'épithète  de  postérieurs  ;  mais  la  dénomination 
de  ceux  des  mâcnoires  est  susceptible  d'une  application  double, 
suivant  leur  nombre  :  si  la  mâchoire  n'en  porte  qu'un  «  Fa- 
bricius  le  nomme  extérieur;  s'il  y  en  a  deux,  celui  qui  est 
couché  sur  la  mâchoire  et  qui  n'est  jamais  que  de  deux  arti- 
cles, prend  ce  nom,  tandis  que  le  plus  grand  et  le  plus  ar- 
ticulé ,  celui  qui  répond  véritablement  au  palpe  extériéar  du 
grand  nombre,  devient  uu  palpe  intermédiaire  ou  moyen. 

Poupée i  synonyme  de  Nymphe,  (Voyez  ce  dernier  mot.  > 

Préoculaii^.  Inséré  devant  les  yeui, 

Préophthalme,  Au-devant  des  yeux. 

Primaires,  Ce  sont  les  ailes  de  dessus  des  lépidoptères  et  des 
insectes  à  quatre  ailes  membraneuses. 

Primitives  (Nervures).  Voyez  Nervures,  n*'  i  et  a. 

Prismatique.  Imitant  une  espèce  de  prisme  par, les  angles, 
ou  formé  ae  trois  plans  presque  ésaux. 

Proboscide.  Insecte  dont  la  bouche  consiste  dans  une  espèce 
^  trompe,  rétractile  dans  plusieurs ,  droite  ou  coudée  ,  sans 
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articolàtion  distincte ,  terminée  par  deax  lèvres  plas  on  moins 
apparentes.  Le  suçoir  est  logé  dans  une  gouttière  sfipérieore 
et  longitudinale. 

Proboscis,  et  quelquefois  Trompe.  Bouche  des  insectes  pro- 
bosddes  (voyez  ce  mot). 

Prolongement.  Ce  mot  s'applique  particulièrement  aux  an- 
gles du  thorax. 

Proéminent,  e.  Se  dit  de  la  tête  si  elle  est  sur  la  même  ligne 
que  le  thorax ,  mais  plus  étroite  que  lui. 

Promimîe.  Lorsque  la  surface  des  yeux  est  Qesét  au-dessus 
delasurfecede  latéte. 

Promuscis.  Nom  que  Ton  donne  quelquefois  à  la  trompe 
des  hyménoptères ,  focmèe  par  l'allongement  des  mâchoires  et 
de  la  languette. 

Proportion,  La  grandeur  du  corps  sert  d'échelle  compara- 
tive. Ainsi  Ton  dit  que  la  longueur  de  la  tête ,  je  suppose,  fait 
leqoart,  le  tiers,  etc. ,  de  cpUe  du  corps  r  on  compare  de 
même  les  largeurs. 

Protothorax.  Premier  segment  du  thorax,  du  côté  de  là 
^ts,  portant  la  première  paire  de  pattes.  Cet  anneau  se  com- 
pose du  tergum  et  de  Vantepectus.  C'est  le  corselet  des  coléop- 
tères et  autres. 
Prune/Ze.  (Voyez  OEil.) 

Pubescent,e.  Couvert  de  poils  très-fins,  peu  ou  point  serrés, 
<^arts, souvent  peu  apparents,  couchés. 

Pulvérulent,  e.  Recouvert  d'une  poussière  à  grains  plus  on 
noms  gros, 
^wpc,  synonyme  de  Nymphe,  (  Voyez  ce  dernier  mot.) 
P«pi//e.(  Voyez  0B«7.) 

hpipares.  Insectes  dont  les  petits  sortent  du  corps  de  leur 
°»èreà  l'état  de  nymphe, 
^J'^^'um.  Dernier  anneau  de  l'abdomen,  portant  l'anus. 
^friforme.  Qui  a  la  forme  d'une  poire. 


Qùeutf.  En  queue  d^hirondelle  (voyez  Dwtfiycnt).— SI  les  ailes 
^  tenninent  en  pointe  allongée,  on  dit  qu  elles  sont  en  queue. 


H)teua:,  se.  Parsemé  de  points  élevés,  irréguliers  et  iné- 
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Raccourci,  e  (roban  on  fascie).  Ayant  on  pea  détendue  ,  et 
li'allant  pas  jasqu*aa  milieu  de  l'aile.  • 

Badia le  (  ner?  ule  ) .  Voyez  Nervu  res. 

Radicule.  Premier  article  qui  sert  de  base  à  une  antenne. 

Raie.  Ligne  très -étroite,  traversant  Taile  obliquement, 
eomme  de  sa  base  à  l'angle  postérieur. 

Rameux ,  se.  Mandibule  ramease  (  voyez  Difforme),  Qui 

a  des  branches  primaires,  secondaires,  etc.  —  Antenne  ra« 
meuse,  celle  qui  est  garnie  d'un  côté  de  deux  ou  trois  longues 
branches  irrégulières. 

Ramifié,  e.  Divisé,  partagé  en  plusieurs  rameaux. 

Rapproché,  e.  Lorsque  l'intervalle  qui  sépare  les  antennes  est 
pins  étroit  que  celui  de  l'antenne  aux  côtés  de  la  tête.  — 
liorsque  les  yeux  sont  voisins. 

Ravisseuses  (pattes).  Celles  dont  les  cuisses  sont  creusées 
fi^un  sillon  pour  recevoir  la  jamt>e,  et  armées,  ainsi  que  cette 
uernière,  d'une  double  rangée  d'éperons. 

Rayonnant,  e.  Partant  d'un  point  commun  en  forme  de 
rayons  ou  de  digitatiou. 

Rebord.  Bord  élevé  et  semblant  quelquefois  ajouté. 

Rebordé.  Relevé  en  bourrelet  et  replié.  [Voyei  Martjiné). 

Recourbé,  e.  Lorsque  les  antennules  sont  arquées  avec  la 
pointe  en  haut. 
.  Recouvrement  (en).  Ailes  horizontales  et  bords  internes  des 
supérieures  placés  l'un  sur  l'autre. 

Recourbé ,  e.  Lorsque  l'abdomen  est  courbé  en  dessus. 

Reçticomes.  On  appelle  ainsi  les  insectes  dont  les  antennes 
•ont  droites ,  point  brisées. 

Récurrentes  (nervures  ).  Voyez  Nervures. 

Renflé ,  e.  Lorsque  l'antenne  est  pins  grosse  à  son  extrémité, 
qu'elle  ne  finit  pas  brusquement  en  massue  ou  eu  bouton  ,  et 
que  ce  renflement  n*est  pas  brusque.  La  tété  est  renflée  lors- 
<^ue  sa  partie  antérieure  est  renflée  et  comme  tuméfiée..  —.  La 
massue  des  antennes  est  renflée  lorsqu'elle  est  d'une  grosseur 
disproportionnée  et  paraît  comme  gonflée. 

Rèfiiforme.  Qui  a  la  forme  d'un  reiu. 

Repliées  (ailes).  Pliées  d*abord  longitudinalement,  puis 
repliées  transversalement. 

K*  Réticulé,  e.  Les  ailes  de  certains  insectes  sont  nommées  ré- 
ticulées, lorsqu'elles  sont  croisées  en  mille  sens  divers  par  une 
l^nle  de  petites  nervures  ou  veines  semblables  à  un  résea^. 


DBS  TERBIIS  B!|ITOM<».OGIQtJB»,  4^ 

Setiréf  e.  Lorsqne  la  tête  est  entièrement  engagée  dans  le 
thorax. 

Bétractile.  Se  dit  de  la  tête  qnand  elle  peut  s'enfoncer  à 
volonté  et  presque  enUèrement  dans  le  thorax. 

Rétus.  Très-émoussé ,  ayant  nue  entaille  dans  le  sens  de  sa 
haateur.  • 

Réurûf  €.  Lors^e  les  antennes  ont  un  article  commun  pour 
base. 

Reverse.  Si  le  bord  extérieur  des  ailes  farineuses  inférieures 
dépasse  eeluides  supérieures,  et  est  un  peu  couabé,  les  ailes 
soDt  reverses. 

Rhomèotdal,  e.  Lorsqueles  articles  des  antennnies  sont  apla- 
tis atec  quatre  angles,  dont  denz  aigus  et  obtus,  ils  sont  rhom- 
boïdanx,  si  les  ailes  ont  le  bord  postérieur  pins  long  que  le 
Iwrd  interne. 

*»rf«^,c.  (  Voyez  P/iW.) 

^^ongéf  e..  Qui  a  des  dents  ou  des  éehancrures  inégales  i 
comme  si  les  bords  eussent  été  rongés. 

Roruknt,  e.  Couvert  d'une  légère  efflorescence,  semblable 
a  celle  de  certains  fruits,  et  qai  s  enlève  aisé^ment. 

Rostrale.  Porté  sur  un  prolongement  de  la  tête  ou  bec. 

Rostre.  Sorte  de  bec  des  hémiptères,  composé  d'une  gaine 
coriace,  à  trais  ou  quatre  articulations,  présentant  sur  sa  face 
SQpérieare  tantôt  une  gouttière,  tantôt  une  simple  suture.  Le 
rostre,  quand  l'insecte  est  au  repos,  est  souvent  appliqué 
<^ontre  la  poitrine,  entre  les  f^ttes. 

Rostrule.  Bouche  qui  n'est  formée  que  par  un  tube  très-court, 
i^ns  articulation,  et  renfermant,  à  ce  qu'il  paraît,  une  ou 
<^ux  soies.  On  t'appelle  aussi  petit  bec. 

^tuk.  Pièce  de  1^  hanche  la  plus  immêdifatement  articulée 
wec  la  poitrine. 

^léf  e.  Quand  les  ailes,  repliées  autour  du  corps,  lui  for- 
o^cnt  un  tuyau,  une  espèce  de  gaine. 

Ruban  (le)  ou  la  fascie,  est  une  bande  transversale  d'une 
<^leiir  tranchante  sur  le  fond,  qui  se  trouve  sur  les  ailes,  le 
^uorax  ou  l'abdomen  de  certains  insectes. 

•fitt6an^,  e.  Lorsque  les  yeux  ont  des  bandes  de  couleur  dif* 
«fcote  de  celle  du  fond. 

*tt(ie.  (Voyez  Raboteux.) 

Bttjfucux,  se.  Parsemé  de  lignes  élevées,  îrrégulières  ou  se 
^"jeant  en  tous  sens, 
^n^ote.  Insecte  dont  là  bouche  n'a  qu'une  gatne  çylindri- 
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que  on  coniqae,  aiticnlée,  sans  lèvres  à  son  flxtrémitë,  et  dlani 
un  canal  supérieur  dans  lequel  sont  logées  trois  soies  qui  for- 
toent  le  suçoir;  ce  bec  n'est  pas  accompag^né  de  palmes. 

Sabre.  Nom  que  l'on  donneàToviducte  de  quelques  insectes. 

Sagitté,  €.  Qui  a  là  forme  d  un  fer  de  flècbe. 

Saillant^  e.  Se  dit  de  l8[téte,  si  elle  forme  une  saillie  en  avant  * 
cette  saillie  ressemble  à  un  museau^  à  un  bée  ou  à  une  espèce 
de  trompe  dans  plusieurs  (voyez  Saillie).  —  Surface  des  yeux 
saillante  (voyez  Prominule). 

SaiiUe.  Partie  antérieure  de  la  téts^rolon&rée  en  avant.  Elle 
est  courbée,  ou  vwttcate,  suivant  qu'elle  s'éloigne  de  la  lî^ne 
horizontale  pour  se  rapprocher  delà  perpendiculaire.  —  (Voyez 
Pectorale.)  . 

Saltatoires  (  pattes).  Celles  dont  les  cuisses  sont  renflées  et 
propres  au  saut. 

Satiné,  é.  A  poils  courts,  fins,  ayant  l'apparence  du.  satin. 

<Sautetir( pied). Lorsque  les  fëmurs postérieurs  sont  g^rossis. 

Scabre.  A  points  élevés,  nombreux,  à  peine  visibles,  rendant 
la  surface  rude  an  toucher. 

Scape,  ou  article  basilaire  de  l'antenne. 

Scarieux,  se.  D'une  substance  sèche,  blanchâtre,  cartilagi- 
neuse. 

Scie  (en).  A  dentelures  dont  un  des  côtés  est  plus  conrty  et 
dont  la  pointe  ne  répond  pas  au  milieu  de  sa  base. 

Scrobe.  Canal  creusé  dans  le  bec  des  charançons  pour  loger 
les  antennes. 

Scutellaire  (angle).  Uangle  de  la  base  du  disque  le  plus  près 
de  l'écusson  se  nomme  ainsi. 

Scutellé,  €.  Qui  a  un  écosson. 

Sciitellum.  (  Voyez  Ecusson^ 

Secondaire.  Les  ailes  inférieures  des  lépidoptères  et  des  in- 
sectes à  quatre  ailes  membraneuses,  sont  nommées  secondaires. 

Sécuriforme.  En  forme  de-  hache.  Si  l'article  terminal  d'ane 
antenue  ou  d'un  palpe  imite  la  figure  d'une  hache ,  ou  est 
triangulaire,  comprimé,  avec  la  pointe  en  bas  et  le  côté  opposé 
en  haut. 

Segments,  ou  parties  de  l'abdomen  formant  des  anneaux.  Les 
segments  dorsaux  sont  les  incisions  ou  lés  pièces  transversales 
du  dos.  Le  plus  grand  nombre  a  des  stigmates.  On  donne  aussi 
aux  segments  le  nom  d'anneau. 
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Semi-cnutMéf  e.  Aile  vaginale  composée  d*une  partie  épaisse, 
opaqae,  ooriacée»  et  d  une  autre  membraneuse  et  terminale. 
Ou  l'appelle  demi-élytre ,  hémelytre.  (  Voyez  ces  mots.) 

Seneté,  e.  Denté  eu  scie. 

Sesùk.  Qui  porte  directement  sur  le  corps  sans  tige  ni  pë- 
doncnle.  —  Ahdomen  sessile»  lorsqu'il  est  appliqué  contre  le 
thorax  sans  aucune  espèce  de  pédicule.  —  Tête  sessile,  loi»* 
qu'elle  n'est  pas  reçue  dans  une  cavité  thoracique,  mais  sim- 
plement attachée  au  thorax  auquel  elle  paraît  jointe  par  toute 
sa  sufface  postérieure. 

^  SesquMÛier,  Lorsque  deux  pointa  sont  contîgus  et  que  l'un 
d'eu  est  plus  grand,  on  rend  cette  disposition  par  le  mot  de 
sesquindtaum. 

Sesqm-occeUus.  Quand  Fœil  en  contient  un  pinl  petit. 

&s9ut-tertta.  Si  les  quatre  ailes  sont  traversées  par  une 
bande,  et  que  les  supérieures  ou  les  inférieures  seulement  en 
aient  une  antre;  ou  bien  si  cliacnne  de  ces  ailes  est  traversée 
par  une  raie,  et  une  autre  moitié  plus  petite,  on  dit  que  les 
ailes  on  deux  d'elles  ont  une  bande  et  demie,  sesqui-altera  ;  s'il 
Y  «D  avait  une  et  un  tiers,  on  dirait  sestfuûtertia ,  ou  trois  et 
demie,  suivant  d'autres. 

Setaci,  e.  Diminuant  insensiblement  d'épaisseur  de  la  base 
4  la  pointe. 

Sétiforme  (antenne).  Courte,  rigide,  diminuant  de  la  base  an 
waimet  oà  elle  se  termine  en  pointe  allongée  et  très-aiguë. 

Setigère,  Parsemé  de  poils  faides  et  épais ,  comme  des  soies 
de  sanglier.  —  Terminé  par  une  soie  raide. 

Sétuleux,  se.  Parsemé  de  poils  raides,  épais,  tronqués  à  leur 
ertrémité. 

%nature.  Tache  ressemblant  plus  on  moios  h  des  carac- 
tères d'écriture. 

Pilonné,  e.  Qui  a  des  lignes  larges  et  enfoncées. 

f'np/e.  Les  yeux  sont  simples  s'ils  n'offrent  qu  une  cornée, 
<lonne  lentille.  —  Les  mâchoires  sont  simples  lorsque  leur 
^'ge  on  leur  corps  principal  n'est  formé  que  d'une  pièce ,  ou 
lue  ses  divisions  ne  sont  que  superficielles. 

^phon  (  petit).  Voyez  Siphoncule. 

^ikoncule.  Bouche  composée  de  trois  lames  ou  valvules 
'^e»  de  manière  à  former  un  tube. 
-**««.  Filets  cylindriques;   minces,   terminés  en   pointe 
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Sole,  hohe  membraneiix  terminant  «t  débordant  les  fràs 
ou  quatre  premîiics  articles  des  tarses,  dans  quelques  insectes. 

Solides  (antennes  ).  Lorsqu'elles  sont  terminées  en  masse, 
qui  parait  entière  on  sans  articles. 

Sommet.  Extrémité  opposée  à  la  base  ;  celle  qui  est  (>rès  de 
l'anus,  relativement  aux  élytres. 

Soudé,  e.  Quand  les  élytres  sont  attachées  Fane  à  Fautre. 

Sous-tlabre.  Pièce  placée  sous  le  labre  dans  les  insectes  hy- 
ménoptères. ~  Latreille  donne  quelqnefcns  ce  nom  à  Tépi- 
pharinx  (  voyez  ce  mot). 

Sous'Tnarginaie  (Nervure).  Voyez  Nervure  sous-<:ostah. 

SouS'tnétHane  (Nervure).  Voyez  Nervure, 

Soyeux,  se.  Couvert  de  poils  doux,  couchés  et  brillants. 

Spatule,  e.  Elargi  et  arrondi  au  bont,  en  forme  de  spatule 
de  pharmacien.  , 

SpécuUJère,.  Brillant  comme  un  miroir. 

Spvritrompes.  On  donne  ce  nom  aux  insectes  dont  les  ma- 
içhoires  ou  les  mandibules  se  sont  converties  en  deux  filets  , 
Ibrmant  par  leur  réunion  une  trompe  roulée  en  spirale  ;  il  y 
a  une  ou  deux  aotennules  de  chaque  côté.  ^— Xa  trompe  des 
lépidoptères  est  une  spiritrompe,  improprement  nommée  langue 
|>ar  Linné  et  Fabricius,  et  antfua  par  Kibby. 

Squameux f  Sd  Lorsque  le  corps  a  de  petites  écailles.  —  Qui 
est  écai liens. eu  de  la  nature  de  Técaille. 

Sfuamule,  Petite  écaille  ayant  l'apparence  d'un  grain  de 
poussière. 

Stemmates.  Petits  yeux  lisses  et  luisants  qui  existent  sur  la 
tête  d'un  grand  nombre  d'insectes  «  indépendamment  des  yeux 
ordinaires. 

Sternum.  Portion  du  milieu  de  la  poitrine  qui  se  trouve  en- 
tre les  pattes.  Il  est  quelquefois  relevé  en  arête  et  terminé 
par  une  pointe  saillante.  Cependant  on  entend  quelquefois  par 
sternum  tantôt  la  partie  qui  est  entre  les  deux  pattes  antérieu- 
res, tantôt  celle  qui  est  entre  les  quatre  autres. 

Stigmate.  C'est  une  tache,  souvent  en  forme  de  rein,  ou 
ronde,  placée  entre  les  nervures  sur  le  dessus  des  ailes  supé- 
rieures et  près  de  la  côte.  Il  est  simple  ou  double  dans  les  lé- 
pidoptères ;  dans  d'autres  insectes  il  change  de  place  et  de 
figure  (voyez  Point  ^joais).  —  Les  stigmates  sont  les  ouvertures 
extérieures  des  conduits  aérifères.  Ils  ont  souvent  la  forme 
â*ane  boutonnière.  (Voyez  ^nastomo^e.) 

Strié ,  e.  Qui  a  de  petites  ligues  enfoncées  et  parallèles.  --^ 
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La  Strie  est  ane  tache  sur  l'aile  farineuse,  formant  nne  petite 
ligne  ioDgitudinale,  mais  ayant  plus  de  largeur  qu'une  l%ne 
ordinaire. 

Styles  (les)  sont  des  pointes  molles  (souvent  Tésiculaires  )  , 
coniques,  articuléesordinairemeDt,  placées  au  nombre  de  deux 
au  bout  de  l'abdomen  de  quelques  orthoptères.    On  donn^ 
aussi  ce  nom  aux  appendices  qui  sont  nus  de  chaque  côté  de 
l'anos  des  staphilîns.  —  Styles  ou  valves  (voyez  ce  mot  ). 
Suboculaire.  Placé  au-^lessous  des  yeux. 
Subulé,  e.  Court,  raide  et  pointu,^  ressemblant  à  une  alène. 
—  Lorsque  la  pointe  des  antennules  est  longue.  —  Terminé 
par  ao  petit  article  beaucoup  plus  grêle  que  le  précédent. 

Succion.  Manière,  d'opérer  pour  prendre  de  la  nourriture 
chez  les  iasectes  suceurs. 

.  Suceurs.  Insectes  qui  n'ont  pour  bouche  qu'une  espèce  de 
langue,  tme  trompe  où  un  suçoir. 

Suçoir.  Soies  renfermées  dans  une  gaine  inarticulée ,  oii^ 
simplement  coudée,  -dont  l'extrémité. a  deux  sortes  de  lèvres  ; 
ou  dans  an  fourreau  membraneux ,  rétractile ,  et  fortemen  t 
labié  à  son  extrémité. 

Supérieur.  Quand  il  s'agit  des  ailes,  ce  mot  devient  quelque* 
fois  synonyme  d'antérieur  ;  on  dit  ailes  supérieures  au  anté« 
rieares.  Les  antennes  sont  supérieures  quand  elles  sont  placées 
sur  le  vertex. 

Support.  Partie  de  la  Base  delà  valvule.  —  Portion  de  la 
valvule  située  entre  sa  base  et  les  muscles  qui  Lui  serveAt  d'«tr 
tache ,  c'est  une  sorte  de  genou  (voyez  Base  ).  Kirçt. 

Sur-imposé.  Lorsque  le  pédicule  de  l'abdomen  semble pren* 
dre  naissance  de  l'extrémité  postérieure  et  supérieure  du  oor- 
selet,  on  le  dit  sur-imposé. 

Suture.  Nom  que  l'on  donne  au  bord  du  corselet  joignant 
Is  tête  ou  l'abdomen.  —  Suture  antérieure,  postérieure.  — 
Sature  antérieure,  transversale  relativement  a  l'élyCre  (voyez 
Base).  —  Ligne  longitudinale  de  réunion  des  deux  élytres.^ 

Suture  dentée.  Celle  dans  laquelle  les  deux  pièces  réunies 
oiErent  des  dentelures  qui  s'engrènent  les  unes  dans  les  au?* 
très. 

Suture  écaill€u$ip.  Celle  où  le  bord  d'une  pièce  recouvre  celai 
^l'autre  pièce. 
Synciput.  C'est,  dans  les  grands  animaux,  la  partie  snpé- 

neore  de  la  tête,  lesomnMt  )  dans  les  insecte»,  c'^t  la  partie 

^ywEKBspond.  * 
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Tache.  La  tache  proprement  dite  est  une  partie  de  l'aîle 
pins  ou  moins  grande,  soaVent  d'une  forme  irrégtdière  dif- 
fSéremment  colorée  qoe  le  fond  de  l'aile: 

Tarse.  Dernière  pièce  de  la  patte.  C'est  nne  snîte  de  petits 
articles  qui ,  par  leur  variété  numérique ,  par  lear  figrure  ,  ai- 
dent beaucoup  dans  la  méthode.  Le  dernier  article  est  ordi- 
nairement terminé  par  une  petite  pièce  conique  où  éeailleuse 
ou  par  deux  petits  crochets  mobiles.  - 

Tarière,  Prolongement  dei'abdomen  servant  d*ovidacte. 

Termina,  Ailes  supérieures ,  coriaces  presque  comme  des 
élytres,  mais  ayant  les  nervure^  et  les  cellules  apparentes  aa 
moins  en  dessous.  Par  exemple  les  blattes. 

Tégument.  C'est,  dans  les  insectes,  cette  partie  qui  couvre 
l'individu,  qai  lui  sert  de  peau.  Les  téguments  sont  prescrue 
calcaires  dans  les  crustacés  ;  de  la  nature  de  la  corne,  de  l'é- 
caille,  coriaces,  dans  les  insectes  proprement  dits.  La  plupart 
des  arachnides  n'ont  qu'un  tégument  membraneux. 

Tempe,  Côtés  de  la  tête  qui  répondent  aux  vraies  tempes  des 
grands  animanx.  Elles  sont  formées  par  une  continuation  des 
joues  et  s'étendent  depuis  celles^ïi  jusqu'aux  extrémités  posté- 
rieures de  la  tête  dont  elles  forment  les  côtés  et  les  aaeles 
postérieurs.  Par  conséquent ,  elles  entourent  en  arrière  les 
yeux,  le  vertex  et  l'occiput. 

Tenailles  (les)  sont  deux  pinces  cornées,  et  terminant  Tab- 
domen  des  perce-oreilles. 

Tentacule,  Partie  molle,  rétractile,  comparée  à  une    co- 
carde. 

Tentacule,  e.  Qui  a  des  tentacules.  (Voyez  Tentacule.  ) 

Terminal,  e  (fascie  ou  ruban).  Voisin  du  bord  postérieur. 

Têt.  Partie  solide  qui  couvre  et  protège  le  corps,  en  lie 
toutes  les  parties,  les  maintient  dans  leur  position  respective. 

Tête.  Portion  du  corps  qui,  remplissant  une  partie  de» 
mêmes  fonctions  que  dans  les  autres  animaux,  a  conservé  le 
même  nom.  C'est  à  cette  partie  antérieure  du  corps  que  sont 
placés  les  antennes,  les  yeux  et  les  organes  de  la  manducation. 
Elle  est  quelquefois  séparée  du  corselet  par  une  articulation 
distincte,  et  d'autres  fois  confondue  avec  lui. 

Tétracère,  du  grec,  quatre  cornes.  Insectes  qui  ontqaatre 
antennes. 

Tetramère.  Qui  a  quatre  articles  à  tous  les  tarse». 

Tétrapode,  Qui  a  quatre  pattes.  On  appelle  ainsi  quelque^ 
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lépidoptères  pvce  qae  leur  première  piâre  db  ^aHé»  est 
inerte. 

Thora» ,  nomme  par  les  anciens  entomolo£;istes  tronc  <M 
corselet.  C'est  cette  partie  de  Finsecte  qni  porte  Ses  pattes  et  les 
ailes  et  qui  reste  entière  lorsqu'on  a  enlevé  la  tête  et  rabdoraen. 
Il  se  compose  de  trois  segments  où  anneanl  peu  on  point  â^ 
thacts,  nommés  prothorax,  fnésotkorax  et  métûtkorax. 

Tige  (voyez  Pédoncule),  La  tige  est  cette  partie  de  l'aDtenne 
qtd  se  trouve  placée  entre  ïe  scape  et  la  massae.  —  C'est  ce 
qui  reste  de  Tantenn'e  après  le  pratceHe.  Kôubt.  —  La  tîge*de 
la  langoe  est  la  portion  qni  saille  au-delà  du  tuhe.  Rifrst.  — 
ta  t'i^e  dés  valvules  est  la  portion  qui  terminé  bvaWnle,  im* 
médistement  au-dessus  àd  palpe.  (Voyez  Fahmle).  Riaïr. 

Toit  (  ailes  en  ).  Lorsqu'elles,  recouvrent  le  corps  à  la  ma* 
nière  d*im  toit. 

Jomffiéemx,  se.  Couvert  de  poils  fins^  eouvts»  serves  et  comme 
entrelacés.  £^QQayne  d«  cotonneux. 

Trachée.  Les  traohâe«  sont  deux  vaisseaux  placés,  un  de 
elMfwc6té»toa^  Iç  long  dji  corps,  jetant  une  infinité  de  rami- 
fications on  de  branches;  ils  servent  à  recevoir  Tair  par  les 
stigmates  et  à  le  distribuer. 

Transparent,  e.  Diffère  de  diaplûine  en  ce  que  le.  corps  trans- 
parent est  on  peut  être  coloré. 

Transversal ,  e.  Quand  le  thorax  est  beamsoup 'pins  large 
qae  long.  —  Toute  partie  plus  large  que  tongne.  —  Qui  se 
prolonge  en  travers. 

Triangulaire,  Qoi  â  la  forme  d'utt  triangle.  —  Lenque  les 
articles  des  antennules  sont  aplatis  avec  trois  angle»  aigus. 

Trimère.  QiH  a  trois  attittes  à  tous  les  tarses. 

THpupiUé.  {VoyéiBipupUU.) 

Trochanter,  Pièce  de  la  hanche  qui  succède  à  la  rotnfe,  et 
qû  sert  de  support  à  la  caisse,  ou  s'arCtcnle  avec  elle  au  côté 
interne  et  à  sa  naissance. 

Trompe.  On  appelle  ainsi  ht  partie  antérîetfrfr  de  la  tète 
lorscpi'elie  est  cylindrique  ou  conique,  étroite  et  allongée.  6hi 
compare  sa  longueur  avec  celle  de  la  tète  ou  du  eofps.  Elle 
fenne  la  bouche  inférieuremeut.  —  Elle  est  èomposéé  d'une 
^ngne  qui  occupe  le  centre,  et  dHinegaîne  muitivahre  dans 

<{Kt(pies  insectes.  Kmby. 
"^ronc.  Les  deux  parties  du  corps  qui  sont  le  siège  du  me*- 

voneat  sont  désignées  sons  ut  nom  géciérîqTie.  —  Partie  qui 

^  tmoTe  entre  la  tète  et  TdKloinetk  txhttt. 

^Momohgie,tom»  !•  ^ 
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TrofUftté,  e.  Goiipë  brusquement  à  son  extrémité. 

Tube,  Etui  orné  de  la  base  de  la  langue  ;  il  comprend  Tao 
coudoir,  les  oreillettes  et  les  divisions.  Kirby. 

Tubercule,  Point  élevé,  distinct»  quelquefois  assez  gros,  sans 
être  arrondi,  qui  s'élève  sur  la  surface.  '—  Placé,  qn  de  cha- 
que côté,  aux  angles  antérieurs  du  thorax. 

Tubercule,  e.  Parsemé  de  points  élevés,  distincts,  sans  être 
arrondis, 

Tunitjué,€,  Se  dit  de  la  massue  des  antennes  lorsque  Fan  des 
articles  de  sa  base  est  creux,  en  entonnoir,  et  recouvre  plus 
ou  moins  les  suivants. 

Turbiné,  e.  Quand  le  dernier  article  du  palpe  est  renflé  à 
sa  base  et  se  termine  subitement  eu  pointe  aiguë,  comme  une 
toupie. 

V 

Uni ,  e.  On  dit  de  Taile ,  lorsqu'elle  est  plane,  sans  appen- 
dicesni  tubercules,  lorçqu  elle  n'est  nullementraboteuse,  quelle 
est  unie.  De  même  ponr  toutes  les  surfaces. 

Uvée.  Membrane  de  l'œil  qui  est  an-dessous  delà  cornée; 
elle  est  souvent  colorée  de  nuances  différentes. 


Vaginal,  e.  On  appelle  ailes  vaginates,  celles  de  dessus  qui 
servent  d'étui  aux  autres.  —  Toute  partie  qui  en  enveloppe 
ou  renferme  une  autre  peut  être  appelée  vaginale. 

Vague.  Adjectif  qui  s'applique  aux  points,  taches,  etc. ,  dis- 
posés sans  ordre. 

Values.  Sont  deux  petites  lames  coriacées,  placées,  une  de 
chaque  côté,  et  qui  servent  de  gaine  à  l'çtui  de  l'aiguillon. 
Kirby. 

Valvules.  Sont  deux  pièces  qui  accompagnent  le  tube  de  la 
langue  ,  une  de  chaque  côté,  dès  sa  naissance,  et  qui  ont  cha- 
cune un  palpe  à  un  sinus  latéral.  Ou  y  observe  une  base  etune 
tige.  Kirby. 

Valvules  vulvaires.  Ou  nomme  ainsi  deux  appendices  la- 
téraux qui  accompagnent  la  vulve  placée  au-dessous  du  hui- 
tième segment  de  l'abdomen  dans  les  libellules. 

Variole ^  e.  Lorsqu  une  surface  a  des  points  enfoncés,  lax|[es, 
inégaux. 

Veine,  Nom  des  ramifications  des  vaisseaux ,  que  Ton  aper<" 
çoit  sur  les  ailes  gymnoptères  des  insectes. 
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Vâni.  Se  dit  des  ailes  gymnoptères  veinées,  nerveuses,  ou 
n'ayant  que  des  nervures  fortes,  peu  nombreuses,  souvent  lon- 
gitudinales, simplement  anastomosées. 

Velùutéf  e.  A  poils  courts^  perpendiculaires,  ressemblant  à  du 
veloQrs. 

Febte^  e.  Couvert  de  poils  longs ,  raides  et  seltés. 

Venteuses.  Sorte  de  cupules  membraneuses,  capables  de  di- 
latation et  de  contraction ,  au  moyen  desquelles  quelques  in- 
sectes, les  mouches  par  exempte ,  s'attachent  aux  corps  polis. 

Ventre.  Quelques  auteurs  donnent  ce  nom  à  labdomen ; 
d'antres  n'entendent  que  la  partie  inférieure  par  ce  mot ,  et 
d'antres  eofin  le  dessous  seulement. 

Verge.  Partie  du  pénis;  organe  fécondateur. 

Versatile.  Quand  la  tête  peut  faire  presqu'un  tour  sur  elle- 
même. 

VermicuU,  e.  Présentant  des  excavations  tortueuses,  sem- 
blables à  de  petites  galeries. 

Verruqueux.  Qui  a  des  élévations  grandes,  cicatrisées  et  à 
pea  près  comme  des  verrues. 

Verruqueux^  se.  Couvert  de  tubercules  en  forme  de  verrues. 

Vertèbre.  Os  qui  composent  l'épine  du  dos  (la  colonne  ver- 
tébrale) dans  les  grands  animaux.  Les  insectes  n'en  ont  pas,  et 
c'est  nn  des  caractères  tranchants  de  cette  classe  d'animaux. 

Vertex,  Partie  supérieure  de  la  tète,  placée  derrière  le  front 
^  le  touchant,  et  faisant  partie  de  l'épicrâne;  celle  où  se  trouve 
ordinairement  deux  on  trois  points  en  relief,  brillants,  ap- 
pelés petits  yeux  lisses.  C'est  la  partie  de  la  face  qui  se  trouve 
entre  les  yeux  et  l'occiput. 

''«•ticafe.  (Voyez  &n7/te.)     * 

Vesiculaire.  Qui  est  vésiculenx,  en  forme  de  vessie. 

Vibrante  ou  vibratile  (voyez  ce  dernier  mot  ). 

^^ratile.  Les  antennes  sont  vibratiles,  vibrantes,  lorsque 
les  insectes  peuvent  les  agiter  avec  beaucoup  de  vitesse. 

f^illeuXf  se.  Couvert  de  poils  longs,  flexibles  et  serrés. 

^itré,  e.  Lorsque  l'aile  farineuse  a  des  parties  nues ,  sans 
écailles  ou  squamules.  L'oeil  est  vitré  si  la  prunelle}  est  trans- 
parente. 

^oile.  Eperon  inférieur  qui  est  plus  grand  que  l'autre,  et 
l'A  rassemble  à  une  épine  conique,  membraneuse  et  un  peu 

^AcRlRBY. 

^oAte.  Quand  la  courbure  du  côté  interne  de  la  mandibule 
onreoiicreax  assez  profond,  la  mandibule  est  en  voûte. 


Bi  EXPLICATION  «Si  nailOS  BVTOIIOMeiQUES. 


Yeux.  Organes  par  le  moyen  desfiwlc  les  insectes  iàistigh 
gnent  les  objets.  Ils  n'ont  ni  prunelle  ni  paupières.  Oii.  les  dis- 
tingue en  yeux  ordinaires,  ceux  qui  correspondent  aoK  y^u 
des  grands  animaaK  :  ils  sont  à  facetfies;  e|  e9  petits  ysiix 
lisses,  on  stanmatos.  Ces  dernieis  sont  des  points  brUlsAts ,  à 
surfaoe  lisse,  plaoés  ordinairenent  e»  triangle  snr  le  dccrièrc 
de  Itf  telle  de  plnsienit  inacctes.  htê  yaitf  «ont  sîaspks  ou 
poiés.  (  Voyez  simpk,  comfoié,) 
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cjlragtères  des  ordres. 

Les  insectes  sont  divisés  en  dooze  ordres  dont  voici  les  ca- 
ractères. 

PREMIÈRE  DIVISION.  —  Plus  de  six  pieds, 

Vingt-qaatce  pieds  et  au-delà  ;  corps  sans  ailes.  Or-^ 
are  Itt tgs  MTauPODBs  (I). 

DEUXIÈME  DIVISION.  —  six  pieds, 

PAS  d'ailes. 

Orgues  partieoUers  propres  an  mooTement,  ressera- 

blaat  à  de  faussée  pattes ,  plaeés  à  e6lé  de  l'abdo- 

mes  00  à  soD  extrémité.  Ordre  II.. les  thtsânoctiBS* 

Point  de  ces  organes  par^icaliers;  bouche  intérieure» 

coasiitaDt  en  an  saçoir  rétractile,  ou  en  une  Tente 

nuie  de  deux  lèrres  et  de  deox  mandibales. 

Ordre  ÏIL les  parasites. 

Point  d'organes  partieoUers  à  l'abdomen;  bouche 

extérienre,  consistant  en  un  bec  ou  nne  trompe 

cjrKadriqne  renrermant  un  suçoir  de  deux  pièces. 

Ordre  IV. les  sucbdrs. 

des  ailes. 

Quatre  ailes. 

Ailes  supérieures  erustacées  ou  coriaces,  au  moins  à  la  base. 

I^  ailes  supérieures  erustacées  ,  en  forme  d'étui 
(élytres);  des  mandibules  et  des  mâchoires;  ailes 
inférieures  pliées  simplement  en  travers.  Or- 
dre y. » les  coléoptères. 

1^  aiiei  supérieures  coriaces ,  en  furme  d'étui  ; 

d«s naudibtties et  dès  mâchoires;  ailes  inférieures  , 

Priées  en  deux  sens ,  ou  seulement  en  longueur. 

Ordre  VI les  orthoptères. 

"^^  sfles  supérieures  erustacées  à  la  base,  mem- 

bnasDses  à  l'extrémité  ;  pas  de  mandibules  ni  de 

■âchoires ,  mais  un  suçoir  composé  de  deux  soies. 

Ordre  VU les  hémiptères. 

Ailes  supérieures  membraneuses. 

Ailes  nues,  non  recooTcrtes  d'écaillés;  des  mandibules 
«tdesmÂchuires;  ailes  finement  articulées  en  ré- 
*«ia  très-Qn  à  la  surface,  les  inférieures  plus  lon- 

JO  Itopab  la  pablleatlM  d«  h  daraiàr»  ëdttk»  d«  O0t  oaTtaga,  les  myrlàpodet  ont 
"l'Mikachë»  de  ia  clasM  des  insectes  pour  forour  «ne  dasw  à  part;  oe  qai.iie 
ry  »  >M  tnyiAé  de  les  oonaerrer  id,  «t  noos  pensons,  qus  nos  lectean  aoas  en 
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de  pattes,  ou  même  en  sont  entièrement  dépourvus.  Cette  lâ- 
miÛe  ne  forme  dans  Linné  cpiale  genre  des  Jules.  , 

Prpmier .^enre.  Les  Gloméris  [Glomens^  latr.). 

Corps  ovale,  îconveie  en  dessus,  concave  en  dessous,  sa^- 
ceptibîe  de  se  contracter  en  bonle,  ce  qui  donne  à  ces  insectes 
la  faculté  de  se  laisser  rouler  sur  les  surfaces  où  on  les  trouve, 
afin  de  se  son&traire  au  danger.  Onzeà  douze  segments,  dont 
Ifi^  dernier  grand  et  en  demi-cercle.  De  trente^deux  à  «qua- 
rante-quatre pattes.  On  les  trouve  sous  les  pierres  dans  les 
^É9]|:i^e.cailleuz;  quelques-uns  habitent  TOcêan. 

Clombris  ovalb  {Gloméris  ovalis,  Latr.  ;  julus  ovalis,  L.iif ., 
Fabr.)-  Vingt  paires  de  pattes;  douze  segments  ;  jaune  obscar; 
longueur,  17  millim.  (i  pouce).  L'Océan. 

Gloméris  pustule  (G.  pustulatus,  Latr.;  oniscus  pustulatus, 
Fabr.).  Seize  à  dix-sept  paires  de  pattes;  noir;  quatre  points 
rouges  sur  chaque  anneau.  Midi  de  la  France. 

Gloméris  bordé  (G.  limbatus,  Latr.;  oniscus  tonatus,VAJXZ,). 
D'un  noir  plombé  ;  bord  des  anneaux  l^èrement  blanchâtre. 
Paris. 

Gloméris  marbré  (G.  marmoratu5,LATR.).D'un'noir  plombé 
mélangé  de  jaune.  Paris. 

Gloméris  marginé  (G.  marginatus,  Latr.).  Dix-sept  paires 
de  pattes;  noir;  bord  postérieur  latéral  des  segments  rouge. 
France. 

Gloméris  plombé  (G.  plumbeus^  Latr.).  Dix-sept  paires  de 
pattes  ;  d'un  plombé  clair,  à  bord  des  anneaux  et  exCrémité 
})0stérieure  pâles.  Midi  de  la  France. 

Gloméris  testacé  (G.  testaceus,  Latr.).  Vingt-deux  paires 
de  pattes  ;  verdâtre  ;  corps  de  4'  millim.  (1  pouce  et  demi), 
d'un  testacé  pâle.  Madagascar. 

Deuxième  genre.  Les  Joules  {Julus ^  Linn.) 

Corps  long,  cylindrique,  se  foulant  en  spirale  à  la  manière 
des  serpents,  composé  d'un  f:rès-grand  nombre  d'anneaux 
courts,  et  n'ayant  pas,  sur  les  côtés,  de  saillie  en  forme 
d'arête  ou  de  bord  tranchant;  les  deux  premiers  sont  oa- 
verts  inférieurement ;  tons,  à  l'exception  de  quelques-uns  des 
extrêmes,  sont  à  peu  près  égaux,  et  portent  chacun  deux 
paires  de  pattes.  Tète  de  la  largeur  du  corps,  plate  eh  des- 
sous. Antennes  guère  plus  longues  que  la  tête,  assez  grosses, 
de  sept  articles  dont  le  premier  très-court.  En  naissant,  leur 
corps  n'est  formé  que  de  sept  ou  huit  anneaux,  et  ils  a*ont 
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ime  trois  potfes  <le  pattes.  Ils  répandent  une  odeur  dfBpgrr» 
ble  quand  on  les  touche.  Us  habitent  sur  la  terre,  sous  le9 
pierres,  les  écorces  d'arbre,  la  mousse,  etc.,  et  paraisent  pré* 
fërer  les  lieux  frais  et  couverts.  Us  se  nourrissent  de  fruits,  de 
l^aines  et  aatres  substances  végétales. 

JuLB  TERRESTRE  {Julus  terre stris ,  Latr.)  Anns  sans  points 
saillante;  cendré  bleuâtre ,  annelé  de  brun  clair;  de  soixante- 
quatre  à  soixante-quatorze  paires  de  pattes.  France  :  très-com- 
mun. 

JuLE DESSABLES  (/.  sabulosus,  Latr.).  tlue  pointe  aiguë  et 
três-saîOante  à  Tanns  ;  une  fois  plus  grand  que  le  précédent» 
de  36  millim.  (16  lignes)  environ;  d'un  brun  cendré  foncé  ou 
noiiécre;  à  bord  postérienr  des  anneaux  pins  pàlè  ;  deox  lignes 
^MusâtItel  et  rapprochées  sur  le  dos;  environ  qoatn^TÎBgtk 
pains  de  pattes.  France. 

imJi Dtt  ARBRBS  {J.  arborum^hATK,).  Tris^pettt;  d'on  bnM 
clair,  annelé  4e  pins  foncé  on  de  noirâtttt;  saillU  anoudàè 
^  l'^Mtûté  de  Tanus.  France  :  sous  les  vieilles  éconces. 

'm  naLANCB  (/.  variât ,  Fabr.).  Soixante-dii^init  jpêirm 
de  psttsSi  anneaux  noirs  à  la  base,  bl«9cs  à  reitrimilé 
^9ce  méridionale  et  Italie. 

JuLB  BouRAEAi)  (/.  çamifex^  Latb.).  Une  pointe  saillante 
^dernier  segment i  tête,  queue,  pattes,  et  une  ligne  sur  Ip 
<l<ttt  d'un  rouge  de  sang;  quatre-vingt-quatorze  patt^. 

JoLx  INDIEN  (/.  Indtcus,  LÀTR.).  Uue  saillie  an  dernier 
Kgment;  bmn;  cent  dix  pairéi  de  pattes  rousses.  Indes. 

Jdu  aaujr  (/.  fusait ^  Latr.  j.  Cent  vingt -qaatre  ^Kiires 
^pattes.  Indes. 

^ou  ÉPAIS  (/.  ctasms,  Limi. ).  Pâle;  extrémité  posté- 
rieoie  terminée  en  pointe;  quatre -vingts  paires  de  patteS. 
Ht. 

Jdï,i  très-grand  (/.  maximus,  Latr.].  Très-grand^  çtjt- 
^igoant  jusqu'à  189  milIim.  (7  pouces);  d'un  jaune  obscjor  ; 
<^6Qt  trente-quatre  paires  de  pattes.  Amérique. 

^^^tiàhne  getuv.  Las  PoijTsâifSS  {PotydesmuSi  L^VR.). 

Corps  linéaire  et  aplati ,  sans  appendice  à  l'anus ,  se  ron- 
^e&  spirale;  segments  moins  nombreux  que  dans  les  pré- 
p^ti;  presque  carrés ,  raboteux  on  striés ,  comprimés  sur 
^*&tés  ittftrienrs,  et  àyaot  une  saillie  en  forme  de  rebord 
?^^tt^  au-dessus;  bouche  et  antennes  comme  dans  les 
i^,Ces  insectes  aiment  les  lieux  frais  ou  humides;  on  les 
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trouve  sous  les  pierres  ou  sons  des  monceaux  de  détritus  t»- 

{[éuux.  Léach  a  formé  son  genre  craspedosome  des  espèces  dont 
es  yeux  sont  apparents. 

PoLYDÊME  APLATI  [Polydesmus  complanatus ,  Latr.  ;  jf'u/ii5 
complanatus f  Limn.).  De  trente  à  trente  et  nne  paires  ds 
pattes;  d*un  gris  rougeâtre  ou  brun,  avec  une  pointe  sur  le 
dessus  de  son  extrémité  postérieure.  Europe. 

PoLYUEMi  DÉPRIME  [P,  dcptessus ,  Latr.;  juîus  depressuSy 
Fabr.)-  De  trente  à  trente  et  une  paires  de  pattes;  extrémité 
postérieure  du  corps  arrondie  et  sans  pointe.  Indes-Orien* 
taies. 

PoLToéMB  TRIDENTÉ  (P.  tridentotuSy  Latr.  ;  julus  tridenta' 
tus,  Fabr.).  De  trente  à  trente-six  paires  de  pattes;  d'an  blanc 
grisâtre,  plus  foncé  sur  le  dos  ;  un  point  ronssâtre  on  livide  au 
milieu  de  chaque  anneau;  anus  tridenté;  corps  plus  large  que 
dans  les  précédents.  Amérique  septentrionale. 

POLTOÊME  A  STIGMATES  (P.  stigma,  Latr. ;  ju/u5  s^mot 
Fabr.  ).  Trente  paires  de  pattes;  extrémité  du  corps  terminée 
par  une  pointe;  noir,  avec  un  point  blanc,  élevé  ou  calleux,  de 
chaque  côté.  Tranquebar.  » 

PolydeME  porte- bouclier  (P.  dypeatus,  hATK,;  scolopendra 
ctypeafa,  Fabr.  ).  ]^ren te  paires  de  pattes;  brun,  chagriné; 
tête  couverte  comme  d'une  espèce  de  bouclier.  Tranque- 
bar. 

Quatrième  genre.  Les  Polyxenes  ( Polyxenus ,  Latr.). 

Corps  ellipsoïde,  aplati,  très-mou;  tête  grande  et  arron- 
die ,  ayant  de  chaque  côté  une  espèce  de  petite  pointe  dirigée 
en  avant;  antennes  comme  les  jules;  deux  rangs  de  bouquets 
de  poils  écailleux  le  long  du  dos;  extrémité  postérieure  do 
corps  terminée  par  une  queue  allongée  et  composée  de  deux 
parties  appliquées  et  arrondies  au  bout.  Dans  le  jeune  âge,  fe 
nombre  des  segments,  des  pattes ,  et  des  bouquets  écailleux,  est 
beaucoup  moindre.  On  rencontre  ces  insectes  sous  les  écorces 
d'arbre  et  sur  les  murs. 

PoLYXÈNX  A  PINCEAU  {Polyxetius  Utgurus,  Latr.;  scolopen" 
dra  LagurOy  Linn.  ).  Tiès-petit,oblong;  queue  blanche  ;  douze 
paires  de  pieds  placées  sur  autant  de  demi-anneaux.  Paris. 
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Famille  2.  LES  CHILOPODES  [Çl^ilopoda]. 


Analyse  des  genres. 


I» 


{  Corps  divisé  en  boit  plaqoes  en  dessus,  et  eo  qQÎnze  ' 

1.  I      demi-anneaax  en  dessous^ G.  i«r.  SCUTIGÊRK. 

(  Corps  divisé  en  dcsSous  comme  en  des;;us 2 

f  Anneaux  du  corps  alternativement  plus  long-^  et 

^   \     plus  courts,  en  recourremcnt G.  2».  LITHOBIÇ.'    , 

"*  j  Anneaux  du  corps  égaux  ou  presque  égaux,  non 

\    en  reconvromcnt G.  3*.  SCOLOPBKoil^.  ' 

Caractères,  Antennes  de  quatorze  articles  au  moins ,  s'a- 
mincissant  un  peu  vers  leur  extrémité.  Bouche  composée  de 
deux  mandibules  ;  de  deux  mâchoires  réunies  à  leur  base  et 
portant  des  palpes  distincts  ;  d'une  lèvre  inférieure  formée  par 
une  seconde  paire  de  pieds  dilatés  à  leur  naissance ,  et  portant 
deux  pièces  terminées  par  un  crochet ,  percé  à  son  extrémité 
pour  le  passage  d'une  liqueur  vénéneuse.  Corps  aplati,  mem- 
branlffx ,  composé  d'un  assez  grand  nombre  d  anneaui  carrés 
et  formés  de  deux  plaques  cornées,  l'une  supérieure  et  Tau" 
tre  inférieure ,  réunies  de  chaque  côté  par  une  membrane  ; 
pattes  très-nombreuses ,  attachées  une  paire  à  chaque  an  - 
neau ,  quelquefois  deux ,  mais  rarement  :  la  dernière  paire  est 
souvent  rejetée  en  arrière,  de  manière  à  paraître  former  une 
espèce  de  qneue. 

Les  chilopodes  sont  beaucoup  plus  agites  que  les  chilogna- 
thes ,  ce  qui  vient  de  la  plus  grande  longueur  de  leurs  pattes. 
Ils  aiment  l'obscnrité  et  se  tiennent  ordinairement  cachés  sous 
les  pierres ,  les  vieilles  écorces  et  là  mousse  ;  ils  sont  carnas- 
siers ,  poursuivent  et  attaquent  les  petits  insectes ,  les  saisis- 
sent et  les  percent  avec  leurs  crochets  empoisonnés ,  les  font 
périr  et  les  dévorent.  Il  enterrent  leurs  œufs ,  qui  sont  peu 
nombreux.  Quelques  espèces  sont  phosphorescentes. 

Premier  genre  ^ScuTiGÈRE  {Scutigera,  Lam.;  cermatia,  Illig.). 

Deux  paires  de  pattes  à  chaque  anneau ,  dont  les  deux  der- 
nières beaucoup  plus  grandes  ;  corps  assez  court ,  de  huit  seg- 
ments composés  en  dessus  d'une  plaque  en  forme  d'écnsson  et 
en  dessous  de  deux  demi-anneaux;  pieds  terminés  par  un 
tarse  long,  grêle,  composé  de  plusieurs  articles;  yeux  grands; 
antennes  grêles;  palpes  saillants  et  épineux.  Ces  insectes  sont 
très-agiles  et  laissent  souvent  une  partie  de  leurs  pieds  dans 
les  mains  de  l'observateur.  L'espèce  d'Europe  se  trouve  sous 
les  poutres»  dans  les  maisons. 


1 

ScUTlcàllB  ABANÈoïoE  (  ScuUgem  araneoides ,  Latr.  ;  çcota^ 
pendra  coieoptrata ,  Fabr.  ).  Quatorze  paires  de  pattee  ;  jauae] 
ronssâtre,  avec  trois  lignes  de  noir  bleuâtre  sur  le  dos;  ma- 
cules jaunes  sur  les  caisses.  France  :  rare. 

ScuTiGÈAE  LONGICORMB  {S,  longicomis ,  Latr.;  scohpcndn 
2on^tcomi5,  Fabr.)- Quinze  paires  de  pattes  fasciées  de  brun 
pâle  et  de  bleu  ;  bran  foncé  en  dessus ,  avec  une  ligne  roussâ- 
tre  sur  le  dos;  jaunâtre  en  dessous.  Tranquebar. 

Deuxième  genre.  Les  Lithobies  [lÀthobius,  Leacb). 

Corps  divisé  en  même  nombre  de  segments  en  dessus  et  en 
dessous  (les  scutigères  en  ont  huit  eu  dessas  et  quinze  en  des- 
sous) ,  à  plaques  supérieures  aUernativemeut  plus  longues  et 
Shis  courtes,  et  se  recouvrant  les  unes  les  autres /us^ue  prè^ 
e  l^ef  trémité  postérieure.  Quinze  paires  de  pattes.  Méoies  ha- 
bitudes que  les  scolopendres. 

LrrBOBiB  FOURCHUE  {  Litkobius  JorficatuSf  Latr.;  sookh 
pendra  forficata^  Fabr.).  Rousse,  eztrfimemeAt  oômamume, 
France.  ^ 

Troisième  genre.  Les  Scolopendres  {Scotqpendra  j  Linn.  ). 

Corps  divisé  comme  les  lithobies ,  mais  à  plaques  supérieu- 
res égales  ou  presque  égales  et  toujours  découvertes  ;  yeux  or* 
dinairement  composés  de  petits  grains  rapprochés^  quelquefois 
nuls  ou  peu  distincts  ;  une  paire  de  pattes  à  chaque  anneau  du 
corps.  Ces  insectes,  atteignant  quelquefois  jusqu'à  2 1 7  millim.  (3 
pouces)  de  longueur,  se  tiennent  habituellement  dans  les  lieux 
(umides ,  où  on  les  trouve  dans  la  terre^  dans  le  b^  pourri» 
30US  les  pieraes,  e^tc.  Ils  vivent  de  proie  vivante  consistant  en 
larves  et  insectes  :  avec  leurs  crochets  ils  pinceut  vivement,  et 
les  grandes  espèces  sont  venimeuses  au  point  de  causer  des 
accidents  plus  graves  que  la  piqiire  des  scorpions. 

Léach  a  formé  deux  genres  des  espèces  qui  n'ont  pas  d'yeux 
b|en  distincts.  Les  ctyptops  ont  les  pieds  postérieurs  presque 
égaux  aux  précédents  ;  ils  sent  plus  longs  dans  les  gèophilus. 

Scolopendre  électrique  {Scolopendra  electricay  Latr.). 
Corps  filiforme,  fauve;  soixante -dix  paires  de  pattes.  Cette 
espèce  est  quelquefois  lumineuse  pendant  la  nuit.  France  ^ 
très-commnne. 

Scolopendre  géant  {S.  gigantea ,  Latr.).  Dix-sept  paires  de 
pattes.  Amérique. 

SCOLOPENDRE  MORDANTE  {S.  morsîtans ^  Latr.  )•  l^ln^stX 
^9&t&  de  pattes.  Indes. 
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teoMram  rm99iii«iD$B  {S.feffrmginmt  l^àva.)*  Bxnis- 
fiàtn;  vHjgfHfoaz  piilre»  de  {Kittas  jaimes.  Afriq&e 

BeoMmoua  «iOKMi.B  (^.  thrMlis,  hAt^,).  Srqne  ;  ui^e  ligne 
rennéire  sur  le  4os  s  trente  paires  dk  pattes.  TranqoeW. 

ScoUiraiotB  P]i0ftF9fiMQ9B  {5.  phosphore»,  LiVTR.  ).  Soixao- 
te^seiie  pures  4e  pattes,  aie  bfiile  H  luiit  eoau»e  notre  ver 
luisant.  Asie. 

SoouwBiiBsc  o€C|BeitTAi.B  {S.  ocçidenlAlû,  liATR.).  Cent 
▼Ingt-troM  pures  de  pattes.  Ainéf  iqoe. 

âcaii>PiiiA&t  DU  Gabubl  {S,  GeihrieHs,  Lat^.).  Denucent 
qoatmffjni^wize  pattes.  Italie. 

ORDRE   DRC^IÈlfta 

LES  THYSANOURIS. 

On  imeêtt  tL*éprotàV9nt  pas  et  métamorpheses  :  ils  nais- 
sent   *      *  "  -        -    -  .... 

hiei 

tériftire  «i  eorps,  des  organes  ressemblant  à  de  fausses  pattes 
^  i9w  Sert ast  à  svnter^  Me  manquent  d'ailes  comme  les  myria- 
podes. 

Cet  ordre  renferme  deux  famines^  savoir  : 

'^ItlpBs;  ftotemies  d^to  graiMl nombre  d'articles; 

*s4Daien  s&ns  qoeœ.  Famille  troisième  .....  LES  lepismènes. 
Point  de  palpes;  antennes  de  quatre  pièces;  une 
,   Vieae  fourchae.  Famille  quatrième ,....  les  Pûdorelles. 

FiMiLU  â.  ttS  LÉPISMÊNES  (Lepismenœ). 

Anêl^tè  dt$  genre* .  * 

p'eox  très-granda,  contigns;  corps  convexe  et  arqué  eo 

}  ,^iV>T  oa  fl'<it  pla3  long  i^ue  le^  atatres G.  20.  macbilB. 

I  ¥e«x  I^B-p«tH8 ,  très-écart^  ;  corps  aplati  ;  trois  filets 

\   de  ta  mène  lofigoear > Q.  1er.  lépisme;. 

CiiACTÈaw.  Cet^s  alloDgë,  convert  de  petites  écailles  bril- 
''^*  anatiffliei  à  oeUes  des  papillons  «  terminé  par  trois 
'^^loDg^s  et  artienlées;  st^et  compriraé»  ^cailleux,  de 
^'"'^pîèecs,  à  l'«nns$  «bdmne»  rétcéci  postérÛBorement,  por- 
^  ée  diitçam  càté  m»e  rangée  de  petits  af^eedices  termi- 

tf^omolo^Uf  tome  i.  ^ 
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nés  en  pointes  soyeuses;  tête  distincte  du  thorax;  anteitnes 
sétacées,'  ordinairement  fort  longues,  d'un  grand  nombre  de 
petits  articles;  deux  mandibules  presque  meinbrapeuses  ;  deux 
mâchoires  à  deux  divisions,  portant  un  palpe  de  cinq  à  six  ar- 
ticles ;  un  labre  ;  une  lèvre  à  quatre  découpures»  munie  de  deux 
palpes  de  quatre  articles;  deux  yeux  composés  ;  pieds  assa 
courts,  ayant  souvent  des  hanches  très-grandes. 

Ces  insectes  sont  tous  très^giles,  et  quelques-ans  sautent 
très-bien  en  s'aidant  de. leur  queue.  On  les  trouve  dans  les 
lieux  obscurs*  sons  les  pierres,  les  mousses,  ou  dans  les  mai- 
sons, cachés  sous  les  planches  humides  et  dans  les  fentes  des 
châssis. 

Premier  genre.  Les  Lepismes  (  Lepàma^  Linn.  ). 

Antennes  insérées  entre  les  yeux  :  ceux-ci  très-petits,  très- 
écartés,  et  composés  d'un  petit  nombre  de  grains  ;  palpes  anté- 
rieurs peu  saillants  ;  corps  long,  plat,  argenté,  terminé  par 
trois  filets  de  même  longueur  et  ne  servant  point  à  sauter  ; 
pattes  larges,  comprimées,  à  hanches  très-grandes;  tarses  fili- 
formes, de  quatre  articles.  Ces  insectes,  connus  vulgairement 
dans  les  maisons  sous  les  noms  de  poissons  argentés,  de  hartes, 
de  demoiselles  cTar^ent,  habitent  de  préférence  les  armoires  hu- 
mides et  les  châssis,  des  fenêtres.  Us  se  nourrissent  de  sacre, 
de  bois  pourri,  et  de  très-petits  insectes. 

LÉPISMEDU  SUCRE  {Lepismasaccharina,hATK.).  9  à  1 1  millim. 
(4  à  5  lignes)  de  longueur;  lisse,  argentée,  à  corps  composé  de 
neuf  anneaux  sans  y  comprendre  le  thorax.  —  France  :  très- 
commune.  Dans  le  midi,  elle  attaque  les  étoffes  de  Ikine,  et 
est  connue  sous  le  nom  de  liarte, 

•  »  ■ 

Lepismb  rubannêe  (X.  viitata,  Latr.)>  Abdomen  obscur, 
avec  cinq  lignes  longitudinales  blanchâtres.  France. 

LÉPisME  RATÉE  (L.  Uneata,  Latr.  ).  Obscure  en  dessus,  avec 
deux  lignes  longitdHinales  blanches.  Suisse. 

LÉPISME  VELOE  (  L.  villosa,  Latr.  ).  Noirâtre  eu  dessus,  les 
pattes  et  le  dessous  blancs.  Chine.  ' 

LÉPiâME  A  COLLIER  (X.  collaris,  Latr.].  Noire;  une  bande 
près  de  la  tête  et  Tauus  blancs.  Amérique  méridionale. 
Deuxième  genre,  les  Machiles  {Machilis). 

Antennes  insérées  au-dessous  des  yeux  ;  cenx-ii  presque  con- 
tigus,  composés  d'un  grand  nombre  de  graii^  occupant  la 
plus  grande  partie  de  la  tète;  corps  presque  conique,  compri- 
mé latéralement,  arqué  en  dessus,  terminé  par  cbax  petits  fi- 
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lets  prdfiKS  pour  Je  saut,  et  par  an  plus  g^asd  placé  an-dessus 
des  deux  antres.  Tête  petite,  en  partie  enfoncée  dans  Je  pre- 
mier s^^eat  da  thorax  :  ce  dernier  étraaglé ,  avec  son  {nre- 
mier  segment  plus  petit  que  le  second.  Palpes  maxillaires  très- 
grands.  Ces  animaux  hamtent  les  lieux  pierreux  et  les  maisons. 
Ils  sautent  £scilement  au  moyen  de  leur  queve. 

Macbiib  poltpodb.  {Machilis  jfolypoda^  hArB.. ',  lepisma  po^ 
lypoiay  UiiN.).  Grisâtre,  à  poussière  écailleuse,  mais  non  ar- 
gentée, tachetée  de  noirâtre.  France. 

Macsilb  nnBZÉâ.NB  (  M,  thezeanoy  Latr.  }  lepisma  theteana, 
Fabb.  ).  Antenne»  anneléès  d*o^ur  et  de  grisâtre  ;  corps 
d'au  gris  irillant.  France.  , 


Famiue  4.  LES  PODURELLES  {Podurellœ}. 

Ànalyxe  det  genre$. 

(  Corpg  linéaire  et  cylindrique  ;  tronc  distinctement  ar- 

If,^^^' G.  ler.  PODORE. 

i  tiorps  globuleux  on  ovalaire;  tronc  non  distinct  d'avec 

^    ^^Wrps , G.  2e.  SMYNTHURE. 

Cajuctères.  Une  queue  fourchue,  repliée  sous  le  ventre, 
fit  ««errant  de  ressort  pour  donner  à  l'insecte  la  faculté  de  sau- 
ver assez  loin;  tête  distincte  du  thorax,  portant  deux  an- 
tennes filiformes  composées  de  quatre  pièces  ;.palpes  nuls  on  du 
nioms  peu  distincts  ;  des  mâchoires  et  des  lèvres. 

^s  animaux  sont  fort  petits  et  habitent  sur  les  végétaux, 
jri«i<Iuefois  sur  les  eaux  stagnantes,  et  même  sur  la  neige.  On 
l!!  ^*"****''*®  en  troupes  nombreuses^  courant  et  sautant  avec 
**auconp  d'agilité.  Ils  n'éprouvent  aucune  métamorphose  , 
*'^ftent  de  l'œuf  tels  qu'ils  seront  toujours,  à  la  grosseur 


Premier  genre.  Les  Podures  {Podura}. 

Très-petits,  mous,  allongés,  annelés,  velus,  ou  couverts 
tfanc  poussière  écailleuse  qui  se  détache  au  moindre  attouche- 
ment; tête  ovale,  séparée  du  thorax  par  un  étranglement; 
^^  y«ix  formés  chacun  d'une  huitaine  de  petits  grains  ;  der-» 
™**  vticle  des  antennes  simple  ;  deux  crochets  aux  tarses  ; 
^*J* molle,  ^extble,  élastique,  formée  d'une  pièce  inférieure 
W  **  prolongeant  en  deux  pièces  coniques,  pointues  à 
^  CKtiéiiiité,  recoarbées  sons  le  ventre  et  reçues  dans  une 
^^  Ces  insectes  se  trouvent  snr  la  terre,  sur  les  plantes. 
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les  écorces  (farbreg  et  les  eaux  donnmfcs  des  mait^  et  îlot  hê^ 
ses.  Ils  se  nolirrisseat  4e  madères  vëgéides  «a  déoBiB^osi. 
tion. 

PoDURE  AQUATiQOB  {PoduPâ  tufuoticaf  Lit*.  y«  De  I  villaa. 
(1/2  ligne)  de  longueur;  d'an  &oir  iftat;  aifteoaes  ^ku  loagua 
que  le  corps  {  abdomen  cylindri^ae/altongé,  tffmiiié  «■  poBDte. 
France  :  très-commune. 

PoDVRE  y^ctuE  (P.  vtj/ctféi,  Lâti. ).  NiAre^  veriéi  d»  bnt« 
obscur;  oblongue;  velue.  Pafis. 

PoDDRE  PLOMBÊB  (P.  pUimtêé,  Latr.).  D0  «  ttWfatt.  (t  llgM) 
de  longueur;  d'un  gris  p^ataké  Menâtfe i  pMMMM  éc«Ulnuê 
dbs  léptsmes  ;  tête  arrondie,  avec  det»  tacbea  noitei  $  ^iHtt« 
velue,  de  la  longneinr  du  corps  ou  à  peu  près.  Paris. 

PoDURE  DB  LA  beIgs  (P.  m'iMt/ts,  Lata.  ).  D'ou  frit  efiAdré, 
marqué  de  quelques  traits  noirs.  Les  Coréts  de  toute  la 
France. 

PoDURE  DES  ABBREs  (P.  (arborça,  LatUt)*  Noire«  pi^tteset 
queue  blanches.  France. 

PoouRE  annelée  (  p.  oitmiiafOy  Latr.).  P*an  gris  îi^id^»  an- 
nelé  de  noir.  France. 

PonuHB  GEiffTE  (  P.  cincta^  Ij^tr.  ).  Partie  antérifiur?  bli(n- 
che,  ensuite  grise»  avec  un  anneaii  noir.  France»  dàDs  leis 
forêts. 

PoouRE  DU  bois  (P.  Ugnorum,  J^àtr.}.  p*w^  gris  plonibe; 
tête,  prothorax,  pattes  e(  queue  4'uA  jaune  pâle.  France  : 
dans  le  vieux  bois. 

PoDURE  très-petite  (P»  pusilU,  liATii.).  ^fçj^iéei  ^(i^ite 
blanche.  France. 

PoDURE  DU  FUMIER  (P.  Jimetana^  I^AT)!.  ).•  Queue  mi^timie, 
impropre  au  saut.  France  :  d^ns  le$  terres  grasses. 

PoDURE  MARCHEUSE  (P.  ombulans ,  LATti.}.  Queue  fonrc)iue, 
courte,  étendue  en  arrière»  impropre  AU  $siut.  France  :  sous 
la  mousse. 

Deuxième  genre,  {jEs  Smtkthures  (5m^Murif^). 

Antennes  coudées  au  milieu ,  plus  grêles  vers  lent  etti4« 
mité,  terminées  par  une  pièce  annelée  ou  composée  de  peiiti 
articles;  corps  raccourci,  globuleux  ou  ovalaire,  sÉm  di- 
sions bien  distinctes»  si  l'on  en  excepte  celles  de  la  léte,  df 
prothorax  et  de  l'abdomen. 

Ces  inseetes  ont  à  pen  près  les  menas  MMudee  mi  lis  w- 
dwres,  inals  fli hdilMil  de  pMMrasie  iutlM  koiiliiuMMêl 
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à  moitié  ponrris.  Selon  de  Géer,  ils  ont  sons  le  Tentre  une  es- 
pèce de  petit  tnbecylindriqae,  d'où  sbrtent,  à  volonté,  denx 
filets  longs  et  gluants,  qu'ils  dardent  contre  les  surfaces  verti- 
calescoatre  lesquelles'  ils  grimpent^  afin  de  s'y  attacher  et  d'é- 
viter une  chute  si  les  pieds  leur  manquent. 

Smtiithube  brun  [Smjrnthurus  fuscus ,  Latr.  ;  podura  aira^ 
Fabr.  ).  D'un  brun  luisant.  France  :  sur  la  terre. 

SifTNTHDia  VERT  (5.  vtricUs ^  Latr.  ;  podura  viridisy  Fabr.). 
D'un  vert  tendre,  tirant  sur  le  jaunâtre  ven  la  région  de  la 
tête;  long  de  i  millim.  (1/2  ligne  ).  France  :  très-commun. 

Smtntbure  marque  (  S,  sigiiatuS;  Latr.  ;  podura  signala , 
FiBA.  ).  Obscur ,  tacbé  de  fauve  sur  les  côtés.  France.    . 

ORDRE    TROISIÈME. 

LES  PARASITES. 

lis  n'ont  pas  d'ailes  ni  d'appendices  articulés  et  mobiles  à  la 
partie  postérieure  de  l'abdomen;  on  leur  trouve  deux  ou  qua- 
tre petits  yeux  lisses;  leur  boucbe^  en  grande  partie  intérieure, 
ne  présente  en  dehors  qu'un  museau  ou  un  mamelon  renfer- 
mant an  suçoir  rétractile ,  ou  deux  lèvres  membraneuses  et 
rapprochées,  avec  deux  mandibules  en  crochet;  leur  corps  est 
aplati,  divisé  en  onze  ou  douze  segments;  leurs  antennes, 
courtes,  sont  composées  de  cinq  articles;  leurs  pieds àont  ter- 
minés par  un  ongle  crochu  et  très-fort,  ou  par  deux  crochets. 

Ces  iosectes  sont  parasites,  et  vivent  particulièrement  sur 
les  mammifères  et  les  oiseaux.  Cet  ordre  ne  renferme  que 
deux  genres,  c^ui  des  poux  et  celui  des  ricins. 

Famille  5.  LES  RICINS  (Btcim). 

Ànalyie  det  genres. 

^TarMisd'ttn  seul  article  ;  boache  consistant  en  nn  mamelon 

J    ttobulaire  très-petit,  en  mûseaa G.  1er.  pou. 

lianes  articotés;  bonche  composée  do  deux  lèvres  et  de 

\   deux  mandibules  en  crochet G.  2e.  ricin. 

CAiàcrèftES.  Corps  plat,  presque  transparent,  de  dix  à  onze 
segments,  dont  trois  formant  le  tronc  et  portant  chacun  une 
paire  de  pattes  ;  antennes  de  cinq  articles,  courtes,  de  la  même 
S^'i'**»',  quelquefois  insérées  dans  une  échancrure;  un  ou 
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deux  petits  yeux  lisses  de  chaque  cèté  de  U  ^te;  pvod*  comts» 
arioés  de  deux  crochets  dirigés  run  Te»  loutre ,  ou  d'ttt^  pngle 
très-fort^ 

Ces  insectes  vivent  sur  les  hommes ,  lès  mammifère»  et  les 
oiseaux,  auxquels  ils  se  crampaanent  fortement  pendant  qa'ils 
leur  sucent  le  sang.  Ils  d^osent  leurs  àufo  près  île  la  vacine 
des  poils  ou  des  plumes ,  et  les  y  attachent  an  moyetk  d'un 
gluten  particulier.  Leqrs  générations  sont  nombrenaes  »  et  se 
succèdent  rapidement. 

Premier,  genra,  laa,  Pou^t  (P«fiiml»&\^ 

Bouche  composée  dWtube  très-comrt,  corné>  placé  à  la  par- 
tie antérieure  de  la  tête ,  renfermant  un  suçoir  ;  antennes  nu 
peu  plus  longues  que  celles  des  rjcins;  tarse  ^uii  seul  article 
très-gros ,  terminé  par  un  oi^gle  très-fort  et  se  repliant  en  des- 
sons sur  une  saillie  4e  la  Jambe ,  de  manière  à  former  la  pince. 

Ces  insectes  incommodes,  résultant,  chez  l'homme  y  de  la 
ibalpropreté,  offrent  (presque  autant  d'espèces  qu'il  -f  a  d^ni- 
maux  mammifères  et  otseaux.  Chacune  d'elles  ne  vit  crae  ^r 
l'animal  qu'elle  semble  née  peur  tourmenter,  et  ne  se  rencontre 
jamais  sur  d'autres;  cependant  quelques  animaux,  et  l'homme, 
en  nourrissent  plusieurs  espèces.  Les  poux  màle^  sont  armés 
d'un  aiguillon  caché  dans  leur  anus,  et  avec  Ifequet,  peiisent 
quelques  naturaliste»,  ils  causent  de  vives  démangeaisons.  Les 
femelles  pondent  un  assez  grand  nombre  d'œafs ,  cin^ante 
au  moins,  nommés  lentes,  qu'elles  placent  sur  les  cheveux  ,  les 
poils,  les  plumes  Ou  les  habits;  au  bout  de  six  jours  ils  ëclo- 
sent,  et  huit  oïl  dix  jours  après  les  petits  sont  en  étstt  d6  pro- 
duire. Si  d'après  ees  données  on  s'avise  de  faire im  calcul ,  on 
sera  effrayé  du  nombre  prodigieux  qui  pourra  naître  sur  la 
tête  d'un  individu  que  l'on  négligera  de  tenir  propre,  sous  le 
sot  prétexte  que  ces  insectes  dégoûtants  entretiennent  la  santé 
des  enfants ,  car  tel  est  le  ridicule  préjugé  de  certaines  per- 
sonnes. Lorsque  les  poux  se  sont  pour  ainsi  dire  ancrés  pendant 
fort  longtemps  sur  quelqu'un,  ils  finissent  par  ne  plus  pouvoir 
être  détruits ,  et  ils  occasionnent  la  maladie  nommée  péekcw 
laire  ou  phthiriase.  L'histoire  nous  offre  pour  exemple  de  gens 
atteints  de  ce  mal  repoussant,  de  grands  personnage^et  même 
des  rois. 

Pou  HUMiUN  DU  coKpa  (Pedi<ni/tt«  Atiin«»Hj  cpi^Mvif»  I^av^.  \ 
J>'un  blanc  sde ,  sass  taehct  si  nâe  %  plut  fgtm  ti  mwA  «uieH 
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4ia8ltfiméetâlft.  CTett  cette  espèce  <[m  occaaioaM  lamaladia 
pédkvlane. 

Pov  BUMAiN  DE  LA  TBTB  (  P.  ctruicaUs ,  Latr.  ;  P.  Aunuifitff 
capttii,  u  Gin).  D'un  cendré  un  pea  foncé;  pins  petit  ;  pean 
phis  «xariftce;  anneaox  dn  corps  profondément  divisés ,  bordéi 
de  chaque  celé,  ainsi  qoe  le  thorax ,  d'une  raie  coopée,  noir« 
on  d'un  bnm  obscnr. 

Pocr  BU  poiis  (  P.  pubis ^  tATR.)*  ^^  môme  çrosseor  qoe  U 
préeédeot,  plus  large ,  moins  allongé ,  à  thorax  très*petit 
et  paraismit  oonfondri  avec  l'abdomen  :  ce  dernier  ayant  deox 
crindiiKspiiis  sadilantesrqne  les  antres.  Il  habite  les  poils  du 
polus  de  l'homme ,  les  aisselles  et  les  cils. 

fwnmtmaf  (P.  6ov£s,  Latr.  ).  Très-petit,  blanc,  à  tét^ 
VB  psB  kmft  ;  patiM  fauves ,  à  extrémité  blanche  ;  fanit  ban- 
des tremvemleB  rouges  sur  le  ventre,  cinq  dessous}  huit 
points  brans  de  chaque  côté ,  au  bout  des  bandes.  Sur  les  va*> 
cbesstleibaufs. 

Peu  DU  vxAU  (  P.  vituUy  Latk.  ).  Plus  grand  que  le  préte- 
st; pattes  courtes ,  fosses,  grises  ainsi  qae  la  tête  et  le  pro« 
tbonz;  ventre  gros ,  terminé  en  pointe ,  d*uu  plombé  bleuâtre. 
Sur  les  veaux  et  les  bœufs. 

POD  OB  l'anb  (  P«  asirU,  Late.)-  "^^^^  avancée ,  obtuse;  ab-» 
domen  ovale,  ob«cur,  strié  ;  pattes  en  forme  de  pince. 

Pou  McmdiDB  (P.  ricintndes,  Latr.).  Abdomen  orbiculaire; 
<^x  de  trois  pièces  ;  bec  blanc ,  ainsi  qu'une  ligne  Ion* 
{jUudioale  sur  Fabdoraen;  pattes  propres  à  la  marche.  Amé« 
n<{ae  :  sur  l'homme. 

^0  OVBUPPLB  DU  Cap  (P,  bufalis  Capensis,  Latr.).  Plus 
P^  qne  les  poux  homains.  Cinq  gros  tubercules  écaiUeux, 
c<"û|iMs,  d'an  brun  obscur  à  la  base,  d'un  jaune  fauve  an 
*>Buiiet,  placés  de  chaque  côté  un  peu  au>dessons  des  bords  ; 
ntrémité  de  l'abdomen  partagée  en  deux  pointes  coniques. 

Pou  DU  BUFFLE  o'EuROPB  (  P.  bufalis  EuTopœi ,  Latr  ).  Long 
j»  Smillim.  (a  lignes);  corps  brun  avec  une  ligne  longitudinale 
i^DS;  prothorax  bordé  de  jaune  sur  les  côtés;  antennes  et 
pattes  claires  ;  segments  du  corps  échaucrés  sur  les  côtés,  le 
^nier  teraûné  par  deux  pointes,  Italie. 

Pou  DU  CHAMEAU  (  P.  cameli  y  Latr.).  Ferrugineux;  tétf 
*^'*ooée,  pointue;  abdomen  ovale. 

Deuxième  genre.  Les  Ricins  (  Bicimis), 

^mà^  iniérieiive^  eomposée  de  deux  mandibules  on  cro- 
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chets  écaîlleax,  et  d*aiie  fente  accompagnée  de  deux  lèvres  et 
de  quelques  autres  parties  peu  distinctes;  tarses  articulés,  très- 
distincts,  terqainés  par  deux  crochets  égaux. 

Tous  ces  animaux,  à  l'exception  d'une  seule  espèce  qui  vit 
sur  le  chien,  se  trouvent  sur  les  oiseaux.  Quelques  naturalistes 
ont  pensé  qu'ils  se  nourrissent  de  plumes  ;  mais  il  est  plus  pro- 
bable qu'ils  sucent  le  sang  à  la  manière  des  poux,  car  sans 
cela  comment  expliquer  cette  activité  qu'ils  mettent  à  quitter 
le  cadavre  d'un  animal  aussitôt  que  le  sang  commence  à  se 
coaguler;  dans  cette  circonstance  on  les  voit  sortir  de  dessous 
le»  plumes,  et  se  promener  particulièrement  sur  la  tête  et  au- 
tour du  bec  avec  une  inquiétude  très-marquée.  Lek  ricins  sont 
beaucoup  plus  nombreux  que  les  poux  ;  il  n'est  peut-être  pas 
une  sorte  d'oiseaux  qui  n'en  nourrisse  une  espèce,  et  quelques- 
uns  en  ont  deux  ou  trois.  Ils  sont  beaucoup  plus  vifs  que  les 
poux. 

Ricm  DU  CHIEN  {Ricinus  canis,  deGéer).  Tête  angulaire, 
jaunâtre ,  tachetée  de  brun;  abdomen  blanchâtre,  ovale,  den- 
telé sur  les  bords;  thorax  très-court. 

RiciN  DU  PAON  (jR.  pavoniSf  Latr.  ;  pediculus  pavonis,  Limn .). 
Grand;  tête  laige,. dilatée  et  mucronée  en  arrière,  échancrée 
sur  les  côtés;  abdomen  grand,  presque  rond,  un  peu  lobé, 
avec  des  lignes  brunes  transversales  et  latérales. 

Ricin  du  corbeau  {R.  corvi,  Latr.  ;  pediculus  corvifJATUTf.). 
Gris;  tête  petite  et  noire;  pattes  courtes,  tachetées  de  uoir, 
ainsi  que  les  antennes  qui  sont  recourbées  en  arrière;  abdo- 
men ovale,  avec  huit  bandes  noires  de  chaque  cô|é. 

Ricin  du  dindon  {R^mdeagridiSy  Latr.;  pediculus  me- 
leagridiSf  Linn.)*  Tête  plate,  arrondie  en  devant,  anguleuse  et 
presque  dentée  par  derrière;  thorax  cordifbrme,  anguleux 
de  chaque  côté;. abdomen  gris  sur  les  côtés,  blanc  au  milieu. 

Ricin  de  la  poule  {R.  gallinœ,  Latr.;  pediculus  gallinœ, 
LiNN.).  Tête  arrondie  en  devant ,  éohancrée  en  arrière  ,  en 
croissant;  thorax  court,  large,  muni  de  chaque  côté  d'une 
pointe  brillante;  abdomen  allongé. 

Ricin  de  l'oie  {R.  anseris,  Latr.  ;  pediculus  anseris  ,t,iîm,). 
Corps  tfiliforme ,  d'un  blanc  grisâtre;  bords  de  l'abdomen 
ponctués  de  noir. 

Ricin  du  cygne  {R.  cjrgni,  Latr.  ;  pediculus  cygni,  Fab.).  Tête 
échancrée  en  devant;  abdomen  ovale,  strié  de  noir  sur  les 
bords. 

RiaN  ou  FAISAN  {R,  plMsianij  Latk,  ;  pecUculus  phasiani. 
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F4B.).  Tite«vale,  grande)  prothorax  très-court;  a]»domen 
globuleux  j  obtus. 

Bicin  BU  CB&PON  (  M,  caponis ,  Latr.  ;  pedtcuUts  caponis^ 
LiMN.).  Tête  blanche,  arrondie  en  devant;  thorax  large  et 
angnlenx,  on  pointa  sur  les  côtés;  abdomen  plat,  terminé  en 
pointe  moosse,  noir  sur  les  bords,  d*un  blanc  transparent  an 
milieu. 

BiciB  nu  PIGEON  (  R.  columbœ ,  Latr.  ;  pediculus  colunAœ, 
liiNN.).  Long,  étroit,  presque  filiforme;  tête  allongée  en  fu- 
seau, portant  des  antennes  presque  aussi  longues  qu'elle;  ab- 
domen étroit da  haut;  corps  d'un  blanc  jaunâtre,  bordé  des 
4^z  côtés  dWe  raie  brune. 

BjciN  DE  LA  MÉSANGE  {R.  poTt,  l^ATR.  ;  pediculus  parifltOiSi,). 
Goips  oyale;  abdonaen  terminé  par  quatre  soies. 

KiciH  DE  LA  FAUVFTTE  {R.  motacillœ.  Latr.  ;  pedicubts  moùb* 
cHlœ^VéM.),  T^te  ronsee»  cordiforme;  abdomen  blanc ,  rétréci 
à  la  base. 

Hicu  ou  MARTINET  (R*  hirundinis,  Latr.  ;  pediculus  hirun^ 
dinis,  LiNN.).  Blanchâtre  ;  abdoipen  bordé  de  noir. 

Hicaui DU  uoiNBAU  (R.  emberizee ,  Latr.;  pedicutus  emberiu^^ 
Fab.}.  Tête  grosse,  luisante,  fauve;  yeux  noirs;  antennes 
coortei;  thorax  étroit,  fauve  ;  abdomen  d'un  blanc  sale  et 
transparent,  ovale ,  un  peu  allongé,  ponctué  de  brun  snr  las 
côtés. 

Bicm  BU  PINSON  {R,  fringilla ,  Latr.),  D*un  hran  clair 
et  diapbane;  abdomen  iK^rdé  d'une  raie  brune;  corps  plat, 
très-mince,  pointu;  tête  grande,  plate,  large,  arrondie  en 
avant,  pointue  en  arrière  et  sur  les  côtés. 

Riciif  DU  EusARD  {R.  drct,  Latr.).  Grand;  corps  d*nn  hnm 
^air ;  abdomen  jaunâtre ,  bordé  de  brun,  avec  une  bande 
loBgitadinale  de  la  même  couleur;  tête  longue,  $ronquée  en 
devant. 

Ricm  DU  YAiTTOVR  (  R.  vuUurts,  Latr.  ;  pediculus  vi^lturis, 
f  At.).  Grand,  oblong;  abdomen  obscur,  avec  deux  lignes  lon- 
gitudinales jaunes.  Indes-Orientales. 

KieiH  DE  LA  CREssERELLE(ft.  (mntincu/ii£,  Latr.;  pediculus 
^xmmculus,  Lihn.).  Tête  en  forme  de  fer  de  flèch'e. 

^ciN  DE  LA  BUSE  (JRt.  buteoms ,  Latr.  ;  pediculus  buteoniSf, 
^n» \ pediculus  maximus  f  Scop.).  Abdomen  ovale,  rebordé, 

a^int  deux  points  enfoncés  sur  les  côtés  de  chaque  segment; 

c^ brunâtre;  thorax  lisse,  ayant  trois  bandes  longitudir* 
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Kicni  DE  tA  CHOUETTE  [R.  strigis,  Latr.  ;  pediculus  strigis, 
Fab.;  pediculus  hœmatopus,  Soop.  ).  Pattes  ronges;  abdomen 
blanc,  bordé  de  rouge.  —  On  le  trouve  ^elquefois  sur  les 
lançons. 

Ricin  de  la  pie.  (  R.  picœ,  Latr.  ;  pediculus  picœ ,  Linn.). 
Tète  obscure,  marquée  de  quatre  points  noirs. 

RiciM  DO  coucou  (  R.  cucuU ,  Latr.  ;  pediculus  fasciatus, 
Scop.;  pediculus  cuculi,  Linn.)  Abdomen  oblong,  blanc,  avec 
une  bande  brune  en  travers. 

Ricin  du  plongeon  {R.  mergi-serrati,  Latr.  ;  pediculus  mergiy 
Fab.;  pediculus  ardecBf  Panz.).  Blanc ,  étroit  et  très-long  ;  tète 
jaune,  grande ,  allongée,  plate  et  arrondie  en  devant;  abdo- 
men d'un  blanc  sale;  thorax  roussâtre. 

Ricin  du  pétrel  (A.  pnoceZ/arûp,  Latr.).  Filiforme;  pieds 
pÂles.  Du  Brésil. 

Ricin  du  pétrel  du  nord  (  R.  vagelli,  Latr.  }  D'un  blanc 
sale;  ovale  ;  deux  lignes  noires  sur  le  thorax. 

Ricin  de  l'albatros  {R.  (UornedoB,  Latr.  ;  pediculus  diomedœ^ 
Fab.).  Tète  arrondie,  obscure,  entière,  blanche,  bordée  de 
noir  antérieurement;  abdomen  un  peu  lobé,  ayant  une  bor- 
dure noire  fort  large;  pattes  blanches.  Au  Brésil. 

Ricin  de  l'hirondelle  de  mer  {R.  stemœ,  Latr.;  pediculus 
stemœ,  Linn.).  Tête  triangulaire;  abdomen  pâle,  ovale,  mar- 
qué en  dessus  d*une  ligne  longitudinale  noire. 

Ricin  de  la  grue  {R.  gruis,  Latr.  ;  pediculus  gruis,  Linn.). 
Abdomen  d'un  blanc  sale,  renflé  vers  son  milieu. 

Ricin  de  la  cigogne (/{.  ciconiœ,  Latr.;  pediculus  ciconiœ, 
Linn.).  Corps  allongé, filiforme;  abdomen  noir,  ponctué  de 
blanc  sur  les  côtés. 

Ricin  de  l'huitrier  {R.  hœmatopi^  Latr.  ;  pediculus  h^ma" 
topi,  Linn.).  Glauque;  thorax  très-étroit;  abdomen  ovale, 
à  crénelures  blanches. 

Ricin  de  l'avocbtte  {R.  recurvirostrœ,  Latr.  ;  pediculus  re- 
curvirostrœ,  Linn.  ).  Obscur,  oblong,  tête  triangulaire  et  cana- 
liculée. 

Ricin  du  loriot  {R.  orioli,  Latr.  ;  pediculus  dolichocephalus, 
Scop.  ;  pediculus  orioli,  Fab.).  Sans  poils,  lisse,  blanc;  tête  très- 
allongée  ;  abdomen  marqué  en  dessus  d'une  ligne  lougitudl- 
nale  brune. 
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ORDRE  QUATRIÈME. 

LES  SUCEURS. 

Pas  d'ailes.  Ils  ont  une  trompe  on  bec  cylindrique  ou  coni- 
que, recouvert  à  U  base  par  deux  écailles,  formé  de  deux  la- 
mes articalées,  et  renfermant  un  suçoir  de  deux  pièces. 

Cet  ordre  ne  renfenue  qu'un  seul  genre. 

Famille  6.  LES  SUCEURS  (Sucloria). 

Un  seul  gentv. 
Celui  des PUCËi. 

Caractères.  Boucbe  composée  d'un  suçoir  de  deux  pièces, 
renfermé  entre  deux  lames  articulées,  formant  parleur  réunion 
une  trompe  ou  un  bec  cofaique  ou  cylindrique,  et  dont  la  base 
est  recouverte  par  deux  écailles  ;  corps  sujet  à  de  véritables 
métamorphoses. 

Genre  unique.  Les  Puces  {Pulex). 

Corps  ovale,  comprimé,  composé  de  douze  anneaux,  dont 
ceux  de  l'abdomen  sont  ordinairement  revêtus  de  deux  lames, 
l'une  inférî^lre  et  l'autre  supérieure,  coriaces,  comme  le  reste 
de  la  peau  de  l'animal  ;  tête  arrondie  en  dessus,  tronquée  in- 
térieurement, comprimée  sur  les  côtés,  munie  de  deux  yeux 
ronds  et  lisses;  pieds  de  derrière  trés-forts,  propres  pour  le 
saat,  épineux,  à  cuisses  et  hanches  très  grandes;  tarses  de  cinq 
articles,  terminés  par  deux  crochets  allongés. 

l^s  puces  habitent  les  maisons  dont  on  n'entretient  pas  ri- 
goureusement  la  propreté;   elles  vivent  en  parasites  sur  les 
chats,  les  chiens,  les  lièvres,  les  chauves-souris  et  quelques  oi- 
seux; les  hommes,  et  principalement  les  enfants  et  les  fem- 
^^>  en  sont  quelquefois  très-incommodés.  Les  femelles  pon- 
dent environ  une  douzaine  d*œuf  assez  gros,  blancs  et  un  peu 
yuqaenx,  donnant  naissance  à  des  larves  trés-vives,  ressem- 
blant à  de  petits  vers.  Une  douzaine  de  jours  après  être  sor- 
tie* de  r«af,  elles  s'enveloppent  dans  une  petite  coque  soyeuse. 
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et  se  métamorphoseat  en  insectes  parfaits.  Ces  larves  vivent 
dans  les  ordures»  sous  les  ongles  des  gens  malpropres,  et  par- 
ticulièrement dans  les  colombiers. 

Puce  commune  {Pulex  irriians^  Latr.).  D*un  brun  marron. 
Très-commune  dans  toute  l'Europe. 

Puce  a  bande  (P. /asctatus,  Latr.).  D'un  brun  clair,  «vec 
une  bande  noirâtre  formée  par  dçs  poils,.  —  Sur  les  rats. 

PuGB  pskétrante  (P.  peneiratis,  Latr.).  Trèfr-petite,  ayvat 
le  bec  de  la  longueur  du  corps.  —  On  |a  connait  en  Amérique 
sous  le  nom  de  chique.  Elle  s'introduit  sous  les  ongles  des  pieds 
ou  la  peau  des  talons,  y  dépose  ses  œufs,  et  occasionne  parfois 
des  ulcères  mortels.  Let  nègres  savent  les  en  exttraire  avec 
beaucoup  d'adresse. 

ORDRE  CIINQUIÈME. 

LES  COLÉOPTÈRES. 

Ces  insectes  se  reconnaissent,  an  premier  conp-d'oei^,  à  lettrs 
élytres  embrassant  la  partie  supérieure  de  l'abdomeii  et  rccwi 
vrant  les  ailes  membraneuses  et  inférieures,  qui  sont  pliées 
en  travers  dessous.  Ils  ont  six:  pieds  ;  quatre  ailes,  dont  les 
deux  supérieures  cr(|stacées;  des  mandibules  et  des  mâchoi- 
res. 

La  facilité  qite  l'on  a  de  les  conserver  dans  4ss  collections 
avec  leurs  formes  et  tout  leur  éclat,  les  a  fait  plus  étudier  qoe 
les  autres  :  aussi,  quoique  plus  nombreqx,  sont- ils  beaucoup 
mieux  connus.  Leur  tête,  parfaitement  distincte  du  protho- 
rax, porte  deux  antennes  de  forme  et  de  grandeur  très-diffé- 
rentes; ils  ont  des  yeux  à  facettes;  leur  boncbe  se  oosapojse 
d'un  labre,  de  deux  mandibules,  de  deux  mâchoires  portant 
chacune  un  ou  deux  palpes;  d'une  lèvre  inférieure  à  men- 
ton et  à  languette,  munie  de  palpes.  Leur  prothorax  porte 
eu  dessous  une  paire  de  pattes  :  les  autres  paires  soiït  atta- 
chées sur  la  poitrine.  L'abdomen  est  uni  an  tronc  par  sa  plus 
grande  largeur,  et  se  compose  de  six  à  sept  anneaux  menal>ra- 
neux  en  dessus,  cornés  en  dessous.  Leur  métamorphose  est 
complète. 


Les  suCeuRs.  Fàm,  6.  73 


Analyfe  des  familles. 

Cinq  articles  à  tons  les  tarses.  Sect.  Ire.,  les  pentaHères.  9 

Cinq  articles  aux  quatre  premiers  tarses;  qua- 
tre au  derniers.  Sec/.  9» LES  HÉTÉaOMÈRES.  9 

Quatre  articles  à  tous  les  tarseS.  Seei.  S*.  LES  tetraméres.  19 

I.  {  Troi«  articles  à  tous  les  tarses.  Sect.4fi LES  TRIMÈRES.  18 

DeuK  articles  (apparents)  (1)  à  tous  les  tarses. 

SecL  5e LES  DIMÈRES.  19 

Un  seul  article  apparent  à  tous  les  tarses»  Sec^ 

iionO» LES  MONOMÈRES.  90 


t 


Section  première.  LES  PElfTAHÈBES. 


2^  (  AnteoDOd  simples ,  dentée:^  ou  non  dentées 3 

'  (Antennes  en  massue  feuilletée.  Fam,  14...  les  lamellicornes. 

g    jSii  palpes les  CARNASSIERS.     4 

•  (  Quatre  palpes 6 

I  Pieds  tous  propres  seulement  à  marcher  ;  man- 
dibules entièrement  découvertei^.  Fam.  7».  les  CARARIQUES. 
Les  quatre  derniers  pieds  comprimés ,  ciliés ,  en 
forme  de  rames ,  propres, à  nager  ;  mandibules 
'  presque  entièrement  lecouTortes 5 

fDenx  yeux;  six  palpes  distincts;  lesjdeax  pattes 
postérieures  larges.  Fam.  8e les  hydrocantuarES. 
Quatre  yeux  ;  quatre  palpes  distincts;  les  quatre 
pieds  postérieurs  larges.  Fàm.  9* les  gyrinibns. 

ÎEIytres  très-courtes,  ne  recouvrant  qu'une  petite 
partie  de  l'abdomen.  Fam.  iOe les  rrachelttres. 
Ely très  recoutrant  tout  l'abdomen 7 

/  Antennes  filifonnes  on  sétacées,  souTent  dentées 
»  1     en  scies,  en  peigne  ou  en  panache.  Famille 

'  )      11* LES  SERRlCORrtES. 

\  Antennes  en  massue  souvent  perfoliée ft 

Antennes  pins  longues  que  les  palpes  maxillaires, 
nues  ou  à  peine  recouvertes  à  la  base.  Fo- 

mille  lie les  clavigormes. 

8.  ^  Antennes  aussi  conrtes^oti  plus  courtes  que  les 
palpes  maxillaires ,  insérées  sous  un  avance- 
ment  remarquable  des  bords  d»  la  tête.  Fcm. 
13* les  palpicornes. 

Section  deuxième,  LES  HÉTÉHOHÈRES. 

Tête  non  séparée  du  prothorax  par  un  étran- 

gl     glement 10 

Téie  séparée  -du  prothorax  par  un  étranglement 
brusque.  Fam.  18« les  traghelides. 

(>)  C«tt»  eanpe  aiad  qne  la  MÎTante  ^^oot  qu'artificielles  ,  car  il  a  M  r«caon-i 
par  Illif  er  et  Reicbembac  pau  confirméflÉLatreille,  qae  les  tarses  des  insectes  <^ai 
oonpoeem  la  première  ooope  oDt  trois  artHTaoDt  le  radical  est  très-petit  et  à  peine 
distinct.  Oad^t  donc  les  rèaair  anx  trimères  et  en  former  aoe  famille  à  laquelle 
H.  LaireUle  a  appUqné  lo  nom  de  pteiapHécM* 

MfUomolo^^  tome  i,  7 


^4  LES  COLÈOPrèRES.  ORDRE  V. 

ÎUne  dent  ov  nn  crochet  écaillenz  an  côté  in- 
terne des  mAchoirei.  Fam.  18« les  hélastomhs. 
Ni  dent  ni  crochet  eux  michoires il 

!  Antennes  grossissant  insensiblement,  on  se  ter- 
minant en  massue  ordinairement  perfoliée. 
Fam.lâB LES  TAXICORNSS. 
Antennes  preaqae  égales ,  on  s'amincissant  rers 
l'extrémité.  Fam.  17e les  STéNÉLTTRss. 

Section  troisième,  les  tétramèees. 

S  Tête  antérieurement  prolongée  en  trompe  on  en 
museau  très-aranoé.  Fam,  19e les  RBINCBOPHores 
Tête  non  prolongée  en  trompe  ou  en  museau...    15 

/Tarses  simples,  à  articles  entiers,  ou  dont  le 
.-S     pénultième  seul  quelquefois  élargi  en  cœur...    14 
^  1  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  spongieux 
\    ou  garnis  de  brosses 15 

/  Antennes  pins  grosses  Ter:f>  leur  extrémité ,  on 

..  1     perfoliées  dès  leur  base.  Fam.  30« les  XILOPHAges. 

*'  \  Antennes  de  la  même  grosseur ,  ou  plus  grêles 

\    vers  leur  extrémité.  Fam.  2ie les  plattsohes. 

/  Pas  de  dents  cornées  anx  mAchoires  ;  antennes 
jK  )     n'étant  pas  en  massue  perfoliée 16 

j  Une  dent  cornée  an  côté  interne  des  mâchoires  ; 
i      V     antennes  en  massue  perfoliée.  Fam.  3S«.  les  clavip Alpes, 

,/ Languette  grande,  en  forme  de  cœur,  évasée, 
i     échancrée  ou  bifide  à  l'extrémité  supérieure. 

MQ  J     Fam.^fifi les  lomgicoemes. 

^'  \  Languette  presque  catrée  ou  arrondie ,  entière 
f  ou  légèrement  échancrée,  jamais  en  forme  de 
V    cœur 17 

f  Prothorax  étroit  et  cylindrique ,  à  base  plus 

.-  I     étroite  que  les  élytres.  Fam.  35e les  edpodes. 

'  *  j  Base  du  prothorax  aussi  large  que  les  éljtrea. 
\    Fam.  34« les  cycliques. 

Section  quatrième,  LES  TEIMÈRES. 

i  Antennes  pins  courtes  qne  'la  tête  et  le  protho- 
rax; corps  hémisphérique  on  raccourci.  Fa^ 
mille  36e ^ les  APHIDIPqages 
Antennes  plus  longues  que  la  tête  et  le  protho- 
rax; corps  oblong.  Fam.  37«.... les  fuhgicoles. 

Section  cinqiiième,  les  divèeeS.  ^ 

i9.    Une  seule  famille,  la  a8« .^^. les  psblaphiesis. 

Section  êixième.  un  MONOMàRBS. 
SO.    Une  seule  famille,  U  29* les  KeNOHiRBs. 


/ 


«BCTION    PREMIERS.   LbS  PENTAMÈRES. 

L.es  coléoptères  qui  ont  cinq  articles  à  toas  les  tarses  se  di- 
visent en  huit  ÊeuBifles,  qui  sont  :  les  ccmaBi^ues,  les  hyérotan- 
thares,  les  gyriniens,  les  brachelytres ,  les  serricorrtes,  les  clavif 
cornes,  les  palpicomes  et  lès  lamellicornes,  ' 

Famille  7.  LES  GARABIQUES. 
Ànalyie  det  genre$, 
/Mâchoires  terminées  par  un  onglet  articulé.  !'• 

-     !       tribu ^ XES  CICININSLÂTSS.  8 

*  i  Micboires  terminées  en  pointe  on  en  crocliet  non 

\     articolés 9 

/  Palpes  extérieurs  non  snbulés 3 

â.  }  Palpes  extérieurs snbnléa  ou  en  alêne.  ;^tft7féme 

(       Irtbu LES  SCBUUPALPIS.6S 

/  CAté  interne  des  jambes  antérieures  fortement 
^    1      écbancré 4 

j  C6Cé  interne  des  jambés'antérieures  sans  échan- 

\^     crure.  4e  iribu les  simpucipédes.3S 

/  filjtres  entières  ou  légèrement  sinuées  à  Fextré- 
.     1      mité 5 

i  Eijtres  tronquées  à  leur  extrémité  postérieure. 

(      Se  tribu LES  TROaCATIPfiNMES.9 

Î  Tarses  dilatés  dans  les  mates 6 
Tarses  semblables  dans  les  deux  sexes.  Trot- 
giéme  tribu les  scaritidbs.    20 

/  Mâles  ayant  les  tarses  dilaîtès  a^x  quatre  pattes 

^  \     antérieures.  7e  tribu. les  harpaliehs.    57 

^*  ï  Mâles  ayant  les  tarses  dilatés  aux  deux  pattes 

\^     antérieures  seulement 7 

/  Articles  dilatés  carrés  on  «rrondis.  Cinquième 

_    )        tribu , LES  PATBLLIMANES.  33 

^    1  Articles  dilatés  en  cœur  ou  échancrés.  Sixième 

\      trUm LES  FÉRONIfiNS.        41 

Première  tribu,  €1cikdélèT£S. 

8.    Vn  seal  genre  indigène G.  l«r.  les  cigindèles. 

Deuxième  tribu,  troucatipennes. 

q  (  Crochets  des  tarses  sans  dentelures 10 

(  Crocliets  des  tarses  dentés  en  dessous 16 

i Dernier  article  des  palpes  ovalaire  et  terminé 
pfFesqa*en  pointe G.  2e.  odACANthes. 
Dernier  article  des  palpes  allongé  et  plus  ou 
moins  sécnriforme, 11 
Dernier  article  des  palpes  peu  allongé ,  cylin- 
drique  ou   grossissant  insensiblement   vers 
^    reitrémité 13 


7  6  LES  côiioniRii.  owdrs  v. 

. .  (  Mtndibolef  tTancées  et  preaque  droitet.  G.  3*.  DKtTTBS. 

*  (  HandibolM  courtes,  peuatanoées 11 

1  Vremier  article  des  anteanes  aassi  long  qae  la 

.a  }      tète G.  4«.  iCPHIES. 

i  Premier  article  des  antennes  plus  coart  qae  la 

(     léte,.... G.  5e.  polistiqubs. 

^  Lèvre  supérieure  courte,  traosverse,  et  iaisâant 

i-  1     les  mandibnleë  à  décoarert 14 

^*  j  Lèvre  sopérienre  avancée ,  et  recouvrant  pina 

\     on  moins  les  mandibules 15 

.-  (  Point  d»ailes G.  !!•.  aptiwes, 

**•  i  Des  ailes G.  lie.  brachisibs. 

r  Elytres  en  ovale  peu  allongé,  presque  suborbi* 

15.  <     culaire G.  ne.  GBAraiPTtRE&. 

i  Elytres  en  ovale  plus  on  ilioins  allongé.  G.  24*.  a:<thies. 

{  Corps  plus  on  moins  allongé..; 17 

16.  <  Corps  plus  ou  moins  large  et  aplati  ;  elytres 

(     presque  carrées 19 

/Dernier  article  des  palpes  labiaux  fortement 
mm  1     sécnriforme,  au  moins  dans  les  mâles.  G.  6*.    CTMiiroiS. 

*  j  Dernier  article  des  pal|>e8  labiaux  nou  sécuri- 
\    forme 18 

Pénultième  article  de  toos  les  tarses  bllobé. 

|g   J G.  7e.  DÉMÉTRIAS. 

^  Pénultième  article  de  tous  les  tarses  non  bl- 
lobé   G.   8«.  BROMIES. 

'Dernier   article  des  palpes  labiaux  fortement 

jq  I     sécnriforme G.  9«.  PLOChiuns. 

^  ^  Dernier  article  des  pulpes  labiaux  nun  sécnri- 
forme   G.  10«.  LÉBIES. 

Troiiiètne  tribu.  LEâ   sgaritidbs. 

_  (  Jambes  antérieures  palmées 9i 

^^'  )  Jambes  antérieures  non  palmées Si 

/'Mandibules  fortement  dentées  intérieurement. 

21    1       G.  15«.  SCARITE8. 

*  i  Mandibules  point  ou  légèrement  dentées  inté- 

\     rieurement G.  16*.  CLiviNE. 

I  Palpes  labiaux  peu  allongés G.  17«.  DiTOMES. 

^'  \  Palpes  labiaux  très-allongée G.  IS*.  APotomes. 

Quatrième  tribu,  les  simplicipèdbs. 

/Elytres  carénées  latéralement   et  embrassant  " 

2j  )     une  partie  de  Pabdomen .....^....  G.  19.  CYCITRES. 

'  1  Elytres  non  carénées  latéralement  et  n'embras- 

V     sant  pas  l'abdomen S4 

.  (  Lèvre  supérieure  à  trois  ou  deux  lobes 35 

'*•  X  Lèvre  supérieure  entière â8 

/  Tarses  antérieurs  non  dilatés  dans   les  mâles. 

25.  <       G.  20e.  PROCÉRES. 

\  Tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  màlos 96 


tu  CAftABiQVSS.  Fam.  7.  jy 

f  Lèrre  sopérienre  trilobée G.  M«.  PHOCROSTES. 

^^'  (  Lètre  SQpérienre  biiobée 97 

Î  Troisième  article  des  antennes  cylindrique  et 
à  peine  plus  long  que  les  autres G.  SSe.  CARABES. 
Troisième     article    des  antennes  comprimé , 
tranchant  extérieurement ,   et  sensiblement 
plos  long  qne  les  autres G.  33e.  CA|.060IIE6. 

^.   4  Antennei  grêles  et  allongées S9 

**^'  \  Antennes  courtes  et  assex  épaisses 31 

ÎLes  trois  premiers   articles  des  tarses  anté- 
rieurs dilatés  dans  les  mAles 30 
Premier  article  seulement  des  tarses  antérieurs 
dilaté  dans  tes  mêles G.  26e.  OHOPHRONS. 

/  Premiers  articles  des  tarses  ant^l^eurs  dilatés 

-^1      en  carré  plus  ou  moins  allongé G.  34e.  léISTEs. 

*  j  Premiers  articles  des  tarses  antérieurs  trian-  ^ 

V,     gulaireii  on  cordiformes G.  35e.  Nébries. 

/  Dernier  article  des  palpes  alloiigé  et  obconique.    33 
31 .  <  Dernier   article  des  palpes   court  et    presque 

(     renflé G.  29e.  notiophiles. 

ÎProtbiMrax  carré  et  plus  large  qne  la  tête.  G.  27e.  BLÉTUiblEs. 
Prothoraz  arrondi  et  de  la  largeur  de  la  tête. 
, G.  S8e.  ÉLAPHRES. 

Cinquième  tribu,  PATELLIMANES. 

(  Une  dent  an  milieu  de  l'échancrure  dn  menton.    3f 
33.  <  Point  de  dent  au  milieu  de  l'échancrure  du 

\     menton.... 40 

Les  deux  premiers  articles  des  tarses  antérieurs 

dilatés  dans  les  mâles G.  30e.  PANACÉES. 

Les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs 
dilatés  dans  les  mÀles 33 

Une  dent  simple  au  milieu  de  Téchancrure  dn 

.     .      menton..; 36 

^*  1  Une  dent  bifide  au  milieu  de  i'éctaancbrure  du 

menton ...., 38 

l  Antennes  hérissées  de  poils G.  3le.  loricéres. 

^^'  (  Antennes  simples 37 

/  Dernier  article  des  palpes  assez  allongé ,  ofa- 
».  1      iaire  et  terminé  presque  en  pointe..  G.  5ie.  GALLISTES. 

i  Dernier  article  des  palpes  allongé  et  tronqué  à 

\     l'extrémité G.  36e.  oODES; 

^Dernier  article  d^a  palpes  court,  légèrement 
38.  J      iécuriforme G.  35e.  dinodbs, 

(^  Dernier  aiTicle  des  palpes  allongé 39 

/  Dernier  article  des  palpes  tronqué  à  l'extré- 

-n  J      mité ; G.  33e.  CBLCEKIE. 

'  '  J  Dernier  article  des  palpes  fortement  sécuri- 

V      fOHM G.  a4«.  ÉPOMIS. 


[ 


8o  LIS  oaiiopièMi.  ùêmm  t.    , 

languette  enchanée  dans  nne  écfaanenire  du  menton;  ster- 
num comprimé  ;  pieds  antérieurs  portés  sur  une  grande  ro» 
tule  :  les  deux  postérieurs  munis  d'un  gros  trochanter  à  leur 
naissance. 

Ces  insectes  sont  carnassiers,  vivent  de  rapine,  et  chassent 
continuellement  les  autres  insectes  poar  s'en  nourrir;  plu- 
sieurs manquent  d'ailes  Sous  leurs  élytres,  et  même  celles-ci 
sont  soudées  dans  quelques-uns  de  manière  à  ne  pas  pouvoir 
s'ouvrir;  leurs  larves  sont  aussi  carnassières  qu'eux. 

PREMIERS  TRIBU.   LES   CICINDÉLÈTES. 

Un  onglet  crochtf,  s'articulant  par  sa  base  au  bout  des  mâ- 
choires ;  tête  et  yeux  gros;  mandibules  droites,  avancées  ;  jam- 
bes de  devant  jamais  écbancrées  ;  palpes  à  quatre  articles  dis- 
tincts; languette  très-petite  et  cachée  par  le  menton. 

Premier  ^enre.  Les  Cicinobles  {Cicindela,  Lix.  ). 

Palpes  labiaux  ne  dépassant  pas  les  maxillaires  ;  les  denx 
premiers  articles  très-courts  :  le  premier  ne  dépassant  pas 
l'extrémité  de  l'échancrure  du  menton;  le  troisième  cylindri- 
que, et  le  dernier  grossissant  très-légèrement  vers  l'extrémité  ; 
tarses  antérieurs  des  mâles  ayant  les  trois  premiers  articles 
dilatés,  allongés,  presque  cylindriques,  ou  en  forme  de  quadri- 
latère très-allongé,  ciliés  plus  fortement  en  dedans  qu^en  dehors. 

Les  cicindèles  courent  et  volent  avec  beaucoup  d'agilité, 
mais  leur  vol  est  peu  soutenu  et  ne  dépasse  guère  quelques 
pas;  on  les  trouve,  pendant  les  grandes  chaleurs,  dans  les 
lieux  secs,  sablonneux  et  arides,  où  elles  échappent  avec  beau- 
coup de  vivacité  à  la  main  de  l'observateur.  Elles  sont  très- 
voraces  et  font  continuellement  la  guerre  aux  autres  insectes, 
qu'elles  saisissent  avec  leurs  longues  mandibules  et  dépècent 
dans  un  instant.  Leurs  larves  vivent  dans  la  terre  sablonneuse, 
à  l'exposition  du  midi. 

GiciNDÈLE  Maure  [Cicindela Maura,  Oliv. ).  Long,  ii  à  i4 
millim.  (  5  à  6  lignes)  ;  d'un  noir  obscur;  lèvre  supérieure  d'un 
blanc  jaunâtre  ;  une  tache  de  la  mémecouleurà  la  basedes'man- 
dibules  ;  ély  très  étroites,  ayant  chacune  six  points  blancs,  assez 
gros  et  arrondis  :  le  premier  à  l'angle  de  la  base,  le  deuxième 
plus  bas  et  plus  près  de  la  suture,  le  troisième  au  milieu,  près 
du  bord  extérieur,  le  quatrième  un  peu  plus  bas,  près  de  la 
suture,  et  se  confondant  quelquefois  avec  le  troisième  de  ma- 
nière à  former  une  bande  sinoée ,  le  cinquième  près  da  bord 


extérieur,  vers  rextcémitè,  le  sixième  pres^ipe  triangulaire  et 
à  rextréiiiité.  Espagne. 

Clan DÈLE  «KGKETTB  (CiaWe^  ni^Hta«  Du,)»  Long,  la  mill. 
(5  i;a  ligoes)  ;  d'un  noir  obscur^  tadiesdes  elyCres  conune  dans 
la  dcindèle  champêtre,  mais  la  troidèrae  du  bord  un  peu  al- 
longée et  se  réunissant  presque  à  celle  du,  milieu;  palpes  d'un 
noir  obsciur  et  légèrement  bronzé,  ainsi  que  les  quatre  pre- 
miers articles  des  antennes;  pattes  d'un  noir  obscur.  Corse. 

GiciMDÈLE  champethbCC.  campestriSy  Latk.).  Long.  i4  à  16 
millim.  (6  à  7  lignes)  ;  d'un  vert  terne  en  dessus,  métallique  en 
dessous  ;  antennes  noires,  cuivreuses  à  la  base  ;  pattes  cuivreu- 
ses; cinq  points  blancs marginam  snr  les  élytres,etun  sixième 
centrai  et  an  milieu  d'une  tache  brune.  Paris. 

G1CII10H.E  HYBRIDE  (C  hybrida^  Latr.).  Long.  i4  à  16 
tnillim.  (637  l^nes  )  ;  ély  très  cuivreuses  vers  la  suture,  ayant 
chacnneaeux  taches  en  croissant  et  une  bande  blanche  ;  une  de 
ces  taches  est  située  à  la  base  extérieure  et  l'antre  au  bout.  Paris. 

dasDÈLE  DE  RIVAGE  (C.  riparia^  Dej.  ).  Ellene  diffère  de  la 
précédente  que  par  sa  couleur  plus  foncée,  moins  brillante, 
presque  noiaâtre;  par  sa  bande  blanche  plus  large,  plus  droite 
et  plus  sinuée;  eufin  par  sa  tache  humérale  interrompue,  ou 
peu  s'en  faut,  au  milieu.  France. 

C^I^MAÈLE  MARITIME  (C.  maritima,  Dej.).  Ijn  peu  plus  pe- 
tite.qUe  l'hybride,  dont  elle  ne  diffère  que  par  sa  bande  blan- 
che qui  est  un  peu  dilatée  à  sa  base  le  long  du  bord  extérieur, 
formant  une-espèce  de  crochet  au  milieu,  et  se  courbant  vers 
Textrémité  de  l'élytre.  France. 

CicufoÈLE  sYLviGOLE  (  C  sylvicola ,  Megerle  ).  Long.  16 
millim.  (  7  lignes)*,  d'un  cuivreux  verdâtre;  semblable  à  l'hy- 
bride, mais  plus  verte  en  dessus  ;  tête  plus  lar^e  ;  prothorax 
plus  rétréci  postérieurement  ;  lunule  de  la  base  des  élytres 
interrompue  et  formant  deux  points;  un  point  noirâtre  et 
enfoncé  à  la  partie  supérieure  des  élytres,  près  de  la  suture. 
France. 

CicufDÈLB  STLVATIQUE  ( C.  sylvatica,  Latr.).  Long.  16  à  18 
millim.  (7  à  8  lignes);  dessus  d'un  noir  mat  ou  un  peu  bron- 
zé ;  élytres  un  peu  granuleuses,  ayant  une  tache  blanchâtre 
en  croissant  à  la  base  extérieure,  une  bande  ondulée  interrom- 
pue à  la  suture  ,  et  un  point  arrondi  vers  l'extrémité.  Fon- 
tainebleau. •   - 

CiGWDÈLB  A  TROIS  TACHES  (C.  trisionata^  Ilug.  )•  Long.  9  à 
i4  millim.  (  4  à  6  lignes)  ;  un  peu  cylindrique  ;  d'un  vert  cui- 
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vrenz  bronié  ;  élytres  ayant  leursJiordslatéreiixblmics,  akisî 

qu'une  lunule  humérale,  une  autre  lunide  dentée  au  sommet, 
une  bande  au  mi^eu  recourbée  et  se  redressant  nn  pen  en  tQu« 
chant  le  bord.  Midi  de  la  France. 

CiciNDÈLE  Lyonnaise  [Gciridela  Lugdunensis,  Dbj.).  Long. 9 
mill.  (4  ligO*  comme  la  précédente,  mais  d'une  couleur  plus  ob- 
scure et  non  cuivreuse;  extrémité  des  élytres  plus  anrondie, 
bordure  blanche  interrompue  près  de  la  lunule  hnméral«  et  de 
celle  de  l'extrémité,  plus  étroite,  ainsi  qfue  la  bande  dn  milieu 
et  les  deux  lunules  ;  cette  bande  du  milieu  descend  moins.  Lyon. 

CiGiNDÈLB  TiBiAJLE  (C.  tibioUs,  Dej.  ).  Loug.  i4  1/2  mîllim. 
(6  i;4  lignes);  dun  vert  bvonîsé  et  brillant;  bord  extérieur 
des  élytres  blanc;  lunule  de  la  base  et  de  l'extrémité  de  la 
même  couleur,  ainsi  qu  une  bande  du  milieu  recourbée  et  en- 
tière ;  une  ligne  de  points  enfoncés  et  luisants  le  long  de  la 
suture  ;  jamfcùés  ronssàtres  ainsi  que  le  sommet  des  antennes. 
Languedoc. 

GiciNDÈLE  CEINTE  (0.  circumdata,  Dkt.).  Long,  ii  à  x4 
millim.  (5  à  6  lignes)  ;  d'un  vert  cuivreux;  base  et  bords  la- 
téraux des  élytres  blancs,  ainsi  que  la  lunule  bumérale,  celle 
du  sommet,  et  la  bande  du  milieu  recourbée  et  dentée  ;  som- 
met des  antennes  d'un  roussâtre  obscur.  Hyères. 

CiciNOSLE  LITTORALE  (C./tCtora/ù,  Dej.;  C.  nemoralis,  i"  bdit.) 
Long.  II  à  i6  millim.  (  5  à 7  lignes);  d'un  vert  bronzé,  avec 
la  tète  et  le  prothorax  nuancés  de  cuivreux  ;  élytres  ayant  un 
croissant  blanc  à  l'angle  extérieur  de  la  base,  un  autre  à  l'extré- 
mité,  et  quatre  points  au  milieu,  dont  deux  sur  le  bord  exté- 
rieur. Midi  de  la  France. 

CiciNDÈLE  PLEXDEUSE  {C.ftexuosa,  Latr.).  Loug.  II  à  i4 
millim.  (  5  à  6  lignes)  ;  d'un  vert  bronzé,  terne  en  dessus  et 
brillant  en  dessous  ;  élytres  ayant  deux  petits  points  blancs  à 
la  base  vers  la  suture  ;  un  croissant  à  l'angle  extérieur  de  la 
base  ;  un  point  oblong  à  côté  de  la  suture  ;  une  tache  on- 
dulée vers  le  milieu ,  un  point  vers  le  bord  extérieur  et  une 
tache  formant  un  peu  le  4:roissant  à  l'extrémité.  Midi  de  la 
France. 

GiciNDELE  SCALAIRE  ( C.  scalariSf  Latr.).  Long.  9  à  11 
millim.  (  4  ^  ^  lignes)  ;  comme  la  Germanique,  mais  tète  et 
prothorax  plus  bronzés  et  cuivreux;  élytres  d'un  vert  plus  ob- 
scur et  presque  noirâtre;  élytres  ayant  une  ligne  de  points  en- 
foncés  plus  marqués  et  bleuâtres  ;  une  ligne  blanche,  sinuée, 
descendant  jtt8q[tt'à  la  tache  mac^nale,  à  l'angle  de  la  b^ae; 
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tackc  margidalé  plus  grande,  «n  vii^gule  renversée,  se  réonis- 
sant  oa  sap{»ocliaat  beancoap  de  la  bande;  lunule  posté- 
rieure plos  grande,  à  extrémité  supérieure  remontant  davan- 
tage et  se  prolongeant  quel^efois  jusqu'à  la  tache  marginale. 
Midi  de  la  France. 

CiONDÈLE  Allemajide  (  Cîcindela  Germanica,  Latr.).  Long, 
9  à  1 1  mill.  (4  à  5  Kg.  )  ;  un  peu  cylindri(jue;  d'un  vert  bleuâ- 
tre; cuivreuse  en  dessons;  fête  et  prothorax  bronzés;  élytres 
ayant  un  croissant  vers  l'extrémité,  un  point  oblong  au  milieu, 
et  un  antre  plus  petit  à  Tangle  extérieur  de  la  base,  blancs! 
Paris. 

DEUXIEME  TRIBU.  LES  TRONCATIPENNES. 
Us  ont  les.  mâchoires  terminées  en  pointe  ou  en  crochet 
mais  ce  dernier  non  articulé;  leurs  palpes  extérieurs  ne  sont 
passuBalés;  leurs  jambes  antérieures  sont  fortement  échan- 
crées  au  côté  interne  ;  enfin  leurs  élytres  sont  tronquées  à  leur 
extrémité  postérieure. 

Deuxième  genre,  Odacamthe  (  Odacantha,  Fabr.  ). 

pWBÎer  article  des  palpes  ovalaire,  terminé  presque  en 
pofflte;  antennes  beaucoup  phw  courtes  que  le  corps,  à  arti- 
^[^P'Wîae  égaux,  le  premier  pins  court  que  la  tête;  tarses 
Wifoimes»  le  pénultième  article,  au  plus,  bilobé;  prothorax  en 
ovale  allongé  et  presque  cylindrique  ;  tête  ovale,  rétrécie  pos- 
terienrement,  mais  nullement  prolongée. 

OoACASTHE màuiNXJtim {Odacantha  melanura,  Latr.  ).  Long. 
7  mittim.  (3  Kgnes)  ;  bleue;  base  des  antennes,  pattes  et  ély- 
tres jaunes  :  ces  dernières  bleues  à  l'extrémité.  LUle. 

2^roisième  genre,  Drtpte  (Drypta,  Fabe.  ). 

^^aes  fiKformes,  plus  courtes  que  le  corps;  le  premier 
artKleaiiiQoiug  g„^|  i^^^  ^^  ^  ^^^  ^  second  très-court; 

aanier  article  des  palpes  fortement  sécuriforme;  les  trois  pie- 

inuisartides  des  tarses  antérieurs  des  mâles  un  peu  dilatés, 

«t  moros  fortement  ciliés  en  dehors  qu'en  dedans;  le  pénul- 

^«Qe  article  de  tons  les  tarses  très-fortement  bilobé  dans  les 

5*  "«es  ;  mandibules  avancées,  presque  droites  et  courbées 

lextréndté;  tête  en  triangle  allongé;  protborax  étroit,  plus 

ott  moins  allongé  et  cylindrique. 

^^ttiectes  vivent  sons  les  pierres,  c'est  tout  ce  que  l'on  en 
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milUm.  (4  lignes);  bleoe;  pattes  et  antennes  fiiuves;  élytres 
échancréesà  l'extrémité,  avec  des  stries  pointillées.  Paris.  Midi 
de  la  France. 

Quatrième  genre.  Zopbie  (ZupUium,  Latr.). 

Antennes  filiformes,  presque  sêtacées,  le  premier  article  au 
moins  aussi  long  que  la  tête,  le  second  très -court;  dernier 
article  des  palpes  allongé,  assez  fortement  sécuriforme  ;  ar-> 
ttclcs  des  tarses  presque  cylindriques  :  les  antérieurs  très- lé- 
gèrement dilatés  dans  les  mâles,  et  ciliés  également  des  deux 
côtés;  corps  aplati;  tète  presque  triangulaire,  très-rétrécie 
postérieurement  et  tenant  au  prothorax  par  un  cou  court  et 
très-étroit  ;  prothorax  cordiforme,  plan. 

ZuPHiE  ODORANTE  (Zu;7A{umo^eru,  Latr.).  Long,  gmillim. 
(4  lignes);  fauve;  tête  noire ;'ély très  brunes,  ayant  une  tache 
ferrugineuse  près  de  la  base,  et  une  autre  commune  sur  la  sa- 
ture, près  de  rextrémité.  Midi  delà  France. 

Cinquième  genre,  Polistique  (Po/i5(ic/tu5,  Bonell.  ). 

Antennes  filiformes,  presque  moniliformes  ;  le  premier  article 
plus  court  que  la  tète  ;  dernier  article  des  palpes  assez  forte- 
ment sécuritbrme  ;  articles  des  tarses  courts  et  presque  bifides» 
les  antérieurs  trés-légèrement  dilatés  dans  les  mâles  et  ciliés 
également  des  deux  côtés;  corps  aplati;  tête  presque  triangu- 
laire, rétrécie  postérieurement;  prothorax  plan  et  cordiforme. 

PoLiSTiQUE  FASciOLÉ  { PoUstichus  fosdolatuSf  Dej.  ).  Long. 
7  à  1 1  millim.  (3  à  5  lignes);  d'un  brun  un  peu  ferrugineax  ; 
poitrine,  abdomen,  pattes  et  une  raie  longitudinale  sur  les  ély- 
très,  ferrugineux.  Midi  de  la  France. 

Sixième  genre^  Gtmindis  (  Cymindis^  Latr.  ) 

Corps  allongé  et  aplati  ;  tête  ovale,  peu  rétrécie  en  arrière  ; 
prothorax  cordiforme;  dernier  article  des  palpes  labiaux  plus 
ou  moins  sécuriforme,  plus  dilaté  dans  les  mâles;  tarses  à  cro- 
chets dentelés  en  dessons,  à  articles  presque  cylindriques  ,  cenx 
antérieurs  très-légèrement  dilatés  dans  les  mâles. 

Gymindis  humérale  {Cymirutis  humeralis,  Dbj.  ).  Long,  j  à 
II  millim.  (3  à  5  lignes);  brune  ;  élytres  noires»  marquées 
d'une  tache  jaune  a  leur  base;  antennes  et  pieds  ferrugineux. 
France  montagneuse. 

Gymindis  linébe  (C.  Uneata,DEJ.),  Long.  7  à  1 1  millim.  (3 
à  5  lignes);  brune;  ponctuée;  prothorax,  bouche  et  antennes 
4*an  ronge  ferrugiaeiv;  élytres  profondément  striées,  les  ia^ 
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tervalles  des  stries  ponctués  ;  leur  bord  extérieur  depuis  la  base 
jusqu'à  1#  sutore,  d*an  jaune  ferrugiheuz  un  peu  pâle,  ainsi 
«ju'une  bande  hnmérale  et  un  peu  arquée,  se  prolongeant  longi» 
t^udinaleraent  jusqu'à  l'extrémité;  pattes  de  la  même  couleur. 
]tf  idi  de  la  France. 

Ctmuiois  MÉRiDioNAU  (  Çymindis  homagrica ,  Dbi.  ).  Long.  7 
znill.  (31ig.);elle  diffère  delà  précédente  par  son  prothorax 
plus  Plongé  et  plus  rouge;  par  sa  tête  et  ses  élytres  d'une  cou* 
leur  un  peu  plus  foncée,  et  par  sa  bande  longitudinale  rem- 
placée par  une  tache  humérale  un  peu  allongée,  et  se  détachant 
ciu  bord  extérieur;  stries  moins  profondes  et  plus  faiblement 
poncCaées.  France.  Variété  plus  grande  et  d'une  couleur  un 
peu  nioin^  foncée;  autre  plus  petite  et  à  pattes  plus  pâles. 

Ctmindis*a  taches  RBONtÉs  (C.  coodunata^  Dej.  ).  Long.  739 
millini.  (3  à  4  lignes)  ;  noire  ;  ponctuée  ;  prothoraz  d'un  ronge 
ferrogineuz;  élytres  profondément  ponctuées  entre  les  stries 
h  la  base,  très-légèrement  vers  l'extrémité  dont  le  bord  extérieur 
est  ferrugineux,  ainsi  qu'une  tache  humérale  cohérente  avec  le 
]>ord,  ia  bouche  et  les  antennes  ;  pieds  plus  pâles  ;  le  ferrugineux 
du  bord  des  élytres  ne  va  pas  jusqu'à  l'extrémité.  Lyon. 

CrMiHDis  MELANOcépHALE  (C.  mclanocephala,  Bej.),  Long. 
y  à  g  milllm.  (  3  à  4  lignes);  noire  ;  un  peu  pubescente,  à 
points  très-rapprochés;  prothorax  d'un  rouge  ferrugineux; 
boacbe  et  antennes  ferrugineuses  ;bord  extérieur  des  élytres  de 
la  même  couleur,  mais  non  pas  jusqu'à  Textrémité  ;  une  tache 
Numérale  semblable,  cohérente  avec  le  bord,  souvent  peu  ap- 
parente; pieds  d*un  ferrugineux  pàle^  Elle  diffère  de  toutes  les 
précédentes  par  ses  points  très-serrés  et  lui  couvrant  entière- 
ment la  tête,  le  prothorax  et  les  élytres.  Pyrénées-Orientales. 

Otmimois  axillaire (C. axillariSj  Dej.)*  Long.  9a  1 1  millim. 
(  4  à  5  lignes);  brune;  un  peu  pubescente,  ponctuée  et  à  points 
trés-serrés;  prothorax  roussâtre;  bord  latéral  des  élytres  fer- 
x-ngiiieax,  ainsi  que  la  tache  humérale,  les  antennes  et  labou- 
che;  pieds  plus  pâles.  Midi  de  la  France. 

CrMnrnis  ponct.oép  (  C.  punctata,  Bonell.  ).  Long.  7  à  i  r 
milGm.  (  3  à  5  lignes  )  ;  brune  ;  un  peu  pubescente,  profondé- 
ment ponctuée  et  à  points  très-serrés;  base  des  élytres,  bouche 
et  antennes  ferrugineuses  ;  pieds  plus  pâles.  Pyrénées-Orien- 
tales.* 

Ctminuis  miûaire  (C.  miliariSf  Oej.  ).  Long.  9311  millim. 
(4 à 5 lignes)  ;  brune  ;  un  peu  pubescente,  profondément  ponc- 

Sntomobgie^  tome  i.  ^ 
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tuée;  élytrés  bleues,  trèfr«ponctaées  et  à  points  très-^^rrës ;  aU' 
teones  et  pieds  ferrugineuse.  France  :  très-rare. 

Septième  genre,  Démetrias  {DemetriaSy  Bonbll.  ). 

Corps  allongé;  tête  ovale,  peu  rétrécie  en  arrière;  protho- 
rax presque  cordiforme;  crochets  des  tarses  dentelés  en  des- 
sous; dernier  article  des  palpes  cylindrique;  les  trois  pre- 
miers articles  des  tarses  presque  triangulaires  ^  le  pénultième 
fortement  bilobé. 

DÉMPrRiAS  UNiPONGTCÊ  (Demetrias  unipunctatus ,.  Creutz.). 
Long.  S  millim.(a  lignes)  ;  corps  pâle^  tête  noire;  prothorax 
roux,  un  peu  rétréci  postérieurement;  élytres  obscurément 
strîéesoponctnées,  avec  quatre  points  enfoncés;  suture  d'un  noir 
de  poix,  se  dilatant  vers  l'extrémité  en  une  grande  tache  ar- 
rondie. Paris  :  très-rare. 

DÉMETRIAS  A  POILS  NOIRS  (D.  airicapUlus,  Dej.).  Long.  5 
millim.  (  a  lignes);  pâle;  tête  noire;  prothorax  roux,  un  peu 
rétréci  postérieurement  ;  élytres  d'un  jaune  pâle ,  obscurément 
striées,  ponctuées  dans  les  intervalles;  poitrine  et  base  de 
Tabdomen  d'un  noir  de  poix.  France. 

DÉMETRIAS  ALLONGÉ  (D.  eloiigalulus,  Zenker).  Long^.  6 
millim.  (a  i;a  lignes)  ;  corps  pâle;  tête  noire,  prothorax  roux, 
un  peu  resserré  postérieurement,  à  angles  postérieurs  relevés 
et  un  peu  saillants;  élytres  obscurément  striées,  ponctuées 
dans  les  intervalles;  poitrine  et  base  de  l'abdomen  d'un  noir 
de  poix.  France. 

Huitième  genre  Dromie    (  Dromius ,  Bonell.) 

Corps  plus  ou  moins  allongé  ;  tête  ovale,  pea  rétrécie  posté- 
rieurement; prothorax  plus  ou  moins  cordiforme;  crochets 
des  tarses  dentelés  en  dessons;  dernier  article  des  palpes  cy- 
lindrique; articles  des  tarses  presque  cylindriques  ;  antennes 
filiformes,  plus  courtes  que  le  corps. 

Dromib  LINÉAIRE  {Dromius  Unearis,  Des.).  Long.  5  millim.  (a 
lignes);  entièrement  fauve;  élytres  avec  des  stries  pointiUées  ; 
antennes  et  pattes  d'un^jaune  pâle.  Paris. 

Dromie  mélanocéphale(D.  melanocephalus,  Dej.).  Long.  3 
millim.  (  i  i;a  ligne);  tête  noire;  prothorax  presque  carré , 
d'un  rouge  ferrugineux;  élytres  un  peu  striées,  d'un  janne 
pâle  ainsi  que  les  antennes  et  les  pieds;  dessous  du  corps  d'un 
ferrugineux  obscur,  presque  brunâtre.  Lyon. 

Dromie  ovadrislonéeId. quadrisignatuSfT>E3.).  Long.  3  i«a 
inillim.  (i  3;4  ^^^^  )  >  tête, noire;  prothoraz  d'un  rouge  fer-»  / 
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rugineux,  presque  carré  ;  élytres  légèrement  striées,  brunes, 
ayant  deux  grandes  taches  pâles,  l'une  humérale,  Tautre  ter- 
minale ;  antennes  et  pieds  de  la  même  couleur;  dessous  du 
corps  d'an  brun  obscnr.  Paris.. 

Dromie  bifasciée  {Dromîus  bifasciatuSy  Perroud.  ).  Long.  3 
inill.(i  1/2  lig.);téte  noire; prothoraxpresque carré,  d'un  roogè 
plus  prononcé  que  dans  la  précédente  ;  élytres  légèrement 
striées,  brunes,  avec  deux  grandes  taches  pâles,  l'une  numérale, 
l'autre  postérieure  et  en  forme  de  croissant  ;  antennes  et  pieds 
pâles  ;  d*un  jaune  testacé  pâle  ;  dessous  du  corps  d'un  brun 
obscur ,  presque  noirâtre.  Midi  de  la  France* 

Dromie  quadrinotée  (D.  quadrinotatus ,  Dej.)>  Long.  3 
1/3  millim.  (  i  3;4  ligne)  ;  port  allongé  ;  tête  noire;  prothorax 
d'un  brun  noirâtre,  un  peu  allongé,  rétréci  postérieurement, 
à  angles  postérieurs  un  peu  releyés  et  saillants;  élytres  brunes, 
légèrement  striées,  ayant  deux  taches  pâles  :  la  premièie 
^ande,  OTale,  près  de  la  base,  la  seconde  plus  petite  et  à  l'ex- 
trémité;  pattes  et  antennes  d'un  jaune  pâle;  dessous  du  corps 
d*nn  brun  obscur.  France.  « 

Dbomie  quadrimacttléb  (D.  tfuadrimaculatus,  Dej.).  Long.  6 
xnillîm.  (2  i;2  lignes);  noire;  antennes  et  prothorax  rougeàtres, 
ce  dernier  presque  carré  et  à  angles  postérieurs  arrondis  ; 
élytres  noires,  un  peu  striées,  ayant  chacune  deux  taches  d\ui 
jaaae  pâle  ^  pieds  pâles  ;  dessous  du  corps  d'un  brun  noirâtre. 
Paris. 

DaoMXB  AGILE  (D.  ogilis,  Dej.)'  Long.  6  i/a  millîm.  (3  3/4 
1ig.);ob(ongue;  tête  ferrugineuse,  ainsi  que  le  prothorax  qui  est 
presque  carré;  élytres  brunes,  à  stries  assez  marquées;  elles 
ont  en  outre  deux  lignes  de  points  petits  et  enfoncés  ;  antennes 
et  pieds  d'un  ferrugineux  pâle.  France* 

Dromie  MÉRIDIONALE  (D.  menWtona/û,  Dej.).  Long.  6  mil- 
lim. (2  1/2  lignes);  oblongue;  tête  et  prothorax  ferrugineux, 
ce  dernier  presque  carré ,  à  angles  postérieurs  arrondis  ;  ély- 
tres brunes ,  striées,  avec  une  ligne  de  points  petits  et  enfon- 
cés; antennes  et  pieds  d'un  jaune  'pâle.  Midi  de  la  France. 

Dromie glabrIë  (D. ^[a^ratus, Dej.).  Long.  2a  5  miliini.  (i 
à  7.  lignes);  allongée;  d'un  noir  luisant  et  un  peu  bronzé; 
élytres  presque  lisses.  France. 

Dromie  corticale  (D.  cotticalis,  Dej.).  Long.  3  millim.  (i  1/2 
ligne)  ;  allongée;  d'un  noir  bronzé  ;  élytres  presque  lisses,  ayant 
au  milieu  une  tanche  d'un  blanc  jaunâtre  ;  les  deux  premiers  arti- 
cles des  antennes  d'un  brun  un  peu  rôussâtre.  Midi  de  la  France . 
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Dromie  spilote  {Dromius  spilotus,  Dej.)-  Long,  a  à  5  mill.  (i 
à  1  lignes);  oblongue;  d'un  noir  un  peu  bronzé;  élytres  ob- 
scures, un  peu  striées,  avec  deux  points  enfoncés  souvent  peu 
apparents;  elles  ont  deux  taches  d'unjaunâtre  pâle,  dont  l'une 
apicale,  une  ligne  de  la  même  couleur  le  long  de  la  suture  et 
le  plus  souvent  peu  distincte;  jambes  et  tarses  d'un  brun  jau- 
nâtre pâle.  Midi  de  la  France.  Variété  à  élytres  {l'un  noir  bron- 
zé et  taches  plus  oh  moins  apparentes. 

Dromie  pointillés  (D.  punctatelluSy'Dv.),  Long.  3  millim. 
(i  1/2  ligne  );  d'un  bronzé  obscur  en  dessus;  élytres  lég^ère- 
ment  striées^,  ayant  deux  points  enfoncés  vers  la  troisième 
strie;  dessous  du  corps  et  pattes  d'un  noir  assez  brillant  ;  tar- 
ses brunâtres.  Paris. 

Dromie  troncatelle  {D.truncateltuSy  Dej.).  Long,  i  172  mil- 
lim. (1  1/4  ligne);  d'un  noir  un  peu  bronzé  en  dessus  ;  élytres  an 
peu  striées,  sans  points  enfoncés.  Du  reste,  il  ressemble  au 
précédent.  Pyrénées-Orienlales. 

Dromie  quadrille  (D.  quadrillum,  Dej.)-  Long.  3  mîllim. 
(  1  ip  ligue);  d'un  noir  un  peu  bronzé  ;  élytres  striées ,  ponc- 
tuées dans  les  intervalles  des  stries ,  ayant  deux  taches  ar- 
rondies d'un  blanc  jaunâtre;  dessous  du  corps  et  pattes  noirs. 
France. 

Neuvième  genre,  Plochion  (  Plochionus ,  D&i.  ). 

Antennes  plus  courtes  que  le  coips ,  plus  ou  moins  monilî- 
formes;  corps  eonrt  et  aplati;  tête  ovale,  presque  triangu- 
laire ,  peu  rétrécie  postérieurement  ;  prothorax  plus  large  qne 
la  tête ,  coupé  carrément  en  arrière  ;  élytres  planes,  en  carré 
allongé;  dernier  article  des  palpes  labiaux  assez  fortement  se- 
curiforme  ;  tarses  à  crochets  dentelés  en  dessons,  à  articles 
courts,  cordiformes  et  profondément  échancrés. 

Plochion  de  Bonpils  {Ploclnonics  Bonfilsii,  Dej.).  Long.  9 
millim.  (4  lignes);  testacé,  sans  taches  ;  élytres  striées.  Bordeaux. 

Dixième  genre.  Lèbie  (Le6m,  Latr.) 

Antennes  filiformes  ;  corps  court  et  aplati  ;  tête  ovale ,  peu 
rétrécie  en  arrière  ;  prothorax  court,  transversal,  plus  large 
que  la  tête,  prolongé  postérieurement  dans  soi^  milieu;  élytres 
larges,  presque  carrées;  dernier  article  des  palpes  filiforme 
ou  presque  ovalaire,  tronqué  à  son  extrémité,  mais  jamais  sé- 
curiforme;  tarses  à  crochets  dentelés  en  dessous  ;  les  articles 
presque  triangulaires  ou  cordiformes,  le  pénultième  bifide  ou 
bUobë. 
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LÉBiE  PULTiooLLs  (Le6ta/u/vico//t5,  Dej.)*  Long.  10  millim. 
(4  ija  lignes]  ;  tête  d'un  noir  jïleuâtre ;  prothoraz,  poitrine 
et  cuisses  rouges;  «lytres  bleues,  profondément  striées  et  ponc- 
tuées, ayant  des  points  trés-serrés  et  enfoncés  dans  Tùiter- 
valle  des  stries.  France. 

^  LÉBiE  TETE  BLEUE  (L.  cyanocephala,  Dej.).  Long.  5  à  7 1/2  mil- 
lim. (  2  à  3  i;4  lignes)  ;  antennes  noirâtres,  fauves  à  la  base; 
tête  dan  noir  bleuâtre,  ainsi  que  le  dessous  du  corps;  protbo- 
rax  et  pattes  fauves;  ély très  d'un  vert  bleuâtre,  paraissant 
lisses  à  la  simple  sue.  Paris. 

LÉBiE  CHLOROCÉPHALE  {L.  chlorocephala,  Dej.).  Long.  5  à  7 
miniffl.  (2  à  3  lignes)  ;  d'un  bleu  verdâtre;  prothbrax,  poi- 
trine et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux  ;  élytres  d'un  vert  d'é- 
meraude,  luisantes,  à  stries  ponctuées  et  ayant  leurs  interval- 
les très-finement  ponctués.  Nord  de  la  France. 

LÉ8IE RI7PIPÈDE  {L,  rufipesy  Dej.).  Long.ômilliip.  {2  17a  lig- 
nes) ;  d'an  noir  bleuâtre;  protborax,  poitrine  et  piedsd'un  rouge 
ferrugineox;  élytres  bleues,  striées,  l'intervalle  des  stries  ayant 
des  points  enfoncés  très-peu  distincts  à  la  vue  simple  ;  anten- 
ne d'nn  janîie  ferrugineux  à  la  base,  plus  obscures  vers  Tex- 
trémitê.  Midi  de  la  France. 

LÉBIE CYATHiGÈRE  [L.  cyathigerû,  Dej.).  Long.  5  à  7  millim. 
(2  à  3  lignes);  noire;  prothorax,  élytres  et  pieds  d'un  rouge 
ferrugineux:  les  élytres  un  peu  plus  claires,  à  stries  finement 
ponctuées  :  elles  ont  chacune  une  tache  noire,  grande,  arron- 
die, placée  vers  l'extrémité  près  du  bord  extérieur,  et  sur  la 
suture,  à  la  piéme  hauteur,  une  autre  tache  eommune  qui  pa- 
raît formée  par  deux  tâches  jointes  ensemble.  Midi  de  la  France. 

LÉBIE pbtitepCUoiX  (L.  crux-minor,  Dej.).  Long.  5  à  7  millim. 
(»  à3  lignes);  noire;  base  des  antennes,  prothorax  et  élytres 
rongeâtres,  la  suture  de  ces  dernières  noire,  ainsi  qu'une 
bande  transversale;  pattes  fauves, avec  les  genoux  et  les  tar- 
««  noin.  Paris. 

LÉBiB  TURQUE  {L.turcica,  Dej.).  Long.  5  millim.  (a  lignes.); 
P^tes,  poitrine,  prothorax,  antennes  et  bouche  fauves;  élytres 
noires,  striées,  ayant  une  lunnlée  fauve  pâle  à  leur  base  exté- 
rieure. Midi  de  la  France. 

Leeib  quatre-taches  { L.  quadrimaculatay  Hej.).  Long.  5 
millun.  (alignes);  prothorax  roux;  élytres  striées,  noires, 
ayant  une  grande  tache  humérale  et  une  autre  petite  à  l'cx- 
trèmité,  près  de  la  suture,  d'un  jaune  testacé  ;  pieds  de  cette 
acmière  couleur.  Midi  de  la  France. 
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LiBll  HÉMORRHOÏDALE  (l>6ta  hemorrkoïdalis,TÏEJ.),  Long,  a 
à  5  1/2  iBill.(i  à  2  i;4  lignes);  corps  rougeâtre;  élytres  noires, 
rougeàtres  à  rextrémité.  Paris. 

LÉBIE  NiORiPÈDE  (L.  nigripcs,  Dej.).  Long.  5  à  7  millim.  (  2 
à  3  lignes)  ;  prothorax  et  élytres  d\in  rouge  ferrugineux  ;  une 
croix  noire  sur  les  élytres.  Elle  ne  diffère  guère  de  la  crux-mi- 
nor  que  par  ses  pieds  noirs  et  ses  antennes,  dont  le  premier 
article  seulement  et  une  partie  du  second  sont  d*un  ronge 
ferrugineux.  Midi  de  la  France. 

Onzième    genre.  Aptine  {Aptinus,  Bonell.). 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  tarses  un  pen  plas 
gros  que  les  précédents  et  allant  un  peu  en  grossissant  vers 
l'extrémité;  lèvre  supérieure  courte,  et  laissant  les  mandiba- 
les  à  découvert  ;  dent  nulle  ou  très-petite  au  milieu  de  l'é- 
chancrure  du  menton  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  an- 
térieurs sensiblement  dilatés  dans  les  mâles;  point  d'ailes; 
prothorax  corditorme  ;  élytres  ovales,  allant  en  s'élargissant 

au  sommet. 

AvTiîiEJikVLism{AptinusbalUsta,'DEJ.).'LoïiQ,  11  à  16  mil- 
lim. (5  à  7  lignes);  noir;  premiers  articles  des  antennes  noirs, 
les  autres  bruns;  pro thorax  d'un  rouge  sanguin  un  peu  ferru- 
gineux; élytres  noires,  à  côtes,  l'extrémité  tronquée  oblique- 
ment; dessous  du  corps  et  pattes  d'un  brun  noirâtre.  Pyrénées- 
Orientales.  ,  .  ^ 

Aptine  oes Pyrénées  (  J.  Pyrenœus,  Dej.).  Long.  7^9  mil- 
lim. (3  à 4.  lignes);  noir;  élytres  à  côtes;  antennes  ferrugi- 
neuses ;  pieds  testacés.  Pyrénées-Orientales. 

Aptjne  des  ALVE6{A.Alpinus,  Dej.).  Long.  lO  millim.  (4  i;a 
lignes);  noir;  élytres  à  côtes;  palpes  d'un  brun  roussâtre; 
sommet  des  antennes  et  tarses  d'un  brun  un  peu  roussâtre. 
Basses-Alpes. 

Douzième  genre.  Brachine  t^rac/iinus,  Weber). 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpes  un  peu  pins 
0  gros  que  les  précédents  et  allant  un  peu  en  grossissant  vers 
l'extrémité  ;  lèvre  supérieure  courte  et  laissant  les  mandibules 
à  découvert;  point  de  dent  au  milieu  de  l'échancrure  du  men- 
ton ;  tarses  antérieurs  point  sensiblement  dilatés  dans  les  mâ- 
les; des  ailes;  prothorax  cordifornje ;  élytres  ovales,  presque 
aussi  larges  à  la  base  qu'au  sommet. 

Ces  insectes  habitent  sous  les  pierres,  dans  les  lieux  secs  et 
chauds.  Lorsqu'ils  sont  poursuivis  par  leurs  ennemis,  ou  iju'on 
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l«ft  tondbie,  ils  font  sortir,  par  Taniu  et  avec  ezplonoo,  une  fa- 
mée bleuâtre,  d'une  odeur  pénétrante,  et  assez  corrosive  pour 
noircir  les  doigts  de  l'observateur  à  la  place  où  ils  la  lancent. 
Ils  peuvent  répéter  ces  explosions  huit  on  dix  fois  de  suite,  à 
de  courts  intervalles.  Les  espèces  étrangères,  beaucoup  plus 
^rrosses  que  les  nôtres,  produisent  uue  brûlure  très-sensible. 

Bracbihe  CAUShriQUÈ  {Brachinus  causticus,  Latb»).  Long.  9 
à.  1 1  miiUin.  (4^5  lignes);  tête,  antennes,  prothorax,  écus- 
son,  pattes  et  ély très  d'un  jaune  ferrugineux  ;  ces  dernières  un 
peu  pubescentes,  avec  des  côtes  élevées  peu  marquées,  une 
large  sature  d'un  brun  noirâtre,  et  une  grande  tache  de  la 
même  coolear  au* delà  du  milieu.  Montpellier  :  très-rare. 

Brachinb  PÉTARD  {B.  cpepitatis ,  Latr.).  Long.  7310  mil- 
lim.  (3  à  4  173  lignes):  fauve  ferrugineux*,  ély  très  un  peu 
à  côtes,  d'un  bleu  verdâtré;  troisième  et  quatrième  arti- 
cles des  antennes  obscui^  ainsi  que  l'abdomen.  Paris. 

Brachihb  a  explosion  {B,  explodens,  Del).  Long.  5  à  6  mil. 
(a  à  ^  1/3  lignes);  ferrugineux;  élytres  presque  lisses,  bleues, 
sans  tache  ronge  à  la  base;  troisième  et  quatrième  articles  des 
antennes  <^>scurs,  ainsi  que  l'abdomen.  Paris. 

BsACHmrE  glabre  {B.  glabratus,  Bonell.).  Long.  7  à  9  mil- 
lijn.  (3  à  4  lignes)  ;  il  ne  diffère  du  précédent  que  par  les  cô- 
tes plus  apparentes  de  ses  élytres,  et  par  les  articles  de  ses 
antennes  qui  sont  sans  taches.  Midi  de  la  France. 

Brachine  psophie  {B.  psophia,  Dej.).  Long.  5  à  8  millim. 
(2  à  3  i}2  lignes)  ;  il  ressemble  au  crepitans,  mais  il  est  plus 
allongé  -,  élytres  un  peu  à  côtes,  d'un  bleu  verdâtré,  élargies  à 
l'extrémité  ;  dessous  du  corps  entièrement  d'un  rouge  ferru- 
gineux. Midi  de  la  France. 

BaAcamE  bombardier  (B.  6om6arc{a,lLLiG.).Long.  7  à  9  mil. 
(3  à  4  lignes);  il  ressemble  au  psophia,  mais  ses  élytres  sont  plus 
-vertes,  et  elles  ont  à  leur  base,  autour  de  l'écusson,  une  tache 
triangulaire  d'un  rouge  ferrugineux,  ne  se  prolongeant  pas 
sar  la  suture  comme  dans  le  '  sclopeta.  Midi  de  la  France. 
B&lcHiNE  PISTOLET  (B.  sclopeta^  Dej.).  Long.  537  millim.  (a 
à  3  lignes  )  ;  fauve  ;  antenjies  sans  taches  ;  élytres  d'un  noir 
bleuâtre,  ayant  leur  suture  fauve  à  leur  base  et  jusque  près  du 
milieu  des  élytres;  dessous  du  corps  d'un  rouge  ferrugi- 
neux. Paris. 

Bbachine  exhalant  (B.  exhalons,  Dej.).  Long.  5  à  6  millim. 
(a  à  2  iji  lignes);  tête,  prothorax,  écusson  et  pattes  d'un  rouge 
ferrogineaXy  ainsi  que  les  antennes  dopt  les  troisième  et 
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c|iiatrième  articles  ontune  grande  tache  obscure;  élytf«s  iTan 
bleu  obscur,  très-fineaient  pubescentes  et-ponctuées,  ayant 
chacune  deux  taches  jaunâtres,  la  première  au-dessous  de 
l'angle  de  la  base,  la  seconde  près  du  bord  extérieur,  aux 
deux  tiers  des  élytres;  côtés  de  l'abdomen  d'un  brun  obscur. 
Midi  de  la  France. 

Brachine  JiiGKicotLVE  {Brachinus  nigricomiSfGEBLEh)  ."Louq. 
7  ai  g  mill.  (J  à  4  lignes);  ferrugineux;  élytres  un  peu  à  côtes, 
d'un  bleu  obscur  ;  antennes,  sommet'  de  la  jamb€,  tardes,  poi~ 
trine  et  abdomen  d'un  brun  noirâtre.  Midi  de  la  France. 

Tt-eitième  genre.  GraphiTtèiIe  (G /w/;/i/;îf étms,  Latr.). 

Âutenaes  filiformes,  beaucoup  plus  courtes.que  le  corps  ; 
dernier  article  des  palpes  cylindrique;  lèvre  supérieure  avau- 
cée,  arrondie  et  recouvrant  presque  entièrement  les  oaandi- 
bules;  point  de  dent  au  milieu  de  l'êciiancrure  du  menton  ; 
tarses  antérieurs  point  sensiblement  dilatés  dans  les  raâl es; 
corps  large  et  aplati;  prothorax  cordifonne;  élytres  planes, 
larges,  en  ovale  peu  allongé  et  plus  ou  moins  suborbiculaîre. 

Graphiptère  EN  OEUiL  {Graphtpierus  luciuosus,'DEi.).  Long. 
i6raillim.  (7  ligues);  noir;  prothorax  bordé  de  blanc  ainsi 
que  les  élytres;  celles-ci  ovales,  tronquées  et  ém^rginées  pos- 
térieurement, ayant  de  nombreux  points  blancs.  Algérie. 

Quatorzième  genre.   Anthie  {Anthia,  Weber). 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpes  presque  cy- 
lindrique, ou  grossissant  un  peu  vers  l'extrémité  ;  lèvre  su- 
périeure arrondie,  avancée,  et  recouvrant  presque  entièrement 
les  mandibules;  point  de  dent  au  milieu  de  lechancrure  du 
menton  ;  tarses  antérieurs  légèrement  dilatés  dans  les  mâles  ; 
corps  épais,  plus  ou  moins  allongé;  protharax  plus  ou  moins 
cordiforme;  élytres  convexes,  en  ovale  plus  ou  moins  allongé, 
sinuées  ou  presque  arrondies  à  l'extrémité. 

Anthie  A siXTACBES  {Anthia  sexmaculatay  Dej.).  Long.  27  mil- 
lim.(i2  lignes);  noire;  prothorax  bordé  de  blanc;  élytres 
Striées,  avec  quatre  taches  et  le  bord  postérieur  d'un  blauQ 
duveteux.  Algérie. 

Anthie  chasseuse  {A.  venaiory  Dej.).  Long.  Sa  millim.  (23 
lignes)  ;  noire;  élytres  soudées,  lisses,  ayant  deux  grandes  ta^ 
ches  blanches  à  la  base.  Algérie. 

TROISIÈME     TRIBU.     LeS    SCABITIDES. 

Palpes  extérieurs,  non  terminés  en  alèue;  élytres  non  tron-» 
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<|iiées  à  Vextrémité;  abddmen  séparé  du  prothoraz  par  un 
avancement  assez  marqué,  rétréci  ;  premier  article  des  anteii- 
nés  plus  grand  que  les  antres}  jambes  antérieures  fortement 
échancrées  intérieurement. 

Quiniième  genre.  ScARlTES   [Scarites,  Fab.)> 

Antennes -furesque  moniHFormes,  ]e  premier  article  très» 
^«nd,  les  autres  beaucoup  plos  petits  et  grossissant  insensi- 
blement vers  l'extrémité;  menton  articnlé,  concave,  fortement 
trilobé;  lèvre  snpérieure  très-courte  et  tridentée;  mandibules 
avancées,  grandes,  fortement  dentées  intérieurement  ;  der- 
nier article  des  palpes  labiaux  presque  cylindrique;  corps  as- 
sez allongé,  cylindrique  ou  peu  aplati;  jambes  antérieures 
fortement  palmées,  les  postérieures  simples  ;  trocanters  beau- 
coup plus  courts  que  les  cuisses  postérieures. 

Ces  insectes  sont  ordinairement  noirs,  ils  habitent  les  pays 
chauds  et  les  lieux  sablonneux ,  où  ils  se  creusent  des  trous 
dans  la  terre. 

ScARiTE  PTRACMON  [Scatites  pyracmoH,  Bonbll.).  Long.  37  à 
38  mill.  (x  2  à  1 7  lignes);  noire,  luisante  ;  corps  aptère,  déprimé  ; 
côté  extérieur  des  jambes  intermédiaires  ayant  deux  petites 
épines,  finement  strié  en  s*élargissant  vers  le  bout  ;  deux  im- 
pressions et  des  petites  rides  sur  le  front  ;  mandibule^  gran* 
des,  sillonnées;  élytres  lisses.  Midi  delà  France. 

ScARiTE  PLAHE  (5.  p/<2nu5,  Dej.).  Long.  16  3/3  millim.  (7 
ijS  lignes);  noire;  jambes  antérieures  tridentées,  Jes  pos- 
térieures bidenticulées;  tête  ponctuée  en  dessus  ;  élytres  oblon- 
gues,  un  peu  déprimées,  striées-ponctuées,  ayant  quatre  points 
enfoncés.  Midi  de  la  France  :  très -rare. 

ScARiTE  ARÉNAiRE  [S.  arenurius,  DEJ.).TiOng.  16  à  20  millim. 
(7  à  9  lignes);  noire;  jambes  antérieures  trideiitées,  les  infé- 
rieures bidenticulées;  tête  striolée;  élytres  allongées,  presque 
parallèles,  striées-ponctuées,  ayant  deux  points  enfoncés  à 
l'extrémité.  Midi  de  la  France. 

ScARiTE  TERRicoLE  {S.  terricola,  BoNNEL.).  Long.  18  à  20 
millim.  (8  à  9  lignes);  noire;  jambes  antérieures  tridentées; 
tête  striolée  ;  élytres  allongées,  un  peu  rugueuses,  striées,  à 
stries  peu  distinctement  ponctuées,  ayant  deux  points  enfonr 
ces  à  l'extrémité.  Midi  de  la  France. 

ScARiTC  LISSE  \S,  laevf0atus,l)ia,',  S.  sctbulosus,  ireÉD'rr.). 
long.  i4  à  16 millim.  (6  à  7  lignes);  noire;  jambes  antérien- 
ras  Uidfntées,  les  postérieiupes  bidenticoiées;  élytres  oblon- 
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gues,  an  peu  déprimées,    indistinctement  striées-ponctuées, 
avec  deax  points  enfoncés  à  rextrémité.  Midi  de  la  France. 

Seizième  genre.  Cuvinb  [Ctivina,  Latr.). 

Antennes  moniliformes,  le  premier  article  aussi  long^  que  les 
deax  suivants  réunis  ;  menton  articulé,  concave  et  trilobé  ;  lè- 
vre supérieure  peu  avancée  et  coupée  presque  carrément; 
mandibules  peu  avancées,  non  dentées  intérieurement;  der- 
nier article  des  palpes  labiaux  presque  cylindrique  ;  corps 
plus  ou  moins  allongé;  prothorax  carré  ou  globuleux;  jambes 
antérieures  presque  toujours  palmées. 

Les  divines  sont  de  fort  petits  insectes,  qui  haWentles  lieux 
un  peu  humides  et  se  plaisent  dans  les  terres  légères  ou  sablon- 
neuses des  rivages;  c'est  particulièrement  au  printempa  qa*on 
les  rencontre. 

Clivinb  DES  SABLES (C/tVina  arenaria,  Latr.).  Long.  5kj  1^2 
millim.  (2  à  3  i;/|  lignes);,  d'un  brun  noirâtre  ;  prothoraxpresque 
carré  ;  élytres  striées,  ayant  quatre  points  enfoncés  ;  antennes 
et  pieds  d'uu  rouge  ferrugineux.  Paris. 

Clivine  luisante  (C.  nitida,  DEj.).Long.  5  à  S  1/2  millim.  (a 
à  2  i;4  lignes  )  ;  dessus  bronzé ,  luisant  ;  jambes  antérieures 
bi-épineuses  au  sommet,  ayant  deux  denticules  très-peu  ap- 
parentes sur  le  côté  extérieur  ;  élytres  ovales-bbiongues , 
striées-ponctuées;  antennes  et  pattes  d'un  brun  ferrugineux. 
France. 

Clivine  POLIE  (C  polita,  Dej.).  Long.  3  172  millim.  (i  3j4 
ligne);  dessus  d'un  bronzé  luisant  ;  jambes  antérieures  bi- 
épineuses  au  sommet,  ayaut  deux  denticules  très-peu  appa- 
rentes sur  le  côté  extérieur  ;  élytres  ovales-allongées,  finement 
striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  rouge  brun.  Paris. 

Clivine  cyundriqde  (C.  cylindrica,  Dej.).  Long.  5  millim. 
(2 lignes);  bronzée  en  dessus; jambes  extérieures  bi-épineuses 
au  sommet,  bidenticulées  à  l'extérieur;  élytres  allongées, pa- 
rallèles, striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'uu  rouge  bru- 
nâtre. Perpignan. 

Clivine  bronzée  (C.  œnea^  Dej.).  Long.  3  à  3  1/2  millim. 
(1  1/2  à  I  3;4 ligne)  ;  bronzée  en  dessus  ;  jambes  antérieures 
bi-épineuses  au  sommet,  bidenticulées  à  l'extérieur;  élytres 
ovales-oblongues ,  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'uu 
rouge  brunâtre.  France. 

CuviNs  ponctuée  {Cpunciata,  Dej.).  Long,  a  à  5  millim. 
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(  I  à  1  Ugoes)  ;  bronzé  en  dessas  ;  jambes  antérieures  bi-épi- 
neuses  au  sommet ,  bidenticalées  à  l'extérieur  ;  élytres  ovales- 
obloogues,  profondément  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pattes 
d'un  rouge  brun;  corps  plus  large  et  plus  convexe  que  dans  la 
précédente  ;  stries  plus  profondes  et  prothorax  un  pau  globu- 
leux.  Paris. 

Clivine  SEMI-STRIEE  (C(tWna  semi'Slriatay  Des),  Long.  3  mill. 
(  I  i;2  ligne);  d'un  bronzé  obscur  en  dessus  ;  jambes  anté- 
rieures bi-épinenses  au  sommet,  indistinctement  bidenticit- 
lées  à  l'extérieur;  élytres  ovales,  striées-ponctuées  antérieure- 
jnenC,  lisses  au  sommet  ;  antennes  et  pattes  d'un  rouge  brun. 
France.  . 

Cli VI Nr  BOSSUE  (  C.  <7<66a,  Dèj.)*  Long.  3  i;i  milUm.  (1 
1^4  J'gi^^)  ?  ^1^°  '^oir  bronzé  en  dessus  ;  jaml>es  antérieures 
bi'épinettses  au  sommet,  indistinctement  bidenticulées  à  l'ex- 
térieur ;  élytres  ovales,  un  peu  globuleuses,  striées-ponctuées, 
les  stries  peu  apparentes  au  sommet  ;  antennes  et  pieds  d'un 
rouge  brun.  France. 

Dix-septième  genre.  Ditomb  (Dttomu^,  Bonell.) 

Antennes  filiformes,  à  articles  allongés  et  presque  cylindri- 
craes  ;  menton  articulé,  concave,  trilobé  ;  lèvre  supérieure  un 
peu  échancrée  ;  palpes  labiaux  peu  allongés,  à  dernier  article 
pres<{ae  cylindrique  ;  prothorax  cordiforme  ou  en  croissant  ; 
jambes  antérieures  non  palmées. 

^  Jjcs  vrais  ditomes,  à  têle  petite  et  rétricie  postérieurement  ;  à 
lèvre  supérieure  un  peu  plus  avancée  et  plus  échanctée;  à 
prothorax  plus  ou  moins  corcliforme,  et  yeux  plus  saillants. 

I>rroME  CALTDONiEN  (Dttomu5  calydoniuSy  Dej.).  Long.  \^k 
s  8  nûlUm.  (6  à  8  lignes);  d'un  noir  un  pen brunâtre;  très-ponc- 
tué  ;  prothorax  presque  cordiforme  ;  élytres  striées-ponc- 
tuées ,  ayant  1  intervalle  de  leurs  stries  ponctué  ;  antennes  et 
pieds  d'un  ronge  brun.  Le  mâle  a  sur  la  tête  une  corne  droite 
et  échancrée,  et  la  femelle  l'a  très-petite  et  aiguë.  Midi  de  la 
France. 

DrroxE  jpolyipède  {D.fulvipes,  Latr.).  Long.  9  à  1 1  millim. 
(  4  à  5  lignes  )  ;  d'un  noir  brunâtre  ;  très-ponctué  ;  prothorax 
cordiforme,  avec  une  impression  transversale  près  de  sa  base  ; 
élytres  striées-ponctuées ,  très-ponctuées  dans  les  intervalles 
des  stries  *,  antennes  et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux.  Midi  de 
)a  France. 
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gues,  un  peu  déprimées,   indistinctement  striées-ponctuées, 
avec  deux  points  enfoncés  à  l'extrémité.  Midi  de  la  France. 

Seixième  genre.  Clivine  (C/iVma,  Latr.). 

Antennes  moniliformes,  le  premier  article  aussi  longr  que  les 
deux  suivants  réunis;  menton  articulé,  concave  et  trilobé  ;  lè- 
vre supérieure  peu  avancée  et  coupée  presque  carrément; 
mandibules  peu  avancées,  non  dentées  intérieurement;  der* 
nier  article  des  palpes  labiaux  presque  cylindrique  ;  <x>rp$ 
plus  ou  moins  allongé;  prothorax  carré  ou  globuleux;  jambes 
antérieures  presque  toujours  palmées. 

Les  divines  sont  de  fort  petits  insectes,  qui  habitent  les  lieux 
un  peu  humides  et  se  plaisent  dans  les  terres  légères  ou  sablon- 
neuses des  rivages  ;  c  est  particulièrement  au  printemps  qa  oo 
les  rencontre. 

Clivine  des  sables (C/ivnui  arenaria,  Latr.).  Long.  5  à  7  \p 
millim.  (a  à  3  i//|  lignes);,  d'un  brun  noirâtre  ;  prothorax  presque 
carré  ;  élytres  striées,  ayant  quatre  points  enfoncés  ;  antennes 
et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux.  Paris. 

Clivine  luisante  (C.  nitida,  Dej.).  Long.  5  à  S  1/2  millim.  (1 
à  1  i;4  lignes  )  ;  dessus  bronzé ,  luisant  ;  jambes  antérieures 
bi-épineuses  au  sommet,  ayant  deux  denticules  très-peu  ap- 
parentes sur  le  côté  extérieur;  élytres  ovales-bblongnes , 
striêes-ponctuées;  antennes  et  pattes  d'un  brun  ferrugineux. 
France. 

Clivine  polie  (C.  polita^  Dej.).  Long.  3  1/2  millim.  (1  3/4 
ligne);  dessus  d'un  bronzé  luisant  ;  jambes  antérieures  bi- 
épineuses  au  sommet,  ayant  deux  deuticules  très- peu  appa- 
rentes  sur  le  côté  extérieur  ;  élytres  ovales-allongées,  finement 
striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  rouge  brun.  Paris. 

Clivine  cylindrique  (C.  cylindnca^  Dej.).  Long.  5  millim. 
(alignes);  bronzée  en  dessus; jambes  extérieures  bi-épineuses 
au  sommet,  bidenticulées  à  l'extérieur;  élytres  allongées, pa* 
ralièles,  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  rouge  bru- 
nâtre^ Perpignan. 

Clivine  bronzée  (C  «enea,  Dej.).  Long.  3  à  3  ip  millim. 
(1  1/2  à  I  3;4  ligne);  bronzée  en  dessus  ;  jambes  antérieures 
bi-épineuses  au  sommet,  bidenticulées  à  l'extérieur;  élytres 
ovales-oblongues ,  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un 
rouge  brunâtre.  France. 

CuviNS  PONCTUÉE  [Cpunciata^  Dej.).  Long,  a  à  Smillioi. 
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(  f  à  %  lignes)  -,  bronzé  en  dessus  ;  jambes  antérieures  bi-épi- 
neuses  au  sommet ,  bidenticolées  à  l'extérieur  ;  élytres  ovales- 
oblougues,  profondément  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pattes 
d'un  roage  brun;  corps  plus  large  et  plus  convexe  qne  dans  la 
précédente  ;  stries  plus  profondes  et  prothorax  un  pttu  globu- 
leux. Paris. 

Clivine SEMi-STRiÊB {CUvitia semi'Siriataf  Dej). Long.  3 mîll. 
(  I  I /aligne);  d'un  bronzé  obscur  en  dessus  ;  jambes  anté- 
rieures ^i-épinenses  an  sommet,  indistinctement  bidentico- 
lées à  Textérieur  ;  élytres  ovales,  striées-ponctuées  antérieure- 
ment, lisses  au  sommet  ;  antennes  et  pattes  d'un  rouge  bruo. 
France. 

CuviN]?  BOSSUE  (  C.  (jfibba,'DÈj.).  Long.  3  i;i  millim.  (i 
i;4  Jigi^c)  7  ^'^^  "0^1^  bronzé  en  dessus  ;  jambes  antérieures 
bi-épinettses  au  sommet,  indistinctement  bidenticulées  à  l'ex- 
térieur ;  élytres  ovales,  un  peu  globuleuses,  striées-ponctuées, 
les  stries  peu  apparentes  au  sommet  ;  antennes  et  pieds  d'un 
rouge  brun.  France. 

Dix-septième  genre.  Ditomb  (Dttomu^,  Bonell.) 

Antennes  filiformes,  à  articles  allongés  et  presque  cyliudri- 
q^aes  ;  menton  articulé,  concave,  trilobé  ;  lèvre  supérieure  un 
pea  échancrée  ;  palpes  labiaux  peu  allongés,  à  dernier  article 
presque  cylindrique  ;  prothorax  cordiforme  ou  en  croissant  ; 
jambes  antérieures  non  palmées. 

Ht  Ijcs  vrais  ditomes,  à  tête  petite  et  rétrécie  postérieurement;  à 
lèvre  supérieure  un  peu  plus  avancée  et  plus  échanaée;  à 
prothorax  plus  ou  moins  cordiforme^  et  yeux  plus  saillants. 

IhTOME  CALYDONiEN  (Ditomuf  catydonius,  Dej.).  Long.  i4  à 
s  8  miUim.  (6  à  8  lignes);  d'un  noir  un  peu  brunâtre;  très-ponc- 
tué  ;  prothorax  presque  cordiforme  ;  élytres  striées-ponc- 
tuées ,  ayant  Tintervalle  de  leurs  stries  ponctué  ;  antennes  et 
pieds  d'un  ronge  brun.  Le  mâle  a  sur  la  tête  une  corne  droite 
et  échancrée,  et  la  femelle  Ta  très-petite  et  aiguë.  Midi  de  la 
France. 

DiTOME  JPOLVJPÈDE  {D.fulvipes,  Latr.).  Long.  9  à  1 1  millim. 
(4  à  5  lignes)  ;  d'un  noir  brunâtre;  très-ponctué  ;  prothorax 
cordiforme,  avec  une  impression  transversale  près  de  sa  base  ; 
élytres  striées-ponctuées ,  trè»-ponctuées  dans  les  intervalles 
des  stries  •  antennes  et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux.  Midi  de 
Ja  France. 
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•  *  Les  aiiites  ont  Ui  tête  U^grosse;  la  lèvre  supérieure  peu 

avancée  et  peu  éehancrée;  les  yeux  moins  saillants  i  le  prv 

thorax  plus  court,  très-échancré  en  devant  ;  les  mâles  n'ont 

pas  de  cornes. 

DiTOMR  CAPITON  (Ditomuf  copito,  Dej.  -,  aristus  capito,  i"  édit.)' 

Long.  Il  à  i4   i/a  millim.  (5  à  6  i;4  lignes);  noir  ;  très- 

ponctoé*,  tête  grande;  élytres  courtes,  striées -ponctuées, 

très-ponctuées  dans  les  intervalles  des  stries;  antennes  et 

tarses  brans.  Midi  de  la  France. 

DiTOMB  SILLONNÉ  {D.  sulcatus,  Dej.  ;  aristus  sulcatus^  i" 
ÉoiT.).  Long.  9  à  la  millim.  (4  à  5  i/a  lignes  );  noir; 
ponctué;  deux  fossettes  sur  le  front  ;  élytres  striées -ponc- 
tuées ,  un  peu  ponctuées  dans  les  intervalles  des  stries,  quel- 
quefois lisses  ;  antennes  et  tarses  d'un  rouge  brunâtre.  Midi 
de  la  France. 

DiTOME  spH«RocÈPHALE  (  D.  sphœrocephalus,  Dej.  ;  aiHstus 
sphœrocephalus,  i"  èoit.).  Long.  789  millim.  (  3  à  4  lignes)  ; 
noir  ;  très-ponctué  ;  élytres  alloloigées,  striées-ponctuées  ,  un 
peu  ponctuées  dans  les  intervalles  des  stries  ;  antennes  et 
pieds  d'un  rouge  brun.  Midi  de  la  France. 

Dix- huitième  genre.  Avotome  {Jpotomus,  Hoffmanseg.) 
Antennes  filiformes,  à  articles  allongés  et  presque  cylindri- 
ques ;  menton  articulé  ;  lèvre  supérieure  un  peu  éehancrée  ; 
palpes  labiaux  très-allongés,  à  dernier  article  cylindrique; 
prothorax  orbiculaire;  jambes  antérieures  non  palmées. 

Ces  insectes  ont  le  même  faciès  que  les  divines ,  et  doivent 
leur  ressembler  par  les  habitudes. 

Apotome  fauve  {Jpotomu^  rufus,  Glairv.).  Long.  5  millim. 
(2  lignes)  ;  fauve  ;  élytres  à  stries  pointillées  ;  prothorax  ovale, 
cannelé.  Midi  de  la  France. 

QUATRIÈME   TR|BU.   LeS   SIMPLICIPKDES. 

Ils  n  ont  point  d'échancrure  au  côté  interne  des  jambes  an- 
térieures, ou  du  moins  cette  échancrure  est  très-peu  marquée  ; 
le  dernier  article  des  palpes  n'est  jamais  terminé  on  alêne,  et 
les  élytres  ne  sont  jamais  tronquées  à  l'extrémité. 

Dix-neuvièmè  genre,  Cychre  {Cychrus,  Fabr.) 

Antennes  sétacées  ;  tarses  semblables  dans  les  deux  sexes  ; 
dernier  article  des  palpes  très-fortement  sécuriforme,  presque 
en  forme  de  cuiller,  et  plus  dilaté  dans  les  mâles  ;  lèvre  supé- 
rieure bifide  ;  mandibules  étroites,  avancées  et  dentées  iuté 
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r'ieurement  *,  menton  très-fortement  échancré;  prothorax  cor- 
diforme,  pea  ou  point  relevé  sur  les  côtés  et  non  prolongé 
en  arrière  ;  élytres  sondées,  carénées  latéralement  et  embras- 
sant une  partie  de  Tabdomen. 

Cychre  allonge  {Cychrus  eloregatus,  Dej.)  Long.  18  à  30 
mîllim.  (8  à 9  ligues)  ;  noir;  tête  lisse;  prothorax  un  peu  excavé 
postérieurement,  à  angles  postérieurs  réfléchis  et  un  peu  arron- 
dis ;  élytres  carénées  sur  les  côtés,  granulées-ponctuées  ^  avec 
trois  lignes  élevées  peu  apparentes.  Paris  :  très-rare. 

Gtchre M nsEU£B  (C.  rostratus, Latr.).  Long.  i4à  16  millim. 
(6  à  7  lignes)  ;  noir-luisant  ;  tête  lisse;  prothorax  fortement 
chagriné,  ayant  au  milieu  une  ligne  enfoncée  peu  apparente  ; 
élytres  chagrinées,  avec  une  ligne  longitudinale  saillante  sur 
le  bord  externe.  Paris  :  très^are. 

Gtchre  a  trompe  (C.  proboscideus,  Latr.).  Long.  i4à  16 
miilim.  (6  à  7  1/2  lignes)  ;  noirâtre ,  presque  bronzé  ;  protho- 
rax rebordé, sillonné  au  milieu;  élytres  légèrement  raboteuses, 
ayant  trois  rangées  de  points  élevés  et  oblongs  ;  jambes  testa- 
cées.  Fraoee  septentrionale. 

Gtchre  biroit  (C.  angustatus,  Dej.).  Long,  a 3  millim.  (10 
lignes);  noir;  allongé;  prothorax  orbiculaire,  rétréci  en  de- 
vant; non  caréné  sur  les  côtés ^  élytres  oblongues,  un  peu  dé- 
primées, légèrement  jCarénées  sur  les  côtés,  granulées-ponc- 
tuées,à  pdints  sotive^t  confluents,  avec  trois  lignes  élevées  peu 
apparente».  Gaiinthie. 

Cyoulb  itauen  (C.  itaf^Sy  Del).  Long,  a 4  millim.  (10 1; a 
lignes);  noir*  une  impnfl^a  transversale  sur  la  partie  pos' 
teneore  da  prothorax  :  ce  dernier  ayant  ses  angles  posté- 
rieurs presque  droits,  non  réfléchis;  élytres  carénées  des  deux 
cotes,  gninulées-ponctuées,  avec  troifi  ligues  élevées  à  peine 
apparentes.  Italie. 

Gtchre  scmi-granvlé  (C.  semigranôsus ,  Dëj.).  Long.  16  à 
19  iiiittini.(7  à  8  ^72  lignes);  noir;  tête  ayant  une  impres- 
sion transversale  ;  prothorax  ovale ,  arrondi  et  excavé  pos- 
tériemettieDt  ;  élytres  carénées  des  deux  côtés ,  d'un  noir  cui- 
^eni, ponctuées,  à  points  élevés,  oblongs,  sur  trois  rangs  peu 
apparents.  Hongrie. 

CtcHRE  BRoiHZÉ  (C.  œncuSy  Dej.).  Long.  18  mîUim.  (8  lignes); 
^Oïr;  une  impression  transversale  sur  la  tête;  prothorax 
^n  peucordiforme,  avec  une  impression  transversale  sur  sa 
partie  postérieure,  et  ses  angles  postérieurs  presque  droits; 
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élytres carénées  des  deux  côtés,  ponctuées,  à  trois  ran^s  di 
points  élevés  et  oblongs.  Russie  méridionale. 

Finglième  genre.  Procèrk  (  Procerus,  MÈGERr.£). 

Antennes  filiformes  ;  tarses  semblables  dans  les  deux  sexes  : 
dernier  article  des  palpes  très-fortement  sécuriforine  et  plus 
dilaté  dans  les  mâles;  lèvre  supérieure  bilobée;  mandibules 
un  peu  arquées,  très-aiguës,  lisses  et  n  ayant qa une  dent  à  leur 
base;  une  dent  très-forte  an  milieu  de  récliancruré  du  meaton; 
.prothorax  presque  cordiforme  ;  élytres  en  ovale  allongée. 

Procère  scabreux  {Procenis  scabrosus,l>£j.).  Long.  45  à  54 
millira.  (ïo  à  34  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  rugueux,  large,  tron- 
qué, presque  en  cœur  ;  élytres  ovales ,  convexes,  couvertes  de 
gros  points  élevés  et  sans  ordre.  Carniole. 

Procère  d'Olivier  (P.  Olivieri,  Dej.).  Long.  43  à  5o  mîllira. 
(19  à  a-i  lignes)  ;  comme  le  précédent,  mais  ayant  le  dessus  du 
corps  d'un  beau  bleu  violet.  Constantinople. 

Procère  de  Crimée  (  P.  taim'cus,  Pallas).  Long.  47  mil- 
lim.  (21  lignes)  ;  comme  le  précédent,  mais  d'un  bleu  peu  ou 
point  violacé;  prothorax  plus  cordiforme,  plus  rétréci  posté- 
rieurement, abords  latéraux  plus  relevés;  points  élevés  des 
élytres  rangés  en  lignes  droites  beaucoup  plus  régulière- 
ment. 

Procère  du  Caucase  (P.  Caucasicus,'DEJ.).  Long.  4i  raillim. 
(18  lignes);  noir;  d'un  vert  bleuâtre  en  dessus;  prothorax  ru- 
gueux, tronqué,  cordiforme,  rétr^  antérieurement;  élytres 
couvertes  de  points  élevés,  non  rai^Pfb  en  lignes  droites,  moins 
rapprochés  que  dans  les  espèces  précédentes.  Montagnes  du 
Caucase. 

Fingi-urtième  genre.  Procruste  {Procrustes,  Bonelu). 

Antennes  filiformes;  les  quatre  premiers  articles  des  tarses 
antérieurs  dilatés  dans  les  mâles  :  les  trois  premiers  très-forte- 
ment, le  quatrième  beaucoup  moins  ;  dernier  article  des  pal- 
pes fortement  sécuriforme  et  plus  dilaté  dans  les  mâles;  lèvre 
supérieure  trilobée  ;  mandibules  un  peu  arquées ,  très-aiguës, 
lisses,  n'ayant  qu'une  dent  à  leur  base  ;  une  dent  très-forte  et 
bifide  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton  ;  élytres  en  ovale 
a-llongé  ;  pro thorax  cordiforme. 

Procruste  chagriné  (  Procrustes  coriaceus,  Bonell.).  Long. 
34  à  38  millim.  (i5  à  17  lignes)  ;  sans  ailes;  d'un  noir  luisant 
en  dessous,  fuat  en  dessus  ;  prothorax  finement  pointillé  et  uq 
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»eu  rebordé,  aTec  une  li^e  enfoncée  au  milieu;  élytres  cha- 
rrinées.  Paris. 

Procruste  méprisé  (  Procjrustes  spretus,  Dej.  ).  Long.  39  à 
)6  mill.  (i3  à  i6lig.)»  comme  le  précédent,  mais  prothorax 
uu  peu  plus  lisse;  élytres  moins  profondément  ponctuées,  les 
points  se  confondant  moins  entre  eux;  trois  lignes  dépeints 
enfoncés  peu  distinctes.  Hougrie. 

Procrostb RUGUEUX  (P.  rugosus ,  Dfj.).  Long.  39  à  33  mil" 
lim.  (  i3à  i4  1/2  lignes);  noir;  ovale-allongé;  élytres  ru- 
gneoses,  ponctuées,  à  points  mêlés  et  sans  ordre  comme  dans 
le  coriaceus,  Dalmatie. 

' yingt-deuxihne  genre.  Carabe (Cam6u5,  Lin.). 

Antennes  filiformes,  le  troisième  article  cylindrique  et  à 
peine  plus  long  que  les  autres;  les  quatre  premiers  articles  des 
tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles  :  les  trois  premiers  très- 
fortement,  le  quatrième  souvent  un  peu  moins;  dernier  ar- 
ticle des  palpes  plus  ou  moins  sécuriforme ,  et  plus  dilaté  dans 
les  mâles;  mandibules  un  peu  arquées,  plus  ou  moins  aiguës, 
lisses  et  n ayant  qu'une  dent  à  leur  base;  lèvre  supérieure  bi- 
lobée;  une  dent  très-forte  au  milieu  de  Téchancrure  du  men- 
ton;  prothorax  plus  ou  moins  cordiforme  ;  élytres  eu  ovale  plus 
ou  moins  allongé  ;  point  d'ailes. 

a.  Efytres  sans  stries  distinctes,  à  points  irréguliers. 

Carabe  ciselé  {Carabus  cœlatus,  Fabr.).  Long.  4^  ^  43  mil. 
(18  à  iglignes);  ovale-artlongé;  noir;  prothorax  ponctué-ru - 
gueux;  élytres  rugueuses,  à  points  em  h  rouilles  «  d'un  noir  un 
peu  bleuâtre.  Jura . 

Carabe  de  Dalmatie  (C.  Dalmatinus,  Dej.  ).  Long.  34  à  4^ 
millim.  (i5à  18  lignes);  ovale-allonge,  noir;  prothorax  bleu, 
ponctué-rugueux ;  élytres  bleues,  ponctuées,  rugueuses,  avec 
des  stries  élevées  et  interrompues.  Dalmatie. 

Carabe  croate  {C.  croaticus,  De|.).  Long.  27  à  3:^  millim. 
(  1 2  à  i4  lignes  )  ;  ovale  ;  noir  ;  prothorax  ponctué-rogueux , 
violacé;  élytres  ponctuées- rugueuses,  presque  lisses,  à  stries 
interrompues,  d'un  bleu  verdâtre,  à  bords  violacés.  Croatie. 

b.  £//tres  à  stries  élevées,  plus  ou  moins  interrompues. 

G&RAiiE d'Iluger  (C.  lUigeri,  Dej.).  Long.  29  à  32  millim. 
(i3à  i4  lignes  );  ovale-oblong  ;  d'un  bleu  violet  en  dessus;  pro- 
thoiBX  ponctué,  un  peu  rugueux  ;  élytres  ayant  des  points  ob- 
loD^,  élevés  et  disposés  en  stries.  Croatie. 
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Carabe  de  Rollar  {CarabusKoUari,  Dej.).  Long.  29  à  33 
milUm.  (i3  à  i4  ip  lignes);  ovale;  dessus  d'an  bien  violacé, 
ou  verdâtre;  élytres  striées-ponctSées,  les  intervalles  des  stries 
élevés  et  interrompus.  Hongrie. 

Carabe  deSgheidler  (C.  Scheidleri,  Dej.  ).  Long.  aS  à  3i 
millim.  (  11  à  i4  lignes);  ovale-oblong »  dessus  d'un  vert 
bronzé  ou  violacé;  élytres  striées- ponctuées ,  les  intervalles 
des  stries  un  peu  élevés  et  interrompus.  Autriijbe. 

Carabe  de  Pretssler  (C.  Preysslerif  Dej.  }.  Long.  27  à  29 
millim.  (12  à  i3  lignes);  ovale-oblong ;  d'un  noir  un  peu 
bleuâtre;  bords  des  élytres  et  du  prothorax  violacés;  élytres 
finement  striées -ponctuées,  à  intervalles  des  stries  pointillés. 
Bohême. 

Carabe  DISTINGUE  {C.  excellenn,  Fab.  ).  Long.  a3  à  a6  mil- 
lim. (10  à  1 1  i/a  lignes);  ovale-oblong;  dessus  vert  ou  bronzé; 
bords  des  élytres  et  du  protfaorax  d'un  pourpre  doré;  élytres 
ayant  des  côtes  élevées  et  interrompues.  Russie. 

Carabe  erythromèrb  (  C.  erythromeruSf  Dej.  ).  Long,  a  5 
millim.  (  1 1  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  vert  bleuâtre  en  des* 
sus;  élytres  ayant  des  côtes  élevées  al  temativjement  interrom- 
pues ;  cuisses  d'un  rouge  ferrugineux.  Russie. 

Carabe  d'Estreicheri  (  C.  Estreicheri ,  Dej.  ).  Long,  ao  à  31 
millim.  {g  kg  i/a  lignes  );  ovale-oblong ;  d'un  noir  un  peu 
bronzé  en  dessus;  élytres  bordées  de  violet,  à  côtes  élevées 
et  interrompues ,  ayant  trois  rangs  de  points  oblongs  ,  élevés 
et  peu  apparents.  Podolie. 

Carabe  scabriuscule  (  C  scabriusculus  j^Dej.  ).  Long.  1 8  à 
aS  millim.  (8  à  10  lignes);  ovale-oblong  ;  noir;  élytres  à 
points  élevés  et  rudes,  disposés  en  stries,  avec  trois  rangs  de 
points  enfoncés  ou  oblongs  et  élevés.  Hongrie. 

Carabe  de  Lippe  (  C.  Lippii,  Dej.).  Ix)ng.  19  à  21  millim. 
(  8  1/2  lignes  à  9  i;2  lignes);  ovale  ;  noir;  élytres  à  points  éle- 
vés et  un  peu  rudes,  confluents,  disposés  en  stries,  avec  trois 
rangs  de  points  enfoncés  ou  oblongs  et  élevés,  peu  apparenb^. 
Hongrie. 

Carabe  de  Mannerheim  (  C.  Mannerlieim ,  Dej.  ).  Long.  20 
à  23  millim.  (  9  à  10  lignes)  ;  oblong  ;  noir;  élytres rugueoses, 
à  points  élevés  disposés  en  stries  ,  avec  trois  rangs  de  points 
oblongs,  élevés,  peu  apparents.  Sibérie. 

Carabe  o'Hennino  (  C.  Henningii,  Dej.  ).  Long.  18  à  19 
millim.  (8à8  1/2  lignes);  ovale-oblong;  bronzé  en  dessus; 
élytres  ayant  les  côtes  élevées,  crénées  et  interrompues;  pre* 
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xnier  article  des  antennes  et  cuisses  ordinairement  d'un  rouge 
Fermgineox.  Sibérie. 

Carabe  royal  [Carabus  regalis,DEj.).  Long.  a3  à  iS  millim. 
(  lO  à  II  lignes  );  ovale-oblong,  un  peu  déprimé;  bronzé  en 
dlessos  ;  élytres  à  stries  élevée» ,  crénées ,  interrompues ,  ayant 
t:roi8  rangs  de  points  enfoncés  et  peu  apparents.  Sibérie. 

Carabe  xruginettx  (  C.  œruginosus,  Dej.  ).  Long.  a3  à  36 
xnillîm.  (  10  à  1 1  iji  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  noir  un  peu 
l>ronzéen  dessus;  élytres  à  côtes  élevées  et  interrompues, 
avec  trois  rangs  de  points  enfoncés  peu  apparents.  Sibérie. 

Carabe  de  Burnaschèye  (  C.  Bumaschevii,  Dej.  ).  Long. 
a4  millim.  (  10  i/a lignes);  ovale-allongé,  noir;  prothorax 
d'un  noir  bronzé  verdâtre,  rugueux,  étroit,  carré,  un  peu 
tronqué  postérieurement;  élytres  d*un  noir  cuivreux ,  bordées 
de  vert,  étroites  au  devant,  à  côtes  élevées,  crénées  et  inter- 
rompues. SU)érie. 

Carabe  Maure  [C,  MauruSy  Dej.  ).  Long.  19  millim.  (81/2 
lignes  );  ovale  ;  noir  ;  prothorax  un    peu   arrondi;  élytres 
presque  carrées,  à  points  embrouillés ,  arrondis  et  élevés ,  dont 
quelques-nns  plus  gros,  oblongs,  disposés  longitudinalement.   « 
Sibérie. 

Carabe  de  Rruber  (  C.  Kruberif  Dej.).  Long,  près  de  30 
milliiD.  (9  lignes);  ovale;  noir;  prothorax  presque  carré /ély- 
tres ovales ,  rugueuses ,  ayant  trois  rangs  de  points  élevés  et 
peu  apparents.  Sibérie. 

Carabe  de  Vibtinghove  (C  VieHnghomi^  Dej,).  Long.  19173 
xnillim.  (  B  3;4  lignes  )  ;  ovale-obloug  ;  d'un  noir  bleuâtre  en 
dessas;  bords  du  prothorax  et  des  élytres  dorés,  ces  dernières 
profondément  ponctuées,  avec  des  lignes  élevées,  interrom- 
pues ,  et  des  points  confluents  très-enfoncés.  Sibérie. 

Carabe  de  Famin  (  C.  Faminii,  Dej.  ).  Long.  33  millim.  (10 
lignes);  ovale;  noir;  bord  des  élytres  et  du  prothorax  d'un' 
violet  coivreux ,  ce  dernier  arrondi;  élytres  ovales,  ayant  des 
points  élevés,  rudes  et  épars ,  les  plus  gros  oblongs  et  sur  trois 
rangs.  Sicile. 

Carabe  altssidqte  (  C.  alyssoditus,  Dej.  ).  Long.  31  à  sS 
millim.  (9  i;3  à  10  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  bronzé  en  dessus; 
prothorax  un  peu  rugueux  ;  élytres  bordées  de  cuivreux , 
ponctuées ,  à  points  élevés  et  disposés  en  stries  alternative- 
ment formées  de  points  plus  gros  et  plus  petits.  Midi  de  la 
France. 

Carabe  de  Carinthib  (  C,  MolUi,  Dej.  ).  Long.  19  à  ao 
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miliim.  (8  ip  à  9  lignes);  ovale-oblong  ;  dessus  d'un  noir 
brunâtre  ou  d'un  bronzé  obscur  ;  prothoraz  un  peu  nagueux  ; 
élytres  rugueuses,  ayant  plusieurs  points  oblongs,  élevés,  ccmi- 
fus,  dont  quelques-uns  disposés  sur  trois  rangs.  Uaute-*Caria- 
thie. 

Carabe  de  Rossi  {Carabus  Rossii,  DsJ.).  Long.  35  à  ay  mill. 
(  II  à  13  lignes);  oblong;  noir;  bords  des  élytres  et  du  pro- 
thorax  d'un  vert-bleuâtre,  ce  dernier  un  peu  rueueax  ;  ély- 
tres oblongues ,  ponctuées-striées ,  à  intervalles  des  stries  in- 
terrompus. Italie. 

c.  "Elytres  ayant  trois  rangées  de  points  oblongs  et  élevés^  avec 
des  stries  élevées  entre  les  rangées. 

Carabe  enchaîné  (0.  catenulatm,  Dej.  ).  Long.  19  à  37 
miUitn.  (8  1/3  à  13  lignes)  ;  ovale-oblong;  d'un  noir  bleuâtre; 
bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet;  élytres  ovales,  cré- 
nelées-striées ,  ayant  leurs  intervalles  un  peu  iuterrompus, 
avec  trois  rangs  de  points  enfoncés^  ou  oblongs  et>  élevés.  Pa- 
ris :  il  varie  beaucoup. 

Carabe  de  Herbst  (  C.  Herbstii,  Dej.  ).  Long.  35  à  39  mil- 
iim. (  II  à  1 3  lignes ) ;  dessus  d'un  noir  bleuâtre  ;  bord  des 
élytres  et  du  prothoraz  violet ,  ce  dernier  un  peu  étroit,  pres- 
que carré;  élytres  ovales,  légèrement  à  côtes,  les  côtes  inter- 
rompues ,  ayant  trois  rangs  de  points  élevés.  Croatie. 

Carabe  a  chaîne  (  C.  catenus ,  Dej.  ).  Long.  39  à  33  miliim. 
(  i3  à  i4  1/3  lignes  );  ovale-oblong;  d'un  noir  bleuâtre  en 
dessus  ;  bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet ,  ce  dernier 
lai|[e  et  un  peu  carré;  élytres  ovales-oblongues ,  légèrement  à 
côtes  ;  les  côtes  un  peu  interrompues ,  avec  trois  rangs  de  points 
élevés.  lUyrie. 

Carabe  ob  Parbetss  (  C.  Parreyssii^  Dej.  ).  Long,  a  i  à  34 
miliim.  (  9  1/3  à  10  i;3  lignes);  ovale;  d'un  noir  bleuâtre  en 
dessus  ;  bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet ,  ce  dernier 
large,  presque  carré;  élytres  ovales,  plus  courtes  que  dans  le 
catenatus,  ayant  de  légères  côtes  un  peu  interrompues,  avec 
trois  rangs  de  points  élevés.  Croatie. 

Carabe  a  collier  (  C.  monilis,  Dej.  ).  Long.  3  5  à  39  mil 
lim.  (  1 1  à  i3  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  dessus  vert,  ou  bronzé , 
ou  violet  ;  élytres  ayant  des  lignes  élevées  égales  ou  alternati      I 
vement  peu  apparentes,  avec  trois  rangs  de  points  enfoncés, 
ou  oblongs  et  élevés.  France. 

Carabe  des  champs  (  C.  arvensis ,  Dej.  ).  Long.  i4  à  ao  mil  >    i 
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lim.  (  6  à  9  lignes  )  ;  ovale-oblong  ;  dessus  d'un  vert  bronzé,  ou 
d'un  noir  bronzé,  ou  cuivreux;  élytres  à  stries  élevées  et  in- 
teriompues ,  alternativement  en  côtes ,  avec  trois  rangs  de 
points  oblongs  et  élevés.  France. 

Carabe  champêtre  {Carabus  cumanus,  Dej.  ).  Long.  19  mill. 
(  8  IJ2  lignes);  ovale  ;  bronzé  en  dessus;  élytres  à  stries  éle- 
vées ,  les  lignes  alternativement  en  côtes  lisses,  avec  trois  rangs 
de  points  obloi^s  et  élevés.  Russie. 

Carabe  tagabono  (  C.  varans,  Dej-)*  Long.  19  à  53  millim. 
(  8  ipà  10 lignes);  ovale,  large;  bronzé  en  dessus;  protbo- 
rax  carré,  à  angles  postérieurs  prolongés;  élytres  ovales, 
courtes,  ayant  des  lignes  alternativement  élevées  et  peu  ap- 
parentes, et  trois  rangs  de  points  élevés  et  oblongs.  Midi  de 
la  France. 

Carabe  ITALIEN  (  C.  italicus,  Vej.  ),  Long.  19  à  24  millim. 
(  8  17»  à  10  1/2  UgDes  );  ovale-oblong  ;  bronzé  en  dessus;  pro- 
thorax carré ,  un  peu  arrondi  ;  élytres  ayant  des  lignes  alter- 
nativement élevées  et  peu  apparentes ,  un  peu  interrompues 
et  alternativement  en  côtes ,  avec  trois  rangs  de  points  ob- 
longs et  élevés.  Italie. 

Cababe  de  Gebler  (  C.  Gebleri,  Dej.  ).  Long.  35  à  3;  mil- 
lim. (  i5  ip  à  16  i}3  lignes);  ovale,  large,  un  peu  déprimé; 
dessosd'on  vert  bronzé;  élytres  ovales,  très-larges,  avec  des 
lignes  élevées  et  trois  rangs  de  points  enfoncés.  Sibérie. 

Carabe  CASTILI.AN  (  C.  CasHUianus,  Dej.).  Long.  25  mlUim. 
(ai  lignes);  ovale  ;  bn>nzé  eu  dessus;  bord  des  élytres  et  du 
prothorax  verdâtre;  élytres  ponctuées ,  à  stries  élevées  et  al- 
temadvement  peu  apparentes,  interrompues,  ayant  trois 
rangs  de  points  oblongs ,  élevés  et  peu  apparents.  Espagne. 

d.  Elytres  ayant  trois  rangées  de  points  oblongs  élevés  f  et  êtes 
stries  élevées  entre  elles ,  tête  très-grosse  et  renflée  postérieure- 
ment. 

Carabe  MACROCÉPHALE  (  C.  macrocephalus ,  Dej.  ).  Long.  27 

millim.  (12  lignes);  ovale-oblong,  bronzé  en  dessus;  tête 

trës-large,  allongée,  non  rétrécie  postérieurement;  élytres  à 

lignes  élevées,  granulées  dans  les  intervalles  des  lignes ,  avec 

trois  rangs  de  points  enfoncés.  Espagne. 

Cakabb  portugais  (  C.  lusitaniens  y  Dej.).  Long.  25  à  27 
millini.  (u  à  12  lignes);  ovale;  bronzé  en  dessus  ;  bord  des 
«lytn»  «tdu  prothorax  verdâtre;  tête  large,  un  peu  renflée 
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postérieurement;  élytrcs  avec  des  stries  élevées,  alternative- 
ment  interrompues,  et  trois  rangs  de  points  élevés.  Portaga]. 

Carabe  ANTIQUE  {Oirahus  antiffutis^DEJ.).  Long.  27  mill.  (12 
ligues);  ovale,  court;  bronzé  en  dessus;  tète  large  ;  élvtrts 
courtes,  très-larges,  un  peu  cordiformes,  avec  des  points  éle- 
vés très-petits  et  rudes;  elles  ont  des  stries  élevées,  iaterroro- 
pues  et  alternativement  peu  apparentes,  et  trois  rangs  de 
points  élevés  et  oblongs.  Espagne. 

Carabe  large  (C.  latus^  Dej.),  Long.  aS  à  28  millim.  (10  à 
12  1/2  lignes); ovale,  court;  d'un  noir  bleu  en  dessus;  bord 
des  élytres  et  du  prothorax  violet;  tête  grosse;  élytres  ovales, 
un  peu  globuleuses,  crénées-striées,  avec  trois  rangs  de  points 
oblongs.  Espagne. 

Carabe  aplati  (C.coiJip?flnatu5,  Dej.). Long,  ai  millim.  (g 
1/2  lignes);  ovale,  court;  noir;  bord  des  élytres  et  du  pro- 
thorax un  peu  violet;  tête  grosse  ;  élytres  ovales,  irrégulière- 
ment rugueuses,  ayant  trois  rangs  de  points  oblongs,  élevés^, 
peu  apparents.  Espagne. 

Carabe  court  (C.  6reuw,  Dej.).  Long.  28  millim.  (10  lignes); 
ovale,  court;  noir;  prothorax  et  élytres  d'un  noir  bronzé,  à 
bord  d'un  vert  bleu;  tête  grosse;  élytres  ovales,  un  peu  glo- 
buleuses, ponctuées,  à  points  élevés  peu  apparents,  disposés 
en  stries,  et  trois  rangs  de  points  élevés.  Espagne.      _ 

Carabe  Helluo  (C.  Helluo,  Dej.).  Long.  26  miflini.  {n 
1/2  lignes);  ovale ,  court  ;-noir;  bord  des  élytres  et  du  protho- 
rax  violet  ;  tête  large  ;  élytres  convexes,  presque  lisses,  obscu- 
rément striëes-ponctuées,  avec  trois  rangs  de  points  enfoncés. 
Espagne. 

e.  Elytres  ayant  trois  rangées  de  points  élevés,  et  une  côte 
élevée  entre  les  rangées. 

Carabe  alternant  (C.  alternons,  Dej.).  Long.  27  à  3o  mil- 
lim. (  12  a  i3  1/2  lignes);  ovale-allongé  ;  bronzé  en  dessus; 
bord  des  élytres  et  du  prothorax  cuivreux;  élytres  allongées,* 
presque  parallèles,  avec  trois  lignes, élevées  et  trois  raug^de 
points  oblongs  élevés  :  {««s  intervalles  pointillés.  Corse. 

Carabe  Celtibébien  (C.  Cehibericus,  Dej.).  Long.  27  à  3o 
millim.  (12  a  i3  •/>.  lignes);  ovale-allongé;  d'un  bronzé  ob- 
scur en  dessus;  prothorax  rugueux,  un  peu  cordiforme;  élytres 
oblongues,  avec  deux  lignes  élevées  et  trois  rangs  de  points 
oblongs  et  élevés  :  les  intervalles  rugueux.  Portugal. 

Carabe  grillé  (C.  cancelUttus,  Dej.).  Long,  18  à  27  millim. 
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(8  à  1 3  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  verdâtre  oa  bronzé  en  dessus; 
premier  article  des  antennes  le  plus  souvent  roussâtre;  ëlytres 
un  peu  convexes,  un  peu  étroites  au  sommet,  avec  trois  lignes 
élevées  (celles  près  de  la  suture  n'allant  pa^  jusqu'à  l'extré- 
mité), ettrois  rangs  de  points  oblongs  et  élevés  ;  intervalles  un 
peu  rugueux  ;  cuisses  souvent  d'un  rouge  ferrugineux.  France. 
il  varie  beaucoup. 

Carabe  éch ancré  {Carabus  emargtnatus,'DEJ. ).LouQ.  27  à  39 
millim.  (12  à  i3  lignes)  ;  ovale-allongé  ;  dessus  verdâtre  ou 
d'on  bronzé  cuivreux;  prothoraz  un  peu  allongé,  à  angles  pos- 
térieurs allongés;  élytres  oblongues,  un  peu  étroites  au  som- 
met, avec  trois  lignes  élevées  (celles  près  de  la  suture  rac- 
courcies), et  trois  rangs  de  points  peu  élevés  et  oblongs  :  les 
intervalles  un  peu  ponctués.  Ulyrie. 

Carabe 'GRANiGÈRE  [C»gianiger,  Dej.).  Long.  27  à  3a  mil- 
lim.  (12  a  i4  lignes);  ovale-oblong ;  bronzé  en  dessus  ;  pro- 
thorax très-ponctué,  un  peu  rugueux  ;  élytres  légèrement 
convexes,  un  peu  arrondies  au  sommet,  ayant  trois  lignes  éle- 
vées (celles  de  la  suture  raccourcies)  et  trois  rangs  de  points 
oblongs  plus  élevés,  ainsi  que  les  lignes,  que  dans  le  précé- 
dent :  Jes  intervalles  rugueux.  Hongrie. 

Cababe  moyen  (C.  intermedius,  Dej.).  Long.  21  à  a5  millira. 
(9  ip  à  1 1  lignes);  ovale-oblong;  bronzé  en  dessus;  élytres 
oblongues,  un  peu  parallèles,  légèrement  arrondies  au  sommet, 
avec  trois  lignes  élevées  (celles  de  la  suture  raccourcies),  et 
trois  rangs  de  points  élevés  et  oblongs  :  les  intervalles  un  peu 
rugueux.  Dalmatie. 

Carabe  morbilleux  (C.  morbilbsus,  Dej.).  Long.  24  à  29 
millim.  (10  i;2  à  i3  lignes)  ;  ovale;  bronzé  en  dessus  et  quel- 
quefois verdâtre;  élytres  ovales,  légèrement  arrondies  au 
sommet,  avec  trois  lignes  entières  élevées,  et  trois  rangs  de 
points  élevés  et  oblongs  :  les  intervalles  élevés  et  ponctués. 
Allemagne. 

Carabe  granulé  (C.  granulatusy  Dej.).  Long.  18  à  23  mil- 
lim. (8  à  10  lignes);  oblong,  un  peu  déprimé;  d'un  bronzé 
obscur  en  dessus;  prothorax  carré,  à  angles  postérieurs  non 
prolongés  ;  élytres  oblongues-allongées,  avec  trois  lignes  éle- 
vées, et  trois  rangs  de  points  oblongs  et  élevés  :  les  intervalles 
un  peu  rugueux.  France. 

1  Efytreê  à  côtes  ékuées  et  à  larges  fossettes  entre  elles. 

Gababb  GRILLÉ  [C,  cUtthrutus,  P£J.).  Long.  a5  à  29  millim. 
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(lia  1 3  lignes);  ovale-oblong;  d'un  noir  bronzé  en  dessus; 
prothorax  carré,  à  angles  postérieurs  non  prolongés;  élytres 
ayant  trois  lignes  élevées,  et,  entre  ces  lignes,  un  rang  de 
très-gros  points  enfoncés  et  dorés,  séparés  par  des  points 
élevés.  Midi  de  la  France. 

Carabe  noduledx  ( Caraftus  nodulosus,  D'ej  ).  Long.  a5  à  29 
mill.  (11  à  i3  lignes);  ovale-oblong;  noir;  élytres  rugraeuses, 
ayant  trois  lignes  élevées  et  interrompues,  et  quatre  rangs  de 
fossettes.  Allemagne. 

g.  Elytres  à  côtes  élevées. 

Carabe  doré  (C.  auratus.  Des.).  Long.  20  à  27  millîm.  (9  à 
12  lignes);  ovale;  vert  en  dessus;  élytres  ayant  trois  côtes  éle- 
vées  et  obtuses,  à  intervalles  presque  lisses;  base  des  anten- 
nes et  pieds  le  plus  ordinairement  d'un  roux  ferrugineux. 
France. 

Carabe  POINTS-DORÉS  (C.;)tmc(ato-aura<u5,  DEJ)t  Long.  30  à 
24  millim.  (9  à  10  1/2  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  vert  bronzé 
en  dessus  ;  élytres  ayant  trois  lignes  un  peu  élevées,  à  inter- 
valles un  peu  ponctués,  et  ayant  chacun  un  rang  de  points  en- 
foncés très-petits  et  peu  apparents;  antennes  et  cuisses  noires; 
jambes  brunes.  Pyrénées-Orientales. 

Carabe  de  Farines  (C.  Farinesi^  Dej).  Long.  23  millim.  (10 
lignes)  ;  oblong-ovale  ;  protborax  un  peu  cordiforme,  'd*un 
vert  doré;  élytres  ovales,  vertes,  avec  trois  lignes  élevées  peu 
apparentes  et  d'un  rouge  cuivreux^  les  intervalles  jiresque  lis- 
ses; premier  article  des  antennes  et  pieds  bruns;  jambes  d'un 
rouge  ferrugineux.  Pyrénées-Orientales. 

Carabe  agréable  (C.  festivus^  Dej.).  Long.  21  à  24  millim. 
(9  1/2  à  10  1/2  lignes);  ovale-oblong;  prothorax  un  peu  cor- 
diforme,  d'un  rouge  cuivreux;  élytres  ovales,  un  peu  dépri- 
mées, vertes,  ayant  trois  lignes  élevées  peu  saillantes  et  uoi- 
râlres,  à  intervalles  un  peu  ponctués;  premier  article  des  an- 
tennes et  cuisses  d'un  rouge  ferrugineux.  France. 

Carabe  u'Escher  (C.  Escherii^DEj.).  Long.  24  à  28  millim. 
(10  1/2  à  12  1/2  lignes)  ;  ovale-allongé;  prothorax  cordiforrae, 
d'un  vert  doré;  élytres  obloiigues,  un  peu  déprimées,  vertes, 
ayant  trois  lignes  peu  élevées  et  noires,  à  intervalles  un  peu 
rugueux  ;  premier  article  des  antennes  et  pieds  d'un  rouge  fer- 
rugineux. Autriche. 

Carabe  linéé  {C.  lineatus,  Dej.).  Long.  24  ^  37  millim. 
(10  i/a  à  la  lignes);  ovale-allongé;  protliorax  un  peu  al- 
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longé,  d'an  vert  doréj  ély très  allongées,  an  peu  déprimées, 
vertes,  ayant  trois  lignes  un  peu  élevées  et  noires,  à  interval- 
les légèrement  rugueux;  antennes  et  pieds  noirs.  Espagne. 

Carabe  dore-brillant  {Carabm  auro^nitens,  Dej.).  Long,  aS 
à  a7  mill.  (lo  à  la  ligOî  prothorax  un  peu  cordiforme  ;  d'un 
vert  doré;êlytres  ovales,  convexes,  vertes,  ayant  trois  côtes 
proéxij^nentes  et  noires,  à  intervalles  un  peu  rugueux  ;  pi^. 
mier  article  des  antennes  et  pieds  i'un  rouge  ferrugineux. 
France. 

Carabe  db  Solier(C.  Solieri,  Dej.).  Long.  iC  millim.  (i  i 
ija  lignes);  ovale-allongé  ;  ve^'t  en  dessus  ;  boi^  des  élytres  et 
du  prothorax  cuivreux  ;  prothorax  un  peu  étroit;  élytres  ova- 
les-allongées, nu  peu  convexeSj^  ayant  trois  lignes  un  oeu  éle- 
vées et  noires,  à  intervalles  légèrement  rugueux;  antennes  et 
pieds  noirs.  France. 

Car&bb  BRILLANT  (C.  fùtenSy  Dej.).  Long.  i6  à  18  millim. 
(7  à  8  lignes)  ;  ovale;  d'un  doré  cuivreux  en  dessus  ;  élytres 
vertes,  bordées  et  dorées ,  ayant  trois  côtes  élevées,  noires  ,  à 
intervalles  transversalement  rugueux  et  réticulés;  antennes  et 
pieds  noirs.  France. 

Carabe  MELANCOLIQUE  (C.  me/anc/to/ict/5,  Dej.)*  Long.  a3à 
a6  millim.  (10  à  11  ijm  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  bronzé 
obscur  en  dessus  ;  élytres  ayant  trois  côtes  élevées,  avec  des 
points  très-petits  et  élevés  dans  les  intervalles.  Espagne. 

Carabe  SILLONNÉ  (C.exara lus,  Dej.).  Long  3o  millim.  (i3 
lignes);  ovale-oblong;  d'un  noir  violet  en  dessus  ;  prothorax 
rugueux;  élytres  sillonnées»  à  sillons  rugueux.  Russie. 

h.  Elytres  à  stries  Jines  et  crénelées. 

Carabe  deDbjean  (C.  De/eontY,  Dej.).  Long.  29  millim.  (i3 
lignes);  ovale-oblong;  noir;  prothorax  ponctué-mgueux, 
bleu;âytres  violettes,  crénées*striées,  ayant  trois  rangs  de 
points  enfoncés.  Aussie. 

Carabe  purpurin  (C  purpurascens,  Dej.).  Long.  aS  à  3a  mil. 
(lia  1 4  lignes)  ;  oblong  ;  noir  ;  bord  du  prothorax  et  des  ély- 
tres violet  ou  vert  ;  élytres  crénées-striées,  ayant  trois  rangs 
de  points  enfoncés  peu  apparents.  France. 

Carabe  de  Schoenherr  (C.  Schœnherri,  Dej.). Long,  ay  à  32 
millim.  (12  à  x4  lignes)  ;  o^ieile-oblong  ;  noir  ;  prothorax  vio- 
let; élytres  très-finement  crénées-striées,  d'un  rouge  ferrugi- 
neux, à  bord  et  suture  violets.  Sibérie. 

Carabe  DE  St^hun(C.  SushUnip  Dej.)-  Long,  ao  à  23  mil- 
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lim.  (9  à  10  lignes) ;  ovale-allongé;  d'un  noirnn pea  Texdatre 
en  dessus;  élytres  très-finemeut  striées,  à  intervalles  crénelés, 
ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  peu  apparents.  Russie. 

i.  Elytres  presque  tisses,  sans  stries,  finement  granulées 

ou  ponctuées. 

Carabe  exaspéré  {Caràbus  exasperatuSf  Dei.).  Long,  a  j»  à  39 
mill.  (ira  i3  lignes);  obloag,  noir,  bord  des  élytres  et  da 
prothorax  violet  ;  élytres  opaques,  granulées,  un  peu  scabres^ 
ayant  trois  lignes  élevées,  interrompues  et  peu  apparentes. 
Frauce. 

Carabe  azuré  (C.  axurvscens,  Dbj.).  Long.  26  à  a8  imllim. 
(11  1/3  à  13  i;a  lignes)  ;  ovale-oblong ;  dessosd'un  noir  blea  ; 
bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet;  élytres  opacpies,  gx^R* 
nulées,  un  peu  scabres,  avec  des  points  presque  dispdsés  en 
stries,  et  trois  rangs  de  points  enfoncés  peu  apporents. 
Croatie. 

Carabe  DE  Germar  {C.  Germarii,  D^.).  Long.  a8à  3i  millim. 
(Ai/2ài3i;2  lignes);  oblong;  d'un  noir  un  peu  bleuâtre 
en  dessus  ;  bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet;  élytres  fine- 
ment granulées ,  avec  des  points  presque  disposés  en  stiies,  et 
trois  rangs  de  points  enfoncés  peu  apparents.  Corniole. 

Carabe  violet  (C.  violaceus,  Dej.).  Long.  a4  À  28  millim. 
(loi/aàiaip  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  noir  bien  en  des- 
^s;  bord  des  élytres  et  du  protborax  violet  ;  élytres  opaques, 
finement  granulées.  France. 

Carabe  oEN£Eâi(C.  Neesii,  Dej.).  Long.  16  à  28  millim. 
(11  1/2  à  13  i;2  lignes);  ovale-oblong;  noir;  élytres  presque 
lisses,  à  bord  verdâtre.  Styrie. 

Carabe  marginai.(C.  marginalisa  Dej.).  Long.  20  à  25  mil- 
lim. (9  à  1 1  lignes);  d'un  noir  violet  en  dessus;  bord  des  ély- 
tres et  du  prothorax  d'un  vert  doré  ;  prothorax  resserré  pos- 
térieurement ;  élytres  finement  granulées.  Russie. 

•  Carabe  glabre  (C.  glabratus,  Dej.).  Long.  25  à  38  millim. 
11  à  12  1/3  lignes);  ovale;  noir;  prothorax  plus  large  que 
dans  le  précédent  ;  élytres  convexes^  presque  lisses.  Alle- 
magne. 

Carabe  de  Iïemfrich(C.  Hemprickii,  Dej.).  Long.  2 7  millim. 
(12  lignes);  oblong;  noir;  élytres  avec  des  points  très-petits 
et  enfoncés,  presque  disposés  en  stries,  rugueuses  et  granu- 
lées postérieurement.  Syrie. 
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le .  Mytrrs  sans  stries ,  plus  ou  moins  ponctuées ,  ayant  trois 

rangs  de  points  enfoncés. 
Carabe  a  fossette  {Carabus  cribratus  ,  Dej.).  Long.  a6  à  a? 
iuil].(i  1  i;aà  la  lig.)  ;  ovale;  noir;  élytres  un  peu  rugueuses, 
ayant  trois  rang»  de  gros  points  enfoncés  et  arrondis,  et  une 
quatrième  rangée  de  points  plus  petits  et  irréguliers  vers  le 
bord  extérieur.  Russie. 

Carabe  perforé  (C.  perforatus,  Dej.).  Long.  a4  à  26  millim. 
(  10  i;a  à  11  i;a  lignes)  ;  ovale  ;  noir  ;  protliorax  carré  ;  élytres 
ponetnées,  ayant  des  points  plus  gros  et  plus  ou  moins  dispo- 
sés en  séries.  Russie. 

Carabe  umomns  {C.  Tfningens,  Dej.);  Long.  2  5  à  2  9  millim .  (  1 1 
à  i3  Ngnes);  ovalè^blong  ;  noir;  prothorax  carré;  élytres 
ofoloogoes,  très^finement  ponctuées,  ayant  trois  rangs  de  points 
enfoncés  peu  apparents.  Russie. 

Carabb  yomax  (C.  vontaxy  Dej.).  Long.  aS  à  26  millim. 
(lia  II  1/2  lignes);  ovale-ohlong ;  noir  ;  prothorax  carré; 
ël3^tres  oMongaés,  un  peu  rugueuses,  ayant  trois  séries  de 
points  enfoncés  peu  apparents.  Russie. 

Cabase  Hongrois  (C.  Hungarieus,  Dej.).  Long.  28  à  27 
milinn.  (10  à  la  lignes);  ovale  ;  noir;  prothorax  carré  ;  élytres 
orales,  très-finement  ponctuées,  ayant  trois  rangs  de  points 
enfoncés  peu  apparents.  Hongrie. 

Carabe  Grec  {C,  Grœcus,  Dej.).  Long,  a 5  millim.  (11  li- 
^ne»); ovale;  noir;  prothorax  carré,  un  peu  tronj^ué  posté- 
rieannicnt  ;  élytres  ovales,  convexes,  un  peu  lisses,  ayant  trois 
rangs  de  points  enfoncés  peu  apparents.  Grèce. 

I.  Bfytres  presque  striées,  ayant  trois  rangées  de  points  enfoncés 
\  plus  ou  moins  marques. 

Carabe  de  Bessarabie  (C.  Bessarabicus ,  Dej.).  Long.  21  à 
a5  millim.  (9  i/a  à  11  lignes);  ovale-obloog ;  noir;  protho- 
rax  carré,  nn  peu  tronqué  postérieurement;  élytres  oblongues» 
lisses,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  très-peu  apparents.,. 
Rasde. 

Carabe  du  Bosphore  (C,  Bosphoranus ,  Dej.).  Long,  24 
milUm.  (10  t/a  lignes);  ovale-allongé;  noir  ;  prothorax  carré, 
un  peu  allongé;  élytres  très-finemeut  ponctuées,  à  points 
pres«|oe  disposés  eu  stries,  avec  trois  rangs  de  points  enfoncés 
peu  apparents.  Russie. 

Carabe  de  Sibérie  (C.  >S(6incu5,  Dej.).  Long,  ai  à  25  mil- 
lim*  (9  i}a  à  1 1  lignes);  ovale-oblong  ;  noir;  prothorax  carré. 
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un  peu  arrondi  ;  élytres  à  points  élevés,  très-fins,  prescpie  di&> 
posés  en  stries ,  avec  trois  rangs  de  points  pen  apparents  ,  en- 
foncés ou  oblongs  et  élerés.  Sibérie. 

Carabe  de  Besser  {Carabus  Besseri,  Dej.)-  I-ong.  27  à  29 
mill.  (lia  i3  lig.)  ;  ovale-oblong  ;  noir;  bord  des  élytres  et  da 
prothoraz  un  peu  bleuâtre  ;  élytres  ponctuées,  à  points  pres- 
<Tue  disposés  en  stries,  et  trois  rangs  de  points  enfoncés  ;  base 
des  antennes  et  caisses  d'an  rouge  ferrugineux.  Russie. 

Carabe  champêtre  (  C.  campestris,  Dbj.).  Long.  a4  à  27 
miilim.  (10  1/2  à  12  lignes);  ovale;  d'un  noir  broazé  en  des- 
sus ;  élytres  ponctuées,  à  points  presque  disposés  en  stries;  trois 
rangs  de  points  enfoncés  et  peu  apparents.  Géorgie. 

Carabe  jardinier  (C.  hortensis^  Dej.).  Long.  a3  à  27  mii- 
lim. (10  à  12  lignes)  ;  ovale  ;  dessus  vert  ou  d'un  noir  bronzé  ; 
bord  du  prothoraz  et  des  élytres  d'un  violet  cuivreux;  élytres 
ovales-oblongues,  un  peu  rugueuses,  ayant  trois  rangs  de  points 
enfoncés.  France. 

Carabe  montagnard  (C.  monticolaf  Dej.). Long.  1 8  à  1 9  mii- 
lim. (6  4  8  1/2  lignes);  ovale.; d'un  bronzé  obscur  en  dessus; 
bord  des  élytres  et  du  prothorax  d'un  violet  obscur  ;  élytres 
ovales,  obscurément  rugueuses,  légèrement  striées ,  avec  trois 
rangs  de  points  enfoncés.  Basses-Alpes. 

Carabe  dilaté  (C.  dUatatus,  Dej.).  Long.  18  à  20  miilim. 
(8  à  9  lignes);  ovale;  noir  ;  bord  du  prothorax  et  des  élytres 
violet;  élytres  plus  larges  que  dans  le  précédent,  très-finement 
crénées-striées ,  à  intervalles  des  stries  interrompus,  avec  trois 
rangs  de  points  oblongs ,  élevés,  peu  apparents,  lliyrie. 

Carabe  convexe  (C.  convexus,  DeJ-)*  Long  16  à  18  miilim. 
(7  à  8  lignes)  ;  ovale  ;  noir  ;  bord  du  prothorax  et  des  élytres 
violet  ;  élytres  très-finement  striées-crénées ,  avec  trois  rangs 
de  points  enfoncés  peu  apparents.  France. 

Carabe  de  Hornschuch  {C.  Hornschuchiiy  Dej.).  Long  16 
mîllim.  (  7  lignes)  à  pen  près  ;  noir  ;  élytres  très-finement  cré- 
nées-striées, un  peu  réticulées,  ayant  trois  rangs  de  points  en- 
foncés très-peu  apparents.  Carinthie. 

m.  Efytres  striées ,  ayant  trois  rangs  de  points  errances 

irès-'marqués. 

Carabe  perlé  (C.  gemmatus,  Dej.).  Long.  a6  à  28  mîllim. 
(11  1/2  à  12  1/2  lignes)  ;  ovale-oblong;  d'un  noir  bronzé  en 
dessus  ;  élytres  à  stries  trèsrserrées ,  ayant  trois  ran^s  de  points 
enfoncés  y  cttivreaz,  cordiformes.  Allemagne* 
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Carabe  de  Hoppe  (  Carabus  Hoppii,  Dej.)*  Long.  i8  à  19 
millim.  (Bà8  173  lig.)  ;  ovaie-oblong ;  dessus  vert,  ou  d'un  noir 
bronzé;  élytres  créDées-striées,  à  stries  souvent  conflnentes^ 
avec  trois  ligues  de  points  enfoncés.  Styrie. 

Carabe  stlyestre  [C.  sylvestrist  Dej.).  Long,  ao  à  33  mil- 
lim. (9  à  10  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  bronzé  en  dessus  ;  é!ytres 
crénées-striées,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés.  France. 
Carabe  des  Alpes  (0.  Alpinus,  Dej.).  Ovale-oblong;  bronzé 
en  dessus  *,  élytres  un  peu  déprimées ,  striées,  à  stries  un  peu 
crénées ,  avec  deux  lignes  un  peu  élevées,  et  trois  rangs  de 
points  enfoncés  ou  élevés  et  oblongs ,  peu  apparents.  Alpes. 

Carabe  de  Latreille  {C.  LatreUleiy  Dej.].  Long,  près  de  16 
mîHim.  (7  lignes);  ovale-oblong;  un  peu  déprimé^  d'un 
bronzé  obscur  en  dessus;  élytres  avec  des  lignes  élevées,  ayant 
des  points  élevés  dans  les  intervalles,  et  trois  rangs  de  points 
enfirôoés.coidiformefr  et  cuivreux,  peu  nombreux.  Piémont. 
Carabe  de  Linnée.(  C.  hinnei,  D^j.).  Long.  16  à  20  millim. 
(  7  à  9  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  d'un  bronzé  cuivreux  en  dessus  ; 
protboraxet  élytres  ayant  leur  bord  caréné  et  un  peu  réfléchi  ; 
prothorax  étroit,  presque  cordiforme;  élytres  crénées-striées, 
ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
jambes  d'un  rouge  ferrugineux.  Hongrie. 

n.  Efytres  lisses  ou  avec  trois  rangées  de  points  enfoncés. 

Carabe  éclatant  (0.  splendens,  Dej.  ).  Long.  26  à  a8 
milUm.  (iii;aàiai;a  lignes);  ovale^allongé  ;  d'un  vert  doré 
en  dessus;  prothorax  allongé;  élytres  très-lisses.  France. 

Carabe  vert  (C  viridis,  Dej.).  Long,  a 8  millim.  (12  1/2 
Utiles);  ovale-allongé;  vert  en  dessus;  prothorax  carré  ,  un 
pea cordiforme;  élytres  très-lisses ,  avec  trois  rangs  de  points 
enfoncés  peu  apparents  ;  base  des  antennes  et  pieds  bruns. 
Lien? 

CiBABE  d'Aragon  (C.  mtilans,  Dej.).  Long.  3o  à  35  millim. 
(i3  1/3  à  i5  1J2  lignes);  ovale-allongé;  d'un  vert  doré  en 
oessos,  trés-luisant ;  prothorax  allongé;  élytres  très-lisses, 
ayant  trois  lignes  d'un  cuivreux  purpurin ,  et  trois  rangs  de 
points  enfoncés.  France* 

o.  Elytres  presque  planes  et  un  peu  rugueuses, 

Cababb  Espagnol  (  C  Hispanus^  Dej.).  Long.  a5  à  36  mil- 
1îiil(ii  à  16  lignes);  ovale^liongé,  un  pea  déprimé;  tête  et 
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prothorax  bleus  ;  élytres  rugueuses,  dorées,  à  bord  violet, 
ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés.  France. 

Carabe  bleu  [Carabus  cyaneus,  Dej.).  Long.  a5 à 3a  miil. 
(  1 1  à  1 4  lignes)  ;  ovale-albngé ,  un  peu  déprimé  ;  bleu  en  des* 
sus;  bord  du  prbthorax  et  des  élytres  violet;  prothoraz  on 
peu  cordiforme  ;  élytres  à  points  embrouillés  et  rugueux  ; 
trois  rangs  de  points  élevés,  oblongs,  peu  apparents.  France. 

Carabe  de  Lefebvre  (C  Lefebvrei,  Dej.}.  Long.  a5  à  37 
millim.  (i  i  à  i  a  lignes]  ;  ovale-oblong,  un  peu  déprimé  ;  d*un 
noir  bleu  en  dessus  ;  bord  des  élytres  et  du  prothorax  violet  ; 
ce  dernier  presque  carré  ;  élytres  à  stries  un  peu  embrouillées, 
rugueuses,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés x>a  oblongs  et 
élevés ,  peu  apparents.  Sicile. 

p.  Elytres  planes,  plus  ou  moins  striées,  ayant  trois  ran^s   d» 
points  enfoncés;  prothorax  cordiforme;  tête  non  renflée. 

Carabe  de  Creutzer  (C.  Creutzeri,  Dej.).  Long.  a5  à  29 
millim.  (1 1  à  1 3  lignes]  ;  ovale-allongé,  déprimé  ;  aun  bronxé 
noir  en  dessus  ;  prothorax  allongé ,  presque  cordiforme  ; 
élytres  planes,  un  peu  rugueuses-striées,  ayant  trois  rangs 
de  points  enfoncés,  lllyrie. 

Carabe  déprimé ( C.  depressm,X^iiS')'  Long  30  à  aS  millim. 
(9  à  1 1  lignes]  ;  ovale*allongé,  déprimé;  d'un  bronzé  cuivreux 
eu  dessus;  prothorax  un  peu  allongé,  cordiforme;  élytres 
planes,  obscurément  striées,  ayant  trois  rangs  de  points  en- 
foncés et  cuivreux,  dont  les  internes  souvent  peu  apparents. 
Suisse. 

Carabe  de  Bonelli  (C.  Bonellii,  Dej.).  Long,  ao  à  a3  miK 
lim.  (9  à  10  lignes);  ovale-allongé,  déprimé;  d*nn  bronzé 
verdâtre  en  dessus  ;  prothorax  cordiforme  ;  élytres  planes , 
obscurément  striées,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  et 
verts,  souvent  peu  apparents.  Carinthie. 

Carabe  de  l'Ossétie  iC.  Osseticus,  Dej.).  Long.  3 5  millim. 
(ti  lignes);  allongé,  aéprimé;  d'uu noir  violet  en  dessos; 
prothorax  cordiforme;  élytres  oblongues ,  planes ,  striées, 
ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  et  violets.  Russie. 

Carabe  aplati  (C.  deplanatusyiy%5.)*  Long.  a3  millim.  ^lo 
lignes]  ;  allongé,  déprimé  ;  noir;  prothorax  presque  carré  ;  ély- 
tres oblongues,  planes,  striées,  ayant  trois  rangs  de  points  en- 
foncés. Russie. 

Carabe  ob  Farricius  (C.  Fabricii,  Dej.).  Long.  16  à  10 
millim.  (739  ligues)  ;  ovale-allongé,  un  peu  déprimé;  d'uD 
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IsTonzé  calvreiix  eii  desfti»  ;  prbthorax  nu  peu  cordiforme- 

^yUros-léyèreneat  «oiiveses,  obscarément  cr€uëe».«trifée5,  à 

Isords  verts,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  de  cette  dei^ 

:piàre  eoalenr  ;  base  des  antennes,  jaoAbes  et  tarses  d'nn  brun 

fienrngmeia.  Autriche. 

q.  Elytres  planes,  striées,  ayant  trois  rarigées  de  points  enfoncés  ; 
prothôrax  presque  transversal;  tête  renflée. 

Carabe  de  Bqeber  {Carabus  Bœberi,  Des,).  Long.  16  millim. 
(7  U^.)ioif9\efoblojiç,  déprimé  ;  d'un  bronzé  cuivreux  en  desl 
sas  ;  tête  renflée  ;  prothoraz  transversal,  un  peu  cordiforme- 
ély  très  presque  planes  ,  crénées-striées ,  ayant  trois  rangs  de* 
points  enfoncés  souvent  peu  apparents.  Russie. 

Carabe  irréouuer  (C.  irregularis,  Dej.).  Long.  28  à  a8 
millim.  (10  à  li  ip.  lignes);  ovale-oblong,  déprimé;  d'un 
bronzé  cuivreux  en  dessus  ;  tète  renflée  ;  prothorax  transver- 
sal ,  un  peu  cordiforme;  élytres  presque  planes,  un  peu  ru- 
gueuses, ayant  trois  rangs  de  gros  points  enfoncés  et  cuivreux  • 
base  des  antennes  roussâtre.  France. 

Carabe  des  Pyrénées  (C.  Pyrçeneus,  Dej.  ).  Long.  17  à  23 
millim.* (7  1/2  à  10  lignes);  ovale-oblong,  déprimé;  dessus 
vert  ou  d'un  bronzé  cuivreux  ^  bord  des  élytres  ou  du  proiho- 
rax  cuivreux  ou  violacé  ;  tête  renflée  ;  prothorax  transversal , 
nn  peu  cordiforme  ;  élytres  presque  planes,  crénées-striées, 
légèrement  réticulées,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés 
00  élevés  et  oblougs,  peu  apparents.  France. 

Vingt^troisième  genre.  Calosome  [Calosoma,  Fabr.). 

Antennes  filiformes,  le  troisième  article  légèremeat  compri- 
mé» tranchant  extérieurement,  et  sensiblement  plus  long  que  les 
antres;  dernier  articledes  palpes  trèsJégèrement  sécurifbrme • 
lei  quatre  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans 
les  EDâles  :  les  trois  premiers  très-fortement,  le  quatrième  sou- 
▼eutnnpeu  moins  ;  lèvre  supérieure  bilobée  ;  mandibules  lar- 
ges, très-légèrement  arquées, plus  ou  moins  aiguës,  striées 
transversalement,  sans  dent  sensible  à  Tintérieur;  une  forte 
dent  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton  ;  prothorax  court, 
presque  transversal  et  plus  ou  moins  arrondi  ;  élytres  ordi- 
nairement en  carré  plus  ou  moins  allongé,  rarement  ovales  ou 
arrondies,  recouvrant  ordinairement  des  ailes. 

Ces  insectes)  peu  nombreux  en  espèce,  sont  ordinairement 
parés  des  plus  belles  couleurs  métalliques.  Us  vivent  de  che- 
silles  y  piiadpalement  de  processionnaires,  qu'ils  vont  chasser 
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■ar  l«t  arbrei  avec  beaacoap  d'agilité;  toaa  sont  d'iiiM  asseï 
forte  taille  et  habitent  les  forâts 

Calosome  sycophante  [Oalosoma  sycophanta,  Latr.).  Ixmç. 

96  à  3a  iDillim.  (11  i;a  à  i4  lignes)  ;  dessous  du  corps  ,  tête 
et  prothoraz  d'un  noir  bleuâtre ,  les  bords  de  ce  dernier  yer- 
(iâtres  ;  pattes  noires;  élytres  d'un  vert  doré,  à  reflets  cuivreux 
•ur  lo  bord  externe,  finement  striées,  ayant  des  points  enfon- 
cés à  peine  sensibles.  France. 

Calosomt:  inquisiteur  (C.  inquisitor,  Latr.).  Long.  16  à 
90  mtllim.  (7^9  li^vnes);  d'un  noir  luisant  et  verdâtre  en  des* 
tous;  antennes  et  pattes  noires;  tête,  prothorax,  élytres ,  d'un 
verddtre  bronzé  ;  prothorax  finement  ponctué  ;  élytres  striées, 
oyant  cliacune  trois  séries  de  petits  points  enfoncés  et  de  la 
même  couleur  qu'elles.  France. 

Cai.osome  roiNTS-DORÉs  (C.  «àropunclatum^  Dej.).  Long. 
a 5  i\  a 7  millim.  (11  à  la  lignes);  vert  ou  d'un  noir  bronzé 
au-dessus;  élytres  un  peu  striées,  transversalement  ondulées» 
rugueuses,  avec  trois  rangs  de  points  enfoncés  et  bronzés; 
jnnihps  intermédiaires  arquées.  Allemagne.  On  en  trouve  en 
France  une  variété  plus  petite. 

Calosome  rechercheur  (C.  iWa^afor*,  Latr.).  Long.  a5  â 

97  millim.  (11  à  la  lignes);  moins  large  que  le  sycopbante; 
noir;  ailé;  bord  du  prothorax  arrondi  et  relevé;  élytres 
lisses ,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  et  cuivreux. 
France. 

Calosome  soyeux  (C  sericeum^  Dej.).  Long.  19  à  20  millim. 
(8  1/3^9  lignes);  d'un'bronzé  obscur  en  dessus;  élytres  un 
peu  rugueuses,  ayant  trois  rangs  de  points  enfoncés  etalloa« 
gés,  cuivreux;  jambes  intermédiaires  droites.  Russie. 

Calosome  réticulé  (C.  reticulatum,  Latr.).  Long,  ai  à  a4 
millim.  (9  i;a  à  10  i;a  ligues);  noir;  prothorax  noirâtre, 
bordé  de  vert  ;  élytres  réticulées ,  d'un  vert  bronzé.  Il  est  quel- 
quefois entièrement  noir.  Allemagne. 

Calosome  oe  Panoer  (C.  Panderi,  Dej.).  Long.  19  millim. 
(8  i;a  lignes);  d'un  noir  bleuâtre  en  dessus;  élytres  arron- 
dies, crénées -striées,  transversalement  rugueuses;  dessous 
d'un  violet  luisant. 

y ingt' quatrième  genre.  LiiSTE  {Leistus,DEJ,) 

Antennes  sétacées;  palpes  très-allongés,  le  dernier  article 
s  élargissant  insensiblement  à  Teztrémité  ;  les  trois  premiera 
articles  des  tarses. aotérieuri  des  mâles  dilatés  "^a  cuvé  plus 
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ou  moins  allongé;  lèvre  sopérieure  entière  et  presque  arron^ 
die  ;  mandilMiles  pea  saillantes,  non  dentées  à  î'intérienr ,  di- 
latées à  leur,  base  extéiieurement;  une  dent  bifide  au  milieu 
de  réchancmre  dn  menton;  tête  rétrécie  postérieurement; 
prothorax  coidifiorme;  élytres  ovales^longées  pu  eu  carré. 

Ce  genre  porte  le  nom  de  Pogonophore  dans  notre  pre* 
mière  édition,  nom  qui  lui  a^ait  été  donné  par  iiatreille,  et 
qui  a  été  cbangé  par  Frshtich  sans  aucune  nécessité.  ]>8  in- 
sectes qui  le  composent  ont  le  corps  aplati ,  ce  qui  leur  per- 
met d*liabiter  sons  les  écorces  d'arbre ,  sous  les  pierres,  et  de 
se  glisser  sons  la  mousse.. Tous  sont  très-vifs,  fort  agiles,  et 
assex  jolis. 

LsiSTX  spimsARBE  {Leistus  spinibarbis,  Dej.  ;  Pogonophorus 
cœruUuSy^^  édit.}.  Long.  7^9  millim.  (3  à  4  lignes);  dessus 
d*un  bleu  luisant  et  violacé  ;  antennes  et  bouche  d'un  brun 
rongeâtre;  dessous  du  corps  d'un  noir  luisant;  cuisses  noirâ- 
tres; pattes  dun  brun  rougeâtre;  élytres  ayant  des  lignes 
ponctuées.  France. 

LÉiSTis  POLViBARBB  {L,  fulvibarhis,  Dej.  ;  Pogonophorus  ru- 
fibarbis^  1'*  émt.).  liOng.  7  à  9  millim.  (3  à  4  lignes);  d'un 
noir  poisseux  ;  un  peu  bleuâtre  en  dessus  ;  protnoraz  cor- 
difonne,  rétréci  postérieurement;  élytres  presque  parallèles* 
ponctuées-striées ,  entières  à  leur  extrémité  ;  bouche ,  au* 
tenues  et  pieds  roux.  Jl  ressemble  beaucoup  au  précédent, 
France. 

LÊisnrB  BOB  né  {L.  rufomarginatus  ^  Dei.).  Long.  8à  9  millim. 
(3  1/2  à  4  lignes);  d'un  noir  de  poix;  prothorax  cordiforme, 
rétréci  postérieurement;  élytres  presque  parallèles,  ponctuées- 
striées;  bouche,  antennes  et  pieds  roux;  prothorax  et  élytres 
bordés  de  la  même  couleur.  Autriche. 

LéiSTS  LUISANT  {L.  nitidus,  Dej.  ;  Pogonophorus  nitidus,  i'^ 
ÉDiT.),  Long.  8  millim.  (3  t/a  lignes);  d'un  noir  brun;  pro- 
tboiax  eord^forme,  rétréci  postérieurement  ;  élytres  presque 
parallèles ,  ponctuées-striées ,  d'un  vert  bronzé  ;  bouche  , 
antennes  et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux.  Pyrénées -Orien- 
tales. 

LÉiSTB  spiiflLABBE  (L.  spinilobris  et  terminatus,  Dej.  ;  Pogo^ 
nophorus  rufiscens,  i**  édit,).  Long.  7  à  8  millim.  (3  à  3  ip 
lignes);  rongeâtre; prothorax  cordiforme,  rétréci  postérieu- 
rement; élytres  ovales-oblongues,  ponctuées-striées.  Anus  et 
put»  mfmavs^  à»  h  tête  soaveiit  ooin,  Fninct. 
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LÉISTE  ANALE  {Leistus  analis,  Dej.;  Pogonophorus  analis,  i** 
ix>n.).Loïïç,'jk  iomUl.(3à4  ip  lig.);  ailé;  noir;prothorai 
cordiforroe,  un  peu  arrondi;  élytres  ovales^allongées »  ponc- 
tuëes-striées  ;  bonche ,  antennes  et  pieds  d'an  ronge  ferrugi- 
neux. Pyténëes-Orientales. 

LÊiSTE  i&TRANGLÈ  (  L.  angttsticolUSf  Dej.  ;  Pogonophorns  an- 
gusticoUis,  i'*  BDiT.).  Long.  9  millim.  (4  lignes};  d'an  rouge 
ferrugineux;  prothorax  oordiforme,  rétréci  postérieurement, 
aouminé  des  deux  cétés;  ëlytret  ovales -allongées»  pono 
tnées-striées  ;  kx>uehey  anteanes  et  pattes  on  peu  pâles.  Es- 
pagne. 

ringt' cinquième  genre,  NÈbrie  {Nebria,  Latr.) 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpes  plus  ou  moins 
allongé  et  très-légèrement  sècuriForrae  ;  les  trois  premiers  ar- 
ticles des  tarses  antérieurs  plus  ott  moins  dilatés  dans  les  mâles, 
triangulaires  ou  cordiformes;  lèvre  supérieure  entière  ou  très- 
légèrement  échancrée  ;  mandibules  peu  saillantes,  non  dentées 
Intérieurement  ;  une  dent  bifide  an  milieu  de  l'échancrare  du 
menton  ;  prothorax  cordiiibrme  ;  élytres  allongées ,  plus  ou 
moins  ovales. 

Ces  insectes  habitent  les  rivages  de  la  mer  on  les  montagnes, 
ils  se  plaisent  soiis  les  pierres^  an  bord  des  rivières  et  des  ruis- 
seaux. 

NÉBRiE  arénairb  {Ncbria  arenaria,  Latr.).  Long.  16  à  ao 
millim.  (7  à  9  lignes);  d'un  roussâtre  pâle;  élytres  tirant  sur 
le  jaunâtre,  striées,  ayant  deux  bandes  transverses  irrégu- 
lières et  noires,  fbhnées  par  la  réunion  de  plusieurs  traits; 
•uture  notre  en  grande  partie  ;  des  ailes.  Midi  de  la  France. 

NÊBRiB  DBS  SABLES  {N.  sabulosa,  Dei.  ;  N.  livida,  V  ion.). 
Long.  i4  à  17  millim.  {6  kj  i;a  lignes);  noire  ;  antennes, 
prothorax ,  pattes  et  contour  extérieur  des  élytres  d'un  roux 
pâte.  Allemagne. 

NtBRiB  LATÉRALE  {N.  latemlis,  Dej.).  Long.  16  à  17  millim. 
(7  à  7  i/a  lignes);  ailée;  noire;  bord  du  prothorax  et  des 
élytres  ferrugineux  ;  pattes  ferrugineuses;  cuisses  noires.  Al- 
lemagne. 

NÉBRIE  PSAMMODE  {N.  psammodes,liE3.).  Long.  la  i;a  à  i4 
i;a millim.  (5  3;4à  (»  i;4  lignes);  noire;  antennes, pieds, 
tète,  Umbe  du  prothorax  et  des  élytres  d'un  testàcé  pâle. 
Midi  de  la  France. 

NÉBRIE  piciooRMB  (iV.  picicomis  Dej.).  Long.  i4  â  i6  mil- 
lim. (6  à  7  ligooi);  ailée;  noire^  téttd'un  roux  obccur,  sans 


tacbe  \  autemes  ronsses,  bntnâtrcs  à  rextrémitë;  protbo- 
rax  cx>rdifbniie,  bordé,  canalicalè  au  milieu,  noir;  élytres 
noires,  striées;  corps  noir  ;  bout  de  l'abdomen  et  pieds  roûz. 
France, 

Nbbbib  mÉtaluqdb  [Nebria  metalUca,  Dn.).  Long.  la  à  i4 
millim.  (5  i;a  à  6  lignes);  noire;  élytres  d'nn  violet  ciii- 
vreax,  stnèes-ponctnées,  ayant  les  înterYalIes  des  stries  alter- 
nativement tntetrompns.  Russie. 

Nbbbibbbchaiheb  (iV.  catenulata.  Du.).  Long.  1 1  i;i  millim. 
(  5  i;4  lîgnes);  tête  et  prothorax  d'un  vert  violet;  élytres  d'un 
doré  cttivreui,  siUonnéès,  à  côtes  alternativement  interrompues. 
Sibérie. 

NÉBBIB  BBOHZÈ8  ^iV.  dmea,  Dej.).  Long,  la  i;a  millim.  (5  3/4 
lignes);  tête,  prothorax  et  bord  des  élytres,  verts;  élytres  striées- 
pooetuées,  d'un  violet  caivreuz.  Russie. 

Nbbbibdes  tboupeaux  {N.  gregaria^  Dej.).  Long.  1 1  millim. 
(5  lignes);  allongée;  noire;  élytres  d'un  noir  bronzé,  striées, 
les  stries  simples,  dont  la  troisième  quadri-ponctuée;  anten« 
nés  et  pieds  couleur  de  poix.  Iles  Aleudennes. 

NûanEA  COL  court  (/V.  brevicoUis,  De/.).  Long.  lo  à  i4 
millim.  (4  i;a  à  6  lignes);  un  peu  déprimée  ;  d'un  noir  luisant, 
avec  les  antennes,  les  palpes,  les  jambes  et  les  tarses  d'un  brun 
clair;  élytres  crénées-striées ,  la  troisième  strie  quadri-ponc^ 
tuée.  France» 

Nbbrie  de  Gtllenhal  {N.  GyllenhaUi,  Dej.).  Long.  9  i/a  à 
to  i]a  mUlim.  (4  i;4  ^  4  3;4  lignes);  un  peu  déprimée;  noire  ; 
élytres  presque  parallèles,  striées,  à  stries  un  peu  pcmctuées, 
ayant  ^tre  points  enfoncés;  tarses  dun  roux  brunâtre.  Au* 
vei^ne. 

MÉBRiE  DES  NEIGES  {N.  nivalts,  Dej.).  Long.  9  i;a  à  10  i;a 
millim.  (4  i;4  à  4  3;4  lignes);  un  peu  dépnmée;  noire;  ély- 
tres presque  parallèles ,  striées,  à  stries  un  peu  ponctuées , 
ayant  quatre  points  enfoncés;  cuisses  et  trochanters  d'un 
rouge  ferrugineux.  Laponie.  / 

Nêbrib  de  Hbeger  {N,  Heegeri,  Dej.).  Long.  9  i;a  à  10  i;a 
millim.  (4  i/4  ^  4  ^/4  lignes)  ;  un  peu  déprimée;  noire;  ély* 
ires  un  peu  pvales,  striées,  à  quatre  points  enfoncés  ;  tarses 
et  trochanters  d'un  noir  brunâtre.  Hongrie. 

NÉBRiB  DE  JoKiscHi  [N.  JoAt«cAtV,  Dej. ).  Loug.  la  à  i4 
millim.  (5  i/a  à  6  lignes);  noire;  élytres  allongées,  un  peu 
parallèles,  profondément  striées  ;  une  tache  rongeâtre  plus  ou 
moins  maïqoêd  entre  les  yeux.  Pyrénées* 
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^£BRIE  DR Dahl  {Nebria  Dahiii,  Dsj.). Long*.  12  à  i4  iBilliin. 
(5  1/2  à  6  lignes)  ;  un  peu  déprimée  ;  d'an  ooir  de  poix  ;  ély* 
très  ovales,  striées,  à  stries  on  peu  ponctuées,  avec  trois  m 
cinq  points  enfoncés  ;~  antennes,  jambes ,  et  tarses  ferrag^eux. 
Carinthie. 

Nebrie  piEBS- rouges.  (  N,  ruhripes,  Dej.)*  Long.  la  aiiUiiii- 
(5  ip  lignes);  noire;  élybres  ovales ^  créuées^striées ,  ayant 
quatre  points  enfoncés  ;  antemiM  d'un  roux  bran  ;  pieds  roa* 
gies.  Auvei^e»  •    • 

NÊBRiE  Di'OuTiBR  (  N,  OUvieri^  Dbj.  ).  Long.  9  à  1 1  milHin. 
(4  à  5  lignes);  mi  pea  déprfmée;  noire;  élytres  ovales, 
striées,  à  stries  finement  ponctuées,  ayant  quatre  points  en- 
foncés; antennes  et  tarses  bruns.  Py'^^^"^^^''^'^- 

NÈBiUEnE  RBicBi(^.  Beichii,  fisi.).  Long.  10  à  11  tnillîm. 
(4  i;a  à  5  lignes);  noire;  élytres  ovales,  striées,  à  stries  fine> 
ment  ponctuées,  ayant  quatre  ou  cinq  points  enfoncés  ;  an* 
tenues  fecraginenses  ;  pieds  testâtes.  Hongrie 

Nbradb  a  LâROB  cou  (N.  lattcotUs,  Dej»).  Long.  9  millim. 
(4  ligues)  ;  noire;  élytres  ovaks-oblongues ,  striées,  avec  cinq 
points  enfoncés;  antennes  et  tarses  ferrugineux.  Alpes  du 
Piémont. 

NÈBRIE  deLafrenate  {N.  Lofrenoyeti,  Dej.)<  Long,  x  i  à  16 
miUim.  (  5  i  7  lignes);  noire;  élytres  ovales-allongées ,  plus 
larges  postérieurement,  striées,  à  stries  finement  ponctuées; 
antennes  d'un  rouge  ferrugineux,  avec  une  tache  brune  à  la 
base  ;  tarses  d'un  rouge  ferrugineux.  Pyrénées. 

NÊBRiE  DE  FouDRAs  (2V1  Fou</ra5tï,  Dej.).  Loug.  la  millim. 
(5  i;a  lignes);  noire ;' élytres  ovales-allongées,  plus  laides  pos- 
térieurement, striées,  à  stries  finement  ponctuées;  antennes 
et  pieds  d*nn  rouge  un  peu  ferrugineux.  Lyon. 

NÊBRIE d'Hellwig  {N.  HeUw'uju,  Dej.)-  Long.  1 1  à  i a  millim. 
(5  à  5  1/2  lignes);  d'un  noir  brunâtre;  élytres  ovales-allon- 
gées, finement  striées,  ponctuées;  antennes  et  pieds  d'un 
rouge  ferrugineux.  Autriche. 

NÊBRIE  MARQUÉE  {N.stigmula,  Dej.).  Long,  xi  à  i4  millim. 
(S  à  6  lignes);  noire;  élytres  ovales-allongées,  un  peu  dépri- 
mées, finement  striées-ponctuées,  avec  cinq  points  enfoncés; 
antennes  et  pieds  d'un  rouge  ferrugineux.  Carinthie. 

NÊBRIE  de  Dejean  (N.Dejearùif  Dej.).  Long.  10  à  11  millim. 
(4  1/3^5  lignes);  noire;  élytres  ovales-allongées,  un  peu 
déprimées,  finement  striées-ponctuées,  ayant  cinq  gros  points 
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e-afbncés  ;  antennes  ferroginenses,  tachées  de  brun  *,  jambes 
«t  tarses  fermginenx.  Styrie. 

'NéBRiE  DE  Tban'stltanie  {JSebria  Trainsylvamca,liiËi,). Long, 
vo  à  1 1  millim.  (4  ip  à  5  lignes);  d'nn  noir  bmoâtre;  ély- 
«res  brunes ,  ovales-allongées ,  an  peu  déprimées,  finement 
striées-ponctuées,  avec  cinq  points  enfoncés;  antennes,  jam- 
l>es  et  tarses  ferrugineux. 

NÈBIUB  COULBUR  DE  POIX  {N.  piceo,  DEJ.).  LODg.  9  à  10  i;i' 

rmlliioL  (4  à  4  3;4  lignes);  d'nn  noir  bran;  éiytres  ovales,* 
striées-ponctnées,  ay$nt  deux  points  enfoncés;  antennes  et 
pieds  fermgÎDenx.  Suisse. 

Nbbrie  marron  {N.  castcmea,  Dej.).  Long.  9  à   10  milIim.' 
(4  à  4  >;>  %nes>;  d'an  noir  bran  on  ferrugineux;  éiytres 
ovales-alioiig^ ,  créuéès-striées  ;  antennes,  jambes  et  tarses 
f ermgineax.  Suisse. 

Nbbrie  brosib  {N.  brunnea,  DEj.).  Long.  9  à  10'  mîlHm.' 
(4  ^.4  1/2  lignes);  nu  peu  déprimée;  brune  on  ferrugi- 
neuse ;  éiytres  ovales-oblongùes,  ponctuées^strtées  ;  antennesï 
et  pieds  ferrugiiïeuXé  Âtitriche. 

Nebrie  NOIRATRE  {N,  atrata,  Dej.).  Long.  7  à  8  miltim. 
(3  à  3  i;a  lignes);  un  pea  déprimée;  d'un  noir  légère- 
nrent  bran;  éiytres  ovate»-obiougaes ,  ponctnées-striées ;  an- 
tennes, jambes  et  tarses  ferrugineux.  Styrie. 

NBBiUBéTBAifGLBB(iV.  angusiicolHs,  Dej.).  Long.  7  à  8  1/3 
miUun.  (3  à  3  3/4  lignes)  ;  étroite;  d'un  noir  bninàtre  on  ferru-' 
gineax;  clytres  allongées,  crenées-stiiées ;  antennes  et  pieds 
fem^neaz*  Suisse. 

NcMimBffBROi;iu.BE  {N,  intricata,  Dej.  ).  Long.  13  millim. 
(5  i|a  lignes);  noire;  éiytres  ponctuées-striées,  un  peu  em« 
broinllées  et  rugueuses.  Russie. 

yin^t-^ixième  genre.  Omophroji  (  Omopknm,  Latr.  )^ 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpes  allongé, 
presque  ovalaire  et  tronqué  à  Textréiriité;  premier  article  des 
tarses  antérieurs l^èrentent  dilaté  dans  les  mâles,  en  forme 
de  carré  alloDgé;  lévre  supérieure  entière  ou  très-peu  échan- 
crée;  mandibules  un  peu  avancées,  non  dentées  intérieurement  : 
une  dent  bifide  au  milieu  de  l'échancrare  du  menton  ;  corps 
court,  presque  orbiculaire  ;  prothorax  court,  s'élargissant  pos- 
tét'ieiueueut;  éiytres  courtes,  en  demi«ovale. 

Ces  insectes  Iiabitent  les  sables  bumides  avoisînant  les  eaux. 

OMOraROH  WKDÉ  (Omophron  limbatum,  Dej.)-  I^»&-  ^  ^  '^ 


mUlim.  (a  à  S  lignes)  ;  corps  oyale»  déprimé,  cl*an  jaune  .akscDr  ; 
pattes,  antennes  et  parties  de  la  bouche  d'an  jaune  |>â]e;  tête 
verte,  ayant  en  devant  une  tache  triangulaire  d'un jauoe  feuve; 
prothoraz  di  un  vert  métallique,  bordé  de  jaune  en  derant  et 
•nr  les  côtés;  élytres  jaunes,  striées,  ayant  leur  suture  et  trois 
bandes  ondulées  transversales  d'un  vert  métallique.  Paris. 

Omophror  varié  {Omophronvarieyatum,  Dbj.)-  Long.  8  i/î 

mill.  (3  3/4  ligO;  <l'a°  testacé  pâle  ;  partie  postérieure  de  la  tête 

d'nn  vert  bronzé,  ainsi  que  trois  taches  sur  le  prothoraz,  la 

%utnre  des  élytres  et  trois  bandes  ondulées  et  intenxMBpues. 

Espagne. 

Omophron  d'Éotpte  (0.  tessellatumi  Des.),  Long.  71/3  mil- 
lira.  (  3  1/4  lignes)  ;  d'un  testacé  pâle;  derrière  de  la  tdte  d*uB 
vert  bronzé,  ainsi  qu'une  tache  an  milieu  du  prothorax  ;  ély- 
tres de  la  même  couleur,  variées  de  testacé  pâle.  Egypte. 

Omophron  labié  (0.  labiatum,  Dej.  ).  Long.  6  à  7  ^millim. 
(3  ip  i  3  lignes);  d'un  noir  brunâtre;  labre,  protho- 
rax  et  bord  des  élytres  d'un  blanc  argenté;  antennes  et  pieds 
pâles.  Caroline. 

Fingt'Septième  genre,  Blethise  (BfefAisa,  Bonblli). 

Antennes  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps  et  grossissant 
un  peu  vers  l'eztréniité;  dernier  article  des  palpes  allongé, 
prescrue  ovalaire  et  tronqué  à  l'extrémité;  les  quatre  premiers 
articles  des  tarses  antérieurs  un  peu  dilatés  dans  les  mâles; 
lèvre  supérieure  entière  ;  mandibules  non  dentées  intérieure- 
ment; une  dent  bifide  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton; 
yeux  assez  eros  et  assez  saillants;  prothorax  plan,  presque 
carré,  rebordé  et  plus  large  que  la  tête  ;  élytres  peu  convexes» 
assez  allongées  et  presque  parallèles. 

Blethise  MULTipoNcniéE(fi/elAt5amu/tî)9unctota,DEJ.).  Long. 
10  i;a  à  13  1/3  millim.(4  3;4â5  3;4  lignes);  d'un  bronzé  ob- 
scur; bord  du  prothorax  et  des  élytres  d'un  vert  un  peu 
cuivreux;  élytres  ponctuées-striées,  avec  une  double  série  de 
fossettes  enfoncées.  France. 

Fingt^ huitième  genre.  Élaphre  {Elaphrus,  Fab.)* 

Antennes  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps,  et  grossissant 
un  peu  à  l'extrémité;  dernier articledes  palpes  allongé, presque 
ovalaire  et  tronqué  à  l'extrémité;  les  quatre  premiers  articJes 
des  tarses  antérieurs  très-légèrement  dilatés  dans  les  mâles; 
lèvre  supérieure  entière;  mandibules  non  dentées  intérieure- 
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ment;  une  deat  bifide  an  milieu  de  réchancinire  da  menton; 
tête  Tétréde  postérieurement  ;  yeux  très-gros  et  très*saillants; 
protkorax  convexe,  arrondi,  rétréci  postériearement,  et  à  peu 
près  delà  longueur  de  la  tête;  élytres  assez  conyexes,  allon- 
gées, presque  parallèles. 

Ces  insectes  ont  un  peu  d'analogie  de  forme  avec  les  ci- 
cindelles,  et  leur  couleur  est  assez  ordinairement  bronzée.  Ils 
sont  petits,  tr&-agiles,  courent  avec  beaucoup  de  vitesse,  et  ha- 
bitent  de  préférence,  comme  le  genre  précédent,  les  lieux  va- 
seux et  le  bord  des  eaux 

Élapbke  uxjGiXEUX  {Elaphrus  uliginosuSfDES.).  Long.  839 
miUim.  (3. 172  à  4  ligoi^s);  d'un  vert  brillant  et  plus  foncé  que 
dans  le  suivant;  élytres  plus  inégales,  et  bords  des  cicatrices 
élevés,  Allemagne. 

Élaphre  des  rivages  (  E.  riparius,  Dej.  ).  Loii|;.  C  1/2 
à.  7  i}2  miilim.  (2  3;4  à  3  i;4  lignes);  d'un  vert  bronzé, 
très-ponctué  ;  yeux  noirs,  très-saillants;  tête. et  protborax  as« 
sez  finement  ponctués,  ce  dernier  avec  une  ligne  longitudi* 
nale  enfoncée  *,  jambes  d'un  brun  ferrugineux,  et  tarses  noirs  ; 
élytres  avec  des  enfoncements  arrondis  en  forme  de  mame- 
lons. Paris. 

Élapbbe  cuivreux  (  E-  cupreus ,  Dej.  ).  Long.  8  à 
9  miUim.  (3  i;a  à  4  lignes}  ;  comme  Vuliginosus,  mais  une 
ou  deux  stries  irrégulières  et  peu  marquées  entre  les  yeux  ; 
prothorax  un  peu  moins  large  et  moins  arrondi  sur  les  côtés  ; 
jambes  et  base  des  cuisses  d'uu  jaune  testacé.  France. 

Élapore  arctique (£.  arcticus,  Dej.).  Long.  8  1/2  miilim. 
(  3  3/4  lignes);  d'un  noir  obscur  en  dessus,  très -ponctué;  paU 
pes  roussâtres,  avec  l'extrémité  du  dernier  article  un  peu  ob- 
scur ;  antennes  obscures,  avec  la  base  des  articles  un  peu  rous- 
satre  ;  pattes  entièrement  d'un  rouge  ferrugineux;  du  reste 
comme  le  précédent.  Laponie. 

Ëlaphrb  de  Laponie (£.  Laponicus,  Dej.).  Long.  9  172  mii- 
lim. (,4  >/4 lignes);  oblong;  d'^un  bronzé  verdâtre  légèrement 
cuivreux;  tête  et  pro thorax- couverts  de  points  enfoncés  assez 
çros  et  peu  serrés  ;  palpes  noirâtres  ;  les  quatre  premiers  arti- 
cles des  antennes  d'un  vert  bronzé,  les  autres  noirâtres;  ély- 
tres avec  quatre  rangées  de  grandes  taches  rondes  peu  apparen- 
tes et  d'un  vert  un  peu  bleuâtre.  Laponie. 

Élapbre  littoral  (  £.  littoralis  ,  Dej.  ).  Long.  7  à 
7  ifi  miltîm.  (3  à  3  i;4  lignes);  oblong;  d'un  vert  bronzé, 
trcs-poïK^Bè;  prothom  un  peu  à  fossettes;  élytres  à  points 
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oblongs,  élêTéft,  loisaiits,  sar  trois  rangs;  quatre  rang»  de  ta* 
ches  d'uD  violet  catvreux,  peu  apparentes,  et  peu  enfoncées; 
base  des  cuisses  et  ïambes  d'un  jaune  testacë,  les  extrémités 
de  ces  dernières  et  les  tarses  d'un  vert  bronzé.  Hongrie. 

FingUneuuihme  genre.  Notiophilb  (ZVbtio|>/ii7u5,DfTMSRii.]. 

Antennes  plus  courtes  que  la  moitié  du  corps  et  grossissant 
un  peu  vers  l'extrémité;  dernier  article  des  palpQs  pen  allonjvé, 
nn  peu  renflé,  presque  ovalaire  et  tronqué  à  son  extrémité  ; 
tarses  semblables  dans  les  deux  sexes  ;  lèvre  sopérieare  en- 
tière, arrondie  et  recouvrant  presque  entièrement  les  mandi- 
bules :  celles-ci  non  dentées  intérieurement  ;  une  dent  bifide 
au  milieu  de  l'échanchrure  du  menton;  yenx  très-grands  et 
peu  saillants;  prothorax  presque  plan,  de  la  laigeur  de  la  tète 
et  presque  carré  ;  ély  très  peu  convexes,  assez  allongées  et  près* 
que  parallèles. 

Ces  insectes  sont  communs  sous  les  pierres,  dans  les  lieux 
humides  ;  ils  sont  petits  et  très-vifs. 

NoTiOPHiLE  AQUATIQUE  (  iVbtto;9/ii7u5  afjuttticus,  Dej.  ;  JEla' 
phrus  aquaticus,  i^  edit.).  Long.  5  à  6  millim.  (  a  à  a  i/s 
lignes  )  ;  bronzé,  luisant  ;  déprimé  ;  parties  antértenres  de  la 
tête  striées  ;  prothorax  aplati,  carré  ;  pattes  bronzées  ;  jambes 
d'un  brun  ferrugineux  ;  élytres  avec  chacune  huit  stries  de 
points  enfoncés,  Usses  le  long  de  la  suturo  et  au  somme^  et 
nn  point  enfoncé  vers  le  tiers  de  leur  longueur.  France. 

NoTlOPRiLE  A  DEUX   TACHES  (  N.  biguttatus ,  Dej.  ;  Eta- 

Îthrus biguttatus,  ii^éoit. ).  Long.  5  à  6  millim.  (aà  a  i/i 
ignés);  comme  le  précédent,  mais  d'un  bronzé  pins  bril- 
lant; base  des  antennes  et  milieu  des  jambes  d'un  jaune  tes- 
tacé  un  peu  rougeâtre;  élytres  à  stries  de  points  prolongées 
jusqu'à  l'extrémité  ;  deux  points  enfoncés  sur  chaque  ëlytre. 
France. 

Notiophilb  a  quatre  points  (  N.  guadripunctatus,  Dbj.  ).  i 
Long.  5  à  6  millim.  (?  à  a  i;a  lignes);  comme  le  biyutUf\ 
tus,  mais  deux  points  enfoncés  bien  marqués,  un  peu  avant  J 
le  milieu  de  Télytro,  l'un  au-dessus  de  l'autre,  entre  la  troi- 
sième et  la  quatrième  strie.  France. 

cinquième  tribu.  Les  PâTELLIM ANES. 

Tarses  intermédiaires  non  dilatés  dans  les  mâles  :  les  deut 
ou  trois  premiers  articles  des  antérieurs  fortement  dilatés,  pliM 
ou  moins  carrés  ou  arrondis,  non  triangulaires  ni  cordUop» 
mes  ;  janibet  fuit^rieures  assez  fortement  échancrécs;  crochcd 
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«les  tartet  non  dentelés  ;  élytres  jamab  tronqnëet  4  Textré- 
mité  ;  dernier  article  des  palpes  non  terminé  en  alêne. 

Trentième  genre.  Panagéb  [Panagœus^  hATK.). 

Antennes  filiformes  ;  dernier  article  des  palpes  fortement 
sécariferme  ;  les  deux  premiers  articles  des  tsirses  antérienr* 
dilatés  dans  les  mâles  f  lèvre  supérieure  transverse,  très-conrte, 
coupée  carrément  on  légèrement  échan<9«e;  mandibules  très» 
peu  saillantes,  courtes,  arquées-,  une  dent  bifide  au  milieu  de 
réchancmre  dn  menton.;  tête  petite,  souvent  rétrécte  derrière 
les  yeux;  prothorax  plus  on  moins  arrondi. 

Ces  animaux  sont  ordinairement  de  petite  taille  et  ont  par- 
ticulièrement la  tête  peu  TolumiBeose  comparativement  au 
corps.  On  les  trouve  dans  lés  bois  dont  le  sol  est  sec  et  sablon^ 
neux. 

Pahagbb  CEANDE-Cftoix  {  Potia^opus  crux-mo/or,  Dbi.  ) .  Long; 
8  A  9  millim.  (3  t/a  à  4  lignes);  corps,  tête,  antennes  et 
pattes  noirs,  ainsi  que  le  prothorax  qui  est  chagriné  et  pubes* 
cent  ;  élytres  striées^  d'un  rouge  de  brique,  avec  de  gros  points 
enfoncés  ;  la  suture,  la  base,  Textrémité,  le  bord  extérieur  et 
one  bande  transversale  au  milieu,  noirs.  France. 

pAifAGÉB  QUADKiPUSTULéE(P.  ^uadripustulatus,  Dej.).  Long. 
8  millim»  (  3  i;a  ligues  )  ;  noirâtre  ;  élytres  rousses,  ayant  leur 
base,  leur  suture,  une  tache  au  milieu,  leur  limbe  postérieur 
et  leur  sommet,  noirs.  France. 

pATiAGÉE  A  TROIS  TACHES  (P.  trinutcutatus,  Dej.  ).  Long. 
8  millim.  (  3  173  lignes)  ;  noirâtre;  élytres  rousses,  ayant  leur 
base,  la  suture,  une  tache  interrompue  au  milieu,  et  le  som«- 
mety  noirs.  France. 

Trente-'unième  genre,  Loricère  {Loricera,  Latr.). 

Antennes  filiformes,  hérissées  de  soies  raides  et  assez  lon- 
goes  ;  dernier  article  des  palpes  allongé,  presque  ovalaire  et 
tronqué  à  l'extrémité  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  an- 
térieurs dilatés  dans  les  mâles  ;  lèvre  supérieure  très-courte  et 
arrondie  ;  mandibules  très-courtes  et  arquées  ;  une  dent  sim- 
ple an  milieu  de  l'échancrure  du  menton  ;  tête  arrondie,  très* 
rétréôe  derrière  les  yeux;  prothorax  arrondi. 

LomiCBRE  viucoKKE {LoricerapWeornis,  Dej.;  Loriceraœnea, 
!»•  ÉDiT.).  Long.  8  millim.  (3  i/a  lignes);  dun  bronzé  lui- 
sant en  dessus,  noir  en  dessous  ;  environ  une  douzaine  de 
petites  lignes  ponctuées  sur  chaque  élytre,  avec  trois  enfonce- 
menti  tr6i*-iDarqaés  près  de  la  suture.  France. 
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Trente-'deuxième  yenre,  Gaixiste  (  CaUistttSj  Bonblu  ). 

Antennes  filiformes  et  légèrement  comprimées;  deriiier  ar- 
ticle des  palpes  allongé,  légèrement  pvalaire,  presque  terminé 
mi  pointe  ;  les  trois  premiers  articles  d^  tarse»  antériencs  di- 
latés dans  les  mâles;  lèvre  supérieure  presque  transversale  et 
très-légèrement  éebancrée  ;  mandibules  assez  étn>ites  et  très- 
aiguës»  légèrement  anpiées,  peu  avancées  ;  une  dent  simple 
au  milieu  de  Téchancrure  du  menton  ;  tête  presque  triangu- 
laire, un  peu  rétrécie  postérieurement;  prothoraz  presque 
Gordiforme 

Gaulmtb  lunules  (  CalUstus  lunatusn  Dej.  ).  Long*  7  millim. 
(  3  lignes)  ;  d'un  noir  bleuâtre  ;  antennes  d'un  brun  coirâtre, 
fauves  à  la  base  ;  palpes  ianves  ;  tète  bleue  et  ponctuée  ;  pro- 
thorax fauve;  élytres  d'un  fauve  paie  un  peu  jaunâtre ^  avec 
trois  taches  noires.  France.     ^ 

Trente-troisièmfi  genre,  Chloenie  (C/cemW,  Bonêlci). 

Antennes  filiformes  ;  dernier  article  des  palpes  pliis  ou 
moins  allongé ,  un  peu  ovalaire  et  tronqué  à  l'extrémité  ;  les 
trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
mâles  ;  lèvre  supérieure  presque  transrverse,  coupée  carrément 
ou  plus  ou  moins  échancrée;  mandibules  ordinairement  peu 
avancées,  plus  ou  moins  arquées  et  assez  aiguës  ;  une  dent  bi- 
fide au  milieu  de  l'écbancrure  du  menton  ;  tête  presque  frian- 
gulaire,  plus  ou  moins  rétrécie  postérieurement  ;  prothorax 
souvent  cordiforme,  quelquefois  trapêzoïde. 

Ces  insectes,  presque  tous  parés  de  couleurs  métalliques  as- 
sez brillantes,  se  plaisent  sous  les  pierres,  au  bord  des  ruisseaux 
ou  dans  les  lieux  humides  ;  ils  exhalent  une  odeur  pénétrante 
et  désagréable. 

M:  Elytres  tachées  de  jaune. 

Chloenie  quadrinotée  (Clœnius  quadrinotatuSfUEJ.).  Long. 
23  millim.  (  lo  lignes)  ;  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé,  lui- 
sant; prothorax  ponctué;  élytres  d*un  vert  obscur,  pubescen- 
tes,  striées,  finement  granulées  dans  les  intervalles  des  stries, 
avec  le  bord  et  deux  taches  d'un  jaune  pâle  ;  antékines  et  pieds 
de  cette  dernière  couleur.  Sénégal. 

*  *  Elytres  bordées  de  jaune,  sans  taches  ou  avec  une  seule  à 

Vexlrémité. 

Chlgenie  telue  (  C  ve/utmu5 ,  Dej.  ).  Long.  i5  i;2  à  i6  i/i 
millim.  (6  3;4  à  7  i/4 lignes);  tête  et  prothoraz  d'un  vert 
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bronxéltûsant;  prothorax  avec  des  points  enfoneés  et  ^pars; 
élytres  d'an  vert  obscur ,  pabescentes,  striées,  très-finement 
granalées  dans  les  intervalles  des  stries,  bordées  de  janne- 
pâle;  antennes  et  pieds  de  la  même' couleur.  France. 

CBi.oeiriB  AGRÉABLB  (Clœmus  festwus ,  Dej.).  Long.  i5  à  16 
millim.  (61/337  %*)  '  ^^^^  et  prothorax  d'un  cuivreux  bronzé» 
loisant ,  ce  dernier  avec  des  points  épars  et  enfoncés;  élytres 
d'un  vert  bronzé ,  un  peu  pubescehtes ,  profondément  striées  » 
granulées  dans  les  intervalles  des  stries ,  ayant  leur  bord 
testacé;  antennes  et  pieds  de  cette  dernière  couleur.  Midi  de 
la  France. 

Crlosiub  de  Bohgie  (  C.  Borgite,  Dej.  ).  Long.  16  à  17  mil- 
lim. (  7  à 7  17a  lignes) ;  tètent  prothorax  d'un  vert  bronzé, 
laisaot  :  ce  dernier  avec  des  points  épars  et  enfoncés  ;  élytres 
d'un  vert  bronzé,  pnbescentes,  striées,  très-finement  granu- 
lées dans  Tintervalle  des  stries,  bordées  d'un  jaune  obscor  et 
fermgineiix;  cuisses  d'un  brun-noirâtre  s  antennes,  jambes  et 
tarses  testacés.  Sicile. 

Cblobnie  SPOLIÉE  (C.  spoUatus ,  Dej.  ).  Long.  i5  à  iC  mil- 
lim. (61/237  l^£n>^)  »  ^'°^  ^^^  bronzé  en  dessus  ;  protho-^ 
rax  presque  oordiforme ,  avec  des  points  enfoncés  peu  appa- 
rents; élytres  glabr«i ,  striées ,  k  stries  finement  ponctuées  et 
ayant  leurs  intervalles  lisses;  bords  des  élytres,  antennes  et 
pieds  testacés.  |klidi  de  la  France. 

Crlobnib  des  champs  (C.  agrorum,  Dej.  ).  Long.  11  à  11 
mUUm.  (5  à  5  1/2  lignes)  ;  verte  en  dessus;  prothorax  et  ély- 
tres pnbescents,  très -finement  granulés;  élytres  striées,  à 
bords  jaunes  y  ainsi  que  la  base  des  antennes  et  les  pieds. 
France. 

Chlobnib  tebminéb  (  c,  terminatuSf  Dej.  ).  Long.  10  à  1 1 
millim.  (  4  1/3  à  5  lignes)  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  dixscur , 
pnbescent;  prothorax  presque  carré,  très-ponctué ;  élytres 
striées,  à  stries  un  peu  ponctuées,  ayant  leurs  intervalles  très- 
finement  granulés  ;  bord  des  élytres  très-étroit  et  s'élargissant 
postérienrement ,  d'un  jaune  testacé  ainsi  que  la  base  des 
antennes  et  les  pieds.  Caucase. 

Chlobnib  allongée  (C.  extensuSf  Dej.  ).  Long.  i4  millim. 
(6  lignes);  d'un  vert  bronzé  en  dessus;  pubescente;  protho- 
lax  étroit,  un  peu  cordiforme,  avec  des  points  enfoncés  et 
épars;  élytres  un  peu  allongées,  striées,  à  stries  un  peu  ponc- 
tuées et  ayant  leurs  intervalles  très-finement  granulés  :  elles 
font  bordées  de  jaune,  et  la  bordnreest  un  peu  plus  large  à 
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CauB3iiBnf»MM«zssf  Ccmx«p4«lMs,  Dei.  ).  Long,  lo 
Millûn.  (4  i/a  Kciacs^  ;  pwwscaite  ;  tète  d'an  doré  cnivrenx, 
irès-poacince  ;  pratl»Qraxblen,  étrotl,  on  pen  cordiforme. 
très-ponctné;  èlytres  bleves,  striées,  à  interralles  des  stries 
ponctnès;  «nff  nw  ci  pieds  d'an  rooge  ferrugi- 


CnuKSis  BUCK  (C  CÊtrmkms ,  Dcf .  ).  Long.  1 4  niillim.  (6  li- 
gnes)  ;  Ueœ  en  desns,  on  pen  pnhtacewte;  télé  et  prothorax 
«Tec  des  points  cpus  et  enfiHioès  :  ce  dernier  étroit  et  nn  pen 
oordiforase  ;  âyties  prolbiidément  striées,  à  stries  ponctuées 
et  on  pea  granulées,  les  înlerYalles  lisses;  antennes  et  pieds 
noirs.  Géorgie  Bnssa» 

Cbubsik  db  Ststeh  (C  SEawm,  Dsi.).  Long.  9  millim.  (  4 
lignes]  ;  dessus  bien ,  pnbesoent  ;  tête  et  protborax  très-ponc- 
tucs,  ce  dernier  étroit  et  un  pen  cordiforaBe  ;  élytres  finement 
striées,  les  interralles  des  stries  fineasent  et  très-ponctoés  ;  an- 
tennes et  pîeils  bmni.  Rassie. 

Trenlt^mmtnèmte  yemre»  Emnos  (JSpomû,  Bohelu  ). 

Ce  genre  ne  diflère  da  précédent  que  par  les  palpes  dont  le 
dernier  article  est  asses  fertooEkent  sécuriforme  dans  les  deux 
sexes,  et  plos  dilaté  dans  le  mâle  que  dans  la  femelle. 

Evoaus  BonoB  {Epomis  àrcwmscripUts ,  Dej.  ).  Long.  3 1  à  ^4 
millim. (q  i/a  à  1  o  1/1  lignes)  ;  tête  et  protborax  d'nn  yert  bronaé 
obscor,  à  points  épars  et  enfoncés  ;  élytres  noirâtres,  bordées 
de  jaune,  profondément  striées,  un  peu  sillonnées,  à  stries 
obscurément  ponctuées;  antennes  et  pieds  jaunes.  France. 

Trente-cinquième  genre,  Dimodb  (DiiuNies,  Boneixi  ). 

Comme  les  cblœnies,  mais  palpes  un  peu  moins  allongr^  ^ 
articles  plus  courts,  plus  gros,  le  dernier  légèrement  sécnri- 
fi>rme  dans  les  deux  sexes  ;  antennes  un  pen  plus  courtes,  leun 
buit  derniers  articles  un  peu  plos  gros  et  légèrement  compri- 
més ;  protborax  plus  arrondi. 

Dinodb  a  pikds  roux  (Dsnodes  rufipes.  Du.).  Long,  n  4 
is  millim.  (5â5  -i;a  lignes);  dessus  bleu,  quelquefois  un 
peu  verdâtre  i  t^t^  «t  prothoru  ponctaés ,  ce  dernier  piesaae 
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«rarré;  élytres  striées,  à  stries  un  peu  ponctaées,  les  intenralles 
très-ponctaés*  base  des  antennes'  et  pieds  roux.  Midi  de  la 
France. 

Trente'Sixieme  genre.  Oode  (^Oodes,  Bonelli]., 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpes  allongé, 
presmie  ovalaire  et  tronqué  à  rextféoûté;  les  troi»  premiers 
2irti<Jes  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles;  lèvre  su- 
périeure  pre8(|ue  tranâverse,  coupée  carrément  oa  légère» 
IIlant.^cbancrée;  mandibules  peu  avancées,  légèremeirt  ar* 
quéea  et  assez  aiguës  ;  une  dent  simple  'au  miliea  de  l'édian- 
crore  du  menton  ;  tête  presque  triangulaire  et  un  peu  rétréde 
postérieurement;,  prothorax  trapéioïde,  rétréci  antérieure^ 
xBsnt  et  aussi  large  gue  les  élytres  à  sa  base. 

OoDE  HELOPioÏDE  (^Oodes kelopioïdes,  Dej.).  Long.  8^9  mil- 
lim.  (3  1^3  k  4  ligues).;  ovale-oblong;  noû";  élytrês  finement 
pooctné^striée»;  pattes  noires^  France. 

OoBE  o'ËsKAGNE  fO.  Hispomcus,  Dbj.  ).  Long.  8  ip  millim. 
(  3  3/4 lignes);  ovale  ;  noir;  élytres  finement  striées;  tarses 
xonz.  E^gne. 

Tfentt'septihne  genre,  Licine  (XtWnu5,  Latr.  ). 

Antennes  filiformes  ;  dernier  article  des  palpes  fortement 
sëcnrilbrme  ;  les  deux  premiers  airticles  des  tarses  antérieurs 
fortement  dilatés  dans  les  mâles;  lèvre  supérieure  courte, 
étroite  et  échancrêe;  mandibnliss  courtes,  arrondies,  très- 
obtuses  ^  detitées  intérienren^ent  ;  point  de  dent  au  milieu  de 
Vèchancrore  du  menton  ;  tête  arrondie,  déprimée  et  échancrêe 
antérieurement  ;  prothorax  arrondi  ou  cordiforme. 

Ces  insectes  se  trouvent  sous  les  pierres ,  dans  les  terrains 
secs,  et  quelquefois  y  mais  très-rarement,  dans  les  forêts. 

LictxE  AGRICOLE  (Licinus agricoUif  DeJ.).  Long.  i4  à  17  mil- 
linai.(6  à  7  1/2  lignes)  ;  noire  ;  prothorax  arrondi,  très-ponctué  ; 
élytres  ovales,  ayant  trois  lignes  élevées,  finement  ponctuées- 
striées,  les  intervalles  des  striées  presque  plans ,  très-ponctués. 
Midi  de  fa  France. 

LicmE 8ILPB01DE  {L.  silphoïdes,  Dej.).  Long.  la  à  i5  mil- 
lim. (5  i;a  à6  i/a-lignes);  noire;  prothorax  arrondi,  ponc- 
taé, presque  lisse  dans  son  milieu;  élytres  ovales,  avec  trois 
lignes  élevées^  ponctuées-striées,les  intervalles  un  peu  élevés, 
profondément  ponctués.  Midi  de  la  France. 

liieuiE-'oHAifULÉB  (  L.  &ranulattts ,  Dkt.  ).  Long.  r5  à  16 
fliûliiai.  (6 1/2  à  7  lignes);  comme  le  précédent,  mais  d'un 
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noir  plus  brîlknt  ;  troisième,  onquiènije  et  septième  intervalles 
des  èlytres  un  peu  plus  relevés  et  formant  trois  lignes  mar- 
quées; points  enfoncés  plos  grands,  pins  marqués ,  faisant  pa- 
raître les  élytres  un  peu  plus  inégales.  Espagne. 

LiciHu  A  COL  GOURT  (  Ùchuis  èiTuicol/û,  Dbj.  ).  Long.  1  n  ip 
milliuL.  (5  3;4  lignes);  noire;  protliorax  court,  arrondi, ua 
peu  transverse, ponctué,  presque  lisse  dans  son  milieu;  ély- 
tres ovales,  avec  trois  lignes  élevées ,  striées-ponctnées  ,  les  in- 
tervalles des  stries  presque  lisses,  profondémentponetués.Alger. 

LiciNB  PBLTOÏDB  (  £.  peitoSétt^  Dbt.  ).  Loug.  12  i/a  à  i5 
i;a  millim.  (5  3;4  à  6  3|41ig<Ms)  ;  noire;  prothorax  un  peu  ar> 
rondi,  très-ponctné,  un  peu  atténué  postérieurement;  ëlytres 
ovales-oblongnes,  ponctnées-striées,  les  intervalles  des  stricf 
nn  peu  éleva  et  très-ponctués.  Portugal. 

LiciNE  BOAI.B  (£.  «equatuSf  Dxi. ).  Long,  la  à  i5  millim. 
(  5  i;a  à  6  i;a  lignes  )  ;  noire  ;  prothorax  nn  peu  arrondi  »  très* 
ponctué  ;  élytres  ovales-oblongues,  ponctuées-striées,  les  in- 
tervalles des  stries  plans  et  très-penctnés.  Basses-Âlfies. 

LiciNB  CÂSSiDàv.{L,cassideus,  Dbj.)-  Long.  i4  à  iS  millim. 
(  6  à  6  i;a  lignes  );  noire;  prothorax  plan,  un  peu  carré  ^  trèi- 
pouctué;  élytres  ovales-oblongnes «  presque  parallèles,  fine- 
ment ponctuées,  striées,  les  intervalles  des  stries  plans  et  fi* 
uement  ponctués.  France. 

LiciKE  DÉJPRIMÉB  (L.  depressus,  Dej.  ).  Long,  g  iji  k  1 1  mil* 
lim.  (4  1/4  à  5  lignes);  noire;  prothorax  arrondi,  un  peu 
convexe  ,  très-ponctué  ;  élytres  ovales-oblongues ,  presque 
parallèles,  finement  ponctuées-striées,  les  intervalles  plans, 
finement  et  très-ponctués.  France. 

LtciNE  d'HoFFMANSBGG  {L.  Hoffmanseggii,  Dej.).  Long,  ii 
i;aà  i4  i;a  millim.  (5  i/4à6  i;4 lignes);  noire;  prothorax 
nn  peu  coidiforme,  obscurément  ponctué  ;  élytres  ovales,  pro- 
fondément striées,  à  stries  lisses,  les  intervalles  un  peu  élevés, 
obscurément  ponctués.  France. 

LiciNB  oBLONGUE  (£.  oblon^us,  Dei.  ).  Long.  la  millim.  (S 
i;a  lignes);  noire;  prothorax  un  peu  cordiformè,  obscurément 
ponctué;  élytres  oblongues,  striées,  à  stries  finement  ponctuées, 
les  intervalles  plans  et  obscurément  ponctués.  Basses-Alpes, 

Trente^uitième  genre»  Badister  {BatUstery  CSlairville  ). 

Antennes  filiformes;  dernier  article  des  palpés  allongé, 
ovalaire  et  terminé  presque  en  pointe  ;  les  trois  premiers  ar*  j 
ticl«s  des  Caries  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles  ;  lèvre  supé» 
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fleure  connue,  étroite  et  échancrée;  mandibnles  coarte»,  ar^ 
rondies  et  trèsHibtQses  ;  point  de  dent  au  milieu  de  Téchan- 
crare  du  menton  ;  télé  arrondie,  déprimée  anténearement  ; 
prothorax  oordiforme. 

Ces  insectes  ont  les  mêmes  habitude»  qne  les  précédents,  et 
se  plaisent  dans  les  lienx  humides. 

Badistcr  cBPBAurrE  {Badister  cephalotes,  Dfj.  ).  Long.  8  k 
S  i}2  milUm.  (3  i;a  à  3  3/4  lignes);  noir;  prothorax  de  la 
même  largeur  que  la  tête;  écusson  et  pieds  d'un  ronge  ferrugi- 
neux ;  ély  très  rousses  en  devant,  noires  an  sommet ,  à  suture 
rousse  ainsi  qu'une  tache  transversale  commune  et  un  peu  lu- 
nolée.  France. 

Badister  bipustulé  (  fi.  bipustulatust  Dcj.  ).  Long.  6  à  7 
mîllim.  (2  1/2  à  3  lignes);  noir;  prothorax  plus  large  que  la 
téCe,  tous  deux  roux  ainsi  que  les  pieds  ;  élytres  rousses  en 
«ievant,  noires  au  sommet  ;  suture  et  une  tache  arrondie  com- 
mnne,  ronsies.  France. 

Badister  lézardé  (  B.  laceiSosui,  Dej.  ).  Long.  6  i  f  a  millim. 
(  3  3/4  lignes  )  ;  noir;  prothorax  pins  large  que  la  tête  ;  écus- 
son et  pieds  roux;  élytres  rousses  en  devant,  noires  au  som- 
met; suture  rousse,  ainsi  qu'une  tache  angniée,  commune. 
Allemagne. 

Badister  a  bouclier  (B.  peltatus,  Dej.).  Long.  5  à  6  millim. 
(  a  à  a  17a  lignes);  d'un  noir  obscur  et  un  peu  bronzé  en  des- 
SOS;  prothofrax  et  élytres  6nement  bordés  de  pâle  ;  pieds  de 
cette  dernière  couleur.  France. 

Badister  huméral  (  B.  humeralis  Dej.  ).  Long.  5  millim. 
(  a  lignes)  ;  obscur  en  dessus  ;  prothorax  bordé  de  jaune  j  d'un 
noir  pâle,  ainsi  que  les  élytres  qui  ont  en  outre  une  tache  hu- 
mérale  de  la  même  couleur  ;  pattes  d'un  jaune  pâle.  France. 
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palpes  extérieurs  ne  sont  jamais  terminés  en  alêne  ;  c6té 
interne  des  jambes  fortement  échancré;  élytres  jamais  tron» 
«niées  à  l'extrémité  ;  les  tarses  antérieurs  des  mâles  ont  les 
deux  ou  trois  premiers  articles  plus  ou  moins  triangulaires  ou 
cordifbrmes,  mais  jamais  carrés  ou  arrondis,  non  pourvus  de 
brosse,  mais  garnis  de  quelques  poils  peu  serrés;  les  tarses  inter- 
médiaires et  le  quatrième  article  des  tarses  antérieurs  ne  sont 
jamais  Platée* 
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PREMIÈRE  DIVISION. 

Les  deux  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 

mâles. 

Trente-neuvième genre^  Fogon  {Pogonus,  Ziegler). 

Antennes  assez  coorte^  presque  filiformes,  légèrement  com- 
primées et  grossissant  un  peu  vers  rextrémité  ;  dernier  article 
des  palpes  allongé,  légèrement  ovalaire  et  terminé  presque  en 
pointe  ;  les  deux  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  -dila- 
tés dans  les  mâles  ;  lèvre  supérieure  courte,  transversale  et 
coupée  presque  carrément  ;  mandibules  peu  avancées  y  assez 
aiguës  et  un  peu  arquées;  une  dent  bifide  au  milieu  dç  Té- 
chancrure  du  menton;  prothorax  ordinairement  court  et  près* 
que  transversal,  toujours  jieu  convexe,  presque  carré ,  peu  ou 
point  rétréci  postérieurement;  élytres  assez  allongées,  peu 
convexes,  presque  parallèles. 

Ces  insectes,  petits,  vifs,  brillants,  ne  se  trouvent  guère 
que  sur  les  bords  de  la  mer  et  des  lacs  salés. 

PoGON  AILES-PÂLES  {Pogonus  palUdipcnnis,  Dej  ).  Long.  8  mil- 
lim.  (3  1/2  lignés);  d'un  vert  bronzé;  prothôrax  carré,  un 
peu  cordiforme  postérieurement;  élytres  d'un  jaune  pâle,  à  re- 
flet bronzé,  allongées,  parallèles,  striées-pouctuées,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  pieds  d'un  jaune  pâle.  Midi  de  la   France. 

PoGON  AILES-JAUNES  (  P.  flavipennis,  Dej.).  Long.  7  à  8  mil- 
lim.  (  3  à  3  172  lignes)  ;  comme  le  précédent,  mais  un  peu  plus 
petit;  prothorax  un  peu  plus  rétréci  postérieurement  ;  élytres 
proportionnellement  un  peu  plus  courtes,  un  peu  plus  laides, 
moins  parallèles,  plus  ovales  et  un  peu  plus  planes.  Espagne. 

PoGON  AiLBS-BLBMBS  (P.  luHdipennis^  Dej.  ).  Long.  7  à.  8 
millim.  (3  à  3  172  lignes);  comme  le  pallidipfnnis ^  mais  plus 
petit;  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé  plus  clair  et. plus 
brillant,  le  dernier  un  peu  plus  court,  presque  transversal, 
plus  large  antérieurement  et  plus  rétréci  postérieurement;  ély- 
tres un  peu  plus  courtes,  plus  larges  et  presque  ovales.  Nord  de 
la  France. 

PoGON  AiLES-iBiSEES  (  P.  îridipennis.  Des.  ).  Lcng.  6  à  y 
millim.  (2  1/2  à  3  lignes);  comme  le  précédent,  mais  plus 
petit;  tête  et  prothorax  d'un  bronzé  un  peu  verdâtre,  moins 
obscur  que  dan$  le  suivant;  prothorax  presque  transversal , 
comme  dans  le  luridipennis,  mais  moins  arrondi  antèrienre* 
ment  et  un  peu  moins  rétréci  postérieurement  \  élytres  d'au 
'  >ttne  obscur ,  plus  ou  moins  bronzées.  Saxe* 
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POGOi«  DBS  RIVAGES  {Po^onus  Uttoralis,  l^EJ.).  Long.  6  i;2  à  7 
i;a  milUm.  (2  3/4 à  3  i;4  lignes);  d'un  bronzé  obscur  ;  pro- 
thoTax  carré,  un  peu  cordiforme  postérieurement;  élytres 
allongées,  parallèles,  striées-ponctuées,  avec  trois  points  en- 
foncés ;  pieds  d'un  rouï  bronzé.  Midi  de  la  France. 

POGON    HALOPHILE   (P.    hûlophilus ,   DCJ.  )    LoUg.    6   1/2    à  7 

i;2  millim.  (  2  3/4  à  3  i/4  lignes);  dessus  bronzé,  quelquefois 
verdâtre  ou  presque  noir;  protborax  carré,  un  peu  cordifor- 
me postérieurement  ;  élytres  un  peu  allongées,  presque  ovales- 
oblongnes,  striées-ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés,  les 
stries  externes  peu  apparentes  ;  pieds  roux ,  à  reflet  bronzé. 
France. 

PoGON  VERDATRE  ( P.  mrirfanu5,DÊJ.).  Long.  71/2  milIim.  (3 
1/4  lignes);  comme  le  précédent,  mais  dessus  d'une  couleur 
bronzée  plus  claire  et  presque  verte  ;  protborax  un  peu  moins 
convexe;  pattes  d'un  jaune  roussâtre,  sans  aucun  reflet  bronzé. 
Sicile. 

PoGOR  PIEDS-PA1LLET5  (  P.  gilvipes ,  Dej.  )  Loug.  637  mil- 
lîm.  (2  1/2  à  3  lignes)  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  prothorax  carré, 
un  peu  cordiforme  postérieurement;  élytres  un  peu  allongées, 
presque  parallèles,  profondément  striées-ponctuées,  avec  cinq 
points  enfoncés  ;  pieds  d'un  jaune  pâle.  Midi  de  la  France. 

PoGoN  DES  RITES  (P.  ripartus ,  Dej.).  Long.  7  à  8  millim.  (3 
à  3  1/2  lignes  )  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  protborax  carré,  un  peu 
étroit  en  devant,  non  resserré  postérieurement;  élytres  un 
peu  allongées ,  ovales*oblongue8 ,  striées-ponctuées,  les  stries 
externes  peu  apparentes  ;  trois  points  enfoncés  ;  pieds  d'un  roux 
bronzé.  Midi  de  la  France. 

PoGON  pRiERTAL  (P.  orientalis,  Dej.).  Long.  71/2  millim. 
(3  1/4  lignes); bronzé;  prothor^ix  un  peu  transversal,  non  res- 
serré postérieurement  ;  élytres  plus  courtes  que  dans  le  précé- 
dent, ovales-oblongues,  striées-ponctuées,  à  stries  externes  peu 
apparentes;  trois  points  enfoncés;  pieds  d'un  roux  bronzé. 
Bossie. 

PoGON  MÉRIDIONAL  (P.  meridionalts,  Dej.).  Long.  6  1/2  à  7 
1/2  nôllim.  (2  3/4  à  3  i/4]igi)es);  d'un  noir  bronzé;  protbo- 
rax carré,  uû  peu  étroit  autérieurement,  non  resserré  posté- 
rieurement; élytres  un  peu  allongées,  ovales-obloo gués,  striées- 
ponctuées,  à  intervalles  alternativement  ponctués  ;  pieds  d'un 
roux  bronzé.  Midi  de  la  France. 

PoGOM  POINTILLÉ  (P.  punciulatus,  Dej.).  Long.  6  roillim. 
(2  j;2  lignes);  d'un  noir  bronzé;  protborax  carré,  un  peu 
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étroit  en  devant,  non  resserré  postërienrement;  élytres  nn  pen 
allongées,  ovales-oblongaes,  striées-ponctaées,  à  stries  externes 
peu  apparentes,  les  troisième  et  septième  ia|ervalles  ponc* 
tués  ;  pieds  d'an  roux  bronzé.  Caucase. 

PoooN  ORÊLE  (Pogonus graciliSfDRj.),  Long. 5à5  i/s  mill  {i 
à 3  1/4  ligO  ;  d'un  vert  bionzé  obscur;  prothorax  carré,  un  peu 
cordiforme  postérieurement;  élytres  un  peu  allongées,  presque 
parallèles,  striées-ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  pieds 
roux.  Midi  de  la  France. 

PoGON  noux-BROi^ZB  (P.  rufoœneus,  Dej.).  Long.  61/2  millîm. 
(a  3/4  lignes)';  d'un  vert  bronzé  obscur  ;  prothorax  carré ,  non 
rétréci  postérieurement  ;  élytres  d'un  jaune-obscur,  à  reflet 
bronzé,  un  peu  allongées,  presque  parallèles,  striées-ponc- 
tuées,  avec  trois  points  enfoncés;  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

PoGON  TESTAGÉ  (P.  testaccus,  Dbj.  )<  LoDg.  6  millim.  (  a  i/s 
lignes);  testacé,  à  reflet  bronzé  ;  prothorax  plan,  carré,  oon 
rétréci  postérieurement  ;  élytres  allongées,  parallèles,  striées, 
à  stries  un  peu  ponctuées,  et  trois  points  enfoncés;  pieds  pâ- 
les. Midi  de  la  France. 

PoGON  FILIFORME  [P.  filiformis,  Dej.  ).  Long.  6  millim.  (a  ip 
lignes);  allongé;  d'un  vert  bronzé  obscur;  prothorax  carré- 
allongcyVnon  rétréci  postérieurement;  élytres  allongées ,  pa- 
rallèles, striées,  à  stries  un  peu  ponctuées ,  avec  trois  points 
enfoncés;  pieds  roux.  Sardaigne. 

Quarantième  genre.  Patbobb  {PatnAus,  Meoeri.b}. 

Antennes  filiformes  assez  longues;  dernier  article  des  palpes 
allongé,  presque  cylindrique  et  tronqué  à  Textrémité  ;  les  deux 
premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  noâles  ; 
lèvre  supérieure  courte ,  transversale  ,  coupée  carrément  ; 
mandibules  peu  avancées,  assez  aiguës  et  un  peu  arquées  ;  une 
dent  bifide  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton;  prothorax 
presque  plan,  rétréci  postérieurement  et  plus  on  moins  cordi- 
forme; élytres  en  ovale-allongé,  presque  planes  ou  peu  con- 
vexes. 

Patrobe  pieds-roux  [Pairobus  rufipesj  Dej.  ).  Long.  8  à  lo 
millim.  (3  i/a  à  4  i/^  lignes);  sans  ailes  sous  les  élytres;  d'un 
noir  brun  ;  prothorax  cordiforme,  ayant  postérieurenient  une 
fossette  de  chaque  côté;  élytres  ovales-oblongues,  ponctoéeso 
striées,  avec  trois  points  enfoncés;  pieds  roux.  France. 

Patrobe  septei^trional  (P.  septentrionaliSf  Dbj.).  Long. 
8  j/a  à  9  1/2  millim.  (33/4^4  ';4  lignes)  ;  comme  leprécei 
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dent,  mais  piothcnraz  un  peu  plus  cbait  et  plus  rêtrm  posté«- 
rieurement  *,  élytres  un  peu  plas  allongées  ;  des  ailes  sous  les 
ély ires  ;  pattes  plus  obscores.  Suède. 

pATROBE  A  AILES  ROUSSES  {Patrobus  rufipennù ,  Dej.).  Long; 
lO  i}2  à  13  millim.  (4  3/4  à  5  1/2  lig-)»  &i'ê;  tête  et  prothorax 
noirs,  ce  dernier  cordi  forme ,  creasé  dé  fossettes  des  deux  cô- 
tés ;  élytres  ovales-oblongues,  rousses ,  ponctuées*striées ,  les 
intervalles  des  stries  ponctués;  pieds  testacés.  Midi  die  la 
Prance. 

DEUXIÈME  DIVISION. 

Les  trois  premiers  articles  des  tarses' antérieurs  dUatés  dans 
,  les  mâles, 

a.  Crochets  des  tarses  dentelés  en  dessous. 

Quarante-^ruème  genre,  Doliqoe  {Dolickms,  Bonelli). 

Antennes  assez  allongées,  filiformes  et  pres^pié  sétacées; 
dernier  article  des  palpes  allongé,  presque  cylindrique  et  tron- 
qué à  Textrémité ,  ou  légèrement  sécuriforme;  crochets  df» 
taives  dentdés  en  dessons;  les  trois  premiers  articles  des  tarses 
antérieurs  dilatés  dans  les  mâles  ;  lèvre  supérieure  en  carré 
nuMOS  Jk>ng  que  large;  mandibules  légèrement  arquées  et  assez 
aiguës;  une  dent  simple  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton  ; 
prothorax  assez  allongé,  ovalaire  ou  cordiforme;  élytres  assez 
allongées,  plus  ou  moins  parallèles  ou  ovales. 

DouQVTB  VhAYioonJXE  {Dolichus  flavicomis,  Dej.).  Long>  i5 
it  18  millim.  (6  i/a  à  8  lignes);  ailé;  d'un  noir  brun  ;  protho- 
rax bordé  de  jaunâtre  ;  antennes  et  pieds  jaunâtres;  élytres 
striées,  souvent  avec  une  tache  ferrugineuse  à  leur  hase.  Midi 
de  la  France  :  très-rare. 

Quaranie-deuxième  genre.  Pbistontqde  {Pristonychus ^  Dej.)* 

Antennes  assez  allongées,  filiformes  ;  dernier  article  des  pal- 
pes presque  cylindrique ,  tronqué  à  l'extrémité  ;  crochets  des 
tardes  dentelés  en  dessous ,  les  trois  premiers  articles  des  tarses 
antérieurs  dilatés  dans  les  mâles;  lèvre  supérieure  en  carré 
moins  long  que  large,  un  peu  ^chancrée  en  devant  ;  mandibules 
assez  aiguës  et  un  peu  arquées  ;  une  dent  bifide  au  milieu  de 
l'échancrure  du  menton;  prothorax  rétréci  postérieurement, 
plus  ou  moins  cordiforme  et  allongé;  élytres  plus  ou  moins 
ovales  et  allongées. 

pRlSTonTQUE  TERBicoLE  {Pristonychus  terricola,  Dej.  ;  Spho^ 
4frus  êerricolOf  \^  édit.).  Long.  1 2  à  1 8 millim.  (5  ip  à  8  lignes)  j 


iSO  LBS   COLEOPTERES.   ORDRS  T. 

pas  d'ailes  ;  tête  et  prothorax  noirs  ;  antennes,  jambes  et  tarses 
a  un  bran  foncé  ;  dessous  du  corps  et  cuisses  d'un  noirâtre 
brun  ;  élytres  noires,  teintées  de  violet,  striées,  les  stries  ayant 
des  points  enfoncés  peu  distincts.  France  :  dans  les  caves* 

PRISTONYQUE  PONCTUE  {Pristonychus punctotus ,  Dej.).  Long. 
i6  à  17  milUm.  (7  à  7  1/2  lignes);  comme  le  précédent,  mais 
protliorax  plus  allongé,  moins  cordiforme,  moins  rétréci 
postérieurement j  avec  quelques  points  enfoncés  très-pea  mar- 
qués; élytres  plus  bleues,  moins  ovales,  à  stries  plus  marquées 
et  points  plus  apparents.  Hongrie. 

Paistomyqub  ciiiCMBMEN  (P.  cinumrws^  Du.)»  Long.  19  mil- 
lim.  (8  i;a  lignes);  aptère,  d'un  npir-brun;  prothoraz  assez 
large,  un  peu  cordiforme,  avec  des  impressions  d<s  chaque  côté 
postérieurement  ;  élytres  d'un  bleu  violacé,  ovales,  assez  larges, 
un  peu  convexes,  profondément  striées  ,  à  stries  obscwcement 
ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  bran  de  poix;  jaxabes.  mter- 
médiaires  arquées.  Crimée. 

PuiSTONTQUE  TAURiQiTB  (P.  tauncus^  Djsj.),  Loog.  17  mîUim. 
(7  i;a  lignes)  ;  point  d'ai&es  spus  les  ^ytr«s  ;  d'iui  noir-bruB; 
prothorax  un  peu  allongé,  presque  cordiforme,  avec  une  fiiible 
ipEipression  postérieurement  des  deux  côtés  ;  élytres  obscures, 
un  peu  bleuâtres,  un  peu  ovales-al&ongées,  légèrement  planes, 
finement  striées,  à  stries  obscurément  ponctiiées  ;  antennes  et 
pieds  bruns  ;  jambes  intermédiaires  -  très<légèrement  arquées. 
Grimée, 

PRISTONTQUE  Dï  Barbarib  (  P.  MouritanicuSf  Dsj.  ).  Long. 
1  &  millim.  (  7  lignes)  ;  pas  d'ailes  ;  d'un  noir  brun  ;  prothorax 
allongé,  un  peu  cordiforme,  à  faibles  impressions  de.  chaque 
côté  postérieurement;  élytres  obscures  ,  un  peu  bleuâtres, 
ovales,  presque  planes,  striées,  à  stries  obscurément  ponc- 
tuées; antennes  et  pieds  bruns;  jambes  intermédiaires  légère- 
ment arquées.  Algérie. 

Pristonyque  oblon6(P.  oblonguSf  Dej.).  Long.  i5  à  17 
millim.  (6  ip  à  7  r;a  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun; 
prothorax  étroit,  un  peu  cordiforme,  avec  des  impressions 
postérieurement  de  chaque  côté  ;  élytres  noires,  ovales ,  con- 
vexes, striées;  antennes  et  pieds  bruns;  jambes  intermé- 
diaires un  peu  arquées.  Midi  de  la  France. 

Pristonyque  étroit  (P.  angustatus,  Dej Xhong.  17  niillîm. 
(7  '7^  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun;  prothorax  allongé, 
étroit,  cordiforme,  avec  des  impressions  de  chaque  côté  posté- 
rieurement ;  élytres  noires,  oblongues-allongées,  un  peu  dé- 
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pnraéeiy  striées;  antenoe^  et  pieds  brans  ;  jambes  intermé* 
diaires  non  armées.  Basses- Alpes. 

PRISTOHT^^UB  AULOiiGB  {Pristotiychus  elongatus,  DEi.)*l4>ng. 
1 6  à  1 7  mill.  (737  i  ;i  Ug.)  ;  sans  ailes  ;  d'un  noir  brnn  ;  protho- 
rax allongé,  eoidiforme,  avec  des  impressions  de  cbaqne  côté 
postérieaiement  ;  êlytres  d'nn  bien  obscnr,  ovales-allongées, 
convexes,  striées  ;  jambes  intermédiaires  droites.  Croatie. 

PniSTON-rQUE Dalmate  [p.  Dalmatinus,  Dej.).  Long.  19  à 
ao  xniUim.  f  8  i;a  à 9 lignes);  sans  ailes;  d'un  bleu  violacé  ; 
protborax  allongé,  un  peu  cordiforme,  avec  des  impressions 
comme  dans  les  précédents  \  ély  très  ovales- allongées,  un  peu 
convexes,  profondément  striées-ponetnées ;  jambes  intermé- 
diaires droites.  Dalmatie. 

P&iSTOHTQUE  BLED  (P.  cœruUus,  Dej.).  Loug.  i5  ifn  millim. 
(6  3/4 lignes);  sans  ailes;  d'un  bleu  obscur;  prothorax  cordi- 
forme, avec  des  impressions  peu  apparentes  de  chaque  côté 
postérieurement;  élytres  ovales-oblongues ,  un  peu  planes» 
striées;  jambes  intermédiaires  droites.  Piémont. 

PRISTOSITQUE  AMETHYSTE  (P.  atnethysiinus,  Dej.).  Long.  17 
jnillÎBk.  (7  i;2  lignes);  sans  ailes;  d'un  bleu  violet  ;  prothorax 
un  peu  allongé,  presque  cordiforme ,  avec  des  impressions  peu 
apparentes  de  cbaqne  côté  postérieurement;  élytres  ovales-ob- 
loogines,  presque  planes,  profondément  striées  ;  jambes  inter* 
médiaires  non  arquées.  Italie. 

pRiaroMTQUE  VIOLET  (P.  ianthinus,  Dej.).  Long.  17  à  i9 
xnillUn.  (7  i/s  à  8  lignes);  sans  ailes;  d'un  bleu  violet;  pro- 
tborax un  peu  cordifoxpie,  avec  des  impressions  peu  appa- 
rentes de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  ovales,  presque 
planes ,  finement  striées-ponctuées  ;  jambes  intermédiaires 
droites.  Autriche. 

PnuTONTQnE  DBS  Alpbs  (P.  AlpinuSy  Dej.).  Long.  18  millim. 
/8  lignes}  ;  sans  ailes  ;  d'un  bleu  obscur;  prothorax  conrt,  un 
pen  cordiforme  »  avec  des  impressions  peu  apparentes  de  cha- 
4jae  côté  postérieurement  ;  élytres  ovales,  assez  larges,  un  peu 
convexes V  finement  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées  ; 
jambes  intermédiaires  droites.  Basses-Alpes. 

Pustohtque cbaltbèe (P.  chafybeus, Dej.).  Long.  20 millim. 
<  9  lignes)  ;  comme  le  précédent ,  mais  d'un  bleu  violacé  plus 
Ijrillant  et  dessous  du  corps  plus  bleu  ;  élytres  à  stries  plus 
fortement  et  pins  distinctement  ponctuées.  Basses-Aloes. 

Pautoktque  ailes-bleues  (p.  cyatàpennis,  Dej.).  Long. 
X  4  i/a  miUim.  (6  i;4  lignes)  ;  sans  ail«s  ;  d'un  noir  brnn  ;  pro-- 
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thorax  allongé,  nn  peu  cordiforme,  airec  des  napressioiis  pca 
apparentes  de  chaque  côté  postérienrement;  âytres  cTim  blea 
obscur,  ovales-allongées ,  un  peu  planes,  finement  striées,  à 
stries  obscorément  ponctuées  ;  jambes  intermédiaires  droites. 
Caucase. 

Pristontque  aplahi (PmIonycAiis  complanatus,ï>K3.^,  l^Dg> 
Il  à  16  mill.  (S  i;2  à  7  lig.  )y  ^^>  ^^^  ^^^  brun  ;  proâiorax 
presque  cord^orme,  avec  des  impres^ôns  de  chaque  côté 
postérieurement  ;  élytres  d'un  noir  bleuâtre,  ovales-obiongues, 
un  peu  planes,  striées,  à  stries  obscurément  ponctaéees  -  an- 
tennes et  pieds  bruns;  jambes  intermédiaires  droites.  BSîdi  de 
la  France. 

Pristontque  èléga^st  (P.  elegans,  Det.)*  Long,  im  à  12 
roillim.  (5  à  5  ip  lignes);  sans  ailes;  étroit;  ferragineux; 
prothorax  allongé ,  un  peu  cordiforme,  avec  des  impressions  de 
chaque  côté  postérieurement;  élytres  oblongues-allongèes,  un 
peu  convexes,  finement  striées-ponctûées ;  jambes  intermé- 
diaires droites.  Camiole. 

Pristontque  gracieux  (P.  venurt«5, Dej.).  Long.  t4  à  i5 
millim.  (6  à 6  iji  lignes);  aptère;  bleu;  prothorax  un  peu 
cordiforme  ,  avec  des  impressions  latérales  et  postérienres 
peu  apparentes  ;  élytres  ovales ,  un  peu  oblongues ,  presque 
planes,  profondément  striées ,  à  stries  ponctuées ,  crénelées  ; 
jambes  intermédiaires  droites.  Midi  de  la  France. 

Quarante-troisième  genre,  Calathe  {Calalhus,  fioicfiuLi). 

Antennes  assez  longues,  filiformes  et  un  peu  déprimées; 
dernier  article  des  palpes  allongé ,  presque  cylîndrimie  et 
tronqué  à  l'extrémité;  crochets  des  tarses  dentelés  en  dessous* 
les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
mâles;  lèvre  supérieure  en  carré  moins  long  que  large,  très- 
légèrement  échaiicrée  antérieurement;  mandibules  assez  ai- 
guës, légèrement  arquées,  peu  avancées  ;  une  dent  bifide  au 
milieu  de  l'échancrure  du  menton  ;  prothorax  trapézoîde  ou 
presque  carré,  peu  ou  point  rétréci  postérieurement;  élytres 
assez  allongées,  un  peu  ovales,  arrondies  à  l'extrémité  et  peu 
rétrécies  antérieurement. 

Calathe  large  {Calathus  latus.  Des.)  Lon^.  xi  à  i5    mil- 
lim. (5  1/2  à  6  1/2  ligues)  ;  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  pro- 
**"*-ix  carré,  étroit  en  devant,  ponctué  postérieurement; 
presque  parallèles,  striées-ponctuées ,  les  troisième  et 
ne  intervalles  avec  des  points  enfoncés  et  écartés- 
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pattM  d*im  bnin  nciiâtre.  Midi  de  la  France.  Ce  n*est  pas  le 
calathus  latus  de  notre  première  édition. 

Gai.athe  GI9TELOÏOB  [Calathus  eistelotcUs ,  DSJ.).  Long.  11  à 
tA  millim.  (5  à  6  lig.);  point  d*ailes';  d*un  noir  bran;  protho- 
xax  carrée  étroit  en  devant,  ponctué  de  chaque  côté  postérieu- 
rement ;  élytres  presqiie  parallèles,  finement  striées-ponctnées, 
les  troisième  et  cinquième  intervalles  h  points  enfoncés  et  écar^ 
tés  ;  pieds  roox  ou  bmns. 

CAI.ITIIB  A  cou-GLABAB  (C.  ^lohricolUs,  Dej.).  Long.  la  à  i4 
mfllîm.  (5  1/2  à  6  lignes)^;  sans  ailes;  d'un. noir  brun;  protho- 
raz  carré  «  rétréci  en  devant,  non  ponctué  postérieurement; 
élytres  presque  parallèles,  striées,  avec  le  troisième  intervalle 
à  points  écartés  et  enfoncés  ;  pieds  roux.  Trieste. 

Calathe  en  deuil (C.  /uctuojuf,  Dej.).  Long.  11  à  i4  millim. 
(5  à  6  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  prothorax  presque 
carré,  rétréci  antérieurement,  à  angleâ  postérieurs  un  peu  ar- 
rondis, ponctué  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  un  peu 
ovales,  un  peu  convexes,  striées-ponctuées ;  le  troisième  et  le 
cinquième  intervalles  à  points  écartés  et  enfoncés.  Portugal. 
Calatbb  a  pieds, fauves  [C.fulvipes,  Dej.).  Long.  8  à  11 
nîltim.  (3  171  à  5  lignes);  point  d'ailes  ;  d'un  noir>brun  ;  pro- 
thorax  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement;  élytres  presque 
parallèles ,  striées ,  avec  deux  points  enfoncés  ;  antennes  ef 
pieds  roux.  France. 

CSalatre  NoiRATRE(C./tMc«5,  Dej.).  Loug.  gij'îkii millim. 
^4  174  ^  ^  lîgi^cs))  ^lé  i  ^'u>^  brun  sombre  ;  prothorax  carré, 
rétréci  antérienremept,  à  côtés  un  peu  roussàtres;  élytres  pres- 
que parallèles,  finement  striées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Calathb  BORDÉ  (  C.  UmbatuSf  Dej .) .  Long,  loà  la  millim. 
(4  1/2  à  5  ip  ligues)  ;  ailé;  d'un  brun  sombre  ;  pro thorax  et 
élytres  bordés  de  testacé  ;  prothorax  presque  carré,  à  angles 
pôrtérienrs  un  peu  arrondis  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées, 
avec  deux  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Midi  de  la  France. 

Galatbe  METALLIQUE  (C.  metalUcus,  Dej.).  Long.  10  millim. 
(4  172  lignes); sans  ailes;  bronzé  en  dessus;  prothorax  presque 
carré;  élytres  ôvales-oblongues,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés. Hongrie. 

Calathe  cou-rond  (C.  rotuncUcolliSy  Dej.).  Long.  9  à  10 
millim.  (4à4  i/^  ligius);  sans  ailes;  d'un  brun  sombre;  pro- 
thorax  presque  carré,  à  angles  postérieurs  arrondis;  élytres 
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que  long,  plane;  mandibnles  assez  aiguës,  l^èremeiiC  ar- 
quées ;  une  dent  simple  au  milieu  de  l*échancrnre  du  menton; 
prothorax  plan,  à  bords  relevés,  cordiforme  et  fortement  ré- 
tréci postérieurement  ;  angles  postérieurs  toujours  marqués  ; 
élytres  planes,  en  ovale  plus  ou  moins  allongé  ;  point  d'angle 
antérieur  marqué  ;  point  d  ailes  sous  les  élytres. 

Plattne  aplani  (Platinuscomplanatus,  DEJ.).Long.  i  r  tj^  à 
I  a  1/2  millim.  (5  i;4à  5  3/4  ligned)  ;  d'un  noir  brun  ;  protho* 
rax  étroit,  un  peu  cordiforme, à  bords  relevés  et  lésantes  pos- 
térieurs droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées,  avec  deui 
points  enfoncés.  Piémont. 

Plattne  a  fossettes  (P»  scrobiculatus,  Dej.).  Long.  lo  à  1 1 
millim.  (4  172a  5  lignes^;  dun  noir  brun;  prothorax  cordi- 
forme, à  bords  relevés;  élytres  ovales,  striées,  avec  trois  points 
enfoncés;  antennes  et  pieds  roux.  Autriche. 

Quaranteseptième  genre,  Anchomène  [Anchomenus,  Bonsijj), 

Antennes  assez  longues,  filiformes  ;  dernier  artide  des  pal- 
pes allongé,  cylindrique,  l^èrement  ovalaire,  et  tronqué  à 
l'extrémité  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs 
dilatés  dans  les  mâles,  plus  longs  que  larges  et  l%èrenaent 
triangulaires  ou  cordiformes  ;  lèvre  supérieure  en  carré  plus 
large  que  long,  plane;  mandibules  assez  aiguës,  un  peu  ar- 
quées ;  une  dent  simple  au  milieu  de  Féchancrure  du  mmlon  ; 
prothorax  plus  ou  moins  cordiforme,  à  angles  postérieurs  tou- 
jours marqués  ;  élytres  légèrement  convexes,  en  ovale  plus  ou 
moins  allongé  ;  aogles  antérieurs  arrondis,  mais  toujours  mar^ 
qués  ;  ordinairement  des  ailes  sous  les  élytres. 

Anchomène  a  long-ventre  {Anchometius  fen^^iventr»,  Dkj.). 
Long.  la  à  i4  millim.  (5  i/a  à 6 lignes]  ;  ailé';  noir;  prothorax 
court,  presque  carré,  bordé,  un  peu  rétréci  postérieurement  ; 
élytres  parallèles,  allongées-carrées,  striées,  avec  trois  points 
enfoncés.  Allemagne. 

Anchomène  de  Mannerheim  {A,  Mannerheimiî,  Dej.).  Long. 
I T  millim.  (5  lignes)  ;  ailé  ;  noir  ;  prothorax  court,  un  peu  cor- 
diforme, à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  striées,  avec  trois  points  enfoncés.  Finlande. 

Anchomène  cou-étroit  (^.  angusticollis,  Dej.].  Long.  10  à 
Il  millim.  (4  i/a  à  5  lignes);  ailé;  noir;  prothôrax  court, 
cordiforme,  bordé,  à  angles  postérieurs  un  peu  saillants  ;  ély. 
très  ovales-oblongues,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
avec  trois  points  enfoncés.  France, 
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PoGON  DES  RIVAGES  {Po^onus  UttoraliSyXiEj.).  Long.  6  i;2  à  7 
ip  xnilUm.  (2  3/4  à  3  i;4  lignes);  d'un  bronzé  obscur  ;  pro- 
thorax  carré,  nn  peu  cordiforme  postérieuremeut ;  élytres 
allongées,  'parallèles,  striées-ponctuées,  avec  trois  points  en- 
foncés ;  pieds  d'un  roui  bronzé.  Midi  de  la  France. 

POGON    HALOPHÏLE   (P.    halophUuS ,   DCJ.  )    LoUg.    6   1/2    37 

IJ2.  millim.  (  2  3;4  à  3  i/4  %nes);  dessus  bronzé,  quelquefois 
verdâtre  ou  presque  noir  ;  protborax  carré ,  un  peu  cordifor- 
me postérieurement  ;  élytres  un  peu  allongées,  presque  ovales- 
oblongnes,  striées-ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés,  les 
stries  externes  peu  apparentes;  pieds  roux,  à  reflet  bronzé. 
France, 

PoGON  VERDATRE  (P.  wrirfanu5,DEJ.).  Long.  71/2  millim.  (3 
1/4  lignes);  comme  le  précédent,  mais  dessus  d'une  couleur 
bronzée  plus  claire  et  presque  verte  ;  protborax  un  peu  moins 
convexe  ;  pattes  d'un  jaune  roussâtre,  sans  aucun  reflet  bronzé. 
Sicile. 

PoGON  piEDs-PAiLtETS  (  P.  gilutpes ,  Dej.  )  Long.  6  à  7  mil- 
lim. (  2  1/2  à  3  lignes]  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  prothorax  carré, 
nn  peu  cordiforme  postérieurement;  élytres  un  peu  allongées, 
prfôque  parallèles,  profondément  striées-ponctuées,  avec  cinq 
points  enfoncés  ;  pieds  d'un  jaune  pâle.  Midi  de  la  France. 

PoGON  DES  RITES  (P.  riparius ,  Dej.).  Long.  738  millim.  (3 
à  3  1/2  lignes  )  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  prothorax  carré,  un  peu 
étroit  en  devant,  non  resserré  postérieurement;  élytres  un 
peu  allongées ,  ôvales-oblongnes ,  strtées-ponctnées,  les  stries 
externes  peu  apparentes  ;  trois  points  enfoncés  ;  pieds  d'un  roux 
bronzé.  Midi  de  la  France. 

PoGON  pRiEKTAL  (P.  orientalïSt  Dej.).  Long.  7  1/2  millim. 
(3  1/4  lignes);  bronzé;  prothorax  un  peu  transversal,  non  res- 
serré postérieurement  ;  élytres  plus  courtes  que  dans  le  précé- 
dent, ovales-oblongues,  striées-ponctuées,  à  stries  externes  peu 
apparentes;  trois  points  enfoncés;  pieds  d'un  roux  bronzé. 
Bossie. 

PoGON* MÉRIDIONAL  (JP*.  mènrfiona/ïs,  Dej.).  Long.  6  1/2  à  7 
1/3  millim.  (2  3/4  À  3  i/4  lignes);  d'un  noir  bronzé;  protho- 
rax carré,  un  peu  étroit  antérieurement,  non  resserré  posté- 
rieurement; élytres  un  peu  allongées,  ovales-oblongues,  striées- 
ponctuées,  à  intervalles  alternativement  ponctués;  pieds  d'un 
roux  bronzé.  Midi  de  la  France. 

PoGON  POINTILLÉ  (P.  punctulatus,  Dej.).  Long.  6  millim. 
^2  j;a  lignes);  d'un  noir  bronzé;  prothorax  carré,  un  peu 
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gnlaires  ou  en  cœur  \  lèvre  supérieure  légèrement  convexe, 
en  carré  moins  long  que  large  et  presque  transversal  ;  une 
dent  simple  a\i  milieu  de  1  echancrure.du  menton  ;  mandibules 
assez  aiguës,  légèrement  arquées,  peu  avancées  ;  prothorai 
plus  ou  moins  arrondi;  point  d'angles  postérieurs  marqués; 
élytres  en  ovale  plus  ou  moins  allongé.     . 

ÀGON  vuï^GiîiÈ(j4gonummarpnatum,  Dej.).  Long.  9  à  i  o  mil. 
(4  à  4  1/2  lignes)  ;  d'un  vert  cuivré,  en  dessus,  d'un  vert  foncé 
«n  dessous;  pattes  noirâtres  et  jambes  jaunâtres;  antennes 
noires;  prothorax  orbiculaire;  élytres  ovales-oblongues,  bor- 
dées de  jaunâtre,  finement  striées-ponctuées^  avec  trgis  points 
enfoncés.  France. 

Agon  imprimé  [J.  impressum,  Dej.).  Long.  9  millim.  (4  li- 
gnes); d'un  cuivreux  bronzé;  protborax  un  peu  arrondi;  ély- 
tres ovales'oblongues,  striées,  à  stries  finement  ponctuées, 
avec  plusieurs  fossettes  profondément  enfoncées.  Allemague. 

Agom  d'Autriche  [A.  Austriacum^  Dej.).  Long.  8  1^2  à  gip 
millim.  (3  3/4  à  4i/4  ligi^^);  ^cte  et  prothorax  an  peu  ar- 
rondis, d'un  cuivreux  bronzé;  élytres  ovales-oblongues,  d'an 
vert  bronzé,  finement  striées-  ponctuées,  avec  six  points  en- 
foncés; une  bande  suturale  commune  d'un  cuivreux  bronzé; 
antennes  et  pieds  noirs.  Autriche. 

Agon  modeste  [A.  modeslum,  Dej.).  Long.  8  i/a  à  9  ip 
millim.  (3  3/4  à  4  I74  lignes)  ;  tête  et  prothorax  d'un  cuivreux 
bronzé,  ce  dernier  un  peu  carré;  élytres  presque  parallèles, 
vertes,  à  suture  d'un  cuivreux  bronzé,  finement  strîées-ponc- 
tuées,  avec  six  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  noirs. 
France. 

Agon  six-points  (A.  sexpunctatunif  Dej.).  Long.  8  ip  à 
91/3  millim.  (3  3/4  à  4  i/4  lignes)  ;  tête  et  protborax  d'un 
vert  bronzé,  ce  dernier  un  peu  cordiforme  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  d'un  rouge  cuivreux,  finement  bordées  de  vert 
bronzé,  finement  striées-ponctuées,  avec  six  points  enfoncés. 
France. 

Agon  a  deux  fossettes  {A.  bifoveolatum ,  Dej.).  Long.  7  à 
8  millim.  (  3  à  3  1/2  lignes);  d'un  cuivreux  bronzé;  protho- 
rax ovale>oblong  ;  élytres  ovales-allongées,  finement  striées- 
ponctuées ,  avec  six  points  enfoncés.  Sibérie. 

Agon  un  peu  ponctué  [A,  parum  punctatuniy'DEJ.  ).  Long. 
7  i;2  à  9  millim.  {3  1/4^4  lignes  )  ;  tête  et  prothorax  d'un 
vert  bronzé  obscur ,  ce  dernier  un  peu  arrondi;  élytres  ovales- 
oblongues,  d'un  bronzé  obscur,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés. France. 
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AfiOM  ALLOVGÈ  {Agonum  elongatum,'DEi.).  LoDg.  8  à  9  miU. 
(3  lya  à  4  lignes)  ;  allongé  ;  bronzé  ;  prothorax  un  peu  carré , 
o\'ale'Obloog  ;  élytres  ovales-aUougées ,  finement  striées,  avec 
cinq  points  enfoncés.  Hongrie. 

AGON  LâBGES>AiLES  .[  A.  hlipennc ,  Dej.  }.  Long.  7  i;2  à  8 
millim.  (3  174  à  3  172  lignes]  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  prothorax 
presqiïe  carré;  élytres  ovales-oblongues ,  presque  parallèles, 
fioement  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois 
points  enfoncés;  pied  d'un  bruu-roussàtre.  Sibérie. 

Agon  tbiste  (A,^nsie^  Dej.).. Long.  8  millim.  (3  172 lignes); 
d*un  bronzé  obscur  ;  prothorax  presque  carré  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  finement  striées-ponctuées ,  avec  trois  points  en- 
foncés. Soède. 

Agon  veuf  [a.  viduum^  Dej.).  Long.  8^9  17 a. millim.  (3 
i;9  à4  174 lignes  )  ;  d'ui;i  noir  un  peu  bronzé;  prothorax  un 
peu  arrondi;  élytres  ovales,  profondément  striées,  à  stries 
obscurément  ponctuées,  avec  tr^is  points  enfoncés.  France. 

Agon  LISSE  [A.  lœve,  Dej.).  Long.  7  .172  millim.  (  3  174 
lignes);  d'un  bronzé  obscur;  prothorax  un  peu  arrondi; 
élytres  ovales-oblongues ,  finement  striées-ponctuées,  avec 
trois  points  enfoncés.  Allemagne. 

Agos  plbvkavt  [a.  lugens,  Dej.).  Long.  9  à  10  mi)lim. 
(4  ^d  ^1"^  lignes  )  ;  noir  ;  prothorax  un  peu  carré  ;  élytres  al- 
longées, presque  paralièles,  striées,  à. stries  obscurément 
ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un 
noir  bran.  France. 

Agoh  ÉCHARcnÉ  (A,  emarginatum,  Dej).  Long.  7  172  à  8173 
inillim.  (3  174  à  3  3/4  ligues);  noir;  prothorax  légèrement 
arrondi ,  un  peu  plus  large  postérieurement  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  échancrées  en  devant,  à  angles  huméraux  un  peu. 
avancés,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées ,  avec  trois 
points  enfoncés.  Allemagne. 

Agoii  lugubre  (  A.  lugubre,  Dej.  ).  Long.  7  172  à  8  172  mil- 
Jim.  (3  i;4  à  3  374  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  arrondi  ;  élytres 
ovalefr-oblongups ,  striées ,  à  stries  obscarémeat  ponctuées , 
avec  trois  points  enfoncés.  France. 

Agoh  étroit  [A.  angustatum,  Dej.).  Long.  8  172  millim. 
(  3  374  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  un  peu  ovale  ;  élytres  ovales- 
allongées,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées ,  avec  trois 
points  enfoncés.  Hongrie. 

Agom  hoir  (  A.  nigrum,  Dj^.  ).  Long.  7  à  8  milUm.  (3  à 
3  j;2  lignes)  ;  noir;  prothor«x  oyale-oblong  ;  élytres  ovales- 
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oblongues ,  striées ,  à  stries  obscurément  ponctoées ,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  brans.  France. 

Agon  un  peo  bronzé  (Agonum  subœneum,  Dej.  ).  Ixing.  6 
1/2  37172  roillim.  (2  3/4  à  3  i;4  bg.)  ;  d'un  vertbleuâtre  ob- 
scur; prothorax  un  peu  arrondi  ;  élytres  ovales,  striées-ponc- 
tuées,  avec  trois  points  enfoncés.  Hongrie. 

ÂGON  BAILLANT  (^.7)e/t(/num,  Dej.  ).  Long.  6  t/s  à  7  znil- 
)im.  (  i  3/4  à  3  lignes ] \  dun  bronzé  verdâtre  obscur;  protho- 
rax ovale-oblong ;  élytres  ovales-oblongues ,  finement  striées, 
avec  cinq  points  enfoncés;  pieds  d'un  bruncoussâtre.  France. 

Agom  poli  (A,  scitulttniy  Dej.).  I^ng,  6  1/2  miUiin.  (  2  3*4 
lignes  )  ;  d'un  bronzé  verdâtre  obscur  ;  prothorax  ovale- 
oblong,  rétréci  postérieurement;  élytres  ovates-oblon^ues , 
finement  striées,  avec  cinq  points  enfoncés;  pieds  d'un  tioir 
brunâtre.  Hambourg. 

AooN  ORELE  [A.  gracile,  Dej.  ).  Long.  6à  7  millim. 
(2  1/2  à  3  lignes  );  d'un  noinbrun;  prothorax  ovale-oblon»; 
élytres  ovales-allongées,  finement  striées,  avec  cinq  points 
enfoncés.  Allemagne. 

Agon  couleur  de  suie  (A  fuUginosum ,  Dej.  ).  Long.  S  mil- 
lim. (2  1/2 lignes)  ;  d'un  noir  bran;  prothorax  ovale-oblong; 
élytres  ovales-oblongues,  finement  striées,  avec  cinq  points 
enfoncés;  pieds  d'un  brun  roussâtre.  France. 

Agon   pieds-poissès  (  A.  picipes^  Dej.  ).  Long.  6    i/3  à   j 
millim.  (  2  2/3  à  3  lignes);  tète  et  prothorax  d'un  noir  brun, 
ce  dernier  oblong  et  un  peu  carré  ;  élytres  d'un  brun  testacé 
oblongues-allongées ,  finement  striées ,  avec  cinq  points  en- 
foncés; pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Agon  de  Thorey  (  A.  Thoreyi,  Dej.  ).  7  172  millim.  (3  %j\ 
lignes  )  ;  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun ,  ce  dernier  ovale* 
oblong;  élytres  d'un  brun  roussâtre,  ovales-oblongues,  fine- 
ment striées  ,  avec  quatre  points  enfoncés;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  jaune  testacé.  Hambourg. 

Agon  petit  [A.  puellum,  Dej.).  Long.  7  millim.  (3. lignes)  • 
d'un  noir  brun;  prothorax  ovale-oblong,  rétréci  postérieure^ 
ment;  élytres  oblongues-allongées,  un  peu  parallèles,  fine- 
ment striées ,  avec  quatre  points  enfoncés  ;  pieds  d'un  brun 
roussâtre.  Berlin. 

Agon  quatre-points  (  A.  guadripunctatum ,  Dej.  ).  Long.  5 
à  6  millim.  (232  1/3  lignes);  d'un  noir  bronzé;  prothorax 
assez  court,  presque  carré  ;  élytrel  ovales-oblongues ,  finement 
Striées,  Avec  quatre  fossettes  enfofftées.  Suède. 


LES  CARIUQUIS.  Fom.    7.  M^J 

Agoh  de  Bogemann  (  Jgonum  Bogemanni,  Des,  ].  Long.  7 
à  8  niUUm.  ^  3  à  3  ip  lig. )  ;  noir;  protfaorax  assez  court,  un 
peu  corditorme;  élytres  allongées,  parallèles,  obscurément 
striées,  les  intervalles  alternativement  plus  larges,  avec  trois 
points  enfoncés  peu  apparents.  Suède. 

Quarante-ûàisième  genre.   Olisthope  (  Olisthopus,  Dej.  ). 

Antennes  filiformes  et  assez  allongées  ;  dernier  article  des 
palpes  allongé,  ovalaire  et  presque  terminé  en  pointe  ;  les 
trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  le^ 
mâles,  plus  longs  que  larges  et  légèrement  triangulaires  ou 
cordiformes  ;  lèvre  supérieure  légèrement  convexe ,  en  carré 
moins  long  que  large  ;  man^ibides  assez  aiguës ,  légèrement 
arqaées ,  peu  avancées  ;  point  de  dent  au  milieu  de  lechan- 
crure  du  menton;  prothorax  presque  orbiculaire,  échancré 
en  devant;  élytres  en  ovale  allongé,  très-légèrement  convexes 
on  presque  plane^ 

ÛLisTiiOPs  ABROAiDi  [OUstkopus  rotuMiatus,  Dej.).  Long.  7  à 

5  miliim.  (  3  à  3  i;a  lignes);  d'un  brun  bronzé;  élytres  ovales- 
oblongues,  uu  peu  convexes,  striées^  à  stries  obscurément  ponc- 
tuées^ les  intervalles  très-lisses,  avec  trois  points  enfoncés 
distincts;  pieds  jaunâtries.  France. 

Olisthope  Espagnol  (  0.  Hispanicus ,  Dej.  ).  Long.  7  i;a 
miliim.  (3  i/4 lignes);  d'un  bf un  bronzé;  élytres  un  peu 
planes ,  ovales-allongées,  striées,  à  stries  obscurément  ponc- 
tuées, les  intervalles  avec  de  très-petits  points  enfoncés  très- 
peu  apparents  ;  trois  points  enfoncés  distincts  ;  pieds  jaunâ- 
tres. Espagne. 

Olisthope  a  petits  points  (O.  punctulatus^  Dej.).  Long. 

6  1/2  miliim.  (2  3;4  lignes);  d'un  brun  bronzé;  élytres  un 
peu  planes,  ov^les-oblongues,  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  les  intervalles  à  très-fine  ponctuation  ;  trois  points 
enfoncés  distincts  ;  pieds  jaunâtres.  Midi  de  la  France.  ' 

Olisthope  obscurci  (  O.fuscatus ,  Dej.  ).  Long.  6  miliim. 
(  2  f;2  ligues);  d'un  bronzé  obscur;  élytres  un  peu  planes, 
ovales-oblongues ,  bordées  de  pâle,  striées,  les  intervalles  des 
stries  obscurément  pointillés  ;  trois  points  enfoncés  distincts 
et  assez  grands;  pieds  jaunâtres.  Midi  de  la  France. 

Olisthope  de  Sturm  (  0.  Sturjnii,  Dej.  ).  Long.  5  miliim. 
(  2  lignes);  d'un  brun  bronzé  ;  élytres  ovales  ,  assez  courtes , 
un  peu  convexes ,  striées ,  les  intervalles  des  stries  très-Usses, 
avec  trois  points  enfoncés  distincts  ;  pieds  jaunâtres.  Pyré- 
nées-Orientales. 
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thorai  allongé,  un  pea  cordiforme,  avec  des  impressions  peu 
apparentes  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  d'un  bleu 
obscur,  ovales-allongées ,  un  peu  planes,  finement  striées,  à 
stries  obscurément  ponctuées  ;  jambes  intermédiaires  droites. 
Caucase. 

Pristontque  aplani (Pmlo»iyc/iu5  complanatus,T)Ej ,) .  Long, 
la  à  i6  mill.  (S  1/2  à  7  iig.)j  ailé;  d'un  noir  brun;  prothoraz 
presque  cord^orme,  avec  des  impres^ôns  de  chaque  côté 
postérieurement  ;  élytres  d'un  noir  bleuâtre,  ovales-oblongues, 
un  peu  planes,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuéees  ;  an- 
tennes et  pieds  bruns;  jambes  intermédiaires  droites.  Bïidi  de 
la  France. 

Pristontque  élégant  (P.  elegans,  Det.).  Long,  n  à  ii 
roillim.  (5  à  5  1/2  lignes);  sans  ailes;  étroit;  ferru^neux; 
prothorax  allongé ,  un  peu  cordiforme,  avec  des  impressions  de 
chaque  côté  postérieurement;  élytres  oblongues-allongèes,  un 
peu  convexes,  finement  striées-ponctùéés ;  jambes  intermé' 
diaires  droites.  Carniole. 

Pristontque  gracieux  (P.  uenurtu*,  Dej.).  Long.  i4  à  i5 
miUim.  (6  à  6  i;2  lignes);  aptère;  bleu;  prothorax  un  peu 
cordiforme  ,  avec  des  impressions  latérales  et  postérieures 
peu  apparentes  ;  élytres  ovales ,  un  peu  oblongues ,  presque 
planes,  profondément  striées ,  à  stries  ponctuées  ,  crénelées  ; 
jambes  intermédiaires  droites.  Midi  de  la  France. 

Quarante-iroisième  genre*  Calatbe  {Calathus,  Bonelu). 

Antennes  assez  longues,  filiformes  et  un  peu  déprimées; 
dernier  article  des  palpes  allongé ,  presque  cylindrique  et 
tronqué  à  l'extrémité  ;  crochets  des  tarses  dentelés  en  dessous  - 
les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
mâles;  lèvre  Supérieure  en  carré  moins  long  que  large,  très- 
légèrement  échaucrée  antérieurement;  mandibules  assez  ai- 
guës, légèrement  arquées,  peu  avancées  ;  une  dent  bifide  au 
milieu  de  Téchancrure  du  menton  ;  prothorax  trapézoïde  ou 
presque  carré,  peu  ou  point  rétréci  postérieurement;  élytres 
assez  allongées,  un  peu  ovales,  arrondies  à  l'extrémité  et  peu 
rétrécies  antérieurement. 

Calathk  large  {Calathus  latus,  Duj.)  Long»  11  k  i5  mil- 
lim.  (5  ip  à  6  iji  ligues)  ;  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  pro- 
thorax carré,  étroit  en  devant,  ponctué  postérieurement - 
élytres  presque  parallèles,  striées-ponctuées ,  les  troisième  et 
cinquième  intervalles  avec  des  points  enfoncés  et  écartés; 
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pattM  d'na  bnin  noirâtre.  Midi  de  la  France.  Ce  n'est  pas  le 
calathus  laius  de  notre  première  édition. 

Galatbe  ciSTELOiOB  {CaUithus  cisteloïdes,Dz$.).  Long.  11  à 
x4  miUim*  f  5  à  6  lig.);  point  d*ai]es';  d'un  noir  brun;  protho- 
rax  carré,  étroit  en  devant,  ponctué  de  chaque  côté  postérieu- 
rement; élytres  presque  parallèles,  finement  striées-ponctuées, 
les  troisième  et  cinquième  intervalles  à  points  enfoncés  et  écar- 
tés ;  pieds  ixmx  ou  bmns. 

Xalathb  a  cou-glabre  (C.  glabricoUis,  Dej.  ).  Long.  11  à  i4 
mîllim.  (S  173  à  6  lignes  f\  sans  ailes;  d'un. noir  brnn;  protbo- 
rax  carré,  rétréci  en  devant,  non  ponctué  postérieurement; 
élytres  presque  parallèles,  striées,  avec  le  troisième  intervalle 
à  points  écartés  et  enfoncés  ;  pieds  roux.  Trieste. 

Galathe  en  deuil (C.  /ucfuo5U5,  Dej.).  Long.  11  à  i4  mîllim. 
(5  à  6 lignes);  sans  aÙes;  d'un  noir  brun;  prothorax  presque 
carré,  rétréci  antérieurement,  à  angles  postérieurs  un  peu  ar- 
rondis, ponctué  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  un  peu 
ovales,  un  peu  coirvexes,  striées-ponctuées  ;  le  troisième  et  le 
cinquième  intervalles  à  points  écartés  et  enfoncés.  Portugal. 

Calatrb  a  pieds  fauves  [C.fulvipes,  Dej.).  Long.  8  à  11 
mâlim.  (3  ip  à  5  lignes);  point  d'ailes  ;  d'un  noir^brun  ;  pro- 
tfaorax  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement;  élytres  presque 
parallèles,  striées,  avec  deux  points  enfoncés;  antennes  ef 
pieds  roux.  France. 

Calathe  NOIRATRE (C/t<£cv5,  Dej.).  Loog.  pipà  1 1  miJUm. 
^4  U^  ^  ^  lîg*^^^)*  ^lé  ;  d'un  brun  sombre  ;  prothorax  carré, 
ïétréci  antérieurement,  à  côtés  un  peu  roussàtres;  élytres  pres- 
que parallèles,  finement  striées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Calathb BORDÉ  (C /tm6atus, Dej.).  Long,  toà  la  millim. 
(4  i/a  à  5  1/2  ligues)  ;  ailé;  d'un  brun  sombre  ;  prothorax  et 
élytres  bordés  de  testacé  ;  prothorax  presque  carré,  à  angles 
postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  ovales-oblongnes,  striées, 
avec  deux  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Blidi  de  la  France. 

Calathe  métallique  (C  metallicus,  Dej.).  Long.  lo  millim. 
(4  172  lignes); sans  ailes;  bronzé  en  dessus;  prothorax  presque 
carré  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés. Hongrie. 

Calathe  cou-rond  (C.  roiundicolUs,  Dej.).  Long.  9  à  lo 
millim.  (4à4  i?^  ligiies);  sans  ailes;  d'un  brun  sombre;  pro- 
Chorax  presque  carré,  à  angles  postérieurs  arrondis;  élytres 
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ovales-oblongues ,  finement  striées,  avec  cinq  points  enfon* 
ces  ;  pieds  d*uu  roux  brunâtre.  France. 

Caijlthe  allonge  (  Calathus  eiongatus,  DEJ.).LoBg.  9  mil!. 
(4  lignes)  ;  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun  ;  prothorax  carré,  bordé 
de  roussàtre,  avec  une  impression  de  chaque  côté  postérieure- 
ment, les  angles  postériears  un  peu  arrondis  ;  élytreâ  ovales- 
allongées,  finement  striées,  avec  quatre  points  enfoncés;  an- 
tennes et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Allemagne. 

Calathe  a  PETiïE  TÊTE  (C.  micTocepItalus ^  Dej.).  I<.ong.  7  à 
8  1/3  millim.  (3  à  3  3/3  lignes)  ;san»  ailes  ;  d'un  noir  brun  ; 
prothorax  court,  carré,  à  bord  roussâtre,  et  angles  postériears 
arrondis  ;  élytres  ovales-oblongnes,  finement  striées,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Calathe  ochroptere  (C  ochropterus,  Dej.).  Long.  7  à  9 
millim.  (3  à  4  ligues)  ;  sans  ailes;  d'un  brun  sombre  ;  protho- 
rax carré,  uu  peu  rétréci  antérieurement,  k  bord  roussâtre, 
avec  les  ailles  postérieurs  un  peu  arrçndis  ;  élytres  ovales- 
oblongûes,  finement  striées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  au- 
tennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 

Calathe  téte-noire  (C.  melanocephalas,  Dej.).  Long.  7  à  9 
miilim.  (3  à  4  ligi^cs);  point  d'ailes;  d'un  noir  brun  ;  protho- 
rax roux,  carré,  un  ])eu  étroit  en  devant,  à  angles  un  peu  ar» 
rendis  ;  élytres  ovales-oblongues,  finement  striées,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Calathe  DES  Alpes  (C.  Alpinus,  Dej.).  Long.  6  i;a  à  j  ija 
millim.  (a  3/4 à  3  1/4  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  bran; 
prothorax  d'un  ferrugineux  obscur,  carré,  un  peu  rétréci  an- 
térieurement, à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres 
assez  courtes,  ovales-oblongues,  finement  sriées,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  pieds  testacés.  Styrie. 

Quarante'tfuatrième  genre,  Taphrie  i^Taphriaf  Bonelli). 

Antennes  assez  longues,  filiformes  ;  dernier  article  des  pal- 
pes labiaux  assez  fortement  sécuriforme  dans  les  deux  sexes  ; 
les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
mâles  ;  lèvre  supérieure  en  carré  moins  long  que  large  et  pres- 
que transversale  ;  maudibules  assez  aiguës,  peu  avancées,  un 
peu  arquées;  une  dent  bifide  au  milieu  de  l'échancrare  du 
menton  ;  prothorax  ovalaire,  arrondi  postérieurement  ;  élytres 
légèrement  convexes,  eu  ovale-allongé. 

Taphrie  vivale  [Taphria  vivalis,  Dej.).  Long.  738  miUini. 
(3  à  3  i;a  lignes);  d'un  noir  brun;   prothorax  on  peu  ar* 
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rondi;  élytres  ovales-oblongues,  striées,  avec  deux  points 
enfoncés  ;  antennes  et  pieds  roux.  Paris. 

b.  Crochets  des  tarses  sans  dentelures» 

Quarante-cinquième  genre,  Spqodre  [Sphodrus,  Clairville). 

Antennes  assez  longues,  filiformes  ;  le  troisième  article 
au  nM>ins  aussi  long  que  les  deux  suivants  ;  dernier  article 
des  palpes  aUongé,  presque  cylindrique  et  tronqué  à  l'ex- 
tréouté  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dila- 
tés dans  les  mâles,  aussi  longs  que  larges  et  fortement  trian- 
gulaires on  oordiformes  ;  lèvre  supérieure  presque  transver- 
sale, coap^  à  pen  près  carrément  ou  légèrement  écbancrée  ; 
mandiboks  assez  aiguës,  plus  ou  moiîis  arquées,  assez  avan- 
cées ;  une  dent  bifide  au  milieu  de  l'écbancrure  du  menton  ; 
prothorax  plos  ou  moins  cordiforme  ;  élytres  Qvales-allongées. 

Sprodbe  vlav (Sphodrusplanus,'Dtj,).  Long.  7t3à  aymillim. 
(lo  à  la  lignes);  ailé;  noir;  protborax  cordiforme,  rétréci 
|>ostérieoreiiient;  élytres  oÛongues-ovales,  presque  parallè- 
les, to^fiaement  striées-ponctuées  ;  appendices  des  cuisses 
postérienres  terminés  en  pointe  très-aignë.  France. 

SfBODBE  LARGE-COU  {S.  laticolUs,  D^O*  Lottg.  a4  millim. 
(lo  1/3  lignes);  sans  ailes;  noir;  prothorax  assez  large, un 
pea  o(Mrdiforme  ;  élytres  assez  courtes,  presque  parallèles,  très- 
finement  striées-ponctuées  ;  appendices  des  cuisses  postérieu- 
res non  terminés  en  pointe.  Sibérie. 

SpnoDRE  JOB  TiLESins  {S.  TiUsiuSy  Dej.).  liong.  20  à  25  mil- 
liuL.  (9  à  i  I  lignes)  ;  noir  ;  protborax  un  peu  cordiforme  ;  ély- 
tres ovales-oblongues,  très-finement  striées-ponctuées;  appen- 
dices des  cuisses  postérieures  non  prolongés  en  pointe.  Sibérie. 

Spbodre  parallèle  ($.  parallelus,  Dej.).  Long.  20  millim. 
(9  l%nes)  ;  sans  ailes  ;  noî^i  ;  protborax  presque  carré,  à  bords 
un  peu  relevés ,  et  du  reste  comme  le  précédent.  Sibérie. 

Sfhodrb  a  long-cod  [S.  longicoUis,  Dej.).  Long.  2  5  millim. 
(11  lignes);  sans  ailes;  noir;  protborax  allongé,  un  peu  cor- 
diforme ;  élytres  ovales-allongées,  un  peu  convexes,  profondé- 
ment striées,  k  stries  finement  ponctuées.  Russie. 

Quarante^sixième  genre.  Plattne  {Platynus,  Bonellx). 

Antennes  longues,  filiformes,  presque  sétacées  ;  dernier  ar- 
ticle des  palpes  allongé,  presque  cylindrique  et  tronqué  à 
l'extrémité  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  di- 
latés dans  les  mâles,  plus  longs  que  larges  et  légèrement  trian- 
golaires  ou  cordiformes;  lèvre  supérieure  en  carré  plus  large 
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qae  long,  plane;  mandibules  assez  aiguës,  légèremeiit  ar- 
quées ;  une  dent  simple  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton; 
prothorax  plan,  à  bords  .  relevés,  cordiforme  et  fortement  ré- 
tréci postérieurement;  angles  postérieurs  toujours  marcpiés ; 
élytres  planes,  en  ovale  plus  ou  moins  allongé  ;  point-  d'angle 
antérieur  marqué  ;  point  d'ailes  sous  les  èlytres. 

Plattne  APLAtfi  [PlatinuscomplanatuSf  DEj.).Long.  i  r  i^a  à 
la  1/2  mUlim.  (5  i/4à  5  3;4  ligne));  d'un  noir  brun  ;  protho- 
rax étroit,  un  peu  cordiforme,  à  bords  relevés  et  lesang^i^  pos- 
térieurs droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées,  avec  deul 
points  enfoncés.  Piémont. 

P1.ATTNI  A  FOSSETTES  ^P.  scrobicuUttuSy  Dej.).  Loug.  10  à  1 1 
millim.  (4  173 à  5  lignes);  d'un  noir  brun;  prothoraz  cordi- 
forme, à  bords  relevés;  élytres  ovales,  striées,  avec  trois  points 
enfoncés;  antennes  et  pieds  roux.  Autriche. 

Qttarante^epiième  genre,  Anchomène  [Jnchomenus,  BoifEuj}, 

Antennes  assez  longues,  filiformes  ;  dernier  article  des  pai- 
pes  allongé,  cylindrique,  légèrement  ovalaire,  et  tronqué  à 
l'extrémité  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  aoténeors 
dilatés  dans  les  mâles,  plus  longs  que  larges  et  légèrenaent 
triangulaires  ou  cordiformes  ;  lèvre  supérieure  en  carré  plus 
large  que  long,  plane  ;  mandibules  assez  aiguës,  un  peu  ar-* 
quées;  une  dent  simple  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton  ; 
prothorax  plus  ou  moins  cordiforme,  à  angles  postérieurs  tou- 
jours marqués  ;  élytres  légèrement  convexes,  en  ovale  pins  ou 
moins  allongé  ;  angles  antérieurs  arrondis,  mais  toujours  nuir> 
qués  ;  ordinairement  des  ailes  sous  les  élytres. 

Amghomène  a  long-ventre  {Anchometms  longweniris^'D^j,), 
Long.  I  a  à  ]4  millim.  (6  173  à 6 lignes)  ;  ailé[;  noir  ;  prothorax 
court,  presque  carré,  bordé,  un  peu  rétréci  postérieurement  * 
élytres  parallèles^  allongées-carrées,  striées,  avec  trois  points 
enfoncés.  Allemagne. 

Anchomène  de  Mannerheim  [A.  Mannerheimu,  Dej.).  Long. 
1 1  millim.  (5  lignes)  ;  ailé;  noir  ;  prothorax  court,  un  pea  cx>r> 
diforme,  à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  striées,  avec  trois  points  enfoncés.  Finlande. 

Anchomène  cou-étroit  [J.  angusticolliSf  Dej.).  Long.  10  à 
II  millim.  (4  i;3  à  5  lignes);  ailé;  noir;  prothôrax  court» 
cordiforme,  bordé,  à  angles  postérieurs  un  peu  saillants;  ély- 
tres ovales-oblongues,  striées,  à  stries  obscurément  ponc^ée& 
avec  trois  points  enfoncés*  France, 
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ANCmiMèNE  BLBV  (  Anchomenus  tycmew,  Dei.).  Long.  9  à  10 
mill.  (4^4  >7^  %•)  '  ^^^^^  ^'^^  ^'^  dessas;  prothorai  presque 
carré  ;  ély  très  un  peu  parallèles,  striées,  avec  quatre  points  en- 
foncés ;  antennes  et  pieds  noirs.  Basses-Pyrénées. 

AivcnoMÈNE  MvMatoN  (A.  MemnoniuSf  Dej.).  Long.  8  à  10 
milHni.  (3  i/s  à4  îp  lignes]  ;  ailé  ;  d'un  noir  brun;  prothorax 
ovale-oblong ,  à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis;  ély  très 
allongées,  presque  parallèles,  striées,  avec  trois  points  enfon- 
cés ;  deux  taches  rousses  sur  le  front  ;  antennes  et  pieds  d'un' 
roux  pâle.  Allemagne. 

Anghomène  tert  [a.  prasinus,  Dej.).  Long.  7  à  8  millim. 
(3  à  3  1/3  lignes)  ;  ailé  ;  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé  ; 
protfaorax  étroit,  un  peu  cordiforme  ;  élytres  ferrugineosesy 
ovales-oblongues,  striées,  avec  quatre  points  enfoncés  et  une 
grande  tache  postérieure  et  commune  d'uu  vert  bleuâtre  ;  base 
des  antennes  et  pieds  d'un  fauve  pâle.  France. 

Ancbomène  tête-noire  {a.  melanocephalus,  Dej.).  Long. 
8  millim.  (3  i/a  lignes);  ailé  ;  ferrugineux;  tête  noire;  pro- 
thorax ovale-oblong  ;  élytres  ovales-oblongues,  finement 
striées,  avec  quatre  points  enfoncés  ;  pieds  d'un  roux  pâle. 
Espagne. 

ANGHOMEifE  PIEDS-PALES  (A.  palUpes,  Dej.).  Long.  J  tJ2  k 
6  r/a  millim.  (3  i/4  à  3  3/4  lignes)  ;  ailé  ;  d'un  noir  brun  ; 

Îirothorax  cordiforme ,  ponctué  postérieurement;  élytres  ova- 
es-oblongaes,  striées,  avec  deux  points  enfoncés;  antennes  et 
pieds  d'an  jaune  pâle.  France. 

AiTCHOldnE  OBLONG  (^A.  o6lon^ti5,DEJ.).  Long.  6  1/3  millim. 
(a  3/4  lignes);  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun;  ce  dernier 
étroit,  cordiforme,  ponctué  postérieurement  ;  élytres  brunes, 
crénécs-striées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds 
d*an  roux  pâle.  France. 

Anchomène  bicolore  {a.  bicolor,  Dej.).  Long.  7  à  7  1/2 
xnilfîm.  (3à3  i;4  lignes);  ailé;  tête  et  prothorax  d'un  vert 
Ivoazé;  prothorax  un  peu  cordiforme;  élytres  d'un  brun 
bronzé ,  OTales-oblongues,  striées,  avec  cinq  points  enfoncés  ; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  pâle.  Sibérie. 

Quarante'hitttième  genre.  Agon  (Agonum,  Bonelli). 

Antennes  assez  longues,  filiformes;  dernier  article  des  pal- 
pes allongé,  cylindrique,-  plus  ou  moins  ovalaire  et  tronqué  à 
l'extrémité;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs 
dilatés  daas  les  mâles,  plus  longs  que  larges  et  un  pen  triais 
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gnlaires  ou  en  cœur  ;  lèvre  supérieure  légèrement  convexe, 
en  carré  moins  long  que  large  et  presque  transversal  ;  une 
dent  simple  a\ji  milieu  de  1  echancrure.du  menton  ;  mandibules 
assez  aiguës,  légèrement  arquées,  peu  avancées  ;  prothorax 
plus  ou  moins  arrondi  ;  point  d'angles  postérieurs  marqués  ; 
éiytres  eo  ovale  plus  ou  moins  allongé.     . 

ÂooN  MARGiNÊ (^jronumfnarymatum,  Dej.).  Long.  9  à  i  o  mil. 
(4  à  4  1/2  lignes)  ;  d'un  vert  cuivré,  en  dessus,  d'un  vert  foncé 
en  dessous;  pattes  noirâtres  et  jambes  jaunâtres;  antennes 
noires  ;  prothorax  orhiculaire  ;  éiytres  ovales-oblongues,  bor- 
dées de  jaunâtre,  finement  striées*ponctuées^  avec  trçis  points 
enfoncé^.  France. 

Agon  imprimé  [J.  impressum,  Dej.).  Long.  9  millim.  (4  li- 
gnes); d'un  cuivreux  bronzé;  prothorax  un  peu  arrondi  ;  éiy- 
tres ovaleS'oblongues,  striées,  à  stries  finement  ponctuées, 
avec  plusieurs  fossettes  profondément  enfoncées.  Allemagne. 

Agon  d'Autriche  (J.  Austriacum^  Dej.).  Long.  8  i^a  à.  gip 
millim.  (3  3/4  à  4  i/4  lignes);  tête  et  prothorax  un  peu  ar- 
rondis, d'un  cuivreux  bronzé;  éiytres  ovales-oblongues,  d'un 
vert  bronzé,  finement  striées-  ponctuées,  avec  six  points  en- 
foncés; une  bande  suturale  commune  d'un  cuivreux  bronzé; 
antennes  et  pieds  noirs.  Autriche. 

Agon  modeste  [A.  modeslum,  Dej.).  Long.  8  i^a  k  g  ijii 
millim.  (3  3;4  à  4  i?4  ligoes);  tête  et  prothorax  d'un  cuivreux 
bronzé,  ce  dernier  un  peu  carré;  éiytres  presque  parallèles, 
vertes,  à  suture  d'un  cuivreux  bronzé^  finement  striëes-ponc- 
tuées,  avec  six  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  noirs. 
France. 

Agon  six-points  [J,  sexpunctatuniy  Dej.).  Long.  81*2  à 
9  i;a  millim.  (3  3/4  à  4  i/4lîgoes);  tête  et  protborax  d'un 
vert  bronzé,  ce  dei*nier  un  peu  cordiforme  ;  éiytres  ovales- 
oblongues,  d'un  rouge  cuivreux,  finement  bordées  de  vert 
bronzé,  finement  striées-ponctuées,  avec  six  points  enfoncés. 
France. 

Agon  a  deux  fossettes  {A.  bifoveolatum  ,  Dej.).  Ijohg.  7  à 
8  millim.  (  3  à  3  1/2  lignes)  ;  d'un  cuivreux  bronzé  ;  protlio- 
rax  ovale-oblong  ;  éiytres  ovales-allongées ,  finement  striées- 
ponctuées,  avec  six  points  enfoncés.  Sibérie. 

Agon  un  peu  ponctué  [A.  parum  punctatum,'DEj,  ),  Lonc. 
7  172  à  9  millim.  (3  i/4  à  4  lignes  )  ;  tête  et  pro thorax  d'un 
vert  bronzé  obscur ,  ce  dernier  un  peu  arrondi;  éiytres  ovales- 
oblongues,  d'un  bronzé  obscur,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés. France. 
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ACOK  AiuowGÊ  [jâffonum  elongatum  fliEJ.).  Loog.  8  à  9  roiU. 
(3  ip  à  4  lignes)  ;  alloogé ;  bronzé;  prothorax  un  peu  carré , 
ovale-obloDg  ;  élytres  ovales-allongées,  finement  striées,  avec 
cinq  ftoints  enfoncés.  Hongrie. 

Agon  larges- aix.es  .(  ^.  UnipennefDES.  ).  Long.  7  itj  à  8 
xuillim.  (31/4^3  172  lignes  )  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  prothoraz 
presque  carré;  élytres  ovales-oblongues ,  presque  parallèles, 
fiaeinent  i^riées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois 
poiots  enfoncés  ;  pied  d'un  bruu-roussàtre.  Sibérie. 

^  Agok  triste  [Juriste,  DEJ.)..Long.  8  millim.  (3  i/a lignes); 
d'un  bronzé  obscur;  prothorax  presque  carré  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  finement  striées-ponctuées ,  avec  trois  points  en- 
foncés. Suède. 

Agor  veuf  (J.viduum,  Dej.).  Long.  8  à  9  i;a  millim.  (3 
1?^  à  4  i;4 lignes  )  ;  d'up  noir  un  peu  bronzé;  prothorax  un 
peu  arrondi;  élytres  ovale»,  profondément  striées,  à  stries 
obscar^ept  ponctuées,  avec  trgis  points  enfoncés.  France. 
Agonusse  (A,  lœvcy  Dbj.).  Long.  7  172  millim.  (3  114 
lignes);  d'un  bronzé  obscur;  prothorax  un  peu  arrondi; 
élytres  ovales-oblongues,  finement  striées-ponctuées,  avec 
trois  points  enfoncés.  Allemagne. 

Agok  pleurant  (A.  lugens,  Dej.).  Long.  9  à  10  millim. 
(  4  à  4  172  lignes  )  ;  noir  ;  prothorax  un  peu  carré  ;  élytres  al- 
longées, presque  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un 
noir  bmn.  France. 

Agon  bchancrb  (A,  emarginatum,  Dej).  Long.  7  17a  à  817a 
roillim.  (8174  à  3  374  lignes);  noir;  prothorax  légèrement 
arrondi ,  un  peu  plus  large  postérieurement  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  échancrées  en  devant,  à  angles  humérauxun  i>ett 
avancés,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois 
points  enfoncés.  Allemagne. 

Agok  lcgubre  (A.  lugubre,  Dej.  ).  Long.  7  172  à 8  172  mil- 
lim. (3  i;4  à  3  374  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  arrondi  ;  élytres 
ovales-oblongups ,  striées ,  à  stries  obscurément  ponctuées , 
avec  trois  points  enfoncés.  France. 

Agoh  étroit  (  A,  angustatum,  Dej.).  Long.  8  172  millim. 
(  3  374  lignes);  noir;  prothorax  un  peu  ovale  ;  élytres  ovales- 
allongées,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées ,  avec  trois 
points  enfoncés.  Hongrie. 

Agoh  noir  (^.  nigrum,  D^.  ).  Long.  7  à  8  millim.  (3  à 
3  172  lignes)  ;  noir;  prothorax  ovale-oblong  ;  élytres  oyales- 
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oblongues ,  striées ,  à  stries  obscurément  ponctnées ,  avec  trois 
points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  brans.  France. 

Agon  un  peu  bronzé  [Agonum  subœneuntf  Dej.  ).  Long.  6 
JJ1  à  7  172  roillim.  (2  3/4  à  3  1/4  bg.)  ;  d'un  vert  bleuâtre  ob- 
scur ;  prothofax  un  peu  arrondi;  élytres  ovales,  striées-ponc- 
tuées,  avec  trois  points  enfoncés.  Hongrie. 

ÂGON  BRILLANT  [J.  peHdnum ,  Dej.  ).  Long.  6  j/s  à  7  mil- 
lim.  (  1  3/4  à  3  lignes)  ;  d'un  bronzé  verdâtre  obscur;  protho- 
rax ovale-oblong  ;  élytres  ovales-oblongues ,  finement  striées, 
avec  cinq  points  enfoncés;  pieds  d'un  brunvoussâtre.  France. 

Agon  poli  [A,  sdlulnm,  Dej.).  Long.  6  172  miilim.  (  2  3;| 
lignes  )  ;  d'un  bronzé  verdâtre  obscur  ;  prothorax  ovale- 
oblong,  rétréci  postérieurement;  élytres  ovales-oblongues, 
finement  striées,  avec  cinq  points  enfoncés;  pieds  d'un  noir 
brunâtre.  Hambourg. 

AooN  CHELE  {^A.  gracile,  Dej.  ).  Long.  6  à  7  mîlliin' 
(2  t;2  à  3  lignes  )  ;  d'un  noir  brun;  prothorax  ovale-oblong; 
élytres  ovales-allongées,  finement  striées,  avec  cinq  points 
enfoncés.  Allemagne. 

Agon  couleur  de  suïe  [A  fuliginosum ,  Dej.  ).  Long.  6  mii- 
lim. (2  ip lignes)  ;  d'un  noir  bran;  prothorax  ovale>oblong; 
élytres  ovales-oblongues,  finement  striées,  avec  cinq  points 
enfoncés;  pieds  d'un  brun  roussâtre.  France. 

Agon  pieds-poissês  (  A.  picipes\  Dej.  ).  Long.  6  i/3  à  7 
raillim.  (2  2/3  à  3  lignes);  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun, 
ce  dernier  oblong  et  un  peu  carré  ;  élytres  d'un  brun  testace, 
oblongues-allongées ,  finement  striées,  avec  cinq  points  en- 
foncés; pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Agon  de  Thorey  (  A.  Thoreyi,  Dej.  ).  7  172  miilim.  (3  i;4 
lignes  );  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun,  ce  dernier  ovale- 
oblong;  élytres  d'un  brun  roussâtre,  ovales-oblongues,  fin^ 
ment  striées  ,  avec  quatre  points  enfoncés;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  jaune  testacé.  Hambourg. 

Agon  petit  [A.  puellum ,  Dej.).  Long.  7  miilim.  (3, lignes); 
d'un  noir  brun;  prothorax  ovale-oblong,  rétréci  postérieure- 
ment; élytres  oblongues-allongées,  un  peu  parallèles,  fi»^' 
ment  striées ,  avec  quatre  points  enfoncés  ;  pieds  d'un  brun 
roussâtre.  Berlin. 

Agon  quatre-points  (  A,  quadripunciatum ,  Dej.  ).  Long-  ^ 
à  6  miilim.  (2a  2  i;a  lignes);  d'un  noir  bronzé;  prothoraï 
assez  court,  presque  carré  ;  élytrel  ovales-oblongues ,  finement 
striées,  Avec  quatre  fossettes  enfojDcées.  Suède. 
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Agon  m  B06EMANN  (  Agonum  Bogemannif  Des,  ).  Long.  7 
à  8  millim.  f  3  à  3  ij2  lig.)  ;  noir;  protfaorax  assez  court,  un 
peu  corditorme;  élytres  allongées,  parallèles,  obscurément 
striées ,  les  intervalles  alternativement  plus  larges,  avec  trois 
points  enfoncés  peu  apparents.  Suède. 

Quarante-miisième  genre.  Olisthope  (  OlisthopuSj  Dej.  ). 

Aotennes  filiformes  et  assez  allongées  ;  dernier  article  des 
palpes  allongé,  ovalaire  et  presque  terminé  en  pointe  ;  les 
trois  prenûers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  le^ 
mâles,  plus  longs  que  larges  et  légèrement  triangulaires  ou 
cordifonnes;  lèvre  supérieure  légèrement  convexe,  en  carré 
saoins  long  que  large  ;  mauflibules  assez  aiguës ,  légèrement 
arqaées,  peu  avancées;  point  de  dent  au  milieu  de  lechan- 
crure  du  menton  ;  prothorax  presque  orbiculaire ,  échancré 
en  devant;  élytres  en  ovale  allongé,  très-légèrement  convexes 
00  presque  planer 

Olisthops  ABROAiDi  [OUsthopus  rotundatus,  Dej*).  Long.  7  à 

5  roilliffl.  (  3  à  3  i;a  lignes);  d'un  bran  bronzé;  élytres  ovales- 
obloDgnes,  au  peo  convexes,  striées;,  à  stries  obscurément  pouc- 
tuéts^  les  intervalles  très-lisses,  avec  trois  points  enfoncés 
distincts;  pieds  jaunâtres.  France. 

Olisthope  Espagnol  (  0.  Uispanicus ,  Dej.  ).  Long.  7  i;a 
millim.  (3  i/4 lignes);  d'un  bf un  bronzé;  élytres  un  peu 
planes,  ovales-alfongées,  striées,  à  stries  obscurément  ponc- 
tuées, les  intervalles  avec  de  très-petits  points  enfoncés  très- 
peu  apparents;  trois  points  eufoneés  distincts  ;  pieds  jaunâ- 
tres. Espagne. 

Olistbopb  a  petits  points  (O.  punctutatus,  Dej.).  Long. 

6  ip  millim.  (a  3/4  lignes];  d'un  brun  bronzé;  élytres  un 
peu  planes,  ovales-oblongues ,  striées,  à  stries  obscurémeut 
ponctuées,  les  intervalles  à  très-6ue  ponctuation  ;  trois  poiuts 
enfoncés  distincts  ;  pieds  jaunâtres.  Midi  de  la  France.  ' 

Olisthope  obscurci  (  0.  fuscatus ,  Dej.  ).  Long.  6  millim. 
(  2  1/3  lignes);  d'un  bronzé  obscur;  élytres  un  peu  planes, 
ovales-oblongues ,  bordées  de  pâle,  striées,  les  intervalles  des 
stries  obscurément  pointillés  ;  trois  points  enfoncés  distincts 
et  assez  grands';  pieds  jaunâtres.  Midi  de  la  France. 

Olisthope  de  Sturm  (  0.  Stut-jniij  Dej.  ).  Long.  5  millim. 
(  3  lignes);  d'un  brun  bronzé  ;  élytres  ovales  ,  assez  courtes , 
un  peu  convexes,  striées,  les  intervalles  des  stries  très-lisses, 
avec  trois  points  enfoncés  distincts  ;  pieds  jaunâtres.  Pyré- 
nées-Orientales. 
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Cintjuantième  genre,  Fero^ir  [Feronia ,  Latr.  ). 

Antennes  filiformes ,  plus  ou  moins  alJongées  ;  dernier  ar- 
ticle des  palpes  plus  ou  moins  allongé,  cylindrique  ou  légè- 
rement sccuriforme;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  anté- 
rieurs dilatés  dans  les  mules ,  moins  longs  que  larges  et  forte- 
ment triangnlaires  ou  cordiformes;  lèvre  supérieure  en  carré 
plus  large  que  long,  quelquefois  presque  transversale,  coupée 
carrément  en  devant  on  nu  peu  échancrée  ;  mandibules  plus 
on  moins  aiguës ,  plus  on  moins  arquées ,  plus  ou  moins  avan- 
cées; une  dent  bifide  au  milieu  de  Téchancrure  du  menton; 
prothorax  plus  ou  moins  cordiforme,  arrondi,  carré  ou  tra- 
pézoïde,  jamais  transversal;  élytres  plus  ou  moins  allongées, 
ovales  ou  parallèles  ;  jambes  intermédiaires  toujours  droites. 

PttEMlÈRE  DIVISION.    (POECILUS  de  la  l'*  EDIT.) 

Taille  moyenne;  des  ailes  ou  pas  d'ailes  sous  k«  élytres;  corps  as- 
set  allongé  j  vert,  métallique,  ou  noir;  prothorax  çordiformt 
ou  presque  carré;  articles  des  antennes  comprimés  ;  palpes  ctsseï 
minces,  à  dernier  article  cylindrique.  Ces  insectes,  fort  agiles  et 
courant  avec  rapidité,  composent  le  genre  PœcilusÔA  Bomelu. 

FÉaoNiEPoiNTiLLÊB  (  Feronia  punctulata,  Dej.).  Long,  i  a  à  i4 
millim.  (5  ip  à  6  lignes)  ;  ailée;  noire;  prothorax  assezvourt, 
un  peu  carré,  bi-strié  d'une  manière  très-peu  apparente  de 
chaque  côté  postérieurement;  élytres  ovales-oblongues,  pres- 
que parallèles,  finement  striées-ponctuées,  avec  trois  points 
enfoncés.  France. 

FÈRONiE  coiYREUSE  (F.  cupreo,  Dej.  ).  Long.  9  à  1 4  millim. 
(4  à  6  lignes  )  ;  aHée  ;  noire  en  dessous  ;  bR)nzé  cuivreux  en 
dessus  ou  d'un  vert  obscur;  prothorax  presque  carré ,  bi-strié 
de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  ovales-oblonges ,  un 
peu  parallèles  ,  striées-ponctuées  j  avec  trois  points  enfoncés 
postérieurement  ;  les  deux  premiers  articles  des  antennes  roux. 
France. 

FÊnoNiE  COUREUSE  (  F.  cursoria,  Dej.  ).  Long.  9  i/a  à  1 1 
i/'i  millim.  (4  Sj^  à  5  1/4  lignes);  ailée;  dessus  d'un  bleu 
obscur  ;  prothorax  presque  carré,  bi-strié  de  chaque  côté  pos- 
térieurement; élytres  ovales-oblongues,  presque  parallèles, 
striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  postérieurement; 
les  deux  premiers  articles  des  antennes  roux.  Midi  de  la 
France. 

Fbuonis   mi-partie  (r.  dimidiatOf  Dej.).   Long.  laà  16 
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milUm.  (b  ip  à  7  lignes)  ;  ailée  ;  Ute  cuivrée ,  ainsi  que  le 
prothorax  qui  est  presque  carré ,  et  bi-strié  de  chaque  côté 
postérieurement  ;  éîytres  d'un  vert  bronzé ,  ovales-obfongues , 
presque  parallèles,  striées-ponctuées,  avec  quatre  points  en-  • 
foncés.  France. 

FÊRONiB  cKà?ŒLàB(Feroniacrenulata,  De/.).  Long.  10  ip 
à  1 1  1/4  oûU.  (4  3;4 à  S  i;4  lig.  ]»;  ailée;  étroite;  bronzée  ou 
d*un  noir  bledâtre  en  dessus;  prothorax  presque  carré,  bi- 
fttrié  postérieurement  de  chaque  côté  ;  élytres  dvales-oblon- 
gués ,  presque  parallèles ,  striées-ponctuées ,  avec  trois  points 
enfoncés.  Espagne. 

FÊaoNiE  DE  VOYAGE  (F.  viatka ,  De#.  ).  Long.  11  à  16  miï- 
lim.  (S  à  7  lignes)  ;  sans  ailes  ;  ordinairement  d'un  bleu  violet 
en  dessus,  ou  d'un  vert  métallique ,  ou  presque  noire  ;  protho- 
rax  assez  large ,  presque  carré ,  bi-^trié  postérieurement  de 
chaque  côté;  étytres  ovales-oblongues,  presque  parallèles, 
striées,  à  stries  le  plus  souvent  ponctuées,  un  peu  crénelées, 
avec  trois  points  enfoncés.  France. 

Fbbonie  gracieuse  [F.  lepidoy  Dbj.).  Long.  11  ~i;a  à  14 
x/3  ittijjim.  (5  1/4  à  6  i/4  lignes)  ;  sans  ailes  ;  le  plus  souvent 
-verte  oa  d'un  cuivré  bronzé  en  dessus;  prothorax  presque 
crarré,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  ovales- 
isibioognes,  presque  parallèles,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés. France. 

FÉRORiB  GBAVissAMTE  {F,  grcssoria ,  Dfij.).  Long.  13  i;a  à  i4 
i|3  millim.  (5  3^4  à  i6  i;4  lignes);  ailée;  bleue  en  dessus  ;  pro- 
thorax assez  long ,  un  peu  cordiforme ,  bi-strié  de  chaque  côté 
postérienremeat  ;  élytres  oblongues,  presque  parallèles,  striées, 
a  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés. 
Basses-Alpes. 

FÉxoNiE  Maure  [F»Mauritantca,  Dej.).  Long.  11  i/s  à  13 
1/3  millim.  (5  t;4  s  5  3/4  lignes);  ailée;  noire;  prolhorax 
presque  carré,  strié  postérieurement  de  chaque  côté  ;  élytres 
ovales-oblongues ,  presque  parallèles,  striées,  à  stries  fine- 
ment ponctuées ,  avec  trois  points  enfoncés  ;  les  trois  premiers 
articles  des  antennes  roux.  Algérie. 

FÊaoNiESTRiÊe-PONCTUÉE  (F.  striato-punctata y  Dej.).  Long. 
loà  II  ip  millim.  (4  172 à  ^  i;4  lignes); ailée;  bleueou  d'un 
vert  bronzé  en  dessus;  prothorax  presque  cordiforme,  bi- 
strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  ovales-oblon- 
gues ,  striées-ponctnées ,  avec  deux  points  enfoncés  postérieu- 
rement. Lyon. 
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Fbronic  pourprés  (  Ferotiia  purpurescens ,  Dej.).  Long,  iq 
à  10  1/2  miii.  (4  1/3  à  4  3;4  Hg*  )  ;  ailée;  ordinairemeiit  d'an 
vert  brotizé  ou  violacé  ea  desÀus;  prothorax  lisse,  un  peu  cor- 
di forme,  strié  de  chaque  côté  piDstërieurement ;  éiy très  ova- 
les-obiongues,  presque  parallèles ,  ccénées-striées ,  avec  deux 
points  enfoncés' postérieurement.  Algérie. 

Feromib NOIRCIE  (F.  infiiscaUx^  Dej.  ).  Long.  91/2  à  11  i/t 
millim.  (4  i;4  ^  ^  1/4  li6[*><^s)>  ^^^^  *  dessus  vert,  ou  d'an  noir 
bronzé  ;  prothorax  lisse ,  un  peu  cordifbrme,  «trié  de  chaque 
côté  postêrienremenl;  élytres  presque  parallèles,  striées,  à 
stries  obscurément  ponctuées ,  avec  deux  points  imprimés  pos- 
tèrieurement.  Midi  de  la  France. 

FÈRONiE  cRÈNÊe  (F.  ctvnatay  Dej.  ).  Long.  1 1  millim.  (5  li- 
gnes) ;  ailée  ;  uoire  ;  prothorax  corditorme ,  rétréci  en  arrière, 
strié  de  chaque  côté  ;  élytres  presque  parallèles ,  cx«nées- 
striées.  Portugal. 

FÈRONIE  LUGUBRE  (F.  liujubns ,  DEj.).Long.  13  tnillim.  (5 
ip  ligues)  ;  ailée  ;  noire  ;  prothorax  cordîforme,  bi-stHé  de 
chaque  côté  postérieurement;  élytres  prasque  parallèles, 
st  riées- ponctuées  «  avec  un  point  enfoncé  postérieurement; 
antennes  et  pieds  bruns.  Caucase. 

FÉROME  LursANTK  (F.  niiida^  Dej.).  Long.  9  a  11  miliim. 
(4  î^  5  lignes)  ;  ailée  ;  tète  et  prothorax  d'un  rouge  cuivreux 
luisant-,  ce  dernier  un  peu  arrondi,  avec  une  impression  de 
chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  d'un  vert  bronzé,  lui- 
santes, presque-parallèles,  striées-ponctuées,  avec  deux  points 
enfoncés  postérieurement.  F.5pagne. 

FÈRONIE  cou-PONCTué  (F.  punctîcollis ,  Dej.).  Long.  10  à 
1 1  millim.  (4  i;i  à  5  lignes);  ailée;  d'un  vert  bronzé  obscur 
ou  d'un  noir  bleuâtre  en  dessus;  prothorax  un  peu  arrondi, 
avec  le  milieu  ponctué,  strié  de  chaque  côté  postérieurement; 
élytres  presque  parallèles,  striées- ponctuées,  ayant  postérieu- 
reoient  deux  points  enfoncés.  Midi  de  la  France. 

DEUXIÈME    DIVISION. 

Ordhiniremenl  ailés^,  mais  quelquefois  sans  ailes; assez  allongés, 
ou  larges  etdépritnés;  prothorax  presque  carré  ou  conliformc: 
antennes  filiformes  et  tr^s-légèretnent  comprimées  ;  palpes  assez 
minceSf  à  dernier  article  cylindrique  ;  corps  noir  ou  brun,  très- 
rarement  métallique,  presque  toujours  au-dessous  de  la  taille 
mo)  enne.  Ces  insectes  forment  le  genre  Arguior  de  Megerix. 

FÈRONIE  PRiNTANiÈRE  (  F.  vemalis,  Dej.).  Long.  6  jp  à  7 
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i}^  milUm.  (a  3/4  À  3  i/4  lignes);  ailée;  iioii%;  prothoras 
presque  carré,  ponctué  postériearemeiit  des  deux  côtés,  strié  ; 
élytres  ovales-oblongues,  presque  parallèles ,  striées,  à  stries 
obscurément  ponctuées  ,  avec  trois  points  enfouees  ;  antennes 
et  pieds  bruns.  France. 

FÊRONiE  PIEDS-KOU6BS  (Feronîa  riibripes ,  Dv,  ).  Long.  6  à  7 
millini.  (2  1/3  à  3  lig.)  ;  ailée;  dessus  bleu;  prothorax  cordi- 
forme ,  ponctué  postérieurement,  et  strié  de  chaque  côté  ;  ély- 
cres  ovales-obloBgues ,  striées,  avec  un  point' enfoncé;  an- 
ternies  et  pieds  d'an  rouge  ferrugineux.  Midi  de  la  France. 

FsjtoiiiB  KBGUGKNTE  (  F.  negUgcns,  Dej.  ).  Long.  6  à  6  i;a 
m&llim.  (2  i;a  à  a  3/4  lignes);  point  d'ailes  ;  d'un  noir  brun; 
procborax  presque  carré,  ponctué  postérieurement,  strié  de 
chaque  côté;  élytres  ovales-obiongues,^striées-ponctuées,  avec 
un  point  enfoncé  postérieurement;  antennes  et  pieds  roux. 
France. 

FÉRons  ÉRUDiTE  (F.-  crudita,  Dej.).  Long.  61/2  à  Smillim. 
(  a  3/4  à3  f/3  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorsTx  un  peu 
conforme,  ponctué  postérieurement,  bi-strié  des  deux  côtés; 
élytres  ovales-oblongues ,  striées-ponctaêes ,  avec  trois  points 
enfoncés;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

FcBOMiE ETROITE  (F.  strenua,  Dej.).  Long.  6  à  6  172  mil- 
iin».  (  2  1/2  3  2  3/4  lignes)  ;  sans  ailes;  noire  ;  prothorax  un 
pea  oordiforme,  ponctué  postérieurement,  strié  de  chaque  cô* 
t«;  élytres  oval^s-oblongnes ,  siriées-ponctuées,  avec  trois 
points  euEoncés  ;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

FÉROMiE  TANNÉE  (F.  puUa ,  Dej.).  Loog.  6  milUm.  (2  1/2  li- 
gnes) ;  sans  ailes;  noire;  protborax  un  peu  cordiforme,  obscu- 
lément  ponctué  postérieurement,  strié  de  chaque  côté;  ély- 
tres oblongues,  slriées-ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  bruq.  France. 

FÉRONiE  FILLETTE  (F.  pusUla ^  Dej.),  Loug.  5  1/2  à  6  mil- 
Jim.  (2  1/4  à  2  1/2  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  pres- 
que cordiforme,  un  peu  plan ,  obscurément  ponctué  postérieu- 
rement, et  strié  de  chaque  côté;  élytres  ovales-obloogues , 
striée,  à  stries  obscurément  ponctuées,  et  trois  points  enfon< 
ces  peu  apparents  ;  antennes  et  pieds  roux.  Hautes-Pyrénées. 

FÊRmiiE  AGRÉABLE  (F.  ^mcena,  Dej.).  Long.  6  1/2  millim. 
(  2  3/4  lignes  )  ,  sans  ailes;  d\m  noir  brun  ;  prothorax  assez 
long,  on  peu  cordiforme,  légèrement  plan  ,  avec  une  impres- 
sion transversale  et  postérieure ,  ponctué  postérieurement, 
strié  ;  élytres  oblongues, striées,  à  stries  obscurément  ponc- 


tuéM,  avee  trois  pointa  enfoncée  peu  apparents;  antenneict 
pieds  roui.  Haates-Pyrénées. 

FÉRONtB  NAINB  (  F«ronta  otimi/io.  Du.  ).  hcmff.  5  miUim.  (s 
lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  protnorax  presque  carré, 
obscurément  ponctué  postérieurement,  strié  des  deux  côtés; 
ély  très  ovales-oblongaes ,  striées^ponctuées,  avec  deux  points 
enfoncés  ;  aptennes  et  pieds  roux.  Pyrénées-Orientales» 

FÉRONiE  DB Portugal  (  F,  Lusitanica;  Dej.  ).  Long.  7  à8 
millim.  (3  à  3  i;3  lignes)  ;  sans  ailes  ;  d'un  brnn  noir;  protho- 
rax carré-ai longé,  strié  de  chaque  côté  postêrienrement  ;  ély- 
tres  ovales-oblongues,  un  peu  planes,  crénées-striées ,  avec 
trois  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  roux.  Portugal. 

FéRONiB  DÉPRIMÉE  (F,  depve^sa,  Dej.  ).  Long.  7  i;a  à  8  ip 
millim.  (3  i;4  à  3  3/4  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brus;  pro- 
thorax d'un  ronge  ferrugineux,  carré-oblong,  strié  postérieu- 
rement des  deux  côtés;  élytresovales-^oblongues,  un  peu  planes, 
striées,  avec  trois  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  roui. 
France. 

FÉRoNiE  ROUSSE  (F.  rufa^Hv.).  Long.  6  i/n  à  7  i;i  rniUii»' 
(2  3/4 à  3  i;4  lignes);  aptère;  d'un  ronx obscur;  prothortf 
un  peu  carré,  strié  de  chaque  côté  postérieurouent  ;  ély très  as- 
sez courtes,  ovales-oblongues ,  striées,  avec  trois  points  en/oo* 
ces  ;  antennes  et  pieds  roux.  Autriche. 

FÉRONIE  d'Espagne  (F.  Hispanicoy  Dbj.  ).  Long.  8  •  9 mil- 
lim. (3  ip  à  4  lignes)  ;  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun  ;  prolhorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  en  devant,  birstrié  de  chaque 
côté  postérieurement  ;  élytres  presque  parallèles,  striées, avec 
deux  point  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  roux.  Espagne. 

FÉRONIE  SAUVAGE  (F.  barbaro  ,  Dbj.).  Long.  9  à  10  milUiD' 
(4^4  172  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun;  prothorax  pres- 
que carré,  rétréci  en  devant,  strié  postérieurement  des  àfxi 
côtés;  élyttes  parallèles,  striées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
antennes  et  pieds  roux.  Marseille. 

FÉRONIE  SPADIGBE  {F,  spadicea ,  Dej.  ).  Long.  6  millioi-  (  > 
1/2  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  prothorax  presque 
carré,  un  peu  rétréci  postérieurement ,  obscurément  poncttié, 
strié  de  chaque  côté;  élytres  assez  courtes,  ovales*obloDgues, 
striées,  à  stries  finement  ponctuées,  avec  deux  points  enfou 
ces  ;  antennes  et  pieds  roux.  Lyon.  I 

FÉRONIE  SUBSINUÉE  (F.  subsinuaUiy  Dej.).  Long.  6  i/3à7 
millim.  (  2  2/3  à  3  lignes)  ;  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun  ;  pro 
thorax  presque  carré,  ponctué  et  bi-strié  postérieurement  <it 
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chaqœ  côté  \.  ély  très  assez  courtes ,  o  vak;s-obloiigues ,  striées  ; 
à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
antennes  et  pieds  roux.  Styrie. 

FÊRONifi  oifiTE  [Feronia  unctuUtta^  DEJ.).Long.  6  ij^k'j  i;3 
millioi.  (3  3f4  À  3  J74  %•)  î  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun;  pro- 
thorax  presque  carré,  ponctué  et  strié  postérieurement  des 
deax  côtés;  ély  très  assez  courtes ,  presque  parallèles,  rétrécies 
postérieurement,  striées,  à  stries  finement  ponctuées,  avec 
deux  points  enfoncés  peu  apparents  f  antennes  et  pieds  rûux. 
Autriche. 

FÉROHiE  AMAHOÏDE  (F.  amaroUdes,  Dej.  ).  Long.  8  à  9  mil- 
lim.  (3  >;3à  4%nes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun;  protho- 
rax presque  carré ,  bi-strié  postérieurement  ;  élytres  presque 
parallèles,  rétrécies  postérieurement,  striées ,  à  stries  finement 
ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  postérieureoAent ;  an- 
tennes et  pieds  roux.  Pyrénées-Orientales. 

FÊRONis  ABAXOÎDB  (  F.  obaxoîdes,  Dej.  ).  Long.  9  i/a  à  10 
1/2  millim.  (4  i/4  à  4  3/4  lignes);  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ; 
prothorax  assez  large,  presque  carré, bi-striè  postérieurement; 
élytres  assez  larges,  ovales  ,  rétrécies  postérieurement,  striées, 
à  stries  finement  ponctuées,  avec  deux  points  postérieurs  en- 
foncés; antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  Hautes-Pyrénées. 

FsioNiE  (X>u-STHiÈ  (F,  striatocolUs ,  Bbj.  ).  Long.  7  173  à  8 
miUim.  (3  174a  S  1/2  lignes);  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun, 
prothcurax  lisse,  presque  carré ,  un  peu  rétréci  en  arrière  et 
profondément  strié  de  chaque  côté;  élytres  assez  courtes ,  ob- 
longnes-ovales,  striées-ponctuées,  avec  un  point  postérieur  en- 
foncé ;  antennes  et  pieds  roux.  Croatie ,  Hongrie. 

TROISIÈME   DIVISION. 

Corps  au-dessus  de  la  taille  moyenne ,  ordinairement  sans  ailes, 
quelquefois  ailé fd un  noir  luisant,  assez  allongé;  prothorax 
presquecarré,  tronqué  postérieurement  ;  élytres  légèrement  ova- 
les et  presque  parallèles  ;  pattes  assez  fortes  et  assez  allongées  ; 
antennes  filiformes,  assez  forîes  ;  dernier  article  des  palpes 
presque  cylindrique  ou  un  peu  sécurif orme.  Ces  insectes  forment 
les  genres  Omaseus  de  Ziegler,  et  Melanius  de  Bonelu. 

FÊaoHiE  coPHOSioÏDjg  (F.  cophosidides,  Dej.).  Long.  18  à  21 
172  millim.  (8  à  9  3/4  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement ,  avec  une  fos- 
sette de  chaque  côté;  élytres  allongées,  presque  parallèles, 
profondément  striées,  avec  deux  points  enfoncés,  Hongrie. 
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FéftONiK  FIMNÈB  (Feronia pentuau,DKS.),Laaff.  16 à  i8diE 
(  7  à  8  lignes)  ;  ailée  ;  noire  ;  prothoraz  presque  carré ,  un  pea 
rétréci  postérieurement,  ponctué,  creusé  en  fossette  et bi- 
8 trié  de  chaque  côté;  élytrés  oblongues,  presque  parallèles, 
profondément  striées,  avec  deux  points  enfoncés.  Paris. 

FÈRONiE  MÈLANAiRE  (F.  rnciamiria,  Dbj.).  Long.  12  i/3ài8 
i;2  millim.  (5  2j3  à  8  i;4  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire;  protho- 
raz presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  pooctoé, 
creusé  eu  fossette  et  bi^strié  de  chaque  c6té  ;  ély très  oblon- 
gues, presque  parallèles,  profondément  striées^  avec  deux 
points  enfoncés.  France. 

FÊROMB  MELAS  (F.  mckis,  Dej.).  Long.  1 4  2/3  À  i8  millim. 
(6  1/3  à  8  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothoraz  presque  carré, 
arrondi  sur  les  côtés,  bi-strié  postérieurement;  ély  très  oval» 
oblongueà,  striées,  à  striés  quelquefois  ponctuées ,  avec  deai 
points  enfoncés.  Midi  de  la  France. 

FÈRONiE  Hongroise  {  F.  Hungaria,  Dbx.  ).  Long.  i5  à  iS 
millim.  (6  1/2  à 8 lignes);  sans  ailes  ;  noire;  prothorax  presque 
carré,  à  côtés  arrondis ,  bi-strié  postérieurement  de  cbaqoe 
côté;  élytres  presque  parallèles,  striées,  avec  deux  points 
enfoncés.  Hongrie. 

FÉRONfE  DE  l'Altaï  (  F.  Altaica ,  Dej,  ).  Long.  1 1  1/3  à  f 6 
millim.  (5  iy4  à  7  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire;  prothoraz  un  pe" 
cordiforme ,  bi-strié  postérieurement  de  chaque-  côté  ;  élytres 
assez  courtes,  ovales-oblongues,  presque  parallèles,  striées, 
avec  cinq  points  imprimés.  Sibérie. 

Fj^ronie  MAGICIENNE  (F.  mogus ,  Dej.  ).  Long.  12  à  i4  ^^^ 
lim.  (  5  1/2  à  6  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothoraz  presque 
carré,  à  côtés  arrondis,  bi-strié  postérieurement  de  chaque 
côté;  élytres  assez  courtes,  ovales-obloDgpes,  un  peu  |)arall€- 
les,  striées,  avec  quatre  points  enfoncés.  Sibérie. 

FÈRONIE  noire  (F.  nigrita,  Dej.  ).  Long.  loà  1 2  millim-  (  4 
ip  à  5  1/2  lignes);  ailée;  noire;  prothorax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  postérieurement,  ponctué  des  deux  côtés,  creu* 
se  en  fossette  et  obscurément  bi-strié;  élytres  oblongues» 
presque  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
avec  trois  points  enfoncés  ;  mâle  ayant  sur  le  dernier  anneau 
de  l'abdomen  un  petit  point  élevé  visible  à  la  loupe.  France. 

FÉRONIE  CHARBONNEUSE  (  F.  anthmcina,  Dej.  ).  Long.  10  a 
12  millim.  (4  172  à  5  1/2  lignes)  ;  ailée  ;  noire;  thorax  pres- 
que cordiforme,  ponctué  des  deux  côtés,  à  fossette,  obscu- 
rémeot  bi<*strié  ;  élytres  oblongues,  presque  parallèles,  striées, 
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à  Btries  obscurément  ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés  ;  * 
mâle  ayant  une  fossette  sur  le  dernier  anneau  de  l'abdomen. 
France. 

FÉRONiE  grÊlï  (^Feronia  graciltSf  Dej.).  Long.  8  à  9  mîll. 
(3  1 72  à  4  lignes)  ;  ailée  ;  noire  ;  prothorax  un  peu  cordifornie, 
ponctué  de  chaque  côté,  un  peu  à  fossettes,  bi-strié  ;  élytres 
oblongues,  presque  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  avec  trois  points  enfoncés;  antennes  et  pieds 
bruns  ;  dernier  acticle  de  f  abdomen  lisse  dans  les  deux  sexes. 
France. 

FÉRoNiE  »»BTrrE  (F.  tninor,  Dej,).  Long.  7^8  teiflim.  (34 
3  1/2  lignes);  ailée;  noire;  prothorax  un  peu  cordiforme, 
ponctué  des  deux  côtés,  un  peu  à  fossettes,  bi-strié;  élytres  oblon- 
gues, presque  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
avec  trois  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  bruns;  dernier 
anneau  de  l'abdomen  du  mAIe  avec  une  ligne  élevée  peu  appa- 
rente. France. 

FÉRORiE  ALLONGEE  [F.  eiotigata.  De;.].  Long.  i5  à  i6mil- 
lim.  (6  17a  k  7  lignes);  ailée;  noire;  prothorax  presque  cor- 
diforme,  creusé  de  fossettes  de  chaque  côté,  avec  les  angles 
postérieurs  un  peu  arrondis;  élytres  allongées,  presque  paral- 
lèles, striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois  points 
enfoncés.  Hongrie. 

FÉROifiE  MÉRIDIONALE  (F.  meridiorinlis,  Dej.).  l<ong.  l4 
mUUm.  (6  lignes);  ailée;  noire;  prothorax  cordiforme,  assez 
court,  à  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles 
postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  allongées,  presque  pa- 
raflèles,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  trois 
points  enfoncés.  France. 

FÉROBiE  TÉNÉBREUSE  (F,  atcrrima,  Dej.).  Long.  12  à  i4 
niillim.  (5  i;a  à  6  lignes);  ailée;  d'un  noir  brillant;  protho- 
rax carré,  à  fossettes  des  deux  côtés  postérieurement,  avec  les 
aofi^les  postérieurs  arrondis  ;  élytres  oblongues ,  presque  pa-« 
ralîèles,  finement  striées- ponctuées,  avec  trois  fossettes  en- 
foncées. 

FÉRONIE  TRÉs-NoiRE  (F.  m<7crrima  Dej.).  Long.  i4  à  >5 
milltm.  (6  à  6  172  lignes)  ;  ailée  ;  noire,  luisante  ;  prothorax  un 
peu  cordiforme,  à  fossettes  de  chaque  côté,  avec  les  angles  pos- 
térieurs on  peu  arrondis  ;  élytres  oblongues,  presque  paral- 
lèles, finement  striées-ponctuées,  avec  trois  fossettes  enfoncées. 
Pyrénées. . 
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QUATRIÈME  DIVISION. 

Comme  les  précédents,  mais  prothoretx  arrondi  postérieurement  ; 
élytres  plus  ovales  et  plus  convexes.  Leur  taille  est  au-dessus  de 
la  moyenne,  leur  couleur  dun  noir  luisant,  rarement  brune  ou 
métallique  ;  constamment  ils  manquent  daiUs  sous  les  élytres. 
Ces  insectes  composent  le  genre  Steropus  de  M^gerle. 

FÉRoifiE  PARÉE  (Ferônta  concinna,  Dei.).  Long.  1 5  à  1 8  miil. 
(6  i/a  à  8  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  presque  ar^ 
rondi,  creusé  de  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement; 
élytres  ovales,  un  peu  convexes,  striées,  avec  un  point  enfoncé 
postérieur.  France. 

FÉRONIE  AQUATIQUE  (F.  modida,  Dej.).  Long.  i5  à  i8  mil- 
lim.  (6  i/a  à  8  lignes);  comme  la  précédente,  mais  caisses 
d'un  rouge  ferrugineux,  et  quelquefois  jambes  et  tarses  d'un 
brun  roussâtre.  France. 

FÉRONIE  d'Hofpmansego  (F.  Hqffmanseggii,  Dej.).  Long. 
i5  i;a  millim.  (6  3/4  ligues);  satis  ailes;  noire;  protborax 
ovale,  strié  des  deux  côtés  postérieurement;  élytres  ovales, 
convexes,  très-finement  striées,  avec  un  point  enfoncé  posté- 
rieurement. Portugal. 

FÉRONIE  jais  (F.  gagalina,  Dej.).  Long.  i8  à  3o  millim  {8 
à  9  ligues)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  un  peu  globuleux, 
strié  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  ovales,  con> 
vexes,  très-finement  striées,  avec  un  point  enfoncé  postérieure- 
ment. Espagne. 

FÉRONIE  GLOBULEUSE  (F.  qbboso,  Dej.).  LoTÎg.  17  à  19  mil- 
lim. (7  i/a  à  8  IJ2  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  un 
peu  globuleux,  strié  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres 
ovales'oblongnes,  légèrement  convexes,  striées,  avec  un  point 
enfoncé  postérieurement.  Algérie. 

FÉRONIE  NÉGRESSE  (F.  csthiops,  Dej. ).  Long.  II  1/2  à  14  mil- 
lim. (5  i;4  à  6  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  un 
peu  arrondi,  à  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement; 
élytres  ovales,  un  peu  convexes,  striées,  avec  trois  points  en- 
foncés ;  mâle  ayant  le  pénultième  anneau  de  l'abdoinen  denté. 
Allemagne. 

FÉRONIE  TARSEs*ttoux  (F.  rufitarsis,  Dej.).  Long,  tt  à  ii 
a;3  millim.  (5  à  5  i;3  ligues);  sans  ailes;  noire;  protborax 
un  peu  arrondi,  à  fossettes  postérieurement  de  chaque  côté  ; 
élytres  ovales,  un  peu  convexes,  striées,  avec  trois  pQÎnts  en* 


foncés;  mMe  ayant  une  crête  longitadmale  élevée  snr  le  der- 
nier article  de  Fabdomen.  Allemagne. 

FiÊRONiE  D*lLLt6ER  [Ferotiia  IlUjeri^  Pei.}.  Long.  8  i;)  à 9 3/4 
xnill.  (3  3f4à  4  lig-)  ;  sa°s  ailes;  d'un  noir  bran  ;  prothorax  un 
peu  cordiforme,  strié  postérienremeh(  de  chaque  côté,  à  an- 
gles postérieurs  arrondis;  élytres  ovales,  un  peu  convexes, 
striées,  avec  deux  points  postérieure  enfoncés;  antennei  et 
pieds  roux.  Autriche. 

CINQUIÈME   DIVISION.    (PLATISMA    delà   l'*  ÈDIT.). 

Sans  ailes  OU  calés  ;€le  couleur  métallique,  ou  noire,  quelquefois 
bruns;  de  grandeur  variable.  Comme  les  insectes  des  deux  divi- 
sions précédentes,  mais  prothbrax  cordiforine  ou  rétréci  posté' 
rieurement. 

FÉRONIE  .piciMAfVE  [F.  picimana,  Dej.).  Long.  13  à  i4  i/3 
millioi.  (  5  1/2  à  6  i;4  lignes)  ;  ailée  ;  d'un  noir  l^run  ;  ;protho- 
rax  cordifonne,  resserré  postérieurement^  strié  de  chaque  côté; 
élytres  un  peu  planes,  oblongnes,  presque  parallèles,  striées, 
avec  trois  points  enfoncés;  pieds  roux.  France. 

FÉROfviE  DU  st.-Beknard  (F.  graia,  Dej.).  Long,  ii  à  11 
i;2  millim.  (  5  à  5  i;4  lignes)  ;  sans  ailes  ;  d'un  noir  brun  ;  pro- 
thorax cordiforme,  strié  de  chaque  côté,  avec  une  impression 
transversale  en  arrière;  élytres  un  peu  planes,  ovales-oblon- 
fjues,  obscurément  striées,  avec  deux  points  postérieurs  enfon- 
cés; antennes  et  pieds  bruns.  Alpes  du  Piémont. 

¥ÉROME  DURE  (F.  edura,  Dej.).  Long.  i6  millim.  (  7  li- 
goes);  sans^iles;  noire,  luisante;  prothorax  cordiforme,  ré- 
tréci en  arrière,  strié  sur  les  côtés;  élytres  un  peu  pla- 
nes ,  ovales-oblongues ,  obscurément  striées ,  bordées  d'une 
ligne  lie  points  enfoncés.  Piémont.         ^ 

Pj^ROME Maure  (F.  Maura,  Dej.).  Long.  9  2/3  à  13  millim. 
(4  1/3  à  5  i;2  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  presque 
carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  bî-strié  de  chaque  côté  ; 
él^-tres  assez  courtes  ,  un  peu  parallèles ,  finement  striées, 
avec  quatre  points  enfoncés;  cuisses  quelquefois  rousses.' Au- 
triche. 

FÉRONFE  DE  FiNDEL  (F.  Finrfc/«,DEj.).  Long.  10  1/2  à  12  i;a 
millim.  (4  3/4  à  5  3/4  lignes)  ;  sans  ailes;  dessus  d'un  bronzé  ob- 
scur ;  prothorax  presque  carrée  un  peu  rétréci  postérieurement, 
bi-strié  de  chaque  côté  ;  élytres  assez  courtes,  un  peu  parallè- 
les, finement  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec 
trois  poiaU  enfoncés.  Hongrie. 

Entomologie,  tome  1.  x4 
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FÉRONIK  poiMT»-OBtONp»  f  Feroma  oblon^-punctata,  Dej.  ). 
LoDg.  lo  à  1 1  1/1  inill.  (4  i;i  à  5  i;4  Hg.) ;  ailée;  d'un  bronzé 
obscur;  prothoraz  un  peu  cordi forme,  strié  de  cbaqne  côté 
postérieurement  ;  élytres  assez  courtes ,  ovales-oblongues , 
striées,  avec  cinq  fossettes  enfoncées.  France. 

FÉRONIE  ÉTROITE  (F.  angitstata^  Dej.  ).  Long.  lo  à  1 1  i/î 
millim.  (4  i/a  à  5  i/4  lignes);  ailée;  d'un  noir  bronzé;  pro- 
thorax un  peu  cordiforme,  strié  des  deux  côtés  postérieure- 
ment; élytres  assez  courtes,  ovales-oblongues;  striées,  à  stries 
obscurément  ponctuées,  avec  trois  fossettes  enfoncées.  Alle- 
magne. 

SIYIÈME    DiyiSlON. 

Le  corps  est  plm  allongé  que  dans  les  piêcédenls,  cylindrique^  de 
taillé  moyenne,  toujours  apth'e,  noir  et  luisant  ;ies  aniennes 
sont  un  peu  plus  courtes  et  les  pulpes  un  peu  plus  forts.  Ce 
insectes  forment  le  genre  Cophosus  de  Ziegler. 

FÉROMIE  oramdê(F.  magna,  De.t.  ).  Long.  19  à  aS  millim. 
(8  1/1  à  10  lignes);  sans  ailes;  noire;  protliorax  assez  court, 
carré,  avec  une  impression  postérieure  de  chaque  côté  ;  élytres 
un  peu  allongées,  parallèles,  profondément  striées,  avec  deux 
ou  quatre  points  enfoncés.  Hongrie. 

FÉRONiE  CYLINDRIQUE  (F.  cylindrica.  Des.).  Long.  19  à  ai 
millim.  (81/3  à  10  lignes);' sans  ailes;  noire;  prothorax 
carré  avec  une  impression  postérieure  de  chaque  côté  ;  élytres 
allongées,  parallèles,  profondément  striées,  avec  deux  ou  qua- 
tre points  enfoncés.  Hongrie. 

,  FÉRONIE  FILIFORME  (  F.  filiformis,  Dej.  ).  Loug.  1 6  à  19  mil- 
lim. (7  à  8  1/2  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  carré, 
avec  une  impression  postérieure  dé  chaque  côté  ;  élytres  al- 
longées, parallèles,  profondément  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  avec  deuxou  quatre  points  enfoncés.  Hongrie. 

SEPTIÈME   DIVISION.  (LeS   PtÉROCHISTES  dc   la   1"  ÉDIT.). 

Corps  ordinairement  allongé  et  déprimé ,  rarement  raccourci  ; 
pattes  assez  fortes  et  assez  allongées;  prolhorax  souvent  cordi' 
forme,  quelquefois  presque  carré;  antennes  assez  fortes^  fili-' 
formes  et  non  comprimées  ;  dernier  article  des  palpes  légère' 
ment  séeuri forme.  Ces  insectes,  formant  le  genre  Pierostichm 
de  P.0NELLI,  sont  très-souvent  aptères,  noirs  ou  de  couleur 
métallique  ;  les  mâles  ont  constamment  une  crête  longitu- 
dinale siir  le  dernier  anneau  de  labdoraen. 
f  ÈROMIE  NOIRE  (F.  nt^ra,  Dej.).  Long.  16  à  ao  millim.  (7  à 
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9  lignes  Vf  ailée;  noire  ;  prothorax  presque  carré,  M-strié  de 
chaque  côté;  élytres  obloogoes^  presque  parallèles»  profondé* 
meai:  striées,  avec  trois  points  enfoncés.  France. 

FÉRONiBFASCiÈE-PONCTUÉB  [Feroma  fosciaUy-punctata,  Dbj.). 
Long.  i5  1/2  à  16  1/3  miUim.  (6  3/4  à  7  i/4  lignes);  sans 
ailes  ;  noire;  prothofox  cordiforme,  avec  nne  impression  pos- 
térieure transversale,  strié  de  chaque  côté;  élytres  on  peu 
planes ,  ovales ,  profondément  striées,  à  bords  latéraux  un  peu 
carénés  ;  intervalles  des  stries  creusés  alternativement  de  fos- 
settes. Autriche. 

FÉROHie  oif  PBCJ  PONCTUÉE  (F,  ;Minim;9unc(oto,  Dbj.).  Lonç. 
i4  à  18  miilioi.  (6  à  8  lignes)  ;  sans  ailes;  noire;  protliorax 
cordifonne,  strié;  élytres  uo  peu  planes,  ovales-oblongues . 
profondément  striées ,  le- troisième  intervalle  avec  trois  points 
enfoncés.  France. 

FÉRoms  nUoNMORAT  (  F.  Uonnoraiiif  Dsj.).Long.  i4  i/3  à 
16  1/2  miUim.  (6  i/4  à  7  j;4  lignes)  ;  sans  ailes;  noire; 
prothorax cordiforme,  strié  poktérienrement  de  chaque  côté; 
élytres  un  peu  planes,  oblongaes-allongées ,  striées,  le  troi- 
sième intervalle  des  stries  ayant  quatre  points  enfoncés  ;  pieds 
bruns.  France.  . 

Fiaoxu  piBi>s-R<tfix(F.  rufipes,  Dej.  ).  Long.  16  à  17  mil- 
Jim.  (7  à  7  17a  lignes);  sans  ailes;  noire  ;  .prothorax  cordi- 
forme, strié  postérieurement  de  chaque  côté;  élytres  un  peu 
planes,  ovales-oblongues ,  striées;  le  troisième  intervalle  des 
stries  avec  quatre  points  enfoncés  ;  cuisses  rousses  ;  jambes  et 
tarses  bmns.  France.. 

FÉaoNiB  CDissES-ROUSSLS  (F.  femorata,  Dej.).  Long.  i4  à  16 
millim.  (6  à  7  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  dordi- 
forme,  strié  postérieurement  de  chaque  côté  ;  élytres  un  peu 
planes,  ovales-oblongues,  profondément  striées;  le  troisième 
intervalle  avec  quatre  points  enfoncés;  cuisses  rousses.  Envi- 
rons de  Lyon. 

FiaoNfE  deDupour  (F.  Dufourii,  Dej.).  Long«  16 à  18  mil- 
lim. (7  à  8  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  cordiforme, 
avec  une  impression  cordiforme  de  chaque  côté  ;  élytres  un  peu 
planes,  ovales-oblongues,  presque  parallèles,  striées,  le  troi- 
sième intervalle  des  stries  avec  cinq  points  enfoncés.  Hautes- 
Pyrénées. 

FÉRONiE tronquée  (F.  truncato,  BoNBLLi).  Long.  i5  à  i5  i/a 
millim.  (6  i;2  à  6  3;4  lignes)  v  sans  ailes;  noire;  prothorax  cor- 
diforme, obscurément  bi-stùéea  arrière  de  chaque  côté;  élytres 
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un  pea  pUnes,  ea  c*rré  un  peo  allongé»  arroniUet  poilérîeiiie- 
ment,  nn  peu  tronquées,  profondément  striées ,  à  stries  oBscuré* 
ment  ponctuées,  le  troisième  intervalle  ayant  one  ligne  de  points 
enfoncés  ;  jambes  et  tarses  bruns.  France. 

Fbronib  obscure  [Feronia  obscunt^  DBj.).Long.  i6  a/B  mill. 
(7  i;3  lignes);  sans  ailes;  noire;  protboraz  oordiforme,  strié 
de  chaque' côté  postérieurement;  élytre^  un  peu  planes,  ovales- 
oblongues,  striées,  à  intervalles  alternativement  plus  larges,  et 
ces  derniers  ayant  one  ligne  de  peints  enfoncés.  Rnssie. 

FÉRONiE  DE  Panzer  ( F.  Panzetif  Dej.).  Long.  1-4  à  i5  1;» 
millim.  (  6  à  6  3/4  lignes);  sans  ailes  ;  noire;  prothoraz  pres- 
que cordiforme,  bi-strié  de  chaque  c6té  postérieurement  ;  ély> 
très  un  peu  planes,  ovales-oblongites,  finement  striées,  à  stries 
obscurément  ponctuées,  le  troi&ième  intervalle  avec  quatre 
points  enfoncés.  Suisse. 

Féronie  de  Z1B6LER  (F.  Zie^hri^  Dsi.).  Long.  i4  à  16  mil- 
lim. (  6  à  7  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorait  pi«sque 
o^rré»  strié  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles  posté- 
rieurs un  peu  arrondis  ;  élytres  d'un  noir  on  peu  bronaié,  «n 
peu  parallèles  et  presque  planes,  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  les  troisième  et  septième  iuter\anes  avec  une  ligne 
de  points  enfoncés  ;  cuisses  intermédiaires  rousses.  Garinthie. 

FbromiB  CVIS8ES-JAI7NBS  [F fiavofemovata,  Dbj.).  Long.  i4 
a;3  à  16  millim.  (6  1/3  à  7  lignes);  sans  ailes;  noire;  protbo- 
ras  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  strié  de  cha- 
que côté  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées,  à  troisième  inter- 
valle ayant  postérieurement  deux  points  enfoncés;  cuisses 
testacées.  Piémont. 

FÉROMiB  ÉPAISSE  (F.  pinguis,  Dej.  ).  Long.  1 4  millim.  (  6  li- 
gnes );  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  carré, strié  postérieureneent 
de  chaque  côté  ;  élytres  assez  courtes,  ovales,  striées ,  le  troi- 
sième intervalle  ayant  postérieurement  deux  points  enfoncés  ; 
cuisses  testacées.  Piémont. 

FÉHONiB  CRIBLEE  (F.  cribrata^  Dej.  ).  Long.  i4  à  i5  millim. 
(  6  à  6  i;3  lignes  );  noire  ;  sans  ailes  ;  prothorax  presque  carré, 
nn  peu  rétréci  postérieurement,  strié  de  chaque  côté  ;  élytres  un 
peu  planes,  ovales-oblongues,  presque  parallèles  ,  avec  des 
points  oLlongs  et  enfoncés,  disposés  eu  stries.  Piémont. 

Feronie  de  Drescher  i  F.  Drescheri,  Dej.  ).  Long.  16  à  19 
millim.  (7^8  i;4  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothoraz  cordi- 
forme, un  peu  rugueux,  bi-strié  postérieurement  de  chaoue 
côté  ;  élytres  un  peu  planes,  ovales,  élargies  postérieiurvm^nt , 
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avec  des  points  oblongs ,  enfoncés,  disposés  en  striés;  caisses 
rousses.  Sibérie. 

FÉRoniE  Roux-BRJLEANT  (  Feronia  rutilons,  Dbj.).  Long.  13 
à  i4  milUm.  (5  172  à  6  )ig*)>  ^^^  ailes;  dessus  vert  oa  d'un 
cuivreux  iM'bnzé;  prothorax  cordiforine,  bi-strié  postérieure- 
ment des  deux  côtés;  élytreson  peu  planes,  ovales-obtongues, 
presque  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
avec  le  troisième  ittter%*alle  creusé  de  quatre  fossettes  ;  an- 
tennes et  pieds  noirs.  Piémont. 

FÉBONiB  DE  Wellbnsi  (F.  fVeUensii,DEJ.).hon^.  17  a  i8mil- 
Itm.  (7  1/2  à  8  lignes);  sans  ailes;  d'un  cuivre  bronzé  en  des- 
s  us;  prothorax  cordiforme  ,  strié  de  chaque  cèté  ,  avec  une 
impression  transversale  postérieurement  ;  élytrès  un  peu  pla- 
nes, ovales,  hnement  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
lac  intervalles  alternativement  creusés  de  fossettes;  antennes  et 
pieds  noirs  ;  jambes  d'un  roux  brunâtre.  Carniole. 

FÉBOMiBVARiOLÉE  (F.  vano^to, Dej. ).  Long.  16  i;a  à  17  173 
millim.  (  7  i;4  à  7  3/4  lignes)  ;  sansailes  ;  dessus  d'un  cuivreux 
bronzé;  prothorax  cordiforme,  strié  de  cha<juecôté,  avec  nue 
impression  transversale  postérieurement  ;  élytrès  un  peu  pla- 
nes, ovales-oblongues,  finemnent  striées,  à  stries  obscurément 
ponctuées,  les  intervalles  alternativement  creusés  de  fossettes; 
antennes  et  pieds  noirs  ;  ïambes  rousses.  Styfie. 

FÉROMiE  A  FOSSETTES  ( F. /o5su2a<a,  i>Ej.).  Long.  i5  à  17  i;s 
nûUim.  (6  1/2  à  7  3/4  lignes);  san&ailes;  dessus  d'un  cuivreux 
htomk  -,  protborax  cordiforme,  strié  de  chaque  côté,  avec  une 
impression  transversale  postérieure;  élytrès  un  peu  planes, 
presque  parallèles,  finement  striées,  à  stries  obscurément  ponc- 
toées,  les  intervalles  alternativement  creusés  de  fossettes  ;  an- 
tennes noires;  caisses  (dans  le  plus  grand  nombre)  et  jambes 
rousses.  Hongrie. 

FÉioNiE  DE  K.LUG  (F.  Klugtiy  Dejt.).  Long.  17  millim.  (7  1/3 
lignes)  ;  sans  ailes;  dessus  d'un  vert  bronzé;  prothorax  cordi- 
forme, bi-strié  des  deux  côtés,  avec  une  impression  transver- 
sale postérieurement;  élytrès  assezcourtes,  presque  planes,  un 
peu  parallèles ,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées  ;  les  in- 
tervalles des  stries  alternativement  creusés  de  fossettes  ;  anten- 
nes, jambes  et  tarses  noirs;  cuisses  rousses.  Hongrie. 

FérokiedeSelmann  (F.&/mannï,DEJ.).Long.  i6i;aà  17 mil- 
lim. {7 1/4  à  7  1/2  lignes);  sans  ailes  ;  dessus  d'un  cuivreux  bronzé 
obscur;  prothorax  cordiforme,  strié  de  chaque  côté,  avec  une 
impression  transversale  postérieurement;  élytrès  an  peu  pla- 
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neSsOvalet-oUoiigaes*  presque  paraUèle»,  «tri^^  Ut  iplavvaUes 
alternativement  creusés  de  fossettes,  celles-ci  souvent  peu  ap- 
parentes; antennes  et  pieds. noirs }  jambes  d'un  rouK  brun. 
Haute-Antriche. 

FÉBOMiBDB Prévost  (JF«rQniaPr«vo«fii, DEJ«).Long.  i5  à  18 
miilim.  (6  i^a  à  8  lig*)^  sans  ailes;  dessus  vert,  ou  noir,  ou  d'ua 
cuivreux  bronzé  ol)scur  ;  protborax  presque  cordiforme,  strié 
de  chaque  c4té  postérieurement;  élytres  nu  peu  plaaes,  al- 
longées-ovales ,  presque  parallèles ,  îinement  striées ,  ài  stries 
obsc ut ément  ponctuées,  les  intervalles  altemativero^nt  linéés 
de  peints  enfoncés,  quelquefois  peu  apparents  ;  antennes  et 
pieds  noirs.  Jura. 

FÉROMiE  OB  Xatart  (F.  Xalartii,  Dej.).  Long*  la  ^a  à  |5 
vniilim.  (5  3/4  à  6  ]|a  lignes);  sans  ailes  ;  noire  ;  pTOtbo^ax  un 
peu  cordifonne,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  ély- 
tres d'un  bronzé  obscur»  un  peu  plaines,  ovales-oblongueSf 
presque  parallèles,  finement  striées,  les  stries  obscurément 
ponctuées  ;  le  troisième  intervalle  avec  une  ligne  de  points  ea« 
ibncés.  Pyrénées-Orientales. 

FÉROMIE  DE  JuRiNE  (F.  Jutitiei,  Dej.).  Long.  11  2)3  4  1 2  yi 
miliim.  (5  1/3  à  5  324  lignes  );  sans  ailes  ;  tête  et  prothorax  d'un 
bronzé  obscui  ou  noirs,  le  dernier  un  peu  cordiforme,  bi>«trié 
des  deux  côtés  postérieurement;  élytres  cuivreuses  ou  d'un 
bronzé  obscur,  presque  planes,  ovales-oblongues,  un  peu 
parallèles,  finement  striées ,  à  stries  obscurément  ponctuées, 
le  troisième  intervalle  avec  une  ligne  de  fossettes  enfoncées; 
antennes  et  pieds  noirs.  Suisse. 

FÉRONiE  POINTS-EXTERNES  (F.  exteme- puncUtto,  Dej.).  Long. 
12  i;a  à  i5  millim.  (5  3/4  à  6  1/2  lignes);  sans  ailes  \  dessus 
cuivreux  ou  d'un  vert  bronzé;  prothorax  presque  carré,  à 
côtés  arrondis,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement;  ély- 
tres un  peu  planes,  ovales-oblongues ,  finement  striées,  les 
intervalles  alternativement  avec  une  ligne  de  points  enfoncés, 
le  troisième  et  le  cinquième  souvent  sans  points  ;  antennes  et 
pieds  noirs.  Basses- Alpes. 

FÉRONiB  TRÈs-PONCTUÉB  (F.  mu/(ipunctûta ,  Dbj.  ).  Long. 
12  i;3  à  1 4 millim.  (5  2/3  à  6  lignes);  sans  ailes;  dessus  cui- 
vreux ou  d'un  bronzé  obscur  ;  protborax  assez  court ,  cordi- 
forme,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  un 
peu  planes,  ovales-oblongues,  presque  parallèles,  énement 
striées, les  intervalles  alternativement  avec  une  ligne  de  points 
enfoncés ,  le  cinquième  souvent  sans  points;  anteones  et  pieds 
noirs.  Suisse. 
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MM>iliï«tl8pmoi.A  (Feronia  SpinoUe,  Dbj.).  honft.  19  f  p  à 
1 4  miUim.  \S  3^4  ^  ^  lig-)  ;  sans  ailes;  noire  ;  prothorax  assez 
court,  cordiforme,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ; 
élytres  un  peu  planes,  ovales-oblongues ,  presqne  parallèles, 
profondément  striées,  à  stries  obscarénlent  ponctuées  ;  le  troi- 
sième intervalle  avec  nne  ligne  de  points  enfoncés.  Suisse. 

FéaoNiE  dTvan  (F.  rvanii,  Dej.).  Long.  10  ip  à  la  i;3 
millim.  (4  3}4  h  5  3/3  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax 
presqne  carré',  les  côtés  un  peu  arrondis,  bi^strié  postérien- 
rement  de  chaque  côté;  élytres  d'un  noir  un  peu  bronzé, 
ovales-oblongnes,  presque  parall^es,  striées,  à  ^stries  obscu- 
rément ponctuées ,  les  troisième  et  cinquième  intervalles  avec 
une  ligne  de  points  enfbncési.  Basses-Alpes. 

FÊRONiB  OE  MuHLFELD  (F.  Muhlfeldii,  Dej.).  Long,  v  i  à  i  a 
millim.  (5  à  5  171  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  pres- 
se carré,  bordé,  bi-strié  postérieurement  dé  chaque  côté; 
élytres  d'un  cuivreux  bronzé  obscur,  assez  courfes,  ovales*- 
obiongues,  presque  parallèles,  finement  striées,  à  stries  obscu- 
rément ponctuées,  le  troisième  intervalle  avec  une  ligne  de 
points  enfoncés  ;  pieds  d'un  noir  brunâtre.  Garinthie. 

FÉaoNie  MÉTALUQDE  (F.  metaUîca,  Dej.).  Long.  la  17a  à 
i4  1/2  millim.  (S  3;4  à  6  1/4  lignes);  sans  ailes;  dessus  d'un 
caivrenz  bronzé;  prothorai  assez  coprt,  carré,  bi-strié  de 
chaque  côté  postérieurement;  élytres  assez  courtes,  presque 
paralTèles,  obscurément  striées,  le  troisième  intervalle  avec 
deux  points  enfoncés  postérieurement.  Fraticer. 

FÉROTiiE  TRANSVERSALE  (F.  transversalis^  Dej.).  Long.  i4  2/3 
à  16  millim.  (6  1/3  à  7  lignes);  sans  ailes*  noire;  prothoraz 
carré, avec  une  iinpressbn  transversale  postérieurement,  et 
bi-strié  de  chaque  côté;  élytres  assez  courtes,  presque  paral- 
lèles, striées,  le  troisième  intervalle  avec  trois  points  enfoncés, 
et  les  bords  latéraux  un  peu  carénés.  Styrie. 

aUITlÈMB   DIVISION.    {ÎjES  AbAX  de  la  l''^KplT«). 

Corps  ordinairement  court ,  large  y  awdessus  4^  la  taille  moyenne, 
sans  uilesy  noir  et  luisant;  pqHe$  assez  longues  et  assez  fortes  ; 
prothorax  presque  carré  ou  trapétoide,  aussi  large  gue  les 
élytres  à  la  base  ;  élytres  presque  parallèles,  peu  allongées  ;  an" 
tennes  filiformes,  assez  fortes;  dernier  article  des  palpes  légè- 
rement sécuriforme.  Ces  insectes  composent  le  genre  Abax  de 
BoaEtu. 

•    FnoiiiB  STBiOLB  (  F.  itrhla ,  Dej.) .  L-ong.  1 7  à  ^  i  millim.  (  7 
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i;3  à  9  i/aligoes)  ;  sans  ailes;  noire;  large;  prothorax cairé, 
bi-strié  de  chaque  côté  posténearement  ;  élytres  nn  peu  pla- 
nes, parallèles ,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec 
une  ligne  latérale  un  peu  carénée ,  et  une  ligue  de  points  en- 
foncés le  long  du  bord  extérieur.  France. 

FÉRONiB  DES  Pyrénées  (  Feronia  Pyrenœa,  Dei.}.  Long.  i4  ^ 

17  tpniil].  (6  37  3/41ig0  J  *ans  ailes;  noire;  prothorax  carré, 

bi-strié  postérieurement  de  chaque  côté;  élytres  un  peu  pla- 

'Ues,  parallèles,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec 

une  ligne  latérale  un  peu  carénée.  PyrénéeS'Orientales.' 

FÉRONIE  DÉTERRÉE  {F.  eA;ara(a,D£J.).Xong.  i5  à  16  millim. 
(6 1/2  à  7  lignes);  sans  ailes  ;  noire;  prothorax  carré,  bi-strié 
de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  un  peu  planes,  paral- 
lèles, un  peu  élargies^ostérieurement ,  striées,  avec  une  ligne 
latérale  un  peu  carénée*  J^iémont. 

FÉRONIB  P4RAI.LÉLIPIPÈDB  (  F.  paralleUpipedoy  Dej.  ).  LoDg. 
i4  à  I  5  milhm.  (6  à  6  i;a  lignes);  sans  ailes;  noire;  large; 
prothorax  çarvé,  bi-strié  postérieurement  de  chaque  côté; 
élytres  presque  planes,  parallèles,  striées,  à  stries  obsctirémeut 
ponctuées,  et  une  ligne  de  points  en/oncéssur  le  bord  exté- 
rieur.. Autriche.  ♦ 

FÉROxNiE  LARGE  (F.  Uita,  Dej.).  Long.  16  2jS  k  ly  i/a  mil- 
lim.  (7  i;3  à  7  3;4  lignes)  ;  sans  ailes;  noire.;  prothorax  carré, 
avec  une  impression  de  chaque  côté  postérieurement,  ponctue, 
obscurément  bi-strié  ;  élytres  un  peu  planes,  parallèles, striées* 
ponctuées,  avec  une  ligne  latérale  un  peu  carénée.  Hongrie. 

FÉRONIE  CARÉNÉE  (F.  cartnatay  Dej.).  Long.  i4  à  16  niilUm. 
,(6  à  7  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  large  ;  prothorax  carré,  avec 
une  impression  de  chaque  côté  postérieurement,  pouctaé, 
obscurément  bi-strié;  élytres  assez  courtes,  un  peu  planes, 
parallèles,  striées-ponctuées,  les  intervalles  des  stries  un  peu 
carénés.  Autriche. 

FÉRONIE  OVALE  (F.  ova/is,  Dej.  ).  Long.^  i4  à  16  inillini'  (^ 
à  7  lignes  ]  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  large  ;  prothorax  un  peu  carre, 
rétréci  antérieurement ,  bi-strié  postérieurement  de  chaque 
côté;  élytres  assez  courtes,  presque  parallèles,  striées,  avec 
une  ligne  de  points  enfoncés  aux  bords  extérieurs.  France. 

FÉRONIE  PARALLÈLE  (F.  patnUeUi ,  Dej.  ).  Long.  i5  à  18  i;^ 
milhm.  (6  1/2  à  8  i/4  ligues);  sans  ailes;  noire;  prothorax 
carré,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  paral- 
lèles ,  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  avec  une  iign^ 
de  points  enfoncés  aux  bords  extérieurs.  France. 
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FiRomv  DE  Beckenbaupt  (Feronia  BeckenhaupUi ,  Dej.  ). 
Ijong.  i5  à  16  mill.  (6  i;2à7lîg.);  sans  ailes;  noire  ;  protho^ 
rax  carré,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  uti 
pea  planes,  parallèles,  striées,  à  stries  obscnréinent  ponc- 
tuées ,  avec  ane  li^ne  de  points  enfoncés  au  bord  extérieur  ; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  brunâtre.  Carinthie. 

FÊRONiEBE  ScHUPPEt  (F.  Schuppelii,  Dej. ).  Long.  21  i;i  à 
a!>  millim.  (9  3/4  à  1  î  lignes);  sans  ailes  ;  noire;  prothorax 
un  pea  coraiforme,  bi-strié  postérienrement,  avec  les  côtés 
arrondis  ;  élytres  allongées ,  presque  parallèles ,  striées-ponc- 
tuées,  à  intervalles  alternativement  en  côtes.  Hongrie. 

NEUVIÈME  DIVISION.    (  LfiS  PeRGOS  d«  U  l'*  BPIT.). 

tSorps  loufoun  sans  ailes,  tuwr  et  luisant,  au-dêssus  de  la  tcàlle 
wufyenne,-  plus  aUongé  tfme  dans  les  Abax,  ntyant  jamais  les 
éfytres  rebordées  à  la  base;  antennes  asse%  fortest  filiformes, 
ituéinairementpeu  aUongées;  palpes  assez  forts,  aijrant  le  dernier 
article  Ugèremênt  sécuriforme.  Ces  inseeCas  composent  le 
génie  Aerciis  de  Bonblli. 

FÈROiriE  Corse  (F.  Corsica,  Dej.).  Long.  a3  à  iS  millim.  (10 
à  f  I  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  côrdî forme,  strié  de 
efaaqne  côté  postérienrement  ;  élytres  un  peu  planes,  allon- 
gées, presque  parallèles ,  obscurément  striées-ponctuées,  le 
septième  intervalle  un  peu  en  côte.  Corse. 

FÈROMIE  DE  Passerini  (F.  PasserinU,  Dej.  ).  Long.  27  à  33 
niU\im.  (12  à  i4  i;^  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  al- 
longé, cordiforme,  strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  ély- 
tres an  peu  planes,  allongées,  parallèles,  striées-ponctuées ,  à 
intervalles  alternativement  en  côte.  Toscane. 

FÊRONIE  BiLiNÊÈE  (F.  6t7meato, Dej.).  Long.  18  millim.  (8 
lig.)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  cordiforme,  strié  de  chaque 
côté  postérieurement;  élytres'un  peu  planes,  ovales,  striées,  à 
stries  obscurément  ponctuées ,  avec  les  intervalles  alternative- 
ment à  côte.  Naples. 

FÊBONiE  cuirassée  (F.  loricota,  Dej,).  Long.  29a  32  miliina. 
f  i3  à  1 4  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorat  allongé,  pres- 
que carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  strié  de  chaque 
côté,  à  bords  denticulés;  élytres  ovales-oblongues ,  un  peu 
élargies  postérieurement ,  presque  lisses,  obscurémeut  réticu- 
lées, avec  une  petite  ligne  humérale  uu  peu  en  côte.  Corse. 

Fbromib  de  Patkvll  (F.  Poy/r«/u,  Dej.).  Lonp.  27  millim. 
(  I  a  lignes)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  prothorax  corditorme,  strié  de 
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chaque  c6té  postérieurement  ;  ély  très .  ovales-oblon^es ,  pres- 
que lisses,  très-obscurémeut  striées- ponctuées,  avec  uae  pe- 
tite ligne  humérale  un  peu  à  côte.  Italie. 

FÉROME  ROBUSTE  (^Feivnia  Uicertosa,  Dej.].  Long.  a8  mill.  (ii 
i/a  lignef^)  ;  sans  ailes  ;  noire  ;  pro thorax cordi forme,  strié  de 
chaque  côté  postérieurement,  à  bords  denticulés  ;  élytres  ova- 
les-obloxigues,  presque  lisses,  très-obscurément  réticulées,  avec 
une  petite  ligue  humérale  un  peu  à  côte.  Sicile. 

FÉRONiE  Sicilienne  [f.  Sicula^UEJ.).  Long.  27  millim.  (la  li> 
gnes)  ;  sans  ailes;  noire  ;  prothorax  allongé,  cordiforroe,  strié 
de  chaque  côté  postérieurement,  à  bords  denticulés;  élytres 
ovales-allongées,  un  peu  parallèles,  presque  lisses,  avec  une 
petite  ligne  humérale  un  peu  en  côte.  Sicile. 

FÉRONIE  FOLLE  (F.  stu/to,  Dej.),  Long.  a3  à  i5  millim.  (  10 
à  1 1  lignes]  ;  sans  ailes  ;  noire;  prothorax  un  peu  cordiforme, 
convexe,  avec  une  impression  peu  apparente  de  chaque  côté 
postérieurement;  élytres  ovales-oblongues,  un  peu  convexes, 
très-lisses,avec  une  Ugne  de  points  enfouies  sur  le  bord.  Espagne. 

FÉRONIE  Navaroisb  (F.  Navarica,  Dei.].  Long.  16  à  18  mil- 
lim. (7  à  8  lignes)  ;  elle  ne  diffère  guère  ae  la  précédente  que 
par  sa  taille  plus  petite  et  ses  formes  plus  raccourcies.  Saos  ai- 
les; noire  ;  prothorax  un  peu  cordiforme,  convexe,  avec  une 
impression  peu  apparente  de  chaque  côté  postériearement; 
élytres  ovales,  convexes,  très-lisses,  avec  une  ligne  de  points 
enfoncés  sur  le  bord.  Pyrénées-Orientales. 

DIXIÈME  DIVISION.    (  LeS   MoLOPS  de  la  l'*  BOIT.). 

Corps  au'dessus  de  la  taille  moyenne^  sans  ailes,  noir,  ou  ttun 
noir  brunâtre^  court,  assez  épais;  pattes  fortes  et  assez  cour- 
tes; prolhorax  cordiforme  ou  presque  carré;  antennes  courtes  et 
un  peu  monilif ormes  ;  palpes  assez  minces,  à  dernier  article 
cylindrique.  Ces  insectes  composent  le  genre  Molops  de  Bo- 

NELLI. 

FÉRONIE  STRiOLÉE  (F.  striolata,  Dej.).  Long.  17  i/a  à  19  i/a 
millim.  (7  3/4  à  8  3;4  lignes);  sans  ailes;  noire;  lai^e;  pro- 
thorax carré,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres 
presque  parallèles,  obscurément  striées-ponctuées ,  avec  une 
ligne  de  points  enfoncés  sur  les  bords.  Carniole. 

FÉRONIE  forte  (F.  robusta,  Dej.).  Long,  ao  millim.  (  9  li- 
gnes); sans  ailes;  noire;  large;  prothorax  presque  cordiforme, 
avec  une  impression  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres 
ovales-ol>longaes,  profondément  striées.  Hongrie. 
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CÉROMtB  DE  Dalmatie  [Feronia  Dalmatina  y  Dej.  ).  Long.  17 
à  18171  millim.  (7  ip  à  8  i;4  ligOî  ^^^  ailes;  noire;  protho- 
rax un  pea  cordilbrnie ,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieure- 
ment; élytres  parallèles ,  striées.  Dalmatie. 

FÊRONiB  MONTAGNARDE  (F.  alpestris^  Dej.  ).  Long.  i5  à  17 
miïlim.  (6  i/ià  7  i/i  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax ain 
peu  cordiforme,  avec  ane  impression  de  chaque  côté  posté- 
rieurement ;  élytres  ovales-ohlongues,  striées.  Hongrie. 

FÈBONiE ÈiBvÉE  (F-  elata, Dvj.).  Long.  i4  i;i  à  17  j/a  mil- 
lim. (6>74à7  374  lignes);  sans  ailes;  noire;  prothorax  un 
peu  cordiforme,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  ély- 
tres assez coortes,  ovales,  striées.  Allemagne. 

FÊiioNiE  TETE-OE-BGEUF  (F.  bucephala,  Dej.  ).  Long.  18  mil- 
lim. (8  lignes)  ;  sans  ai  l'es  ;  noire  ;  tête  très-grande  ;  prothorax 
cordiforme,  un  peu  rétréci  postérieurement,  et  strié  de  cha- 
que côté;  élytres  ovales-allongées, striées.  Dalmatie. 

FBaoNiELONGUEs-ÀiLEs  (F.  lotigipenms ,  Dej.).  Long^  i5  i/a 
milIim.  (6 3^4 lignes)  ;  sans  ailes;  noire;  prothorax  cordiforme, 
un  pea  rétréci  postérieurement,  bi-strié  de  chaque  côté;  ély- 
tres ovaieH>bloDgueà,  presque  parallèles  ,  striées;  pieds 
brun».  Croatie. 

FÉBOniETEiiRicoi.E(F.terncofa, Dej.).  Long.  11  à  i4  i/a  mil- 
Jim.  (5863/4  lignes);  sans  ailes;  noire  ou  d'un  noir  brunâtre; 
protnorax  cordiforme,  un  peu  rétréci  postérieurement,  bi- 
strié  de  chaque  côté  ;  élytres  assez  courtes,  ovales,  striées  ;  an- 
tennes et  pieds  d'un  roux  brunâtre.  France. 

FÉRONiE  COU-ÉPINEUX  (  F.  spinîcolUs  p  Dej.  ).  Long.  1 1 
miliim.  (5  lignes);  d'un  noir  brun/ît|re  ;  pfothorax  cordiforme, 
rétréd  postérieurement^  strié  de  chaque- ^ôté ,  avec  les  angles 
antérienrs  très-aigus  ;  élytres  ovales-obloogues,  striées  ;  pieds 
d'un  ronx  brunâtre.  Pyrénées-Orientales. 

Cinquanlcunième  genre.  GÉphalote  [Cephaloles,  Bonelli). 

Antennes  filiformes  et  peu  allongées;  dernier  article  des 
palpes  labiaux  allongé  et  légèrement  sccuriforme  ;  les  trois 
premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles, 
moins  longs  que  larges  et  fortement  cordiformes;  lèvre  supé- 
rieure en  carré  plus  large  que  long  et  presque  transversale; 
mandibule  assez  aiguës,  un  peu  arquées;  une  dent  simple  au 
milieu  de  l'échancrure  du  menton;  prothorax  cordiforme, 
convexe,  très-rétréci  en  arrière;  élytres  assez  allongées,  légè- 
rement ovales  ou  parallèles. 
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CÉPHALOTE  TVLGAiHE  (^Cephalotes  vulgaris,  Dej.).  Long.  19  a 
23  millim.  (8  1/2  à  10 lignes);  ailé;  noir;  protboraz  un  peu 
cordiforme;  élytresoblongues-allongées,  presque  parallèles, 
très-finement  striées-ponctuées.  France. 

CÈPUALOTB   Lui«ANT   (  C.  po//<M5,  DeJ.).  LoUg.   21    à    24    luil- 

iiin.  (91/2310  1/2  lignes);  ailé;  noir;  prothorax  un  peu  ar- 
rondi ;  élytres  oblongties,  presque  parallèles,  obscurément 
striées-ponctuées  ;  premier  article  des  antennes  testacé.  Sicile. 

CÉPHALOTE  LISSE  (C.  UevigOtUSt  DEJ  ).  Long.    18  1/2    à  23    i;2 

millim.  (8  i;4  à  lo  i;4  ligues)  ;  sans  ailes  ;  noir;  prothorax  un 
peu  arrondi  ;  élytres  ôvales-pblooguès ,  un  peu  convexes,  pres- 
que lisses  ;  premier  article  des  antennes  testacé.  Algérie. 

Cinquante -deuxième  genre.  Stomis  (Stoinû,CLAiRvii.i.E  V 

Antennes  assez  longues,  filiformes;  palpes  longs,  le  dernier 
article  des  labiaux  un  peu  sécuri forme;  les  trois  premiers  ar- 
ticles des  taises  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles,  svt  moins 
aussi  longs  que  larges  et  légèrement  triangulaires  ovl  cordi- 
formes;  lèvre  supérieure  courte,  transversale  et  éobancrëe  en 
arc  de  cercle;  mandibules  avancées,  légèrement  arquées  et 
assez  aiguës;  prolhorax  cor.vexc,  un  peu  cordiforme  et  asses 
allongé;  élytres  assez  convexes,  en  ovale  très-ailbngét 

Sroyiïs  vohi  [Stomis  pumicatus ,  Dej.).  Long.  7  à  8  tmiUm. 
(3  à  3  ip  lignes)  ;  sans  ailes;  d'un  noir  brun  ;  protborax  cor- 
diforme, strié  de  chaque  côté  postérieurement;  élytres  ovaies- 
oblongues,  striées- ponctuées,  à  stries  uA  peu  créneltèes  ;  an- 
tennes et  pieds  roux.  France. 

Stomis  a  BEC  (S.  rostratus,  Dej.).  Long.  738  milltm.  (  3  à 
3  1/2  lignes);  sans  ailes;  brun  ;  prothorax  cordiforme,  strié  de 
chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  ovales,  un  peu  convexes, 
striées-ponctuées;  antennes  et  pieds  roux.  Carinthie. 

Cinquante-troisième  genre.  Zabre  [Zabrus,  Clairville). 

Antennes  peu  allongées ,  filiformes  ;  dernier  article  des  pal- 
pes presque  cylindrique  et  tronqué  à  l'extrémité  ;  les  trois  pre- 
miers articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les  mâles , 
moins  longs  que  larges  et  fortement  cordiformes  ;  lèvre  supé- 
rieure en  carié  plus  large  que  long ,  un  peu  échancrée  anté- 
rieurement; mandibules  assez  fortement  arquées,  presque 
obtuses,  peu  avancées;  une  dent  simple  ou  bifide  au  milieu 
de  Téchancrure  du  menton  ;  corps  épais  et  convexe  ;  protho- 
rax transversal ,  carré ,  trapézoïde  ou  arrondi  sur  les  côtés  * 
élytres  convexes,  rarement  allongées,  souvent  très-courtes 
presque  parallèles  et  arrondies  à  l'extrémité,  ^    ' 
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«    Une  denl  bifide  au  milieu  de  téchancrure  du  menton. 

(  Les  Pelors  de  Bonsllt»  Dej.  et  de  notre  i^  kdit.) 

Zabhb  "BL/LTToiDE  [Zabrus  blapto'ides ,  Sturm.  ).  Long.  18  à 
19  i;a  milliin.  (8  à  8  3;4  lignes);  sans  ailes;  noir  ;  prothorax 
transversal,  ponctué,  arrondi  sur  les  côtés;  élytres  presque 
parallèles,  convexes,  très-finement  striées-ponctuées,  obsca- 
rément  ridées  transversatenient.  Autriche. 

•  *  Une  dent  simple  au  milieu  de  técUancrure  du  menton, 

Zabre  fémoral  (Z.  femoraiusy  Dej.  ).  Long.  28  172  miilim. 
(10  1/4  Ëgnés);  sans  ailes;  noir;  prothorax  transversal, 
poiictaé  en  devant  et  en  arrière,  avec  les  côtés  arrondis  ;  ély- 
tres ovales^oblongues,  convexes,  très-finement  striées-ponc- 
tuées; caisses  po^érieures  un  peu  en  massae.  Grèce. 

Zabre  u>crd  (  Z.  tfiavis^  Dej.  ).  Long.  16  à  18  miliim.  (  7 
è.  6  lignes  ]  ;  sans  ailes  ;  noir  ;  prothorax  transversal ,  ponctué 
en  devant  et  en  arrière ,  avec  les  côtés  arrondis  ;  élytres  ova- 
Jes-obknigafs,  convexes,  striées ,  .à  stries  obscurémemt  ponc* 
tuées;  antenoes  et  tarses  d'nn  roux  brun.  Espagne. 

Zabis  siLPBoïnE  (Z.  silphoïdeSt  Dej.).  Long,  ii  1/2  à  i4 
miJlim.  (5  if4  À  6  lijgnes)  ;  sans  ailes;  noir;  prothorax  trans- 
versaJ,  ponctué  en  devant  et  en  arrière,  avec  les  côtés  arron- 
dis; élytres  ovales,  convexes,  striées-ponctuées;  antennes  et 
tarses  d'un  ronx  brun.  Espagne. 

'Lkvke.  oov-boroÉ  {Z.  marginicolUs,  Dej.).  Long.  12  i]% 
miilim.  (5  3^4  lignes)  ;  sans  ailes;  noir  ;  prothorax  transversal, 
obsem^inent  ponctué  en  devant  et  en  arriére,  à  côtés  arrondis 
et  rel>ordés;  élytres  ovales,  un  peu  convexes,  finement  striées, 
à  stries  obscurément  ponctuées.  Espagne. 

Zabre  court  (Z.  curtus,  Dej.).  Long.  1 1  à  i4  miilim.  (5  à  6 
lignes);  sans  ailes;  noir  ;  prothorax  presque  carré,  pointillé 
postérieur ement,  avec  une  impression  peu  apparente  de  cha- 
que côté;  élytres  assez  courtes,  presque  parallèles ,  convexes, 
striées ,  à  stries  obscurément  ponctuées  ;  antennes  et  tarses 
cTun  roux  brunâtre.  France, 

Zabre  enfle  {Z.  inflatus,  Dej.)-  Long.  i4  à  j  5  roillim.  (6  à 
S  172  lignes);  sans  ailes;  noir;  protfaorax  presque  carré,  avec 
xine  impression  peu  appaiente  postérieurement  de  chaque 
oôté  ;  élytres  ovales,  un  peu  convexes^  striées  ;  tarses  d'un  roux 
l^run.  France. 

Zabre  engraissé  (Z.  obesus^  Dej. ).  Long.  i5  à  16  miilim < 

£nlomohgi€,  tome  i .  ^  ^ 
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brun  ea  dessus  ;  prothorax  presque  carré,  nn  peu  rétréci  an- 
térieurement, ayant  postérieurement  de  chaque  côté  deux 
fossettes  ponctuées  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et 
pieds  roux.  France. 

Amare  PATRicjENOiE  [Amant  patricia,  Dej.)-  I^ng.  8  à  1 1  miU. 
(3  i;i  à  5  lignes);  ovale;  convexe  ;  d'un  noir  brun  en  dessus; 
prothorax  un  |)eu  rétréci  en  devant,  ayant  postérieurement  de 
chaque  côté  deux  fossettes  ponctuées  ;  élytres  striées-ponctuées  ; 
antennes  et  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

ÂMARE  ZABHOÏDE  {A.  zabroldes,DE3.).  Long,  ii  à  i4  niiliim. 
(5  à  6  lignes)  ;  ovale  ;  convexe;  noire  en  dessus;  prothorax 
rétréci  en  devant,  ayant  de  chaque  côté  postérieurement  deux 
fossettes  ponctuées;  élytres  striées*ponctuées ;  antennes  et 
pieds  bruns.  Midi  de  Ja  France. 

Amare  NOBLE  {jé.  nobiliSf  Dej.).  Long.  8  milltm.  (3  i;a  li- 
gnes )  ;  ovale  ;  d'un  noir  brun  en  dessus  ;  prothorax  presque 
carré,  ponctué,  un  peu  rétréci  postérieurement,  avec  deux  fos* 
settes  de  chaque  côté  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et 
pieds  ronx.  Autriche. 

Amabe  du  soleil  (^.  apricariOf  Dej.).  Long.  6  i;a  à  8  mil* 
lim.  (2  3;4  à  3  1/2  lignes)  ;  ovale-oblongue  ;  dessus  d'un  noir 
brun  brillant  et  bronzé  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu  ré- 
tréci en  arrière,  postérieurement  ponctué,  avec  deux  fossettes 
de  chaque  côté  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds 
roux.  France. 

Amabe  crénée  [à.  crenata,  Dej.).  Long.  7  2/3  à  8  i;3  mil- 
Jim.  (3  i;3  à  3  3/3  lignes)  ;  ovale-oblongue;  d'un  noir  brun 
en  dessus  ;  protborax  presque  carré,  rétréci  en  arrière,  ponc* 
tué  et  ayant  deux  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement  ; 
élytres  assez  longues,  parallèles,  profondément  striées>ponc> 
tuées,  un  peu  crénelées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi  de  la 
France. 

Amabe  aipigole  [A.  alpicola,  Dej.).  Long.  5  2/3  millim.  (1 
i;3  Ugnes);  ovale,  convexe;  d'un  noir  brun  en  dessus  ;  pro- 
thorax presque  carré,  un  peu  rétréci  posté rienrement  et  strié 
des  deux  côtés;  élytres  striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Styi-ie. 

Amare  fauve  (A.  fulva,  Dej.).  Long.  8à9  3;3  miilim.  (3 
i;i  à  4  ^1^  ligii^s)*  ovale;  ferrugineuse;  prothorax  court,  un 
peu  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  avec  deux  fo.ssettes 
ponctuées,  dechacjuccôtè  ;  élytresd'un  bronzé  brillant,  lUriées- 
ponctuées.  France. 

Amare  clinquante  ^  A-  aurichakea^  Dsj.).  Long.  8  j/3  à  9 
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HiUlim.  (3  a;3  k  4  Hgnes)  ;  ovale  ;  bronzée  en  dessus  ;  protlio- 
rax  court,  pre$que  carré»  ufi  peu  rétréci  et  ponctué  eu  arrière, 
avec  deux  fouettes  de  chaque  cèté  ;  élytns  striées-ponctuées  ; 
antennes  et  pieds  roux.  Sibérie.  ' 

Amare  harpaloïde  {jimamhaqaalaoïdes,BES.).  Long.  11  à 

I  a  i;3  miil.  (5  à  5  2/3  lig.)  ;  un  peu  ovale  ;  dessus  d'un  noir 
bronzé  *,  prothorax  presque  carré ,  un  peu  rétréci  postérieure- 
ment, bi-strié  des  deux  côtés,  ponctué  antértieurement  et  pos- 
térienrement  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et  tarses 
d'un  roux  brun.  Sibérie. 

Amare  impériale  [J.  au/ica, Dej. ].  Long,  li  1/2  à  i4  ^'^^' 
lim.  (  5  1/4  à  6  lignes)  ;  ovale-oblongue  ;  dessus  d'un  brun  noir  ; 
prothorax  à  côtés  arrondis,  resserré  postérieurement,  bi-strié 
des  deux  côtés,  ponctué  antérieurement  et  postérieurement  ; 
élytres  ovales-oblongues,  striées-ponctuées  \  antennes  et  pieds 
roux.  France. 

Amare  tin  peu  convexe  {a,  convexiuscula,  Dej.).  Long.  1 1  à 

II  2}3  millim.  (5  à  5  1/3  lignes);  ovale-allongée;  d'un  roux 
bronzé  en  dessus  ;  prothorax  arrondi  sur  les  côtés,  resserré,  en 
arrière,  ponctué,  bi-strïé  de  chaque  côté  ;  élytres  allongées, 
presque  parallèles^  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  roux. 
France. 

Amare  b^ulbe  (^.  torrida,  Dej.  ).  Long.  9  i;a  à  10  millim. 
^4  174  à  4  ip  lignes}  ;  oblongue  ;  dessus  le  plus  souvent  d'un 
noir  brun  ;  prothorax  un  peu  arrondi  sur  les  côtés,  légèrement 
rétréci  en  arrière,  ponctué  et  bi-strié  de  chaque  côté  ;  élytres 
oblongues,  presque  parallèles,  striées-ponctuées;  antennes 
rousses;  pieds  bruns.  Suéde; 

Amare  de  montagnes  {A.  alpina^  Dej.).  Long.  9  à  10  r;3 
millim.  (4^4  V^  ligP^s);  oblongue;  tête  et  prothorax  d'un 
noir  bronzé  ;  prothorax  un  peu  arrondi  sur  les  côtés,  un  peu 
rétréci  en  arrière,  ponctué  et  bi-strié  de  chaque  côté  ;  élytres 
)e  plus  souvent  d*un  roux  obscur ,  oblongues,  un  peu  parallè- 
les, striées-ponctuées,  avec  les  bords  et  la  suture  noirâtres  ; 
base  des  antennes  et  pieds  roux.  Suède. 

Amars  cou-ponctub  [J.puncticoUiSfDv.),  Long.  9^10 
millim.  (4  à  4i;3  lignes  )  ;  sans  ailes  ;  ovale-oblongue ,  dépri- 
mée ;  d^un  noir  brun  en  dessus  ;  prothorax  un  peu  cordiforrae, 
ponctué,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  cré- 
nées-striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  Pyrénées- 
Orientales,  g 

AMARi  D$»  PTRàNisa  (  A,  Pynnmh Du*)-  L®^-  ^  ^;3  à  9  a;3 
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millim.  (3  9/3  à  4  i;3  lignes)  ;  sans  ailes  ;  ovaIe->obIongae,  dé- 
primée ;  dessus  d'au  noir  brun  ;  prothorax  un  peu  cordtfohne, 
ponctué  antérieurement  et  postérieurement ,  bi^strié  ;  élytres 
striées:  an  tenues  et  pieds  d'un  roux  brun.  Pyrénées-Orientales. 

Cinquante-cinquième  genre.  MazorÉE  [^  Mazoreus ,  Ziegler). 

Antennes  filiformes  et  peu  allongées  ;  dernier  article  des  pal- 
pes allongé,  presque  cylindrique  et  tronqué  à  l'extrémité  ;  les 
trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
inâles,  aussi  longs  que  larges  et  fortement  triangulaires  \  lèvre 
supérieure  coupée"  un  peu  carrément  et  presque  transversale  ; 
mandibules  assez  aiguës  et  arquées,  peu  avancées  ;  point  de 
dent  au  milieu  de  l'écliancrure  du  menton  ;  prothorax  trans- 
versal, arrondi  sur  les  côtés,  échancré  en  devant,  un  peu  pro- 
longé postérieurement  dans  son  milieu,  et  séparé  des  élytres 
par  un  étranglement  ;  ces  dernières  ovales-allongées,  à  extré- 
mité presque  tronquée. 

'  MazorÉE  disloquée  {^Maioreus  luxatus^  De/.).  Long.  5  ip 
millim.  (i  i;4  lignes)  ;  ovale-oblongue ;  d'un  noir  brun;  base 
des  élytres,  antenues  et  pieds  ferrugineux.  France. 

MazorÉE  o'Égypte  (M.  JEgypiiacuSy  Dej.).  Long.  6  millim. 
(a  i;a  lignes)  ;  ovale;  ferrugineuse.  Egypte  ;  Algérie. 

SEPTIÈME  TRIBU.  Les  HARPALIENS.^ 

articles  des  tarses  intermédiaires  dilatés  dans  les  mâles,  ou,  au 
moinSy  quatre  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  plus  ou 
moins  dilatés,  triangulaires  ou  cordif ormes,  non  carrés  ou  ar- 
rondis ;  jambes  antérieures  assez  fortement  échancrées;  élytres 
jamais  tronquées  à  [extrémité;  dernier  article  des  palpes  non 
terminé  en  alêne. 

Cinquante-sixième  genre,  Dapte  [Daptvs,  Fischer). 

Antennes  courtes  et  moniliformes  ;  dernier  article  des  pal- 
pes très-légèrement  ovalaire ,  presque  cylindrique  et  tronqué 
à  l'extrémité  :  les  quatre  premiers  articles  des  quatre  tarses 
antérieurs  très-légèrement  dilatés,  courts,  serrés,  triangulaires 
on  cordiformcs  ;  lèvre  supérieure  en  carré  plus  large  que  long  ; 
mandibules  assez  arquées,  peu  avancées  ;  point  de  dent  au  mi- 
lieu de  l'écliancrure  du  menton  ;  corps  plus  ou  moins  épais, 
assez  court  ;  tète  presque  triangulaire,  point  rétrécîe postérieu- 
rement ;  prothorax  cor Jiforme  ou  carré  ;  élytres  presque  pa- 
rallèles ou  plus  ou  moins  allongées. 

Oaptk  TAcasTÉ  {Daptus  viiuuus,  Dei.).  Long.  7  à  9  miUim. 
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pointillée  ;  élytres  striées-f>onctaées«  à  stries  plus  profondes  pos- 
térieiuement;  base  des  antennes ,  jambes  et  tarses  roux. 
France.  ■ 

Ahar£  de  Quensel  [JmaraQuenselliiyDfj.).  Long.  7a  Sniill. 
(3  à  3  1/3  lignes);  ovale;  dessus  d*un  bronzé  brun. obscur; 
prothoramn  peu  rétréci  antérieurement ,  ayant  postérieure- 
ment une  impression  transversale,  et,  de  cba({ue  côté,  deux 
fossettes  pototillées  ;  élytres  finement  striées  ;  antennes  et 
pieds  roiHL  Kœnisberg. 

Amarb  modeste  {A.  modestay  Dej.).  Long.  7  miUiin.  (3  li- 
gnes); ovale;  d'an  noir  bronzé  en  dessus;  prothorax  court, 
presqae  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  ayant  posté- 
rieurement de  chaque  côté  deux  fossettes  ponctuées,  avec  ses 
Augles  aigus  et  uu  peu  avancés  ;  élytres  finement  striées,  à 
stries  obscurément  ponctuées  ;  base  des  antennes  et  pieds  roux. 
Styrie. 

AMAftBnciiiE  (^.  brunnea,  Dej.)*  Long.  5  i;a  à  ^  millim. 
(3  i;4  à  4  lignes)  ;  an  peu  ovale  ;  dessus  d'un  noir  brun  ;  pro- 
thorax on  peu  rétréci  sur  le  devant,  et  un  peu  arrondi  sur  les 
côtés,  ayant  postérieurement  de  chaque  côté  deux  fossettes 
ponctoées;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  roux. 
Pyrenées-Orientales. 

ÂMAKi  €siJiTVR¥r-tiOuasE  {A.  rufocincta  y  Hej.).  L.ong.  7  i;a 
millim.  (3  i;4  lignes)  ;  ovale  ,  assez  courte  ;  dessus  d'un  noir 
brun  ;  prothorax  un  peu  rétréci  en  devant ,  ponctué  et  à 
deux  fo^ues  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  striées- 
ponctuées;  à  bord  inférieur  d'un  brun  roussâtre  ;  antennes  et 
pieds  roux.  Finlande. 

iiiAOE  A  oeux  faces  {A,  bifronSf  Dej.).  Long.  5  1/3  à  7 
millim.  (2  ];4  à  3  lignes)',  ovale-oblongue  ;  dessus  d'un  roux 
brouzé;  prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  en  devant, 
ponctoé, avec  une  impression  transversale  et  deux  fossettes  de 
chaijue  côté  postérieurement  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  an- 
tennes et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Amarb  des  sables  {A.  sabulosa,  Dej.).  Long.  6  i;3  à  7  mil- 
lim. (1  2^3  â  3  lignes);  ovale-oblongue;- brune  en  dessus;  pro- 
thorax presque  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement  et  un  peu 
arrondi  sur  les  côtés,  avec  des  points  et  deux  fossettes  de  cha- 
que côté  postérieurement  ;  élytres  presque  |Mirallèles ,  striées- 
ponctuées;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Amare  MONTAGNARDE  {A.  montana^  Dej  ).  Long.  738  miî- 
im.  (i  à  3  ija  ligues)  ;  presque  ovale  ;  brune  eu  dessus  -,  pro- 
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thorax  court,  presque  carré,  un  peu  rétréci pottèneaveuMiit, 

ponctué,  bi-strié  de  chaque  côté  ;  étytres  striées,  à  stries  <^ 
scurément  ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Midi  de  la  France. 

Amar«  messemblants  (^Àmara  affinis,  Dej.).  Long.  5  3/3  à  6 
mill.  (a  1/3  à  a  i;a  lignes)  ;  ovale>ob}ongue  ;  d'uo  rour  bronié 
en  dessus  ;  prorhorax  court,  presque  carré,  à  côtés  un  peu  ar^ 
roudis ,  ponctué  postérieuremeut  et  à  deux  fossettes  «îe  cha- 
que côté  ;  ély  très  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées  ;  an- 
tennes et  pieds  d'nn  testacé  pâle.  Espagne, 

Amare  GLABRE  {A.  gkibmta^  Dsj.).  Long.  7  à  8  millim.  (  3  à 
3  1/2  lignes);  ovslle-oblongue,  convexe;  d'un  noir  bronsé  en 
dessus  ;  pro thorax  presque  carré,  à  côtés  un  peu  arrondis,  ayant 
postérieurement  de  chaque  côté  deux  fossettes  pointillées  et 
les  angles  un  peu  avancés.;  ély  très  finement  striëes^pouctiiées  ; 
antennes  et  pieds  d'un  brun  roux.  Calvados. 

Amare  des  grandes  {à.  grdnanay  Dej.).  Long*  S^mîllim.  (2 
lignes);  ovale-oblongue;  dessus  ks  plus  souvent  d'un  mokt  un 
peu  bronzé  ;  prothorax  un  peu  rétréci  en  devant ,  ayant  pos- 
térieurement de  chaque  côté  deux  (fossettes  pointiUécs  ;  ély- 
tres  striées,  à  stries  obscurément  ponctuées  ;  antennes  et  pîods 
roussâtres. 

Amare  mënite  {A.  infima,  Dsj.),  Long.  5  i;t  millim.  (s  t/4 
lignes)  ;  un  peu  ovale,  assez  courte,  convexe;  d'un  roox  bronzé 
en  dessus  ;  prothorax  un  peu  rétréci  en  devant,  ayant  de  olba» 
que  côté  postérieurement  deux  fossettes  pointillées;  élytres 
striées ,  à  stries  obscurément  ponctuées  ;  antennes  et  pieds 
roux.  Nuremberg. 

Amare  arrondie  {A.  rotunda^  Dej.).  Long.  5  millini.  (a  li- 
gues) ;  ovale,  convexe  ;  d'un  roux  brun  en  dessus  ;  prothorax 
court,  un  peu  rétréci  en  devant  et  un. peu  arrondi  sur  les 
côtés ,  avec  deux  Fossettes  de  chaque  côté  postérieurement  ; 
ély  très  assez  courtes,  finement  striées;  antennes  et  pieds  d'uo 
testacé  piîle.  Espagne. 

Amarb  courte  (-4.  brevis,  Dej.).  Long.  C  1/3  à  7  a;3  millim. 
{7  a/3  à  3  i/i  lignes);  ovale,  convexe;  brune  en  dessus;  pro- 
thorax court,  arrondi  sur  les  côtés,  ayant  postérieurenienli 
deux  fossettes  de  chaque  côté;  élytres  assez  courtes,  striées  * 
antennes  et  pieds  roux.  Espagne. 

Amare  simple  (A,  simplex,  Dej.).  Long.  7a  8  miliioa.  (3  ; 
3  1/2  lignes);  ovale;  dessus  d'un  roux  brun;  prothorax  court 
arrondi  sur  les  côtés,  ayant  postéricuremeikt  deux  fossettes  d« 


eluufiM^tét  élytces  finement  striéei;  antennes  et  pieds  d'nii 
testacè  pâle.  Espagne. 

Amake  PRiviLéciBE  {Jmara  eximio,  Dej.)-  Long.  7  &  8  mill. 
(3  à  3  i}i  lignes);  ovale ^  convexe;  dessus  d'un  noir  bran; 
prothorax  court,  arrondi  sur  les  côtés»  ponctué  postérieure - 
ynent^  avec  deox  fossettes  de  chaque  côté  ;  ély très  assez  courtes, 
striéet-ponctuées  ;  antennes  e^  pieds  ronx.  France. 

Amars  os  Dalnatie  {A',  Dalmatinay  Dej.)-  Long.  7  i/3  &  8 
milUm.  (3  i|3  à  3  1/2  lignes)  ;  ovale  ;  dessus  d'un  ronx  brçnsé  ; 
prothorax  eourt,  preç({ue,  carré,  à  côtés  nu  peu  arrondis,  ponc- 
t«é  et  à  deux  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres 
striées- ponctoées  ;  antennes  et  pieds  ronx.  Dalmatie. 

Amaeb  aplahib  {A,  complanata  ,  Dej,). 'Long.  8  i;i  millim. 
(3  3/4  lignes)  ;  ovale  ;  d'un  brun  brouz.é  en  dessus  ;  prothorax 
rétréci  antéiieuremept,  ponctué,  avec  deux  fossettes  de  chaque 
côté  postérienrement)  élytres  striées>ponctuées  ;  antennes  et 
pieds  TOUX.  Dalmatie. 

Amabi  EoussE  {A,  fusca,  Dej.)*  Long.  7^9  millim.  (B  à  4 
lignes)  ;  an  peu  ovale  ;  d'un  roux  bronzé  en  dessus  ;  protho- 
rax presque  carré  ,  un  peu  rétréci  en  devant ,  ayant  posté- 
xiMironent  de  diaque  côté  deux  fossettes  ponctuées  ;  élytres 
finement  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi  de  la 
FrMnee. 

Amarb  ingénue  (itf.  an^^nua,  Dbj.).  Long.  8  à  10  1/3  miU 

lim.  (3  1/2  à  4  373  lignes)  ;  ovale;  d'un  bironzé  obscur  en  des» 

ans  ;  prothorax  un  peu  rétréci  en  devant,  ayant  postérieure- 

ment  de  chaque  côté  deux  fossettes  ponctuées  ;  élytres  finement 

striées-poDctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  France. 

Amabb  Ronsss-BRONZÈE  (A  rufo-œnea,  Dej.).  Long.  8  ijt 
à  9i;a  millim.  (3  3/4  à  4  iM  lignes)  ;  ovale-oblongue ;  des- 
sus d'un  roux  bronzé  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu  ré- 
tréci en  devant,  ayant  postérieurement  une  impression  tran»- 
rersale,  et,  de  cl^ue  côté,  deux  fossettes  ponctuées  ;  élytres 
finement  striées^ponctuées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Espagne. 

AsiARE  coRHES-RODSSES  [A.  rujSoomis, DEj.).Long.  9  2/3  mil- 
lim. (4  >/3  lignes)  ;  ovale-oblongue  ;  bronzée  en  dessus  ;  pro- 
thorax presque  carré,  un  peu  rétréci  en  devant ,  ayant  posté- 
rieurement et  de  chaque  côté  une  fossette  pointillée  ;  élytres 
finement  striées*ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun. 
Ididi  de  la  France. 

Amarb  consulaire  {A.  consularis,  Dej.).  Long.  7  3/3  à  9 
i/a  milUm.  (3i/3  à  4i;4  lignes)}  ovale-oblongue  ;  d'un  noir 
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brun  ea  dessus  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  aLOf 
té rieu rement,  ayant  postérieurement  de  chaque  côté  deux 
fossettes  ponctuées  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et 
pieds  roux.  France. 

Amare  PATRICIENNE (w^mam patricia,  Dej.).  Long.  8,à  1 1  mil). 
(3  i;i  à  5  lignes  )  ;  ovale;  convexe  ;  d'un  noir  brun  eh  dessus  ; 
prothorax  un  peu  rétréci  en  devant,  ayant  postérieureniieDt  de 
chaque  côté  deux  fossettes  ponctuées  ;  élytres  striées-ponctuées  ; 
antennes  et  pieds  roux.  I^Udi  de  la  France. 

Amare  zabkoïde  {ji,  zabrdides,  Dej.).  Long,  ii  à  i4  xnilliui. 
(5  à  6  lignes)  ;  ovale  ;  convexe;  noire  en  d^sus;  prothorax 
rétréci  eu  devant,  ayant  de  chaque  côté  postérieurement  deux 
fossettes  ponctuées;  élytres  striées-ponctuées;  antennes  et 
pieds  bruns.  Midi  de  Ja  France.  ' 

Amare  noble  {A,  nobilisy  Dej.].  Long.  8  milltm.  (3  i;2  li- 
giies  )  ;  ovale  ;  d'un  noir  brun  en  dessus  ;  prothorax  presque 
carré,  ponctué,  un  peu  rétréci  postérieurement,  avec  deux  fos- 
settes de  chaque  côté  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et 
pieds  roux.  Autriche. 

Amare  du  soleil  [A,  apricaria,  De9.).  Long.  6i;2  à  8  mil- 
lim.  (2  3;4  à  3  1 /alignes)  ;  ovale-oblongue ;  dessus  d'un  noir 
brun  brillant  et  bronzé;  prothorax  presque  carré,  un  peu  ré- 
tréci en  arrière,  postérieurement  ponctué,  avec  deux  fossettes 
de  chaque  côté  ;  élytres  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds 
roux.  France. 

Amare  grénée  {A.  crenata,  Dej.).  Long.  7  3/3  à  8  i;3  mil- 
lim.  (3  i;3  à  3  3/3  lignes);  ovale-oblongue;  d'un  noir  brun 
en  dessus  ;  prothorax  presque  carré,  rétréci  en  arrière,  ponc- 
tué et  ayant  deux  fossettes  de  chaque  côté  postérieurement  ; 
élytres  assez  longues,  parallèles,  profondément  striées-ponc- 
tuées, un  peu  crénelées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi  de  la 
France. 

Amare  aipigole  [A.  alpicola,  Dej.).  Long.  5  2/3  millim.  (  a 
i;3  lignes);  ovale,  convexe;  d'un  noir  brun  en  dessus  ;  pro- 
thorax presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  strié 
des  deux  côtés  ;  élytres  striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Styi^ie. 

Amare  fauve  \a.  fulva^  Dej.).  Long.  839  2/3  millim.  (i 
1/1  à  4  1/3  lignes)  ;  ovale  ;  ferrugineuse  ;  prothorax  court,  un 
peu  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  avec  deux  fossettes 
ponctuées,  de  chaque  côté  ;  élytresd'un  bronzé  brillant,  striées- 
ponctuées.  France. 

Amare  clinquante  ^  A-  aurichalcea^  Dej.).  Long.  8  i;3  ^  g 
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solltim.  (3  3;3  k  4  lignes)  ;  ovale  ;  broaxée  en  dessus  *  protlio- 
rax  court,  presi^ae  carré,  u^.  peu  rétréci  et  ponctué  en  arrière, 
avec  deux  fouettes  de  chaque  cèté  ;  élyties  striées-ponctuées  ; 
antennes  et  pieds  roux.  Sibérie.  ' 

Amars  harpaloïde  (  Amara  harpalaoïdes,J)v.).  liOng.  il  à 

I  2  i;3  mill.  (  5  à  5  2/3  lig.)  ;  an  peu  ovale  ;  dessus  d'un  noir 
bronaLé  ;  prothorax  presque  carré ,  un  peu  rétréci  postérieure- 
ment, bi-strié  des  deux  côtés,  ponctué  antérieurement  et  pos* 
térieurenient  ;  ély très  strîées-ponctuées  ;  antennes  et  tarses 
d'un  roux  brun.  Sibérie. 

Amare  impériale  [J.  au tica.  De j.  ).  Long,  li  1/3  à  i4  "li^* 
Itm.  (  5  1/4  à  6  lignes)  ;  ovale*obIongue  ;  dessus  d'un  brun  noir  ; 
prothorax  à  côtés  arrondis,  resserré  postérieurement,  bi-strié 
des  deux  côtés,  ponctué  antérieurement  et  postérieurement  ; 
ély  très  ovales-oblongues,  striées-ponctuées  \  antennes  et  pieds 
roax.  France. 

Amare  un  p^u  convexe  {A.  convexiuscula,  DEJ.),Long.  1 1  à 

II  2/3  millim.  (5  à  5  i;3  lignes);  OTale-allongée ;  d'un  roux 
bronzé  ea  dessus  ;  prothorax  arrondi  sur  les  côtés,  resserré,  en 
arrière,  ponctué,  bi-sirîé  de  chaque  côté  ;  élytres  allongées, 
presque  parallèles,  striées-ponctuées  ;  antennes  et  pieds  roux. 
France. 

Amare  b^ijibe  (^.  iorrida^  Dei.  ).  Long.  9  i;a  à  10  millim. 
(4  i?4  ^  4  >/2  lignes]  ',  oblongue  *,  dessus  le  plus  souvent  d'un 
noir  brun  ;  prothorax  un  peu  arrondi  sur  les  côtés,  légèrement 
rétréci  en  arrière,  ponctué  et  bi-strié  de  chaque  côté  ^  élytres 
oblongues,  presque  parallèles,  striées-ponctuées;  antennes 
roosses;  pieds  bruns.  Suéde: 

Amare  de  montagnes  {A.  alp'na,  Dej. ),  Long.  9  à  10  r;3 
xnillim.  (4^4  ^7^  ligP^s) -,  oblongue;  tête  et  pro thorax  d*un 
noir  bronzé  ;  prothorax  un  peu  arrondi  sur  les  côtés,  un  peu 
Tétréci  en  arrière,  ponctué  et  bi-strié  de  chaque  côté  ;  élytres 
le  plos  souvent  d'un  roux  obscur  ,  oblongues,  un  peu  parallè- 
les, striées-ponctuées,  avec  les  bords  et  la  suture  noirâtres  ; 
base  des  antennes  et  pieds  roux.  Suède. 

Ahars  cou-ponctub  (^.  punciico//t5,Dsj.),  Long.  9^10 
millioa.  (4  à  4  >73  lignes  )  ;  sans  ailes  ;  ovale-obiongue ,  dépri- 
snée  ;  d*un  noir  brun  en  dessus  ;  protborax  un  peu  cordiforme, 
ponctué,  bi-strié  de  chaque  côté  postérieurement  ;  élytres  cré- 
nées^scriées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  Pyrénées- 
Orientales,  g 

Amabb  i>S»  FmÂNto  (  A,  Pytwaa, Pu.)-  ^^^'  ^^^^9^^ 
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millim.  (3  9/3  à  4  i/S  lignes)  ;  sans  ailes  ;  ovale-oblon^e ,  dé- 
primée ;  dessas  d'au  noir  brun  ;  prothorax  un  peu  cordifoirnie , 
ponctué  antérieurement  et  postérieurement ,  bi>strié  ;  ély  très 
striées;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  Pyrénées-Orieotales. 
Cinqiutnte~cin(jiuième  genre.  Mazorée  (  Mazoreus ,  Ziegler). 

Antennes  filiformes  et  peu  allongées  ;  dernier  article  des  pal- 
pes allongé,  presque  cylindrique  et  tronqué  à  Textréaiité  ;  les 
trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  dilatés  dans  les 
inâles,  aussi  longs  que  larges  et  fortement  triangulaires  *,  lèvre 
supérieure  coupée"  un  peu  carrément  et  presque  transversale  ; 
mandibules  assez  aiguës  et  arquées,  peu  avancées  ;  point  de 
dent  au  milieu  de  l'écliancrure  du  menton  ;  prothorax  trans- 
versal, arrondi  sur  tes  côtés,  échancré  en  devant,  un  peu  pro- 
longé postérieurement  dans  son  milieu,  et  séparé  des  ély  très 
par  un  étranglement  ;  ces  dernières  ovales-allongées,  à  extré- 
mité presque  tronquée. 

*  Mazorée  disloquée  [Mazoreus  luxatus,  DEJ.)>tiOng.  5  ip 
millim.  (1  i;4  liçnes)  ;  ovale-obtongue  ;  d'un  noir  brun  ;  base 
des  élytres,  antennes  et  pieds  ferrugineux.  France. 

Mazorée  o'Égypte  [M.  Mgyptiacus,  Dej.).  Long.  6  millim. 
(a  i;a  lignes)  ;  ovale  ;  ferrugineuse.  Egypte  ;  Algérie. 

septième  tribu.  Les  HARPALIENS.^ 

Articles  des  tarses  intermédiaires  dilatés  dans  les  mâles ^  ou,  au 
moinSf  quatre  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  plus  ou 
moins  dilatés,  triangulaires  ou  cordiformes,  non  carrés  ou  ar^ 
rondis ;  jambes  antérieures  assez  fortement  échancrées;  élytres 
jamais  tronquées  à  (extrémité;  dernier  article  des  palpes  non 
terminé  en  alêne. 

Cinquante-sixième  genre,  Dapte  (Daptus^  Fischer). 

Antennes  courtes  et  moniliformes  ;  dernier  article  des  pal- 
pes très-légèrement  ovalaire  ,  presque  cyliodrique  et  tronqué 
à  l'extrémité  :  les  quatre  premiers  articles  des  quatre  tarses 
antérieurs  très-légèrement  dilatés,  courts,  serrés,  triangulaires 
ou  cordifbrmes  ;  lèvre  supérieure  en  carré  plus  large  que  long  ; 
mandibules  assee  arquées,  peu  avaneées  ;  {loint  de  dent  au  mi- 
lieu de  l'écliancrure  du  menton  ;  corps  plus  ou  moins  épais, 
assez  court  ;  tète  presque  triangulaire,  point  rétrécie postérieur 
remeut  ;  prothorax  cordiforme  ou  carré  ;  élytres  presque  pa<- 
rallèles  ou  plus  ou  moins  allongées. 

Daptk  tachsté  {Daptus  vitiatuSf  Du.).  Long.  7 i 9  Tnillim. 
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(  3  à  4  lignes  )  ;  testacé  ;  élytres  ayant  une  tache  brane  oblon- 
gue  ;  quelquefois  eatièrement  brun  ;  prothorax  cordiforme. 
Midi  de  la  France. 

Cirupuante-septième  genre,  âcinope  f^Acinopus,  Zi^glek). 

Antenues  filiformes  et  assez  courtes  ;  dernier  article  des 
palpes  assR  allongé,  très-légèrement  ovalaire,  pres(]^ue  cylin- 
drique et  tronqué  à  rextrémité  ;  lèvre  supérieure  carrée  ou 
trapézoîde,échanchrée  antérieurement  :  les  quatre  premiers 
articles  des qifotre  tarses  antérieurs  assez  fortement  dilatés  dans 
les  mâles,  et  triangulaires  pu  cçrdiformes  ;  mandibules  fortes, 
nn  peu  avancées,  assez  arquées  et  aiguës  ;  une  dent  obtuse» 
simple,  pjai  on  moins  marquée,  au  milieu  de  l'échancrare  du 
menton  ;  corps  épais  et  convexe  ;  tête  presque  carrée,  grosse, 
presque  renflée  postérieurement;  prothorax  plus  ou  moins 
carré; élytres prestjue  parallèles,  plus  ou  moins  longues. 

AcixopE MÉGACÉPHALE  (  Adiwpus  megacephaliiSy  DEj.j.Long. 
'5 à  17  millim.(6 i;a  à  7  1/2 lignes)  ;  noir  ;  cylindrique  ;  protho- 
rax can'é;  élytres  striées,  avec  un  point  enfoncé  postérieur  ; 
antennes  et  tarses  ferrugineux.  France. 

AcwoPE  DotJTEux  [A.  ambifjfuus,  Dej.].  Long.  i4  172  à  i5 
millim.  (6  174  à  61/2  lignes);  noir;  presque  cylindrique; 
protborax  un  peu  carré,  légèrement  rétréci  postérieurement; 
e'ytres  striées  ;  antennes  et  pieds  ferrugineux.  Sicile. 

AcwopE  BucÉPHALE  {J.  bucephalus,  Dej.).  Long.  16  à  ly 
înillim.(7  à7  '/2  lignes);  noir;  un  peu  cylindrique  ;  protho- 
rax  presque  carré,  rétréci  postérieurement  ;  élytres  striées,  à 
striw  obscurément  ponctuées  ;  antennes  et  tarses  ferrugineux  ; 
mâles  ayant  la  tête  plus  grosse  que  les  femelles,  et  une  pointe 
obtusedevant  le  sternum.  Midi  delà  France. 

AasopE  OBÈSE (^.  obesus,  Dej.).  Long.  iQraillim.  (7  lignes); 
**oir;  coQvexe;  prothorax  assez  court,  carré,  presque  trans- 
versal ;  élytres  assez  courtes,  striées  ;  tarses  ferrugineux.  Algérie . 
Aci.vopE  AMMOPHILE  (A,  ammophiluSy  Dej.).  Long.  20  mil- 
lira.  (p  lignes);  noir;  assez  large;  prothorax  assez  court, 
presque  carré  ;  élytres  presque  carrées,  striées,  à  stries  très- 
«nement  ponctuées  ;  antennes  et  tarses  ferrugineux.  Russie. 

^R9uante-/iuitièfîie  genre.  Anisooacttle  (  Anisoclactylus, 

Dejean). 

Antennes  filiformes  et  assez  courtes  ;  deuxième,  troisième  et 
î^trième  articles  des  quatre  tarses  antérieurs  très-dilàtés 
«iaoslamiigg.  i^  deuxième  et  troisième  des  tarses  antérieurs 
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moins  longs  que  larges  et  très-légèremetit  cordifotines  :  le  <{iui- 
trième  très-fortement  cordiforme  et  presque  bilobé  *  dernier 
article  des  palpes  assez  allongé,  un  peuovaiaire,  pres<|ae  cy- 
lindriqne,  tronqué  à  l'extrémité  ;  lèvre  supérieure  en  carré 
plus  large  que  long  ;  mandibules  peu  aiguës  et  peu.  avancées, 
assez  arquées;  point  de  dent  au  milieu  de  l'échancrure  du 
menton;  corps  plus  ou  moins  allongé,  oblong;  tète  plus  ou 
moins  arrondie,  un  peu  rétrécie  en  arrière;  prothorax  plus 
ou  moins  carré  ou  trapézoïde  ;  élytres  plus  ou  moins  allongées, 
quelquefois  presque  parallèles  ou  en  demi-ovale. 

Anisodactylebéros  [Anisodactyhs  Aero5, De j.). Long.  ioi}3 
à  11  1/2  raiilim.  (4  2/3  à  5  i;4  lignes];  testacé;  prothorax, 
poitrine  et  la  moitié  postérieure  des  élytres,  noirs.   Algérie. 

Anisodacttle  verdatre  [Jf  virens,  Dej.].  Long,  lo  à  12 
millim.  (4  i;2  à  5  i;2  lignes)  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  pro- 
thorax carré,  creusé  postérieurement  de  chaque  côté  de  t^bsset- 
tes  poiutillées,  ses  angles  postérieurs  arrondis;  élytres  striées, 
ayant  leur  troisième  intervalle  postériet^rement  avec  deux  oa 
trois  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  rousse.  Midi  de  U 
France. 

Anisodacttle  marqué  [A.  signatus,  Dej.].  Longiii/ià 
12  1/2  millim.  (5  i/4  à  ^  3}4  1%"^^)*  noir;  assez  large;  pro- 
thorax carré,  obscurément  ponctué,  les  points  postérieurs  pJas 
profonds,  avec  4^s  fossettes  peu  apparentes  de  chaque  côté  ; 
élytres  obscurément  un  peu  bronzées,  striées.  France. 

Anisodactyle  intermédiaire  ^A.  intermeditis,  Dej.).  Long. 
i4  1/2  millim.  (6  i/4  lignes];  noir^,  prothorax  carré,  un  peu 
rétréci  postérieurement,  creusé  de  fossettes  de  chaque  côté; 
élytres  striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé; 
dessous  du  premier  article  des  antennes  et  tarses,  roux.  Per- 
pignan. 

Anisodacttle  binoté  {A.  binotatus,  Dej.].  Long.  10  1/ a  à 
iîi/2  millim.  (4  3/4  à  5  i;4  lignes) ;  nohr;  prothorax  carré, 
postérieurement  pointillé,  creusé  de  chaque  côté  de  fossettes 
peu  apparentes  ;  élytres  striées,  avec  un  point  enfoncé  au 
troisième  intervalle  des  stries;  premier  article  des  antennes  et 
tarses  roux.  France. 

Anisodacttle  cornes-sales  [A.  spwcaticomis,  Dej.).  Long. 
10  1/2  à  II  1/2  millim.  (4  3/4  à  5  i;4  lignes)  ;  noir  ;  protho- 
rax  carré,  pointillé  postérieurement,  obscurément  cremé  de 
fossettes  de  chaque  côté  ;  élytres  striées,  le  troisième  intervalle 
des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  prenior  artide  «des  anten- 
nes, trocanters  et  pieds,  roux.  France. 
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Anisodactyle  pieds-gris  [Anisodactylvs giloipes^  DEJ.).Loug. 
8  à  gipmill.  (3  1/2  à  4  i/4Hg.);  noir;  prothorax  carré, posté- 
rieurement pointillé^  avec  des  fossettes  peu  apparentes  de  cha- 
que côté;  êiytres  assez  courtes,  striées,  le  troisième  inter- 
valle avec  un  point  enfoncé;  premier  article  des  antennes  et 
pieds  testacés.  France. 

CirKjfuante'neuvième  genre.  Gtnandromorphe  {Gynandro- 

morplius,  Dejean).  * 

Antennes  filiformes  ;  le  dernier  article  des  palpes  assez  al- 
longé, très-légèrement  ovalaire,  presque  cylindrique  et  tron- 
qué à  l'extrémité  ;  les  quatre  premiers  articles  des  quatre  tar- 
ses antérieurs  fortement  dilatés  dans  les  mâles  ;  le  premier  des 
tarses  antérieurs  triangulaire  ;  les  deuxième  et  troisième  moins 
longs  que  larges  et  très-légèrement  cordiformes  ;  le  quatrième 
très-fortement  cordiforme  et  presque  bilobé;  dans  les  femelles 
le  premier  des  tarses  antérieurs  est  triangulaire  et  fortement 
rlilaté;  lèvre  supérieure  en  carré  plus  large  que  long;  man- 
dibules assez  aiguës  et  arquées,  peu  avancées;  une  dent  simple 
au  milieu  de  Téchancrure  du  menton;  corps  oblong ;  tête 
presque  triangulaire  et  rétrécie  postérieurement;  prothorax 
légèrement  cordiforme  ;  élytres  presque  parallèles,  assez  al- 
îoagées, 

Gynandromorphe  Étrusque  (  Gynandromorphus  Etritscus^ 
Dtj.)'Ij01ïq.  9  1/2  à  10  1/3  millim.  (4  i/4  à  4  2/^3  lignes); 
ponctué,  un  peu  pubescent;  tête  d'un  noir  brun  ;  prothorax 
un  peu  cordiforme,  d'un  noir  bleuâtre;  une  grande  tache 
de  la  même  couleur  sur  les  élytres  qui  sont  striées;  antennes 
«t  pieds  ferrugineux.  Midi  de  la  France. 

Soixantième  genre.  Harpale  (Harpalus^  Latreille). 

Antennes  filiformes  ;  dernier  article  des  palpes  assez  allon- 
gé, légèrement  ovalaire  ou  presque  cylindrique  et  tronqué  à 
l'extrémité;  les  quatre  premiers  articles  des  quatre  tarses  an- 
térieurs très-fortement  dilatés  dans  les  mâles,  plus  larges  que 
lon^  et  très-fortement  cordiformes  ou   triangulaires  ;  lèvre 
sopérienre  en  carré  plus  large  que  long  ;  mandibules  peu  ai- 
guës et  peu  avancées,  arquées  ;  une  dent  simple  et  plus  ou 
moins  sensible  au  milieu  de  l'échancrure  du  menton;  corps 
oblong,  plus  ou  moins  allongé  ;  tête  plus  ou  moins  arrondie, 
rétrécie  postérieurement;  prothorax  plus  ou  moins  carré,  cor- 
diforme ou  trapézoïde;  élytres  presque  parallèles,  plus   ou 
moins  allongées. 

Entomologie ,  tome  i .  ^  ^ 


ji 
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PREMIÈRE   DIYISIOX. 

Corps  entièrement  couvert  de  points. 
Les  Ophonus  de  Ziegler. 

Harpale  colombipt  {Harpatus  cotumbinust  Dej.).  laong. 
lïà  18  millim.  (5  1/2  à  8  lignes)  ;  oblong;  un  peu  pubescent  ; 
tête  et  prothorax  d'un  noir  brun  un  peu  bleuâtre,  ponctués  ; 
prothorax  assez  large,  presque  carré,  rétréci  postérieurement, 
à  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  d'un  bleu  violacé,  très-fi- 
nement ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  sabulicole  (  H.  sabulicola,  Dej.  ).  Long.  1 2  i/3  à 
1 5  1/3  millim.  (5  ayS  à  6  '2/3  lignes);  oblong,  un  peu  pubes- 
cent;  tête  et  thorax  d'un  noir  brun,  ponctués;  prothorai 
.presque  carré,  rétréci  postérieurement,  à  angles  postérieurs 
obtus  ;  élytres  d'un  vert  bleuâtre,  très-finement  ponctuées- 
striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  monticole  {H.  monticola,  Dej.).  Long.  1 2  à  1 5 
millim.  (5  172  à  6  1/2  lignes)  ;  oblong,  presque  parallèle  ;  an 
peu  pubescent,  et  d'un  verdâtre  obscur  en  dessus  ;  tête  et  pro- 
thorax ponctués,  ce  dernier  presque  carré,  à  angles  postérieurs 
arrondis  ;  élytres  très-finement  ponctuées-striées  ;  antennes 
et  pieds  roux.  France. 

Harpale  limité  [H.  diffinis,  Dej.).  Long.  10  i/3  à  12  mi/Iûn. 
(4  2/3  à  5  1/2  lignes)  ;  oblong,  presque  parallèle;  un  peu  pu- 
bescent ;  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun,  ponctués  ;  ce  der- 
nier presque  carré,  à  angles  postérieurs  arrondis;  élytres  d'un 
vert  bleuâtre  obscur,  très-fiuement  pointillées-striées  ;  anten- 
nes et  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  obscur  (H.  obscurus,  Dej.).  Long,  zo  à  i4  millim. 
(4  1/3  à  6  lignes)  ;  oblong;  un  peu  pubescent;  tête  et  thorax 
d'un  noir  brun  un  peu  bleuâtre,  ponctués ,  ce  dernier  assez 
court,  un  peu  arrondi  ;  élytres  d'un  bleu  violacé,  très-finement 
ponctuées-striées;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  longuet  (ii.  oblongiusculusy  Dej. ).Lotïq.  h  i,^  à. 
12  1/2  millim.  (5 1/4  à  5  3/4  lignes)  ;  oblong-allongé,  un  peu  pu- 
bescent, brun,  très-finement  ponctué  ;  prothorax  rétréci  pos- 
térieurement, à  angles -postérieurs  un  peu  arrondis;  élytres 
striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  ditomoïo£( /f.  diiomoïdes,  Dej.). Long.  11  à  la  113 
millim.  (5  à  5  2/3  lignes)  ;  oblông-allongé,  un  peu  pubescent 
brun ,  ponctué  très-serré  ;  prothoraz  cordiforme,  ua  peix  res' 
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serré  postérieurement,  à  aogles  postérieurs  obtuâ  ;  ëlytres 
striées,  à  stries  assez  profoudes  ;  antennes  et  pieds  roux. 

Harpale  jncisé  (Harpalus  incisus,  Dej.). Long.  1  o  à  1 4  inill. 
(4  1/3  à  6  lignes);  oblong;  pubescent;  d'un  noir  brun;  tête  et 
thorax  ponctués,  ce  dernier  un  peu  cordi forme,  à  angles  pos- 
térieurs droits;  ély très  très-finement  ponctnées-striées ,  pro- 
fondément sinuées  postérieurement,  un  peu  dentées;  antennes 
et  pieds  roux.  France. 

Harpale  poiistillé  [H.  puncUilaius,  Dej.).  Long.  8  i;aà  10 
BiiUim.(3  3/4  à  4 172  lignes)  ;  ovaie-oblong;  un  peu  pubescent  ; 
dessus  d'un  vert  bronzé  obscur,  un  peu  bleuâtre  ;  tête  et  pro- 
thorax ponctués,  ce  dernier  un  peu  cordiforme,  à  angles  pos- 
térieurs droits  ;  élytres  finement  ponctuées-striées  ;  antennes 
et  pieds  roux.  France. 

Harpale  large-cou  {H.  laticollis,  Déj.).  Long.  9  millim. 
(4  lignes);  bvale-obIong;un  peu  pubescent;  d'un  bleu  vio- 
lacé en  dessus;  tête  et  prothorax  ponctués,  ce  dernier  pres- 
que carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  à  angles  posté- 
rieurs droits;  élytres,  très-finement  ponctuées-striées;  anten- 
nes et  pieds  roux.  Sibérie. 

Harpale  semblable  [H.  similis,  Dej.).  Long.  7  ip  à  9  mil- 
lim. (3  1/4  à  4  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  un  peu  pubescent  ;  tête 
et  prothorax  d'an  noir  brun,  profondément  ponctués;  pro- 
thorax assez  court,  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieure- 
ment, à  angles  postérieurs  presque  droits  ;  élytres  d'un  bleu 
violacé,  à  points  très-serrés,  striées;  antennes  et  pieds  roux. 
Midi  de  la  France. 

Harpale  ghlorophane  [H.  chlorophanus,  Dej.).  Long.  6  i;i 
à  7  aj3  millim.  (2  3/4  à  3  i/3  lignes);  ovale-oblpng ;  un  peu 
pubescent  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  tête  et  prothorax  ponc- 
tués, ce  dernier  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement, 
à  angles  postérieurs  presque  droits  ;  élytres  très-finement 
ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  asuré  [H.  azureus,  Dej.).  Long.  7  à  8  millim.  (3  à 
3  i;2  lignes);  ovale-oblong ;  un  peu  pubescent;  dessus  d'un 
bleu  Tiolacé;  tête  et  prothorax  ponctués,  ce  dernier  presque 
carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  à  angles  postérieurs  ob- 
tus ;  élytres  très -finement  ponctuées-striées;  antennes  et 
pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  cou-criblê  (H.  cribricoUis,  Dej.).  Long.  7  2/3  mil- 
lim. (3  i;3  lignes);  ovale-oblong;  un  peu  pubescent  ;  d'un 
noir  brun;  tête  et  prothorax  à  points  très-serrés ,  ce  dernier 
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assez  court,  cordiforme,  à  angles  postérieurs  droits;  ëlytres 
très-finemeat  ponctuées- striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi 
de  la  France. 

Harpale  cou-EN-coEtJR  [HarpaluscordicolUsJ}EJ.)..LiOng.'j  a;3 
lim.  (3  i/3Jigoes]  ;  ovale-oblong  ;  un  peu  pubescent  ;  d'un  noir 
brun  ;  tête  et  prothorax  à  points  très-serrés,  ce  dernier  assez 
court,  cordiforme,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  très- 
finement  ponotuèes-striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi  de 
la  Russie. 

Harpale  presque-carré  (H.  subqmdratust  Dej.).  Long.  7  à 
j  i]i  uiillim.  (3  à  3  i;4  lignes);  oblong;  un  peu  pubescent; 
d'un  noir  brun  ;  tête  et  prothorax  ponctués  ;  ce  dernier  presque 
carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  à  angles  postérieurs 
presque  droits;  élytres  très-finement  ponctuées  -  striées  ;  an- 
tennes et  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  méridional  (H.  meridionaUs,  Dej.).  Long.  71/23 

6  millim.  (3 1;4  à  3  i;a  lignes)  ;  oblong  ;  un  peu  pubescent  ;  d'un 
noir  brun;  tête  et  prothorax  ponctués;  ce  dernier  presque 
carré,  rétréci  postérieurement,  à  angles  postérieurs  obtus; 
élytres  très-finement  ponctuées  •>  striées  ;  antennes  et  pieds 
TOUX.  Midi  de  la  France. 

Harpale  petit  (H.  pumiUsf  Dej.).  Long.  6 1/3  millim.  (2  a/3 
lignes);  oblong;  un  peu  pubescent;  d'un  noir  brun;  tête  ponc- 
tuée; prothorax  profondément  ponctué,  presque  carré,  ré- 
tréci postérieurement,  à  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  très- 
finement  ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  roux.  Siûle. 

Harpale  arrondi  (H.  rotundaiuSf  Dej.).  Long.  7  à  7  !t;3 
millim.  (3  à  3  i;3  lignes);  oblong;  un  peu  pubescent,  d'un 
noir  brun;  tête  et  pro thorax  ponctués;  ce  dernier  presque 
carré,  rétréci  postérieurement,  à  angles  postérieurs  arrondis; 
élytres  très-finement  ponctuées << striées  ;  antennes  et  {Âeds 
roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  cordiforme  (//.  cordatus,  Dej.).  Long.  8  à  10  mil- 
lim. (3  i;a  à  4  1/2  lignes);  ovale-obloùg  ;  unp«u  pubescent  ; 
brun,  quelquefois  roux  ;  tète  et  prothorax  ponctués,  ce  der- 
nier cordiforme,  un  peu  resserré  postérieurement,  à  angle» 
postérieurs  droits  ;  élytres  très-finement  ponctuées-striées;  an- 
tennes et  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  presque-cobdiforme  (//.  subcordatus.  Dej.).  Long. 

7  à  9  millim.  (3  à  4  lignes);  oblong-allongé  ;  un  peu  pubes- 
cent ;  tête  et  prothorax  ponctués  ;  d'un  roux  brun  ;  prothorai 
cordiforme ,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  brunes ,  très- 
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finement  ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  tet- 
tacé.  France. 

Harpale  cou-ponctué  {Harpalus  puncticoUiSf  Dej.).  Long..  6 
i;2  à  9  i/a  mill.  (2  3/4 à  4  iK  ligO  '?  ovale-oblong  ;  un  peu  pu- 
bescent;  bran  ;  tête  et  prothoraz  ponctués,  ce  dernier  presque 
cordiforme,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  très-finement 
poactuées  -  striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé. 
France. 

Haupale  a  cou>court  (h.  brevicoUiSf  Du.).  Long.  6  i;3  à  8 
];3  millim.  (2  2/3  à  3  3/4  lignes);  ovale-oblong ;  un  peu.  pu- 
bescent;  tète  et  prothorax  d'un  roax  brun,  ponctués,  ce  der- 
nier assez  court,  presque  carré;  rétréci  postérieurement,  à 
angles  postérieurs  droits  ;  élytres  assez  courtes ,  brunes ,  très- 
finement  ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  tes- 
tacé. France. 

Harpale  PARALLELE  [H.  paralleluSf  Dej.).  Long.  6  i;3  à  7 
Tnillim.  (2  2;3  à  3  ligues);  ovale-obiong ,  presque  parallèle; 
un  peu  pubescent;  d'un  noir  brun  ;  tête  et  prothorax  à  points 
très-serrés,  ce  dernier  presque  carré,  un  peu  rétréci  posté- 
rieurement, à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  assez  courtes, 
très-finement  ponctuées-striées;  antenues  et  pieds  d'un  roux 
testacé.  Espagne. 

Habpale  aplani  [h.  complanatus,  Dej.).  Long.  61/2  à  7  17a 
tnillim.  (2  3/4  à  3  i/4  lignes);  ovale-oblong,  presque  parallèle  ; 
un  peu  pubescent;  d'un  noir  brun  ;  tète  obscurément  ponctuée; 
prcftl&orax  ponctué ,  presque  carré ,  un  peu  rétréci  postérieu- 
reaient,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  assez  courtes ,  très- 
finement  ponctuées-striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  tes- 
tacé. Styrie. 

Harpale  coHNE-TACBÉE  (ff .  macu/tcomz5,  Dej.).  Long.  6  k  y 
millim.  (2  1/2  à  3  lignes);  ovale-oblong;  un  peu  pubescent, 
d'un  noir  brun  ;  tête  obscurément  ponctuée  ;  prothorax  pres- 
que carré,  un  peci  rétréci  postérieurement,  à  points  trés- 
serréSf  et  angl^  postérieurs  droits;  élytres  très-finement  ponc- 
tuées-striées ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
France,    '' 

Habpa le  CORNE-MARQUEE  (H.  signaticomis y  Dej.).  Long.  6i;3 
à  7  naillim.  (2  2/3  à  3  lignes);  ovale-oblong;  un  peu  pubes- 
cent; d'un  noir  obscur;  tête  lisse;  prothorax  court,  presque 
c:arré ,  ponctué ,  presque  lisse  au  milieu ,  à  angles  postérieurs 
presque  droits;  élytres  assez  courtes ,  très-finement  ponctuées- 
striées  ;  antennes ,  jambes  et  tarses  d'un  roux  testacé.  France. 
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rement,  avec  des  fossettes  peu  apparentes  de  chaque  côté,  les 
angles  postérieurs  droits;  élytres  très-finement  ponctuées, 
striées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  pâle.  France. 

Harpalb  éraillé  {liarpalus  erosus,  Dej.).  Long.  12  raitl.(5 
1/2  lig.)  ;  oblong  ;  d'un  cuivreux  bronzé  obscur  en  dessus  ;  pro- 
thorax carré,  couvert  de  points  très- serrés  postérieurement, 
creusé  de  fossettes  peu  apparentes  de  chaque  côté,  avec  les  an- 
gles postérieurs  arrondis;  élytres  striées»  postérieurement  si- 
nuées  très-profondément,  presque  dentées,  le  troisième  inter- 
valle des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds 
d*un  noir  brun.  Sibérie. 

Harpale  inégal  (H.  dispar ,  DbjT).  Long.  9  à  1 1  millîm. 
(4  à  5  lignes)  ;  oblong  ;  lé  plus  souvent  d'un  vert  bronzé  ob- 
scur en  dessus  ;  prothorax  carré,  ponctué  postérieurement,  un 
peu  creusé  de  fossettes  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  un 
peu  arrondis  ;  élytres  striées,  à  stries  latérales  obscurément 
ponctuées,  presque  tronquées  postérieurement,  le  troisième  in- 
tervalle avec  un  point  enfoncé;  antennes  et  pieds  roux ,  ou 
d'un  noir  brun.  Midi  de  la  France. 

Harpale  semi-ponctité  {H.  semi-punctatus,  Dej.).  Long.  1 1 
à  1 2  millim.  (5  à  5  1/2  lignes)  ;  oblong;  d'un  noir  brun  en  des* 
sus  ;  prothorax  carré,  avec  des  fossettes  ponctuées  peu  appa- 
rentes de  chaque  côté,  et  les  angles  postérieurs  un  peuarrondis  ; 
élytres  à  stries  latérales  obscurément  pointillées,  postérieure^ 
ment  siouées  profondément  et  presque  dentées,  le  troisième 
intervalle  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds 
roux.  Espagne. 

Harpale  rronzb  {H.  œneus,  Dej.).  Long.  8  i;3  à  11  millim. 
(3  2/3  à  5  lignes);  oblong;  dessus  le  plus  souvent  d'un  vert 
bronzé;  prothorax  carré,  creusé  postérieurement  de  chaque 
côté  de  fossettes  peu  apparentes  et  ponctuées ,  à  ^ugles  posté- 
rieurs presque  droits;  élytres  à  stries  latérales  obscurément 
pointillées^  profondément  sinuées  et  presque  dentées  posté* 
rieurement,  le  troisième  intervalle  des  stries  avec  un  point  en- 
foncé; antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  embrouillé  (if.  confusûs,  Dej).  Long,  gà  >i 
millim.  (4  à  5  lignes)  ;  oblong;  le  plus  souvent  d'un  vert  bronzé 
en  dessus;  prothorax  carré,  ayant  postérieurement  des  fosset- 
tes ponctuées  et  peu  apparentes  de  chaque  côté,  avec  les  an- 
gles postérieurs  presque  droits;  élytres  à  stries  latérales  poin- 
tillées, postérieurement  et  profondément  sinuées  et  presque 
dentées,  le  troisième  intervalle  des  stries  ayant  un  point  en- 
foncé; base  des  antennes  rousse  ;  pieds  d'un  noir  brun.  France. 
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Harpâlc  oublié  (  Harpalus  oblituSf  Dej.).  Long  to  mîll.  (4 
iji  lig.)  ;  oblong;  dessus  d'aft  vert  bronzé  obscur;  prothorax 
carré,  postérieurement  ponctué,  creusé  de  fossettes  de  chaque 
côté ,  à  angles  postérieurs  un  peu  airrondis  ;  élytres  striées , 
postérieurement  un  peu  sinuées ,  le  troisième  intervalle  des  * 
stries  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes  rousse;  pieds 
d'un  noir  brun.  Dalraatie. 

Harpale  différent  {H.  diversus,  Dej.).  Long.  10  millim. 
(4  173  lignes)  ;obIon  g;  dessiis  d'un  vert  bronzé  obscur;  pro- 
thorax cari'é,  ponctné  postérieurement,  un  peu  creusé  de  fos- 
settes de  chaque  coté,  à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis  ; 
élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  à  troisième 
intervalle  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes 
et  pieds  roux.  Dalraatie. 

Harpale  distingué  (H.  distinguendns,  Dej.).  Long.  8  à  11 
millim.  (3  \ji  à  5  lignes);  oblong;  dessus  le  plus  souvent  d'un 
vert  bronzé  ;  prothorax  carré,  un  peu  creusé  de  fossettes 
ponctuées  de  chaque  côté  postérieurement,  et  à  angles  posté- 
rieurs presque  droits;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  posté- 
rienremeot,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ; 
base  des  antennes  rousse  ;  cuisses  noires.  France. 

Harpale  cousin  [H.  patruelis,  Dej.).  Long.  9  17a  millim. 
(4  J/2  lignes)  ;  oblong  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur  ;  pro- 
thorax carré,  creusé  de  chaque  côté  postérieurement  de  fosset- 
tes ^«'^nctuées,  avec  les  aiigles  postérieurs  un  peu  arrondis  ; 
é^Y^i'^^  striées,  postérieurement  un  peu  sinuées,  le  troisième 
intervalle  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  anten* 
nés  rousse  ;  pieds  d'un  noir  brun.  Midi  de  la  France. 

Harpale  dédaigné  {H.  fastiditus,  Dej.).  Long.  8  millim. 
(3  172  lignes)  ;  oblong  ;  dessus  d'un,  vert  bronzé  ;  prothorax 
carré,  creusé  de  chaque  côté  postérieurement  de  fossettes  peu 
apparentes  et  ponctuées,  à  angles  postérieurs  un  peu  arron- 
dis ;  élytres  striées,  postérieurement  sinuées,  le  troisième  in- 
tervaf/e  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes 
rousse  ;  pieds  d'un  noir  Lrun.  Espagne. 

Harpale  méprisé  {H.  contemptus,  Dej.).  Long.  8  1/2  millim. 
(3  3;4  lignes)  ;  ovale-obloug  ;  dessus  d'un- cuivreux  bronzé  ob- 
scur ;  prothorax  carré,  postérieurement  ponctué,  un  peu  creusé 
de  fossettes  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  pres([ue  droits  ; 
élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  - 
intervalle  avec  un  point  enfoncé;  base  des  antennes  rousse  ; 
pieds  d'an  noir  brun.  Espagne. 
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Harpalb  petit  [Harpalus  nUnutus,  Dej.)>  Long-  6 172  mill. 
(2  3/4  lig.)  ',  oblong  ;  dessus  d'un  wrt  bronzé  ;  prothorax  carré» 
un  peu  creusé  de  fossettes  ponctuées  de  chaque  côté  posté- 
rieurement, avec  les  angles  postérieurs  presque  droits;  élytres 
striées,  postérieurement  sinuées,  le  troisième  intervalle  des 
stries  ayant  un  point  enfoncé;  base  des  antennes  rousse; 
pieds  d'un  noir  brun.  Espagne. 

Harpale  latéral  (H.  lateralis^DiEJ.).  Long.  839  millim. 
(3  i/a  à  4  lignes)  ;  oblong;  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax 
carré,  ayant  de  chaque  côté  postérieurement  des  fossettes 
ponctuées  et  les  angles  un  peu  arrondis  ;  élytres  striées,  si- 
tuées postérieurement,  le  troisième  intervalle  des  stries  avec 
un  point  enfoncé  ;  élytres  largement  bordées  de  testacé  pâle  ; 
pieds  et  antennes  de  cette  dernière  couleur.  Espagne. 

Harpale  cuivreux  fjH.  cupreus,  Dej.).  Long.  11  à  12  i;^ 
millim.  (  5  à  5  3/4  lignes)  ;  ovale^obiong,  assez  brge,  dessus 
le  plus  souvent  d'un  vert  bronzé  ;  pi;othorax  carré,  obscaré- 
ment  ponctué  postérieurement^  à  fossettes  peu  apparentes  de 
chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  presque  4roits  ;  ély- 
tres striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  in- 
tervalle des  stries  ayant  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes 
rousse  ;  pieds  d'un  noir  brun  ou  roux.  Lyon. 

Harpale  honnête  {H.  honestuSy  Dej.).  Long.  7  à  10  miMim. 
(3  à  41/2  lignes]  ;  ovale-oblong  ;  dessus  le  plus  souvent  d'un 
vert  bronzé  ou  bleu,  luisant  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu 
rétréci  postérieurement,  à  fossettes  de  chaque  côté,  les  ang\es 
postérieurs  droits;  élytres  striées',  un  peu  sinuées  postérieure- 
ment, le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé,  et,  le  plus 
souvent,  plusieurs  points  enfoncés  sur  l'extrémité  du  septième 
intervalle  ;  base  des  antennes  et  tarses  roux.  France. 

Harpale  ailes-imprimêes  {H.  impressipennis,  Dej.).  Long. 

8  à  9  millim.  (3  i/a  à  4  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  noir  ;  prothorax 
presque  carré,  à  fossettes  postérieurement  de  chaque  côté, 
avec  les  angles  postérieurs  presque  droits  ;  élytres  striées,  au 
peu  sinuées  postérieurement,  ayant  en  devant  deux  points 
transversaux,  un  point  au  troisième  intervalle  des  stries,  et 
plusieurs  points  enfoncés  postérieurs  au  septième  intervalle  ; 
base  des  antennes  et  tarses  roux.  Espagne. 

Harpale  pieds-soufrès  (//.  sulphuripes,  Dej.).  Long,  j  ip  à 

9  1/2  millim.  (  3  i;4  à  4  i/^  lignes)  ;  oblong  ;  dessus  <i*un  noir 
un  peu  bleuâtre;  prothoraX  presque  carré,  un  peu  rétréci 
postérieurement,  creusé  de  fossettes  de  chaque  côté,  à  an<'les 
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postérieurs  presse  droits;  élytres  striées,  un  pen  sinuées 
postérieurement,  le  troisième  intervalle  des  stries  ayant  un 
point  enfoncé  ;  antennes,  jambes  et  tarses  roux.  Lyon. 

Harpale  convenable  [Harpalus  consentaneus,  Dej.)»  Long. 
8  à  gmill.  (3  1/2  à  4  lig-)  y  oblong;  noir;  prothorax  presque 
carré ,  un  peu  rétréci  postérieurement,  à  fossettes  ponctuées 
de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  profon- 
dément striées ,  un  peu  sinuées  postérieurement ,  le  troisième 
intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes,  jambes  et  tarses 
roux.  Midi  de  H  France. 

Harpale  ptgmée  (If.  pygmœuSf  Dej.).  Long.  6  à  8  millira. 
(21/2  à  3  1/2  lignes)  ;  oblong  ;  presque  parallèle;  d'un  noir 
brun;  prothorax  carré,  postérieurement  ponctué,  un  peu 
creusé  de  fossettes  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  pres- 
que droits  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement, 
le  troisième  intervalle  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  an- 
tennes, jambes  et  tarses  d'un  roux  brun.  Midi  de  la  France. 

Harpale  deGoudot  (fl.  Goudotii,  Dej.).  Long,  /à  7  2/3 
xnillim.  (3  à  3  i;3  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  dessus  noir,  luisant'; 
protfaorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement, 
creusé  de  fossettes  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  pres- 
que droits  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement. 
Je  froisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes  et 
pieds  roux.   Basses-Âlpes. 

Harpale  nain  (H.  pumilus,  Dej.).  Long.  7^71/2  millim. 
(^  à  3 1]4  lignes)  ;  oblong;  d'un  noir  obscur;  prothorax  carré, 
obscurément  creusé  de  deux  fossettes  de  chaque  côté,  à  an- 
gles postérieurs  presque  droits  ;  élytres  striées,  postérieure- 
ment sJnuées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ; 
antennes,  base  des  jambes  et  tarses  roux.  Midi  de  la  France. 
Harpale  nÈGLiGé  {U.  neglectus,  Dej.).  Long.  7  à  8  i;3  mill. 
(3  k  3  2/3  lignes)  ;  ovale-oblong-,  noir  ;  prothorax  carré,  creusé 
de  fossettes  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  obtus  ;  ély- 
tres assez  courtes,  striées,  sinuées  postérieurement,  le  troi- 
sième intervalle  des  stries  ayant  un  point  enfoncé  ;  base  des 
antennes  et  tarses  roux.  France. 

Harpale  trompeur  (H.  decipiensj  Dej.).  Long.  9  2/3  mill, 
(4  i;3  lignes)  ;  oblong  ;  noir;  prothorax  carré,  creusé  de  fos- 
settes postérieurement  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs 
presque  droits  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  oblicpiement 
postérieurement,  le  troisième  intervalle  des  striés  avec  un  point 
enfoncé,  le  septième  et  le  cinquièm*  en  ayant  plusieurs  poi-» 
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plusieurs  près  de  rextrémité  ;  antennes  et  tarses  roux.  Paris, 

Harpale  chicaneur  [Harpalus  Utigiosus,  Dej.).  Long.  9  171  à 
1 1  i/2mill.  (4  1/4  à  5  1/4  lig  );  ovale*obIong  ;  noir  ;  pro thorax 
presque  carré ,  un  peu  rétréci  antérieurement ,  ponctué  et  un 
peu  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté,  à  angtes 
postérieurs  obtus  ;  élytres  striées,  postérieurement  et  oblique- 
ment sinnées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  le  troisième  in- 
tervalle avec  un  point  enfoncé,  le  huitième  avec  plusieurs  près 
de  Textrémitc  ;  antennes  et  tarses  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  iNÉoiT  (13.  tnerfifics,  Dej.). Long.  9  millim.  (4  lignes); 
oblong;  d'un  noir  un  peu  bleuâtre;  prothorax  presque  carré, 
nn  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creuse  en  fossette  pos- 
térieurement de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  presque 
droits  ;  élytres  striées,  obliquement  et  postérieurement  sinuées, 
les  stries  finement  ponctuées ,  le  troisième  intervalle  avec  un 
point  enfoncé,  et  ^e  huitième  avec  plusieurs  près  de  l'extré- 
mité ;  antennes  et  tarses  roux.  Fontainebleau. 

Harpale  lent  {H.  tarduSf  Dej.).  Long.  8  à  1  o  i;3  millim.  (3  i;j 
à  4  2/3  lignes)  ;  ovale  ;  noir  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu 
rétréci  antérieurement,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  posté- 
rieurement, à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  striées,  un  peu 
sinuées  postérieurement,  le  troisième  intervalle  avec  un  point 
enfoncé  ;  antennes ,  base  des  jambes  et  tarses  roux.  France. 

Harpale  paresseux  (H.  segnis,  Dej  ).  Long.  8  1/2  à  9  ip 
millim.  (3  3/4  à  4  i/4  lignes)  ;  ovale,  convexe  ;  noir  ;  prothorax 
assez  court,  un  peu  carré ,  un  peu  rétréci  antérieurement, 
creusé  en' fossette  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles 
postérieurs,  droits  ;  élytres  striées,  postérieurement  un  peu  si- 
nuées, le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes 
et  tarses  roux.  Allemagne. 

Harpale  corné-fauve  {H.  fiavicomis,  Dej.).  Long.  8  à' 9  mil- 
lim. (3  1/2  à  4  lignes)  ;  ovale  ;  noir  ;  prothorax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fossette  de 
chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs  obtus;  ély- 
tres striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  in- 
tervalle avec  un  poiut  enfoncé;  antennes,  jambes  et  tarses  roux. 
Tries  te. 

Harpale  modeste  (H.  modestust  Dej.).  Long.  5  «;3  à  7 
millim.  (2  i/3  à  3  lignes);  ovale;  noir;  prothorax  presque 
carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fos- 
sette de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs 
obtus;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troi- 
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fossettes  de  chaque  côté,  avec  les  angles  (>ostériear5  droits  ; 
élytres  profondément  striées,  un  peu  sinuées  obliquement 
et  postèrieureinent  ;  antennes  et  tarses  roux.  France. 

HarPALE  FBftBUGiNEUX  (War;>a/M5^irii5fineus,  DEJ.).Long.  11 
172  à  i4  mill-  (  ^  »74  à  6  ligues)  ;  ovale-oblong  ;  ferrugineux  ; 
prothorax  carré,  creusé  postérieurement  de  fossettes  de  cha- 
que côté,  les  fossettes  obscurément  ponctuées,  et  les  angles 
postérieurs  droits;  élytres  profondément  striées,  un  peu  si- 
nuées  obliquement  et  postérieurement.  Allemagne. 

Harpale  Hottentot  (H.  Hoilentotta,  Dej.).  Long.  10  à  12 
i;2  millim.  (4 1/2  à  5  3;4  lignes);  ovale-oblong  ;  noir  ;  protho- 
râx  presque  carré,  postérieurement  et  de  chaque  côté  sinué , 
creusé  de  fossettes  obscurément  ponctuées,  avec  les  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieure- 
ment, le  troisième  intervalle  ayant  un  point  enfoncé  ;  anten- 
nes, jambes  et  tarses  roux.  France. 

Harpale  QUATUE-poiNTS  [H.  quadriputictatus ^  Dej.).  Long, 
î  o  à  1 1  millim.  (4  1/2  à  ^  lignes)  ;  pblong  ;  noir  ;  prothorax 
carré,  obscurément  ponctué  postérieurement,  creusé  de  fos- 
settes de  chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  obtus;  ély- 
tres striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  inter- 
valle ayant  deux  points  enfoncés;  antennes  et  pieds  roùx.France. 

HARPAI.E  BORDÉ  (H.  Umbatus ,  Dej.).  Long.  8  i/3  à  9  1/2 
millim.  (3  2/3  à  4  »/4  hgnes);  oblong;  noir;  prôthorax  carré, 
postérieurement  ponctué,  un  peu  creusé  de  fossettes  de  cha- 
que o&lè,  à  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  assez  courtes, 
striées  ;  un  peu  sinuées  postérieurement,  lé  troisième  inter- 
valle avec  un  point  enfoncé;   antennes  et  pieds  roux.  France. 

Harpale  maxillaire  {H.  maxillosus,  Dej).  Long.  9  millim* 
(4  lignes)  ;  oblong;  noir;  prothorax  carré,  ^reusé  en  fossette 
postérieurement  de  chaque  côté,  à  fossettes  ponctuées,  les  an- 
grïes  postérieurs  droii^s  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  posté- 
rieurement et  obliquement,  le  troisième  intervalle  avec  un 
point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  corne-jaune  (Jff.  luteicornis,  Dej.).  Long.  7  à  8 
mtlUm.  (3  à  3  1/2  lignes)  ;  assez  court  ;  d'un  noir  brun  ;  pro- 
thorax carré,  ponctué  et  creusé  en  fossette  postérieurement 
de  chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  presque  droits; 
élytres  assez  courtes,  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement, 
le  troisième  intervalle  ayant  un  point  enfoncé  ;  antennes  et 
pieds  roux.  Allemagne. 

Habpalb  satyre  {H.satyrus^Dju.),  Lo£g.  7^8  i;a  millim. 

entomologie  f  tome  i.  i? 
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(3à3  3/4  ligti^s)  ;  oblong;  d'un  noir  brun;  prothorax  \itv 
peu  cordiforme,  ponctué  et  creusé  en  fossette  posténeure' 
ment  et  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres 
striées,  un  peu  sinuées  obliquement  et  postérieurement,  le 
troisième,  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  roux  testacé.  France. 

Harpale  marginal  {Harpalus  marginellus,  Dej.).  Long.  îi 
mil].  (5  lig.)  ;  oblong  et  assez  large  ;  noir,  luisaat  ;  prothorax 
carré,  postérieurement  et  de  chaque  côté  un  peu  creusé  en 
fossette,  à  angles  postérieurs  presque  droits;  élytres  assez 
courtes,  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième 
intervalle  avec  un  point  enfoncé  et  le  septième  avec  plusieurs; 
antennes  et  pieds  roux.  Styrie. 

Harpale  pieds-rouges  [H.  ruhripes,  Dej.).  Long.  8  i/a  à 
1  ï  i/l  millim.  (3  3/4  à  5  i/4  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  prothorax 
carré,  ponctué  de  chaque  côté  postérieurement  et  un  pea 
creusé  en  fossette,  avec  les  angles  postérieurs  droits;  élytres 
striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  inter- 
valle avec  un  point  enfoncé,  et  le  septième  avec  plusieurs;  aii' 
tennes  et  pieds  le  plus  souvent  roux,  çy  luisant  en  dessus, 
ordinairement  d'un  bleu  violacé  ou'd'un  vert  bronzé.  Ç  ayant 
le  plus  souvent  la  tête  et  le  prothorax  d'un  noir  un  peu  i^ieu^' 
tre,  les  élytres  opaques  et  noires.  France. 

Harpale  cousin  [H.  sobrinus,  Dej.).  Long.  9  à  lo  TnîWim. 
(4  à  4  1/^  lignes)  ;  oblong;  dessus  d'un  noir  un  peu  bleuâtre; 
proihorax  carré ,  ponctué  et  creusé  en  fossette  postérieurement 
de  cliaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  droits;  élytres 
striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  intervalle 
avec  un  point  enfoncé  et  le  septième  avec  plusieurs  ;  antennes, 
jambes  et  tarses  roux.  Pyrénées-Orientales. 

Harpale zabroïoe  (H.  za6 roïrfe^, Dej.).  Long.  i4  1/2  à  i5  i;3 
millim.  (6  i/4  à  6  2/3  lignes);  ovale-oblong,  assez  large;  noif, 
prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  un 
peu  sinué  et  un  peu  creusé  en  fossette  postérieurement  de 
chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits  et  un  peu  aigus;  en- 
tres striées,  un  peu  sinuées  obliquement  et  posteriearemeut 
le  troisième  intersalle  avec  un  point  enfoncé;  tarses  roux 
Moscou. 

Harpale  pieds-velus  {H.  hirthipes^  Dej.).  Lonjy.  12  i/3 
l42;3mill.  (5  2/3  à  6 1/3  lignes)  ;  ovale,  assez  large;  noir^rotho 
rax  assez  court^  presque  carré,  un  peu  creusé  eu  fossettes  d< 
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chaque  c6té  postérieBrement,  à  angles  postérieurs  droits  ;  ély- 
très  striées,  uu  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  iuter- 
val  le  avec  un  point  enfoncé  ;  tarses  roux.  Allemagne. 

Harpale  semi-viol aCÉ  {Hm-palus  semivinlaceus,  Dej.).  Long. 
9  2/3  à  i4  3/3  mill.  (4  i/3  à  6  i/3  lig.)  ;  ovale;  prothorax  le 
plus  souvent  d'un  noir  verdàtre  et  bleuâtre,  ou  violacé,  pres- 
que carré,  un  peu  rétréci  anlérieurement,  pointillé  et  uu  peu 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles 
postérieurs  presque  droits;  élytres  le.  plus  souvent  noires , 
striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  ïe  troisième  intervalle 
avec  un  point  enfoncé,  le  cifiquièa^e  et  le  septième  avec  plu- 
sieurs près  de  l'extrémité  ;  base  des  antennes  rousse.  France. 
Harpale  coMÉoiEN  (H.  /ij/>ocrita,  Dej.). Long,  lo  i/3  ntillim. 
(4  a/3  lignes);  ovale-obloug  ;  noir;  prolhorax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  antérieurement,  posté lieurement  ponctué  et 
uu  peu  creusé  en  fossette  de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs 
obtus  et  un  peu  arrondis;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  posté- 
rieurement, le  troisième  inter\ aile  avec  un  point  enfoncé,  le 
cinquième  et  le  septième  avec  plusieurs  près  de  l'extrémité  ; 
base  des  antennes  et  tarses  roux.  Espagne. 

Harpale  leste  [H.  impigcr,  Dej.).  Long.  S  kg  2/3  miUim. 
(3  1/2  à  ^i]S  ligues);  ovale;  d'un  noir  brun;  prothorax  assez 
court,  presque  carré,  uu  peu  rétréci  antérieurement,  creusé 
en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs 
droits;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le 
troisième  intervalle  avec  deux  ou  trois  points  enfoncés,  le  sep- 
tième avec  plusieuis  près  de  l'extrémité;  auteunes  et  pieds 
TOUX.  France. 

Harpale  ténébreux  {H,  ienebrosus,  Dej  ).  Long.  9  à  ii  miU 
lira.  (4  à  5  lignes);  oblong;  dessus  d'un  noir  un  peu  bleu;  pro- 
tliorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu 
creusé  en  fossette  ponctuée  postérieurement  de  chaque  côté, 
les  amig^Jes  postérieurs  presque  droits;  élytres  striées,  sinuées 
postérieurement  et  obliquement,  le  troisième  intervalle  avec 
un  point  enfoncé;  base  des  antennes  et  tarses  roux.  France. 
Harpale  mélancolique  [H.  melancholicus,  Dej.).  Long.  9  à 
Il  miUim.  (4  à  5  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  noir;  prothorax  pres- 
que carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  obscurément  ponctué 
et  un  peu  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté, 
à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  striées,  postérieurement  et 
obliquaient  sinuées,  les  stries  très-obscurément  ponctuées,  leur 
troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé ,  le  huitième  avec 
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plusieurs  près  de  l'extrémité  ;  antennes  et  tarses  roux.  Paris. 

Harpale  chicaneur  [Hai-palus  litigiosus,  Dej.).  Long.  9  lyi  à 
1 1  i/2mill.  (4  i;4  à  5  1/4  1'^  );  ovale*obIong  ;  noir;  prothorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  ponctué  et  uu 
peu  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté,  à  angtes 
postérieurs  obtus  ;  élytres  striées,  postérieurement  et  oblique- 
mçnt  sinnées,  à  stries  obscurément  ponctuées,  ]e  troisième  in- 
tervalle avec  un  point  enfoncé,  le  huitième  avec  plusieurs  près 
de  l'extrémité  ;  autennes  et  tarses  roux.  Midi  de  la  France. 

Harpale  inédit  {H.  incrf^<us,  DEJ.).Long.  9  millim.  (4  lignes); 
oblong;  d*un  noir  un  peu  bleuAtre;  prothorax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fossette  pos- 
térieurement de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  presque 
droits  ;  élytres  striées,  obliquement  et  poslérieurémeînt  sinuées, 
les  stries  finement  ponctuées,  le  troisième  intervalle  avec  na 
point  enfoncé,  et  He  huitième  avec  plusieurs  près  de  rextré- 
mité  ;  antennes  et  tarses  roux.  Fontainebleau. 

Harpale  lent  {H.  iardus,  Dej.).  Long.  8  à  10  i; 3  millim.  (3  i;a 
à  4  2/3  lignes)  ;  ovale;  noir;  prothnrax  presque  carré,  un  peu 
rétréci  antérieurement,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  posté- 
rieurement, à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  striées,  uu  peu 
sinuées  postérieurement,  le  troisième  intervalle  avec  un  point 
enfoncé;  antennes,  base  des  jambes  et  tarses  roux.  France. 

Harpale  paressedx  [H.  séants,  Dej  ).  Long.  8  ija  à  9  ijt» 
millim.  (3  3/4  à  4 1/4  lignes)  ;  ovale,  convexe  ;  noir  ;  prothorax 
assez  court,  un  peu  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement, 
creusé  en" fossette  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles 
postérieurs,  droits  ;  élytres  striées,  postérieurement  un  peu  si- 
nuées, le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  antennes 
et  tarses  roux.  Allemagne. 

Harpale  corné-fadve  (H. ^avicom/5,  Dej.).  Long.  8  à'9  mil- 
lim. (3  1/2  à  4  lignes)  ;  ovale  ;  noir  ;  prothorax  presque  carré 
un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fossette  île 
chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs  obtus  ;  ély- 
tres striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troisième  in- 
tervalle avec  un  point  enfoncé;  antennes,  jambes  et  tarses  roux. 
Tries  te. 

Harpale  modeste  (H.  modestus,  Dej.).  Long.  5  ay3  ^  _ 
millim.  (2  i/3  à  3  lignes);  ovale;  noir;  prothorax  presque 
carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fos- 
sette de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs 
obtus  ;  élytres  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troi- 
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sième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  *,  antennes,  base  des 
japibes  et  tarses  roux.  Styrie. 

Harpale  pieds-dentés  (  Happalus  serripes^  Dej.)«  Long.  9  à 
il  mill.  (4  à  5  lig.);  ovale,  un  peu  convexe;  noir;  prothorax 
presque  carré,  rétréci  anlcrieurement ,  creusé  en  fossette  des 
'  deux  cotés  postérieurement  ^  à  angles  postérieurs  presque 
droite  ;  ély  très  striées,  un  peu  sinuées  postérieurement,  le  troi- 
sième intervalle  ayant  un  point  enfoncé.;  base  des  antennes  et 
tarses  .roux.  France. 

Harpale  taciturne  (ff.  tacilurnui,  Dej.).  Long.  8  à  8  i;3 
millim.  (3  i;3  à  3  3/4  lignes)  ;  ovale-oblong;  noir;  prothorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  antérieurement,  creusé  en  fos- 
sette de  chaque  côté  postérieurement;  ély  très  striées,  un  peu 
sinuées  postérieurement,  le  troisième  intervalle  avec  un  point 
enfoncé  ;  base  des  antennes  et  tarses  roux.  Dalmatie. 

Harpale  PALPES-BRUiss  [H.fuscipalpisy  Dej  ).  Long.  7  a/3  à 
8  millim.  (3  i/3  à  3  1/2  lignes);  ovale-oblong;  noir;  protho- 
rax presque  carré,  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en 
fossette  de  chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs 
droits  ;  ély  très  striées,  obliquement  sinuées  postérieurement,  le 
troisième  intervalle  des  stries  avec  un  point  enfoncé  ;  base 
des  antennes  rousse  ;  palpes  et  tarses  d'un  brun  un  peu  rous- 
sàtre.  Autriche. 

Harpale  presque  cylindrique  (H.  sub-cylindricus ,  Dej.). 
liong.  7  2/3  à  8  millim.  (3  i/3  à  3  i/i  lignes)  ;  obloog,  presque 
paraUèle;  noir;  prothorax  presque  carré,  rétréci  antérieure- 
ment, un  peu  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque 
côté.  Si  angles  postérieurs  presque  droits;  ély  très  striées,  posté- 
rieurement et  obliquement  sinuées,  le  troisième  intervalle  avec 
un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes  et  tarses  roux.  Pyrénées- 
Orientales. 

Harpale  inquiet  [H.  anxiuSf  Dej.).  Long.  738  rhillim. 
(3  à  3  1/2  lignes);  ovale-oblong;  noir;  prothorax  presque 
carré ,  rétréci  antérieurement,  un  peu  creusé  en  fossette  de 
chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs  droits;  ély- 
tres  striées,  obliquement  sinuées  postéiieurement,  le  troisième 
intervalle  avec  un  point  enfoncé;  base  des  antennes  et  des 
jambes  rousse,  ainsi  que  les  tarses.  France. 

Harpale  esclave  (i/.  seruusy  Dei.).  Long.  72/339  millim. 
(3  i;3  à  4  lignes)  ;  ovale;  d'un  noir  brun  ;  prothorax  rétréci 
antérieurement,  postérieurement  un  peu  creusé  en  fossette  des . 
deiuc  côtés  y  il  angles  postérieurs  droits;  ély  très  quelquefois 
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dans  les  mâles ,  et  triangulaires  ou  cordiformes  ;  lèvre  supé- 
rieure en  carré  plus  large  que  long  ;  mandibules  assez  aiguës, 
arquées,- peu  avancées;  une  dent  simple  au  milieu  de  l'é- 
chancrure  du  menton;  corps  oblong,  plus  ou  moins  allongé; 
tête  ordinairement  presque  triangulaire,  quelquefois  un  peu 
:*rrondie,  rétrécie  postérieurement;  prothoraz  plus  ou  moins 
carré,  cordiforme  ou  arrondi  ;  ély  très  presque  parallèles,  plus 
ou  nioius  allongées. 

Acu PALPE  GOU-EN-oisQUE  [jâctipalpus  disctcoUtSyDES.),  Long. 
6  i;3  millim.  {i  2/3  lignes)  ;  ovale-oblong ,  un  peu  pubesceiit; 
dessus  d'un  roux  testacé  ;  tête  et  prothorax  ponctués,  ce  der- 
nier presque  carré  ,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé 
en  fossette  de  chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  obtus  ; 
élytres  très-finement  ponctuées,  striées,  le  troisième  intervalle 
avec  un  point  enfoncé  ;  tête,  disque  du  prothorax,  et  une  tache 
oblungue  des  élytres,  d'un  noir  brun.  Russie  méridionale. 

AccPALPE  RUFITHORAX  {J.  rujilhorax,  Dej.)  Long.  5  nftil- 
lim.  (2  lignes);  oblong;  un  peu  pubescent  ;  dessus  d'un  roux 
testacé  ;  tête  et  prolhorax  ponctués,  ce  dernier  presque  carré, 
un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  chaque 
côté,  avec  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  très-finement 
])onctuées,  striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé; 
tête  et  une  tache  oblongue  des  élytres  d'un  noir  brun  ;  pieds 
d'un  testacé  pâle.  Autriche. 

AcupALPE  PAREXT  {A.  cognatiis,  Dej).  Long.  SijimUUin. 
(  I  3/4  ligne  )  ;  oblong  ;  un  peu  pubescent  ;  d'un  noir  brun  ; 
partie  postérieure  de  la  tête  ponctuée;  prothorax  presque 
carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  de  chaque 
côté  en  fossette  ponctuée,  les  angles  postérieurs  un  peu  arron- 
dis; élytres  d'un  roux  testacé,  striées,  obscurément  pointiUées 
sur  les  côtés,  avec  une  tache  oblongue  d'un  noir  brun,  le 
troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  roux  testacé.  Suède. 

AcuPALPE  PAISIBLE  [A.  placîdus  y  Dej.)-  Long.  6  nailUm. 
(2  lignes)  ;  oblong  ;  dessus  d'un  roux  testacé  ;  prothorax  pres- 
que carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  de  cliaque 
côté  en  fossette  ponctuée,  les  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres 
striées ,  le  troisième  iutervalle  avec  un  point  enfoncé  *  léte 
disque  du  prothorax  et  une  tache  oblongue  sur  les  élytres 
d'un  noir  brun  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Autriche. 

AcupALPE  CRAaiANT  {A.  consputus,  Dej.).  Long,  3  à  5  miU 
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Hm.  (  i  ifi  à  9  lignes)  ;  oUong-alloDgé;  tête  d'an  noir  brun; 
prothorax  d  nn  roux  obscur,  cordiforme ,  creusé  ea  fossette 
postérieurement  de  chaque  ç6té,  à  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  testacées,  striées),  avec  upe  grande  tache  oblongue 
d'un  noir  bran ,  le  troisième  intervalle  des  stries  ayant  un 
point  enfoncé  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
France. 

Aco PALPE  HARNACHÉ  {Âcupalpus  ephippiwn,  Dbj.).  Long.  5 
mili.  {1  ligO;  oblong  ;  dessus  <f  un  roux  testacé  ;  prothorax  {nres- 
que  carré ,  creusé  de  chaque  côté  postérieurement  en  fossette 
obscurément  ponctuée,  les  angles  postérieurs  arrondis  ;  élytres 
striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé;  tète, 
disque  du  prothorax^  et  une  grande  tache  oblongue  sur  les 
élytres,  d'un  noir  brun  ;  base  des  antennes  et  pieds  testacés. 
Russie  méridionale. 

AcuPALPE  DORSAL  [A-dorsaits,  Dej.).  Long.  3  i;3  millim.  (i 
3/3  ligne)  ;  oblong  ;  dessus  testacé;  prothorax  presque  carré, 
creusé  de  chaque  côté  postérieurement  eu  fossette  obscure- 
ment  ponctuée,  les  angles  postérieurs  arrondis;  élytres  striées, 
le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  tète,  prothorax, 
et  une  grande  tache  oblongue  sur  les  élytres,  d'un  noir  brun; 
base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

AcuPALPE  SDTURAL  (A.  sututalis,  Pbj.).  Long.  3  i;3  millim. 
(  I  2/3  ligne)  ;  oblong  ;  d'un  noir  brun  ;  prothoraïf  presque 
carré,  creusé  de  chaque  côté  postérieurement  en  fossette  obs- 
curément ponctuée ,  les  angles  postérieurs  arrondis;  élytres 
striées,  à  sntare  d'un  roux  testacé,  le  troisième  intervalle  avec 
un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Dalmatie. 

ACUPALPE  NOIRCI  (  A.  atrotus,  Dej.  ).  Long.  2  a;3  millim. 
(  I  1/3  ligne)  ;  oblong;  d'un  noir  brun;  prothorax  presque 
carré ,  creusé  postérieurement  et  de  chaque  côté  en  fossette 
obscurément  ponctuée,  les  angles  postérieurs  arrondis  ;  élytres 
•triées  ;  base  des  antennes  et  pieds  testacés.  Midi  de  la  France. 
AcuPALPB  PiEDS-PALEs  [A.  palUpes,  Dej).  Long.  5  millim. 
{1  lignes)  ;  oblong  ;  d'un  noir  brun  ;  protborax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  postérieurement  et  x;reusé  de  chaque  côté  en 
fossette  ponctuée,  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  striées^ 
le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  an- 
tennes et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Dalmatie. 

AcuPALPE  GLADIATEUR  (  A.  mcridiantis,  DxJ.  ).  Long.  3  i/3 
millim.  (i  2/3  ligne);  oblong;  dessus  d'un  noir  brun  ;  piotho- 
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rax  presqne  carré,  rétréci  postérieurement,  creusé  de  chaque 
côté  postérieuremeut  en  fossette  ponctuée ,  les  angles  posté- 
rieurs obtus  ;  élytres  striées,  ie  troisième  intervalle  avec  nn 
point  enfoncé;  suture, base  des  élytres  et  des  antennes,  et  pieds, 
testacés.  France. 

AcuPALPE  TETE-NOIRE  {Acupalpus  nigriceps,  Dej.).  Lonç.  3 
1/3  mill.  (i  2/3 lig.)*»  oblong;  tête  noire;  prothorax  d'un  roux 
testacé,  presque  carré,  creusé  en  fossette  postérieurement  de 
chaque  côté ,  à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis;  élytres 
d'un  brun  testacé,  à  reflets  un  peu  bleuâtres,  striées,  à  suture 
d'un  roux  testacé  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
France. 

ÂcuPALPE  LITIDE  [A.  /u  nV/us ,  Dej.).  Long.  3  mil  liai,  (i  i;rs 
ligne  )  ;  oblong  ;  tête  d'un  brun  testacé  ;  prothorax  d'un  roux 
testacé,  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et 
creusé  de  chaque  côté  en  fossette  obscurément  ponctuée ,  à 
angles  postérieurs  un  peu  arrondis;  élytres  d'un  brun  testacé, 
striées,  à  limbe  et  suture  plus  pâles  ;  base  des  antennes  et  pieds 
d'un  testacé  pâle.  France. 

AcuPALPR  EXIGU  [A.  exiguus,  Ji^s .  ) .  Long.  2  ij%  millim. 
(i  1/4  ligne);  oblong;  d'un  noir  brun  ;  prothorax  presque 
carré ,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  en  fossette 
de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs  un  peu  arrondis;  ély- 
tres striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé  ; 
pieds  bruns.  Midi  de  la  France. 

AcuPALPE  Portugais  [A.  lusitanicus,  Dej.).  Long.  5  a;3  miU 
lim.  (a  1/3  ligues);  oblong;  d'un  roux  testacé;  protborax  pres> 
que  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  en  fossette 
ponctuée,  les  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  striées,  la  strie 
externe  obscurément  ponctuée,  une  large  bande  presque  sutu- 
raie  d'un  noir  brun,  et  le  troisième  intervalle  des  stries  avec 
un  point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Por- 
tugal. 

AcuPALPE  DISTINCT  {A.  distinctus,  Dej.).  Long.  5  2/3  mil^ 
lim.  (2  1/3  ligues);  ovale-oblong;  d'un  roux  testacé;  prothorax 
presque  carré,  ponctué  en  devant  et  en  arrière,  un  peu  ré- 
tréci postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  chaque  côte 
les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  striées,  les  stries  externes 
obscurément  ponctuées  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Midi  de  la  France. 

ACUPALPE  RoussATRE  {A.  rufulus,  Dej.).  Loug.  5  i/a  milliui. 
(a  i;4  lignes);  ovale-obloug ;  d'un  roux  testacé;  prothomz 
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presque  carré ,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  de 
chaque  côté  en  fossette  ponctuée ,  les  angles  postérieurs  pres- 
que droits;  élytres  striées,  à  stries  externes  obscurément 
ponctuées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé; 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Midi  de  la  France. 

AcupALPE  usKPAhiN{Acupalpus  harpalinuSf  Dej.).  Long.  3 
1/2  à  5  1/1  mill.  (  1  3/4  à  a  i;4  lig.);  ovale-oblong;  d'un  roux 
testacé  ;  pro thorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieure- 
ment et  creusé  de  chaque  côté  en  fossette  ponctuée,  les  angles 
postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  striées,  à  stries  externes 
obscurément  ponctuées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point 
enfoncé;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

AcupALPE  A  COLLIER  (  A.  coUatis^  Dej.  ).  Long.  1  2; 3  millim. 
(1  ï;3  ligue);  ovale-oblong;  d'un  roux  testacé;  prothorax  pres- 
que carré,  un-  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  de  chaque 
côté  en  fossette  ponctuée,  les  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres 
striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  enfoncé;  base  des 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Suède. 

ACUPALPE  SEMBLABLE  (  A.  sîmilis y  Dbj.  ).  Ix>ng.  ^  milUm. 
(t  1/2  ligne);  ovale*oblong ;  tête, et  protfaorax  d'un  roux  tes- 
tacé; prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieure- 
ment et  creusé  de  chaque  côté  en  fossette  ponctuée,  les  angles 
postérieurs  obtus;  élytres  d'un  noir  brun,  striées,  à  stries  ex- 
ternes obscurément  ponctuées,  le  troisième  intervalle  avec  un 
point  enfoncé;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Alle- 
magne. 

AciTPALPE  Maure  {A.  Mauritanicus^  Dej.).  Long.  6  millim. 
[2  1/2  J ignés);  oblong«allongé ;  noir;  prothorax  presque  cor- 
difbrme,  à  angles  postérieurs  arrondis;  élytres  obscurément 
ponctuées,  un  peu  striées-ponctuées  »  le  troisième  intervalle 
avec  un  point  enfoncé  ;  base  des  antennes  d'un  roux  testacé  ; 
pitfJs  d'un  noir  brun  ;  base  des  jambes  et  tarses  d'un  roux 
bran.  Portugal. 

ACUPALPE  METALLIQUE  (  A.  metalUscens,  Dej.).  Long.  3  ï;3 
millim.  (  i  2/3  ligne  )  ;  oblong;  d'un  noir  un  peu  bronzé;  pro- 
thorax presque  transversal,  à  angles  postérieurs  arrondis  ;  ély- 
tres un  peu  striées,  le  troisième  intervalle  avec  un  point  en- 
foncé ;  pieds  bruns  ;  base  des  jambes  d'un  jaunâtre  pâle.  Midi 
de  la  France. 

HuiTrèME  TRIBU.  Les  SUBULIPALPES. 

Z^s  deux  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  seulement  dilatés 
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stries  dorsales  assez  profondes,  les  externes  peu  apparentes,  et 
quatre  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  roax  testacé. 
Suède. 

Trechus  palpal  {Trechus  palpalis ,  Dej.  ).  Long.  3  ip  à  5 
mill.  (  I  3;4  à  2  liç.)  ;  sans  ailes  ;  d'un  roux  brun  ;  prothorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  en  arrière,  creusé  de  chaque 
côté  postérieurement  en  fossette,  les  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  ovales,  à  stries  dorsales  distinctes  et  lisses,  les  externes 
obscurément  ponctuées,  et  trois  points  enfoncés  ;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  testacé.  Styrie. 

Trechus  du  Bannat  (T.  BannaHcuSjBEJ.).  Long.  3  ij2  mil- 
iim.  (i  3/4  ligne);  sans  ailes  ;  d'un  roux  brun;  prothorax 
presque  cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de 
chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  à  stries  obscurément  ponctuées ,  les  externes  peu 
apparentes,  et  trois  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et  pieds 
testacés.  Hongrie. 

,  Trechus  des  Pyrénées  (T.  Pyrenœus,  Dej.).  Long,  a  lya 
mil  lira.  (  1 1/4  ligne)  ;  sans  ailes  ;  d'un  roux  bran  ;  prothorax 
cordiforme,  creusé  eu  fossette  postérieurement  de  chaque  côté, 
à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  à  stries 
externes  peu  apparentes,  et  trois  points  enfoncés  ;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  testacé.  Pyrénées-Orientales. 

Trechus  des  Alpes  (T.  Alpinus^  Dej.).  Long.  S'ija  millim. 
(i  3/4  ligne)  ;  aptère  ;  d'un  roux  brun  ;  prothorax  cordiforme, 
resserré  postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  chaque  côté 
à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales ,  assez  courtes,  à 
stries  dorsales  distinctes,  lisses,  les  externes  peu  apparentes 
striées- ponctuées,  et  trois  points  enfoncés  ;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  roux  testacé.  Styrie. 

Trechus  Croate  (  T.  Croaticus,  Dbj.  ).  Long.  3  i;3  milHm. 
(i  2/3  ligne);  sans  ailes  ;  d'un  roux  brun  ;  prothorax  cordi- 
forme, creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement  à 
angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales,  assez  courtes,  à  stries 
dorsales  distinctes,  lisses,  les  externes  peu  apparentes,  striées— 
ponctuées,  et  trois  points  enfoncés.  Antennes  et  pieds  d'un 
roux  testacé.  Croatie. 

Trechus  arrondi  (  T.  rotundatus,  Dej.)  Tjong.  a  i/a  millîm. 
(  1 1/4  ligne  )  ;  aptère  ;  d'un  roux  brun  ;  prothorax  presque 
carré ,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  en  fossette  de 
chaque  côté,  A  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales  ,  assez 
«ourles,  à  stries  externes  peu  apparentes,  et  trois  points  eufon-« 
CCS  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé.  Styrie. 
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Trbchtjs  LiMACOOE  {Trechus  limacodeSf  Dej,).  Long.  3  mill. 
(  ]  ligne); ^ans  ailes  ;  d'un  roux  brun  ;  prothoraz  cordiforme, 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement  et  à  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  ovales ,  assez  courtes ,  avec  trois 
stries  dorsales  distinctes  et  les  externes  peu  apparentes,  et  trois 
points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé^  Styrie. 

Trechus  des  seigles  [T.  secalis,  Dej.)-  Long.  3  ip  millim. 
(1  3/4  ligiic))  ssi^s  ailes;  ferrugineux;  prothorax  presque 
globuleux,  à  angles  postérieurs  arrondis  ;  élytres  ovales,  à  cinq 
stries  dorsales  ponctuées,  les  externes  très-peu  appai entes,  et 
trois  points  enfoocés  ;  pieds  d'un  testacc  pâle.  France. 

Trechus  jaunâtre  (T.  fulvescens^  Dej.).  Long.  2  mil|im. 
(i  ligne)  ;  sans  ailes  ;  déprimé  ;  testacé  ;  tête  grande  ;  protho- 
rax cordiforme ,  à  angles  postérieurs  presque  droits  ;  élytres 
ovales-oblougnes ,  presque  parallèles,  obscurément  striées. 
France. 

Soixante^uatrième  genre,  Bembioion  {Bembidium ,  Latheille). 

Antennes  filiformes;  pénultième  article  des  palpes  extérieurs 
très-grand,  renflé  vers  l'extrémité  et  presque  en  forme  de 
Toassuc;  le  dernier  très-petit,  terminé  en  pointe  et  comme 
implanté  sur  le  pénultième  ;  les  deux  premiers  articles  des 
tarses  antérieurs  assez  fortement  dilatés  dans  les  mâles,  le 
premier  très-grand,  légèrement  trapézoïde  et  presque  eu  coeur 
allongé  ;  le  second  beaucoup  plus  petit,  triangulaire  ou  cordi- 
forme et  plus  saillant  en  dedans  qu'eu  dehors.  Du  reste,  menées 
caractères  que  le  genre  précédent. 

première  division. 

Corps  allongé  ;  antennes  assez  courtes  ,  presque  moniliformes  ; 
mandibules  fortes  et  arquées;  yeux  peu  saillants;  prothorax 
cordiforme  ;  élytres  presque  parallèles;  à  stries  entières*  Genre 
Cillanum  de  Leach. 

Bembidion  de  Lk-açh  {Bembidium  Leachii,  Dej.).  Long.  3  i/a 
millim.  (1  3;4hgne);  tête  et  prothorax  d'un  vertbronzé;  protho- 
rax cordiforme,  avec  une  impression  postérieure  transversale; 
élytres  allongées,  un  peu  parallèles,  jaunâtres ,  à  léger  reflet 
bronzé,  striées-ponctuées,  avec  quatre  points  enfoncés;  base 
des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 

deuxième  division. 
Corps   déprimé  et  allongé;  antennes  filiformes^  assez  longues  ; 
mandibules  assez  avancéçs  et  peu  arguées  ;  yeux  assez  sail- 
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lanls;  prothorax  cordiforme;  éfytres  presque  parattètes  ;  stries 
entières.  Genre  Blemus  de  Ziégler. 

Bembidion  akkolÈ {Bembidiumareotatunif  Dv.).'LonQ.  2  iiiill. 
(1  li(;ne);  d'uu  noir  brun;  un  peu  pubescent  ;  prothorax  cor- 
diforme, un  peu  canaliculé,  à  angles  postérieurs  droits;  ély- 
très  obloxigueSy  presque  parallèles  ,  déprimées ,  striées-ponc- 
tuées ,  avec  une  e^rande  tache  commune  rousse  ;  base  des 
antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé.  Midi  de  la  France. 

tROISlÈME    DIVISION. 

Taille  ordinairement  très-petite  ;  prothorax  plus  ou  moins  carra  ; 
élytres  en  ovate  peu  allongé,  souvent  assez  courtes  ;  stries  ex- 
térieures le  plus  souvent  complètement  Racées  :  la  première 
se  recourbant  à  ^extrémité.  Genre  Tachys  de  Mcgerle. 

Bembidion  cou-pauve  (  B.  fulvicollis,  Dej.  ).  Long,  a  i;i 
mitlim.  (  1  i;4  M^tie  )  ;  tête  et  prothorax  roux ,  le  vertex 
obscur;  prothorax  presque  carré,  à  angles  postérieurs  droits; 
élytres  ovales-oblongues ,  d'un  testacé  pâle,  obscurément 
striées,  avec  deux  points  enfoncés  peu  apparents,  et  une  tache 
commune  postérieure  brune  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un 
testacé  pâle.  Dalmatie. 

Bembidion  scutellaiac  (  B.  scutellare,  Dej.  ).  Long,  a  mii- 
lim.  (  I  ligne }  ;  brun;  protborax  presque  carré,  postérieure- 
ment  et  de  chaque  côté  creusé  en  fossette,  à  angles  postérieurs 
presque  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  blanchâtres,  obscu- 
rément striées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  deux  grandes  ta- 
ches communes  brunes,  la  première  triangulaire,  vers  la  base , 
la  seconde  postérieure  ;  base  des  antennes  et  pieds  d*un  testacé 
pâle.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  allonge  (  B.  elongatum,  Dej.  ).  Long.  2  millîm. 
(  1  ligue  )  ;  brun  ;  prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci 
postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  chaque  côté,  à  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues ,  avec  deux  stries 
dorsales  distinctes,  les  externes  peu  .apparentes,  et  un  point 
enfoncé  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'an  testacé  pâle.  Es- 
pagne. 

Bembidion  bistrié  (  B.  bistriatum^  Dej.  ).  Long,  i  ip  miU 
lim.  (  3/4  ligne  )  ;  bran  ;  prothorax  presque  carré,  postérieu- 
rement et  de  chaque  côté  creusé  en  fossette,  à  angles  posté- 
rieurs presque  droits;  élytres  ovales-oblongues,  avec  deux 
stries  dorsales  distinctes,  les  externes  peu  apparente»,  et  un 
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point  enfoncé  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle.' 
France. 

Bembidion  iiOVSSATnE{BembidiumrufescenSjT>EJ.).'LcnQ.  5 à 
6  millim.  (2  à  a  i;2  lignes)  ;  ferrugineux  ;  prothorax  carré, 
avec  une  impression  de  chaque  côté  postérieurement ,  et  les 
angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  à  reflets 
bleuâtres,  striées-ponctuées,  les  stries  externes  peu  apparentes, 
et  un  point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
France. 

Bembidion  petit  {B.  pumilio,  Dej.  ).  Long.  3  1/2  à  5  mil- 
lim. (  I  3/4  à  a  lignes  )  ;  tète  et  prothorax  d'un  noir  brun,  re- 
flétant quelquefois  le  bronzé  ;  prothorax  carré,  presque  trans> 
■verse,  avec  une  impression  de  chaque  côté  postérieurement,  à 
angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  d'un  vert  bleuâtre  obscur , 
ovales-allongées,  striées-ponctuées ,  à  stries  externes  peu  ap- 
parentes et  un  point  enfoncé  ;  antennes  et  pieds  testacés. 
France. 

Bembidion  ochracé  (  B.  silaceum,  Dej.  ).  Long.  3  i;a  mil- 
lim. (  I  i;4  ligne  )  ;  d'un  roux  testacé  ;  prothorax  carré,  avec 
une  impression  de  chaque  côté  postérieurement,  les  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  ovales,  striées-ponctuées,  avec  deux 
strie»  dorsales  assez  profondes,  les  externes  peu  apparentes, 
et  deux  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle. 
Lyon. 

BEMBimoN  NAIN  (B.  nanum^  Dej.  ).  Long  2  millira.  (  i  ligne)  ; 
Tkoîr;  prothorax  Carré,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres 
ovales-oblongues,  avec  quatre  stries  dorsales,  les  externes  peu 
apparentes,  et  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes,  jam- 
bes et  tarses  d'un  roux  brun  ;  cuisses  d'un  noir  brun.  France. 
Bembidion  a  quatre  taches  {B.  quadrisignatum  ^  Dej.). 
Long.  2  millim.  (  i  ligne  )  ;  dessus  d'un  noir  un  peu  verdâtre  ; 
prothorax  presque  carré ,  un  peu  rétréci  postérieurement  et 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  ovales-oblongues,  striées-ponctuées,  avec  trois  ou  qua- 
tre stries  dorsales  distinctes,  les  externes  peu  apparentes,  et 
deux  points  enfoncés  ;  deux  taches,  antennes,  et  pieds,  d'un 
roux  testacé.  France. 

Bembidion  étroit  (  B.  angustatum^  Dej.  ).  Long^  2  millim. 
1     (  I  ligne);  d'un  noir  un  peu  verdâtre  en  dessus;  prothorax 
\    presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieorement,  creusé  en  fos- 
:    «ette  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  drojts  ;  élytres 
}  ovales-oUongaes,  avec  trois  courtes  stries  dorsales  distincte»  > 
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les  externes  peu  apparentes,  et  deux  points  enfoncés  ;  base 
des  antennes,  jambes  et  tarses  testacés  ;  cuisses  brunes.  Midi  de 
la  France. 

Bembidion  TV^hs^PETir  ( Bembidium  panjîu /« m,  Dej.).  Long. 
1  1/2  raill.  (3;4  lig)  j  d'un  noir  verdâtre  en  dessus  ;  prothôrax 
jH*esque  carré,  un  peu  rétréci  postérieuiement  et  creusé  eu 
fossette  de  chaque  côté,  les  an{|les  postérieurs  droits  ;  élytres 
ovales-oblongues,  striées-ponctnëes,  avec  quatre  stries  dorsales 
distinctes,  les  externes  peu  apparentes,  et  deux  points  enfon- 
cés ;  antennes  et  pieds  testacés.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  HÉMORRHoibAL  [B.  hœmorrh9Ïdalis,  1)ej.  ).  Long. 
1 1/2  millirn.  (  3;4  ligne  )  ;  dossus  d*un  noir  un  peu  verdâtre; 
prothorax  presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs  droits; 
élytres  ovales,  avec  deu!!t  stries  dorsales  distinctes,  les  externes 
peu  apparentes ,  et  deux  points  enfoncés  ;  une  grsinde  tache 
commune  près  du  sommet,  antennes,  et  pieds,  d'un  roux  tes- 
tacé.  Midi  de  la  France. 

ÈEMBiDioN  BOULETTE  (B.  glolulum,  Dej.  ).  Long.  1  1^3  mil- 
lirn. (2/3  ligne);  ferrugineux  ;  prothorax  presque  carré,  creusé 
en  fossette  des  deux  côtés  postérieurement,  et  à  angles  posté- 
rieurs droits;  élytres  ovales,  assez  courtes,  avec  trois  stries 
dorsales  distinctes,  les  externes  peu  apparentes,  et  deut  points 
enfoncés  ;  base  des  antennes  et  pieds  testacés.  Espagne. 

Bembidion  puce  (  B.  pulicarium,  Dej.  ).  Long,  i  miWlm. 
(  i;a  ligne  )  ;  dessus  d'un  noir  un  peu  verdâtre;  prothorax 
presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement  et  creusé  en 
fossette  de  chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  ovales,  striées-ponctuées,  avec  quatre  stries  doi^alcs 
distinctes,  les  externes  peu  apparentes,  et  deux  points  enfon- 
cés ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacc.  Midi  de  la 
France. 

QUATRIÈME    OlVJSlON. 

Corps  ordinairement  un  peu  tléprimé  et  assez  lanje  ;  prothortiX 
presque  toujours  plus  ou  moins  carré,  rarement  cordiforme ^ 
avec  deux  stries  de  chaque  côté  de  la  base,  cette  dernière  coii- 
pée  carrément  ;  stries  des  élytres  entières  ou  presque  entières^ 
Genre  Notachus  de  Megerle. 

Bembidion  ondulé  {  B.  unduUitum,  Dej.  ).  Long.  6  tnillim 
a  1/2  lignes);  tête  et  prothotax  d'un  vert  brooxé  obscur  \ 
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pTOtborax  presque  cordiforme,  bi-strîé  pAtérienrement  de 
chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-ol^lon^* 
gués ,  d'un  brun  bronzé,  striées-ponctnées  ;  trois  bandes  de 
tacbes  ondées,  d'un  roux  testacé,  peu  apparentes,  et  le  sommet 
de  la  même  couleur  ;  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes 
et  pieds  d'un  roux  testacéé  France. 

Bembioion  BRULE  {Bembidium  ustulatum,  DBJ.).Long.  Smill. 
(  2  lig-)-;  dessus  d'un  vert  bronzé;  prothorax  presque  carré, 
un  peu  rétréci  postérieurement  et  bi-strié  de  chaque  côté , 
avec  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues, 
striées-ponctuéeSy  ayant  le  sommet  et  trois  bandes  ondées  de 
taches  d'un  (estacé  pâle  peu  apparent,  avec  deux  points  en- 
foncés; base  des  antennes  d'un  roux  testacé;  pieds  d'un  tes> 
tacé  obscur,  à  reflet  bronzé.  France. 

J3EHB1D10N   OBLIQUE  (  J3.  06/t^UUm,   DeJ.).  Loug.    3  I^«   mîll. 

(  I  3/4  ligne);  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur  ;  prothorax  car- 
ré, bi-strié  postérieurement  de  chaque  côté,  à  angles  posté- 
rieurs droits  ',  élytres  ovales-obIongue5,striées-ponctuées,avec 
deux  bandes  de  taches  ondées,  d'un  testacé  peu  apparent,  la 
première  bande  interrompue,  avec  deux  points  enfoncés  ;  an- 
tennes el  pieds  le  plus  souvent  noirs.  Allemagne. 

Bembidion  enfumé  (  B.  fumigatuniy  Dbj.  ).  Long.  3  millim. 
(  1  1/2  ligne  )  ;  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé  ;  pro thorax 
carré,  postérieurement  bi*strié  de  chaque  côté,  à  angles  pos- 
térieurs droits  ;  élytres  ovales ,  d'un  testacé  pâle ,  à  reflet 
bronxé,  strièes>ponctuées,  avec  trois  bandes  ondées  d'un  vert 
bronzé  obscur,  et  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
pieds  testacés.  Autriche. 

Bembidion  aile-pale  (  B.  palUdipenne^  Dej.  ).  Long,  i  2;3 
millim.  (  i  i/3  ligne  )  ;  tète  et  pruthorax  d'un  vert  bronzé  ; 
pTothorax  cordiforme,  creusé  en  fossette  de  chaque  coté  pos- 
térieurement et  obscurément  bi-strié,  les  angles  postérieurs 
droits  ;  élytres  obloognes ,  d  un  testacé  pâle,  à  reflet  bronzé , 
striées-poDCtuées,  et  deux  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds 
testacés.  Midi  de  la  France. 

BeiMBiDioN  AGRÉABLE  (B.  venuslulumf  De  T.  ].  Long.  5  millim. 
(  2  lignes  )  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  -,  prothorax  carré,  un  peu 
rétréci  postérieurement,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté, 
obscurément  bi-strié,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres ova- 
les-oblongnes,  striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
base  des  antennes  ,  jambes  et  tarses  testacés  ;  cuisses  d'un 
brun  bronzé.  Autriche. 
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Bembioion  lauge-cou  (Bembidium  laticolle,  Dej.  ].  Loog.  6 
xnill.  (2  1/2  lig.);  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax  transver- 
sal, presque  carré,  rétréci  en  devant,  bi-strié  postérieure- 
ment, à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-oblougues, 
striées- ponctuées,  aves  deux  points  enfoncés;  base  des  an- 
tennes et  pieds  d'un  testacé  obscur.  Autriche. 

CINQUIÈME    DIVISION. 

Corps  ordinairement  un  peu  déprimé  et  assez  large  ;  tête  large; 
yeux  gros  et  assez  saillants  ;  prothorax  plus  ou  moins  carre  f 
souvent  transversal,  ayant  une  strie  de  chaque  côté  de  la  basCf 
cette  base  coupée  plus  ou  moins  obliquement  sur  les  côtés;  stries 
des  élytres  entières  ;  souvent  deux  fossettes  plus  ou  moins  mar- 
quées. Genre  Bembidium  de  Megerle. 

Bembioion  des  marais  (  B.  paludosum,  Dej.  ).  Long.  6  mil- 
]im.  (  2  1/2  lignes);  dessus  bronzé;  prothorax  presque  carré, 
siùué  postérieurerùent  et  strié  de  chaque  côté,  à  angles  pos- 
térieurs droits  ;  élytres  ovales-oblongues ,  striées-ponctuées, 
ayant  deux  fossettes  carrées  enfoncées  et  la  quatrième  strie  si- 
nuée  ;  pieds  d'un  vert  bronzé  obscur.  France. 

Bembioion  imprimé  {B.  impressum,  Dej.).  Long.  5  ,1/2  à  7 
1/2  millim.  (  2  i/4^  3  i/4  lignes);  dessus  bronzé;  prothorax 
transversal,  presque  carré ,  sinué  postérieurement ,  strié  de 
chaque  côté,  a  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-oblon- 
gues,  striées-ponctuées,  avec  deux  fossettes  carrées  enfoncées; 
pieds  testacés,  à  reflet  d'un  vert  bronzé.  Paris. 

Bembioion  troué  (JB  foraminosum^  Dej.  ).  Long.  6  millim. 
(  2  1/2  lignes  )  ;  dessus  d'un  bronzé  obscur;  prothorax  presque 
carré,  sinué  postérieurement,  strié  de  chaque  côté,  à  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  striées-ponctuées, 
avec  deux  fossettes  enfoncées  ;  pieds  d'un  vert  bronzé  obscur. 
France. 

Bembioion  oripeau  (  B.  oriclmlcicumy  Dej.  ).  Long.  &  »;3  à 
6  1/2  millim.  (  2  i/3  à  2  3/4  lignes);  dessus  bronzé  ;  prothorax 
presque  carré,  sinué  pos  té  rie  u  remeut ,  strié  de  chaque  côté, 
à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-obiongues,  striées- 
ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
des  cuisses  et  jambes  testacées.  France. 

sixième  division. 

Tête  ponctuée  f  au  moins  en  partie;  prothorax  cordifot  me  ;  point 
lie  stries  ou  fossettes  de  chaque  côté  de  la  base,  ou  au  moins 
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it'ès'peu  apparentes  ;  éfy très  peu  aUongées;  stries  entières,  ou 
effacées  vers  C extrémité. 

Bëmbidion  strié  (  Bembidium  striatum,  Dfj.  ).  Long.  5  i}2 
mill.(2  i;4  liç)  ;  bronzé  en  dessus  ;  tête  et  prothorax  ponctués, 
ce  dernier  cordiforme,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres 
ovales-obiongues,  striées-ponctuées^  les  stries  externes  assez 
profondes,  et  denx  points  énoncés  ;  base  des  antennes  et  pieds 
un  peu  roassâtres.  France. 

Bbmbidior  coL-ïioux  (B.  ruficolUs ,  Dej.  ).  Long.  3  millim. 
(  I  i;a  ligne);  tête  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax  roussâtre, 
à  reflet  bronzé,  pres<{ue  cordiforme,  ponctué  en  devant  et  en 
arrière,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  d'un  jaune  testacé, 
à  reflet  bronzé,  obscurément  tachées  de  brun,  ovales-oblon- 
gués,  striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  antennes 
et  pieds  testacés.  Suède. 

fiEMBTDiON  d'André  [B.  Andreœ  Dej.).  Long.  5  lya  milIim. 
(  2  i;4  lignes)  ;  tête  et, prothorax  d'un  vert  bronze  ;  tête  ponc- 
tuée ;  prothorax  cordiforme,  à  angles  postérieurs  droits  *,  élytres 
ovales,  blanchâtres,  à  base  d'un  vert  bronzé  ainsi  qu'une  tache 
médiaire  transversale  et  ondée,  striées-ponctuées,  à  stries  peu 
apparentes  au  somnet,  et  deux  points  enfoncés  \  antennes  et 
pieds  testacés.  France. 

Bembidion  bi-ponctué  (b.  bi-punctatuniy  Dej.  ).  Long.  3  i;a 
mi/lira,  (i  3;4  ligne);  dessus  bronzé  ;  tête  ponctuée;  protho- 
rax cordiforme,  ponctué  en  devant  et  en  arrière,  à  angles  pos- 
térieurs droits;  élytres  ovales-obiongues  ,  finement  striées- 
pooctuées,  à  stries  peu, apparentes  au  sommet,  deux  fossettes 
enfoncées  ;  antennes,  jambes  et  tarses  noirs.  Pyrénées. 

SEPTIEME   DIVISION. 

Taille  ordinairement  assez  grande  ;prolhorax. presque  toujours  cor' 
diforme,  assez  plan;  au  moins  un  enfoncement  de  chaque 
côté  de  la  base  :  les  sept  premières  stries  des  élytres  ordinaire- 
ment  presque  entières.  Genre  Periphus  de  Megerle. 

Bembidion  équestre  (b.  eques,  Dej.  ).  Long.  839  millim. 
(3  ip  à  4  lignes);  dessus  a  un  vert  bleu  ;  prothorax  cordiforme, 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement,  les  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-obiongues,  à  base  rousse, 
striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  jambes  et  tarses 
d'un  roux  testacé.  France. 

BfMBiDiON  TRICOLORE  (B.  trisolor^  Dej.  ).  Long.  6  millim. 
(  a  ija  lignes)  ;  tête  et  prothorax  d'au  vert  bleuâtre  ;  pro thorax 
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Gordi  forme,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement, 
les  angles  {iostérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  à  base 
rousse,  postérieurement  d'un  noir  bleu,  striées-poDctuèes,  avec 
deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses 
d'un  roux  testacé.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  épaulette  (Bembidium  sçapulare,  Dej.).  Long.  6 
inill.(2  xp.  lig.);  dessus  d'un  vert  bronzé;  prothorax  un  peu 
étroit,  cordiforme ,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  cha- 
que côté,  à  angles  postérieurs  droits;  . éiytres-oblongues, 
striées-ponctuées,  avec  une  grande  tache  humérale  rousse,  et 
deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses  d'un 
roux  testacé.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  conforme  (JB.  conforme,  Dej.).  Long.  6  roillim. 
(s  1/2  lignes);  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax  un  peu 
cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque 
côté,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues, 
striées-ponctuées,  avec  une  grande  tache  humérale  rousse,  et 
deux  points  enfoncés;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses  d'un 
roux  testacé.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  modeste  (£.  modestum,  "Oej .) .  Long.  5  milUra. 
(2  lignes);  dessus  d'un  noir  bronzé;  prothorax  oblong,  uu 
peu  cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque 
côté,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres,  oblongues,  profondé- 
ment striées-ponctuées,  avec  une  tache  commune  roasse  trans- 
versale et  postérieure  :  deux  points  enfoncés  ;  base  des  au-» 
tenues  et  pieds  d'un  roux  testacé.  France  orientale. 

Bembidion  BHULÉ(fi.  ustum,  Dej.).  Long.  7  millim.  (3  lî. 
gnes);  dessus  d'un  vert  bronzé;  protborax  cordiforme,  ar- 
rondi eu  devant,  resserré  postérieurement  et  creusé  en  fossette 
de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales— 
oblongues,  striées-ponctuées,  à  tache  apicale  commune  lunu— 
lée  et  testacée,  et  deux  points  enfoncés  ;  antennes  d'un  rou.v 
testacé  ,  pieds  d'un  testac,iKj5âlé.  Russie. 

Bembidion  luné  [B.  lunatum,  Dej.  ).  Long.  6  172  millim  (  !i 
3;4  lignes)  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax  cordiforme 
an^ondi  en  devant,  resserré  postérieurement,  creusé  en  fossette 
de  .chaque  côcé,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales- 
oblongues,  striées-ponctuées,  avec  une  tache  lunulée  posté- 
rieure, commune,  testacée,  et  deux  points  enfoncés;  base  des 
anteiyieset  pieds  d'un  testacé  pâle.  Autriche. 

Bembidion  des  rochers  (B.  rtipejtre, Dej.). Long, 6  i/3mUlîni. 
(  2  2/3  ligues  )  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur  ;  protho» 
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rat  cordifonne,  convexe,  un  pea  arroniU  antériearement,  un 
peu  resserré  postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  èhaque 
côté,  les  angles  postérieurs  droits;  éiytres ' ovaLes-oblongues, 
slriées-ponctnées,  avec  deux  grandes  taches  obscures  d'un  roux 
testacé,  et  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et  pieds 
testacés.  France. 

Bembidion  fluviatil  [Bembidium  fluviatilcy  Dej.).  Long.  6 
1/2  mili.  (2  3/4  lig  )  ;  dessus  d'un  vept  bronzé  ;  prothorax  étroit, 
cordiforme,  creusé  en  fossettedef  chaque  côté  postérieurement, 
à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  oblongues,  striées-ponc- 
tuées,avec  deuxgrandes'taches  d'un  roux  teslacéet  deux  points 
enfoncés;  base  des  auteunes  et  pieds  testâtes.  Paris.       « 

Bembidion  crucié  [B.  cruciatum,  Dej.)>  Long.  5  h  6  i/3 
miUim.  (2 -à  2  2;3  lignes);  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  protho- 
rax cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque 
côté,  les  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-oblongues , 
striées-ponctuées,  avec  deux  grandes  taches  testacées,  et  deux 
points  enfonces  ;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testace  pâle. 
France. 

Bembidion  d'Espagne  (iB.ffû^anicum,DEJ.).Long.  5];  2  millim. 
(2  1/4  iignes);  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax 
cordfforrae,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté, 
à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-oblongues,  d'un 
roux  testacé,  striées-poQctuées,  avec  une  bande  postérieure  si- 
nuée,  d'un  brun  bronzé,  et  deux  points  enfoncés;  base  des  an- 
tennes et  pieds  d'un  testacé  pâle.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  a  cuisses  brunes  (i3.  femoraium,  Dej. ).  Long. 
5  miilioi.  (2  ligues);  dessus  d'un  noir  bronzé;  prothorax 
cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  des'deux  côtés, 
avec  les  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-oblongues, 
finement  striées-ponctuées,  avec  deux  grandes  taclies  testacées, 
et  deux  points  imprimés;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses 
testacés  ;  cuisses  brunes.  Paris. 

Bembidion  usé(jB.  ohsoletunif  Dej.].  Long.  5  à  6  millim. 
(  2  à  2  J72  lignes)  ;  tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé  ;  protho- 
rax cordiforme,  convexe,  creusé  eu  fossette  de  chaque  côté 
postérieurement,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales- 
oblongues,  d'un  roux  testacé,  striées-ponetuées  ;  la  suture  et 
uue  bande  stuuée  postérieure  d'un  vert  bronzé  peu  apparent, 
et  deux  points  enfoncés;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  tes- 
tacé pâte.  Puy-de-Dôme. 

BEtfBiDioMOES  piERiiSs  {B,  saxatik^DEJ.).  Long.  5 1; a  millim, 
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(  a  it4  lignes)  ;  dessus  obscurément  d'un  vert  bronzé;  protbo- 
rax  cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  et  de  cha- 
que*côté,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  oblongoes-allon- 
gés,  striées-ponctuées,  avec  deux  taches  d'un  roux  testacé  et 
deux  points   enfoncés;  base  des  antennes  et  pieds  testacés. 

Suède. 

Bembidion  oblong  (Bew6irftMin  oblongum^  Dej.).  Long.  5  îp 

mill.  (  2  i;4  lig  )  •>  dessus  d'un  vert  bronzé;  prothorax  un  peu 
étroit,  cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  cha- 
que côté,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  oblongues,  striées- 
ponctuées,  avec  deux  taches  d'un  roux  testacé  et  deux  points 
enfono^s  ;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses' testacés  ;  cuisses 
d'un  noir  brun.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  bout-brolé  [B.  prœustum,  Dej.).  Long.  5  2;3 
millim.  (2  i/3  lignes);. tête  et  prothorax  d'un  vert  bronzé; 
prothorax  cordiforme,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  pos- 
térieurement, à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblon- 
gues,  d'un  roux  testacé,  d'un  brun  bronzé  au  sommet,  striées- 
ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  antennes  et  pieds  d'un 
testacé  pâle.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  EFFACÉ  (B.rfe/etum, Dej.).  Long.  3 1/2  à  5  ij2  mil- 
lim. (I  3;4  à  2  1/4  lignes);  tête  et  prothorax  obscurément 
d'un  vert  bronzé;  prothorax  cordiforme,  creusé  en  fossette 
postérieurement  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  ovales,  d'un  brun  testacé,  à  reflet  d'un  vert  bronzé, 
striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés;  base  des  antennes 
et  pieds  testacés.  Paris. 

BEMBinioot  VERT  {B.  prasinum,  DEJ.).  Long.  5  1/2  mil].  (2  i;4 
lignes);  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur;  prothorax  transversal 
presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  creusé  en  fos- 
sette de  chaque  côté,  bi-strié,  à  angles  postérieurs  droits;  ély- 
tres oblongues,  striées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  premier 
article  des  au  tenues  et  base  des  cuisses  d'un  roux  testacé.  Suède. 
Bembidion   a  bandelettes  {B.  fasciolatum,  Dej..).    Long. 
6  à  8  millim.  (2  1/2  à  3  ip  lignes);  dessus  obscurément  d'un 
vert  bronzé  ;  prothorax  cordiforme,  creusé  en  fossette  posté- 
rieurement de  chaque  côté,  obscurément  bi-strié,  à  angles  pos- 
térieurs droits;  élytres  oblongues,  presque  planes,  striées-ponc- 
tuées, avec  un  large  ruban  presque  marginal,  peu  apparent, 
d'un  roux  brun  ;  deux  points  enfoncés  ;  premier  article  des  an- 
tennes et  jambes  d'un  roux  testacé.  Suisse. 

Bembidion  bliu  [B.  cœruleum,  Dej.).  Long.  6  h  y  1/3  mil- 
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linii»  (3  i;2  à  3  i;4  lignes);  bleu  en  dessus;  prothorax  cordi- 
forme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté , 
obscurément  bi-strié,  les  angles  postérieurs  droits;  élytres 
oblongues,  presque  planes,  striées-ponctnées,  avec  deux  points 
enfoncés  ;  premier  article  des  antennes,  jambes  et  tarses  d'uQ 
roux  testacé  obscur.  Midi  de  la  France. 

Bembidion  tibial  [Bembidium  tibiale,  Dej.).  Long.  3  ip  à  6 
1/2  mill.  (i  3/4  à  2  3/4  lig-)î  dessus  d'un  bleu  verdâlre  ;  protho- 
rax cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque 
côté,  obscurément  bi-strié,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres 
ovales-oblongues,  striées-ponctuées^  avec  deux  pointa  enfon- 
cés; premier  article  des  antennes  et  jambes  testaçés.  France. 

Bembidion  paré  (£.  décorum,  Dej.].  Long.  6  millim.  (.2  i;» 
lignes);  dessus  d'un  vert  bleuâtre;  prothorax  cordiforme, 
creusé  en  fossette  de  chaque  ^  côté  postérieurement,  à  angles 
postérieurs  droits  ;  élytres  oblongues,  presque  parallèles,  un 
peu  planes,  striées-ponc tuées»  avec  deux  points  enfoncés;  base 
des  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé.  France. 

'  Bembidion  Sicilien  [B.  Siculum,  Dej.).  Long.  6  millim.  (a 
1/2  lignes);  dessuK  bleu;  prothorax  cordiforme,  creusé  en  fos- 
sette postérienrement  de  chaque  côté,  à  angles  postérienrfi 
droits;  élytres  oblongues,  finement  striées-ponctuées ,  avec 
deox  points  enfoncés;  base  des  antennes  et  pieds  testacés. 
Sicile. 

Bembioion  DISTINCT  (^.  distinctunif  Dbj.).  Long.  7  3;3  mil* 
lixu.  (31^3  lignes);  dessus  d'un  ^nert  bleu;  prothorax  cordi-' 
forme»  un  peu  arrondi  antérieurement  et  resserré  ]!>ostérieure- 
ment,  obscorëment  creusé  en  fouette  et  à  angles  postériéurfe 
droits  ;  éJytres  oblongnes,  presque  planes,  striéesi-ponctnées, 
avec  deux  points  enfoncés;  base  des  anteniifls  et  pieds  d'un 
roux  testacé.  France. 

Bembidion  douteox  (jB.  perptexum,  Dej.  ).  Long.  3  172  mil- 
lim. (1  3/4  ligne)  ;^  dessus  d'un  noir  bronzé;  prothorax  étroit, 
un  pea  cordiforme,  obscurément  creusé  eu  fossette  de  chaque 
côtépo^térieurement,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  oblon- 
gues, presque  planes,  profontlément  striées-ponctuétîs,  avec 
deux  points  enfoncés;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses  tes- 
tacéà;  caisses  d'un  roux  brunâtre.  Styrie. 
''  Bembidion  corn  es- brun  es  (B.  fuscicorne,  Dej.).  Long;.  5  ya 
mîllîm.  (2  1/4  lignes)  ;  dessus  d'un  vert  bleu;  prolhor.ax  cor- 
diforme, creusé  en  fossette  postérieqrement  de  chaque  c* té,  les 
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angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-obloii0aes ,  striées- 
ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
pieds  d'un  testacé  pale.  Styrie. 

Bembidion  pieds-roux  {Bembidium  ntfipes  et  brunnicome  k 
Dej.)  Long.  5  à  6  mil).  (  2  à  2  1/2  lig.)*  dessus  d'un  vert  bleu 
ou  d'un  vert  bronzé  ',  prothorax  presque  transversal ,  cordi- 
forme,  nu  peu  arrondi  en  devant  et  légéremeut  resserré  pos- 
térieurement, creusé  en  fossette  de  chaque  côté  et  à  angles 
postérieurs  droits  ;  ély  très  ovales-oblongues,  strlées-ponctuées, 
avec  deux  points  enfoncés;  base  des  antennes  et  pieds  d'un 
roux  testacé  ;  base  des  cuisses  brnne.  France. 

Bembidion  Alpin  (B.  jilpinum,  Dej.).  Long.  5  1/2  millim- 
(a  i;4  lignes);  dessus  d'iin  vert  bf«nzé  ;  prothoraxun  peu  trans- 
versal, cordiforine,  un  peu  arrondi  antérieurement,  un  pe» 
resserré  postérieurement  et  creusé  en  fossette  de  chaque  côté, 
les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-  obîongues,  striécs- 
pcmetuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
pieds  d'un  roux  tesucé  ;  base  dès  cuisses  bruUe.  Styrie. 

Bembidion  pibds- bruns  {B,  bntnttipes ,  Mboerle).  l^' 
6  à  6  1/2  millim.  (2  i;a  à  a  3/4  lignes);  dessus  d'an  rert 
bleu  ;  prothorax  oblong,  cordiforme,  ponctué  et  obscurémeot 
creusé  eu  fossette  postérieurement;  à, angles  postéfteiirs(lro)t'S 
élytres  oblongues,  striées-ponctotes,  avec  deux  points  enfoû' 
ces  ;  base  des  antennes  et  pieds  testacés.  Midi  de  la  France. 

BsMBiDioN  STOMoÎDB  {B.  stûmotéhs,  Be#.).  Long.  6inilli™ 
(3  i;a  lignes);  dessus  d'un  -vert  bronzé  ;  prothorax  oblong , 
cordiforme,  po»ctoè  postérteurement,  obscurément  creusé  en 
fossette  de  chaque  côté,  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres 
ovales- oblongtiesf  convexes*,  striées -ponctuées,  avec  àeai 
ppints  •enfoncés;  antennes  d'un  roux  testaeé;  pieds  d'un  jaane 
testacé  pâle.  France. 

Bemeudion  créhé  (B.  crenatuniy  Dbï:)-  Long.  3  i;3  miniin' 
(1  2/3  liigne);  dessus  d'un  vert  bronzé;  prothorax  oblong,  u» 
peu  cor.liforme,  ponctué  antérieurement  ei  postérieurement, 
creusé  e  n  fossette  de  chaque  côté  età  angles  postérieurs  droits; 
élytres  ciblongues,  profondément  striées-ponctuées,  avec  deux 
points  e  ofoncés  ;  antennes  et  pieds  testacés/  Allemagne. 

Bem  BiDioN  DE  Dahl  {B,  DohUî^  Dkj.  ).  Long.  6  millim- 
(2  1/2  lignes);  tête  et  prothorax  d'un  noir  brun  ;  prothorai 
oblong,,  cordiforrae,  ponctué  en  devant  et  en  arrière ,  otscu- 
réiûent:  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  poster ieuremeut, 
l*ang  ies  postérieurs  droits;  élytres  oblongues,  brunes,  striées- 
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ponctttéesjâvec  deax  points  enfoncés,  et  une  tache  roussâtre 
poslérienre-,  antennes  rousses  ;  pieds  d'un  testacépâle.  Sicile; 
Bembioion  allongé  [Bembidium  elongatiimy  Dej.  ).  Long.  5 
mill-C^  lig);  dessus  d'un  vert  bronzé  obscar  ,  prothorax  oblongi 
presque  cordîforme,  ponctué  eti  avant  et  en  arrière,  obscure* 
ment  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement  ;  les 
angles  postérieurs  droits;  élytres  oblongues,  profondément 
striées- ponctuées,  avec  une  tache  postérieure  peu  apparente 
et  testacée,  et  deux  points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et 
pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

HUITIÈME   DIVISION. 

Taille  ordinairement  petite  ;  prothorax  plus  souvent  cordiformê 
^ue  carré  ou  arrondi,  assez  court  et  assez  convexe,  arrondi  en 
dçvant,  assez  fortement  rétréci  en  arrière  ou  épiant  aumoinsun 
enfoncement  de  chaque  côté  de  la  base  ;  élytres  ayant  leurs 
stries,  surtout  les  extérieures,  plus  ou  moins  effacéesvers  textré^ 
mité.  Genre  Leja  de  Mecerle. 

Bembidion  chalcoptère  (jB.  chalcopterum,  Dei.  ).  Long.  3 
à  5  miltim.  (1  iji  à  3  lignes);  dessus  d'un  vérdàtre  bronzé  ; 
prothorax  on  peu  cordiformê,  creusé  en  fossette  de  chaque  c6té 
postérieurement,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  oblongues» 
trés-finement  striées-pouctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
caisses  et  tarses  bruns,  à  reflet  bronzé  ;  jambes  d'un  roux  tes- 
tacé.  France  orientale. 

Bembioion  équivo<^C7E  (3.  ambiguum  ,  Dej.).  Long.  3  i;3 
millim.  (t  2j3  l%nç)  ;  dessus  bronzé;  pro|horax  transversal , 
presque  carré,  un  peu  rétréci  postérieurement,  creusé  en  fos-- 
sette  de  chaque  côté,  obscurément  bi-strié ,  les  angles  posté- 
rieurs droits;  élytres  oblongues,  striéas-ponctuées  avec  deux 
points  enfoncés  ;  base  des  antennes  et  jambes  testacées  ;  cuisses 
et  tarses  un  peu  plus  obscurs.  Espagne. 

Bembioion  cornes-noibes (  B.  nigricome,  Dej.).  Long.  3 
millim.  (  i  ip  ligne);  dessus  bronzç  ;  prothorax  transversal , 
un  peu  cordiformê,  creusé  eu  fossette  de  chaque  côté  posté- 
rieurement, les  angles  postérieurs  presque  droits;  élytres  ova- 
les-oblongues ,  striées-ponctuées,  à  stries  peu  apparentes  au 
sommet,  et  deux  points  enfoncés  ;  antennes  totalement  noires  ; 
pi&ls  bruns.  Suède. 

Bembioion  leste  (J5.ce/ere,  Dej.).  Long,  a  ip  à3  i/3  millim. 
(i  1/4  à  I  2/3  ligne);  dessus  bronzé  ;  prothorax  cordiformê, 
arrondi  en  devant,  resserré  en  arriére ,  creusé  en  fossette  de 
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chaque  côté,  les  angles  postérieurs  droits;  élytres  ovales-ob- 
longues ,  profondément  striées-ponctuées  ,  les  stries  pea  ap* 
parentes  au  sommet ,  avec  deux  points  enfoncés  ;  base  des  ao- 
tetmesd'un  testacé  obscur  ;  pieds  d'un  roux  testacé;  jambes  et 
tarses   ordinairement  plus  obscurs,  à  reflets  bronzés.  Frauce. 

Bembidiois  des  Pyrénées  {Bembidium  Pyrenœum,  DEJ.).Long. 
3  miil.  (i  1/2  lig.)>  dessus  d'un  noir  bronzé;  prothorax  cordi- 
forme,  obscurément  ponctué  postérieurement,  creusé  en  fos- 
sette de  chaque  côté,  avec  les  angles  postérieurs  droits  ;  élytres 
ovales-oblougues,  Bnement  striées-ponctuées  et  les  stries  pea 
apparentes  au  sommet,  avec  deux  points  enfoncés  ;  aDteanes 
et  pieds  noirs.  Pyrénées. 

Bembidion  de  Sturm  (B.  5«urmw,  Dej.).  Long,  n  1/2  milHni' 
\i  1/4  ligue);  tête  et  prothorax  d'un  noir  un  peu  bronzé; 
prothorax  cordiforme,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  pos' 
térieurement,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-ob- 
îongues,  d'un  noir  brun,  striées-ponctaéss,  avec  deux  points 
enfoncés,  et  de  nombreuses  taches  ou  ligues  d'un  jaune  testacé 
assez  pâle;  base  des  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâk- 
France. 

Bembidion  maculé  [B.  maculatum,  Dej.  ).  Long.  2  i/a  mi'" 
lim.  (i  1/4  ligne);  noir  ;  prothorax  cordiforme,  creuse  en  fos- 
sette postérieurement  de  chaque  côté ,  à  angles  posténeors 
droits  ;  élytres  ovales-oblongnes,  striées-ponctuées,  avec  deux 
points  enfoncés,  et  de  nombreuses  taches  d'un  testacé  pâle; 
pattes  noires.  Midi  de  la  France. 

Bembidton  de  rivage  (B.  rivularCf  Dej.  ).  Long.  2  a;3  mil- 
lim.  (i  1/3  ligue)  ;  tête  et  prothorax  d'un  noir  bronzé  ;  protho- 
rax cordiforme,  un  peu  arrondi  en  devant,  légèrement  resserre 
en  arrière,  creusé  en  fossette  postérieurement,de  chaque  côté,  à 
angles  postérieurs  droits  ;  élytres  oblongues,  d'un  brun  bronze, 
profondément  striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ; 
base  des  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun.  France. 

Bembidion  Normand  {B.  Normanmim,  Dej.  ).  Long.  î  2;3 
milliin.  (1  1/3  ligue);  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur;  prothoraX 
cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  cûte, 
à  angles  postérieurs  droits;  élytres  oblongues,  profondément 
striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés,  le  sommet  d'un 
roux  brun  ;  base  des  antennes  et  pieds  roux.  France. 

Bembidion  petit  (B.  pusiUum,l)E3.  ).  Long.  2  1/2  milUm-l' 
1/4  ligne);  dessus  d'un  noir  un  peu  bronzé;  prothorax  cordi- 
lorme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  cba(]ue  côté  ,  1« 
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angles  postériears  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  striée** 
ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  et  une  tache  postérieure 
d*un  roux  testacé,  souvent  peu  apparente  ;  base  des  antennes 
et  pieds  bruns.  France. 

Bembidion  gracieux  {^Bembidiumlepidum^DEJ. ).Jjong.imi\l. 
(1  ligne)  *,  dessus  d'un  noir  bleu  ;  prothorax  cordifbrme,  ponc- 
tué en  devant ,  au  milieu  et  en  arrière ,  creusé  en  fossette  de 
chaque  côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs  droits; 
élytres  ovales-oblongues,  striées-ponc tuées,  avec  deux  points 
enfoncés,  et  l'extrémité  d'un  roux  testacé  ;  base  des  antennes 
et  pieds  de  cette  dernière  couleur.  Midi  de  la  France. 

Bembxdion  Doris  {B,  Doris,  Dej.  ).  Long.  3  millim.  (i  i;3 
ligne)  ;  dessus  d'un  noir  un  peu  bleuâtre  ;  prothorax  presque 
cordiforme,  creusé  de  deux  fossettes  de  chaque  côté  postérieur 
renient,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytses  ovales-oblongues, 
striées-ponctuées ,  avec  deux  points  enfoncés ,  une  tache  pos- 
térieure roussâtrç  ;  base  des  antennes  et  pieds  roussâtres.  Alle- 
magne. 

Bembidion  comédien  [B.  hypocrita^  Dej.  )«  Long.  3  mtUim. 
(i  172  lig.);  dessus  d'un  noir  un  peu  bronxé  ;  prothorax  presque 
carrée  un  peu  rétréci  postérieur)emeiit,  obscurément  ponctué, 
creusé  en  fossette  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  droits  ; 
élytres  ovales-oblongues ,  striées-ponctuées,  avec  deux  points 
enfoncés  -,  base  des  antennes  d'un  roux  testacé  ;  cuisses  d'un 
noir  brun  ;  jambes  et  tarses  d'un  testacé  pâle.  Pyrénées-Orien- 
tales. 

Bembidion  ressemblant  [B.  assimile,  Dsjr.  ).  Long.  3  millim. 
(  1  1/3  ligne)  ;  dessus  d'un  bleu  bronzé  obscur  ;  prothorax  assez 
court,  cordiforme,  creusé  en  fossette  postérieurement  de  cha- 
que côté ,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblon- 
gues ,  striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  une  ta- 
che postérieure  d'un  roux  testacé  ;  base  des  antennes  et  pieds 
de  cette  dernière  couleur.  France. 

Bembidion  obtus  [B.  obtusum,  Dej.).  Long. a  ipmillim.  (i 
i;4  ligne)  ;  dessus  d'un  vert  bronzé  obscur  ;  prothorax  pres- 
que transversal,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieu- 
rement, à  angles  postérieurs  obtus  ;  élytres  ovales-oblongues , 
striées-pouctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  cuisses  brunes  ; 
]>ase  des  antennes ,  jambes  et  tarses  d'un  roux  testacé.  France. 

Bembidion  gouttelette  [B.  guttula.  Du.).  Long.  3  millim. 
(1 172  lig.);  dessus  d'un  noir  unpeubronzé  ;  prothorax  transver- 
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sai,  tin  peu  arrondi,  postérieurement  creusé  en  fossette  de  cha- 
que côté,  à  angles  postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  ovales- 
oblonçues,  striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  une 
tache  postérieure  roussâtre  ;  base  des  antennes  et  pieds  de 
cette  dernière  couleur.  France. 

,  Bembidion  A  DEUX  TACHES  (  Bembidium  biguttalum,  Dej.  ). 
IjOuq.  3à  s  1/3  mill.  (i  i/iàa  i;4  lig.}*^^^'^^  ^'"^  ^^^^  ^^  pcu. 
bronzé  ;  protliorax  un  peu  arrondi,  creusé  en  fossette  posté> 
rieuremeut  de  chaque  côté,  à  angles  postérieurs  un  peu  arron- 
dis ;  élytres  ovales-obiongues,  striées-ponctuées,  avec  deux 
points  enfoncés  ;  une  tache  postérieure  d'un  roussâtre  obscur  ; 
base  des  antennes  et' pieds  de  cette  dernière  couleur.  France. 
TBaiMBiDioN  BLESSÉ  {B.  viikieratum ^  Dej.).  Long.  3'  i;a  millim. 
(  I  3/4  ligne);  dessus  d'un  vert  bronzé  ;  prothorax  un  peu  ar- 
rondi, creusé  en  fossette  postérieurement  de  chaque  côté,  à  an- 
gles postérieurs  un  peu  arrondis  ;  élytres  avales-oblongues , 
striées-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés  ;  une  tacbe  pos- 
térieure d'un  roux  testacé  ;  base  des  antennes  et  pieds  de  cetie 
dernière  couleur.  France. 

NEUVIÈME  niVlSION. 

Prothorax  assez  long,  cordiforme ,  t enfoncement  de  chaque  côté 
de  la  base  le  plus  souvent  à  peine  distinct.  Les  élytres  ordinai^ 
rement  chargées  de  quatre  taches  blanchâtres.  Genre  Lopha  ô.m 
Megerle. 

Bembidion  quatre-taches  (  B.  quadriguitaium,  Dej.  ).  Lonc 
5  millim.  [i  lignes)  ;  dessus  d'un  noir  bronzé  luisant;  protho- 
rax cordiforme,  obscurément  creusé  en  fossette  de  chaque 
côté  postérieurement,  à  angles  postérieurs  droits;  élytres  ova- 
les-obiongues ,  obscurément  striées,  profondément  ponctuées 
vers  la  base,  avec  deux  points  enfoncés  ;  deux  grandes  taches 
d'un  testacé  pâle;  pieds  de  cette  dernière  couleur;  genoux 
obscurs  :  base  des  antennes  d'un  roux  testacé.  France. 

Bembidion  latéral  [B.  latérale^  Dej.).  Long.  3  i/*  mlUini. 
I  3/4  ligne)  ;  dessus  d'un  noir  un  peu  bronzé;  prothorax  cor- 
diforme, obscurément  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  pos- 
térieurement, à  angles  postérieurs  droits;  élytres o va les-oblon- 
gaes,  à  stries  peu  apparentes,  ponctuées  vers  la  base,  avec  deux 
points  enfoncés  :  deux  grandes  taches  blanchâtres  se  touchant 
presque  vers  le  bord;  pieds  de  la  même  couleur;  genoux  et 
tarses  obscurs.  Midi  de  la  France. 
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BCMBIDION  QUADRIPDSTULÉ  (  Bembidium  quadripustulatum  , 

DBJ.y^i^g'  3  V^  ™'^^'  ('  V^  ^%0  ?  classas  ^'un  noir  bronzé  ; 
prothoraii  cordiforixie,  obscurément  creuse  en  fossette  de  cha- 
que côté  postérienrement,  à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres 
ovales-oblongues,  striée<;-ponctuées,  avec  deux  points  enfoncés; 
deux  taches  testacées  'Jambesdecettedernière  couleur.  France. 
Bembidionquadrimaculè(B.  ^ua</rimact</a<<im,  Dej.).  Long. 
3  millim.  (1  i/a  ligne);  dessus  d*un  vert  bronzé  obscur  ;  pro- 
thorax cordiforme,  postérieurement  et  de  chaque  côté  creusé 
de  fossettes  peu  apparentes,  les  angles   postérieurs   droits  ; 
élytres  ovales-oblongnes,  striées-ponctnées,  avec  deux  points 
enfoncéjr;  deux  taches  testacées;  base  des  antennes  et  pieds 
de  cette  dernière  couleur.  France. 

Bembidion  articule  \B.  atticulatum,  Dtj\  Long.  3  millim. 
(  I  172  ligne)  ;  tête  et  prothorax  d'un  verj.  bronzé  ;  prothorax 
cordiforme,  creusé  en  fossette  de  chaque  côté  postérieurement  ; 
à  angles  postérieurs  droits  ;  élytres  ovales-oblongues,  testa- 
cées, striées-pontuées,  avec  deux  points  enfoncés,  et  deux 
bandes  postérieures  d'un  brun  obscur  ;  base  des  antennes 
et  pieds  testacés.  France. 

DIXIÈME   DIVISION. 

Corps  un  peu  pubescentf  entièrement  ponctué;  yeux  gros  et  sait" 
Innts;  protkorax  fortement  cordiforme;  élytres  sans  stries  dis^ 
tirtctes;  physionomie  dès  Elaphres,  Genre  Tachypus  de  Me- 

GERLE. 

Bembidion  piEDS-PoissÉs  [B.  picipes,DEJ.),  Long. 6 1/2  à  7  i;a 
milJim.  (3  3/4  à3i/4  lignes);  dessus  d'un  brun  bronzé,  obscu- 
rément ponctué,  un  peu  pubescent  ;  prothorax  cordiforme  ; 
élytres  oblongueB,  d*un  vert  n^ébuleux,  avec  deux  points  en- 
foncés ;  base  des  antennes,  cuisses  et'tarses  d'un  vert  bronzé  ; 
jambes  testacées.  France. 

Bembidion  piEps-PALES  {B.  paUipes,  Dej.).  Long.  6  millim. 
(1  i;a  lignes)  ;  dessus  d'un  cuivreux  bronzé,  obscurément  ponc- 
tué, un  peu  pubescent  ;  prothorax  cordiforme  ;  élytres  ovales> 
oblongues ,  d'un  vert  ncbuleuï,  à  stries  peu  apparentes  vers 
la  suture,  avec  deux  fossettes  enfoncées  ;  base  des  antennes  et 
pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

BzMBiDiOK  PIEDS-JAUNES  {B.  flavipeSf  Dej.).  I^ng.  5  millim. 
(1  lignes)  ;  dessus  d'un  brun  bronzé,  obscurément  ponctué,  un 
peu  pubescent  ;  prothorax  cordiforme ,  assez  court,  un  peu  ar- 
rondi en  devant,  légèrement  resserré  en  arrière  ',  élytres  ova- 
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les-oblongues,  d'un  vert  nébuleux,  avec  deux  fossettes  enfon- 
cées; base  des  antennes,  palpes  et  pieds  d'un  testacé  pâte. 
France. 

pAMiLLÊ  8.  LES  HYDROCANTHARES. 

Analyse  des  genres. 

(Cinq  articles  h  tons  les  tarses 9 
Qttatre  articles  seutemenC  apparents  aux  tarses  ^         ^ 
antérteara  et  interinédiaires.  S«  tribu.  le$  hydropokides.  IS 

Ç  Abdomen  recouvert  en  grande  partie  par  les 

fi.  l      hiinohes  postérit^uras.  Ire  tribu LES  HAUPLI9BS.  3 

(  Abdomen eniièremeot  découvert.  2a  tribu,  les  d ytiscides.         ^ 

Première  tribu,  LBS  haliplides. 

/Dernier  article  àert  palpes   maxillaires  plus 

^   }     petit  que  le  pénaHième G.  1er.  HALIP4.E. 

>  Dernier   article  des   palpes  maxillaires  plus 

V     grand  que  le  pénaiiième G.  2e,  CNfiMiDQTK. 

Deuxième  tribu.  LES  DTTISCIDES. 

.    (  Ecas^on  apparent 5 

"  (  Ëcusson  caché.. i 14 

jj   (  Proslernum  arqué G».  3e,  PÉLOBIB. 

'  (  Prosternum  druii 6 

/  Prosternum  fortement  comprimé  latéralement 

^   y      et  formant  la  carène 7 

'  i  Prosternum  légèrement   comprimé,    simple- 
\     ment  arrondi , 10 

/  Derniers  articles  des  palpes  maxillaires  très- 
i      inégaux  ;  ie  dernier  beaucoup  plus  long  que 

7.^      les  autres v G.  «e.  eunBCTB. 

à  Derniers  articles   des  palpes    maxillaires  à 
\     peine  inégaux 8 

/Crochets  des  tarses  postérieurs    égaax,  on 

g   \      presque  égaux  et  mobiles G.  ll^.  AGABB. 

'  j  Crochets  des  tarses  postérieurs  inégaux ,  un 
\     seul  étant  mobile 9 

/  Dernier  article  des  palpes  labiaux  de  la  lon- 
g   )     gueur  du  précédent;  corps  cor\vexe.  G,  lOe.  ILYBIB. 
*  \  Dernier  article  des  palpes  labiaux  plus  court 
\     que  le  précédent;  corps  déprimé..,.  G.  9e.  COLYXBèTE. 

t  Extrémité  postérieure  arrondie ♦.    11 

^^'  {  Extrémité  postérieure  terminée  en  pointe...    15 

(  dernier  segment  de  l'abdomen  entier 13 

11.  j  Dernier  sei;meat  de  l'abdomen  échancré  à 

\     son  extrémité G.  5e.  dytisqi^b. 
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/Bernier  artide  des  palpes  maxillaires  pins 

JA  J    •  long  ({ne  le  précédent G.  7e.  ACILIB. 

i  Dernier  article  des  palpes  maxillaires  de  la 

\     longueur  du  Recèdent G.  8e.  bydatiqub. 

/Extrémité  pcMlérieure  terminée   en  pointé 
.g  1      trè»-aignë;insecicsdegrandetaille.  G.  4e.  ctbister. 

*  I  Extrémité  postérieure  terminée  en  pointe  pea 

\     aiguë;  Uille  moyenne G.  lâe.  COPELATB. 

/Prosternnm    terminé    postérieureraent    en 
^^  1      pointe  très-aiguë G.  14e.  lACCOPHILB. 

*  1  Prostemum  terminé  postérieurement'en  forme 

V    de  spatule  étroite G.  13.  sotère. 

Troitième  trilm.  les  htdroporidbs. 

r  Pattes  postérieures  terminées  par  deux  cro- 

^j,  1      ehets  inégaux G.  ISe.  HTPfliDRE. 

'  1  Pattes  postérieures  terminées  par  deux  cro- 
\.     chets  égaux  et  mobiles G.  16e.  aYDROPÛBB. 

Caract.  Corps  ovalaire  ou  déprimé,  rarement  globuleax  ; 
antennes  sétacées  ovfiliformesy  de  onze  articles  ;  tète  petite,  re- 
couverte en  partie  par  le  prothorax  ;  labre  le  plas  souvent 
échancré  et  poilu,  petit  et  court  ;  menton  trilobé,  le  lobe  du 
miliea  souvent  écbancré  ;  six  palpes,  les  externes  de  quatre  ar- 
ticles ,  les  internes  de  deux,  et  les  labiaux  de  trois  ;  languette 
éiarffie  à  son  extrémité  et  coupée  presque  carrément  ;  man- 
diboles  dentées  à  Textrémité,  grosses,  courtes  ;  mâchoires  très- 
aiguës  ,  arquées ,  ciliées  intérieurement  ;  prothorax  plus  large 
que  long;  élytres  larges,  i^ouvrant  entièrement  l'abdomen  ; 
prostemum  très-prolongé  en  arrière  ;  les  quatre  pattes  anté- 
rieures très-rapprochëes,  les  postérieures  longues ,  larges,  apla- 
ties, propres  à  la  natation;  tarses  de  cinq  articles,  ne  paraissant 
quelquefois  que  de  quatre. 

Ces  insectes  s'éloignent  rarement  de  Teau,  où,  sans  cesse,  ils 
sont  occupés  à  faire  la  chasse  aux  autres  insectes,  dont  ils  se 
nourrissent.  Quoiqu'ils  soient  très-carnassiers  à  l'état  parfait, 
leurs  larves  le  sont  encore  davantage,  puisqu'elles  se  dévorent 
entre  elles.  Ils  nagent  parfaitement,  et  le  soir,  déployant  les 
ailes  dont  tous  sont  pourvus,  ils  s'élancent  dans  l'air  avec  lé- 
gèreté pour  aller  chercher  d'autres  eaux  ob.  leur  chasse  soit 
abond^ûite. 

PREMIÈRE  TRIBU.   LeS   HÂLIPLIDES. 

Tous  les  insectes  de  cette  division  sont  petits,  ovalaires,  convexes, 
recouverts,  sur  toutes  les  parties  du  corps ,  de  points  enfoncés, 
disposés  en  stries  sur  les  élytres  seulement;  hanches  postérieu- 
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res  ayant  un  inorme  prolongement  latnellewç  qui  recouvre  près- 
qu'entièrement  les  cuisses  et  empêche  tout  mouvement  de  haut 
en  bus. 

Premier  genre,  Haliple  {Haliplus,  Latreille). 

Premier  article  des  palpes  maxillaires  petit,  obcboiqoe;  le 
second  cylindrico-obconique,  plus  long  que  le  premier;  le 
troisième  une  fois  et  demie  plus  long  que  le  précédent;  Je  der- 
nier (rès-peCit  et  aciculaire  ;  écusson  lu  visible  ;  prolongement 
lamelleuz  des  cuisses  postérieures  arrondi  ;  tous  les  tarses  à 
cinq  articles,  presque  de  même  dans  les  deux  sexes. 

Ces  insectes  sont  ovales,  allongés,  petits,  et  habitent  les 
eaux  douces  et  stagnantes.  Us  en  sortent  quelquefois  pour  se 
poser  sur  les  fleurs  des  plaptes  aquatiques. 

Hauple  élevé  {Haliplus  elevatus,  Gtl.).  Long.  3  i;3  milUm 
(13/3  ligne);  ovale-oblong ;  d'un  testacé  pâle;  prothorax 
carré,  bi-sillonné  ;  élytres  sillonnéçs-striées  de  points  noirs , 
confluents,  avec  une  côte  élevée  qui  ne  s'étend  pas  postérieu- 
rement jusqu'aux  deux  ti^rs  de  leur  langueur.  France. 

Haliple  égal  (if.  œquaiitSf  Adbé).  Long.  3  i/3  millim.  (x 
a;3  ligue)  ;  ovale-allongé;  comme  le  précédent,  mais  p«s  de 
côte  saillante  sur  les  élytres  ;  stries  non  canaliculées  ;  ndissance 
des  pattes  et  des  jambes  noire.  Lombardie. 

Haliplb  oblique  (/f.  oblicjuu^,  Latr.).  Long.  3 1;3  raiUim. 
(i  a;3  ligne)  ;  ovale  ;  d'un  testacé  pale;  derrière  de  Utête  et 
devant  du  prothorax  rembruni,  très-Hnement  poiiïtillé  ;  cinq 
taches  obscures  et  obliques  sur  chaque  élytre  ;  pattes  testaicées. 
Paris. 

Ualiple  LiNÉÉ  {H.  Uneatus^  Aube).  Long.  3  millim.  (i  i;2 
ligne)  ;  comme  le  précédent,  dont  il  n'est  probablement  qu'âne 
variété,  mais  pins  petit,  plus  court,  plus  convexe  ;  lignes  noires 
des  élytres  ne  formant  pas  de  taches  aussi  distinctes,  et  deux 
petites  stries  sur  le  prothorax.  France. 

Ualiplb  FERRUGiiNEUX  (H.  ferrugineus^  AuBÉ  ).  LcMig.  3  i;3 
millim.  (i  2;3  ligne);  ovale;  d'un  testacé  ferrugineux;  prolh(^ 
rax  s'avançant  en  s'arrondissant  sur  la  tête,  avec  quelques 
points  épars  en  devant,  plus  forts  et  formant  de  petites  H* 
gncs  transversales  en  arrière,  le  disque  étant  lisse  ;  élytres 
ponctuées-striées,  à  interstices  des  stries  avec  des  séries  de 
points  plus  petits,  et  plusieurs  taches  allongées  d'uu  noir  bru- 
nâtre. France. 

Haliple  cou-jaune  {H.  ftavicolliSf  Aube}.  Long.  3  millim. 
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(  I  ip  1%D^  ;  oimle,  conrexe;  iftm  janne  grisâtre,  comme  le 
précédent ,  mais  prothorax  njan  prolongé  sur  Id  front  ;  point 
de  tache  noire  sur  les  élytres,  et  taille  plus. petite.  France. 

Ualiflb  C9ATAIN  {Haliplusbadius,  Aube.)-  3  i;3  millim.  (i  a;3 
Ugne)  ;  ovale-allongé  ;  d'un  testacé  grisâti'e  ;  tête  assez  grosse  ; 
yeox  grands  et  'saillants  ;  prothorax  n'ayant  que  le  disque 
nonr  ponctué  ;  élytres  striée»t-ponctoée8,  les  intervalles  des 
stries  ayant  àes  séries  de  points  plus  petits  ;  point  dé  taches. 
France. 

Hauple  tacheté  (H.  guttaUis^ ÀuBiâ).  Long.  3  milfim.  (1 
i;2  ligne)  ;  ovalë-àllongé  ;  d'un  testacé  ferrugiueux  ;  prothorax 
coufÈtsément  ponctué  cm  devant,  à  points  épars  vers  le  mi- 
lieu, plus  grands  vers  la  base,  noirs  et  formant  prescpie  nn  sil- 
lon transversal  etbi-stnué  ;  élytres  pônctuées-striées,  les  inter- 
valies  des  stries  ayant  des  sériss  de  points  plos  petits,  confusé- 
ment marquées  de  taches  obscures.  Pent-étre  n'cst~ce  qu'une 
variété  du  ferrugineux?  Midi  de  la  France. 

HAI.IPLE  VARIÉ  [H.  van^aiu5,ÂnsB).  Long.  3  millim,  (i  i/a 
Ijg^e);  ovale;  d'un  testacé  ferrugineux;  prothorax  à  points 
épars  eÙL  devant,  plus  gros  en  arrière,  avec  des  lignes  transver- 
sales très-ponctoées  ;  élytres  pônctoées^striées,  les  intervalles 
des  stries  avec  quelques  points  rares  et  petits,  le  disque  por- 
tant des  taches  éparses  d'an  noir  brunâtre,  confluentesavec  la 
satare  qiii  est  adiré  ;  pattes  ferrtighieuses.  Paris. 

Haliplx  cendré  {H.  cinerem  Aube).  Long,  3  millim.  (  i  1/2 
ligne  )  ;  ovale,  convexe  ;  d  un  jaune  grisâtre  ;  vertex  et  de- 
vant du  prothorax  rembrunis  légèrement  ;  prothorax  à  points 
épars  ;  élytrespooctuéeS'Striées,  avec  quatre  taches  légèrement 
ombrées,  les  intervalles  des  stries  avec  des  petits  points  épars. 
France. 

Halipcb  iHffRuié  (  H.  itnpyesiuSf  Latr.  ).  Long,  a  ip  millim. 
(i  1/  3 1  igné)  ;  ovale,  convexe  ;  d'un  testacé  ferrugineux  ;  vertex  et 
devant  du  prothorax  rembrunis  ;  prothorax  ayant  à  sa  base  de 
chaque  côté  une  très-courte  strie  ;  élytres  ponctuées-striées, 
avec  quatre  taches  rembrunies,  les  intervalles  des  stries  avec 
des  petits  points  épars.  Paris. 

Haliple  pldviatil  (H.yïuviae/7i5,  Aube  ).  Long.  2  i; a  mil- 
lim. (  I  i/41igne  )  .fl  n'est  probablement  qu'une  variété  du  pré- 
cédent, dont  il  diffère  par  sa  couleur  plus  claire,  par  les  lignes 
de  ses  élytres  qui  ne  soiit  jamais  confluentes  pour  former  des 
taches  ;  enfin  parce  <ju'il  habite  les  fleuves,  et  non  les  eaux  sta- 
tuantes. Paris. 
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Deuxième  genre»  Gnémidotb  (Cnemufo(ti5,  IluoeA). 

Corps  court,  ovale,  arrondi,  très-convexe  ;  les  trois  premiers 
articles  des  palpes  maxillaires  courts  et  gros,  le  troisième  un 
peu  plus  long  que  les  autres,  le  quatrième  une  fois  et  demie 
aussi  long  que  le  troisième,  conique  et  pointu  ;  écusson  non 
visible  ;  prolongement  lamelleux  des  hanches  postérieures 
arrondi  et  muni  d'une  petite  dent  très>mousse  ;  les  trok  pre* 
miers  articles  des  tarses  antérieurs  légèrement  dilatés  et  garnis 
de  petites  brosses  dans  les  mâle$.  Du  reste,  ces  insectes  ont 
les  mêmes  moeurs  que  les  Haliples, 

Gnémidote  coupé (Cnemi<(otu5  cœsus.  Aube).  Long.  3  i^Smil- 
lim,  (i  2/3  ligne)  ;  ovale-arrondi  ;  d'un testacé grisâtre  ;  protho- 
rax ayant  des  petits  points  en  devant  et  des  points  plus  gros 
enfoncés  postérieurement  ;  élytres  striées-ponctuées,  à  points 
gros,  noirs  et  enfoncés  ;  les  intervalles  des  stries  lisses.  France. 

Cnemidote  arrondi  (C.  roiundaius.  Aube).  Long.  5  millim. 
{i  lignes);  ovale-arrondi,  très-court,  d'un  cendré  pâle;  pro- 
thorax ayant  son  disque  élevé  transversalement,  et  v«rs  la 
base  des  points  rares  et  enfoncés  ;  élytres  striées-ponctuées,  à 

E oints  très-enfoncés,  noirs,  les  intervalles  des  stries  lisses,  la 
ase  plissée  transversalement.  Midi  de  la  France. 

DEUXIÈME  TRIBU.  LkS   DYTISCIDES. 

Corps  ordinairement  ovalaire  et  aplati,  rarement  allongé  ou  con-' 
vexe  en  de/ssous;  cinq  articles  à  tous  les  tarses;  cuisses  posté- 
rieures  libres,  ne  pouvant  cependant  se  mouvoir  que  laléra-' 
lement. 

A.  Ecussonirès^apparent;  pattes  postérieures  longues ,  grêles,  à 
peine  comprimées.  Genre  Hygrobia  de  la  !'•  éoit. 

Troisième  genre.  PetOBE  {Palobius ,  Schoenherb). 

Téteassez  forte,  nullement  enfoncée  dans  le  prothorax  ;  palpes 
labiaux  évidemment  plus  longs  que  les  maxillaires  ;  proster- 
num  arqué;  prolongement  des  hanches  postérieures  à  quatre 
divisions  distinctes.  (Genre  Hygrobia  de  ma  i'®  édit.). 

Ces  insectes  ont  le  corps  ovale,  très- épais  ;  Tabdoioen  et  la 
poitrine  très-saillants;  les  yeux  saillants;  les  antennes  courtes, 
fortes,  presque  moniliformes  ;  les  mandibules  robustes  et  très- 
fortement  bidentées  à  l'extrémité.  Du  reste  ils  ont  les  mêmes 
habitudes  que  les  Dylisques. 

p£L0BS  p'HsRMANN  [Pœhbius  Hermanni,  Avbé,  Hygrobia 
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Hermarnùy  \'*  édit,).  Long,  lo  à  1 3  miitùp.  (4  i;2  à  9  ip  li- 
gnes); antennes  ferrugineuses  ;  tête  de  cette  dernière  couleur, 
avec  une  tache  noire  autour  des  yeux  ;  prothoraz  noir,  avec 
une  large  bande  transversale  ferpvgineuse;  élytres  un  peu  ra- 
Loteuses^  noires,  avec  la  base  et  le  bord  extérieur  ferrugineux. 
Paris. 

B.  Ecusson  très-^pparent  ;  pattes  postérieures  larges  et 
fortement  comprimées. 

Quatrième  genre.  Ctbister  {Cybister,  Curtis). 
Corps  déprimé,  ellyptîqué,  plus  large  en  arrière;  antennes 
sétacées;  dernier  article  des  palpes  plus  long  que  les  autres  ; 
prosternum  droit,  aigu  postérieurement;  mandibules  très- 
robustes,  bidentées  à  l'extrémité  ;  mâchoires  très- aiguës,  ci- 
liées en  dedans;  prolongement  des  hanches  postérieures  court 
et  arrondi  ;  les  deux  tarses  antérieurs  ayant,  dans  les  mâles, 
Jes  trois  premiers  articles  fortement  dilatés  transversalement 
en  palette  ciliée  extérieurement,  garnie  en  dessous  et  en  avant 
de  quatre  rangées  de  cupules,  et  en  arrière  de  poils  courts  et 
en  brosse;  tarses  postérieurs  terminés  par  un  seul  crochet  im- 
mobile.  Ce  genre,  démembré  de  celui  des  Dytisques^a.  les  mê- 
mes mœurs. 

'f*  Éiytres  à  bande  jaune,  marginale,  ne  touchant  pas  le  bord 

externe. 

CYBiarrE&  de  Roesel  {Cybister  RoeseUi,  Atjbb.  Dytiscus  RœseUi, 
1^  BDiT.).  Long.  27  à  32  ratliim,  (la  à  i4  lignes)  ;  ovale,  phis 
large  postérieurement;  d'un  brun  verdâtre  en  dessus,  brun 
faave  en  dessous  ;  chaperon  ,  côtés  -  du  tprothorax  et  élytres 
bordés  de  jaune  ;  ces  dernières,  dans  les  mâles^  lisses  et  ayant 
trot»  ligDies  de  très-petits  points  enfoncés  ;  eellea  de  la  femelle 
^paraissant  lisses,  niais  cependant  chargées  de  stries  très*lëgè< 
les,  ce  qui  leur  donne  l'aspect  mat  ;  pieds  d'un  jaune  testacé. 
Paris. 
•f  +  Ètyltes  à  bande  jaune  marginale  touchant  le  bord  externe. 

Cybister  Africain  (  C.  Jfticanusy  Aube  ).  Long.  25  à  29 
milUm.  (  II  à  i3  lignes  );  ovale-oblong,  élargi  postérieure- 
ment, luisant;  d'un  noir  olivâtre  en  aessus,  d'un  noir  brunâtre 
en  dessous  ;  labre  ,  épistome,  côté  du  thorax  et  une  tache  lon- 
gitudinale, et  bord  des  élytres  jaunes  ;  pieds  antérieurs  d'un 
jaune  varié  de  noir,  et  les  postérieurs  d'un  noir  ferrugineux. 
Algérie;  Sardaigne. 

Entomologie,  tome  it  ao 
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Cinquième  genre,  DrriSQUE  [Dytiscus.,  LÎnmÈE  ). 

Corps  un  peu  déprimé  et  elliptique ,  très-pen  dilaté  en  ar^ 
rière  ;  antennes  sétacées  ;  prosternum  droit,  spatule  et  arrondi 
postérieurement;  tarses  postéifîéurs  terminés  par  deux  crochets 
égaux  et  mobiles;  du  reste,  mêmes  caractèi^es  que  le  genre 
précédent. 

Ces  insectes  s'éloignent  rarement  de  l'ean,  dans  laquelle  ils 
font  lâchasse  aux  autres  insectes  dont  ils  se  nourrissent  ;  leur 
tête  assez  grosse  est  un  peu  enfoncée  dans  le  ]5rothorax  ;  les 
yeux  sont  très-gros,  arrondis,  saillants  ;  le  prothdrax  est  plus 
large  que  long,  et  leur  écusson  est  très-apparent. 

a.  Prothorax  entièrement  bordé  de  jaune. 

Dytisque  large  (  Dyliscus  latîssimus  ,  Latr.  ).  Long.  4t 
millim.  (  I  171  pouce  )  ;  dessus  d'un  noir  brun ,  dessous  ferrugi- 
neux ;  devant  de  la  tête  et  lèvre  supérieure  jaunes  ;  prothorax 
bordé  de  jaune  ;  élytres  lisses  dans  le  mâle,  striées  dans  la  fe- 
melle ;  dans  les  deux  sexes  elles  sont  bordées  d'une  double 
ligne  jaune  sur  les  côtés,  et  trrminées  par  une  ligne  transver- 
sale moins  marquée  dans  le  mâle  que  dans  la  femelle  ;  han- 
ches postérieures  à  appendice  large  et  acuminé.  Très-rare  en 
France.  , 

Dytisque  borde  (D.  marginalis  f  Latr.  ).  Long.  34  miflim, 
(15  lignes  )  environ  ;  d'un  noir  olivâtre  en  dessus,  dessous  d'un 
testacé  pâle  ;  bords  du  prothorax  et  des  élytres  jaunâtres,  ces 
dernières  ayant  deux  ou  trois  stries  ponctuées  et  à  peine  mar- 
quées dans  Je  mâle;  dix  cannelures  prononcées  et  né  se  pro> 
longeant  qu'aux  deux  tiers  de  la  longueur  de  l'ély  tre  ^  dans  !a 
femelle  ;  une  tache  en  forme  de  V  renversé  sur  le  front  ;  han- 
ches postérieures  à  appendice  lancéolé,  à  peine  aîgu.  Paris. 

Dytisque  conforme  (  D.  conformis.  Aube).  Long.  34  mil— 
lim.  (i5  lignes)  environ;  semblable  au  précédent,  mais  fe- 
melles ayant  les  élytres  lisses,  et  ne  différant  des  mâles  que 
par  la  simplicité  de  leurs  pattes  antérieures  et  intermédiaires  - 
prolongement  des  hanches  postérieures  un  peu  pins  allonpé 
et  plus  aigu.  France. 

Dytisque  de  Pise  (  D  et  Pisamis ,  Aube  ).  Long.  34  millim. 
(i5  lignes  )  environ  ;  il  ressemble  au  mar^inalis,  mais  il  est  na 
peu  plus  petit,  et  le  prolongement  de  ses  hanches  postérieures 
au  lieu  d'être  terminé  en  pointe,  est  tout-à-fait  arrondi.  Midi 
de  la  France. 
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BTTiSQtri  i^UTEVx  {Dytiscusdubius,  âitbk).  Long.  34imll. 
(  1 5  lignes  )  environ  ;  conime  le  margiruiUs,  mais  corps  du  peu 
plus  étroit,  plus  ovalaire ,  moins^ élargi  en  arriére  ;  prolonge- 
ment des  hanches  postérieures  plus  aigu ,  à  pointe  un  peu  pluf 
allongée  ;  prothorax  moins  largement  bordé  de  jaune  en  avant 
et  en  arriére.  France. 

Dttisqde  ceint  (  D.  circumciuctus ,  AuBÈ  ).  Long.  34  mil- 
lim.  (i5  lignes)  environ;  absolument  semblable  au  précé- 
dent, mais  élytres  des  femelles  lisses,  au  lieu  d'être  sillonnées, 
un  peu  au-delà  du  milieu.  France. 

Dytisque  perplexe  (  D.  perplexus.  Aube  ).  Lon^.  27  à  3a 
millim.  (  12  à  i4  lignes  )  ;  dessus  luisant,  d'un  vért  olivâtre» 
dessons  d'un  jaune  testacé  ;  prothorax  et  élytres  bordés  de 
jaune  ;  appendice  des  hanches  postérieures  lancéolé,  très-aigu  ; 
élytres  des  mâles  lisses,  celles  des  femelles  sillonnées  au-delà 
du  milieu:  corps  plus  étroit  et  plus  allongé  que  dans  les  es- 
pèces précédentes.  France. 

Dytisque  Lapon  (D.  Laponicui ,  Aube  ).  Long.  aS  à  27  mil- 
lim. (  1 1  à  1 2  lignes  )  ;  ovale ,  étroit,  allongé  ;  dessus  d'un  brun 
luisant,  dessous  d'un  jaune  testacé  ;  prothorax  deux  fois  et 
demie  aussi  large  que  long ,  largement  bordé  de  jaune  ainsi 
que  les  élytres ,  avec  plusieurs  lignes  de  la  même  couleur  ; 
appendice  des  cuisses  postérieures  subulé  et  très-aigu  ;  mâles 
à  élytres  lisses  ;  femelles  à  élytres  sillonnées  au-delà  du  mi- 
lieu. Russie. 

Dytisque  septentrional  (D.  5ep'tentnonâ/û, Aube).  Long. 
sS  à  27  antlîm.  (11  à  12  lignes  )  ;  absolument  comme  le  pré- 
cédent, mais  femelles  à  élytres  lisses.  Russie. 

Dytisque  partaoè  (  D.  dimidiatus,  Aube  )'.  Long.  34  millim. 
(  1 5  lignes  )  environ  ;  ovale ,  allongé ,  à  peine  elliptique  ;  des- 
sus d'un  noir  olivâtre  ,  dessous  d'un  roux  testacé;  prothorax 
largement  bordé  de  janhe  sur  les  côtés,  à  bordure  très-étroite 
sur  le  devant  ;  élytres  largement  bordées  de  la  même  couleur  : 
celles  du  mâle  lisses ,  celles  de  la  femelle  sillonnées  à  peine 
au-delà  du  milieu  ;  appendice  des  hanches  postérieures  obtus. 
France. 

Dytisque  poitïtillê  (  D.  punctulatus.  Aube  ).  Long.  29  mil- 
lim. (  i3  lignes  )  ;  ovale,  allongé;  dessus  d'un  noir  brtin ,  des- 
sous noir;  côtés  du  prothorax  et  des  élytres  jaunes;  appen- 
dice des  hanches  postérieures  arrondi;  élytres  lisses  dans  le 
mâle  »  sillonnées  au-delà  du  milieu  dans  la  femdle.  France. 
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Sixième  genre.  Euneçte  (Eunectes,  fiRiCHSOM  ). 

Corps  déprimé,  elliptique,  plas  large  en  arrière  ;  antennes 
tétacées  ;  les  trois  premiers  articles  des  pjlpes  maxillaires  très- 
courts,  le-deraier  plus  long  que  les  trois  autres  réunis,  tronqué 
à  son  extrémité  ;  prosternum  comprimé  et  teitniué  en  pointe  ; 
pieds  postérieurs  munis  de  deux  ongles  presque  égaux. 

ËUNSCTE  GRIS  (  Eunectes  griseus ,  AuBÉ.  Dyiiscus  griseus  « 
*i^^  £DiT.  ).  Long.  12  à  lâimillioi.  (  5  1/2  à  6  i;a  lignes  )  ;  tête 
jaunâtre ,  avec  une  tache  frontale  transverse  et  noire  ;  protfao* 
rax  gris ,  ayant  deux  taches  transversales  et  dorsales  noires  ; 
élytres  gfises,  marquées  de  trob  ligiies  de  points  enfoncés  et 
d'une  fascie  dentée  et  noire  ;  corps  jaunâtre  eu  deasqus.  Midi 
de  la  France. 

Septième  genre.  Acili£  (  AciUus;  Leach  ). 

Corps  souvent  déprimé,  elliptique,  plus  larçe  en  arrière,  et 
quelquefois  presque  ovale  et  assez  convexe;  antennes  sétacées; 
dernier  article  des  palpes  maxillaires  un  peu  plus  long  que  les 
autres  ;  prosternum  droit,  arrondi  postérieurement  ;  tarses 
intermédiaires  simples  dans  les  deux  sexes;  pieds  postérieurs 
portant  deux  angles  inégaux,  dont  le  supérieur  fixe. 

AciLiE  siLLONMB  (  Acilius  sulcaius ,]  AvBS.  Dytiscns  snlcatus^ 
i^  ÈDiT.  ).  Long.  16  à  18  mi  II  im.  (  7  à  8  lignes  )  ;  ovalfr«iiip^ 
tique  ;  dessus  d'un  brun  cendré,  dessous  d'un  noir  bmn  ;  en- 
tièrement couvert  de  petits  points  serrés  ;  prothorax  horde  de 
jaune,  traversé  par  une  bande  de  la  même  couleur,  4|ni  e%t 
dilatée  de  chaque  côté;  élytres  ftnement  marbrées  de  noir, 
bordées  de  jaune,  lisses  dans  les  mâles ,  à  qaat|?e  sillons  velus 
dans  les  femelles  ;  cuisses  postérieures  noirâtres  à  la  base. 
Paris.  , 

AciLiE  covRT  (  A.  breviSf  Adbé  ).  Long.  i4  à  16  millini« 
(  6  à  7  lignes  );  elliptique-arrondi,  seul  caractère  qui  tranche 
cette  espèce  de  la  précédente,  dont  probablement  elle  nesC 
qu'une  variété.  Espagne. 

AciLiE  CAMALicuLB  (  A,  catiaUculotus ,  AuBé  ).  Long.  1 4  À 
16  millim.  (  6  à  7  lignes  )  ;  ovale-elliptique  ;  aplati,  fortemenl 
dilaté  au-delà  du  milieu;  dessus  d'un  brun  cendré;  dessous 
de  la  poitrine  noir  et  de  l'abdomen  pâle;  couvert  de  petits 
points  sp.rrés  ;  prothorax  bordé  de  jaune,  avec  une  tachetrans- 
versale  de  la  même  couleur;  ély  très  jaunes,  marbrées  de  noir, 
celles  du  mâle  lisses ,  celles  de  la  femelle  avec  quatre  sillons 
velus  ;  cuisses  pcslérieures  sans  taches.  France. 
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Huitième  centre,  Htdatique  (  Hydaticus,  Leach  ]. 

Ck>r(>s  ovaUire ,  peu  convexe  ;  autennes  sétacé^  ;  le  pre- 
mier arlide  des  palpes  maxiBaires  très-petit,  les  trois  suivants 
allongés,  à  peu  près  égaux  entre  eux  ;  prosternum ^roit,  ar- 
rondi postéiieurement;  tarses  intermédiaires  des  mâles  dilatés, 
garnis  de  cupules  ;  pieds  postérieurs  munis  de  deux  ongles  iné- 
gaux ,  dont  le  supérieur  fixç. 

*  Tarses   intermédiaires   des  mâles    ayant   quatre    rangées  de 

cupules. 

Hydatjqde  TRANSVERSAL  (£r/£/abV;u5  tmnsxfet scdts,  AubÈ.  Dy 
tiscus  transversalisy  i"  édit.  ).  Long.  i4  millim.  (6  lignes); 
ovale-oblong,  un  peu  allongé  et  assez  convexe,  finement  poin-> 
tilIé  de  tpnte  part  ;  prothorax  d'un  roux  testacé,  largement  ta- 
ché de  noir  depuis  le  milieu  jusqu'au  bord  postérieur  ;  élytres 
noires,  laigement  bordées  de  jaune,  avec  une  bande  transver- 
sale simple,  vers  la  base,  dé  la  même  couleur;  dessous  du  corps 
d'un  noir  ferrugineux;  protliorax  lisse  dans  le  mâle,  avec  des 
l^nes  irrégnlières  et  enfoncées  dans  la  femelle.  Paris. 

Htdattque  de  Hybner  (H.  Hybnerii,  Aube.  Dytiscus  Hyb- 
nerii,  i"  éoit  ).  Long*  i4  millim.  (6  lignes)  ;  ovale,  très-légè- 
rement allongé  et  assez  convexe  ;  prothoi^x  d'un  roux  testaçé, 
Rvec  une  très-large  bande  noire  au  milieu  de  la  l^ase  et  s'avan- 
çant  en  s'arrondi^sant  en  avant;  élytres  noires,  largement 
bordées  de  jaune  testacé  ;  corps  d'un  noir  brun  en  dessous; 
l^otborax  du  mâle  lisse,  celui  de  la  femelle  avec  des  lignes  ir- 
régulières  et  enfoncées.  Paris  :  rare. 

Htoatique  LÊandre  (  H.  Leander,  AuBÉ  ) .  Long,  i  o  à  i  a 
millim.  (4  V^  ^  ^  '/^  li^"^*»)»  ovale  ',.un  peu  convexe  ;  protlio* 
rax  testacé,  avec  le  bord  postérieur  étroitement  noir  au  milieu  ; 
élytres  testacées,  avec  des  petits  points  noirs  arrondis,  confu- 
iêment  aggrégés  au  milieu,  épars  à  la  base ,  au  sommet  et  sur 
les  côtés  :  le  côté  des  élytres  sans  tache  ;  corps  ferrugineux  en 
dessous;  prothorax  lisse  dans  les  deux  sexes.  Midi  de  la  France. 
HY|)i^Tf QUE  d'Étang  (H.  stagnalis ,  Aube.  Dytiscus  stagnidis, 
1^  ÉDiT.)*  Long.  i4  luillim*  (^  lignes);  ovale,  convexe  ;  protlio- 
rax d'un  roux  testacé,  avec  une  tache  noire  transversale,  asilz 
large  au  milieu  de  la  base;  élytres  noires,  avec  le  bord  latéral 
et  plusiedçs  petites  lignes  longitudinales  d'un  roux  testacé; 
corps  d'un  noir  brun  #n  dessous;  prothorax  du  mâle  lisse, 
ceint  de  la  femelle  avec  des  impressions  irréguUères  de  chaque 
côté.  Franc^. 
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Htoatique  LinÈè  {Hydaticus  grammicus,  AuBÉ).  Longr.  i\ 
inill.  (5  lig.)»  ovale,  convexe,  pèintiilé;  prothorax  d'un  roux 
testacé,  sans  tache,  lisse  dans  le  mâle,  avec  des  impressions 
irréguUères  dans  la  femelle  ;  élytres  noires,  avec  le  bord  latê^ 
rai  et  plusieurs  petites  lignes  longitudinales  d'un  roux  testacé; 
corps  testacé  en  dessous.  Italie. 

*  »  Tarses  intermédiaires  des  mâles  n  ayant  que  deux  rangs  de 
cupules.  Genre  Graphoderus  de  Dejean. 

HTDATlQtE  CENDRÉ  (H.  cinereus ,  Au^É.  Dytiscus  cinereus, 
1^  ÉoiT.)*  Long.  i4  à  i5  millim.  (6  à  6  i;3  lignes);  ovale,  con- 
vexe ;  dessus  d'un  brun  cendré  ;  dessons  d  un  jaune  testacé  ; 
devant  de  la  tête  jaune,  ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et 
une  l)ande  large  transversale  au  milieu  ;  élytres  noirâtres, 
marbrées  de  jaune  et  bordées  de  la  même  couleur.  Paris. 

Htdatique  bilinéb  (H.  bilineatus.  Aube).  Long.  i5  millim. 
(6];a  lignes);  ovale-elliptiqne,  un  peu  déprimé;  d*un  brun 
cendré  en  dessus ,  jaunâtre  en  dessous  ;  devant  de  la  tête 
jaune,  ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et  une  très-large  bande 
transversale  an  milieu;  élytres  noirâtres,  itarbrées  de  jaune 
et  bordées  de  la  même  couleur.  Nord  de  l'Europe. 

Htdatique  zone  (H.  zonatus»  Aube).  Long.  i4  à  i5  millim. 
(6  à  6  i;i  lignes)  ;  ovale,  convexe;  dessus  d'un  brun  cendré; 
dessous  d'un  jaune  testacé;  devant  de  la  tête  jaune,  pinsi  que 
les  bords  antérieur,  postérieur  et  latéraux  du  prothorax,  et 
une  bande  transversale  dans  le  milieu  ;  élytres  noirâtres,  mar- 
brées et  bordées  de  jaune.  Nord  de  l'Europe. 

***    Tarses  intermédiaires  des  mâles  simples  ^  les  antérieurs 
garnis  de  cupules^  Genre  Graphoderus  de  Dejean. 

Htdatique  Autricaien  (H.  ^usttiacus,  Adbê).  Long,  is  à 
i4  millim.  (5  1/2  à  6  lignes);  ovale,  convexe  ;  dessus  d'un  brun 
cendré  ;  dessous  d'un  jaune  testacé  ;  devant  de  la  tête  jaune, 
ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et  une  large  bande  dîant  Je 
milieu  ;  élytres  noirâtres,  marbrées  et  bordées  de  jaune;  pieds 
intermédiaires  du  mâle  simples.  Autriche. 

♦*♦*  Tarses  intermédiaires  des  mâles  simples.  Genre  Grapho" 
*■  dents  de  Dejean. 

Htdatique  verruqueux  (H.  verrucifer.  Aube).  Long.  i4  à 
i5  millim.  (6  à  6 1/3  lignes)  ;  ovale,  convexe  ;  dessus  d'un  bruu 
cendré  ;  dessous  d'un  jaune  testacé  ;  devant  de  la  tête  janne, 
ainsi  que  les  bords  antérieur,  postérieur  et  les  côtés  du  protho- 
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rax,  et  une  bande  transversale  au  milieu  ;  te  prothoraz  porte 
sur  sou  disque  des  petites  stries  très-enfoncées  divergeant  du 
milieu  ;  ély  très  noirâtres,  marbrées  et  bordées  de  jaune  ;  tous 
les  pieds  simples  dans  les  deux  sexes;  ély  très  des  mâles  lisses, 
celles  des  femelles  rugueuses  et  verruqueuses.  Sibérie. 

Neuvième  genre,  Gox.TMfiÈTB  {Cofymbetes,  Clairville), 

Corps  OTalatre,  légèrement  aplati;  antennes  sétacées;  pé- 
nultième article  des  palpes  làbiami  le  plus  long;  prosternum 
droit,  comprimé,  caréné  ;  les  deux  ongles  des  pieds  pos|érieurs 
très-inégaux,  le  supérieur  fixe. 

a.  Les  quatre  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  des  mâles 
dilatés  transversalement,  les  trois  premiers  seulement  garnis 
de  cupules.  Genre  Scutopterus  de  Dejean. 

CoLYMBÈT^  CORIACE  {Colymbetes  coriaceus,  âuéé).  Long,  ao 
à  21  miliim.  (9491/2  lignes);  noir, opaque, rugueux,  coriace, 
presque  écailleux  ;  tête  marquée  de  deux  tacbes  d'un  rouge  fer- 
rugineux. Midi  de  l'Europe. 

Coltmbète  pustule  {C.  pustutatus,  AuBÉ).  Long.  i5  miliim. 
{6  1J2  lignes}  ;  d'un  noir  brun,  un  peu  bronzé;  labre,  épi^tome, 
une  tache  sur  le  vertex ,  ^«rds  extérieurs  du  prothorax  et  des 
élytres,  et  pieds  d'un  roux  ferrugineux.  Italie. 

b.  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  des  mâles  di- 
latés transversalement  et  garnis  de  cupules,  le  quatrième 
comprimé. 

•J*  Crochets  des  tarses  antérieurs  et  intermédiaires  égaux  dans  les 
deux  sexes.  Genre  Cymatopierus  de  Dejèan. 

Coltmbète  strié  (  C,  siriatus ,  Aube.  Dytiscus  striatus , 
i^  ÊDiT.  )..  Long.  16  à  18  miliim.  (7  à  8  lignes);  oy^le;  dessus 
brun  ;  dessous  noir  ;  prothorax  roussâtre;  noirâtre  au  milieu; 
élytres  transversalement  et  très-finement  striées  ;  pieds  d'un 
noir  ferrugineux.  Suède. 

Coltmbète  ibRvs  {C,  fuscus,  Aubb.  Dytiscus  fuscus,  %^  èoxt.). 
Long.  18  à  19  miliim.  (8  à  8  ip  lignes);  ovale-oblong ;  des- 
sus d'un  brun  noirâtre  ;  dessous  noir  ;  prothorax  noir,  bordé 
de  roussâtre  ;  élytres  finement  et  transversalement  striées  ; 
pieds  noirs.  Paris. 

Colymbète  de  Brogemaivn  (  C.  Brogemanniy  Aube).  16  à 
1 8  miliim.  (7  à  8  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  dessus  d'un  brun  lui- 
sant; dessous  noir;  prothcûrax  roussâtre, avec  une  fstseie  trans- 
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Htdatique  LinÊÈ  {Hydalicus  grammicus,  AUBÉ).  Long,  ii 
mill.  (5  lig.);  ovale,  convexe,  pèintillé;  prothorax  d'un  raur 
testacé,  aaos  tache,  lisse  clans  le  mâle,  avec  des  impressions 
irrégulières  dans  la  femelle  ;  élytres  noires,  avec  le  bord  laté- 
ral et  plusieurs  petites  lignes  longitudinales  d'un  roux  testacé; 
corps  testacé  en  dessous.  Italie. 

*  *  Tarses  intermédiaires  des  mâles  n  ayant  que  deux  rangs  de 
cupules.  Genre  Graptioderus  de  Dejean. 

HTDATiQtE  CENDRÉ  (H.  cinereus  ^  AuqÉ.  Dydscus  cinereuSf 
1^  ÉoiT.)'  Long.  i4  à  i5  millim.  (6  à  6  i;3  lignes);  ovale^  con- 
vexe ;  dessus  d'un  brun  cendré  ;  dessons  d'un  jaune  testacé  ; 
devant  de  la  tête  jaune,  ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et 
une  l)ande  large  transversale  au  milieu  ;  élytres  noirâtres, 
marbrées  de  jaune  et  bordées  de  la  même  couleur.  Paris. 

Htdatique  bilinéb  (H.  bilineatuSf  Aube).  Long.  i5  noillim. 
(6  ip  lignes);  ovale-elliptique,  un  peu  déprimé;  d'un  brun 
cendré  en  dessus ,  jaunâtre  en  dessous  ;  devant  de  la  tête 
jaune,  ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et  une  très^large  bande 
transversale  au  milieu  ;  élytres  noirâtres ,  ibarbrées  de  jaune 
et  bordées  de  la  même  couleur.  Nord  de  l'Europe. 

Htdatique  zone  (H.  zonatust  AubéJ.  Long.  i4  à  i5  millJro. 
(6  à  6  ip  lignes)  ;  ovale,  convexe  ;  dessus  d'un  brun  cendré; 
dessous  d'un  jaune  testacé;  devant  de  la  tête  jaune,  ainsi  que 
les  bords  antérieur,  postérieur  et  latéraux  du  prodiorax,  et 
une  bande  transversale  dans  le  milieu  ;  élytres  noirâtres,  mar- 
brées et  bordées  de  jaune.  Nord  de  l'Europe. 

*«*    Tarses  intermédiaires  des  mâles  simples ,  les   antérieurs 
garnis  de  cupules^  Genre  Graphoderus  de  Dejean. 

Htdatique  Autrichien  (H.  AusUiacus,  Adbé).  Long,  la  à 
i4  millim.  (5  i/a  à  6  lignes);  ovale,  convexe;  dessus  d'un  brun 
cendré  ;  dessous  d'un  jauue  testacé  ;  devant  de  la  tête  jaune, 
ainsi  que  les  côtés  du  prothorax  et  une  large  bande  diaus  le 
milieu  ;  élytres  noirâtres,  marbrées  et  bordées  de  jaune;  pieds 
intermédiaires  du  mâle  simples.  Autriche. 

♦*♦*  Tarses  intermédiaires  des  mâles  simples.  Genre  Grapho~ 
*'  dénis  de  Dejean. 

Htdatique  verruqueux  [H.  verrucifer,  Aubé].  Long.  i4  à 
i5  millim.  (6  à  6  i/a  lignes)  ;  ovale,  convexe  ;  dessus  d'un  bruu 
cendré  ;  dessous  d'un  jaune  testacé  ;  devant  de  la  tête  jaune, 
ainsi  que  les  bords  antérieur,  postérieur  et  les  côtés  du  protho- 
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rax,  et  une  bande  transversale  au  milieu  ;  le  prothoraz  porte 
sur  son  disque  des  petites  stries  très-enfoncées  divergeant  du 
milieu;  èlyties  noirâtres,  marbrées  et  bordées  de  jaune  ',  tous 
les  pieds  simples  dans  les  deux  sexes;  élytres  des  mâles  lisses, 
celles  des  femelles  rugueuses  et  verruqueuses.  Sibérie. 

Neuvième  genre,  GoLTMfièTB  {Colymheies,  Ce.airyillb)« 

Corps  OTalatre,  légèrement  aplati;  antennes  sétacées;  pé- 
nultièioie  article  des  palpes  llftnaux  le  plus  long;  prostemura 
droit,  comprimé,  caréné  ;  les  deux  ongles  des  pieds  pos|ériear8 
très-inégaux,  le  supérieur  fixe. 

a.  Les  quatre  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  des  mâles 
dilaUs  transversalement,  les  trois  premiers  seulement  garnis 
de  cupules.  Genre  Scutopterus  de  Dejean. 

GoLTMBÈT^  CORIACE  {Colymbetes  coriaceuSf  ÂuRÉ).  X^ong.  20 
à  31  millim.  (9391/2  lignes  )  ;  noir,  opaque,  rugueux,  coriace, 
presque  écailleux  ;  tête  marquée  de  deux  tacbes  d'un  rouge  fer* 
r.ugiueux.  Midi  de  l'Europe. 

CoLTMBÈTE  pustttlè  (C.  pustulatus,  Aubé).  Long.  i5  millim. 
(6^2  lignes)  ;  d'un  noir  brun,  un  peu  bronzé;  labre,  épiïtome, 
une  tache  sur  le  vertex ,  J^wds  extérieurs  du  protborax  et  des 
élytres,  et  pieds  d'un  roux  ferrugineux.  Italie. 

b.  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  des  mâles  di" 
latés  transversalement  et  garnis  de  cupules,  le  guatnème 
comprimé. 

•î»  Crochets  des  tarses  antérieurs  et  intermédiaires  égaux  dans  les 
deux  sexes.  Genre  Cymatopterus  de  Dejean. 

CoLTMBÈTE  STRIE  (  C,  striatus ,  ÂtTBÉ.  Dytiscus  striatus , 
!>*  Èorr.  ).  Long.  16  à  18  millim.  (7  à  8  lignes)  ;  ov^ile;  dessus 
brun  ;  dessous  noir  ;  protborax  rous'sâtre,  noirâtre  au  milieu; 
élytres  transversalement  et  très-finement  striées  ;  pieds  d'un 
noir  ferrugineux.  Suède. 

CoLTMBÈTE  BRVS{C.fus€uS,  AUBÉ.  DytîSCUS  fusCUSy  l^  ÈOIT.). 

Long.  18  à  19  millim.  (8  à  8  ip  lignes);  ovale-oblong  ;  des- 
sus d'un  brun  noirâtre  ;  dessous  noir  ;  protborax  noir,  bordé 
de  roussâtre  ;  élytres  finement  et  transversalement  striées  ; 
pieds  noirs.  Paris. 

CoLYMBÈTE  DE  Brogbmann  (  C.  Brogemonni^  AcBÈ).  16  à 
1 8  millim.  (7  à  S  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  dessus  d'un  brun  lui- 
sant; dessous  noir  ;  protluMrax  roussâtre,  avec  une  fatseie  trans- 
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versale  noire  ;  élytres  entièrement  couvertes  de  petites  strie« 
transversales  ;  pieds  testacés,  pâles.  Suède. 

CoLYMBÈTE  A  DOLOlR  [Colymbetes  dolairatus,  AuBÉ).  Long. 
16  à  18  mill.  (7^8  lig);  il  ne  diffère  du  précédent  que  parce 
qu*il  est  un  peu  plus  étroit,  nullement  dilaté  au-delà  du  mi- 
lieu, et  que  les  stries  de  ses  èlytres^  sont  «moins  fortement  en- 
foncées et  plus  souvent  anastomosées.  Suède.  Le  Colymbetes 
Groenlamlicus,  Westerm  ,  n'en  e«t  qu'une  très-légère  variété 
plus  petite  et  à  stries  du  prothoraz  à  peine  visibles. 

•^\  Crochets  des  tarses  antérieurs  et  intermédiaires  inégaux  dans 
les  mâles.  Genre  Rantus  de  Pejeam. 

CoLYMBETE  pulvêrulewt  (  C.  conspersuSj  AuBÉ).  Long.  1 1  à 
13  millim.  (5  à  5  1/2  lignes);  ovale-obloug;  jaunâtre  en  des- 
sus,  noir  en  dessous  ;  une  tache  noire  transversale  sur  le  mi- 
lieu du  thorax  ;  élytres'  entièrement  marbrées  de  petites  ta- 
ches noires,  arrondies,  très-rapprochées ;  prosternum  noir. 
France. 

CoLYMRÈTE  NOTE  (C.  notatus,  AuBÉ).  Loug.  10  à  1 1  mlllîm. 
(4  1/2  à  5  lignes)  ;  ovdle  ;  jaunâtre  en  dessus,  noirâtre  en  des- 
sous; prothorax  marqué  de  quatre  taches  noires,  une  sur  la 
base  devant  l'écusson  ,  l'autre  au  milieu  et  transversale ,  les 
deux  autres  de  chaque  côté,  ordinairement  plus  pâles  et  peu 
arrêtées  ;  élytres  entièrement  marbrées  de  petites  taches  noires 
et  serrées,  avec  trois  ligpes  sur  le  disque  et  la  suture  plus  pâles]; 
prosternum  pâle.  France. 

CoLYMBÈTE  COU-TACHE  (  C.  noiaiicolUs ,  Aubé).  Long.  lo 
millim.  (4  ip  lignes);  ovale,  assez  court,  un  peu  convexe  ; 
dessus  jaunâtre  ;  dessous  noir;  prothornx  avec  un  tache  noire 
transversale  dans  le  milieu;  élytres  marbrées  de  petites  tacbes 
noires  très-rapprochées ,  qui  les  font  paraître  presque  noires  ; 
prosternura  testacé.  Allemagne. 

CoLYAfBÈTE  A  COLLIER  {C.  collaris,  AuBÉ).  Long.  lo  à  11  mil- 
lim. (  4  Ï72  à  5  lignes)  ;  ovale;  dessus  et  dessous  jaunâtres  ; 
prothorax  à  peine  taché  de  noir  antérieurement  et  postérîeu* 
rement  au  milieu  ;  élytres  marbrées  de  petites  taches  noires 
très-serrées;  prosternum  d*un  jaune  testacé.  France. 

CoLYMBÈTE  AGILE  {C.  agilis^  Acbè).  Long.  93101/2  millim. 
(  4  à  4  3/4  lignes)  ;  ovale-oblong  ;  dessus  jaunâtre  ;  dessous 
noir;  prothorax  taché  de  noir  transversalement,  antérieure- 
ment et  postérieurement  ;  élytres  marbrées  de  taches  noires 
très>serrées  ;  tête  bordée  postét  ieurement  par  une  bande 
noire  ;  prosternum  et  pattes  testacés.  Allemagne. 
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CoLYMttirrs  ASPEBdls  [Colymbetes  mdspersits,  Aubb).  Long.  9  è 
io  Euill.  {J\k  l^\}2  I%>^;  ovale,  assez  court,  plus  largement  ar- 
rondi en  arrière*,  tous  les  segments  de  labdomen  testacés  en 
arrière  et  sur  les/côtés,  du  reste  très-ressemblant  au  précé- 
dent. France. 

•)^  •!>•{-  1ms  trois  premilkrs  articles  antérieurs  des  mâles  oompri» 
mes  et  garnis  de  cupules.  Genre  Colymbetes  de  Dsjsan. 

CoLYHBÈTE  DE  Grape  [C.  GropU,  Aubé).  Long.  13  milHm. 
(5i/a  lignes);  ovale-oblong ;  un  peu  déprimé;  d'nn  neif  opa- 
que, trèft-finement  pointillé  ;  devant  de  la  tète  et  vertex  d'un 
ik>ux  ferrugineux;  angles  postérieurs  du  protfaorat  aigOB  et 
allongés.  France  :  très-rare/ 

Dixième  genre.  Iltbie  {Ilybius,  Erichson). 

Corps  ovale,  allongé  ,  atténué  en  arrière  et  fortement  con- 
vexe; antennes  sétacées;  derniers  articfes  des  palpes  labiaux 
presque  égaux;  prosternum  droit»  comprimé  et  caréné,  ter- 
miné en  pointe  ;  pieds  postérieurs  ayant  deux  ongles  presque 
égaux,  le  supérieur  fixe. 

Ilybie  hoir  (  Iljbius  ater.  Aube.  Colymbetes  fenestratus, 
i**  £DiT.}.  Lpng.  12  à  i4  millim.  (5 1/1  à  6  lignes);  ovale-o*blong, 
convexe,  atténué  en  arrière;  noir;  élytres  avec  deux  lignes 
d'an  roux  fjgrrugineux,  vitrées  quand  ou  les  regarde  opposées 
an  jour.  Paris. 

Iltbie  quatre-taches  ( /.  guadriguttatus  ^  AuBi).  Long.  li 
h  11  !i|3  millim.  (5  à  ^  i;3  lignes)  ;  ovale-oblong,  convexe,  un 
peu  attenné  en  arrière;  noir  ;  élytres  avec  une  petite  ligne  et 
une  petite  tache  arrondie  vitrées  et  d'un  roux  jferrngineux. 
Il  ressemble  au  précédent,  mais  il  est  plus  petit,  presqn'entiè- 
rement  noir,  et  la  tache  postérieure  des  élytres  est  plus  petite 
et  arrondie.  France.  , 

IX.TBIE  FENESTRÉ  [L  fenestratus ,  Aube.  Colymbetes  œneus, 
l*^  ÊniT.).  Long.  Il  à  11  2;3  millim.  (5  à  5  i;3  lignes);  ovale- 
oblong,  convexe ,  fortement  atténué  en  arrière ,  d'un  brun 
bronzé;  élytres  avec  une  ligne  et  une  tache  irrégulière  peu 
apparente ,  d'un  roux  ferrugineux  et  vitrées ,  et  une  légère 
bordure  de  poils  ;  abdomen  ferrugineux,  ainsi  que  deux  petits 
points  sur  le  front.  Paris. 

Iltbie  de  Prescott  (/.  Prescottif  Aube).  Long.  11  à  12  mil- 
lim. (5  à  5  ip  lignes)  ;  ovale-oblong,  convexe,  obliquement 
atténué  postérieurement ,  d'un  brun  marron  à  reflet  bronzé. 
Il  ne  diffère  du  précédent,  dont  il  est  probablement  une  va- 


a98  us  COLBOPTÈRSS.    OHOEX   T. 

riété ,  que  par  sa  couleur  plus  pâle  et  par  sa  petite  tache  posté- 
rieure au  peu  plus  grande,  plus  pâle  et  plus  visible.  Russie. 

Iltbie  GurriGÈRE  (  Ilrhius  gutliger.  Aube).  Long.  9  1/3  à  lo 
tfi  miU.  (4  1/4  â  4  3/4  ligues)  ;  ovale,  allongé ,  petit,  convexe, 
atténué  en  s'akTondissant  postérieurement  ;  noir  ;  élytres  avec 
une  petite  ligue  et  une  tache  qvale  d'un  roux  ferrogioeax ,  -vi— 
trées  ;  pins  petit,  plus  allongé  et  moins  convexe  que  le  quadri- 
^uttatust  avec  lequel  U  a  de  l'analogie.  Russie. 

Iltbie  étroit  (  1.  angustior,  Acbè  ).  Long.  8  à  8  i/a  millim. 
(3  i/a  k'i  3/4  lignes);  comme  le  précédent,  mais  plus  petit, 
d'un  noir  métallique;  antennes  et  palpes  noirs  à  rextrémité  ; 
élytres  sans  tache,  ou  n  ayant  que  celle  du  milieu  près  du  bord 
externe.  Allemagne. 

Iltbie  fuligineux  (/.  JuUginosus ,  Aube).  Long.  11  à  13  mil- 
lim. (5  à  5  i/a  lignes)  ;  ovale-oblong,  médiocrement  convexe, 
atténué  en  s'arrondissant  postérieurement  ;  d'un  brun  marron, 
un  peu  à  reflet  bronzé  ;  bord  extérieur  des  élytres  largement 
bordé  de  jaune.  France. 

Iltbie  MÈRinioNAL  (/.  meridionalis.  Aube). -Long.  11  àia 
millim.  (5  à  5  1/2  lignes);  ovale-oblon^,  médiocrement  con- 
vexe, atténué  eu  s'arrondissant  en  arrière  ;  brun ,  reflétant 
un  peu  le  bronzé  ;  élytres  étroitement  bordées  de  fermgineiuc. 
Midi  de  la  France.  • 

Onzième  genre.  Aoabb  [Agabus^  Leacb). 

Corps  ovale ,  plus  ou  moins  allongé  ou  convexe  ;  antennes 
sétacées;  derniers  articles  des  palpes  labiaux  presque  égaux; 
prosteruum  droit,  comprimé,  caréné,  terminé  en  pointe;  pieds 
postérieurs  munis  de  deux  ongles  égaux  et  mobiles. 

f  Antennes  des  mâles  dilatées  à  {extrémité  et  dentées  en  scie. 

AoABE  cobnes-dentèes  {^Agabus  serricornis.  Aube.  Coiymbctes 
clavatus,  i  "^  ÉDiT.  ).  Long.  9  à  9 1/2  millim.  (4  à  5  i/4  ligues)  ; 
ovale-oblong,  convexe,  atténué  obliquement  postérieurenient  • 
d'un  noir  brun,  reflétant  légèrement  le  bronzé;  bords  du  tho- 
rax et  des  élytres  obscurément  ferrugineux.  Les  antennes  du 
mâle  sont  dilatées,  à  articles  concaves  eu  dedans,  dentées  en 
scie.  France. 

i-f  Antennes  filiformes  dans  les  deux  sexes. 
«  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  et  intermé^ 

diaires  des  mâles  dilatés  transversalement.  Genre    Liopterus 

de  Dejean. 

Agabb  otLom{A.  oblongus,  Aube).  Long.  7  i/a   nàllim. 
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(3  i;4Ugaes);  ovale-alloDgé,  peu  convexe ,  fortement  atténué 
en  arrière,  acuminé,  finement  ponctué,  d'un  roux  ferrugineux  ; 
tête,  poitrine  et  abdomen  noirs.  France. 

♦  *  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  et  intermé» 

diaires  des  mâles  comprimés, 

AcABE  ABCTiQUE(^^a6i<5  arcticus,  AuBÉ).  Long.  7  à  8  miîl. 
(3  à  3  1/2  lignes);  ovàle-oblong,  un  peu  déprimé,  réticulé-ru- 
gueux, jaunâtre  en  dessus,  noir  en  dessous;  bords  antérieur 
et  postérieur  du  prothorax  ayant  leur  milieu  noir;  élytres 
entièrement  marbrées  de  petites  taches  noires  très-serrées, 
avec  les  bords  et  la  base  pâles.  Bussie. 

Agabe  ailes-rrunes  {^A,  fuscipenniSf  Aube).  Long.  9  à  10 
millim.  (4  à  4  ïf«  lignes)  ;  ovale,  convexe,  atténué  en  s'arron- 
dissant  postérieurement  ;  brun  ;  bords  des  élytres  et  du  pro- 
thorax  pâles;  élytres  trés-dilatéès  avant  le  milieu,  un  peu  dé- 
primées postérieurement.  Russie. 

Agabe  dugineox  {A.  uUginosus,kv^z).  Long.  7  millim.  (3  li- 
gnes); ovale,  convexe,  à  peine  atténué  postérieurement;  d'un 
noir  brun,  luisant,  finement  pointillé  ;  bords  du  protho^ax,  àei 
élytres,  antennes  et  pieds,  d'un  roux  ferrugineux.  Allemagne. 

Agabe  de  Reiche  [^A.  Reicheiy  Aubé).  Long.  7  1/2  millim. 
(3  1/4  lignes);  comme  le  précèdent ,  mais  beaucoup  plus  con- 
vexe, et  élytres  Ij^èrement  dilatées  au-delà  du  milieu.  Lille. 

Agabe  conforme  [A.  assimilist  Aube).  Long.  6  à  6  1/2  mil« 
lim.  (2  i]2  à  2  3/4  lignes)  ;  comme  Vuliginosus,  mais  moins  con» 
vexe  et  nullement  atténué  en  arrière  ;  ponctuation  des  élytres 
nn  peu  plus  profonde  ;  points  formant  les  lignes  longitudinales 
beaucoup  plus  petits  et  moins  enfoncés,  ceux  de  l'extrémité  se 
confondant  presque  avec  ceux  qui  couvrent  to^te  la  surface. 
Allemagne. 

Agabe  fémoral  (A.  femoralis,  Aubé).  Long.  6  à  6  1/2  mil- 
lim. (  2 1;2  à  2  3/4  lignes);  comme  Vidiginosus,  mais  d'un  noir 
brun  un  peu  bronzé;  plus  petit,  moins  convexe,  et  les  points 
qui  recouvrent  la  surface  des  élytres  moins  irrèguliers  et  plus 
isolés.  France. 

Agabe  congénère  [A.congener,  AuB.).  Long.  7 1/2  à  81/2  mill. 
(3 1/4  à  3  3/4  lignes);  ovale-oblong,  à  peine  convexe,  un  peu  dé- 
primé postérieurement,  très-finement  pointillé;  noir;  élytres 
d'un  brun  noir,  à  bords  plus  pâles  ;  pieds  ferrugineux  ;  cuisses 
postérieures  noires,  celles  de  devant  tachées  de  noir.  Russie. 

Agabe  ps  Storm  [A,Siurmi^  AuÎbé).  Long.  8  1/2  à  9  mil- 
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lim.  (  3  3;4  à  4  B^es  J;  ovale,  à  peine  convete,  un  peu  dé- 
prime postërieuretnent,  finement  pointillé;  ooir;  élytres  bru- 
nes, à  bords  plus  pâles;  bords  du  prothoraz,  antennes  et  pieds 
d'un  roux  ferrugineux.  France.     « 

Agabe  chalconate  (  4^abu8  chalçonatus ,  Aube.  Colymbetes 
chalconatus,  i^^  ÉDiT.).  Long.  8  à  lo  mill.  (3  ij2  à  4  i/^  lignes)  ; 
ovale-oblong,  un  peu  déprimé  ;  noir,  à  reflets  bronzés ,  fine- 
ment réticulé  de  petits  points  ;  côtés  du  protborax  et  des  ély- 
tres très-étroitement  bordés  de  ferrugineux.  Paris. 

Agabe  taché  (A.  maculatus ,  Aube.  Colymbetes  muciilalus, 
f^  ÊDiT.).  Long.  8  à  9  n^illim.  (3  ip  à  4  ligues)  ;  ovale  ;  dessus 
noir,  très-finement  réticulé-rugueux;  prothorax  traversé  aa 
milieu  par  une  large  bande  d'un  jaune  ferrugineux;  élyttes 
ayant  à  la  base  une  bande  transversale,  avec  de  petite^  lignes 
irrégulières  longitudinales,  pâles.  Paris. 

Agabe  raccourci  (  A.  abbreviatus ,  Aube.  Colymbetes  t/n- 
dulalus,  11*»  ÉDIT.).  Long.  8  ip  millim.  (3  3/4 ligues);  ovale-> 
oblong  ;  d'un  noir  bronzé  ;  tête  rousse  \  pattes  d*un  brun  fauve; 
prothorax  brun;  élytres  d'un  brun  noirâtre,  ayant  à  \sl  base 
une  banAe  jaune,  ondulée,  n'allant  pas  jusqu'à  la  suture,  une 
partie  du  bord  externe  de  la  même  couleur,  et  un  point  rond 
situé  vers  l'extrémité.  Paris. 

Agabe  didyme  (A.  didvmus.  Aube.    Colymbetes  didymus  ^ 
l'e  ÉDiT.).  Long.  8  1/2  millim.  (3  3/4  lignes)»,  ovale-oblong ; 
d'un  noir  bronzé,  Jisse;  antennes,  pattes  et  bords  extérieurs 
du  prothorax,  bruns  ;  élytres  ayant  une  petite  tache  double  uu 
peu  plus  bas  que  le  milieu  et  un  point  vers  l'extrémité,  jaunes. 
JParis. 

Agabe  marron  {^A.  brunneus,  Aube).  Long.  81/2  âgmillini. 
(3  3/4  à  4  lignes)  ;  ovale  ;  dessus  d'un  marron  clair,  luisant 
dessous  d'un  noir  ferrugineux  ;  pieds  antérieurs  d'un  roux  fer* 
ragineux,  les  postérieurs  d'un  ferrugineux  noir.  Espagne. 

Agabe  des  marais  [A.  paludosus.  Aube).  Long.  6  à.  y  millîm. 
(2  1/2  à  3  lignes)  ;  ovale,  à  peine  convexe,  un  peu  déprimé  et 
arrondi  postérieurement  ;  noir,  luisant  ;  bords  du  prothorax 
antennes  et  pieds  d'un  roux  ferrugineux;  élytres  brunes,  plus 
pâles  à  la  base  et  sur  les  bords.  France. 

Agabe  biponctuÊ  [A.  bipunctattis ^  Aube.  Colymbetes  fcj- 
punctatuSf  i""®  ÊoiT.).  Long.  9  millim.  (4  lignes);  ovale  ;  dessus 
jaunâtre,  dessous  d'un  noir  brun;  prothorax  avec  deux  taches 
noires  arrondies  sur  son  disque;  élytres  avec  plusieurs  points 
épars  plus  ou  moins  noirs  ou  obscurs.  Paris. 
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AgàBC  StrBNÊBïTLEUX  {Agabus  subnebulosus,  AtTBE).  Long.  8 
mill.  (3  iji  lignes)  ;  comme  Je  précédent,  mais  plus  petit  ;  plu$ 
noir  en  dessous,  les  anneaux  de  Tabdomen  n'étant  ferrugineux 
qu'en  amère  et  très-étroitement  ;  prothorax  sans  tache  5 
taches  des  élytres  presque  effacées  et  comme  frottées.  France. 
ÂGABE  LIMITÉ  (if.  conpniSf  AuBÉ).  Long.  8  à  10  millim.  (3  ip 
à  4>/' ^^S**^)  >  '***  ^*  prothorax  noirs;  élytres  lisses,  d'un 
brun  noir,  à  bord  plus  pâle  *,  dessous  noir  ;  pieds  d'un  uoir 
brun.  Suède. 

Agabe  cou-KoiR  (^.  niqricollîs,  Aubè).  Long.  9  millim. 
(4  lignes)  ;  ovaïe-oblong  ;  tète  et  prothorax  noirs  ;  élytres  d'un 
marron  brun  ou  pâle,  avec  deux  taches  peu  ap'parentés,  rou- 
geâtres,  l'une  près  du  bord  externe,  un  peu  au-delà  du  milieu^ 
l'autre  tout-à-fait  en  arrière,  près  de  l'extfémité  ;  dessous  noir; 
pieds  d'un  noir  brun.  Espagne. 

Agabe  binotÊ  {^A.  binotalus.  Aube).  Long.  7  i;a  à  8  millim. 
( 3  j/4  à  3  ip  lignes) ;  ovale-oblong  ;  tête  et  prolhorax  noirs; 
élytres  d'un  marron  luisant,  plus  pâle  à  la  base  et  sur  les  cô* 
tés,  marquées  de  deux  taches  jaunâtres,  fiine  irrégnlière  près 
du  bord  externe,  un  peu  au-delà  du  milieu,  l'autre  plus  petite, 
arrondie,  près  de  l'extrémité;  dessous  uoir;  pieds  d'un  nuii^ 
ferrugineux.  Sardaigne. 

Agabe  moucheté  {A.  <jutU3tus,  Ansi).  Long.  8à  9  millim. 
(3  1/2  à  4  lignes)  ;  ovale-allongé,  un  peu  déprimé,  finement  ré- 
ticulé; noir;  antennes  et  pieds  ferruginevn  ;  élytres  avec 
deux  petites  taches  d'un  roux  ferrugineux,  une  sur  les  côtés  un 
peu  au-delà  du  milieu,  l'autre  vers  le  sommet.  France. 

Agabe  dilaté  (yl.  dilatatûSj  Acbè).  Long.  8ip  millim.  (3  3/4 
lignes)  ;  ovale-oblong ,  assez  large,  un  peu  déprimé,  un  peu  et 
très-finement  réticulé;  d'un  noir  brun;  antennes  et  pieds  fer- 
rugineux; élytres  marquées  de  deux  taches  fousses,  l'une  sur 
les  côtés  on  peu  au-delà  du  milieu,  l'autre,  plus  petite,  vers  le 
sommet.  Midi  de  la  France. 

Agabe  bj moucheté  (jf.  6i^uftofu5,  AtrBÉ).Lûng.  9  millim. 
(4  lignes)  ;  ovale,  assez  convexe ,  luisant,  un  peu  et  très-fine- 
ment réticulé  ;  noir;,  antennes  ferrugineuses;  pieds  d'un  noir 
brun;  élytres  marquées  de  deux  taches  pâles.  Tune  sur  les 
cotés,  an  peu  au-delà  du  milieu,  l'autre,  plins  petite,  près  du 
sommet.  Midi  de  la  France. 

Agabe  noir  {A,  mêlas,  Adbé).  Long.  8  millim.  (3  i;2  lignes^; 
comme  le  précédent,  mais  plus  étroit  en  avant  et  en  arrière^ 
beaucoup  moins  convexe,  et  légèrettent  déprixùé  ;  les  antennes. 

Snkftnoiogie,  tome  i.  si 
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les  palpes  et  les  pattes  plus  foncés,  et  les  deaz  taches  dtt  vertes 
à  peine  visibles.  Morée. 

Agarb  d'H^ffner  [AgabusHcêffneri,  Aube).  Long.  7  i/a  mill. 
(3  1/4  lignes];  ovale-oblong,  assez  court,  luisant,  très-finement 
réiicuié-ponctué;  noir;  antennes  ferrugineuses;  pieds  d'un  fer- 
rugineux brun;  éJytres  à  peine  élargies  un  p^i  au-delà  du  mi- 
lieu, marquées  de  trois  séries  de  petits  points.  Suède. 

Agabe  de  Wasastjerne  (-4.  H^asastjernœ,  Aube).  Long.  7  ip 
xnîllim.  (3  i/4  ligiies);  ovale-allongé;  peu  luisant,  partout  ré- 
ticulé-pointillé; noir;  antennes  et  pieds  ferrugineux;  élytres 
xnnrquées  de  trois  rangs  de  points  plus  grands  que  dans  le  pré- 
cédent. Russie. 

Agabe  voisin  [A,  affinis^  Aube).  Long.  6  1/2  à  7  i;a  millim. 
(2  3/4  à  3  1/4  lignes)  ;  ovale-oblong,  luisant,  très-finement  ré- 
ticulé-pointillé ;  noir;  antennes  et  pieds  d'un  roux  ferrugi- 
neux ;  élytres  marquées  de  deux  taches  oblongues,  d'un  roux 
ferrugineux,  l'une  sur  les  côtés  un  peu  au-delà  du  milieu, 
l'autre  vers  le  sommet.  Suède. 

Agabe  allongé  {A.  ebngatus,  Aube.).  Long.  8  j/2  milIim. 
(3  3/4  lignes);  ovale,  très-allongé,  luisant,  très-finement  ré- 
ticulé-coriace ;  noir  ;  antennes  et  pieds  d*un  roux  ferrugi- 
neux ;  élytres  largement  bordées  de  brun  rougeâtre.  Laponie. 
Agabe  porte-taohe  {A.  vittiger,  Aube.).  Long.  81/2  millim. 
(3  3/4  lignes/;  ovale-oblong,  assez  convexe,  luisant,  très-fine- 
ment réticulé;  noir;  antennes  ferrugineuses  ;  pieds  d'un  fer- 
rugineux brun  ;  élytres  à  peine  élargies  un  peu  au-delà  du 
milieu,  avec  trois  rangs  de  gros  points  enfoncés  et  line  tache 
oblongue  ferrugineuse  vers  le  bord.  Russie  septentrionale. 

Agabe  stdiolè  {A.  striolatits,  Aube).  Long.  8  mill.  (3 1/  2  li^es)  ; 
ovale-allongé, noir,  peu  luisant,  rayé  de  stries  irrégultères  s'a* 
nastomosant  longitudinalement  ;  antennes  et  pieds  roux.  Suède. 
Agabe  mêlanaire  {A.  melanariitSy  Aube).  Long.  8  i/a  millim. 
(3  3/4  lignes).  H  ne  diffère  guère  du  précédent  que  par  sa  forme 
régulièrement  ovale,  la  direction  moins  franchement  longitu- 
dinale des  impressions  des  élytres,  et  enfin  par  une  bande  fer-> 
rugineuse  placée  sur  le  côté  de  ses  élytres.  Russie. 

Agabe  bipustulè(^.  bipustulaïus^  Aube).  Long.  10  à  12  mil- 
lim. (4  1/2  à  5  1/2  lignes);  ovale-oblong;  à  peine  luisant; 
noir;  couvert  de  lignes  irrégulières,  fines,  trés-serrées,  s'anas- 
tomosant  longitudinalement;  antennes  ferrugineuses;  pieds 
d'un  noir  brun.  France. 
Agabe ï)E  Solier  {A,  Solieri,  Aube).  Long,  xo  j/2  millim. 
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(4  5y4^i6^cs)»  ovale-allongé  ;  très-déprimé  ;  opaque  ;  noir  ;  cou- 
vert de  ligues  serrées,  irrégulières,  s'anastomosant  longitndi- 
nalement  ;  anteunes  ferrugineuses  ;  pieds  d'un  noir  brun  ;  pro- 
thorax de  la  femelle  très-court,  plus  arrondi  sur  le  côté  que 
dans  le  précédent.  Grenoble. 

Douzième  genrex  Gopélate  {Copelatus,  Ebicrsom)* 

Derniers  articles  des  palpes  labiaux  égaux;  prostemum 
droit,  comprimé-arrondi;  pieds  postérieurs  munis  de  deux 
ongles  égaux,  mobiles;  élytres  striées  dans  les  deux  sexes. 

CoPÉLATE  STRIOLÉ  {Coptlaius  striaUtlus,  Adbé).  Long.  5  i;x 
millim.  (a  i/4  lignes)  ;  ovale-oblong,  un  peu  déprimé;  noir  en 
dessus,  ferrugineux  en  dessous;  bouche  d*un  rouge  jaunâtre; 
protfaorax  légèrement  ferrugineux  sur  le  côté;  élytres  ayant 
six  stries  enfoncées,  longitudinales,  sur  le  disque,  et,  près  du 
bord,  une  septième  raccourcie  antérieurement.  Sénégal. 

Treizième  genre.  Notère  {Noterus,  Clairville}. 

Dernier  article  des  palpes  labiaux  plus  grand  que  les  autres, 
cofloprimé,  élargi,  émarginé  ;  prostemum  plat,  arrondi  posté- 
rieuremeot;  pieds  postérieurs  munis  de  deux  angles  égaux  et 
molulei, 

IVOTÈRK  CORNE-ÉPAISSE  {Nolerus  crassicomis.  Aube).  Long. 
3  millim.  (i  i/a  ligne)  ;  ovale-oblong,  convexe ,  testacé ,  lui- 
sant; élytres  d'un  marron  pâle,  avec  trois  rangs  de  points  as- 
sez grands  et  très-enfoncés.  Paris. 

MoTBBB  POiMTS-ÉPARS  (iV.  sparsuSf  Aube).  Long.  6  millim. 
(a  j/a  lignes);  ovale-oblong,  convexe,  testacé ,  luisant  ;  élytres 
d'aobraochàtain,  portant  de  gros  points  trés-enfoncés,  épars» 
un  pen  disposés  en  rang  antérieurement.  France. 

Notère  lissb  [N.  lœvis.  Aube).  Long.  5  millim.  {i  lignes)  ; 
ovale-oblong,  convexe,  testacé,  luisant;  élytres  d'un  brun 
châtain,  lisses,  à  points  enfoncés  très-petits,  à  peine  disposés 
en  rangs.  Midi  de  TEurope. 

Quatorzième  genre.  Laccophile  {Laccophilust  Leach). 

Dernier  article  des  palpes  plus  long  que  les  autres  ;  proster- 
num comprimé-caréné,  aigu  postérieurement;  pieds  posté- 
rieurs munis  de  deux  ongles  très-inégaux,  le  supérieur  fixe; 
les  quatre  premiers  articles  des  tardes  postérieurs  armés  d'un 
appendice  externe  droit,  s'allongeaut  en  arrière. 

Laccophile  interrompu  {Laccophilus  inierruptus.  Aube.  Co' 
fymbetes  hyaUnus,  inédit.). Long.  5  millim.  (alignes)  ;  ovale. 
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atténué  en  s'arrondissant  en  avant,  un  peu  déprimé,  testacé  *, 
protborax  un  peu  avancé  en  pointe  trts-courte  au  milieu  de  son 
bord  postérieur  ;  élytres  transparentes,  d'un  testiacé  verdâtre, 
avec  (les  taches  d'un  jaune  très-pâle,  irrégulières  sur  les  bords  : 
des  petites  lignes  plus  ou  moins  interrompues  et  courtes,  de  la 
même  couleur,  à  la  base  et  à  la  suture.  Paris. 

Lagcophile  petit  {Laccophilus  minutns,  âubé).  Long.  3  i;2 
mill.  (i  3/4  i>8  )  7  comme  le  précédent,  mais  sa  tète  et  sou  pro- 
thorax sont  d  un  te$tacé  verdâtre,  les  taches  de  ses  élytres  sont 
moins  apparentes  ;  sa  forme  est  plus  étroite,  et  son  ptiothoraz 
beaucoup  plus  prolongé  en  arrière  sur  les  élytres.  Paris. 

, Lagcophile  testacb  (L.  lestaceus.  Aube).  Long.  5  miUim. 
(a  lignes)  ;  comme  le  précédent,  mais  plus  large,  plus  convexe, 
moins  atténué  en  arrière  ;  taches  des  élytres  pfiu  ou  poiaC  vi- 
sibles. Midi  de  la  France.    . 

Lagcophile  varie (L.  varîegatus.  Aube).  Long.  3  i;3  millim. 
(i  3/4  ligne);  ovale-oblung,  un  peu  étroit  postérieurement  et 
atténué  en  s'arrondissant  en  devant;  un  peu  déprimé  ;  d'un 
roux  testacé;  prothorax  noir  antérieurement  et  postérieure- 
ment, ayant  nue  pointe  courte  au  milieu  de  son  bord  posté- 
rieur ;  élytres  marbrées  de  petites  taches  noires  trés-serrées, 
avec  les  côtés  d'an  roux  jaunâtre  et  deux  taches  de  la  inéffle 
couleur,  l'une  à  la  base,  l'autre  transversale  un  pe^a  jm-delà  du 
milieu.  France. 

Troisième  tribu.  Les  HyDROPOBIDES. 

Comme  les  Dytiscides,  mais  tarses  antérieurs  et  intentiédiaires 
n'ayant,  en  apparence t  que  quatre 4trticles ,  le  cinquième  étant 
très-petit  et  caché  dans  Nchancrure  du  troisième;  mâles  ne 
différant  des  femelles  que  par  an  peu  plus  de  lar^ur  €lans  les 
trois  premiers  articles  des  tarses  antérieu rs  et  intermédiaires. 

Quinzdèmp  genre*  Utphiore  {Hyphidrusy  Illiger)  . 

Antennes  sétacées  ;  dernier  article  des  palpes  plus  long  que 
les  autres  ;  prosternum  un  peu  aigu  postérieurement  ;  pieds 
postérieurs  munis  de  deux  ongles  inégaux,  dont  le  supérieur 
fixe;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  antérieurs  et  inter- 
médiaires une  fois  et  demie  plus  longs  que  larges.  Genre  Bydro^ 
parus  de  ma  i'*  édit. 

Hyphidre  ovale  {Hyphidrus  ovatus,  AuBÊ).  Long.  3i;a 
k5  XJ2  millim.  (i  3/4  à  2  i;4  lignes);  ovale,  couit,  épais,  un 
pçil  pouvexe  au  miliçu,  légèrement  déprimé  en  avaut  et  en 
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arrière,  ponctué  irrégnli^ement  et  très-serré  ;  d'un  ronx  tes« 
tacé  ;  élytres  d'un  brun  un  peu  ferrugineux,  arrondies  an 
sommet,  confusément  tachées  de  roux  testacé  à  la  base  et  sur 
les  côtés.  Paris. 

llf¥Bn>KE  YA^ii{Hyphidrus  variegaius.  Aube).  Long.  5  mill. 
(a  lignes)  ;  ovale,  001'%  épais,  un  peu  convexe  en  dessus;  d'un 
roux  testacé,  ponctué  irrégulièrement  et  serré;  tête  noirâtre 
postérieurement  ;  prothorax  à  bord  antérieur  légèrement  noi- 
râtre, et  ayant  près  de  sa  base  deux  taches  géminées  noires, 
avec  ses  côtés  olàiques;  élytres  arrondies  au  sommet,  a%'ec 
une  strie  sntnralè  enfoncée.  Leur  base,  leur  suture,  une  bande 
laciniée-sinnée  très-irrégulière,  une  tache  postérieure,  une  au- 
tre externe,  sont  noires.  Midi  de  l'Europe. 

Seizième  genre.  Htdroporb  {HydroporuSy  Clairville). 
Antennes  sétacées;  dernier   article  des  palpes  plus  long 
que  les  autres;  prosternum ^igu  postérieurement  ;  pieds  pos- 
térieurs munis  de  deux  ongles  égaux  et  mobiles  ;  les  trois  pre- 
miers articles  des  tarses  antérieurs  et  intermédiaires  à  peu 
prés  aussi  larges  que  longs. 

*  Tête  rebardée  en  avant. 

Hn>S0P0RE  INÉGAL  {Hydroporus  inœqualis,  Aube).  Long.  3 
miUiai.  (i  i;a  ligne);  ovale,  court,  épais,  convexe,  très- 
poDCtué ,  luisant ,  ferrugineux  ;  prothorax  noir  transversale* 
ment  en  devant  et  postérieurement,  à  côtés  obliques  ;  élytres 
arrondies  au  sommet,  à  peine  atténuées,  ayant  leur  base 
noire,  ainsi <{u'une  bande  suturale  grande,  large,  sinuée,  et 
une  antre  arquée  sur  les  côtés.  France.     . 

Htoropore  réticulé  (H.  reticulatus.  Aube).  Long.  3  i;2 
miUim.  (i  3;4  %ne)  ;  ovale,  épais,  convexe,  pointillé,  luisant, 
testacé  ;  4>rotfaorax  à  bords  antérieurs  et  postérieurs  très- 
étroitement  noirâtres,  ayant  les  côtés  obliques  ;  élytres  à  som- 
met atténué  et  arrondi ,  avec  la  suture ,  la  base,  et  quatre  li- 
goeg  in^^leg  plus  ou  moins  confluentes ,  noires  :  elles  sont 
parsemées  de  quelques  gros  points  rares  et  dc'plusieurs  très- 
petits  et  serrés.  France. 

Hydropore  a  cinq-lignes  (H.  (juinquelineatus.  Aube).  Long. 
3  millim.  (i  i;i  ligne)  ;  comme  le  précédent,  mais  élytres 
J^uvertes  de  points  assez  forts  et  médiocrement  serrés,  ayant 
lans  leurs  intervalles  quelques  autres  poiuts  plus  petits  et 
également  espacés.  I.aponie. 

H7DRoroR£  PAKE  (H.  decoratusy  Aube).  Long,  a  ip  millim. 
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(i  i?4'igne);  ovale,  épais,  convexe,  très-ponctué,  luisant^  fer- 
rugineux ;  côtés  du  prothorax  obliques  ;  élytres  d'un  brun  fer- 
runineux,atiénuées  et  arrondies  postérieurement,  avec  le  bord 
externe  et  daux  taches  transversales  d'un  testacé  rougeâtre. 

France. 

HvoRoroRE  A  poiîiTE{ffydroporus  ctispidaiust  Aube).  Lonfj. 
a  a;3mill.  (i  i  /3 lig.)»  i^  *  ^®  l'analogie  avec  le  précédent,  mais 
il  est  plus  fort,  plus  large ,  plus  court,  largement  arrondi  en 
arrière,  avec  une  petite  saillie  pointue  tout-à*fait  à  rextrémité. 

Fraace. 

♦*  Tête  non  rebordée  en  avant. 

a.  Edytresavec  une  ou  deux  côtes  saillantes  bien  sensibles. 
Htdhopore  CARÊNé  (H.  carinaiusj  Aube).  Long.  6.  BRillim. 

(3  i;4  lignes); ovale-oblong,  un  peu  déprifné,  dessus  d'un  noir 
brun,  dessous  d'un  testacé  ferrugineux,  opaque  ;  tête  d'un 
rou?:  ferrugineux  ;  prothorax  largement  arrondi  sur  les  côtés, 
à  bords  larges ,  avec  une  petite  tache  d^un  roux  testacé  sur  son 
disque  ;  élytres  denticulées  au  sommet,  avec  une  côte  très- 
élevée  au  milieu  de  leur  disque  :  elles  ont  une  bande  trans- 
versale vers  la  base ,  une  autre  au-delà  du  milieu,  une  tache 
irrégulière  vers  le  bord,  une  autre  tache  au  Sommet,  d'un  roux 
testacé  assez  vague.  Espagne. 

Htdropore  BiCARÉMé  (  H.  bicarinatus^  Aube).  Long,  a  i;a 
millim.  (i  i;4  lig^nei);  ovale,  épais,  un  peu  déprimé ,  finement 
et  densément  pointillé ,  d'un  blanc  testacé  en  dessus,  et  d'un 
brun  ferrugineux  en  dessous;  tête  brune,  ferrugineuse  en 
devant  ;  prothorax  à  bords  largement  noirs  en  devant  et  en 
arrière,  avec  un  pli  élevé  et  oblique  à  la  base ,  et  les  côtés 
obliques  ;  élytres  à  sommet  brusquement  atténué,  avec  deux 
côtes  de  chaque  côté  sur  leur  disque  ;  base  et  suture  noires, 
ainsi  que  deux  taches  transversales  bi-cruciées.  Frange. 

b.  Elytres  sans  cotes  caillantes  ;  prothorax  ayant  à.  la  hase 

une  strie  qui  se  continue  sur  les  élytres. 

Htoroporb  jumeau  {II.  qeminus ,  Aube).  Long,  a  J/Smîll.  (i 
1/3  ligne)  ;  ovale- oblong,  un  peu  déprimé,  finement  pointillé; 
noir;  prothorax  d'un  roux  ferrugineux,  confusément  noir  en 
devant  et  en  arrière,  très-enfoncé  de  chaque  côté,  les  côtés 
obliques;  élytres  arrondies  au  sommet,  uni-striées  vers  la 
suture,  avec  la  base,  la  suture,  et  une  largeJ^ande  transversale 
et  très-dentée,  d'un  noir  brun.  France. 

Htoropore  trÈ9-<petit  {H.  minutissimus,  Avaé).  Long,  a 
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millira.  (i  ligne);  ovale-allongé;  un  peu  déprimé,  très-fine- 
ment  pointillé;  dessus  d*ua  jaune  testacé,  dessous  d'un  noir 
ferragineux;  tête  ferrugineuse,  obscure;  prothorax  très-en- 
foncé de  chaque  côté,  les  bords  un  peu  arrondis  ;  élytres  ar- 
rondies au  sommet,  nni-striées  vers  la  suture,  ayant  trois 
bandes  transversales  touchant  à  la  snture ,  noires.  Midi  de  la 
France. 

Htdroporb  unistriÉ  (H/rfroporus  unistriatuSi  Aube). Long. 
2  ip  mill.  (i  1/4  lig);  ovale,  un  peu  convexe,  très-pointillé, 
luisant,  d'un  noir  brun;  tète  noire,  à  bouche  ferrugineuse; 
prothorax  d'un  roux  testâcé,  noirâtre  antérieurement  et  pos- 
térieurement, très-enfoncé  de  chaque  côté,  les  côtés  obliques  ; 
élytres  très-dilatées  au  milieu,  atténuées  au  sommet,  très- 
confasément  marbrées  de  testacé  ;  uni-striées  vers  la  suture. 
France. 

Hydropore  de  Ooudot  (H.  Goudoiii,  Aube).  Long,  a  millim. 
(i  ligne);  comme  le  précédent,  mais  moins  foncé  en  couleur, 
plus  régulièrement  ovalaire,  plus  déprimé;  élytres  moins  élar- 
gies au  milieu,  plus  largement  arrondies  et  nullement  atté- 
nuées à  l'extrémité.  Sicile. 

Htdbopore  NAIN  (îf.  pumiluSf  AuBÉ).  Long,  a  millim.  (i  li- 
gne); comme  Vunistriatus,  mais  plus  court ,  plus  large ,  plus 
brusquement  atténué  en  arrière,  et  plus  fortement  ponctué; 
pins  pdie;  dessins  des  élytres  plus  réguliers  et  bien  distincts; 
enfin,  dessous  du  corps  d'un  testacé  plus  ou  moins  ferrugineux. 
1/Udi  de  la  France. 

c.  Elytres  sans  côles  saillaniesi  protJiorax  n  ayant  pas  à  ia  base 
une  strie  continuée  Sur  les  élytres, 

HydRopobe  douze-taches  (ff.  duodecimpustulatus.  Aube). 
Long.  6 millim.  (2  i;2  lignes);  ovale-oblon g,  un  peu  convexe, 
d'un  testacé  ferrugineux;  prothorax  largement  arrondi  sur  les 
côtés,  noir  transversalement  en  devant ,  ayant  une  tache  gé- 
minée de  la  mâme  couleur  à  la  base  ;  élytres  noires,  atténuées- 
arrondies  au  sommet,  avec  six   taches  testacées  de  chaque 

côté.  France. 

Hydropore  déprimé  (H.  depressus,  Aube).  Long.  5  millim. 
(î  lignes);  ovale-oblong,  un  peu  convexe;  testacé  ;  prothorax 
largement  arrondi  sur  les  côtés,  étroit  et  noir  transversalement 
en  devant,  avec  une  tache  géminée  de  la  même  couleur  à  la 
base;  élytres  noires,  denticulées  au  sommet,  portant  des  ta- 
ches irr^dières  et  des  petites  ligues  testacées.  France. 
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HrDROPORB  DES  RUISSEAUX  [Hydroporus  rivaliSf  AuRÉ).  Long. 
3  mill.  (i  i;a  ligne);  ovale,  assez  coart,  convexe;  testacéen  des- 
sus, noir  en  dessous  ;  tête  noire  en  arrière  ;  prothorax  un  peu 
arrondi  sur  les  côtés ,  à  peine  déprimé  transversalement  en 
arrière,  largement  et  confusément  noirâtre  au  milieu,  avec 
une  petite  strie  arquée ,  très-eu foncée,  de  chaque  côté  ;  él y- 
très  noires,  arrondies  et  atténuées  au  sommet,  avec  nue  bande 
large  et  transversale  à  la  base,  le  bord  extérieur,  deux  ou 
trois  taches  sur  le  disque  et  le  sommet  d'un  testacé  pâle. 
France. 

Htdropore  AÉaoLÉ  {H.  halensis,  Auré).  Long.  3à  5  millim. 
(i  1/3  à  a  lignes)  ;  ovale,  un  peu  couvexe,  très-finement  pu- 
bescent;  d'un  testacé  grisâtre,  avec  le  sommet  de  Tabdomen 
plus  ou  moins  ferrugineux;  tête  noire  en  arrière,  avec  une 
ombre  brune  vers  les  yeux  ;  prothorax  à  peine  arrondi  aux 
côtés,  un  peu  déprimé,  étroitement  noir  en  devant  et  en  ar- 
rière, avec  deux  taches  noires  triangulaires  sur  le  disque;  ély- 
très  arrondies  au  sommet  ;  cinq  ou  six  lignes  de  chaque  côté, 
avec  des  taches  dans  leurs  intervalles,  noires  ainsi  que  la  sa- 
ture. France. 

HvDROPOBE  tarsbs-rruns  [H,  fuscitarsts,  Auré].  Long.  5 
millim,  (  2  lignes];  comme  le  précédent,  mais  un  peuplas 
grand,  pins  étroit  et  plus  allongé,  et  élytres  plus  couvertes  de 
noir.  Sardaigne. 

Htdropore  canalicule  (H.  canaliculatus f  Aurb).  Long. 
5  1/2  millim.  (2  i/4  lignes);  ovale-oblong ,  un  peu  déprimé, 
trèis-finement  pabesceut  ;  d'un  testacé  pâle  en  dessus,  noir  en 
dessons ,  avec  l'extrémité  de  Tabdomen  ferrugineux  ;  tête  à 
peine  noire  en  arrière  ;  prothorax  arrondi  sur  les  côtés ,  dé- 
primé postérieurement;  élytres  d'un  gris  testacé,  confusément 
parsemées  de  petites  lignes  et  de  taches  irréguUères  ombrées, 
avec  trois  sillons  longitudinaux  à  peine  imprimés,  et  leur  som- 
met atténué -arrondi.  Midi  de  la  France. 

Htdropore  gris>striè  {H.  griseostriatus,  Auré).  Long,  près 
de  5  millim.  {2  lignes);  ovaie-allongé,  un  peu  déprimé,  à  peine 
pubescent;  d  un  testacé  ferrugineux  en  dessus,  noir  en  dessous, 
avec  .le  bout  de  l'abdomen  ferrugineux  ;  tête  noire  en  arrière 
et  entre  les  yeux;  prothorax  à  peine  arrondi  sur  les  côtés,  à 
angles  postérieurs  obtus,  noir  en  devant  et  en  arrière,  avec 
deux  taches  arrondies  de  la  même  couleur  devant  sa  base,  ar- 
rondies au  sommet  ;  suture  noire,  ainsi  que  sept  lignes  plus  ou 
moins  conflueutes,  de  chaque  côté  :  la  sixième  et  la  septième 
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raccourcies  et  interrompues  dans  des  taches  noires  con- 
flaèntes.  France. 

Hydropore  de  Cerisy  [Bydroporus  Cerîsyi^  Aube).  Long.  5 
i|2  milï.  (2  1/4  lignes)  ;  comme  le  précédent ,  mais  plus  grand  ; 
prothorax  moins  court,  avec  les  côtés  de  la  base  coupés  plus 
carrément  et  les  angles  postérieurs  plus  aigus;  couleur  géné- 
rale plus  pâle;  quatre  lignes  entières  sur  les  élytres,  et  non  pas 
cinq.  Midi  de  la  France. 

Hydropore  pieds-bruns  (  H.  picipes,  Aube  ).  Long.  5  mil- 
lim.  (  2  lignes)  ;  ovale-allongé,  un  peu  convexe,  profondément 
ponctué,  un  peu  luisant  ;  d'un  testacé  ferrugineux  en  dessus, 
noir  en  dessous;  tête  noire  postérieurement;  prothorax  avec 
les  bords  antérieurs  et  postérieurs  légèrement  noirâtres,  et  les 
côtés  obliques;  élytres  largement  arrondies  au  sommet:  quatre 
stries,  des  points  plus  petits  et  enfoncés  antérieurement,  quatre 
lignes, dechaquecôté^d'unnoircenfus, ainsi  que lasuture.  Paris. 
Htdropore  LiNÉé  (H.  tineelluSf  Aube).  Long.  5  millim.  (2 
lignes)  ;  ovale-allongé,  nnpeu  convexe,  pointillé  très-finement 
et  très-serré,  opaque,  d'un  testacé  ferrugineux  en  dessus,  noir 
en  dessous;  derrière  de  la  tète  noir;  prothorax  transversale- 
ment noir  au  milieu  de  sa  base,  à  côtés  obliques;  élytres  lar- 
gement arrondies  au  sommet  :  suture  noire ,  ainsi  que  quatre 
stries  très-fines,  à  peine  visibles  et  enfoncées  antérieurement, 
et  quatre  lignes  confusément  noires,  de  chaque  côté.  France. 

Hydropore  cousin  (H.  consobrinus.  Aube).  Long.  5  millim. 
{jx  lignes)-,  ovale-allongé,  un  peu  convexe,  couvert  de  points 
serrés,  un  peu  luisant,  d'un  testacé  ferrugineux  eu  dessus,  noir 
en  dessous  ;  vertex  étroitement  noirâtre  ;  prothorax  à  peine 
arrondi  snr  les  côtés,  avec  une  tache  rhoraboïdale  noire  dans 
le  roiliea  ;  élytres  largement  arrondies  au  sommet,  à  suture 
noire,  ainsi  que  quatre  lignes  et  deux  linéoles  externes,  decha« 
qnecôté,laseconde  ligne  seulement  atteignant  la  base.  France. 

Hydropore  parallélogramme  (/f.  parallelogrammus.  Aube). 
Long.  5  millim.  (2  lignes);  ovale-allongé ,  un  peu  convexe, 
pointillé  très-finement  et  serré,  opaque ,  testacé  en  dessus, 
noir  en  dessous  ;  vertex  étroitement  noirâtre  ;  prothorax  à 
peine  arrondi  sur  les  côtés,  ayant  au  milieu  une  tache  notre 
rhomboîdale  ;  élytres  largement  arrondies  au  sommet,  à  suture 
noire,  ainsi  que  quatre  lignes  et  deux  linéoles  externes,  de  cha- 
que côté,  la  seconde  ligne  seulement  atteignant  la  base.  France. 

Hydropore  lignes-noires  (  H.  nigrolineatus.  Aube).  Long. 
3  1/2  millim.  (1  3)4  ligne)  ;  ovale-oblong,  un  peu  déprimé,  lui- 
^nt  j  dessus  d'un  jaune  pâle ,  dessous  noir  j  proihorax  à  cô^ 
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obliques;  élyfires  tisses ,  à  sommet  on  pea  acaminé,  arrondies 
postérieurement  ;  sature  noire ,  ainsi  que  quatre  lignes  de 
chaque  côté.  Russie. 

Htdropore  cosflcext (Hrrfno/>on«con/fuen5,  Axtbé).  Long.  3 
mill.  (i  1/2  lig.);  ovale,  épais,  un  peu  déprimé,  très-finement  réti- 
culé, avec  des  petits  points  enfoncés  rareset  épars  ;  dessus  d'un 
testacé  pâle,  dessous  noir;  tête  noire  postérieurement  ;  protho- 
rax oblique  sur  les  côtés;  élytres  plus  pâles,  arrondies  posté- 
rieurement, acumiuées  au  sommet;  suture  noire,  ainsi  que 
quatre  lignes  raccourcies,  de  chaque  côté.  France. 

Htoroporb  Lappon  {H.  Lapponum,  Aube).  Long.  5  uiillim. 
(alignes);  ovate*oblong,  un  peu  elliptique,  légèrement  déprimé, 
pointillé;  pubescenl;  d'un  brun  noirâtre  en  dessus,  noir  en  des- 
sous; téted'un  roux  ferrugineux  en  devant  et  en  arrière;  protho- 
rax peu  arrondi  sur  les  côtés,  déprimé  transversalement  en  ar- 
rière, ferrugineux  sur  les  bords  ;  élytres  largement  arrondies 
au  sommet ,  souvent  roussâtres  à  la  base  et  sur  les  bords.  Aile* 
magne. 

Hyoropore  ooRSàL  (tf.  dotsalis.  Aube).  Long.  5  mîllim.  (  2 
lignes]  ;  ovale-allongé,  un  peu  déprimé,  pointillé  finement  et 
serré;  pubescent;  dessus  d'un  brun  noirâtre,  dessous  d'un 
brun  ferrugineux;  tête  d'un  roux  ferrugineux;  prolhorax ar- 
rondi sur  les  côtes,  transversalement  déprimé  eu  arrjere,â 
bords  ferrugineux,  ainsi  qu'une  bande  transversale  interrom- 
pue; élytres,  largement  atténuées-arrondies  au  sommet,  avec 
une  bande  transverse  à  la  base  et  une  bandelette  confuse  vers 
le  bord,  ferrugineuses.  Variété  à  élytres  d'un  roux  testacé, 
plus  ou  moins  tachées  de  noir.  France. 

Hyokopore  opatre  [H.  opatrinusy  AuBÉ).  Long.  3  iji  k  5 
millim.  (i  3/4  à  2  lignes);  ovale-oblong ,  un  peu  déprimé, 
très-finement  réticulé,  pointillé;  noir;  recouvert  de  petits 
poils  serrés  et  d'un  vert  grisâtre;  prothorax  arrondi  sur  les 
côtés,  convexe  au  milieu,  déprimé  de  chaque  côté  à  la  base  ; 
élytres  atténuées  un  peu  obliquement  au  sommet.  Midi  de  la 
France. 

Hydroporb  PLATTNOTE  (H.  platynotuSf  A.xjti) .  Long.  3  mil- 
lim. (11/2  ligne);  comme  le  précédent,  mais  plus  petit,  plus 
court,  plus  large  et  plus  déprimé,  moins  couvert  de  poils,  et 
ceux-ci  grisâtres  ;  le  prothorax  moins  convexe.  Saxe. 

Hyoropore  ovale  (  H.  ovatus.  Aube).  Long,  près  de  3  mil- 
lim. (2  lignes)  ;  ovale,  un  peu  déprimé,  très  finement  réticulé  et 
très-ponctué;  d'un  brun  noirâtre  j  devant  de  la  tête  ferrugi- 
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neox  ;  prothorax  arrondi  sur  les  côtés,  avec  les  angles  posté- 
rieurs un  peu  ferrugineux  ;  ély  très  uo  peu  obliquement  atté- 
nuées, confuséuient  ferrugineuses  vers  la  région  huroérale, 
celles  de  la  femelle  ayant  une  côte  '  très-<ourte  sur  les  côté^ 
près  du  sommet.  Rouen. 

Hydroporb  A  $ix-pjJSTfiLE9{Hydropôrus  sex-piistulatusy  Aube). 
Long. ■  environ  5  mîll.  {i  lig.)  ;  ovale-obloDg,  un  peu  déprimé» 
finement  pointillé,  pubescent ,  très-légèrement  Willant  ;  dessus 
d'un  britn  noirâtre,  dessous  hoir  ;  tète  rousse  ;  prothorax  à 
côtés  un  peu"  obliquement  arrondis,  largement  ferrugineux  ; 
ély  très  atténuées  au  sommet ,  avec  trois  bandes  inégales  et  la- 
térales d*un  jaune  pâle.  Variété  à  élytres  testacées ,  avec  plu- 
sieurs taches  noires  ;  autre  avec  les  élytres  d'un  brun  noirâtre 
et  deux  petites  bandes  d'un  testacé  ferragihepx.  l'une  à  la  base, 
l'autre  au  sommet.  Paris. 

Htdropobe  tete-ROUSSe  (if.  èrythh-ocephaltts  f  Adbé).  Long. 
3  i;2  millim.  (  i  3;4  b^e);  ovale,  un  peu  convexe,  très-poin- 
tillé, pubescent,  un  peu  luisant,  noir  ;  tétcot  pieds  roux;  pro- 
thorax et  élytres  confusément  ferrugineux  sur  les  côtés  ;  pro- 
thorax à  côtés  obliques  ;  élytres  arrondies  au  sommât.  France. 
Htdropobe  front-roux  (if.  rufifions.  Aube).  Long.  5  mil- 
Jim.  (2  lignes)  ;ovale-oblong,  un  peu  convexe  ;  très-pointillé  ; 
peu  pubescent;  un  peu  luisant  ;  dessuS  d'un  noir  brunâtre,  des- 
sous noir;  devant  de  la  tête  et  vertex  ferrugineux;  prothorax 
étroitement  de  la  même  couleur  sur  les  côtés  ;  ceux-ci  un  peu 
obliquement  arrondis;  élytres  atténuées-arrondies  au  sommet,' 
connisément  ferrugineuses  à  la  base  et  sur  les  bords  ;  pieds 
de  ia  même  couleur.  Angleterre. 

Htdropore APhASiiJ^H.depUinatuSt  Aube ).  Long.  S  millim. 
(i  i;2  ligne);  comme V erytkrocephalus ,  mais  plus  petit,  plus 
déprimé,  tout-à-fait  terne,  plus  pubescent ,  àt  beaucoup  plus* 
finement  pointillé.  Nord  de  l'Europe. 

HrDROPORE  plan  {H.  planuSyAvuv).  'Z«ong.  3*  1/2  millim.  (r 
3/4  ligne  );  ovale,  un  peu  déprimé,  pointillé  très-serré,  pubes- 
cent, un  peu  liiisaq(;  noir;  côtés  du  prothorax  obliques  ;  ély- 
tres d'un  brun  noirâtre,  arrondies  au  sommet,  largement  rous- 
sâtres  à  la  base  dans  une  vaûété;  pie4?  ferrugineux;  base 
des  cuisses  noirâtre.  France.  ' 

Htoropore  pubescent  {H.  vubescenSf  A%bb).  Long.  2  r/2 
millim.  (i  i;41i6R|)»  il  res^mme, tdht-à*»fait  au  précédent, 
dont  il  est  certainement  une  variété,  maitf  il  est  deux  fois 
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plus  petit,  un  peu  plus  étroit  et  pluscouTeze,  moins  pubes- 
cent  et  plus  brillant.  France. 

Htdropobe  doutedx  {Hydroporus  ambiguuSf  Aube).  Long.  3 
teill.  (i  i;a  ligO*  Comme  le  pubescensy  mais  plus  étroit  ;  an  peu 
moins  déprimé  ;  tête  d'un  roux  ferrugineux  en  devant  et  sur 
le  vertex  ;  bords  du  protfaorax  ferrugineux.  Paris. 

Hydropore  BOUDÉ  (H.  marginatus,  Ausé).  Long.  3  i/a  mill. 
(i  3/4  ligne)  ;  ovale,  un  peu  déprimé,  très-tiuement  réticulé ,  à 
peine  pointillé,  pub'esceut,  légèrement  luisant;  noir;  devant  de 
la  tête  et  vertex  d'un  roux  testacé  ;  côtés  du  prothorax  obli- 
ques, ferrugineux;  élytres  arrondies  postérieurement,  d'un 
noir  brunâtre ,  largement  d'un .  testacé  pâle  à  la  base,  sur  les 
bords  et  au  sommet.  Midi  de  1»  France. 

Hydbopore  effacé  (H.  Uturatus,  Aube).  Long.  3  millim.  (i 
i;a  ligne);  ovahft,  tm  peu  déprimé,  finement  pointillé,  peupu- 
bescent,  un  peu  luisant  ;  noir  ;  éiytresd'un  noir  brunâtre,  ar- 
rondies au  sommet,  confusément  et  larffmentd'un  testacé  pâle 
à  la  base,  sur  les  bqf  ds  et  au  sommet  ;  côtés  du  prothorax  obli- 
ques, les  angles  antérieurs  uu  peu  et  très-étroitement  ferru- 
gineux. Variété  à  élytres  d'un  roux  noirâtre  et  à  antennes 
et  pieds  d'un  testacé  pâle.  France. 

Htdropobe  a  BcTReDRE(£f.  //m&afu^, Aube).  Long.  5  y3  mil- 
lim^ (2  1/3  lignes ),-ovale,^un  peu  convexe,  très-pointilJé,  pu- 
bescent ,  un  peu  luisant  ;  noir  ;  devant  de  la  tête  et  vertex 
d'an  roux  ferrugineux;  côtés  du  thorax  obliques,  ferrugineux; 
élytres  arrondies  postérieurement,  d'un jioir  brunâtre,  ayant 
là  ba«e,  le  sommet  irrégulièrement  les  bords,  d'un  testacé  Con- 
fus. Sardaigne.  * 

Hydropore  anaj.  {H.  anaU<i,  Aube).  Long.  3  i;a  millim. 
(  1  3;4  lignt^;  ovale-oblong ,  un  peu  déprimé  ,  finement  poin- 
ijWé,  à  pubescence  serrée,  un  peu  luisant;  noir;  devant  de  la 
tête  et  vertex  d'unioux  ferrugineux;  côtés  du  pro thorax  obli- 
ques, ferrugineux  ;  élytres  arrondies-atténuées  an  sommet  ^ 
d'un  noir  brunâtre,'  à  lord  extérieur  d'un  rqux  ferinxgineux , 
ainsi  qu'une  bandelette  iransverse  vers  la  base,  deux  autres 
externes  ,  et  une  tache  apicale.  Sardaigne.  * 

HydRopore  luisant  [H.  nitidus.  Aube).  Long,  près  dey  mill. 
< 3  lignes);  ovale-allongé,  nn  peu  convexe ,  pointillé  vrégu. 
lièrement,  luisant  ;  châtain  en  dessus,  noir  en  dessons  ;  pro« 
thorax  d'un  noir  bi^unàtre,*à  cÀtés  à  peine  arrondis,  ferrugi^ 
neux ,  les  angles  postérieure  <f éprîmes,  le  dûque  très-convexe 
et  à  peine  peintilft  ;  élytres  allongées»  étroitemeat  arrondies 
et  atténuées  an  somm«(.  Berlin. 
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HtdroporS  dbMarklin  {Hydroporus Mûrklini,  AlTBÉ).LoDg. 
3  i;2  miU.  (t  3;^  %•  );  ovale,  un  peu  convexe,  très-pointillé, 
luisant;  dessus  testacé, dessous  noir;  vertex  noirâtre;  devant  * 
et  derrière  da  prothorax  transversalement  et  largement  d'un 
brunâtre  confus,  les  côtés  obliques  ;  élytres  arrondies  au 
sommet,  ayant  sur  le  disque,  postérieurement,  de  chaque  côté 
une  grande  bande  t)runâtre  qui  se  réunit  à  là  suture  :  cette 
dernière  noire.  Suède 

Htoropor£usé(H.  obseletus,  Avp.é).  Long.  3  ip  millim.  (i 
3; 4  ligt^c)»'  ovale-oblong ,  très-déprimé,  éparsement  ponctué, 
luisant;  brun  en  dessus,  d*un noir4ynm  en  dessous;  devant  et 
derrière  de  la  tête  ferrugineux;  angles  postérieurs  du  protfao* 
rax  très-déprimés,  presque  creusés  .en  fossette  et  très-ponc^ 
tués  ;  disque  lisse,  luisant  ;  dotés  nin  peu  obliquement  arron- 
dis ;  élytres  largemedl'ltaxondi^fs  ai^lihnmet,  ayant  la  base, 
les  bor^s  et  le  sommet  trés*confusément  ronssâtres.  Espagne, 
Htdropore^e  VictOR  {H.yiclor,  Aobé).  Lotîgt  près  de  5 
millim.  (a  lignes);  comme  lie  précédent ,  mais  plus  aplati;  tête 
beaucoup  plus  large;  prothorax  plus  large,  plus  arrondi  sur 
les  côtés,  entièrement  couvert  de  petits  points  enfoficés;  ély- 
tres pins  parallèles.  liac  de  Constance. 

Htoboporb  CHATAIN  {H.  casic^eus\  ^TfJÎÉ).  Long,  près  de 
5  miilim.  (  2  lignes);  ovale-a)]pngé,  très-déprimé,  aplati,  poin- 
tillé, opaque  ;  brun  en  dc&sus ,  d'un  roux  ferrugineux  en  des- 
sous \  devant  de  latSte  et  vertex  de  cette  dernière  couleur» 
ainsi  que  les  pieds,  «t  les  côtés  du  prothorax  qui  sont  un  peu 
obliquement  arrondis  ;  sommet  des  élytres  largement  arrondi. 
Paris. 

Hydroporedb  Mbmno^  {H,  Memnonius,  ÂOBÊ).  Lon^.  3  i;2 
mill.  (i  3/4  ligne  );  dvale-oblong ,  très-déprimé,  pointillé,  un 
peu  luisant  ;  d'un  noir  brun;  dey^t  de  la  tête ,  vertex,  pieds 
et  côtés  du  prothorax,  d'un  roux  ferrugineux,  ces  côtés  un  peiv 
obliquement  arrondis  ;  élytres  largement  arrondies  au  sommet 
qui  est  étroitement  d'un  noir  ferrugineux.  Berlin. 

HTDftopoREBRUN{H.  picetts ,  Aufié).  Long.  3  ip  millim.  (i 
3} 4  ligne  );  ovale-oblong.,  un  peu  convexe,  beaucoup  et  pro- 
fondément ponctué,  luisant;  d'un  brun  noirâtre  ;  devant  de  la 
tète ,  vertex ,  côtés  du  prothorax,  d'un  roux  ferrugineux,  <$s 
«ôtés  un  peu  obliquement  arrondis  ;  élytres  arrondies  au  som- 
jnet ,  à  bords  conlosément  roussâtres.  France. 

Htdroporb  incertain  (  H.UncertuSf  Au»É)-Long.  3  ip  mil-- 
lim.  (1  3;4  ligi*  );  comme  le  pfécéàefitÇmais  un  peu  plus  dé- 


a 56  LES  COLÈOPTÈREi.    ORDRC  ▼. 

primé,  plus  noir,  plus  brillant,  plus  finement  ponctué,  et 
ayant  sur  les  élytres  deux  ligues  long^itudinales  enfoncées. 
France. 

Hydropore  NOIRATRE  {Hydroporus  melanariuÈ,  AuRÉ) .  Long. 
3  mill.  (i  172  lig.)'*  comme  le  melanocephdlus y  m^s  moins  ré- 
tréci en  avant;  élytres  couvertes  de  points  un  peu  plus  forts  et 
moins  serrés  ;  d'un  noir  plus  brillant;  pRttes  et  antennes  en- 
tièrement ferrugineuses.  Berlin. 

Hydropore  TETE-NOIRE' (H.  melanocephalus,  Avbé).  Long.  3 
à  3  1/2  millim.  (i  17a  à  i  374  ligne);  ovale-oblong,  un  peu 
déprimé  ,  pointillé,  un  peu  luisant;  noir;  vertes  très-étroite- 
jnent  ferrugineux  ;  côtés  du  thorax  un  peu  obliquement  ar- 
rondis ;  élytres  à  sommet  arrondi  ;  pieds  bruns,  à  genoox  d*un 
xoux  ferrugineux.  Nord  de  4*£urope. 

Hyoroporb  nègre  {Hmigrita,  AuB£)^ong.  2  172  à  3  millim. 
(  I  174  31173  ligne);  ovale,  un  peu  déprimé ,  pointillé^  à  peine 
luisant;  noir^  vertex  très-étroitement  ferrugiifeux  ;  côtés  du 
prothorax  un  peu  obliquement  arrondis  ;  élytres  s^rrondies  aa 
sommet  ;  pieds  d'un  roux  ferrugineux,  avec  la  base  des  cnisses 
noirâtre.  France. 

Hydroporl'  court  (^.  brevis,  âurë).  Long.  2  millim.  (1  li- 
gne); connue  le  prédédenty.mais  plus  pefit ,  un  peu  plus  al- 
longé>  et  pattes  entièrement  testacdes.  Finlande^ 

Hydropore  gi.arre(//.  ^labriuscuhis,  âubé  ).  Long.  3milliin. 
(i  172  ligne);  ovale-allongé,  un  peu  déprimé,  pointillé,  lui- 
sant; noir^. tête  d'un  noir  ferrugineux;  côtés  du  prothorax  obli« 
quement  arrondis;  élytres  arrondies  au  commet;  pieds  d*un 
roux  ferrugineux,  à  tarses  noirâtres.  Laponie. 

Hy»ropore triste  (H.  tristis,  âubé).  Long.  2   172  millim. 
(  I  174  ligne);  ovalje-oblong,  un  peu  convexe, pointillé,  à  peine 
pubescent,  un  peu  luisant ;'Uoir;  tète  rousse;  prothorax  noir, 
à  côtés  obliques;  élytres  d'un  châtain  brun,  arrondies  ansom- 
met,  à  peine  attéi^ées. -France. 

Hydropore  étroit  (Jff,  an^ustatus.  Aube).  Long.  3  millim. 
(  I  172  ligne );  ovale-allongé,  un  peu  déprimé,  très-pointillé, 
finement  pubescent,  un  peu  luisant;  d'un  brun,  châtain  eu 
dessus,  noir  en  dessous  ;  tête  rousse  ;  prothosax  légèrement 
arrondi  sur  les  côtés,  ayant  de  chaque  côté  vers  la  base  une 
petite  fossette  à  peine  enfoncée  :  il  est  d'un  roux.ferrugineux , 
largement  noirâtre  au  milieu  ;  élytres  atténuées  au  sommet. 
France, 

Hydropore  obscur» (/T  obscurus,  Aubé).  bong.  a  a;3  tniU 
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Um.  (  1 1}3  ligne  );  ovale-oblong ,  nn  peu  convexe ,  très-poin- 
tillé, un  peu  pubescent,  légèrement  luisant;  dessus  d'un  brun 
ehâtain,  dessous  noir;  tète  rousse  ;  côtés  du  prothorax  un  peu 
obliquement  arrondis  ;  ély très  continuant  l'arc  du  prothorax, 
arrondies  an  sommet,  à  peine  atténuées.  France. 

Htdropore  ptgmrb  {Hydroporus pygmœus.  Aube).  Long.  3 
luill.  (  1  ligne  )  ;  ovale-allongé ,  un  peu  déprimé ,  éparsement 
pointi^é;  d'un  ronx  testacé;  côtés  dn  prothorax  à  peine  obli- 
quement arrondis;  élytres  d'un  châtain  brun  ,  étroitement 
plus  pâles  sur  les  côtés,  arrondies  au  sommet.  Berlin. 

Htdropoke  OMBREUX  (  H.  uifibrosus^  Aube  ).  Long.  2  i/a 
œillim.  (  1  174  ligne  )  ;  comme  le  trisUs,  dont  il  n'est  proba- 
blement qu'une  variété ,  mais  un  peu  plus  petit ,  un  peu  moins 
convexe,  et  beaucoup  plus  pubescent;  élytres  plus  atténuées 
en  arrière  et  plus  étroitement  arrondies  à  l'extrémité.  France. 

Htdropore  striolé  (  H.  stnola.  Aube  ).  Long.  3  millim. 
(  i  i/a  ligne  );  ovale-oblong,  un  peu  convexe,  finement  poin- 
tillé et  finement  pubescent ,  un  peu  luisant  ;  noir  ;  devant  de 
la  tête  d'un  roux  ferrugineux  ;  prothorax  à  peine  obliquement 
arrondi  sur  les  côtés  ;  élytres  arrondies  au  sommet ,  d'un  brun 
noirâtre,  largement  roussâtres  à  la  base  et  aux  bords,  avec 
une  petite  ligne  noire  et  ob|ique  sur  le  bord  latéral.  France. 

Htdropore  noté  (  H.  notatuSf  Aube).  Long.  3  millim.  (  i  i/a 
ligne  );  ovale,  trës-allongé,  un  peu  déprimé,  éparsement  et 
très-ponctué ;  luisant;  d'un  noir  brun;  devant  de  la  tête  et 
vertex  d'un  roux  ferrugineux;  côtés  du  prothorax  de  la  même 
couleur,  nn  peu  obliquement  arrondis;  élytres  allongées,  ar- 
rondies ,  atténuées  au  sonmiet ,  roussâtres  à  la  base  et  sur  les 
hofds,  dvec  une  petite  ligne  noire  oblique  sur  le  bord  laté- 
ral. Berlin. 

Htdropore  linêb  (  H.  lineatus,  Aube).  Long.  3  millim  (  i 
1/2  ligne)  ;  ovale-oblong,  convexe,  finement  réticulé,  pointillé, 
pubescent,  un  peu  luisant  ;  d'un  roux  testacé  ;  côtés  du  protho- 
rax obliques;  élytres  très-atténuées et  acuminées  au  sommet, 
avec  la  suture  étroitement  d'un  brun  noirâtre  ;  quatre  lignes 
longitudinales  sur  le  disque ,  et  une  autre  externe  de  la  même 
couleur.  France. 

Htdropore  voisin  (  H,  vicinus.  Aube  ).  Long.  3  millim.  (  i 
i;3  ligue  )  ;  comme  le  précédent,  dont  il  paraît  être  une  va- 
riété, mais  an  peu  plus  large  et  un  peu  plus  atténué  en  ar- 
rière; pins  pubescent,  à  léger  reflet  soyeux;  élytres  brunâtres 
sans  aacane  ligne  ferrugineuse.  Alger. 
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Htdropore  piEos-JAUNES  [Hydrpporus  flavipeSy  Aube).  Long, 
a  i/a  mill.  (i  1/4  lig-)  ;  ovale-oblong,  un  peu  convexe»  à  peine 
et  finement  pointillé;  finement  pubescent-,  noir;  côtés  diL-pro- 
thorax  un  peu  obliquement  arrondis ,  d'un  jaune  testacé  ;  ély- 
très  arrondies-atlcnuées  au  sommet,  avec  le  bord  extérieur 
d'un  jaune  testacé ,  ainsi  que  quatre  lig^nes  plus  ou  moins  in- 
terrompues. Midi  de  la  France. 

Hydropore  méridional  (  H.  meridionaUs^  Aube  ).  Long,  a 
milUm.  (  1  ligne  ]  ;.  comme  le  précédent ,  mais  plus  étroit ,  un 
peu  plus  convexe  et  plus  petit;  tête  d'un  testacé  rougeâtre, 
ainsi  que  le  prothorax  qui  est  très' vaguement  rembruni  aux 
J>ords  antérieur  et  postérieur,  et  qui  porte,  de  chaque  côté, 
une  très-petite  strie  longitudinale.  Sardaigne. 

Hydropore  de  Gêné  (  H.  Genei,  Aube).  Long.  3  millim. 
(  11/3  ligne);  ovale-allongé,  un  peu  convexe,  pointillé,  pu- 
bescent, légèrement  luisant;  dessus  d'un  noir  brunâtre ,  des- 
sous noir;  tête  et  prothoraX  roux;  ce  dernier  vaguement,  lar- 
gement et  transversalement  rembruni  en  devant  et  en  arrière, 
avec  les  cotés  un  peu  obliquement  arrondis  ;  élytres  très-atté- 
nuées  et  acuminées  au  sommet  ;  leur  bord  extérieur,  deux  ta- 
ches à  la  base,  et. trois  autres  externes,  d'un  testacé  pâle  et 
confus.  Suisse. 

Hydropore  a  six-mouchetures  (  //.  sextjuttatus ,  Aube  j. 
Long.  3  1/3  millim.  (  i  2y3  ligne  )  ;  ovale-allongé,  un  peu  con- 
vexe, un  peu  luisant;  dessus  d'un  noir  brunâtre,  dessous  d'un 
testacé  ferrugineux;  tête,  ferrugineuse  en  devant;  prothorax 
vaguement  ferrugineux  sur  les  côtés,  qui  sont  obliques  et  ont 
une  ligne  longitudinale  fortement  enfoncée;  élytres  arrondies- 
atténuces  au  sommet,  avec  trois  taches  d'un  louge  fejrugineux 
de  chaque  côté.  Sardaigne. 

Hydropore  granulaire  (//.  granuiuris.  Aube  ).  Long,  un 
peu  plus  de  a  millim.  (  i  ligue  )  ;  ovale-oblong,  un  peu  con- 
vexe, finement  pointillé  et  finement  pubescent;  noir;  côtés 
du  prothorax  obliques,  à  peine  visiblement  ferrugineux;  ély- 
tres arrondies  au  sommet,  avec  deux  lignes  sur  le  disque  d'un 
roux  ferrugineux,  ainsi  qu'une  antre  sur  les  bords ,  raccourcie 
antérieurement  et  postérieurement.  Paris. 

Hydropore  bilinêè  (  H.  bilineatus,  Acbb).  Long.  3  millim. 
(  1  1/2  ligne  )  ;  comme  le  précédent,  mais  plus  allongé;  lignes 
des  élytres  plus  pâles ,  la  ligne  interne  plus  droite,  non  déjetée 
en  dehors,  à  peine  dilatée  en  avant.  Paris. 

Hydropore  varié  (  H.  varius,  Aube  ).  Long,  a  i;a  milliiu. 
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f  1  i]4  ligne)  ;  ovale-obloog,  un  peu  convexe,  très*fînement  et 
éparsement  pointillé  ,  à  peine  pubesceut;  noir;  côtés  du. pro- 
thorax obliques  et  d'un  testacé  ferrugineux  ;  élytres  arrondies 
au  sommet,  testacées,  avec  la  suture  dilatée  au  milieu  et  ap- 
pendiculée  de  chaque  côté  avant  le  sommet ,  noire  ;  une  tache 
humérale  de  la  même  couleur,  ainsi  qu'une  autre  oblongue  sur 
le  disque  et  une  petite  ligne  externe.  Midi  de  la  France. 

Htokopore  peikt  [  Hydroporus  pictus ,  AviAÈ).  Long.  2  i/a 
mil1.(i  i;4  lig)  ;  ovale,  convexe,  finement  pointillé  ;  d'un  brun 
femigineax;  tête  d'un  roux  testacé;  côtés  du  prothorax  obli- 
ques, d'an  roux  ferrugineux  ;  éiytres  d'un  testacé  pâle ,  arron- 
dies-atténuées  an  sommet,  avec  une  large  suture ,  une  tache 
ovale  sor  le  disque ,  et  une  ligne  «xterne ,  noires.  France. 

Htobopore  a  bandelettes  (  H.  fasciatus  t  AvBÉ  ].  Long.  3  à 
3  i;3  millim.  (  i  iji  à  i  a/3  ligne  )  ;  ovale ,  convexe ,  très-fine- 
ment et  éparsement  pointillé ,  presque  lisse  ;  d'un  brun  mar- 
ron ;  devant  de  la  tête  d'un  brun  ferrugineux  ;  prothorax  uni- 
strié  de  chaque  côté ,  avec  les  côtés  obliques  et  ferrugineux  ; 
élytres  d'an  roux  testacé,  arrondies-attènuées  au  sommet, 
avecla'base  très-étroitement,  la  suture ,  deux  bandes  transver- 
sales et  une  ligne  externe,  d'un  noir  brun.  Toscane. 

HronopoRE  roussatre  (  //.  rufulus.  Aube  ).  Long.  3  1/2  mil- 
lim. (  1 3/4  ligne  )  ;  ovale,  convexe ,  pointillé  très-serré ,  fine- 
ment pubescent,  un  peu  luisant;  dessus  d'un  roux  brunâtre, 
dessons  d'un  roux  testacé  ;  tétie  rousse;  prothorax  à  côtés  obli- 
ques et  largement  d'un  ferrugineux  vague  ;  jjytresatténuées- 
acumiuées  au  sommet,  avec  le  bord  extérieOT,  une  bandelette 
transversale  à  la  base  et  trois  taches  externes  testacées.,  Sar- 
daigne. 

Htoropore  AtiRÉABLE  (H.  lepidus,  AuBÉ  ).  Long.  3 1;3  miU 
lim.(i3/3  ligne];  ovale,  convexe,  pointillé  très-serré,  fine- 
ment pubescent,  un  peu  luisant;  noir;  tête  opaque;  prothorax 
d'un  noir  opaque, à  côtés  obliques  et  un  peu  étroitement  ferru- 
gineux; élytres  brusquement  atténuées-acuminées  au  sommet, 
dun  testacé  blanchâtre,  avec  la  suture  sinueuse  et  bi-cruciée 
noire,  ainsi  qu'une  tache  humérale  et  une  petite  ligne  externe 
pins  ou  moins  confiuentes.  Midi  de  l'Europe. 

HtdropÔre  d'Escuer  (  H.  Escheri,  Aube  ).  Long,  près  de  5 
millim.  (  2  lignes  )  ;  ovale-oblong,  pointillé  très-serré,  un  peu 
pubejcent ,  luisant  ;  noir;  tête  d*un  noir  ferrugineux;  pro- 
tkorax  noirâtre ,  largement  bordé  de  roux  ferrugineux  s'a- 
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vaoçant  de  chaque  côté ,  transversalement  et  très^troitement 
sar  le  disque  ;  les  côtés  obliques  ;  élytres  atténuées-aciTmi- 
nées  au  sommet ,  testacées,  avec  la  sature  sinueuse  et  bi-cru- 
eiée,  noire,  ainsi  qu'une  tache  humérale  et  une  petite  ligne 
externe  plos  ou  moins  confluentes.  Dans  les  mâles ,  les  5%  6« 
«t  7*  articles  des  antennes  plus  grands  qne  les  autres  et  glo- 
Inileu.  Sicile. 

Famille  9.  LES  GYRINIENS. 

Analyse  des  genres. 

j    C  Ecnsson  apparent â... t 

'*  (Eciusoa  invisible G.  3e  DIHBUTB. 

t  Dernier  segment  de  rabdomen  aplati  et  arrondi  à 

«   J     son  extrémité .-. G.  !«'.  CYRIN. 

*  )  Dernier  segment  de  l'abdomen  triangulaire ,  allongé 
V    et  pyramidal G.  3e.  ORECTOCniLR. 

Caract.  Corps  ovalaire,  plat  en  dessous^  plus  ou  moins  con- 
vexe en  dessus,  ordinairement  luisant;  tête  enfoncée  4an8  le 
prothorax  jusqu'aux  yeux;  ceux-ci  au  nombre  de  quatre,  dont 
deux  supérieurs  et  deux  inf^èrieurs;  anteunes  insérées  dans  une 
cavité  au-devant  des  yeux,  très-courtes,  de  onze  articles  :  le 

Ï premier  très-petit,  le  deuxième  très-gros,  presque  spfaérique, 
e  troisième  triangulaire,  dirigé  en  dehors  en  forme  d'oreil- 
lette^ les  huit  suivants  à  peine  distincts  et  en  massue  ;  menton 
très-profondémeat  échancré;  mandibules  courtes,  bidentées; 
mâchoires  ciliées)^  dedans,  très-aiguës  ;  quatre  palpes,  les  ma- 
xillaires internes  n'existant  pas  (selon  M.  Àubé);  prothorax 
courtj  transversal  ;  élytres  courtes,  tronquées,  laissant  aper- 
cevoir un  anus  souvent  terminé  en  pointe;  les  deux  pieds  an- 
térieurs longs,  avancés  en  forme  de  bras,  et  les  quatre  antres 
larges,  comprimés  et  en  nageoires. 

Les  Gyriniens  sont  carnassiers,  vivent  dans  les  eaux ,  et  se 
tiennent  le  plus  souvent  à  la  surface  sur  laquelle  ils  courent 
avec  beaucoup  d'agilité  et  en  tournoyant.  Tous  ont  des  ailes 
membraneuses  et  volent  bien,  mais  rarement  ils  s'en  servent, 
si  ce  n'est  pour  changer  d'habitation. 

Premier  genre,  Gyrin  (  Q^rinus,  Geoffroy  ).  - 

Labre  transversal,  arrondi  ;  dernier  article  des  palpés  Ia«> 
bianx  plus  long  que  le  pénultième  ;  segment  anal  de  l'abdo- 
men arrondi  et  aplati. 


vu  cTRimsHS.  Fam.  g.  a6i 

*  Prothotax  et  élytres  n  étant  pas  bordés  de  jaune, 

Gtrir  nagbur  {Gyrinus  natator,  Avnà),  Long.  6  à  6.1; a 
millim.  (a  ip  àa  3/41igQes];  ovale,  convexe;  d'an  noirblenâ- 
tre,  très-laûant,  bordé  de  bronzé;  élytres  striées-ponctuées,les 
stries  internes  les  plus  fines,  avec  les  intervalles  plans  et  lisses; 
dessous  d*Dn  noir,  bronzé  ;  bords  du  prothoraz  et  des  élytres  in- 
fléchis,:d'un:testacé  ferrugineux,  ainsi  que  la  poitrine,  l'anus  et 
les  pi^s.  Patris.  — '  Variété  à  poitrine  et  anus  noirs. 
;  GwiN  DISTINCT  (  G.  distinctus,  AuBÉ).  Loug.  7  millim.  (  3  li- 
gnes );  comme  le  précédent,  mais  un  peu  plus  allongé,  moins 
réguUènunent  ovalaire,  les  élytres  étant  un  peu  obconiques  ;  la 
portion  refléchie  du  prothorax  et  des  élytres,  surtout  le  der- 
nier segment  de  l'abdomen  et  la  poitrine,  plus  foncés,  d'un 
bran  ferrogiaenz.  France. 

Graiii  ou  Liban  (  G.  Libanus,  Adbé).  Long.  7  à  7  i;a  millim. 
(  3  à  3  i;4  lignes)  ;  ovale,  un  peu  oblong  ;  d  un  noir  bleuâtre, 
luisant,  très-peu  bordé  de  bronzé  ;  élytres  striées-ponctuées, 
les  stries  internes  très-fines,  les  intervalles  à  côtes  légèrement 
élevéo,  à  peine  visiblement  réticulées;  dessous  dun  noir 
bronzé;  le  bord  réfléchi  du  protborax  et  des  élytres,  ainsi  que 
les  pieds,  testacés  ;  l'anus  d'un  brun  ferrugineux.  Mont  Liban. 

Gtrin  ALLONGÉ  (G.  ciongatus ,  Aube).  Loug.  6  i;a  millim. 
(3  3;4  lignes)  ;  ovale-al longé;  convexe;  d'un  noir  bleuâtre, 
tr^lttisant,  bordé  de  bronzé  ;  élytres  striées-ponctuées,  les 
^râ  internes  les  plus  fines;  les  intervalles  plans  et  lisses; 
dessopsd'on  ooir  bronzé  ;  bord  réfléchi  du  protborax  et  des  ély- 
tres d'an  roux  ferrugineiix,  ainsi  que  la  poitrine,  l'anus  et  les 
pieds.  Midi  de  la  France. 

Gtrin. BICOLORE  (G.  bicolor.  Aube).  Long.  8  millim.  (3  1/2 
bgnes  \  ;  ovale,  très-allongé,  un  peu  parallèle,  convexe  ;  d'un 
noir  bleuâtre,  très-luisant,  bordé  de  bronzé;  élytres  arrondies 
au  sommet,  striées-ponctuées,  les  stries  internes  les  plus  fines, 
et  les  intervalles  -  plans  et  lisses;  dessous  d'un  noir  bronzé; 
bord  réfléchi  du  prothorax  et  de  la  poitrine'  d'un  roux  testacé, 
ainsi  que  les  pieds;  anus  d'un  brun  ferrugineux.  Autriche. 

Gyrin  étroit  (g.  angustatus.  Aube.).  Long.  €  i;3  millim. 
(3  2;3  lignes);  comme  le  bicolor,  mais  moitié  plus  petit;  an- 
gle externe  des  élytres  moins  arrondi;  poitrine  ferrugineuse  et 
non  pas  noire.  Midi  de  l'Europe. 

Gybih  petit  (G.  minutust  Aubé.).  Long.  3  i/a  millim.  (1  3;4 
bgne);  ovale,  convexe  >  d'un  noir  brun,  opaque,  bordé  de 
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Palpes  ïnaxillaires  presqne  anabi  longs  que  la 
tête;  le  quatrième  article  caché  ou  pea  di»- 
.   1      tinct,  le  troisième   renflé    et   les    faisant 

'  )     paraître  en  massue.  SecL  2 les  losgipalpES.    ^ 

Palpes  maxillaires  beaucoup  pins  courts  que  la 
tête,  à  quatrième  article  distinct .  Seet.  3.  les  aplahs.  *^ 

Section  première,  les  fissilabrbS. 

'   /  Les  quatre  palpes  filiformes 5 

.  1  J)ett;t  palpes  au  moins  terminés  par  un  article 
A  plus  grand ,  ou  brusquement  pins  petit,  et  à 
\     peine  distinct 6 

!  Antennes  insérées  entre  les  yeux ,  an<"dessu8 
du  labre  et  des  mandibules G*  3e,  stai^BYLIN. 
Antennei  insérées  au  devant  des  yeux,  en  de-  . 
hors  du  labre,  près  de  la  base  extérieure  dés 
mandibules..... G.  4^;»riiK)PBiLE. 

/  Deux  palpes  au  moins  terminés  par  un  article 

\      plus  grund ;... 7 

6.  <  Palpes  brusquement  terminés  par  un  article 
I  beaucoup  plus  petit  que  le  précédent,  pointu, 
\     sonrent  peu  distinct G.  5e.  latg^ROBIB. 

iLes  quatre  palpes  terminés  par  un  article  plus 
grand,  triangulaire G.  2e.  ASTRAPÉE. 
Palpes  maxillaires  filiformes  ;  les  labiaux  ter- 
minés par  un  article  plus  grand',  en  crois-  - 
ssnt;  antennes  perfoliées G.  l*''*.  oxtpop«e< 

Section  deuxième.  LES  LONGIP Alpes. 

Antennes  insérées  devant  les  yeux 9 

Antennes  insérées  entre  les  yeux,  près  de  leur 
6.  {  bord  interne,  terminées  par  une  massue  de 
trois  articles;  mandibules  fourchues  à  l'ex- 
trémité  ,.v. G.  8e.  STÈRE. 

Antennes  grossissant  insensiblement  ;  mandi- 
bules dentées  au  cMé  intérieur ,  à  pointe 
9.  }     entière G.  6e.  pédÈRB.    ' 

Antennes  terminées  par  une  massue  de  deux 
articles G.  7e.  BV^STHàtS* 

Section  troisième.  LES  APLATIS. 

Antennes  insérées  devant  les  yeux,  sous  un 

rebord  de  la  tête -.: '  11 

MQ  1  Antennes  insérées  entre  les  yeux,  ou.  près  de 
^      leur  bord  intérieur ,  les  trois  premiers  ar- 
ticles sensiblement  pins  longs,  que  les  sni- 
yants. G.  13e.  alÉOCHARB. 

Antennes  plus  grosses  vers  l'extrémité 13 

Antennes  presque  de  la  même  grosseur,  ayant 
11.^  la  plupart  des  articles  obconiques,  et  le 
dernier  presque  cylindrique;  palpes  fili- 
formes   G.  12e.  LESTÈTI* 
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(  Palpes  aii formes G.  fOé.  OMALIS. 

^^*  \  Pali»8  tenninés  en  ^ilàDe....... 15 

Prothorax  pas  beaucoup  plus  large  que  long; 
tarses  se  repUanl  sur  le  c6té  extérieur  des 
jambes,  qui  sont  plus  étroites  ou  échancrées 

.      à  leur  extrémité G.  9©.  OXYTÈLrt 

id.^  Prothorax  beaucoup  plus  ^rge  que  long; 
palpes  œaxiHairea'  peu  avancés,  termina 
par  un  article  presque  aussi  long  que  le 
précédent v G.  Ile.  PROTEINE. 


14. 


Section  quatrième.  LES  llicaocÉPHALES. 

(Palpes  filiformes G.  IS«.  tàghjiw. 

(  Paip»  en  alêne.... 1^ 


i  Antennes  en  massue  perfoliée  on  en  fuseau      -r 
allongé G.  14e.  LOMÉCHDSE. 
Antennes  à  artiolets  obconiques  on  en  poire, 
groiisiasant  insensiblement;  jambes   èpi-» 
neuses s*  G.  16<-\  tacbtrorb. 

Caractères.  Quatre  palpes;  élytres  trés-conrtes MfeTf e- 
couTrant  (|a'ane  petite  partie  de  l'abdomen;  antennes  sim^s, 
tantôt  d'^le  épaisseur,  tantôt  un  peu  plus  grosses  vers  le 
bout,  granulées  ou  lenticulaires;  corps  étroit,  allongé,  ter- 
miné par  àexa.  vésicules  que  Tanimal^fait  sortira  volonté; 
hanches  des  deux  pieds  antérieurs  fort  grandes. 

Leur  tête  est  ordinairement  grande  et  aplatie  ;  leurs  mandi- 
bules sont  fortes,  leurs  antennes  courtes;  leur  prothorax  est 
aussi  large  que  l'abdomen,  et  leurs  élytres,  quoique  tronquées, 
recouvrent  des  ailes  d'une  grandeur  ordinaire.  En  courant,  ou 
lorsqu'on  les  touche ,  ils  redressent  leur  abdomen  d'une  ma- 
nière menaçante.  Ils  vivent,  pour  la  plupart,  dans  la  terre, 
le  fumier  et  les  matières  animales  en  décomposition;  quel- 
ques petites  espèces  se  trouvent  sur  les  fleurs.  Ils  sont  très- 
vifs,  courent  et  volent  avec  beaucoup  d'agilité,  et  se  nouris- 
sent  de  proie.  ' 

On  ckiTise  cette  famille  en  quatre  sections ,  ainsi  qu'il  suit. 

SECTION   PREMIÈRE.    LbS   FISSILÂBRES. 

Tête  séparée  du  prôihorax  par  un  cou  étranglé  ;  labre  profonde" 
ment  fendu  en  deux  lobes  ;  prothorax  carré  ou  demi-ovale , 
ou  arrondi ,  ou  en  cœur  tronqué. 

Premier  genre.  Les  Oxypores  (  Oxyporus  ). 
Palpes  maxillaires  filiformes  :  les  labiaux  terminés  par  un 
artictê  très-grand  et  en  croissant  ;  anteimes  grosses ,  perfoUées 

£n(omo2b^te ,  tome  X .  ^3 


k 
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et  comprimées.  Ces  insectes  ne  se  trouvent  que  dans  les  bd- 
]ets. 

OxTPORE  FAUVE  (  Oxyporus  rufus,  LatRj  ).  Long.  7  à  9 
mîllim.  (  3  à  4  lignes  )  ;  fauve,  avec  la  tête,  la  poitrine,  l'ex- 
trémité et  le  bord  intérieur  des  élytres  et  l'anus,  noirs.  Paris. 

OXTPORE   GRANDE-DENT    (  O.    maxHloSUS,  LaTR.   ).    LoUg.    7 

millim.  (  3  lignes  }  ;  d'un  fauve  jaunâtre,  avec  la  tête  noire  ou 
noirâtre ,  ainsi  que  le  prothorax  et  les  angles  de  l'extrémité 
des  élytres.  Allemagne. 

OxTPORE  rubannê  (  O.  vittàtus ,  Latr.  ).  Noir,  luisant; 
pattes  d'un  roux  jaunâtre ,  ainsi  que  les  palpes  et  le  milieu 
longitudinal  de  chaque  élytre.  Amérique  septentrionale. 

Deuxième  genre.  Les  âsthapébs  (  Astrapœus  ). 

Ils  se  distinguent  des  précédents  par  leurs  quatre  palpes 
terminés  par  un  article  plus  grand ,  presque  triangulaire. 

âstrapée  de  l'orme  (  Astrapœu$  ulmi,  Gravenh.  ).  Long. 
Il  à*i4  millim.  (  5  à  6  ligues)  ;  d'un  noir  luisant  ;  bouche  et 
base  des  antennes  fauves,  ainsi  que  les  élytres  et  le  bord  de 
l'avant-dernier  anneau  de  l'abdomen.  Italie. 

Troisième  genre.  Les  Staphtlins  {StaphyUnus), 

Les  quatre  palpes  sont  filiformes,  et  leurs  antennes  sont 
insérées  entre  les  yeux,  au-dessus  du  labre  et  des  mandi- 
bules. 

Leur  corps  est  étroit  et  allongé,  et  leurs  antennes  monili- 
formes ,  à  premier  article  allongé  et  presque  cylindrique.  Les 
mandibules  sont  fortes,  écailleuses,  arquées,  pointues,  légè- 
rement dentées  au  côté  interne.  Le  prothorax  est  grand ,  ordi- 
nairement un  peu  carré ,  avec  le  bord  postérieur  arrondi  et 
s'avançant  sur  la  base  de  l'écusson. 

«  Prothorax  plus  large  que  long,  presque  semi-circulaire  ;  an» 
tenues  plus  courtes  que  le  prothorax ,  et  grossissant  très-sen- 
siblement  vers  t extrémité. 

Staphylin  bourdon  (  Staphylinus  hirtus ,  Latr.  ),  Long. 
23  millim.  (  lo  lignes  );  noir,  très-velu ,  avec  le  dessus  de  la 
tête,  du  prothorax,  et  les  derniers  anneaux  de  l'abdomen,  cou- 
verts de  poils  épais ,  d'un  jaune  doré  et  lustré  ;  élytres  d'un 
gris  cendré,  avec  la  base  noire;  dessus  du  corps  d'un  noir 
bleuâtre.  Paris. 

Staphtlin  maxillaire  (  S.  maxillosus,  Latr.  ).  Long.  \6 
à  i8  millim..  (  7  à  8  lignes )  ;  noir,  luisant;  tête  plus  large  ^ue 
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]e  protborax  ;  grande  partie  de  Tabdomen  et  des  élytres  d'uq 
gris  cendré ,  avec  des  points  et  des  taches  noirs.  Paris. 

Stavhtlin  TVTE-JiOUGE {Staphylinus  erythrocephalus^hATK.). 
Long.  iB  à  20  mill.  (8  à  9  lig.];  tête  rouge,  marquée  d'une 
tache  noire  entre  les  yeux.  Nouvelle  Hollande. 

*  *  Proihorax  carré ,  à  bord  postérieur  arrondi  ;  têU  transversale^ 
ou  n'étant  pas  plus  longue  que  large. 

Stapbtlin  gris-de-souris  (  s.  murinus,  Latr.}.  Long.  9  à 
14  rnilhm.  (  4  à  6  lignes  )  ;  tête  ;  prothorax  et  étui  d'an  bronzé 
foncé,  luisant ,  avec  des  taches  obscures  ;  écusson  jaunâtre, 
marqué  de  deqx'ta^es  très-iïoiires  ;' abdomen  noir  ;  majeure 
partie  des  anteimes  roussâtrè.  Paris. 

Staphtun  nÉBULEtTZ  (  S,nebulosus,  Latr.  ).  Long  so  à 
a  3  millim.  (  9  à  i  o  lignes  )  ;  palpes ,  genoux  et  jambes  fauves; 
angles  antérieurs  du  prothorax  aigus  :  du  reste  il  ressemble 
au  précédent.  Paris. 

Staphtl»  pubescent  {S,  pubescens,  Latr.  ).  Long.  16  à  18 
miJh'm.  (738  lignes  )  ;  velouté ,  d'un  brun  noirâtre  ;  antennes 
noirâtres,  ayant  la  base  des  premier,  second  et  quatrième  ar- 
ticles roussâtrè;  tête  couverte  d'un  duvet  laineux  et  d'un  roux 
jaunâtre,  avec  quelques  gros  points  enfoncés;  bord  posté- 
rieur du  prothorax  d'un  rougeâtre  obscur,  ainsi  que  les  angles 
de  la  base  des  élytres  et  le  bord  postérieur  des  atineaux  de 
V abdomen  :  ce  dernier  d'un  gris  soyeux  très-luisant  en  des* 
sous;  dessus  des  cuisses  roussâtrè ,  ainsi  qu'un  anneau  près  de 
leur  extrémité.  Paris. 

Staphtlin  chkysocéphale  (  s.  chrysocephàlus,  Latr.  ).  Sem- 
blable au  précédent-,  mais  un  peu  plus  grand  ;  tête ,  cou  et  les 
cinq  premiers  articles  des  antennes  d'un  roux  jaunâtre  ;  quel- 
ques petites  tâches  d'un  roux  obscur,  sur  le  prothorax  et  les 
érytres.  Paris  :  très-rare. 

^TAPHYLiK  A  ELYTRES  ROUGES  (  S.  erythroptcms  ^  Latr.)« 
Long.  14  à  2^  millim.  (  6  àio  lignes  )  ;  noir,  avec  les  élytres, 
la  base  des  antennes  et  les  pattes  fauves  ;  bord  postérieur  du 
prothorax  d'un  jaune  doré,  et  un  rang  de  taches  de  la  même 
couleur  sur  les  bords  latéraux  de  l'abdomen.  Paris. 

Stapbtlin  a  points- jaunes  (  S.  flavo-punctatus ,  Latr.  ]. 
U>ng.  18  à  20  millim.  (839  lignes)  ;  noir;  antennes,  ély- 
tres, jambes  et  tarses  roussâtres;  tète  et  prothorax  bronzés, 
très-finement  ponctués,  couverts,  ainsi  que  les  élytres,  d'un 
dnvtt  court  et  d'un  roux  jaunâtre;  abdomen  avec  six  rangées 
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longitudinales  de  points  d'un  gpris  jaunâtre  et  SQyeax  :  deut 
ligues  en  dessus ,  quatre  en  dessous.  Paris. 

StAPHYLIN   a   ÉLYTILES   d'uN   BRUN  MARRON  [Stapil^Unus  CO»* 

tanopterus,  Latr.).  Long,  ii  à  i4  mill*  (5  à  6  lig.)  ;  proiliorax 
entièrement  noir ,  et  du  reste  ressemblant  au  stapnylin  à  ély- 
trcs  rouges.  France  :  rare. 

Staphylin  fossoyeur  (  5.yb5sor,  Latr.  ).  Il  ressemble  aussi 
au  Staphylin  à  élytres-rouges ,  mais  sa  téts.etson  prothorax 
sont  bruus;  le  prothorax  a  une  ligne  élevée,  et  les  cuisses  sont 
noires,  Allemagne. 

Stapiiylin  stercoraire  (  $.  stercorarius ,  Latr.  );  Jûong.  9 
à  11  millim.  (  4  à  5  lignes  )  ;  noir  ;  élytres  et  pattes  testacées  ; 
lèvjre  supérieure,  antennes  et  palpes,  brous;  nue  petite  ligne 
élevée  et  luisante  sur  le  milieu  postérieur  de  la  longueur  du 
prothorax  ;  des  taches  jaunâtres  et  soyeuses  sur  l'abdomen  et 
la  poitrine.  Paris. 

Staphylin  a  tête-bronzée  (  S,  œneocephalus,  Latiu).  Losg. 
11  millim.  (  6  lignes  )  ;  couvert  de  poils  courts  et  couchés;  pal* 
pes  et  antennes  fauves  ;  tète  d'up  bronzé  foucé  et  Inisaot»  très- 
pointiilëe ,  avec  six  gros  points  enfoncés,  deux  de  chaque  côté 
autour  des  yeux,  deux  sur  le  vertex  et  écartés  ;  prothorax  d'un 
bronzé  foncé,  finement  pointillé,  ayant  une  ligne  éJeiréet 
lisse,  d^os  le  milieu  de  sa  longueur,  un  gros  point  en6woé  en 
devant  de  chaque  côté,  et  trois  autres  sur  les  bords  latéraux; 
élytres  bronzées,  un  peu  soyeuses,  obscures,  ayant  chacune 
un  gros  point  enfoncé  près  du  milieu  du  disque,  postérieure- 
ment ,  et  trois  autres  à  cha<pie  bord  latéral  ;  quelques  lignes 
plus  claires  sur  l'abdomen-;  jambes  et  tarses  d'un  roux  obscur. 
Cette  espèce  varie  beaucoup.  France. 

Staphylin  cou-épais  (  S.  crassicoUis  ^  Latr.).  Long.  16  mil- 
lim. (  7  lignes  )  ;  port  du  précédent  ;  tête  et  prothorax  d'uu 
noir  très-luisant ,  le  reste  d'un  noir  mat  ;  prothorax  très-lisse 
dans  sou  milieu  ;  tarses  bruns.  Allemagne. 

Staphylin  point-vague  (  S,  vagopunctaktSf  Latr.).  Long. 
9  millim.  (4  lignes  ]  ;  tête  grosse ,  d'un  noir  très-luisaut  ;  yeux 
cendrés;  prothorax  lisse,  luisant,  noir,  ayant  plusieurs  points 
enfoncés  à  ses  angles  antérieurs  ;  écusson  d'un  brun  obscur  , 
finement  ponctué  ;  élytres  d'un  brun  marron ,  très-lnisanteSy 
4yant  un  grand  nombre  de  points  enfouoés,  dont  ceux  du 
disque  disposés  en  séries;  leur  bord  antérieur  tirant  sur  le 
jaunâtre  ;  poitrine  noire,  ayant  quelques  pmls  couchés,  ainsi 
que  l'abdomen  qui  est  d'un  brun  marron  ;  pattes  de  cette  der* 
"re couleur.  Lieu? 
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StaPHYLIN  odorant  {Staphylinus  olens fLATV(,).LonQ.  27  mill. 
(  I  poace  ]  ;  noir;  extrémité  des  antennes  brune ,  avec  le  der- 
nier article  échancré  ;  tête  plus  large  que  le  prothorax  ;  tous 
deux,  ainsi  que  les  élytres,  d'un  noir  mat  et  finement  poin- 
tillé. Paris. 

SxikPHYuif  SEMBLABLE  (  S,  5imt7i5,  Lati^.  ).  Long.  i^  à. 16. 
millim.  (637  lignes)  ;  d'un  noir  un  peu  mat  ;  dernier  article 
des  antennes,  brun,  légèrement  échancré  ;  tète  et  pro  thorax 
très-ponctués ,  à  points  très-rapprochés  on  contigus  ;  une  ligue 
lisse ,  longitudinale ,  un  peu  élevée ,  sur  le  front  à  la  partie  du 
cou  ;  une  antre  semblable  au  milieu  de  la  partie  postérieure  du 
prothoraz  ;  tarses  d'un  brun  foncé  ;  élytres  finement  ponc- 
tuées. Paris. 

Staphtlin  bleu  {S.  cyanexis y  h ath.).  Long.  i4  à  18  milHm. 
(  6  à  8  lignes  )  ;  noir,  tête,  prothorax  et  élytres,  d'un  noir 
hleaâtre,  très-finemént  pointillés.  Paris.  . 

Staphyun  morio  (  s.  mono  y  Latr.).  Il  ressemble  an  5fa-  ' 
phjrlin  semblable  f  mais  il  est  plus  luisant  ;  les  cinq  on  six  der- 
niers articles  des  antennes  bruns;  points  moins  rapprochés; 
un  plus  long  prolongement  de  la  ligne  lisse  et  longitudinale 
du  milieu  du  prothorax  >ers  le  bord  extérieur  des  élytres,  ayant 
qoe/ques  points  enfoncés  plus  grands ,  de  chacun  desquels  part 
un  poil.  France. 

Staphtlin  tbès-noir  (  S.  aier,  Gravenh.  ).  Semblable  au 
précédent ,  mais  antennes  et  tarses  bruns  ;  tète  et  prothoraz 
plus  brillants  et  moins  ponctués.  Amérique  septentrionale. 

Staphtlin  tricolore  (  S.  tricolor^  Latr.).  Long.  la  mil- 
lim. (5  1/2  Hgnes)  ;  d'un  noir  mat;  antennes,  palpes  et  pattes 
roussâtres  ;  élytres  bleuâttes  ;  tête  d'un  noir  bleuâtre ,  avec 
une  ligne  longitudinale  unie  ef  peu  marquée  :  une  autre  ligne 
plus  apparente  sur  le  milieu  du  prothorax.  Europe. 

Staphtlin  grosse-tête  (  S.  macroceplialus t  Latr.).  Long. 
18  à  20  millim.  (  8  à  9  lignes  )  ;  forme  du  Staphylin  semblable  ; 
d'un  brun  un  peu  luisant  ;  tête  plus  large  que  le  prothorax , 
d'un  bronzé  noir,  à  chaperon  d'un  roux  jaunâtre,  ayant  au 
milieu  une  ligne  unie,  longitudinale  et  peu  apparente  ;  an- 
tennes ayant  leurs  trois  derniers  articles  roussâtres  ;  une  ligne 
longitudinale,  nnie«  peu  apparente,  sur  le  milieu  du  protho- 
rax :  celui-ci  d'un  bronzé  noir  ;  élytres  d'un  noirâtre  brun. 
La  Forêt-Noire. 

Staphtlin  chloroptèrb  (  S.  cloropterus,  Latr.)  Long.  9 
millun.  (  4  lignes  )  ;  d'un  bronzé  vert  -,  tête  et  prothorax  très- 
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Staphyun  brÊvicorne  (Stapliylinusbrevicomis,hATH,)Jjon%. 
un  peu  moins  de  9  mill.  (4  liQues  )  ;  d'un  noir  luisant;  tête  or- 
bicuJaire,  portant  des  antennes  seulement  un  peu  plus  longues 
quelle;  deux  lignes  dorsales,  chacune  de  cinq  points,  sur  le 
prothorax;  abdomen  grêle,  ayant  plus  de  deux  fois  la  lon- 
gueur des  élytres.  Allemagne. 

Staphtlin  éclatant  (S.  nitenSf  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  5  millim.  (  2  lignes  )  ;  d'un  noir  luisant;  prothorax  marqué 
de  points  enfoncés  à  peu  près  placés  comme  dans  le  StaphyUn 
poli;  antennes  et  pattes  d'un  brun  tirant  sur  le  gris.  France. 

Staphylin  opaque  (  S.  opacuSf  Latb.).  Long.  8  millim.  (  3 
1/2  lignes  ) ,  ou  un  peu  moins  ;  d'un  noir  luisant  ;  deux  lignes 
dorsales  de  cinq  points  chacune,  sur  le  prothorax  ;  élytres  pres- 
que grisâtres  *,  pattes  brunâtres.  France. 

Staphylin  resplendissant  (  5.  micans,  Latr.  ).  Long.  7  a 
9  millim.  (  3  à  4  lignes  )  ;  d'un  noir  luisant  ;  couvert  d'un  du- 
vet soyeux,  jaunâtre  et  fugace;  base  des  antennes  pâle;  les 
deux  lignes  dorsales  du  prothorax  composées  de  six  points  ; 
pattes  téstacées.  France. 

Staphylin  fdlvipède  {S.fulvipes,  Latr.).  Long.  7  millim. 
(3  lignes)  environ;  allongé  ;  d'un  noir  luisant;  élytres  et 
pattes  d'un  fauve  clair,  ainsi  que  la  bouche  et  les  trois  pre- 
miers articles  des  antennes  ;  tête  ovoïde,  un  peu  plus  étroite 
que  le  prothorax  :  celui-ci  avec  des  points  enfoncés,  dont 
ceux  du  dos  rangés  sur  deux  lignes  de  six  chacune;  un  duvet 
court,  soyeux  et  jaunâtre  sur  les  élytres  et  le  dessous  du  corps. 
F'rance. 

Staphylin  marginé  [S.  marginatuSy  Latr.).  Long.  7^9  mil- 
lim. (3  à  4  lignes);  d'un  noir  luisant;  antennes  un  peu  plus 
longues  que  le  prothorax  ;  celui-ci  ayant  deux  ligues  dorsales 
formées  de  quatre  points,  avec  les  Dords  jaunâtres  ;  pattes  de 
cette  dernière  couleur.  France. 

Staphylin  mitidule  ($.  nitidulus,  Latr.).  Long,  un  peu 
moins  de  5  millim.  (  2  lignes  );  d'un  noirâtre  très-luisant;  tète 
presque  orbiculaire  ;  antennes  et  pattes  pâles  ;  les  deux  lignes 
dorsales  du  pro  thorax  formées  dechacuuequatre  points.  France. 
Staphylin  terminé  (5.  terminaUis,  Latr.).  Long.  7  millim. 
(3  lignes)  ;  d'un  brun  luisant,  avec  les  pattes  et  les  élytres  fau- 
ves, ainsi  que  le  bord  postérieur  du  prothorax  :  les  lignes  dor- 
sales de  celui-ci  formées  de  quatre  poiuts.  Allemagne. 

Staphylin  suruliforme  {S.  subuliformis ,  Latr.).  Long,  en- 
viron 7  millim.  (3  lignes)  ;  d'un  brun  luisant;  tête  presque 
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^1  i;4  ligne)  ;  ovale-oblong,  un  peu  convexe,  très-finement  et 
eparsement  pointillé  ,  à  peine  pabesceut;  noir;  côtés  du  pro- 
thorax obliques  et  d'un  testacé  ferrugineux  ;  ély  très  arrondies 
au  sommet,  testacées,  avec  la  suture  dilatée  au  milieu  et  ap- 
pendiculée  de  chaque  côté  avant  le  sommet ,  noire  ;  une  tache 
numérale  de  la  même  couleur,  ainsi  qu'une  autre  oblongue  sur 
le  disque  et  une  petite  ligne  externe.  Midi  de  la  B'rance. 

Hydropore  peint  (^Hydroponis  pictus ,  Avbè).  Long,  a  1/3 
niill.(i  i;4  lig)  ;  ovale,  convexe,  finement  pointillé  ;  d'un  brun 
ferrugineux  ;  tète  d'un  roux  testacé  ;  côtés  du  prothoraz  obli- 
ques, d'un  roux  ferrugineux  ;  éiytres  d'un  testacé  pâle ,  arron- 
dies-atténuées  au  sommet,  avec  une  large  suture,  une  tache 
ovale  sur  le  disque ,  et  une  ligne  «xterne ,  noires.  France. 

Hydropore  a  bandelettes  (  H.  fasciatust  Aube  ).  Long.  3  à 
3  i;3  millim.  (  1  1/2  à  1  a;3  ligne  )  ;  ovale ,  convexe ,  très-fine- 
ment et  éparsement  pointillé ,  presque  lisse  ;  d'un  brun  mar- 
ron ;  devant  de  la  tète  d'un  brun  ferrugineux  ;  protborax  uni- 
strié  de  chaque  côté ,  avec  les  côtés  obliques  et  ferrugineux  ; 
éiytres 'd'un  roux  testacé,  arrondies-atténuées  au  sommet, 
avec  la'base  très-étroiteraent,  la  suture ,  deux  bandes  transver- 
sales'et  une  ligne  externe ,  d'un  noir  brun.  Toscane. 

Hyoropore  rÔussatre  ( H.  rufulus,  Aube].  Long.  3  1/2  mil- 
lim. (  1  3/4  ligne  )  ;  ovale,  convexe ,  pointillé  très-serré ,  fine- 
ment pubescent,  un  peii  luisant;  dessus  d'un  roux  brunâtre, 
dessous  d'un  roux  testacé  ;  tète  rousse;  protborax  à  côtés  obli- 
ques et  largement  d'un  ferrugineux  vague  ;  ^ytres  atténuées- 
acuminées  au  sommet,  avec  le  bord  extérieirr,  une  bandelette 
transversale  à  la  base  et  trois  taches  externes  tcstacées.  Sar- 
daigne. 

Hyoropore  agréable  (  H.  lepidus,  Aube  ).  Long.  3  i;3  mil- 
lim. (1  3/3  ligne);  ovale,  convexe,  pointillé  très-serré,  fine- 
ment pubescent,  un  peu  luisant;  noir;  tête  opaque;  protborax 
d'uu  noir  opaque, à  côtés  obliques  et  un  peu  étroitement  ferru- 
gineux ;  ély  très  brusquement  atténuées-acuminées  au  sommet, 
d'un  testacé  blanchâtre ,  avec  la  suture  sinueuse  et  bi-cruciée 
uoire,  ainsi  qu'une  tache  hnmérale  et  une  petite  ligne  externe 
plus  ou  moins  confiuentes.  Midi  de  l'Europe. 

Hyoropore  d'Escher  (  H.  Escheri,  Aube  ).  liOng.  près  de  5 
millim.  (  3  lignes  )  ;  ovale-oblong,  pointillé  très-serré,  un  peu 
pubescent,  luisant;  noir;  tête  d*un  noir  ferrugineux;  pro- 
tborax noirâtre ,  largement  bordé  de  roux  ferrugineux  s'a- 
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.  STAPllTLiir  GENTIL  [StapkyUnus  lepidus^  LATR.}.Loiig  un  peu 
plus  de  5  mil].  (1  lig.)  ;  noir;  élytres  roussâtres;  antennes  d'un 
brun  foncé,  ainsi  -que  .les. pattes  et  les  bords  des  anneaux  de 
l'abdomen  ;  lignes  dorsales  du  protborax  de  quatre  points. 
Allemagne. 

Stapmtlin  latéral  {S.  lateralis,  Latr.)>  Port  du  Staphylin 
luisant;  d*un  noir  luisant  ;  tête  presque  orbiculaire;  antennes 
et  tarses  bruns  ;  bord  extérieur  des  élytres  ronssâtre  ;  lignes 
dorsales-  du  prothorax  de  quatre  points,  et  peu  distinctes. 
France. 

Staphylin  BiMACULÉ(.S.6im«Eciila(u5jLATR.).Long.  7à9  mill. 
(3  à  4  lignes)  ;  d'un  noir  trèç-luisant  ;  une  grande  tache  d'un 
rouge  briqueté  sur  les  élytres;  les  deux  lignes  dorsales  du 
prothorax  de  quatre  points.  France. 

Staphylin  bipustulb  [S.  bipustulaius ,  LATR.).Long,  5  à  7 
millim.  (2  à  3  lignes). ou  un^ peu  plus;  d'un  noir  luisant;  tête 
plus  étroite  et  moins  orbiculaire  que  dans  le  suivant  ;  élytres 
avec  des  taches  sanguines ,  à  suture  noire  ;  lignes  dorsales  du 
prothorax  de  cinq  points.  France. 

Staphylin  sanguinolent  {S.  sanguinolenUis,  Latr.).  Long. 
739  millim.  (3  à  4  lignes)  environ;  d'un  noir  luisant;  ély- 
tres de  couleur  variable ,  ayant  des  taches  et  la  suture  d'un 
Tou^  de  sang  ;  lignes  dorsajes  de  cinq  à  six  points.  France. 

S  FAI  iiYLiN  DEBILE  {S.  debUts,  Latr.).  Loug.  5  millim.  (2  li- 
gnes); tête  presque  orbiculaire;  élytres  d'un  rouge  jaunâtre , 
tirant  sur  le  brun^  lignes  dorsales  du  prothorax  de  cinq  points. 
Allemagne. 

Staphylin  imprimé  (5.  impressiiSj  Latr.).  Long.  9  millim. 
(4  lignes);  d'un  noir  luisant;  élytres  bordées  de  rauve,  ayant 
chacune  trois  lignes  de  trois  points  enfoncés.  France. 

Staphylin  ébène  (  S.  ebeninus,  Latr.  ).  Long.  8  millim. 
(3  1/2  lignes)  ;  d'un  noir  luisant  ;  tête  orbiculaire;  pattes  d'un 
brun  foncé  ;  les  deux  lignes  dorsales  du  pro thorax  de  cinq 
points.  Allemagne. 

.  Staphylin  vierge  {S.  virgo,  Latr.).  Long.  7  mîlUni.  (3  li- 
gnes); d'un  noir  luisant;  tête  presque  orbiculaire  ;  lignes  dor- 
sales du  prothorax  de  six  points  chacune.  Portugal. 

Staphylin  métallique  {S.  metallicus,  Latr.).  Long*  près  de 
9  millim.  (4  lignes);  d'un  noir  luisant;  tête  orbiculaire  ;  ély- 
tres un  peu  poilues,  d'un  bronzé  bleu  mêlé  de  vert  ;  protho- 
rax ayant  ses  lignes  dorssdes  de  cinq  points  :  trois  autres  points 
sur  ses  côtés  et  deux  sur  ses  bords.  France. 
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StapBTlin  mince  (Staphylirtus  tenuis.,  Latr.).  TiODg.  5  mill. 
(2lig.)  ;  d'un  noir  luisant  ;  tête  ovoïde  ;  pattes  d'un  fauve  bri- 
quêté ,  ainsi  que  le  prothorax  dont  les  deux  ligues  dorsales 
sont  de  six  points;  moitié  postérieure  des  élytres  de  la  même 
couleur.  Allemagne. 

Staphylin  PATTES' jaunes  (  S.  ochropus,  Latr.  ).  Long.  5  à 

6  millim.  (  2  à  2  1/2  lignes  );  d'un  noir  luisant  ;  élytres 
d'un  bronzé  vert  ou  noir  ;  antennes  brunes  et  pattes  plus 
pâles;  lignes  dorsales  du  prothorax  de  cinq  points.  Alie^- 
magne. 

Staphtlin  discoïde  (5.  discoideus,  Latr.).  Long,  environ  5 
millim.  (2  lignes);  d'un  noir  luisant;  palpes  et  antennes  fau- 
ves ,  ainsi  qae  les  pattes ,  et  les  bords  des  élytres  et  des  an- 
neaux de  l'abdomen  ;  lignes  dorsales  du  protborax  de  cinq 
points;  tête  orbiculaire,  de  la  largeur  du  prothorax.  France. 

Staphylin  mal-propre  (S.  sordidus,  Latr.).  Long,  fi  millim. 
(2  1/2  lignes);  d'un  noir  luisant;  tête  presque  orbiculaire; 
élytres  bronzées;  lignes  dorsales  du  prothorax  de  quatre  points. 
France. 

Staphylin  fimétaire  (5.  JimetariuSy  Latr.).  Long,  environ 

7  millim.  (3  lignes);  tête  presque  orbiculaire;  élytres  bronzées 
et  pattes  plus  claires;  lignes  dorsales  du  prothorax  de  quatre 
points.  Allemagne. 

Staphylin  sali  [S,  contamtnatus,  Latr.).  Long.  8  millim. 
(3  1/2  lignes);  d'un  noir  luisant;  tête  presque  orbiculaire; 
pattes  tirant  sur  le  noirâtre;  élytres  avec  un  reflet  sanguin; 
lignes  dorsales  du  prothbrax  de  cinq  points.  Allemagne. 

Staphylin  obscur  (S.  obscurus,  Latr.  ).  Long.  7  millim.  (3, 
ligues);  d'un  noir  luisant;  tête  presque  orbiculaire;  lignes 
dorsales  de  cinq  points.  Allemagne. 

Staphylin  ventral  (S.  ventraUs,  Latr.).  Long.  7  millim T 
(S  lignes);  d'un  noirâtre  luisant;  antennes  fauves,  ainsi  que 
les  pattes  et  les  bords  des  anneaux  de  l'abdomen;  lignes  dor- 
sales du  prothorax  de  cinq  points.  Portugal. 

Staphylin  précoce.  {S.  ptœcox,  Latr.).  Long.  7  millim  (  3 
lignes)  ;  d'un  roux  jaunâtre;  tête  noirâtre,  ainsi  que  le  dis- 
que du  prothorax,  dont  les  lignes  dorsales  sont  de  trois  points. 
Portugal.  ' 

Staphylin  rupipèdb  (5.  rufipes,  Latr.  ).    Long.    8  mil- 
lim. (3  i;2  lignes);  d'un"  noir  luisant;  palpes,  antennes  et 
pattes  fauves  ;  lignes  dorsales  du  prot^iorax  de  trois  points.  ■ 
Sohéme. 
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StaphtliN  rrunnipèoe  {Staphylinus  brunnipes,  Latb.}-  D'un 
noir  luisant;  pattes  fauves,  aiusi  que  la  base  et  l'extrémité  des 
antennes  ;  ély  très  et  abdomen  d'un  noir  mat.  Angleterre. 

Stapqylin  dilaté  {S.  dilatatusy  hATH.).  Long.  i4  à  16  mil- 
lim.  (6  à  7  lignes);  noir;  auteones  fortement  ea  scie;  tét< 
plus  étroite  que  le  prothoraz  ;  celui^-ci  ayant  ses  bords  posté 
rieurs  et  latéraux  très-dilatés,  avec  un  reflet  doré  et  parpuriu 
élytres  d'une  couleur  mate.  Paris. 

Staphtlin  [ruficorne  {S,  ruficomis,  Latr.).  Long,  enviroi 
7  millim.  (3  lignes);  d'un  noir  luisant;  tète  ovoïde ,  plu. 
étroite  que  le  prothorax  ;  celni-ci  incliné  assez  fortement  sui 
ies  côtés,  et  ayant  ses  deux  lignes  dorsales  divei^entes  et  de 
trois  points;  antennes  et  pattes  fauves;  élytres  d'un  brun  très- 
foncé,  finement  ponctuées,  presque  glabres;  dessus  de  Tabdo- 
men  à  reflet  bleu  d'acier  et  pourpre,  ayant  le  bord  de.  ses  an- 
neaux roussatre  en  dessous.  France. 

««*♦  Prothorax  parallélogrammiifue;  tête  longitudinale  ou  en 
carré  long,  séparée  du  prothorax  par  un  grand  interualU; 
corps  trèS'étroitf  linéaire. 

Staphtlin  rufipenme  {S.  rufipennis,  Latr.).  Long,  un  pea 
moins  de  1 1  millim.  (5  ligues);  d'un  noir  luisant,  ponctué  j>ur 
la  tète  et  le  prothorax  ;  lisse  au  milieu^  ayant  ses  points  pres- 
que disposés  en  lignes  ;  antennes  et  pattes  obscures;  élytres 
&uves.  Allemagne. 

Staphylin  splendidulb  (5.  splendiduluSf  Latr.).  Long,  près 
de  5  millim.  (s  lignes);  d  un  noir  mat;*  antennes  et  élytres  plus 
pâles,  ainsi  que  les  pattes  et  les  bords  des  anneaux  de  l'abdo- 
men ;  ligues  dorsales  de  cinq  points.  Allemagne. 

Staphylin  unéairb(5.  UneariSf  Latr  ).  Long,  un  peu  plus 
de  1  millim.  (  i  ligne  ]  ;  des  lignes  et  des  points  nombreux 
sur  le  dos  du  protnorax  ;  pattes  d'an  fauve  jaunâtre.  Alle^ 
magne. 

Staphylin  tres-petit  (5.  parvulus,  Latr.].  Long.  3  millim. 
(.1  i;2  ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  pattes  d'un  fauve  briqueté, 
ainsi  que  les  antennes  et  les  palpes  ;  lignes  dorsales  du  protbo- 
rax  de  cinq  points.  Allemagne. 

Staphylin  tres-noir  {S.  aterrimus,  Latr.).  Long.  3  tnillina. 
(  1  173  ligne);  d'un  noir  luisant;  pattes  noirâtres,  ainsi  que  les 
antennes  et  les  palpes  ;  lignes  dorsales  du  prothorax  de  six 
points.  Allemagne. 

Staphylin  noirot  {S.  nigritulus,  Latr.).  Long,  un  pea  plus 
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de  a  millim.  (i  ligne);  d'un  noirâtre  luisant;  pattes  roossâ- 
tres,  ainsi  que  les  palpes  et  la  base  des  antennes;  prothorax 
ovoïde,  ayant  les  l^nes  doisales  de  cinq  points.  France. 

Staphtlin  ocracé  (Stap/iy/mu5 ocAraccus, LATa.).Long.  5^7 
mill.  (2  à  3  lig.)  ;  noir,  ou  un  peubrun,  luisant,  légèrement  velu  ; 
tête  souvent  bronzée,  finement  ponctuée,  excepté  dans  son  mi- 
lieu qui  est  très-lisse,  longitudinale;  prothorax  ayant  ordinai- 
rement une  teinte  bronzée,  avec  un  grand  nombre  de  petits 
points  enfoncés,  laissant  entre  eux,  au  milieu  et  le  long  du  dos, 
-an  intervalle  lisse  ;  ceux  des  bords  formant  de  chaque  côté  une 
ligne  assez  distincte  d'une  douzaine  de  points;  antennes  un  peu 
bronzées,  d'un  bran  plus  ovl  moins  roussâtre,  vaguement  ponc- 
tuées ;  pattes  de  la  même  couleur.  France. 

Staphtun  tricolore  (S.  tricolor,  Latr.  Staphylinus  eleganSf 
Gravenh).  Long.  9  millim.  (  4  lignes)  ;  d'un  brun  foncé  ;  pro- 
thorax noirâtre,  roussâtre  antérieurement;  élytreset  pattes 
d'un  rouxjaunâtre  ;  lignes  dorsales  du  prothorax  de  cinq  points. 
Suède.  Il  ne  faut  pas  le  confondre  avec  le  Sthaphylin  tricolore 
de  la  deniième  division. 

Stapetlin  glabre  (  S.  glaber,  Latr.  ).  Long.  7  à  9  mil- 
lim '  (3  à  4  lignes);  d'un  noir  luisant;  antennes  brunes; 
élytres  d'un  fauve  briqueté,  ainsi  que  les  pattes  ;  lignes  dorsales 
dn  prothorax  de  six  à  neuf  points.  Allemagne. 

STAPHY1.1J11  ALLONGÉ  (5.  elongatuSf  Latr.).  Long,  environ  7 
mill.  (3  UgO  J<^'"^  ^^^^  luisant,  plus  ou  moins  foncé  ;  tête  forte- 
ment ponctuée  derrière  les  yeux  ;  prothorax  ayant  quatre  li- 
gnes ponctuées,  deux  sur  le  dos  de  cinq  à  six  points  châfinne,  et 
deux  sur  les  c6tés^  de  sept*  à  huit  ;  ces  deux  dernî^es  lignes 
sont  courbées  en  crosse  en  devant.  Paris. 

Staphtlin  élégant  {S.  élevons,  Latr.).  Lo^g*  10  millim. 
f  4  i|^  lignes);  tête  etd^domen  noirâtres,  o«  d'un  brun  mar- 
ron très-foncé,  ainsi  que  les  antennes,  ex«^pté  W  premier  arti- 
cle de  la  base  qui  est  d'un  fauve  marron  vif,  comme  le  protho- 
rax, les  élytres,  la  poitrine  et  les  pattes;  deux  petites  lignes  im- 
primées sur  la  tête,  derrière  les  antennes;  prothorax  finement 
et  vaguement  ponctué^  à  àoa  lis^.  Paris. 

SrAPHYti»  CEINT  (  5' «-iMctu*,  Latr.).  Long,  nn  peu  plus  de 
5  miUina.  (  2  ligue?);  d'un  noir  luisant;  base  de  l'abdomen,  an- 
tennes et  pattes  d'un  faave  jaunâtre  ;  prothorax  vaguement 
ponctué  ;  *^te  carrée.  Allemagne. 

SrAPflYLiN  alternant  [S,  altemans,  Latr.).  Long.  3  à  9 
millhn.  (3  1/3  à  4  lignes);  d'un  fauve  luisant;  tête  carrée  \ 

entomologie,  tome  z.  a  4 


^.g  LES   COLEOPTERES.    OBDRB  V. 

ély  très  noires,  tiinsi  que  le  bout  de  TabdomeD  ;  'prothorax  va- 
guement ponctué.  Allemagne. 

Staphylin  BUiLhikViT  [StaphyUmis  fulgidus,LA^K.Pœderusful' 
qidas,¥A1l.).  Long!  II  mill.  (5  lig.);  d'un  noir  luisant;  anten- 
nes noirâtres;  élytres  et  tarses  tirant  sur  le  fauve;  quatre  li- 
gnes de  points  enfoncés  sur  le  prothorax  :  les  dorsales  de  cinq 
à  six  points  ;  celles  des  côtés  de  six  à  huit,  courbées  en  dehors 
à  leur  extrémité  antérieure;  deux  courts  sillons  en  devant  de 
la  tête,  et  un  enfoncement  rugosule  et  oblique  près  du  bord  in- 
terne des  yeux.  France. 

Staphylinfolminànt  (5./tt/mman5,  Latr.).  Long,  environ 

9  millim.  (4  lignes);  d'un  brunâtre  foncé  et  luisant;  pro- 
thorax lisse  ;  élytres  fauves,  ainsi  que  les  antennes,  les  pattes  et 
l'anus.  Allemagne. 

Staphylin  BRULE  (5.  ustulatuSjlJiTR.],  Long.  9  millim.  (  4 
lignes  );  d'un  noir  luisant;  prothorax  très-lisse;  le  limbe  ou  le 
bord  extérieur  des  élytres  fauve,  ainsi  que  les  palpes,  les  anten- 
nes, l'anus  et  les  pattes.  Allemagne. 

Staphylin  pyroptère  (  S.  pyropiçrus,  Latr.).  Long,  nn  peu 
plus  de  9  millim.  (4  lignes  );  tirès-noir  et  luisant  ;  tète  grande, 
marquée  de  gros  points  enfoncés;  prothorax  très-uni  sur  son 
disque,  ayant  un  gros  point  enfoncé  vers  chaque  angle  du  bord 
antérieur, et  une  ligne  de  points  réunis  de  chaque  côté;  tarses 
et  antennes,  à  partir  du  coude,  fauves,  ainsi  que  les  élytres  ; 
celles-ci  ponctuées  dans  leur  longueur,  de  leur  milieu  à  la  su- 
ture. France  méridionale. 

Stapbvlin  TÊrrE-L0NGUE(5.  longiceps,  Latr.).  Long,  près  de 
7  millim.  (3  lignes)  ;  d'un  noirâtre  luisant  ;  huit  lignes  ponc- 
tuées peu  mai^nées  sur  les  côtés  dn  prothorax  j  antennes  d'uu 
brun  pâle,  a^mi  lyie  les  pattçs.  Portugal. 

Staphylin  cenbiw.ux  {S.  cinerascens,  Lath.).  Long.  Smillûn, 
(  a  lignes);  d'un  noir  ttàs-mat;  prothorax  ayant  des  points  en- 
foncés presque  disposés  en  ligne,  lisse  sur  le  dos;  élytres  et  pat- 
tes roussâtres.  Allemagne. 

Quatrième  genre.  Les  ^uvopbilES  (  Pinopkilus  ). 

Palpes  filiformes»  mais  antennes  ina£.rées  an-devant  des 
veux,  en  dehors  du  labre,  et  près  de  la  baa«  extérieure  des 
mandibules. 

Prothorax  à  bord  postérieur  droit,  carte.  Leurs  m(»«rs  sont 

inconnues. 
Pinophile  a  pattes  larges  [Pinophilus  latipeSy  lat^.).  Long. 
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i4  millim,  (61ignes);  d'un  brun  noirâtre;  pattes  d  un  brun 
jaunâtre,  ainsi  que  les  antennes  et  les  palpes.  Amérique  septen- 
trionale. 

Cti^uième  ^«nre.  Les  Lathrobies  (LafAroôium). 

Palpes  brusquement  terminés  par  un  article  beaucoup  pins 
petit  que  le  précédent ,  pointu ,  souvent  peu  distinct  ;  les 
maxillaires  plus  longs;  antennes  insérées  comme  dans  le  genre 
précédent. 

Prothorax  par&itement  carré,  à  bord  postérieur  droit  et  sé- 
paré de  la  base  des  élytres  par  un  étranglement. 

Ces  insectes  se  trouvent  sons  les  pierres  et  dans  le  fumier; 
lenr  corps  est  souvent  aplati. 

liATHBOBiE  A  PLUSIEURS  POINTS  (  Lathrobtum  multipunciatunif 
IjAtb.}.  Long.  7  millim.  (3  lignes};  d'un  fauve  brun  foncé, lui- 
sant; abdomen  brun.  Paris. 

Lathrobie  MARRON  (L,  costaneum,  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  5  millim.  (2  lignes);  d*un  brun  luisant,  pâle  en  dessous; 
pattes  d'un  roux  jaunâtre;  prothorax  ayant  un  grand  nombre 
de  points  rangés  en  plusieurs  lignes  dorsales.  Autriche. 

LATHRcmE  LONGUET  (L.  longulum,  Latr.)  Long.  3  millim. 
/  I  1/3  ligne);  d'un  noir  luisant;  palpes  d'un  briqueté  fauve, 
ainsi  que  la  bouche,  les  antennes  et  les  pattes.  Allemagne. 

LATHBOBns  bai  (L.  badiùmt  Latr.].  Long,  xi  millim.  (5  li* 
gnes);  bran,  plus  pâle  en  dessous;  prothorax  marqué  de  points 
irr^u\iers  formant  des  inégalités;  pattes  d'un  fauve  jaunâtre  ; 
palpes  et  antennes  fauves.  Allemagne. 

Lathrobie  terminé  (  L.  lerminatum^  Latr.  }.  Long,  un  peu 
plus  de  7  millim.  (3  lignes)  ;  d'un  noir  luisant;  pattes  d'un 
briqneté  fauve,  ainsi  que  la  base  de  ses  antennes,  sa  bou- 
che»  et  l'angle  extérieur  d'un  bout  de  chaque  élytre.  Aile- 

IjATHROBIb  fracticorne  [L.  fracticome f  Latr.  Pœderusfili- 
formisy  Fab.).  Long,  un  peu  plus  de  5  millim  (2  lignes);  d'un 
noir  luisant;  tête  grande^  à  bouche  avancée;  premier  article 
des  antennes  très-long  et  eu  massue  ;  prothorax  ponctué  sur  les 
côtésy  lissé  au  milieu  ;  pattes  d'ùu  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

liATBROBiE  STRIÉ  (  L.  striatum,  Latr.).  Long,  de  près  de  9 
millim.  (  4  lignes)  ;  déprimé,  un  peu  velu,  d'un  noir  brunâtre 
et  taisant  ;  pattes  d'un  fauve  clair,  ainsi  que  les  antennes  et  la 
bouche  ;  élytres  d'un  fauve  marron,  à  base  noirâtre,  ayant 
plq^urs  rangées  de  points  ;  abdomen  ayant  ses  deux  derniers 
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anneaux  fauves»  ainsi  que  les  bords  des  autres  en  dessous  ; 
prothoraz  ayant  des  points  sur  les  côtés  et  d'autres  formaat 
deux  lignes  dorsales  ;  Ùsse  sur  les  autres  parties.  France. 

Lathrobie  DEPRIME  {Lathrolitum  depressum,  LA.Ti^).  Long,  un 
peu  plus  de  7  inill.  (3  lig.  )  ;  aplati;  d'un  noir  luisant;  éiytres 
courtes,  d'un  fauve  brun,  avec  le  bas  noirâtre^  excepté  le  bord 
extérieur;  antennes  d'un  brun  clair,  ainsi  que  les  pattes.  Midi 
de  la  France. 

Lathrobie  grêle  (JD.  gradlcy  Latr.).  Long.  7  millim.  (3  li- 
gues ]  ;  d'un  noir  luisant  ;  antennes  et  pattes  fauves,  ainsi  que  la 
bouche,  le  bout  des  éiytres  et  de  l'abdomen.  Portugal. 

Lathrobie  linéaire  (  L.  Uneare,  Latr.  ).  Long.  8  millinik 
(3  1/2  lignes);  noirâtre;  pattes  fauves;  antennes  et  éiytres 
brunes.  Autriche. 

Lathrobie  BRUMNipÈDE  (L.  brunnipes^  "Lath.  Pœderus  brun' 
nipeSf  Fab.).  Long,  y  sl  g  millim.  (3  à  4  lignes]  ;  d'un  noir  nu 
peu  mat  ^  antennes  d'un  fauve  foncé,  ainsi  que  les  pattes. 
Paris. 

Lathrobie  poïld  (L.  pitosum,  Latr.).  Long,  environ  7  miU 
lim.  (  3  ligues)  ;  d'un  noirâtre  luisant  ;  antennes  et  pattes  bru- 
nes. Allemagne. 

Lathrobie  allonge  (  L.  ehngatum,  Latr.  Pœderus  elongatus, 
Fab.).  Long,  environ  9  millim.  (4  lignes);  d'un  noir  au  peu 
luisant;  tête  presque  orbiculaire  ;  prothorax  ponctué,  lisse  au 
milieu;  pattes  d'un  briqueté  fauve,  ainsi  que  l'extrémité  des 
él  y  très.  Paris. 

Lathrobie  brevicorne  (L.  brevicome\  Latr.)  Long,  environ 
7  millim.  (3  lignes]  ;  aplati;  d'un  brun  marron  très-foncé;  an- 
tenues  en  massue,  roussâtres,  à  articles  courts;  palpes  de  la 
même  couleur  ;  prothorax  long,  très-ppnctué,  à  dos  uni  ;  pattes 
courtes,  d'un  brun  roussàtre^  à  cuisses  plus  foncées;  éiytres  un 
peu  pubescentes,  très-finement  ponctuées.  France. 

section  il.  Les  LONGIPALPES. 

Tête  entièrement  découverte  ;  labre  entier;  patpes  meuciUcdres 
presque  aussi  longs  gue  la  tête ,  le  quatrième  article  caché  ou 
peu  distinct  ;  le  troisième  renflé ,  les  faisant  paraître  terminés 
en  massue. 

Sixième  genre.  Les  Pèoères  {Pœderus). 

Antennes  insérées  devant  les  yeux,  grossissant  insensible- 
ment ;  mandibules  dentées  au  côté  intérieur,  à  pointe  entière. 
Leur  corps  est  fort  long  et  très-étroit  ;  leurs  éiytres  très- 
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comtes;  leur  tête  orbicalaire  on  ovoïde,  distinguée  da  protho- 
rax par  un  étranglement  ou  par  un  cou  ;  leur  prothorax  est 
ordinairement  ovoïde,  court,  tronqué  postérieurement  ou  aux 
deux  bouts-  On  trouve  ces  insectes  sur  le  bord  des  eaux. 

PéoÈBE  &IVERAIN  {Pœderus  riparius,  Latr,).  Long. ,  environ 
S  mttiim  (3  lignes);  d'an  fauve  jannâtie;  articulations  des 
quatre  cuisses  postérieures,  ou  au  moins  des  deux  dernières, 
noires,  ainsi  que  la  tête,  les  deux  derniers  anneaux  de  l'abdo- 
men, et  les  antennes  dont  les  premiers  articles  sont  d'un  fauve 
très-pâle;  élytres  bleues;  prothorax  très-luisant ,  presque 
carré,  à  angles  arrondis,  Paris.  —  Le  pœderus  UUoraUs  de  Gba- 
VENHOST  n'en  est  qu'une  variété  plus  grande. 

PÊDéBB  RCPicoLLE  (P.  ruficolUs,  Latr.).  Loug.  environ  7 
millim.  (3  lignes);  d'un  noir  bleuâtre;  prothorax  luisant, 
rond-ovoîde,  convexe,  d'un  fauve  un  peu  jaunâtre;  abdomen 
avec  des  poils  courts  et  gris,  à^  dernier  anneau  terminé  par 
deux  points.  Paris. 

PÈDÈRE  ÉTROIT  (P.  angustatus,  Latr.).  Long,  un  peu  moins 
de  5  millim.  (  2  lignes)  ;  plus  grêle  que  le  suivant  auquel  il 
ressemble,  à  l'exception  de  la  ligne  lisse  au  milieu  du  pro- 
thorax,  qu'il  n'a  pas  ;  antennes  et  pattes  Brunes.  Paris.  - 

FÉDÈRE  oRBicuukiRE  (P.  or^icu/crtt&s,  Latr.).  Long,  environ. 
5  millim.  (a  lignes)  ;  majeure  partie  du  corps  d'un  noir 
mat  ;  tête  grande,  orbiculaire,  très-pointiliée  ;  antennes  d^un 
fauve  foncé  ;  prothorax  ovoïde-globuleux ,  un  peu  rétréci 
en  pointe  en  devant,  très-pointillé^  avec  une  ligne  dorsale  ; 
élytres  d'un  hruo.  luisant  et  bronzé,  pubescen  tes,  pins  pâles 
aux  bords  postérieurs  et  extérieurs;  pattes  d'un  fauve  brun, 
abdoDieu  peu  allongé,  comparativement  aux  autres  Pédères. 

Paris- 

Pkdère  fragile  {P,fragilù  Latr,).  Il  ressemble  au  précé- 
dent» mais  il  est  un  peu  plus  grand;  son  prothorax  est  fauve, 
ainsi  que  ses  pattes  antérieures  et  les  tarses  des  autres  qui  sont 
brunes  ;  ses  antennes  sont  brunes  ou  noirâtres.  France. 

FÉDÈRE  ocracé  (P.  ochraceus,  Latr).  Long.  3  millim.  (  i 
JJ1  liQtte  );  d'un  brun  luisant;  tête  noire  ;  prothorax  rous- 
sâtre,  carré,  avec  une  ligne  élevée  peu  apparente  an  milieu  \ 
pattes  briquetées.  Paris. 

FÉDÈRE  MARRON  (P.  castan€us,hATR.).  Long.  9  millim.  (4 
lignes);  d'un  brun  un  pen  lujsant^  tête  noirâtre,  ainsi  que  le 
milieu  de  l'abdomen  ;  prothorax  presque  orbiculaire;  antennes 
et  palpes  roossâtres  ;  pattes  fouves.  Autriche. 
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Septième  y enre.  Les  Evjesthètes  [Evœsthetus). 

Antennes  insérées  devant  les  yeux,  et  terminées  par  une 
massue  de  deux  articles  :  du  reste,  ils  ressembient  aux  précé- 
dents. 

EviBSTHÈTE  CHAGRINÉ  {Evœsthetus  scaber^  Gratenii.).  Long, 
un  peu  moins  de  a  millim.  (i  ligne);  noirâtre,  luisqut ;  aaten- 
nes, , palpes  et  mandibules  plus  pâles  -,  tète  £auve  ;  pieds  d'au 
roussàtre  obscur.  Dans  les  environs  de  Brunswick. 

Huitième  genre»  Les  Stènes  {Stenus). 

Antennes  insérées  près  du  bord  interne  des  yeux ,  termi- 
nées par  une.  massue  de  trois  articles;  yeux  gros;  extrémité 
des  mandibules  fourchue. 

Deuxième,  troisième,  quatrième  et  cinquième  article  des 
antennes ,  on  quelquefois  davantage ,  cylindriques ,  plus  me- 
nus; les  suivants  coniques  et  plus  gros  ;  palpes  maxillaires  plus 
longs  que  la  tête;  prothoràx  presque  cylindrique;  hanches  des 
pattes  antérieures  très-petites,  cinq  fois  plus  courtes  que  la 
caisse.  Leurs  tnœun  sont  les  mêmes  que  celles  des  Fédères. 

Stene  claticorne  {Stenus  clavicomis,  Latr.).  Long,  un  peu 
plus  de  5  millim.  (a  lignes);  noir;  antennes  d'un  fauve  pâle, 
à  premier  article  et  extrémité  noirs.  Paris. 

Stène  oculé(>S.  oculatuSy  Latr.  ).  Long,  un  peu  pins  d^  5 
millim.  (ot  lignes);  noir;  palpes  d'un  fauve  pâU ,  ainsi  que  les 
pattes  dont  les  genoux  sont  noirs  ;  antennes  d'uni  fauve  pâ\e, 
à  premier  article  très-noir  et  luisant.  Paris. 

Stène  Jdnon  {  Stenui  Juno ^  Latr.  Stenus  biguttatus^  var« 
Fab.  ).  Long,  environ  7  milliin.  (  3  lign-es  )  ;  noir;  une  petite 
tache  ronde  sur  les  élytres;  palpes  d'un  roux  jaunâtre,  ainsi 
que  les  pattes  ;  genoux  noirs.  Autriche. 

Stène  bimoughbté  (S.  bitjuilatus,  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  5  millim,  (s  lignes)  ;  ressemblant  au  précédent ,  maià  pattes 
el  palpes  noirâtres.  Paris. 

Stène  cigindéloïoe  {S.  cicindeloides^  Latr.).  Noir;  antennes 
d'un  fauve  clair,  à  extrémité  noire;  palpes  maxillaires  et 
pattes  d'un  fauve  clair  et  pâle  ;  genoux  noirs.  Paris. 

Stène  bdphtalme  (  S,  buphdialmus ,  Latr.  Stenus  Juno, 
Fab.).  Entièrement  noir.  France. 

Stène  du  figuier  [S.JîcuSy  Latr.).  N^oir;  élytres  obscures, 
marquées  postérieurement  d'une -tache  pâle,  ondulée  sur  set 
bords.  Du  Levant. , 

Stène  circulaire  {S,  circularis,  Latr.).  Long,  nn  peu  moio 
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de  3  miliioi'  (  <  ligne);  noir;  prothorax  court,  à  peine  plus 
long  que  large  ;  palpes  et  antennes  brunâtres  ;  lèvre  supérieure 
d'au  ftiuve  pâle.  Autriche. 

Stènb  a  pattes  pales  {Stenus  pallipes,  Latr.).  Long.  3  mill. 
(i  i}2  ligoe).;  noir  ;  pattes  et  palpes  d'an  fauve  pâle,  ainsi  que 
les  antennes,  excepté  le  premier  et  les  derniers  articles.  Au- 
tricVie. 

Stème  a  pattes  brunes  {S.  fuscipesy  Latr.).  Long,  un  peu 

plus  de  2  mUlim.  (  i  ligne)  ;  noir;  pattes  et  palpes  bruns  ou 

d'uu  fauve  foncé.  Europe. 

SECTION  m.  Les  APLATIS. 

Tête  eniièretnent  découverte  ;  labre  entier  ;  palpes  maxillaires 
beaucoup  plus  courts  que  la  tête,  à  quatrième  article  dis- 
tinct, 

m 

Neuvième  genre.  Les  Oxttèles  {Oxytelus), 

Antennes  insérées  devant  les  yeux ,  sous  un  rebord,,  plus 
grosses  vers  le  bout  ;  palpes  terminés  en  alène  ou  par  un  ar- 
ticle beaucoup  plus  menu  que  le  précédent ,  effilé  et  pointu  ; 
Bord  postérieur  du  prothorax  arrondi. 

I^enrs  jambes  ont  la  face  latérale  et  extérieure  garnie  à  cha- 
que Jbord  longitudinal  et  sur  ses  arêtes^  d'un  rang  de  petites 
épines  nombreuses ,  parallèles,  plus  fortes  à  l'extrémité  de  la 
jambe,  entre  lesquelles- viennent  «appliquer  et  se  cacher  les 
tarses  qui  sont  très-gréles.  Le  corps  est  allongé ,  mais  moins 
que  dans  les  Staphylins  ;  tête  carrée  ou  en  ovale-transversal, 
grosse,  de  la  largeur  du  prothorax:  ce  dernier, semi-circulaire, 
est  quelqnefoîs  séparé  de  l'abdomen  par  un  petit  pédicule  sur 
lequel  est  inséré  l'écusson.  Les  mâles  de  quelques  espèces  ont 
deux  cornes  sur  la  tête  et  une  troisième  sur  le  pro thorax. 

Oxytele  jayet  {Oxytelus  piceus ,  Latr.  StaphyUnus  piceus. 
Fab.)*  Long.  5  millim.  (2  lignes),  ou  un  peu  moins;  d'un  noir 
luisant;  cinq  enfoncements  sur  le  prothorax,  dont  celui  du 
milieu  droit;  élytres  et  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Paris. 

Oxttele  ciselé  (  O.  cœlatus,  Latr.  ).  Long,  a  ou  5  millim. 
(1  ou  â  lignes);  d'un  noir  luisant;  prothorax  marqué  de  quatre 
fossettes,  dont  celles  du  milieu  arquées;  élytres  d'un  noirâtre 
pâle  ,  ainsi  que  les  antennes  et  les  pattes.  Paris. 

OxYTHCB  CARÈNE  (  O.  carinatuSy  Latr.).  Long.  2  à  5  millim. 
(i  à  a  lignes) ,  ou*  nn  peu  plus  ;  d'ui^  noir  luisant;  prothorax 
marqué  de  cinq  enfoncements  ;  élytres  brunâtres  et  pattes  plus 
pâles.  Paris. 
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QxTTèLE  TRILOBÉ  {Oxytelus  trilobus ,  Latr.  Oxytelus  morsh 
(ans,  GRATENn.).L.oàg.  un  peu  plus  de  2  mil},  (i  lig.)  ;  d'un  noir 
luisant  ;  saillie  des  yeux  faisant  paraître  la  tête  trilobée;  un 
si|Ion  longitudinal  au  milieu  du  protliorax  ;  élytres  brunes  ; 
cuisses  noirâtres  et  pattes  pâles.  Paris. 

OxTTÈLE  FULIGINEUX  (  0.  fuUginosus,  Latr.).  Long,  a  milHm. 
(i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  prothorax  assez  lisse  ;  jambes  peu 
épineuses  ;  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

OxYTÈLE  DÉPRIMÉ  (O.  dcpresstis y  Latr.).  Long,  environ  3 
millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  mat  ;  prothorax  marqué  de  quatre 
lignes  élevées  ;  antennes  brunes  ;  pattes  d'un  roux  jaunâtre. 
Paris. 

OxTTÈLE  PÉDICELLÉ  (0.  pedicellus,  liATR.).  Long.  an  plus 
a/3  millim.  (  i;3  ligne);  d'un  noir  luisant  ;  prothorax  ru(;rQeax  ; 
élytres  brunâtres,  ainsi  que  les  pattes  et  la  base  de  l'abdomen. 
Allemagne. 

OxTTÈLE  BEAu(0.  pulchcr,  Latr.).  Long.  5  millim. (a  lignes); 
d'un  noir  luisant;  élytres  et  pattes  fauves,  ainsi  que  la  bouche 
et  les  antennes;  cinq  enfoncements  sur  le  prouorax.  Alle- 
magne. 

OxYTÈLE  NiTiDULE  (O.  nitidulus,  Latr.).  Long,  un  pea  moins 
de  2  millim.  (  i  ligne);  noir;  cinq  enfoncements  sur  te  pro- 
thorax; élytres  d'un  brun  foncé  ;  pattes  plus  pâles.  Paris. 

Oxytèle  cornu  (O.  cornu£u5,  Latr.).  H  ressemble  à  ÏOxytète 
trilobé  y  mais  il  a  sur  le  deva'ht  de  la  tête  deux  pointes  avancées 
couchées  horizontalement.  Paris. 

Oxytèle  tricorxu  (0.  tricomis,  Latr.).  Long,  environ  7 
millim.  (3  lignes);  noir;  élytres  rongea  très,  excepté  à  la  su> 
ture;  prothorax  ponctué ,  marqué  d'un  sillon  longitudinal, 
ayai^t  en  devant,  dans  les  titàles,  une  corne  droite,  pointue, 
«'avançant  sur  la  tête  ;  insertion  des  antennes  formant  une 
saillie  de  chaque  côté;  jambes  et  tarses  roussâtres.  Espagne. 

Dixième  genrcj  Les  Omalies  (  Omalium  ). 

Antennes  insérées  sous  un  rebord  delà  tête,  devant  les  yeux, 
plus  grosses  vers  le  bout  ;  palpes  filiformes ,  à  dernier  article 
n'étant  pas  fort  allongé. 

Quelques  espèces  ont  aussi  les  jambes  épineuses. 

a.  Elytres  légèrement  plus  longues  tjfue  le  prothorax. 

Omalie  PLANE  {Omalium  planum,  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  2  millim.   (  1  ligne);  aplatie;  d'un  noirâtre  luisant;  queU 
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ques  petiu  enfoncements  sur  le  prothoraz  ;  antennes  et  pattes 

pâles.  Paris. 

Omalie  ruoueuse  {Orhalium  rugosum,  LATR.).Lon^.  6  miU. 
(2  173  lignes  )  ;  d'un  brun  foncée  presque  terne;  pattes  çt  an- 
tennes plus  pâles  ;  élytres  avec  des  stries  crénelées  \  deux  pe- 
tits enfoncements  sur  le  prothorax.  France.  . 

Omaue  RonssE  (  O.  rufum  »Latr.  ).  Long,  un  peu  plus  de 
5  niilUm.  (  2  lignes)  ;  d'un  fanve^  luisant  ;  pattes  un  peu  plus 
pâles  ;  élytres  à  stries  pointiliées  ;'prothorax  carré;  yeux  noirs. 
Autriche. 

Omalie  bRéNBLÈE  (  O.  crenatum ,  Lata.  ).  Long,  environ  5 
xnilHra»  (a  l^es)  ;  d'un  brun  assez  luisant  ;  pattes  plus  pâles; 
dernier  article  des  antennes  OTOÏde  et  pointu  ;  des  stries  cré- 
nelées sur  les  élytres.  Suède. 

Omalie  brune  (O-  6runneuni,'LATR.).  Long,  environ  a  mil- 
)im*  (i  ligne)  ;  d'un  roussàtre  luisant;  tête  ordinairement  plus 
foncée,  ainsi  que  l'extrémité  des  élytres  et  de  l'abdomen  ;  an- 
tennes ayant  leur  dernier  article  orbiculaire  et  pointu.  Suède, 
Qmalte^  peprimée  (0-  depressum,  Latr.  ).  Long,  environ  3 
xnillim.  (1 1;2  ligne)  ;  d'un  roussàtre  luisant;  tête ,  prothorax 
et  abdomen  plus  obscurs  ;  prothorax  un  peu  convexe,  presque 
Jisse.  Autriche. 

b.  Elytres  au  moins  une  fois  plus  longues  que  le  proihorttx, 

Omalie  aivulaire  (0.  nVu/are»  Latr.).  Long,  un  peu  plut 
de  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  des  petits  enfonce- 
ments  sur  le  prothorax  ;  élytres  plus  pâles  et  pattes  fauves. 
Paris. 

Omaue  nEs  FLEURS  {p.  florale  y  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  a  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  prothorax  lisse;  an- 
tennes fauves,  ainsi  que  la  bouche  et  les  pattes.  France. 

Omalie  de  la  viorne  .( O.  vi6urm,  Latr.).  Long,  un  pea 
plus  de  3  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  des  petits  en- 
foncements sur  le  prothorax  ;  élytres  brunes  ou  noirâtres  ; 
bouche  et  pattes  brunâtres.  Autriche. 

Omaue  striée  (O.  striatum,  Latr.).  Long,  au  plus  de  a  mil« 
lim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  élytres  avec  des  stries  ponc- 
tuées ;  pattes  roussâtres.  Paris. 

Omalie  des  ren.oncul£s  (0.  ranuncuU,  Latr.  Silpha  mi- 
nuta» Fab.).  Long,  a  millim.  (i  ligne);  d'un  noir  luisant; 
protfaorax  lisse,  presque  mat  ;  pattes  jEauves,  ainsi  que  la  bou- 
che et  ia  base  des  antennes.  Allemagne. 
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Onzième  genre.  Les  Protéines  (Profeintu). 

Antennes  insérées  sons  un  rebord,  devant  les  y  eux,  plos 
cosses  au  bout  ;  palpes  terminés  en  alêne  ;  les  maxillaires 
peu  avancés,  à  dernier  article  presque  aussi  long  que  le  précé- 
dent; prothorax  beaucoup  plus  large  que  long. 

Protéine  BRACurvrkRE  {Proteinus  brachypteruSf  Latr.  Orna- 
lium  brachypterum ,  Gratenh.  ).  Long.  5  millim.  (  3  lignes); 
d'un  noirâtre  un  peu  luisant  ;  tête  noire;  antennes ,  prothorax, 
élytres  et  pattes  plus  pâles.  Paris. 

Douzième  genre.  Les  LEStÈVES  {Lesteva). 

Antennes  insérées  devant  les  yeux  et  sous  un  rebord  de  la 
tête,  presiïue  de  la  même  grosseur,  à  articles  en  cônje  renversé, 
pour  la  plupart,  le  dernier  presque  cylindrique;  palpes  fili* 
formes. 

Ces  insectes,  les  Anihophagus  de  Gravenborst,  ont  les  mâ- 
choires terminées  par  deux  divisions  allongées,  dont  Texteme 
ressemble  à  un  palpe,  et  dont  l'interne  est  ciliée  ;  les  palpes 
sont  terminés  par  un  article  beaucoup  plus  long  que  les  autres 
et  finissant  en  pointe  ;  lé  premier  article  de  leurs  antennes  est 
un.peu. plus  grand,  les  autres  presque  égaux.  La  tête  est  pres- 
que de  la  laigeur  du  prothorax,  un  peu  rétrécie  par  derrière  ; 
leurs  yeux,  petits,  sont  un  peu  saillants,  et  leur  prplliorax, 
presque  carré  ou  cordiforme ,  est  tronqué  postériearement. 
Leurs  élytres  recouvrent  une  grande  partie  de  l'abdomen. 

Lestèvb  pointillés ïi^e^feva  punctulata^  Latr.].  Long,  près 
de  5  miilim.  (  2  lignes);  d'un  noir  un  peu  luisant,  finement 
ponctuée  ;  prothorax,  cordiforme  tronqué  ;  élytres  noires,  ou 
d'un  brun  foncé  ;  antennes  et  pattes  brunes.  Paris. 

Lestève  garaboïde  (L.  caraboideSf  Latr.  AAthophdgus  ca- 
raboidest  Grayenh.  Cartibus  abreviatus,  Fab.  ).  Long,  un  peu 
moins  de  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  roux  jaunâtre  et  luisant; 
tête  et  bout  de  l'abdomen  noirs  ;  prothorax  et  antennes  fauves, 
Autriche. 

Lestève  bicolore  (L. //icArous,  Latr.  Anihophagus  dichrous, 
Gravenh.].  Long.  8  millim.  (  3  i/a  lignes)  ;-  d'un  noir  un  peu 
luisant;  élytres  et  pattes  fauves,  ainsi  qiie  la  poitrine,  Fécas- 
son,  le  prothorax,  la  bouche  et  les  antennes.  Allemagne. 

Lestève  alpine  (  L.  atpina,  Latr.  Anihophagus  alpinus, 
Gravenh.  Staphylinus  alpinus,  Fab.  ).  D'un  noir  luisant;  pro- 
thorax noirâtre,  ainsi  que  l'extrémité  de?  antennes  :  celles-ci 


Les  brachblttrbs.  Fam.  lo. .  .  287 

avant  leur  base  d'un  faAve  jaunâtre  ;  élytres  et  pattes  de  cette 
dernière  couleur.  Laponie.  • 

Lestève  akmigère  {hesteva  armigerOyhATR.  Anthophagus  ar^ 
miqer^  Grayenh.)*  Long*,  jp^^s  de  5  mill.  (2  lig.)  ;  d'un  fauve  lui- 
sant ;  yeux  noirs,  ainsi  que  l'abdomen  ;  élytres  et  pattes  d'un 
faav«  jaunâtre.  Antricbe. 

LiESTÈVB  OBSCURE  (L.  obscum ,  Latr.  Jnthophagus  obscurus^ 
Gravemh.).  Long,  près  de. 5  milUm.  (2  lignes)  ;  d'nn  noir  assez 
luisant,  avec  les  pattes  et  tes  élytres  plus  pâles.  Paris^ 

1L.K5TEVE  DOS-MARQUÉ  (  L.  plogiata ,  Latr.  Anthophagus  pla^ 
giatus,  Gravenh.).  Long.  5  millim.  (2  lignes),  ou  un  peu  plus  ; 
d'un  noir  un  peu  luisant;  disque  des  élytres  d'un  rouge  sanr 
guin  \  antennes  et  pattes  brunes.  Suède. 

XjEsnkYB.  TESTAcé(L.  testacea,  Latr.  Anthophagus  testaceus, 
Obavenh-V  Long.  5  millim.  (2  lignes)  ;  jd'un  fauve  jaunâtre  et 
luisant  ;  tête  et  prothorax  fauves  ;  bout  de  l'abdomen  plus  ob-» , 
scur  ;  yeux  noirs.  Autriche. 

lYemème  genre.  I^es  Aléocqares  (^/eocAam). 

Antennes  insérées  entre  les  yeux  ou  près  de  leur  bord  intë- 
rieur,  et  à  nu ,  près  de  leur  naissance  ;  les  trois  premiers  ar- 
ticles sensiblement  plus  longs  que  les  suivants  :  ceux-ci  perfo- 
liéSf  ie  dernier  allongé  et  conique;  palpes  terminés  en  alèue, 
les  maxillaires  avancés ,  avec  î'avant-dernier  article  grand  et 
le  dernier  très-petit;  prothorax  presque  ovale,  ou  en  carré  ar- 
rondi aux  angles. 

Premier  sons-genre.  Les  Callicèrbs.  Antennes  terminées  par 
un  article  cylindrique^  dont  la  longueur  fait  presque  le  tiers 
de  œlle  des  antennes;  palpes  maxillaires  ne  paraissant  que 
de  trots  articles. 

Calucère  obscdr  {Callicerus  obscurus,  Latr.).  Long,  a  mil- 
lim. (1  ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  élytres  brnnes, pâles  sur  les 
bords;  antennes  d'un  tanve  briqueté,  ainsi  que  la  bouche  et  les 
pattes.  Autriche. 

Deuxième  soos-goire.  Les  AlÊochares.  Antennes  ayant  leurs 
articles,  depuis  le  quatrième  jusqu'au  onzième ,  presque  trans* 
versaux  et  un  peu  perfàliés,  le  dernier  turbiné  ou  cylindrique; 
palpes  maxillaires  de  quatre  articles  distincts* 

*  Elytres  formant  un  carré  plus  large  que  le  prothorax. 
AuocHARB  PROLIXE  [Alcochara  pro/txa, Latr. ).  Long,  près 
de  5  millim.  (2  lignes)  ;  noirâtre  en  dessus,  roussâtre  en  des- 
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SOUS,  luisante  ;  élytres  fauves,  ainsi  que  Panus  et  les  pattes; 
antennes  brunes.  Autriche. 

Aléochare  lucide  [Aleochara  lucida,  Latr.).  Long.  5  mifl. 
(2  !ig.)  ou  environ;  d'un  roux  foncé ,  luisant  ;  tête  noirâtre, 
aifksi  que  i'angle  extérieur  du  bout  de  chaque  ély  tre ,  ]a  poi- 
trine et  l'extrémité  de  l'abdomen  ;  un  enfoncement  à  la  base  du 
prothorax.  Allemagne. 

AtéocHARE  A  tARGE  HORDURE  {J.  Umbatay  Latr.).  Long.  5 
millim.  ("2  lignes);  d'un  btun' luisant  ;  pattes  fauves,  ainsi  que 
la  base  des  antennes  et  de  l'abdomen^  et  lès  épaules  ;  un  enfon- 
cement longitudinal  au  milieu  du  prothorax«  Paris. 

Aléocrare  LINÉAIRE  {Jt.  UneatiSj  Latr.  ).  Long,  près  de  5 
millim.  {1  lignes)  ;  d'un  brun  foncé;  un  large  enfoncement  sur 
le  prothorax;  pattes  d'un  roux  jaunâtre,  ainsi  que  la  base  du 
prothorax.  Autriche; 

Aléochare  caniœlée  [A.  canaliculata ,  Latr.  Staphylinus 
canaUculatus^  Fab.).  Long,  un  peu  plus  de  5  millim.  (2  lignes); 
d'un  bruu  fauve; un  sillon  longitudinal  dans  le  milieu  du  pro- 
thbrax  ;  tête  noire,  ainsi  que  1  avarit^ernier  anneau  de  l'ab- 
domen. Paris. 

Aléochare  a  collier  {A.  coUaris,  Latr.).  Long,  un  peu 
moins  de  5  millim.  (2  ligne»);  port  deV Aléochare iucide;  a  un 
fauve  luisant  ;  tête  noire,  ainsi  que  la  poitrine  et  V^nus;  ély- 
tres noires,  ou  seulement  l'angle  extérieur  de  leor  extrémité  ; 
prothorax  enfoncé  à  sa  base.  Paris. 

Aléochare  moire  [A.  nigra,  Latr.  ).  Ix)Dg.  un  peu  moins 
de  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  très-luisànl  ;  prothorax  ayant 
tin  sillon  ;  antennes  et  pattes  brunes.  Allemagne. 

Aléochare  noirâtre  [A.'picea,  Latr.).  Long,  un  peu  moins 
de  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  très-luisant;  protborax  ayant 
un  point  enfoncé  avant  le  bord  de  sa  base  ;  antennes  et  pattes 
d'un  brun  pâle,  ainsi  que' le  bord  de  Textrémité  des  éfytres. 
Sttède.  ' 

Aléochare  obscvre  {A.  ohscura,  Latr.  ).  Long.  2  millim. 
(i  ligne);  d'un  brun  foncé,  luisant  et  un  peu  soyeux  ;  protho- 
rax un  peu  imprimé  dans  son  milieu  ;  pattes,  antennes  et'  ély- 
tres roussâtres.  Paris. 

Aléochare  sillonnée  (^.  au /ca (a,  Latr.).  Long,  a  milUm. 
(i  ligne)  environ;  brune  ou  noire;  prothorax  ayant  sa  «q. 
foncement  longitudinal  dans  son  ipilieu;  pattes  jaunâtres. 
Paris. 

Aléochare  des  rites  (.<j^.  rtVufam»  Latr.).  Long,  on  peu 
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fnoiiis  dé  a  millim.  (  i  ligne  )  ;  prothoraz  ayant  den\ 
creux  et  trois  sillons  longitadinanx  et  coorts,  d'un  noi^ 
foncé  et  très-loisant;  antennes  et  pattes  roussâtres.  Autn^^ 

AxéocHARE  ENFONCÉE  (  Aleochara  impressa,  Latr.).  LongX^^ 
millim.  (i  lig.)  ;  lanve;  tète  noire;  prothorax  comme  la  précé- 
dente. Paris. 

A1.É0CHAKE  DES  ÉC0RCES  (^.  corticalis,  Latr.].  Long,  nn  peu 
plus  de  a  millim.  (  1  ligne);  d'un  noir  luisant  et  lisse;  an- 
tennes et  pattes  fanves,  ainsi  cpie  le  bout  des/élytres.  Au- 
triche. 

Aléochare  ^Ethiopienne  {A.  JEihiops,  Latr.).  Long,  enyi- 
ron  2  millim.  (  1  %ne  ]  ;  d'un  noir  tr^luisant,  couverte  d'un 
davet  gris,  long  et  soyeux;  antennes  et  tarses  bruns.  Au- 
triche. 

Ai<É0CHARE  ANALE  (  A.  anoUs,  Latr.).  Loug.  2  millim.  (  i 
ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  élytres  et  pattes  d'un  roux  jaunâtre, 
ainsi  ,que  les  palpes  et  l'anus.  Autriche. 


*  « 


Efytres  formant  un  carré  allongé ,  ou  de  la  largeur  du 

prothorax. 

Aléogsare  naine  [A.  pusilla,  Latr.).  Long,  moins  de  3 
miiiim.  (1  ligne);  d'un  noir  assez  luisant;  prothorax  ayant 
quelquefois  nn  enfoncement  peu  marqué  près  de  chaque  côté  ; 
antennes,  pattes  et  élytres  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

A1.É0CHARE  BOtJTS-NOiRS  (  A.inquinula,  Latr.  ).  Long,  i 
niillim.  {  i;2  ligne);  noirâtre  ;  un  enfoncement  au  milieu  du 
prothorax,  pires  de  sa  base  ;  tête  noire ,  ain4  que  l'abdomen; 
*an  tannes  brunes;  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

AuBOCHARE  ÉLONOATULE  {A.  elongatula,  Latr.).  Long,  enrî- 
ron  a  millim. (  i  ligne);  filiforme,  grêle;  d'un  n(»r  mat;  ély- 
tnes  et  pattes  plus  pâles ,  ainsi  que  les  antennes.  Autriche. 

Ajléochare  ctlindrique  {A.  teresy  Latr.).  Long,  a  millim. 
(1  Cgae);  très-grêle;  d'un  noir  foncé  et  très- luisant;  pattes 
d*iin  roaz  jaunâtre  ;  élytres  couleur  de  poix.  Allemagne. 

A1.É0CHARB  LONGIOSCULE  (A.  hn^iuicula,  Latr.).  Long.  3 
millim.  (  i  ip  ligne);  grêle;-  d'un  noir  très-luisant;  pattes 
branes  et  élytres  d'un  brunâtre  foncé.  P&ris. 

Aléochare  AtTERNJkNTE  (^.  ôitemanSy  Latr.).  Long.  2  mil- 
lim. (-1  ligne);  d'un  briqueté  fauve  assez  luisant;  tête  plus  ob- 
score,  ainsi  que  le  disque  du  prothorax,  les  angles  extérieurs 
du  bout  des  élytres,  et  l'avant-derniei  anneau  de  l'abdomen. 
I.  ■         ■•.•,.. 

fntomofe^ie,  tome  1 .  ^^ 
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Al.éocaAliE  NOfHPTT^  {^Aleochara  nigripila.,  )UT^.).  LOY»g«  U^ 
©eumoinsdeamill.  (iligOi  ^'"^  noirâtre  luisant;  |)attes  et 
antennes  d'un  roux  jaunâtre  -,  élytres  brunâtres.  Autriche, 

AïfiocHAttE  COU-NOIR  {J.  nigricolUs^  Latr.).  ^long.  5  mU- 
lini  i%  lignes)  ;  d'un  brun  fauve  i  élytres  et  pattes  plus  p4les ; 
tête  et  protborax  noirs ,  légèrement  raboteux.  Allemagne, 

AiiocHARE  MENUE  {A.  tenuis ,  IaATR.)-  Long.  2  millim.  (i  li- 
gue)- d'un  noir  luisant;  prothorax  carré;  anteunes  b|imes; 
élytres  fauve»,  excepté  le»  épaules;  pattes  plus  pâles.  Aaibridie. 

Aléochàre  très-noire  {A,  aterrima,  Latr.).  liOÏig.  i,  ija 
jwllim.  (3/4  ligue)  ;  antennes  lopgue?  connue  la  moitié  du 
.cprpsi  .prothorax    noir,    assez   luisant;    pattes  et  anténni» 

brunâtres,  Autriche.  .      ■ ,  '  ,    j  . 

Albochare  des  bolets  [A.  bolehf  Latr.).  Long,  environ  3 
milUuï.  (i  tp  lig»«);  npirâtre,  uupeu  luisante;  %tr»  ordi- 
nairement plus  pâles,  ainsi  que  les  antennes  et  les  patt^.  Pa- 
ris :  cette  espèce  varie  beaucoup  pour  les  couleurs,  .• 

Aléochàre  pygmée  {A.  jyygmœa,  Latr.).  Loiig.  a  millim. 
(i  ligne);  d'un  noirâtre  luisant;  pattes  d'un  faavç  de  brique, 
ainsi  que  les  élytres  au-delà  de  leur  base.  Autriche. 

Aléochàre  HUMÉRAiiE  (^.  kumeralis,  Laçr.).  Long^  t  niillmi. 
(3  lignes);  d'un  brun  foncé  et  luisant;  pattes  de  couleur  d'o- 
ère,  ainsi  que  la  base  des  antennes  et  les  épaules.  Suèdii.  _ 

AiÉocHARB  OMBRÉE  (^.  umbrota,  Latr.),  Long,  a  ffiillini. 
(  I  ligne)  ;  d'un  noir  mat  et  soyeux  ;  élytres  plus  claires  ;  pattes 
d'un  fauve  de  brique.  Autriche. 

Aléochàre  opaq^de  {A.  opaca,  Latr.).  Long,  enviicon  5 
millim.  (a  lignes);  d'un  nwr  mat,  avec  un  duvet  çrisitre  et» 
soyeux;  pattes  et  élytres  pâles.  Autriche. 

Aléocbaae  cannelle  (^.  cinnamomea,  LatR-)>  I^pg*  envi- 
ron 5  millim.  (2  ligues)  ;  d'une  couleur  de  cannelle,  Imiante; 
tête  et  abdomen  plus  obscurs.  Suéde. 

Aléochàre  xongigorke  {A.  io^icorms,  Latr^.  ^Pg*  a  mil- 
lim. (i  ligne);  d'un  noir  Ims^t  ^antennes  longues;  pattçs  d'un 
fauve  de  brique  pâle  ;  élytres  d'un  J>run  très^foncé.  Aoiricke. 

Aléochàre  NOIRCIE  (wii^.  o6/v.scat(Z,  Latr.).  Long,  .environ  a 
millim.  (i  ligne);  d'un  uoirâtre  ipresque  mat;  pcQth^nax  et  ély- 
tres plus  pâles  ;  pattes  et  anteubes  roMssâtres.  Suède. 

***  Les  deux  élytres  réunies,  transverses,  èk  la  longueur  du. 

prothordx. 

Aléochàre  ruficorne  {A*  ruficomis,  Latr.)*  Loii|^.  pcès  de 
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y  mîlUni.  (3  li^ës);  «fan  brtm  Ifusaot;  antennts,  pi^ 
élytres  d'un  liriq[iiété  fiiav^  ainsi  «pu  les  oÔtés  ds  proth^ 
Autpicfae. 

ÀiÀ>OHARE  PATTES-BitiriiE8(^i«ocAara/i(«c^ie5,LâTtt.  Staphy 
Unus  fuscipes,  Fab.  ).  Long,  environ  7  miU.  (3  lig.)>  d*un  noir 
liÛBant*,  pattes  ^im6s;  disque  des  élytres  d'nn  ron(|;tG  de  sang. 
Paris. 

ALÉbcHAmE  lassB  {A,  heois,  Latr.)*  Long  6  miUiin.  (a  i;ft 
lignes)  ;  d*nn  n<»ir  hiisant»  avec  an  (faivei  sofMix;  aaianiies  et 
pattes  bniaes.  Autriche. 

AcéocHÀftE  ^i»Tfi  {A.  mmsta,  LAim.)*  I^ong»  près  da  &  mil- 
lim.  (2  lignes)  ;  d'an  n€»îr  làîsant  ;  anteunatf  brunes  oa  d\ai 
jatinâtie  brab ,  ainsi  <{ae  les  élytres  et  les  pattes;  Attfeiicfae. 

Ai^éocSAïUE  TANNÉE  (^.  pu/fa, Lata.).  Loug.  un  penpius  de 
a  millim.  (i  ligne)  ;  d^an  bttin  noirâtre,  assez  luisant  ;  ^ytreà 
plus  pâtes;  pattes  d'un  Eauve  jaunâtre.  Snède. 

âleocba&b  MORiON  {À.  morion,  Latr.).  Long.  9  millio).  (t 
lijgne);  d'un  noir  mat;  pattes  et  antennes  d'un  Brun  foncé.  Àu.- 
tri<Jie. 

AiioçHABB  mÈs^vETiTE  {J.  fNifntia,  I^ATR.)*  LoQg*  l  nullim. 
(ifi  l%ne);  d'un  noir  mat;  pattes  d'i^n  roux  jaunâtre;  ây« 
très  et  antennes  d'an  bruii  fpncé.  ï^aris. 

*  *  k  *  Les  deux  élytres  réunies,  transverses,  plus  larges  que 

ie  pfôlhorax. 

Au^omARE  POLIE  [A.  poliia,  Latr.).  IiOAg.  xtn  peu  ijiioins 
de  3  iniuiin.  (i  ^gne)  ;  a  un  noir  luisant;  pactes  et  antennes . 
dan.  roux  jaunâtre.  Autriche. 

Aléocbarb  népRiMÉE  {A,  depressa ,  Latr.).  Long,  environ  5 
millim.*(2  lignes)  ;  d'un lirun  pâle,  un  p«a  hiistfnt;  tête  et 
abdorogn  plus  obscurs  ;  pattes  d'un  roox  jaunâtre.  Allemagne. 

ALÈocasABB  APLANIE  [A.  deplatiata,  Latr.).  Long.  3  n^Uim. 
(i  ligne);  d'tin  bruia.  luisant  ;  pattes  d'un  fâuve  jaunâtre.  An- 
tricke.  * 

SECTION  IV.  Les  MIQBOCÉPHALSS. 

T^  enfoncée  postérieurement  dans  le  proikorax  jusque  près  des 
y  eux,  «am  ^u  ni  étranglement;  prothorax  trapézoïdal,  élargi 
de  devemt  en  arrière;  corps  moins  allongé  que  dans  les  genres 
précédents  ;  mandibules  de  grandeur  moyenne ,  sans  dentelu- 
re», et  simplement  arquées  à  la  pointe»  Dans  quelques  espèces 
Us  élytres  recouvrent  un  peu  plus  de  la  moitié  de  t abdomen. 
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Septième  y enre.  Les  Evjesthètes  [Evœsthetus). 

Antennes  insérées  devant  les  yeux,  et  ternoioées  par  nue 
massue  de  deux  articles  :  du  reste,  ils  ressemblent  aux  précé- 
dents. .       . 

EviESTHÈTE  CHAGRINÉ  [Evœsthétus  scober^  Gratenh.).  Loug. 
un  peu  moins  de  i  millim.  (i  ligne);  noirâtre ,  luisant  ;  aalen^ 
nés, , palpes  et  mandibules  plus  pâles  ;  tète  Êiuve  ;  pieds  d'an 
Toussàtre  obscur.  Dans  les  environs  de  Bruns^vick. 

Huitième  genre»  Les  Stènes  {Stenui), 
Antennes  insérées  près  du  bord  interne  des  yeux ,  termi- 
nées par  une  massue  de  trois  articles  ;  yeux  gros  ;  extrémité 
des  mandibules  fourchue. 

Deuxième,  troisième,  quatrième  et  cinquième  article  des 
antennes,  on  quelquefois  davantage,  cylindriques,  plus  me- 
nus; les  suivants  coniques  et  plus  gros  *,  palpes  maxillaires  plus 
longs  que  la  tête;  prothoràx  presque  cylindrique;  hanches  des 
pattes  antérieures  très-petites,  cinq  fois  plus  courtes  que  la 
cuisse.  Leurs  mœurs  sont  les  mêmes  que  celles  des  Fédères. 

Stène  CLATfCORNE  {Stenus  clavîcomis,  Latr.).  Long,  un  peu 
plus  de  5  millim.  (a  lignes);  noir;  antennes  d'un  fauve  pâle, 
à  premier  article  et  extrémité  noirs.  Paris. 

Stêne  ocdlé  (S.  oculatuSf  Latr.  ).  Long,  un  peu  plus  d^  5 
millim.  [vt  lignes);  noir;  palpes  d'un  fauve  pâW,  ainsi  que  les 
pattes  dont  les  genoux  sont  noirs  ;  antennes  d'uiï  fauve  pà\e, 
à  premier  article  très-noir  et  luisant.  Paris. 

Stène  Junon  { Stenus  Juno ,  Latr.  Stenus  biguttatus,  var. 
Far.  ).  Long,  environ  7  millim.  (  3  lignes  )  ;  noir;  une  petite 
tache  ronde  sur  les  élytres;  palpes  d'un  roux  jaunâtre,  ainsi 
que  les  pattes  ;  genoux  noirs.  Autriche. 

Stènb  bimoitghbté  {S.  biguilatus,  Latr.).  Long,  un  peii  plus 
de  5  miliira,  (3  lignes)  ;  ressemblant  an  précédent,  mais  pattes 
et  palpes  noirâtres.  Paris. 

Stène  cicindbloïde  {S.  cîcindeloides,  Latr.).  Noir;  antennes 
d'un  fauve  clair,  à  extrémité  noire;  palpes  maxillaires  et 
pattes  d'un  fauve  clair  et  pâle  ;  genoux  noirs.  Paris. 

Stène  rùphtalme  {S.  buphuialmus ,  Latr.  Stenus  Juno 
F AB.).  Entièrement  noir.  France. 

Stène  du  figuier  {S.  ficus,  Latr.).  Noir  ;  élytres  obscures 
marquées  postérieurement  d'une -tache  pâle,  ondulée  sur  set 
bords.  Du  Levant. , 

Stène  circulaire  {S.  circularis,  Latr.).  Long,  un  pea  moiii 
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àe  3  millini.  (  i  ligne);  noir;  prothorax  coart,  k  peine  plus 
long  que  large;  palpes  et  antennes  brunâtres  ;  ièvre  supérieure 
d'un  fauve  pâle.  Autriche. 

Stène  a  pattes  pales  [Stenus  pallipes,  Latr.).  Long.  3  mill. 
(i  i;a  ligne).;  noir  ;  pattes  et  palpes  d'un  fauve  pâle,  ainsi  que 
les  antennes,  excepté  le  premier  et  les  derniers  articles.  Au- 
triche. 

Stène  a  pattes  brunes  (S.  fuscipes,  Latr.).  Long,  un  peu 
plus  de  2  millim.  (  i  ligne)  ;  noir;  pattes  et  palpes  bruns  ou 
d'un  fauve  foncé.  Europe. 

SECTION  m.  Les  APLATIS. 

Têtg  entièrement  découverte  i  labre  entier  ;  palpes  maxillaires 
beaucoup  plus  courts  que  la  tête,  à  quatrième  article  dis- 
tinct. 

Neuvième  genre,  ^es  Oxttèles  {Oxytelus), 

Antennes  insérées  devant  les  yeux ,  sous  un  rebord,  plus 
grosses  vers  le  bout  ;  palpes  terminés  en  alène  ou  par  un  ar- 
ticle beaucoup  plus  menu  que  le  précédent ,  effilé  et  pointu  ; 
bord  postérieur  du  prothorax  arrondi. 

Leurs  jambes  ont  la  face  latérale  et  extérieure  garnie  à  cha- 
que bord  longitudinal  et  sur  ses  arêtes,'  d'un  rang  de  petites 
épines  nombreuses ,  parallèles,  plus  fortes  à  l'extrémité  de  la 
jambe,  entre  lesquelles  viennent  «[appliquer  et  se  cacher  les 
tarses  qui  sont  très-grèles.  Le  corps  est  allongé ,  mais  moins 
que  dans  les  Staphylins  ;  tête  carrée  ou  en  ovale-transversal, 
grosse,  delà  largeur  du  pro thorax:  ce  dernier, semi-circulaire, 
est  quelquefois  séparé  de  l'abdomen  par  un  petit  pédicule  sur 
lequel  est  inséré  Técusson.  Les  mâles  de  quelques  espèces  ont 
deux  cornes  sur  la  tête  et  une  troisième  sur  le  prothorax. 

Oxytele  jayet  [Oxytelus  piceus  f  Latr.  StaphyUnus  piceus, 
Fab.).  Long.  5  millim.  (2  lignes),  ou  un  peu  moins;  d'un  noir 
luisant;  cinq  enfoncements  sur  le  prothorax,  dont  celui  du 
milieu  droit  ;  élytres  et  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Paris. 

Oxttèle  ciselé  (O.  cœlatus,  Latr.  ).  Long,  a  ou  5  millim. 
(1  ou  1  lignes);  d'un  noir  luisant;  prothorax  marqué  de  quatre 
fossettes ,  dont  celles  du  milieu  arquées  ;  élytres  d'un  noirâtre 
pâle,  ainsi  que  les  antennes  et  les  pattes.  Paris. 

OxTxèLB  GARÈNÈ  (  Ô.  carmatuSf  Latr.).  Long,  a  à  5  millim. 
(1  à  a  lignes) ,  ou*  un  peu  plus  ;  d'ui)  noir  luisant  ;  prothorax 
marqué  de  cinq  enfoncements  ;  élytres  brunâtres  et  pattes  plus 
pâles.  Paris. 
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OxTTèLE  mhOBÉ  {Oxytelus  trilobus,  Latr.  Ojcytelus  morsi' 
tons,  GRATENn.)Xoà{T.  un  peu  plus  de  a  mil},  (i  lig.)  ;  d*un  noir 
luisant;  saillie  des  yeux  faisant  paraître  la  tête  trilobée;  un 
sijlon  longitudinal  au  milieu  du  prothorax  ;  élytres  brunes  ; 
cuisses  noirâtres  et  pattes  pâles.  Paris. 

OxYTÈLE  FULIGINEUX  (0.  fuUginosus,  Latr.).  Long,  a  millim. 
(i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  prothorax  assez  lisse  ;  jambes  peu 
épineuses;  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

OxYTÈLE  DÉPRIMÉ  (O.  depressus,  Latr.).  Ix>ng.  environ  2 
millim.  (1  ligne)  ;  d'un  noir  mat  ;  prothorax  marqué  de  quatre 
lignes  élevées  ;  antennes  brunes  ;  pattes  d'un  roux  jaunâtre. 
Paris. 

OxYTÈLE  pÉDicELLÉ  (0.  pedicellus ,  Latr.  ).  LonQ,  an  plus 
a/3  millim.  (  i;3  ligne);  d'un  noir  luisant;  prothorax  rugueux; 
élytres  brunâtres,  ainsi  que  les  pattes  et  la  base  de  rabdomen. 
Allemagne. 

OxYTÈLE  BEAu(0.  pulcher,  Latr.).  Long.  5  millim. (a  lignes); 
d'un  noir  luisant;  élytres  et  pattes  fauves,  ainsi  que  la  bouche 
et  les  antennes  ;  cinq  enfoncements  sur  le  protnorax.  Alle- 
magne. 

OxYTÈLE  NiTiDULE  (0.  mùdulus,  Latr.).  Loug.  uu  peu  moiDS 
de  a  millim.  (  i  ligne);  noir;  cinq  enfoncements  sur  te  pro- 
thorax ;  élytres  d'un  brun  foncé  ;  pattes  plus  pâles.  Paris. 

OxYTÈLE  cornu (O.  cornufws, Latr.).11  ressemble  à  YOxyiète 
trilobé ,  mais  il  a  sur  le  devait  de  la  tête  deux  pointe^  avancées 
couchées  horizontalement.  Paris. 

Oxytèle  TRiconxu  (0.  <ricorms,  Latr.).  Long,  environ  7 
millim.  (3  lignes);  noir;  élytres  rougeâtres,  excepté  k  la  su- 
ture; prothorax  ponctué ,  marqué  d*un  sillon  longitudinal, 
ayai^t  en  devant,  dans  les  utàles,  une  corne  droite ,  pointue, 
«'avançant  sur  la  tête  ;  insertion  des  antennes  formant  une 
saillie  de  chaque  côté;  jambes  et  tarses  roùssâtres.  Espagne. 

Dixïhne  genre j  Les  Omalies  (  Omalium  ). 

Antennes  insérées  sous  un  rebord  de  la  tête,  devant  les  yeux, 
plus  grosses  vers  le  bout  ;  palpes  filiformes ,  à  dernier  article 
n'étant  pas  fort  allongé. 

Quelques  espèces  ont  aussi  les  jambes  épineuses. 

a.  Elytres  légèrement  plus  longues  ^ûe  le  prothorax, 

Omalie  plane  {OmaliuPii  planum,  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  1  millim.   (  1  ligne);  aplatie;  d'un  noirâtre  luisant;  quel- 
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ques  petits  enfoncements  sur  le  prothorax  ;  antennes  et  pattes 
pâles.  Pajris. 

O MALI E  RUGUEUSE  (Oma/tum  Tu^osum,  LATR.)..Lon|r.  6  miU. 
(2  ^2  lignes  )  ;  d'un  brun  foncée  presque  terne;  pattes  et  an* 
tenaes  plus  pâles;  élytres  avec  des  stries. crénelées *,  deux  pe- 
tits enfoncements  sur,  le  prothorax.  France.  , 

Omaue  kousse  (  p.  ru/um,  Latr.  ).  Long*  un  peu  plus  de 
5  miilim.  (2  lignes)  ;  d'un  fauve  luisant;  pattes  un  peu  plus 
pâles  ;  élytres  à  stries  pointillées  ;'prothorax  carré;  yeux  noirs. 
Autriche. 

OMÂI.IE  crénelée  (  O.  crenatum ,  Late.  ).  Long,  environ  5 
miilim.  (a  lignes)  ;  d'un  brun  assez  luisan.t  ;  pattes  plus  pâles; 
dernier  article  des  antennes  ovoïde  et  pointu  ;  des  stries  cré* 
nelées  sur  les  élytres.  Suède. 

OmaLie  brune  [O.  brunneum,  Ij/iTK.).  Long,  environ  a  mii- 
lim. (i  ligne)  >  d'un  roussàtre  luisant  j  tête  ordinairement  plus 
foncée,  ainsi  que  l'extrémité  des  élytres  et  de  l'abdomen  ;  an- 
tennes ayant  leur  dernier  article  orbiculaire  et  pointu.  Suède, 

Qmalie^  pÉPJtiMÉE  (0.  depressunif  Latr.  ).  Long,  environ  3 
xx}.lllim.  (11/2  ligne)  ;  d'un  roussàtre  luisant;  tête ,  prothorax 
et  abdomen  plus  obscurs  ;  prothorax  un  peu  convexe,  presque 
Jisse.  Autriche. 

b.  Elytres  au  moins  une  fois  plus  longues  cjue  le  prothorax, 

Omalie  hivulaire  (0.  rivulare ,1jJlTK.).  Long,  un  peu  plus 
de  2  miUim.  (1  ligné]  ;  d'un  noir  luisant;  des  petits  enfonce- 
ments sur  le  prothorax  ;  élytres  plus  pâles  et  pattes  fauves. 
Paris. 

Omaue  oes  fleurs  [0-  fioraUy  Latr.).  Long,  un  peu  plus 
de  a  miilim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  prothorax  lisse;  an- 
tennes fauves,  ainsi  que  la  bouche  et  les  pattes.  France. 

Omalie  pe  la  viorne  .( O.  m6urni,  Latr.).  Long,  un  peu 
plus  de  2  miilim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  des  petits  en-» 
foncements  sur  le  prothorax  ;  élytres  brunes  ou  noirâtres  ; 
bouche  et  pattes  brunâtres.  Autriche. 

Omaue  striée  (0.  jtWatum,  Latr.).  Long,  au  plus  de  2  mii- 
lim. (i  ligne)  ;  d'un  noir  luisant  ;  élytres  avec  des  stries  ponc- 
tuées ;  pattes  roussâtres.  Paris. 

Omalie  des  rekoncules  (0.  ranuncuU,  Lath.  Silpha  mi" 
nuta fFAnA'  Long.  2  miilim.  (1  ligne);  d'un  noir  luisant; 
prothorax  lisse,  presque  mat  ;  pattes  fauves,  ainsi  que  la  bou* 
che  et  la  base  des  antennes.  Allemagne. 
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Qntième  genre.  Les  Protéines  [Proteinus), 

Antennes  insérées  soas  un  rebord,  devant  les  yeUx,  plus 
grosses  au  bout  ;  palpes  terminés  en  alêne  ;  les  maxillaii«s 
peu  avancés,  à  dernier  article  presque  aussi  long  que  le  précé- 
dent; prothorax  beaucoup  plus  large  que  long. 

Protéine  bracrtptère  {Proteinus  bracfiypterus,  Latr.  Orna- 
lium  brachypterum ,  Grayenh.  ).  Long.  5  millim.  (  i  lignes); 
d'un  noirâtre  un  peu  luisant  ;  tête  noire;  antennes ,  prothûraXi 
élytres  et  pattes  plus  pâles.  Paris. 

Douûème  genre.  Les  Lesi^etes  {Lesteva). 

Antennes  insérées  devant  les  yeux  et  sous  un  rebord  de  la 
tête,  presque  de  la  même  grosseur,  à  articles  en  cône  renversé, 
pour  la  plupart,  le  dernier  presque  cylindrique;  palpes  fili- 
formes. 

Ces  insectes ,  les  Anihophagua  de  Gravenborst,  ont  les  mâ- 
choires terminées  par  deux  divisions  allongées^  dont  Texteme 
ressemble  à  un  palpe,  et  dont  l'interne  est  ciliée  ;  les  palpes 
sont  terminés  par  un  article  beaucoup  plus  long  que  les  autres 
et  finissant  en  pointe  ;  lé  premier  article  de  leurs  antennes  est 
un.peu. plus  grand,  les  autres  presque  égaux.  La  tête  est  pres- 
que de  la  largeur  du  prothorax,  un  peu  rétrécie  par  derrière  ; 
leurs  yeux,  petits,  sont  un  peu  saillants,  et  leur  protborax, 
presque  carré  ou  cordiforme,  est  tronqué  postérieurement. 
Leurs  élytres  recouvrent  une  grande  partie  de  Tabdomen. 

Lestèvb  pointillés Ït<e5(eva  punctulata^  Latr.).  Long,  près 
de  5  millim.  (  2  lignes);  d'un  noir  un  peu  luisant,  finement 
ponctuée;  prothorax,  cordiforme  tronqué;  élytres  noires,  ou 
d'un  brun  foncé  ;  antennes  et  pattes  brunes.  Paris. 

Lestève  caraboïde  (L.  caraboides,  Latr.  AÀthophagus  ca^ 
raboides,  Grayenh.  Carhbus  abreviatus,  Fab.  ).  Long,  un  peu 
moins  de  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  roux  jaunâtre  et  luisant^ 
tête  et  bout  de  l'abdomen  noirs  ;  prothorax  et  antennes  fiiuves, 
Autriche. 

Lestèye  bicolore  (L.  dichrousy  Latr.  Anthophagus  dichrous, 
Grayenh.).  Long.  8  millim.  (  3  ip.  lignes)  ;  d'uu  noir  un  peu 
luisant;  élytres  et  pattes  fauves,  ainsi  que  la  poitrine,  l'écus- 
son,  le  prothorax,  la  bouche  et  les  an leniies.  Allemagne. 

Lestève  alpine  (  L.  alpina,  Latr.  Anthophagus  alpinus^ 
Grayenh.  Staphylinus  alpinus,  Fab.  ).  D'un  noir  luisant;  pro- 
thorax noirâtre,  ainsi  que  l'extrémité  de?  auteônes:  celles-ci 
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avant  leur  base  d'un  fauve  jaunâtre  ;  élytres  et  pattes  de  cette 
dernière  couleur.  Laponie. 

Lestève  AHMiGÈRE  (^Lesteva  armigera,  Latr.  Anthophagus  ar- 
miger^OfiJi^vvim.).  Long,  jprès  de  5  mill.  (a  lig.)  ;  d'un  fauve  lui- 
sant ;  yeux  noirs,  ainsi  que  l'abdomen  ;  élytres  et  pattes  d'un 
fanv«  jaunâtre.  Autriche. 

LtESTKVB  OBSCURE  (L.  obscwra  y  Latr.  ÂnUïophagus  obscurus^ 
GRAVEiiH.).  Long,  près  de.  5  milUnu  (1  lignes)  ;  d'un  noir  assez 
iuisant,  avec  les  pattes  et  les  élytres  plus  pâles.  Paris^ 

Lestève  oos-marqué  (  L.  plagiata ,  Latr.  Anthophagus  pla- 
qiatus,  Gravenh.).  Long.  5  ihillim.  (2  lignes),  ou  un  peu  plus  ; 
d*un  noir  un  peu  luisant;  disque  des  élytres  d  un  rouge  san- 
guin ;  antennes  et  pattes  brunes.  Suède. 

LiESTÈVE  TESTACÉ(L.  testocea ,  Latr.  Anthophagus  testaceus, 
GRAVENH.)r  Long.  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  fauve  jaunâtre  et 
luisant;  tête  et  prothorax  fauves  ;  boiit  de  l'abdomen  plus  ob-» 
scur  ;  yeux  noirs.  Autriche. 

Treizième  genre»  I^es  Aléocbares  (^/eocAara). 

Antennes  insérées  entre  les  yeux  ou  près  de  leur  bord  inté- 
rieur, et  à  nu ,  près  de  leur  naissance  ;  les  trois  premiers  ar- 
ticles sensiblement  plus  longs  que  les  suivants  :  ceUx-ci  perfo- 
liés  9  le  dernier  allongé  et  conioue;  palpes  terminés  en  alêne, 
les  maxillaires  avancés,  avec  l'avant-demier  article  grand  et 
le  dernier  très-petit;  prothorax  presque  ovale,  ou  en  carré  ar- 
rondi aux  angles. 

Premier  sons-genre.  Les  Gallicères.  Antennes  terminées  par 
un  arHcle  cylindriguey  dont  la  longueur  fait  presque  le  tiers 
de  celle  des  antennes;  palpes  majcilUUres  ne  paraissant  que 
de  trots  articles. 

CALLicèaB  OBSCUR  {CalUcerus  obscurus,  Latr.).  Long,  a  mil- 
lim. (1  Hgne);  d'un  noir  luisant;  élytres  brunes,  pâles  sur  les 
bords;  antennes  d'un  fauve  briquete,  ainsi  que  la  bouche  et  les 
pattes.  Autriche. 

Deuxième  sons-gmre.  Les  Auochares.  Antennes  ayant  leurs 
articles^  depuis  le  quatrième  jusqu* au  onzième,  presque  trans" 
versaux  et  un  peu  perfoliés,  le  dernier  turbiné  ou  cylindrique; 
palpes  maxillaires  de  quatre  articles  distincts. 

*  Elytres  formant  un  carré  plus  large  que  le  prothorax. 

AuocHARE  PROLIXE  [Alcochara proUxa^hATt^.).  Long,  près 
de  5  millim.  (  2  lignes)  ;  noirâtre  en  dessus,  roussâtre  en  des- 
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SOUS,  luisante  ;  élytres  fauves,  ainsi  que  Fanus  et  les  pattes; 
antennes  brunes.  Autriche. 

Aléochare  lucide  [Aleochara  lucida,  LATR.).LoDg.  5  mill. 
(  2  Hg.)  Ou  environ;  d'un  roux  foncé ,  luisant  ;  tête  noirâtre , 
a^isi  que  l'angle  extérieur  chi  bout  de  chaque  élytre ,  la  poi- 
trine et  l'extrémité  de  l'abdomen  ;  un  enfoncen^ent  à  la  base  du 
prothorax.  Allemagne. 

ALéocHARE  A  LARGE  hordure(-4.  /tm6afa,  Latr.).  LoDg.  5 
millim.  (2  lignes);  d'un  btun*  luisant  ;  pattes  fauves,  ainsi  que 
la  base  des  antennes  et  de  l'abdomen,  et  les  épaules  ;  un  enfon- 
œment  longitudinal  au  milieu  du  prothorax,  Paris. 

Aléochare  linéaire  {A.  linearis,  Latr.  ).  Long,  près  de  5 
millim.  {1  lignes)  ;  d'un  brun  foncé;  un  large  enfoncement  sur 
le  prothorax;  pattes  d'un  roux  jaunâtre,  ainsi  que  la  base  du 
prothorax.  Autriche. 

Aléochare  cannelée  [A.  canaliciilata ^  Latr.  Siaphylinus 
canalicutatuSf  Far.).  Long,  un  peu  plus  de  5  millim.  (2  Kgnes); 
d'un  bruu  fauve;  un  sillon  longitudinal  dans  le  milieu  du  pro- 
thorax  ;  tête  noire,  ainsi  que  1  avant-<lernier  anneau  de  Tab- 
domen.  Paris. 

Aléochare  a  collier  {A.  collaris,  Latr.).  Long,  un  peu 
moins  de  5  millim.  (2  lignes);  port  éi^X Aléochare iwide ; ^^n 
fauve  luisant;  télé  noire,  ainsi  que  la  poitrine  et  l'anus;  ély- 
tres noires,  ou  seulement  l'angle  extérieur  de  leur  extrémité  ; 
prothorax  enfoncé  à  sa  base.  Paris. 

Aléochare  noire  {^A.  m^ra,  Latr.  ).  Long,  un  peu  moins 
de  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  très-luisant;  prothorax  ayant 
lin  sillon  ;  antennes  et  pattes  brunes.  Allemagne. 

Aléochare  noirâtre  {^A.  picea,  Latr.).  Long,  un  peu  moins 
de  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  noir  très-luisant;  prothorax  ayant 
un  point  enfoncé  avant  le  bord  de  sa  base  ;  antennes  et  pattes 
d'un  brun  pâle,  aiiosi  que* le  bord  de  l'extrémité  des  éfytres. 
Suède. 

Aléochare  orscvre  {A.  ohscura,  Latr.  ).  Long.  3  millim. 
(1  ligne);  d'un  brun  foncé,  luisant  et  un  peu  soyeux  ;  protho- 
rax un  peu  imprimé  dans  son  mUieu  ;  pattes,  antennes  et  ély- 
tres roussâtres.  Paris. 

Aléochare  sillonnée  (^.  £u/ca ta,  Latr.).  Long.  2  millim. 
(i  ligue)  environ;  brune  ou  noire;  prothorax  ayant  «n  en- 
foncement longitudinal  dans  son  n^ilieu;  pattes  jaunâtres. 
Paris. 

Aléochare  des  rives  (.^.  riuularis ,  Lxtti.).  Long,  un  peu 
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moins  dé  a  millim.  (  i  ligne  )  ;  prothoraz  ayant  denx  petits 
creax  et  trois  sillons  longitudinaux  et  courts,  d'an  noir  très- 
foncé  et  très-luisant;  antennes  et  pattes  roussâtres.  Autriche. 

Aléochaiub  enfoncée  (  Aleochara  impressa,  Latr.).  Long,  a 
millim.  (i  lig.)  ;  feave;  tête  noire;  prothorax  comme  la  précé- 
dente. Paris. 

Aléocbare  des  ÉC0RCES  [A.  corticalis,  Latr.).  Long,  un  pea 
plus  de  2  millim.  (  i  ligne);  d'un  noir  luisant  et  lisse;  an- 
tennes et  pattes  fauves,  ainsi  que  le  bout  des,élytres.  Au- 
triche. 

Aléochare  JEthiopiemne  [A,  Mtkiops,  Latr.).  Long,  envi* 
ron  2  millim.  (  i  ligne  )  ;  d*un  noir  très-luisant,  couverte  d'un 
duvet  gris,  long  et  soyeux;  antennes  et  tarses  bruns.  Au- 
triche. 

Aléochare  anale  (  A.  analis,  Latr.).  Long.  2  millim.  (  i 
ligne)  ;  d'un  noir  luisant;  élytres  et  pattes  d'un  roux  jaunâtre, 
ainsi  que  les  palpes  et  l'anus.  Autriche. 

*  «  Efytres  formant  un  carré  allongé ,  ou  de  la  largeur  du 

prothorax. 

Aléochare  naine  (A.pusilla,  Latr.).  Long,  moins  de  2 
millim.  (1  ligne);  d'un  noir  assez  luisant;  prothorax  ayant 
quelquefois  un  enfoncement  peu  marqué  près  de  chaque  côté  ; 
antennes,  pattes  et  élytres  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

Aléochare  routs-noirs  (  A,  inquinula ,  Latr.  ).  Long,  i 
millim.  (1/2  ligne);  noirâtre  ;  un  enfoncement  au  milieu  du 
prothorax,  près  de  sa  base  ;  tête  noire ,  ainsji  que  l'abdomen; 
'antennes  brunes;  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

Aléochare  élongatule  {A.  elongatula,  Latr.).  Long,  envi- 
ron 2  millim. (  I  ligne);  filiforme,  grêle;  d'un  noir  mat;  ây- 
tivs  et  pattes  plus  pâles ,  ainsi  que  les  antennes.  Autriche. 

Aléochare  cylindrique  [A.  teres,  Latr.).  Long.  2  millim. 
(1  figne);  très-grêle;  d'un  noir  foncé  et  très-luisant;  pattes 
d'un  roux  jaunâtre  ;  élytres  couleur  de  poix.  Allemagne. 

Aléochahe  longioscule  (A.  lon^iuscuUty  Latr.).  Long.  3 
millim.  (  i  172  ligne);  grêle;  d'un  noir  très-Iuisant;  pattes 
brunes  et  élytres  d'un  brunâtre  foncé.  Psris. 

Aléochare  alternante  (^.  altemansy  Latr.).  Long.  2  mil- 
lim. (4  ligne);  d'un  briqueté  fauve  assez  luisant;  tête  plus  ob- 
scure, ainsi  que  le  disque  du  prothorax,  les  angles  extérieurs 
du  bout  des  élytres,  et  l'avant-dernier  anneau  de  l'abdomen. 
Paris. 

Entomologie,  tome  1.  >^ 
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AjAocMA^  NOIRBTTB  {Aleochara  tUgr^uUi,  liAT^.)-  I^l*g.  u» 
pem»oiusde?min.  (iligO;  d'un  noirâtre  luisaut;|>attes  et 
antennes  d'un  roux  jaunâtre  ;  élytres  brunâtres.  Autriche. 

AifiocHARE  COU-NOIR  {J.  nigricolUs^  Latr.).  l'Ong.  5  mil- 
Um.  (a  lignes)  ;  d'un  brun  fiauve;  élytres  et  pattes  plus  pâles; 
tête  et  protborax  noirs ,  légèrement  raboteux.  Allemagne. 

AiBOCHARE  MENUE  {A.  tenuis ,  Latb.).  Loug.  2  millim.  (i  li- 
gne)-d'an  noir  luisant;  prothorax  carré j  antennes  brunes; 
élytres ia^uves,  excepté  les  épaules;  pattes  plus  pâles.  Autriche. 

Aléochare  très-noire  {A,  aterrimay  Latr.).  Long.  i.  ip 
jjûmm.  (3/4  ligae);  antiennes  longues  comme  la  moitié  du 
cprpsi  .prothorax  noir,  assez  luisant;  pattes  et  antennes 
brunâtres,  Autriche.  .  ,        .  . 

Albochare  des  bolets  (^.  boleti,  Latr.)>  Long,  environ  3 
imlUm.  {i  ija  ligne);  noirâtre,  unpen  luisante;  %trG?  ordi- 
nairement plus  pâles,  ainsi  que  les  antennes  et  les  pattes.  Pa- 
ris :  cette  espèce  varie  beaucoup  pour  les  couleurs. 

Aléochare  pygmée  {A.  pygmœa,  Latr.).  Lotog.  a  milHm. 
(i  ligne);  d*un  noirâtre  luisant;  pattes  d'un  famvç  de  brique, 
ainsi  que  les  élytres  au-delà  de  leur  base.  Autriche. 

ALiocHARE  HUMÉRÀiiE  {A^,  humeralis,  Latr.).  Long.  7  millim. 
(3  ligues);  d'un  brun  foncé  et  luisant;  pattes  de  couleur  do- 
cre,  ainsi  que  la  base  des  antennes  et  les  épaules*  Suède.  ^ 

A1.É0CHARE  OMBRÉE  {A»  umbrata,  Latb.)*  Long,  a  millim. 
(i  ligne)  ;  d'un  noir  mat  et  soyeux;  élytres  plus  claires  ;  pattes 
d'un  fauve  de  brique.  Autriche. 

Aléocharb   opaque  {A,  opaca,  Latr.).  Long,  environ  5 
millim..  (2  lignes);  d'un  noir  mat,  avec  un  duvet  grisâtre  eU 
soyeux;  pattes  et  élytres  pâles.  Autriche. 

Albocbaae  camnellb  (iif.  cinnamomea,  LatB-)>  L^pg.  envi- 
ron 5  millim.  (2  lignes)  ;  d'une  couleur  de  cannelle,  luiiante; 
tête  et  abdomen  plus  olKCurs.  Suéde. 

Aléochare  longigorne  {A.  lan^icorniSf  I^atr^.  Long.  3  œil- 
]im.  (i  ligne);  d'un  noir  Iws^nt  ^antennes  longues;  pattes  d'un 
£auve  de  brique  pâle  ;  élytres  d'i^u  )vun  très-foncé.  Aiilriche. 

Aléochare  noircie  {A.  obfifscata,  Latr.).  Long,  environ  a 
millim.  (i  ligne);  d'un  noirâtre  presque  mat;  prethorax  et  ély- 
tres plus  pâles;  pattes  et  anteimes  roiiissâtres.  Suède. 

*  *  *  Les  deux  élytres  réunies,  transverses,  de  là  ïon^iiewr  du 

prothorax*  ' 

Albochare  ruficorne  {A*  ruficomU,  Latr.)*  Long*  pcès  de 
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y  millim.  (3  ]%tt6s);  (Tiiii  bran  luisant;  antenoct,  pcittes  et 
élytres  d'im  hri^nétè  filuve,  ainsi  que  les  côtés  da  proâierax. 

AuâoCHARE  ¥ATtta»vtiVsa{M«>chara/uscipBS,hktti,  Sktphy 
Untis  fuscipes,  Fab.  ).  Long,  environ  7  xni|l.  (3  1%.]»  d'un  noir 
linsant;  pattes  Inronés;  disqne  des  élyties  d'nn  ronge  de  sang. 
Paris. 

Aléoghahe  lissb  {Jt»  hans,  Late.).  Long  6  miUim.  (a  i/s 
lîgrnes)  ;  d*im  noir  inisant,  arec  un  dhivet  soyeux;  antennes  et 
pttttés  bnmes.  A^itriche. 

AltoCHAAB  ÏRISTB  {A.  nUtStU,  LATft.)*  ^■>0'  P^^^  ^*  ^  »^1* 

lim.  (2  lignes)  ;  d'un  notf  inisaat;  antenne^  brunes  ou  df^ 
jaiintftfe  braii,  ainsi  que  les  élytnes  et  les  |»attes;  Atttticfae. 

ÂiiocBARE  TANKÉE  [j.  pulla^  Latr.).  Long.  un  peu  plus  de 
3  millinl.  (i  ligne)  ;  d^nn  bïtin  noirâtre,  assez  luisant  ;  ëlytrei 
plus  pâles;  pattes  cTun  £auve  jaunâtre.  Suède. 

Aléocba&e  MÔRiON  {A>  morion,  Latr.).  Long,  a  millifl^.  (i 
li^^)  ;  d'un  noir  mat;  pattes  et  antennes  d'un  l>ruQ  foncé.  Àu.- 
tnq)ie. 

AlioCHARB  TRÈS^VETiTE  {J.  fM4mi/a,  l^JlTR.).  LoUg.   I  JKillim. 

(i/a  l^e)  ;  a  on  npir  mat;  pattes  d'i;n  roux  jannâtpe;  ây« 
tipes  et  antennes  d'un  brun  Ipucé.  Paris. 

*  *  *  *  Les  deux  élytres  réuniei,  transverses,  pluis  larges  ^t 

(»  pfôlhbtax, 

Albo<^are  polie  [A,  polila^  Latr.).  LoQg.  u4  peu  ^cins 
de  3  millim.  (i  %ne)  ;  aun  noir  luisant;  paftès  et  antennes . 
d^un  roux  jaunâtre.  Autriche. 

Aléocharb  népRiiiÉE  {A.  depressa,  Latr.).  Long,  environ  5 
DÛUim .*( a  lignes)  ;  d'un  brun  pâle,  un  peu  Hiismit;  tête  et 
abdomen  pins  oUeurs  ^  pattes  d'un  roiQX  jaunâtre.  All^aiagne. 

^LÊfMaoABB  APLAMI9  [A.  deplatiata^  Latr.).  Long,  a  m^lim. 
(i  iign^;  d'tm  brun  luisant  ;  pattes  d'un  fiauve  jaunâtre.  Au- 
tiicAe.  * 

sBcnoN  IV.  liEs  MICROCÉPHALES. 

Têie  enfoncée  postérieurement  dans  le  protkomx  jusque  près  des 
yeux  y  sans  cou  ni  étrahgtement;  prothorax  trapézotidal  ^  élargi 
de  devant  en  arrière}  corps  tnoins  allongé  que  dans  les  genres 
précédents  ;  nuindUtules  de  grandeur  mienne ,  sans  dentelu' 
ree,  et  simplement  arquées  à  la  pointe.  Dans  quelques  espèces 
Utéljtrcs  recouvrent  un  peu  plus  de  là  moitié  de  t abdomen. 
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Quatonième  genre.  Les  Lomécsuscs  {Lomechusa). 

Pas  d'épines  aux  jambes;  antennes,  depnis  le  quatrième  ar- 
ticle, formant  nne  massue  perfoUée,  ou  en  fuseau  allongé; 
Ealpés  terminés  en  alêne;  antenne*  souvent  plus  courtes  que 
i  tête  et  le  prothorax. 

LoMécHUSE  BOSSUE  (LomccAtwa  strumosa.  — Staphylinus  stru- 
mosus,  Fab.).  Long.  739  millim.  (3  à  4  lignes);  d'un  bran 
ronssâtre,  4yec  les  bords  du  prothorax  relevés.  Suède. 

LoMÉCHUSE  BiPONCTuéË  [L,  biputictota.  —  Staphylinus  bi- 
punetatus,  Oliv.).  Long,  environ  5  millim.  (2  lignes);  d'un 
noir  luisant;  prothorax  bossu;  pattes d*nn  jaune  d'ocre;  une 
tache  sanguine  à  lextrémitë  des  élytrés.  France. 

LoMécnusE  lAMEUSÉ  (L.  lanuginosa. -- Aleochara  ianugi- 
nosa ,  Gratbnh.).  Long,  près  de  5  millim.  (a  lignes)  ;  d'un  ûoir 
luisant;  couverte  de  poils  très-fins;  pattes  brunâtres,  ainsi 
que  rextrémîté  du  bout  postérieur  des  élytres.  Autriche. 

LoMÉCHUSB  ENFOMÉE  (L./unwta.  —  Aleochara  fumata,  Gra- 
VENH.).  Long,  près  de  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  noir  ttn  peu 
luisant;  antennes ,  pattes  et  élytres  plus  pâles  ;  abdomen  «Tun 
brun  nohf.  Paris.  "    • 

LoMÉcHUsE  LUISANTS  (L,  nitfrfa.' — Aleochara  mfî<<a,6RA- 
-  VENH.).  Long,  un  peu  plus  de  2  millim.  (i  ligne);  d"nn  noir 
foncé  et  très-luisant;  pattes  brunâtres;  une  tache  famé  à 
l'extrémité  des  élytres.  Autriche. 

LoMÈCHUSE  NAINE  (L.  natia,  —  Aleochara  nana,  Gratbnb.). 
Long,  près  de  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  fauve  jaunâtre  et  lui- 
sant ;  prothorax  plus  obscur,  ainsi  que  les  angles  des  extrémités 
des  élytres  et  l'avant-dernier  anneau  de  l'abdomen;  tête 
noire.  Autriche. 

QmtvUème  genre.  LesTacHines{  Toc/itraw).    •. 

Jambes  épineuses;  palpes  filiformes;  antennes  composées 
d'articles  obconiques  ou  en  poire,  grossissant  insensiblement. 

Les  sept  derniers  articles  des  antennes  un  peu  plus  gros  que 
les  précédents ,  courts  et  coniques,  à  1  exception  du  dernier 
qui  est  ovoïde  ;  tête  petite ,  triangulaire,  rétrécie  postérieure- 
ment derrière  les  yeux;  prothorax  grand ,  plus  large  que  long* 
à  bord  postérieur  droit;  élytres  en, carré  long,  recouvrantau 
moins  la  moitié  de  l'abdomen. 

a.  Prothorax  trariSversaL 
Tachine  souterrain  { Tachinus  suffterraneus ,  Latr.  Oxypo' 
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ruM  iubtfrraneus,  Fab.).  Long,  à  peu  prêt  &  milllm.  (a  Ugnea); 
d  on  noir  très-luisant  ;  une  tache  oblongne  et  rongeâtre  à  civi- 
que épaule  ou  à  cha^e  angle  extérieur  4e  la  base  des  ély  très. 
France. 

Tacpinb  sale  {Tachinus  sonUdus,  Latr.).  D'un  noir  luisant  ; 
élytres  et  pattes  brunes,  ainsi  que  les  antennes,  les  bords  du 
pirothona  et  l'anus.  Ajlem^gne. 

Tacbinb  MAfmoM  (T.  atstan&ts,  Latr.)*  I^i^*  P^^  ^^  ^  ^^ 
lim.  (9  lignes)  ^  d'un  noir  luisant  ;  âlytrçs  e$  pattes  brunes. 
Autriche. 

TAxamniMammiT»  puUnsyLàovi*).  ffun  noir  tr^s-lnisant; 
pattes  fauyesy  ainsi  que  le  premer  article  des  antennes.  Au« 
triche. 

Tacbihe  MAEQvé  (  T.  signatus ,  Late.  ).  Long,  environ  5 
millim.  (a  lignet)i>  d'un  noir  luisant;  pattes  brunes;  élytres 
ayant  un  point  humerai  fauve;  premier  article  des  antennes 
de  cette  dermèfe  couleur.  Paris. 

Tachinb  rufifède  (T.  rufives,  Latr.).  Long,  à  peu  près  5 
millim.  (9  ligues)  ;  d'un  noir  luisant;  antennes  brunes  ;  pattes 
plos  pâles  ou  rousses;  élytres  de  couleur  variable.  Paris. 

Tacbinb  huméral  (  T.  humeralis^  Latr.).  Long,  un  petk 
plus  de  5  milHm.  (a  lignes)  ;  d'un  noir  luisant;  élytres  de  cou- 
leur variable;  pattes  fauves,  ainsi  que  le  premier  article  des 
antennes  et  les  nord^  latéraux  du  prothorax.  Paris. 

TAQBnfB  BiPUSTULÉ  (  T.  bipustulatus ,  Latr.  Oxyporus  bipus" 
tulatus,  Fab.).  Long.  5  millim.  (3  lignes);  d'nn  noir  luisant; 
antennes  et  pattes  roussâtres^  ainsi  qu'une  tache  à  chaque  an^ 
gie  extérieur  de  la  base  des  élytres.  France. 

Tachinb  sutubal  (  T.  suturatis^  Latr.  ).  D'un  noir  luisant  * 
côtés  du  prothorax  et  pattes  d'un  fauve  jaunâtre,  ainsi  que  les 
ély  très,  qui  ont  chacune  deux  raies  larges ,  noires,  quelquefois 
confluentes,  une  sur  le  disque,  l'autre  latérale.  France. 

Tachinb  marginelle  (T.  marginelhus,  Latr.  Oxyporus  mar-' 
9tne//ti5,  Fab.).  Long,  un  peu  plus  de  2  millim.  (  i  ligne)  ;  diun 
noir  luisant ,  avec  la  base  des  antennes  plus  pâle;  pattes  d'un 
fauve  roussâtre,  ainsi  que  tes  bords  latéraux  du  prothorax  et 
les  eûtes  de  sa  base.  Paris. 

Tachinb  a  collier  (T.  cgltaris^  Latr.].  Long,  près  de  5 
milbm.  (3  lignes);  d'un  noirâtre  luisant;  prothorax  et  pattes 
fauves.  Autriche. 

Tachdie  prématuré  (T.  immaturuSf  Latb.).  Long-  un  peu 
plus  de  %  miUifla.  (i  ligne)  ;  d'un  brun  luisant  ;  tête  noire;  pat- 
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tes  d'un  roux  briqueté,  ainsi  que  la  base  des  antennes,  les 
bords  da  prothorax,  des  élytres  et  des  anneaux  de  Fabdomen. 

Allemagne.  t  \     » 

Tactine  ©ES  ÉcoRCES  [Tochinus  coHicinuSy  Latr.  j.  I^ong. 
plus  de  2  mill.  (i  lign  )  ;  court,  épais,  luisant,  cortvexe  ;  d'une 
couleur  variable,  mais  le  plus  ordinairement  d'un  roux  jau- 
nâtre ou  brun.  Allemëgne.  •  %  •» 

Tachine  a  laroé-cou  (r.  laticàlUi,  Iatr.).  Long,  d^anpen 
moins  de  5  miUim.  (a  lignes);  d'un  noir  luisant;  élytres  plus 
pâles  ;  pattes  fauves  ;  bords  latéraux  du  prothorax  quelquefois 

pâles;  Autriche.  ^  ... 

TaChire  des  fomihrs {T.firhêtatius , Latr).  IXun  noir  Im- 
sant;  pattes  fauves,  ainsi  que  les  bords  latéraux  du  prothorax, 
les  angles  extérieurs  de  la  base  des  élytres  et  leur  bord  apical. 

Autriche. 

b.  Prothorax  ptestfue  orbicutaire, 

Tachine  MÉLANOCÈPHALE  {T.  melanocephalus  ^Lat^.  Oxjpo- 

rus  melanocephalus ,  trimaculatus ,  pigmœus,  Fab.).  Long  a  à  5 

*millim.  (i  a  a  lignes);  ordinairement  roussâtre;  tête  presque 

ovoïde,  noire  ;  deux  lignes  crénelées  sur  les  élytres.  Tune  sur 

le  disque,  l'autre  près  de  la  suture.  Sa  couleur  est  très-variable. 

Paris. 

Tachine  anal  (T.  analis,  Latr.  Staphylinm  analis,  Fab.;. 
Long.  7  millim-  (3  lignes);  noir;  antennes  fauves,  ainsi  que 
les  élytres  et  l'anus;  pattes  de  couleur  de  brique.  France. 

Tachine  tète-noire  (T.  atricapillus,  Latr.  Stapkylinus  airi- 
capillus,  Fab.).  Long.  7  milJim.  (3  lignes)  ;  d'un  fauve  luisant  ; 
tête,  écusson  et  bout  de  l'abdomen  ,  noirs  ;  élytres  d  un  noir 
bleuâtre,  ayant  une  tache  humérale  oblique,  d'un  fauve  jau- 
nâtre, ainsi  que  le  bord  de  leur  extrémité.  Paris. 

Tachine  LUNULE  (T.  /«nu/atus ,  Latr.  Oxypoms  lunulaius^ 
Fab.). Long,  environ  5  millim.  (2  lîgi^es)  ;  fauve  ;  tête  noire, 
ainsi  que  la  poitrine  et  l'extrémité  de  Tabdomen  ;  élytres  d'un 
noir  bleuâtre ,  ayant  la  base  et  l'extrémité  du  bord  de  leur 
bout,  d*un  roux  jaunâtre.  Allemagne. 

Tachine  strié  {T.  striatus ,  Latr.).  Long,  un  peu  plus  de  5 
millim.  (2  lignes)  ;  brun,  avec  la  tête  et  le  prothorax  plus  fon- 
cés; élytres  fauves,  ayant  l'extrémité  noire.  Paris. 

Tachine  des  excréments  [T.  nitrdariuSf  Latr.).  Long,  en- 
viron 7  millim.  (3 lignes);  noir;  antennes  brunes;  pattes  d'un 
roux  jaunâtre  ;  prothorax  et  élytres  fauves,  ainsi  que  la  poi- 
trine et  l'anus.  France. 
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Seizième  genre,  Lxs  Tacbtpouss  {Tackyponus), 

Antennes  et  jambes  comme  les  précédeots ,  mais  palpes  ter- 
minés en  alêne,  on  par  un  artide  beaucoop  plus  menu  et  su- . 
bolé  :  da  reste,  ib  ressemblent  aax  TacAines  parieur  forme  et 
leurs  habitudes. 

Tachtporb  dissemblable  [Tûchyportts  dissinûlisj  iATB.). 
liOng.  7  à  5  millim.  (  1  à  3 lignes)  ;  d'un  noir  InHant  ;  pattes  d'un 
Hnve  brique,  ainsi  que  les  antennes.  Europe. 

TACHYi>OHm  Ga&TSOMÈLiN  {T,  chrysomeRnus,hATK.  Oxyporus 
chrysomeHnus,  Fab.).  Long,  environ  3  millim.  (f  172  ligne)  ; 
d'an  fauve  hikant;  tête  et  pattes* noires,  ainsi qne  Fabdomen, 
la  base  et  les  bords  latéraux  des  élytres.  Fnàce» 

Tacrivobb  rufioollb  (1*.  ruficoUiSf  Lath.).  Long,  un  peu 
plus  de  1.  miHim.  (i  ligne)  ;  d*un  noirâtre  luisant  ;  extrémité 
dabont  des  élytres  plus  pâle;  pattes  et  protboraz  fauves. 
Suède. 

Tacbtporb  BORDE  (T.  tharginotus ^  Latr.  Oxyporus  marai- 
naiuSf  Fab.).  Long,  un  peu  plus  de  3  millim.  (i  ligne)  ;  dnn 
noir  luisant;  pattes  et  antennes  d'un  roux  jaunâtre ,  ainsi 
que  les  côtés  du  prothorax  ;  élytres  fauves,  ayant  une  raie  noire 
à  leur  bord  antérieur.  Paris. 

Tachtporb  LATERAL  (T.  lateroUs,  Latr.).  Long.  3  millim. 
(i  1/3  ligne)  ;  d*un  noir  luisant;  pattes,  antennes  et  protho- 
rax fauves ,  ainsi  que  les  élytres  qui  ont  leur  base  noire  et 
une  petite  raie  de  la  même  couleur  à  leur  bord  antérieur.  Au- 
triche. 

Tachtporb  abdominal  (  7*.  abdominalis,  Latr.  Oxyporus 
abdominalis ,  Fab.).  Long.  2  millim.  (i  ligne)  ;  d'un  fauve  Ibi^ 
sant  ;  antennes  et  pattes  plus  pâles  ;  yeux  noirs  ;  abdomen 
brun.  Suède. 

Tachtporb  nitIdule  (T.  nitidulus,  Latr.  Oxyporus  minutuSf 
Fab.).  Long,  à  peu  près  1  millim.  (1  ligne);  ordinairement  noir, 
luisant,  trés-lisse  et  grêle;  élytres  roussâtres,  bordées  de  noir  ; 
bords  du  prothorax  souvent  jaunâtres.  Paris. 

TACHTPORB  anal( T.  ana^, Latr:  StaphylinusobtusiiSf  Fab.). 
Long,  environ  5  millim.  (2  lignes);  d'un  briqueté  fauve  et  lui- 
sant; yeux  et  écusson  noirs,  ainsi  que  la  poitrine,  la  base  des 
élytres  et  le  bout  de  l'abdomen.  Paris. 

Tachtporb  pubbscbmt  [T.  pubescens,  Latr.).  Long,  environ 
S  millim.  (a  lignes);  d'un  brun  roussâtre,  luisant  et  un  peu 
soyeox  ;  pattes  et  antennes  plus  pâles.  Autriche. 
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TACHT»01kÊ  BBS  èELLiERS  (Tûchyponà  C6âSàm,liA¥a.).Loiig. 
5 1111(1.(2  lig.y,  ou  un  pea  moins  ;  d'ua  brup  luisant  «(  soyecv; 
paUes,  bouche  et  antennes  d'un  bi'iqueté  fauve,  ^nsi  que  les 
augles  postérieurs  du  prothof  a:|[  e$  une  grande  tac|ie  aux  bords 
de  la  base  extérieure  des  élytres.  Paris. 

Tacbtpore  biponctué  (!r.  bipunciatus^  Lata*)*  Lop£[.  jprès 
d^  2  miltim.  (i  li^fne);  d'un  brun  foncé,  avec  un  duvet  luisant 
et  soyeux  ;  pattes  fauves,  ainsi  qu'un  point  buméral  à  chaque 
élytre;  antennes  fauves,  plus  foncées  au  milieu.  Autriche. 

Tacbtpore  binotb  (T.  binotaùis,  Latb.).  Lopg.  un  peu  pluB 
de  2  ^ùlïim.  (i  ligne);  d'un  noir  luisant;  antennes  et  pattes 
brunes,  ainsi  qu^*une  tache  humérale  k  chaque  élyti^e.  Autricbe. 

Tachtpobe  BiPCSTULf  (T.  6i/7U5(u/a(u5,  Latr.).  Loqg.  5 
Diillim.  (a  lignes),  ou  un  peu  moins;  d'un  noirâtre  )ui$a^t; 
pattes  brunes  ;  base  àes  élytres  roussâtre  ainsi  qu'une  tadie 
près  de  leur  suture.  Paris. 

Tacbtporb  PBPiGDLAiRE(r.  pediculaHus ,  Latr.).  Lqog.  près 
dfs  a  millim.  (i  ligne);  d'un  brun  un  peu  soyeux  et  luisant  ; 
a^itennes  et  pattes  d'un  roux  jaunâtre.  Autriche. 

Famille  11.  LES  SËBRICOANES. 

Ànalpêe  det  genres. 

IStternom  s'avançant  en  pointe  jasqae  «cas  la 
bouche,  ei  ayant  deux  rainures  pour  loger  leé 
antennes '. I 
Sternum  non  arancé  en  pointe ,  sans  rainures 
pour  loger  les  antennes 3 

f  Point  de  earité  à  la  poitrine  ponr  receroir  U| 
pointe  du  stern  am;  mamliboles  entières  à  Ifex- 

trémité.  Ire  irilu LÉS  BOPRESTlfîlB.      7 

S.  ^  Une  cavité  à  la  poitrine  pour  recevoir  la  pointe 
d^n  sternum  ;  ibandibnies  échancrées  du  féh> 
dues  en  denx  dents  à  l'extrémité.  Demxième 
iribu LES  lâLATiÈi^u)^^.     «0 

Î Mandibules  entières,   nou  écbancrées   à  la 
pointe ....'. , 4 
Miindibules  échancrées  ou  fendues  à  l'extrémité.    $ 

Palpes  de  la  môme  grosseur  on  plus  grêles  h 
leur  extrémité  ;  corps  arrondi  et  bombé ,  oo 
ovale ,  ou  oblong  et  arqué  en  desans^  Trot" 

4.  4    tième  irihuf. tes  cébriokitbs.    it 

]  Palpes  masillaices  an  atoiss  ^m  gros  à  leur 
extrémité  ;  corps  droitet  dépâmé.  Qwitrièn^ 
tribu :..' :.: LES  lamptriBes.    in 
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/  Tête  plus  cm  moins  enfoncée  dans  le  prothorax.    6 
f,    }  Tête  séparée  tfa  prothorax  par  nn  étrangle- 
**'  A      ment  OU  aDcon;mandibales  courtes  et  épais- 

\     ses;  corps  linéaire.  7e  Urihu les  luk-bois. 

Tête  OTale;  prothorax  presque  oarré,  plat  on 
légèrement  convexe  en  dessus  ;  corps  sonrent 

6  l  „  <*ïon§5  se /rt*w les  hèltrides.      49 

^  Tête  arrondie  ;  prothorax  très-cintré,  en  forme 
de  capuchon  ;  corps  oroïde  on  cylindrique , 
arrondi  on  oonrexe  en  dessus.  6e  tribu,  les  ptinioaes.        M 

frvmière  tiVm,  les  BDPfiBSTiDBS. 

r  Antennes  enaassne G.  «e.  aphahistiqde. 

7.  <  Antennes  en  scie,  oa  en  peigne,  ou  branchues 

V  d'un  eôCé... , , ,.. 3 

[  P«ÏP«  proaqne  ittifonnes ,  terminés  par  un  ar- 

8.  <  ww?      J**^  cylindrique G.  1er.  bcpueste. 

1  Palpes  terminés  par  un  article  iMiveoap  plus 

V  gros,  presque  globuleni 9 

r  Mâchoires  entières  ;  artides  des  tarses  entiers  ; 

9.  <  «.A^*?^  cylindrique G.  3e.  mélasis. 

i  Blâchoures  à  deux  lobes  ;  pénultième  article  des 

V  tarses  bifide;  corps  orale G.  4e.  cÉROraTTE. 

Deuxième  tribu,  les  êlatébides. 

10.  Un  seul  genre,  le  cinquième,  celui  du taupin. 

Troiiième  tribu,  les  Cébrionitês. 

TTôte  saillante  hors  du  protborax « 13 

il.  <  Tète  enfoncée  jusqu'aux  yeux  dans  le  pro- 
\     thorax 15 

(Antennes  en  massue  ou  filiformes;  pas  de  pe- 
lotes aux  articles  intermédiaires  des  tarses. 
.  • G.  6e.  CiBRION. 
Antennes  en  panache;  des  pelotes  membra- 
neuses sous  les  articles  intermédiaires  des 
*a'*se» • ;....  g.  7e.  rhipicêrb. 

/'Mandibules  entièrement  déconrertes...  G.  8e.  dasgille. 
13.  <  Mandibules  cachées  en  grande  partie  sous  le 
\     labre ' 14 

11  f  Pieds  postérieurs  non  propres  à  sauter.  G.  9e.  éLODE. 

•  (  Pied»  postérieurs  propres  à  sauter....,  G.  10e.  scirte. 

Quatrième  tribu,  LES  LAHPT&IDES. 

.„  (  Antennes  rapprochées  à  leur  base 16 

'*'•  (  Antennes  écartées  à  leur  base *... 18 

16  f  ^***  étroite,  prolongée  enmuseab G.  lie  ltcus. 

•  ITéte  non  prolongée  en  museau , 17 


• 
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Tête  en  grande  partie  décoayerte;  dernier 
article  de»  palpe»  maxillaire«  trooqné  ;  se- 
cond et  troisième  articles  des  antennes  trèe- 

.-  /     couru G.  i2e.  OMALISE. 

^^  Tête  cachée  par  le  prothor'ax;  dernier  article 
des  palpes  maxillaires  finissant  en  pointe; 
proiborax  en  demi-cercle  on  en  carre  trans- 
versal   G.  13e.  lÀMPTRB. 

!  Palpes  terminés  par  na  article  en  forme  de 
hache ^ G.  14e.  télbphorB. 
Palpes  terviiiés  per  wi  article  oroïde.  (rw  Ile.  KAfcmnB. 

Cinquième  tribu,  les  liiLTBTDBS. 

t  Palpes  filiformes  ;  une  espèce  de  petit  mnsean.    SK> 
19.  ]  Palpes  maxillaires  en  massue  ;  tâte  bruamiei- 

(     ment  tronquée  en  ayant G .  19e.  drile. 

(Premier  article  .des  tarses  antérieurs  pins  court 
on  à  peine  aussi  long  que  le  sniTUif  ;  an- 
tennes seulement  un  peu  plus  longue»  que  la   . 
-v.v      tête : G.  16ë.  MiLTRR. 

i  Premier  article  des  tarses  plus  long  qae  le 
f  suirant;  antennes  de  la  longueur  de  la  tète 
^    et  du  proUiorax 9i 

i  Antennes  «iset   écartées;  pai   de  féeioele» 
rouges  au  prothorax  et  au  yentre..  G.  17e.  dA^YTB. 
Antennes  petf  écartées  ;  deux  yésîcnles  rouges 
sous  les  angles  postérieurs  dn  prolhorax,  et 
deux  à  la  liase  du  yentre ;. '6. 18e.  malACHIR. 

Sixième  frtbû.  LE3  PfllflOBES. 

f  Antennes  au  moins  aussi  longues  que  le  corps  ; 

q^  1     prothorax  plus  étroit  que  l'abdomen <8 

j  Antennes  plus  courtes  qee  le  corps  ;  prothorax 
\    aussi  large  à  sa  base  que  l*abdomen M 

/  Antevnes  insérées  entre  les  yeux;  ceux-ci 
\    saillants  ou  conyexes  ;  corps  oblong.G.  20^.  PîiME. 
SIS.  <  Antennes  insérées  au-derant  des  yetix  ;  ceux- 
f    ci  trèa-pelits  et  aplatis  *  corps  eourL  à  ab- 
I      domen  presque  globuleux G.  Sie.  61BBIB. 

Î  Antennes  en  scie  depuis  le  troisième  article , 
quelquefois  pectinées  dans  tes  mêles.  G.  9Êé,  pTaiM. 
Antenne»  Jamais  en  ecie  ea-deaseas  da  sep- 
tième article 25 

i  Antennes  de  neuf  articles,  terminées  par  trois 
articles  plus  graig4s^  dont  les  ^eas  «yan^ 
derniers  en  dents  de  scie..^ G.  S3e.  IMRCATOHB* 
Antennes  de  omfe  articles,  terminées  par  troi» 
plu»  grapd^  I  dont  les  deux  ayant-derniers 
en  c6ne  renyerse  et  allongé G,  tée.  fRiuETTS. 


Sepiiimfi  tribu^  LBf  L|me-B0I8. 

/Palpes  ^anx  cd  longaenr ;  antennes  cylln- 

te.j      dri^QM..., 6.  3Se.  C9PÂS. 

(Palpes maxillaires très-graïub ...» 87 

(  Antennes  simptos,  an  pea'en  fiBsean ^...    8S 

»ï-  (Antennes  en  scie., , G.  fis.  HTLicOBTfi. 

,  Antennes  en  forme  de  fnsean  oa  de  r^p«; 
élytres  krès-coaitea,  ne  convrant  gn'une 

partie  de  TabdomeD .jG.  â8«,  ATRACTOCÈftE. 

^Antennes  un  pea  pins  grêles  an  liont,  on  Ifgè- 
rement  en  fasean;  élytres  d*une  longusar 
ordinaire G.  26e.  LTMEXYLON, 

Garagt.  Quatre  palpes  :  anténtied  filiformes  ou  sëtacées , 
mais  ordînairement  dentées  en  scié ,  en  {iei^e  on  en  panache. 
Elytres  couvrant  rabdomen. 

pnsMièftB  TRIBU.  L'es  BUt^RfiSTIJteâ. 

Sternum  s  avançant  justfue  sous  ta  bdUche ,  se  terminant  posté'-' 
tieuremenX  en  une  j^mte ,  et  ayant  deux  rainons  pour  léger 
les  antennes;  point  de  oaifkés  à  la  poitrine  pour  recevoir  le 
sternum  ;  mandUfules  entières  à  t extrémité. 
Ces  insectes  se  reconnaissent  aisésaent  à  lenr  corps  ferme, 
ovale  ou  eiliptique,  drqit;  à  leur  tête  eng^^ée  verticale^n^ 
dans  le  protborax  jus<|aaQX  yenx;  antenne  courtes  •  logées 
dans  les  raii^reidu  prçthorax  pendant  le  repos  $  dernier  ar- 
ticle des  palpes  cylindrique^  ou  oyoïde,  on  globuleux. 

Premier  genre.  Lu  Buprestes  [Buprestis), 

Palpes  filifoi^nes  ou  légèremeiit  plus  gros  vers  leur  extré- 
mité, terminés  par  un  Itticle'presi^ue  cylindrique;  antennes 
en  scie  ;  avant-dernier  article  des  tarses  profondément  jéchan- 
cré;  extrémité  des  élytres  souvent  déntéè  ;  mâchoires  divisées 
en  denx  pièces^  à  Vextrémifé. 

Ces  insectes  sont  remarquables  par.  les  belles  couleurs  dôtit 
ils  sont  parés;  ils  marchent  lenteijAent,  mais  il  volent  très- 
iaen.  Le6grand«i  espèces  nliabitent  guère  que  lés  forêts,  sûr- 
tout  dans  les  payn  chauds. 

A^  Pas  d'écttsson. 

^   Corps  conique;  bord  postérieur  du  prothcfrax  lobé. 

Bupreste  chrtsis  (  Buprestis  chrysis ,  Latb,  )..  Long,  un 
peu  pins  de  54  milUm»  (  a  pouces)  ;  d'un  vert  doré  brilUxit  ; 
élytics  d'un  brun  marron»  tridentéi^  à  l'^trémité  ;  suisses  d'un 
hroa-riol^,  et  patte$  bnwes.  Inde» 
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«  *  Corps  conique  ;  bord  postérieur  du  prothorax  droit. 
Bupreste  bandé  {Buprestis  UeniatOf  Latr.).  LoDg[;  9  mill. 
(4  lig.)'*  ^^^^  et  couvert  d'un  duvet  blanchâtre;  élytres  noires, 
en  scie,  striées,  ayant  deox  bandes  transverses  d  un  jaune  fauve, 
dont  Tune  située  vers  le  milieu  de  l'élytre.  Variété  à  points  jau- 
nes au  lieu  de  bande  ;  autre  sans  tacue.  France  méridionale. 
Bupreste  BipoNCTnÉ(jB.  6ipum;(ata,  Latr).  Deux   ^ois  plus 
petit  que  le  précédent;  noir  ;  pubescent;  élytres  noires,  en  scie 
à  l'extrémité,  avec  un  point  jaune  sur  chacune.  France  méri- 
dionale. 

«  *  *  Corps  déprimé,  , 

Bupreste  FULGiDE  (B.  fulgida^  Latr.).  Long,  près  de  54  mil- 
lim.  (  a  pouces);  d'un  vert  doré;  deux  lignés  pourpres  f^oées 
sur  le  prothoraz  et  se  prolongeant  sur  les  élytres.  Cayenne. 

B.  XJnécusson. 

*  Côtés  du  prothorax  arrondis  et  dilatés;  corps  conique  plus  ou 

moins  convexe» 

Bupreste  carié  (B.  cariosa,  Latr.).  Long,  environ  4i  mil- 
lim.  (i'i;2  pouce);  noir;  prothorax  peu  dilaté,  niar^é  de 
quelques  taches  variolées  très-noires;  élytres  entières;  corps 
couvert  çà  et  là  de  petits  points  blancs  peu  apparents.  Italie. 

ËUPB^TE  TÉNÉBRiON  [B.  tenebrionts,  Latr.  ).  tJne  fois  plus 
petit  que  le  précédent,  et  lui  ressemblant  pour  la  forme  eila 
couleur  ;  élytres  entières,  très-dures,  couvertes  de  petits  points 
enfoncés.  France  méridionale. 

Bupreste  ténébreux  (B.  tenebricos^^  Latr.).  Moins  grand, 
plus  déprimé  ;  d'un  noir  bronzé  ;  élytres  entières  ,  avec  des 
stries  de  points  enfoncés  ;  des  points  enfoncés  et  dorés  sous  le 
corps.  France  méridional?. 

Bupreste  lugubre  {B,  htgubris,  Latr.).  Taille  et  forme  du 
précédent;  obscur  en  dessus,  cuivreux  en  dessous;  élytres 
entières,  ayant  quelques  élévations  longitudinales.  Allemagne. 

«*  Corps  ové^long,  un  peu  tronqué  antérieurement  ^  ordinaire'' 
ment  pointu  postérieurement. 

Bupreste  (^Éant.  (  B.  gigantea,  Latr.  ).  Long.  68  miliim. 
(  a  1/2  pouces);  d'un  vert  cuivreux  un  peu  rougeâtre;  protho- 
rax lisse,  rebordé,  bronzé,  à  bords  cuivreux;  élytres  rabo- 
teuses ,  bidentêes  à  l'extrémité.  Cayenne. 

Bupreste  bronzé  {B,  œnea,  Latr).  Long,  à  peu  près  18 
miliim.  (8  lignes);  raboteux;  bronzé  en  dessus ,  cuivreux  en 


clessottit4)ytres  striée^» bidentées  à  l'extrémité;  tête  et  pro- 
thorax chiigrinés.  France  :  rare. 

fiiTFRESTfi  Autrichien  (Èuprestis  Austriaca^  LATA.y.Long.  n 
à  i4  miD.  (  5  à  6  lig.);  tête  et  prothorax  d*an  bnm  vert  mé- 
talliqae  en  Cessas  et  en  dessous  ;  élytres  bronzées ,  striées,  bi- 
dentées  à  l'extrémité  ;  pattes  et  abdomen  violets.  Autriche. 

BupRicsTE  PONCTUÉ  (B.  f>unctota, LATR.).Bronzé,avec  dé  petits 
points  d'an  )aane  fianve  sur  la  tête  et  snr  Tabdoioien  ;  éjytres 
striées,  bidentées  à  l'extrémité.  France  méridionale. 

Bupreste  maculé  (B.  favo-maculala,  Latr.).  Long,  un  pea 
moins  de  x8  mtUim.  (8  lignes);  élytres  d'un  bien  noirâtre^  ter- 
minées par  trois  denteinres:  dii  reste,  il  resseihble  au  suivant. 
Sibérie. 

Bupreste  rustique  (B.  rustica, Latr.).  Lon^.  environ  i8 
millim.  (B lignes),*  d'un  vert  un  peu  bronzé,  très-brillant; 
tête  et  ptothorax  pointillés  ;  ^tres  d'un  vert  doré  plus  terne, 
striées.  Paris. 

Bupreste  huit*taches  (B.  octo^uttaia  ,Latr.).  De  la  gran- 
deur du  précédent  ;  bronzé  ;  tête  pointillée,  noirâtre,  marquée 
de  quelques  points  jaunes  antérieurement  ;  élytres  d'un  noir 
bleuâtre,  ayant  huit  tâches  jaunes,  striées,  quadridentées  à 
l'extrémité  ;  prothorax  noirâtre,  à  bords  latéraux  et  antérieurs 
jaunes.  Midi  de  la  France. 

Bupreste  éclatant  (B.  nttîlans,  Latr.).  Long.  1 8  millim. 
(8  lignes);  d'un  vert  bleuâtre  trés^rillant;  élytres  striées,  en 
scie  à  l'extrémité,  d'un  beau  vert  métallique,  à  disque  parsemé 
de  points  violets ,  et  bord  doré.  France  méridionale. 

BirpRESTE  poiNTp  (B.  acuminatcij  Latr.).  Il  restemble  au 
Bupreste  bronzé  ;  obscur  ^  bronzé  en  dessus ,  brillant  en  des- 
sous ;  élytres  stri  ées ,  raboteuises,  aCuminées  et  entières  à  Tex- 
trériiité.  Midi  de  la  France. 

Bupreste  DE  Berlin  (B.  B^ro/tnensts,  Latr.).  Il  ne  diffère 
du  précédent  que  par  ses  élytres  moins  acuminées  et  bidentéès 
à  l'extrémité;  trois  dentelures  à  l'anus.  Prusse.  France. 

Bupreste  bordé  (B,  màr^tTWta,  Latr.).  Ixing.  environ  tS 
millim.  (8  lignes),  et  ressemblant  au  Bup^e^te  rust/^ue  ;  d'un 
vert  doré  ;  élytres  striées ,  vertes,  à  bord  latéx^ai  doré.  Midi  de 
la  France. 

Bupreste  décastigmate  (B.'  decastigmataf  Latr.).  De  la  taille 
du  précédent,  plus  déprimé;  noirâtre:  élytres  entières,  avec 
des  stries  élevées  et  dix  points  dW  jaune  chir.  Midi  de  la 
Tnfoce^ 
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***  Corps  ellipsoïdal  et  déprimé,  un  peu  aptaUen  dessus. 

Bupreste  mariane  {Buprestis  mariana,  Latr. ).  Long,  un 
peu  plus  de  37  mill.(i  pouce)  ;  raboteux  ;  d*an  cuivreux  bnilant 
en  dessus,  d*un  rouge  cuivreux  en  dessous  ;  plusieurs  enfonce- 
raents  inégaux  sur  les  élytres  qui  sont  en  scie  à  Textrémité. 
£urope  méridionale. 

Bupreste  chrtsostigma(B.  chtysostigma,  Latr.).  Long.  en« 
Tiron  i4  millim.  (6  ligifes);  bronzé  ;  élytres  avec  trois  lignes 
longitudinales  élevées ,  deux  points  enfoncés  dorés,  dentées 
«n  scie  à  l'extrémité.  Paris  :  rare. 

Bupreste  appendiculé  {B.  appendiculata ,  Latr.).  Grosseur 
tet  forme  du  précédent,  mais  corps  noir  et  sans  taches  ;  élytres 
dentées  en. scie  à  l'extrémité.  Allemagne. 

.  Bupreste  paresseux  {B.  tarda.  Latr.)  4  Mêmes  forme  et  gran- 
deur ;  d'un  bleu  métallique  en  dessus ,  d'un  bronzé  noirâtre 
«n  dessous;  élytres  entières  à  l'extrémité.  Saxe. 

Bupreste  ctanicorne  (B.  cyanicomisy  Latr.).  Long,  environ 

18  millim.  (8  lignes);  d'un  vert  doré;  deux  .lignes  parallèles 

«bscures  sur  le  prothorax  ;  élytres  d'un  vert  bronzé  ,  à  surface 

iégèrement  chagrinée,  entières  à  l'extrémité.  Midi  de  la  France. 

Bupreste  r^bis  (B. manca,  Latr.).  Long,  environ 9  inilIiiD.(4 
lignes);  déprimé;  d'un  rouge  cuivreux;  prothorax  avec  deux 
lignes  longitudinales  obscures  ;  élytres  de  la  même  couleur 
•que  les  lignes  du  prothorax,  entières  à  l'extrémité.  France. 

Bupreste  J0TEux(jB.  tœta,  Latr.).  Il  ressemble  an  suivant 
pour  la  forme  et  la  grandeur  ;  corps ,  tête  et  prothorax,  dorés  ; 
élytres  vertes,  à  suture  dorée,  entières  à  l'extrémité.  France. 

Bupreste  ENFLAMMÉ  {B.  carufeas,  Latr.).  Plus  grand  que  le 
précédent,  dont  il  a  les  formes  ;  d'un  bleu  métallique,  ainsi 
que  la  tête;  prothorax  bleu,  ayant  dans  son  milieu  une  ligne 
ecfoncée  d'un  vert  brillant;  élytres  dorées,  vertes  à  la  sotuie , 
entières  à  l'extrémité.  Allemagne. 

Bupreste  du  saule  (B.  salicis ,  Latr^'  Forme  et  grandeur 
4les  précédents  ;  d'un  vert  brillant*;  élytres  d'un  beau  louge 
cuivreux,  vertes  à  leur  base,  entières  à  Textrémité.  Paris  :  rare. 

Bupreste  nitioule  (B.  nitidula,  Latr.).  Deux  fois  plus  petit 
que  le  Bupreste  rubis \  d'un  vert  doré,  sans  taches;  élytres 
vertes,  entières ,  légèrement  chagrinées.  Midi  de  la  France. 

Bupreste  QUADRiPONcruÉ  (B.  quadnpunctata ,  Latr.).  Long, 
environ  5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  bronzé  obscur;  quatre  im- 
pressions disposées  sur  une  ligne  transversale  sur  te  prothio-* 
raz;  élytres  pointillées,  entières.  Paris  :  rare. 
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Bupreste  biponctué  {Buprestis  bipunctata,  Lat&.).  Voisin  du 
précédent;  d*an  vert  bleuâtre  très-brillant  ;  ély  très  entières  à 
leur  extrémité;  seulement  deux  impressions  sur  le  prothorax. 
Grenoble. 

BvpAESTE  DBS  OMBELUPÈRES  (B,  umbeUatarum,  Latr.).  Sem- 
blable aux  précédents  ;  d'un  noir  bronzé  ;  élytres  un  pea  cha» 
grinées ,  entières  ;  prothorax  n'ayant  pas  de  points  enfoncés. 
France  méridionale. 

Bupreste  de  la  chicorée.  {B.  cichorii,  Latr.).  U  ressembla 
an  Bupreste  du  saule;  tête,  proth<»'ax  et  corps  d'un  vert  bronzé; 
élytres  chagrinées ,  entières ,  cuivreuses.  France  méridiimale. 

Bupreste  dkcoide  (B.  discoîdea,'LATR.).  Long.  7  millim.  (3 
lignes);  bronzé,  velu;  élytres  entières,  bronzées,  à  bords  la« 
téraux  testacés.  Midi  de  la  France. 


«  *  «  * 


Coqjs  allongé  et  cylindrique. 

Buprevte  neup-taches  [B.  novemmmaculaia ,  Latr.).  Long, 
environ  18  millim.  (8  lignes)  ;  cylindrique;  d'un  noir  bleuÂtr» 
luisant;  quelquefois  des  petites  tadies  jaunes  sur  la  tête  et  le 
prothorax.  Celui-ci  bossu  ,  ayant  un  enfoncement  longitudi- 
nal dans  le  milieu;  élytres  dentées  à  l'extrémité,  ayant  cha- 
cune trois  ou  quatre  taches  jaunes.  Midi  de  la  France. 

Bupreste  perlé  (B.  gemmata ,  Latr.).  Long.  7  millim.  (3  li- 
gnes); forme  du  précédent;  bronzé;  très-britlant  et  sans  ta- 
ches; élytres  entières ,  ayant  quelques  lignes  longitudinales 
élevées.  Corse. 

Bupreste sinué  (B.  sinuata^  Latr.).  Long,  un  peu  moins  de  7 
miJiim.  (3  lignes)  ;  tête,  prothorax  et  dessons  du  corps,  bronzés  ; 
élytres  d*un  rouge  violet  obscur,  entières  à  l'extrémité.  Midi 
de  la  France. 

Bupreste  érugineux  (JEf.  œruginosus,  Latr.).  Long.  7  mil« 
lim.  (3  lignes);  entièrement  bronzé;  prothorax  sinué  posté* 
rienremeot,  ayant  une  impression  transversale  et  sinttée.  Alle-^ 
magne. 

Bupreste  du  grateron  (B.  asperuiB,  Latr.).  Long.  6  k  j 
millim.  (2  1/2  à  3  lignes);  d'un  brun  obscur  et  chagriné  en 
dessus';  d'un  ronge  cuivreux  couvert  d'un  duvet  blancnâtre  en 
dessous.  Autriche. 

Bupreste  ceint  (B.  dncta^  Latr).  Long,  environ  9  millim. 
(4  lignes  );  bronzé;  un  duvet  Wanc  sur  l'abdomen  et  les  bords 
latéraux  du  prothorax;  élytres  sillonnées  vers  la  suture,  en- 
tières à  l'extrépaité.  Mjdi  de  la  France. 
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BUPIUBSTE  DE  Là  RONCE  (BupresHs  rubi,  tATB.).  Lpnff.  i4  à  i( 
mill.  (6 à  7  lîgpes);  noir;  cylindrique  ;  élytresaun  Hoir  brbni^ 
ayant  quatre  bandes  transversales  ondées  et  grisâtres,  ^arii'f 
rare. 

BuPHESTB  ONDE  (B.  uTukttOf  Latr.).  Semblable  au  précédait^ 
mais  plus  grand  ;  bleu  m^llique  en  dessous;  t^teetpvotBftni 
d'un  bronzé  verdâtre  en  dessus,  ainsi  que  la païtie  aratétièM 
de  ses  élytres;  celles-ci  ^'ant  chacune  troid  bandes  oitàèss, 
transTerses  et  4'an  gris  cendcé,  et  leur  extrémité  d'im  h^omè 
noirâtre.  Paria  :  rare. 

BupRBSTfi  DES  QRAMiNéss.(i>,^mm4nis,l.iATR.V.LQV|^«  emma 

6  milltm.  ^3  lignes);  d'un  yert  bronzé,  o]^ueendeaM««  M»* 
brillant  en  dessous  ;  élyM^  entières  ;  prothlorax  d'un  v^^t  ul^ 
scur.  Autriche.    *"  '  •     - 

BupREàTB  VERT  (  B.  vindts,  Latr.).  Long.  7  à  9  millim,  (S 
à  4 lignes);  bronze;  prothoraz  chagriné  ,  sinué  posténenni" 
ment  ;  élytres  un  peu  chagrinées ,  en  scie  à  leur  e^OffgfM- 
Paris.      ^      .  i*^-*- 

Bupreste  b£bu (  B,  cyauea,  Latr.)»  Long.  ui|  penBfto-'ii 

7  millim.  (  3  lignes);  télé  d'un  vert  bleuâtre ,  ainsi  ^«éMliM» 
thorax  ;  élytres  dun  bleu  toétaliiqney.  sans  taches.  EtmMk  ^ 

Bupreste  améthyste  (B.  amet^^lina,  Latb.).  Longw-^ily 
millim.  (3  à  4  Hgnes);  un  peu  large;  d'un  Violet  poarpnf|Nh 
tennes  et  pattes  noires.  Espagne.  i)f4'. 

BvpRESTE  DBVX-pouiTS  (B«  biquitaUi^f  Latr.).  Lon^ 


lim.  ( 6  lignes  )j  élytres  entières,  d'un  vert  métaHiqne,  ^ifMi 
chacune  un  point  bianc  assez  grand  ;  abdomen  d'un  vert  Imm* 
tre,  marqué  de  trois  points  blancs  comme  ceux  des  ^^fdMStà 
Paris  :  assez  rare»  *  s*^  *• 

Bupreste  du  mille-'Pertuis  (B.  hyperici^lakTh*  )•  Lod|^|Hi 
peu  pins  de  5  miUim.  (  a  lignes);  élytres  linéaiEe8»''eiiliiiii|^ 
ponctuées;  corps  d'un  aoré  brillant;  antennes  et  paltés'^.jflHi 
vert  bronzé.  Autriche. 

*****  Corps  raccourci,  tiiangulaire.  (Les  TrocA/s     *    * 

de  Farricius.)  "* 

Çuprsste   ptgméb  (B.   pygmœa,  Latr.    Trachys  p^ygma»^ 
Fab.).  Long,  à  peu  près  a  millim.  (  i  ligne);  bron^^  téi*"* 
protborax  d'un  cuivreux  brillant  ;  élytres  pleues,  poUxâl 
eQtières*  France.  '  "  ' 

Bupreste  minute  (B.  minuta,  Latr.).  Long,  environ  a 
lim.  (  1  ligne);  élytres  entières,  noirâtres,  ayant  dé*" 
transversales  et  ondées  d'un  hhtkQ  grisâtre,  pSrlb,' 
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•  Deuxième  genre.  Lbsâpbanistiqubs  (^pAAnû(tctu). 

Ils  offrent  les  mêmes  caractères  que  les  Buprestes ,  mais  leurs 
kntennes  soot  terminées  en  massnë,  et  leur  forme  est  pins  ou 
pins  linéaire  :  da  reste ,  letti-s  mœurs  sont  les  mêmes. 
APBANlSTij^lTE  PU8ILLF  {Aphatùsticus  pusiUus,  —  Buprestis  pw 
'  :,  Latr.).  Bronzé;  élytres  d'un  noir  hronzé,  pointillées» 
Lèret;  front  sillonné.  Paris  :  très-rare. 
LPHAKi9nQ.iT£  émarginÊ  {A,  emarginatus.  — •  Buprestis  emar" 
!,  Latr,).  lK>ng.  5  millim.  (  2  lignes); linéaire  ;  dfun  vert 
ïté;  tête  sillonnée,  presque  échancrée;  élytres  de  la  cou» 
da  corps,  entières.  Faris  :  très^rare. 

^Troisième  genre.  Les  Mélasis  (Melasis), 

terminés  par  on  article  beaucoup  plu9  gros  que  le 

Sdent,  presque  globuleux;  antennes  pectinées  dans  lés 

i,  en  scie  dans  les  femelles  ;  mâchoires  entières ,  nondi* 

à  rextrémité  ;  tous  les  articles  des  tarses  entiers  ;  corps 

[drique. 

insectes  ont  la  tête  presque  Russi  large  que  le  protho- 
[celoi-ci  remboîtant  en  grande  partie  ;  leurs  pattes  sont 

et  comprimées.  Leur  histoire  est  inconnue. 
ÎLASÏ9 FLABKLUCOtME  [Melasis  flabellicomis,  Latr.  Hispa 
licomis,  Fabr.  ).  Noir;  strié;  antennes  et  pattes  d'un 
ferrugineux  ;  tarses  simples.  Paris  :  rare. 

Quatrième  genre.  Les  GÉrophttbs  {Cerophytum), 

Ipes  coùime  les  précédents,  mais  antennes branchnes  dans 
kâles ,  en  scie  dans  les  femelles  ;  mâchoires  bilobées  à  l'ex- 

é;  avant-dernier  article  des  tarses  bifide  ;  corps  ovalaire. 

lOPHTTE  ÉlatÉroïde  (  Cerophytum  elateroides.  —  Melasis 

ndes,  Latr.  ).  Noir;  strié  ;  antennes  très-fortement  pecti- 

Paris. 

DEUXIÈME   TRIBU.  LeS  ÉLATÉRIDES. 

'  corps  est  plus  étroit  que  dans  les  insectes  de  la  trUfu  précè" 

\te  ;  les  angles  postérieurs  de  leur  prothorax  se  prolongent 

pointes  aiguës,  et  les  articles  de  leurs  jtarses  sont  toujours 

7rs;  la  pointe  avancée  de  leur  sternum  s'enfonce,  à  la  vo- 

inté  de  tanimal,  dans  une  cavité  située  au-dessous  de  Ut  ncàs' 

mce  de  la  seconde  paire  de  pieds. 

^  le  ces  insectes  sont  sur  le  dos ,  la  brièveté  de  leurs 

•  les  empêcherait  de  pouvoir  se  retourner,  si  la  nature  n'y 

pourvu  d'une  manière  singulière.  Nousallons  laisser  par- 
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1er  M.  de  LatreHIe  :  «  Couchés  sur  le  dos ,  ils  sautent  et  t'âl- 
vent  perpendiculairement  en  Pair  jusqu'à  ce  qu'ils  retombent 
dans  leur  position  naturelle  ou  sur  ledrs  pieds.  Four  exécster 
ce  mouvement,  ils  les  serretit  contre  le  dessous  du  corps ,  liais* 
sent  inférîeurement  la  tét6  et  le  prothorax,  qui  est  tràs^mobile 
de  haut  en  bas ,  puis  rapprochant  cette  partie  de  l'aBrrière* 
poitrine,  ils  poussent  avec  force  la  pointe  de Pavant^tttmum 
contre  le  bord  du  trou  sitné  en  avant  de  l'srrriére-poitrlKto ,  où 
elle  ^'enfonce  ensuite  brusquement  et  par  ressert.  Le  protibo* 
rat,  avec  les  pointes  latérales  ,  là  td&,  le  dessus  étt  éWtres 
heurtant  avec  force  contre  le  (Aan  de  position,  siirtoot  s*â  est 
ferme  et  uni ,  cspncoureot.,  par  hat  élasticité»  k,  hfi$  élever  le 
con>.s  en  l'aie,  n  Ce^  anim^qx  fe  trouvent  sur  les  fleurs,  $ar  les 
galons,  Qu'i^ême  sur  la  terre.  Quand  on  yeut  lès  prenclreils 
contractent  leurs  pieds,  se  (aissent  tomber,  et  contrefont  le 
mort.  Une  espèce  de  l'Amérique  paéridionafe  (  elater  noctiU' 
eus)  est  phosphorique.  On  prétend  que  la  lumière  qi|'^(|le  ré- 
pond est  assez  vive  pour  pem^ettre  de  lire  et  d'écrire  a  sa  seule 
clarté,  l^es  fen^mes  ne  se  servent  pas  d'autre  flambeau  pour  exé* 
cuter  leurs  différents  travaux  pendant  la  nuit. 

Cinquième  genre*  LtêTAVfiHa  {Elater), 

Comme  ee  genre  est  le  seul  de  lu  tribu,  nous  nç  répéterons 
pas  les  caractères  que  nous  venons  de  détailla. 

Taupim  LUMixfEUX  {Elater  ^octil^c^$,  t.ATR.) .  liOng.  près  de 
4l  millim.  (i  ija  pouce )^  d'un  brun  noirâtre;  prothorax 
ayant,  de  chaque  côté,  une  tache  glabre  et  jaune ,  lumineuse 
pendant  la  nuit.  Antilles. 

Xaupin  roux  {E,  rufus,  Latr.).  Il  ressemble  au  suivant, 
mais  sa  tête  et  son  prothorax  soot  d'une  couleur  plus  foncée 
que  le  reste  dû  corps.  Allemagne. 

Taitpin  ferrugineux  (je. /erru^tneui,  Latr.).  Long*  a3  mil- 
lim. (  lo  lignes);  ferrugineux  en  dessus,  umt  en  dessous;  pro- 
thorax bordé  de  noir.  Paris  :  rare. 

TAUPiifCHARBomiiBR  (JS.  carbonarius ,  Latr.  Elaier  afomo- 
tius,  Fabr.).  Long.  i6  millim.  (7  lignes);  raboteux;  d'un 
noir  mat  et  terne,  parsemé  de  quelques  écailleà  blandies. 
France  méridionale. 

Taupin  inégal  (£.  ihœquahst  Latr.).  Long.  16 à  f$niil- 
Km.  (7  à  8  lignes);  noir;  prothorax  raboteuzi  âlytTL^  alliées 
àe  ronge  hmn.  Italie. 

Taupim  pictiiiigorivb  (£.  pecUnieormis ,  Lavr*  ),  Long.  16  à 
18  millim.  (7  à  8  lignes);  bronzé;  antennes  pectinéea  dans 
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U  m^lf  f«|iUmexx(;  4lï^e&  stries  çt  poimillées.  Fr9iice  :  trè»- 

T^upiM  GeBBiàNl(^uic  {l^ïaterGermanM,X4ATSi.Blaterœneus^ 
F4B. ).  fx>n9.  environ  i4  millim.  (6  lignes);  plus  large  et  ploa 
bombé  qaç  le  précédent  ;  d'an  bronzé  luisant  en  dessus ,  d'un 
noir  bronzé  en  dessous;  antennes  du  mâle  légèrement  en  «de, 
non  pectinSes;  élytres  striées  et  pointillées*  Paris. 

SAVTW  iHOMBiriRE  (£.  rhombems y'hATtL,),  {iOQ|^  iQ^  »o 
im.  (  $  à  9  Pffnes  Y;  éUoit;  brun;  ftlytres  obscures,  striées  « 
ayant  deux  hànif/^  obliques  et  plus  obscures  ^ers  Textrémîté. 

Taiip0SOTeux  (E.  holosericetis^  Latr.).  Noirâtre^  piotho- 
rfi3ç  couvert  d'un  duvet  soyeux,  ainsi  que  les  él^ytres,  qui  sont 
marquées  de  quelque^  banaes  obscures.  Paris. 

TAVwm  MARQUETÉ  {^.  tessellatus,  Latr.).  Noirâtre;  cuivreux; 
ptotborai  et  élytres  ayant  des  taches  peu  marquées,  forméespar 
de$  plaques  de  poils  d'un  cendré  roussâ$re  ;  pattes  d'un  noir 
cuivceux;  ongles  roiissâtr^.  Paris. 

T^vn»  HSBULEUx  (E.  murinus,  I^atr.).  Obscur,  méfangé 
de  cendré  en  dessus.;  d'un  cendré  roussâtre  et  uniforme  ea 
dessous;  antennes ^t  tarses  rongeâtres;  deu3(  tubercules  peu 
élevés  sur  le  prothoraz.  Paris. 

Taupin  r Ascii  {E,fasciatus,  Latr.).  Xiong.  i6  i  i9  millim. 
(7  à  6  lignes)  ;  très-noir;  prothorax  chagriné,  couvert  de  pe- 
tites écailles;  élytres  ayant,  un  peu  au-delà  du  milieu,  une 
bande  ondée,  blanchâtre,  formée  de  petites  écaillas.  Autriche. 

Taupih  sPECTATEtTR  (JS.  spectqtor^  Latr.).  Corps,  tête  et 
prothorax  noirs;  ce  dernier  luisant;  élytres  d'un  brun  mar- 
ron; antennes  d'un  brun  fouvç;  patte?  noirâtres,  brunes  ou 
iaaves.  Paris. 

TAvnv  oascDR  (iS.  obscuru»,  Latr.).  Noirâtre  ;  peu  luisant  ; 
élytres  striées  ;  pattes  noires  ;  antennes  et  tarses  d'un  brun 
testacé  obscur.  France. 

Taupin  hoir  {E.  niper,  Latr.).  Long,  un  peu  plus  de  i4 
millim.  (6  lignes)  ;  d'un  noir  luisant  ;  pattes  noiçes  ou  bru- 
nes; protborax lisse;  élytres  striéea,  un  peu  recouvertes  d'un 
duvet  cendré.  Paris. 

Taupin  atre  (£.  aterrimus,  Latr.).  Long,  un  peu  plus  da 
i4  millim.  (6  lignes)  ;  d'un  noir  foncé  ;  prothorax  pointillé  ; 
âytres  pointillées  et  striées.  France  :  assez  rare. 

Taupin  jkrugineux  (^.  «ru^ino^us,  Latr.).  Long*  i4^,i^ 
milMm.  (6  à  7  lignes  ) ;  aun  noir  luisant  en  dessous,  et  bronzé 
en  demis  ;  élytrea  striées  ;  écosson  jaonâtn.  Parité 
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TÀupin  porte-croix  (£/atercructatu5,  LATR.).LoDg.  i4à  i6 
millim.  (6  à  7  lignes)  ;  noir  en  dessous,  annsi  que  la  tête  ;  pat- 
tes rouges ,  à  extrémité  des  cuisses  noire  ;  bords  de  l'abdomen 
rouges;  prothorax  noir,  rayé  de  rouge  de  chaque  côté;  êly- 
tres striées,  jaunes,  ayant  leur  suture  noire,  ainsi  qa'une 
bande  transversale  située  un  peu  au-delà  du  milieu ,  et  le  bord 
extérieur  depuis  la  bande  jusqu'à  rextrémité.  P^ris  :  très- 
rare.  ^  .   . 

Taitpin  varié  {E.  tmrius,  Latr.).  Long.  7  ou  9  millim.  (3  ou 
4  lignes).;  noir,  un  peu  mélangé  de  roussàtr»;  élytres  noires, 
légèrement  chagrinées ,  ayant  quelques  poils  courts  à  la  base  , 
et  une  bande  d'un  gris  roussâtre  vers  l'extrémité;  pattes  d'un 
brun  ferrugineux.  Paris. 

Taupin  TRiFASCiÉ  (K.  trifosciatus ,  Latr.).  Long.  i4  à  16 
millim.  (6  à  7  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  gris  ;  élytres  cendrées, 
ayant  trois  bandes  transversales  ondulées  et  ferrugineuses. 
Allemagne. 

Taupin  cuivreux  [E.  cupreus,  Latr.).  Il  ressemble  au  Taw 
pin  pectinicome  y  par  sa  taiHe,  sa  forme  et  ses  antennes;  des- 
sous du  corps  bronzé,  ainsi  que  la  tête  et  le  prothorax  ;  ély- 
tres jaunes,  striées ,  à  extrémité  d'un  noir  bronzé.  Variété  en- 
tièrement d'un  noir  violet.  Angleterre;        • 

Taupin  hêmatode  {E.  hœmatodesy  Latr.).  Assez  large  ;  pat- 
tes et  corps  noirs  ;  antennes  de  la  même  couleur  et  pectinées; 
tête  et  prothorax  noirs  dans  le  mâle ,  d'un  rouge  sanguin  dans 
la  femelle  ;  élytres  de  cette  dernière  couleur,  pointillêes, 
striées,  avec  deux  lignes  élevées  n'allant  pas  jusqu'à  l'extré- 
mité. France.  • 

Taupin  marron  {JE.  castaneus,  Latr.).  Pins  petit  que  le 
Taupin  pèctinicome  ;  tête ,  antennes  ,  pattes  et  dessous  dn 
corps  noirs,  ainsi  que  le  pro thorax,  mais  celui-ci  recouvert  de 
poils  qui  le  font  paraître  jaune;  élytres  jaunes,  noires  à  l'extré- 
mité ;  écusson  noir.  Paris  :  rare. 

Taupin  signé  {E.  signatus,  Latr.).  Il  ressemble  au  suivant, 
mais'élytres  marquées  d'une  grande  tache  obscure  vers  l'exlré- 
mité.  Europe. 

Taupin  aulique  (E.  aulicus,  Latr.).  D*un  vert  bronzé  ob- 
scur ;  élytres  testacées,  sans  taches  ;  antennes  pectinées.  Au- 
triche. 

Taupin  SANGUIN  [E.  sangûineus,  Latr.).  Long,  environ  i^ 
millim.  (6 lignes)  ;  antennes  en  scie;  corps ,  tête,  prothoraz  et 
pattes  d'un  noir  luisant  ;  élytres  rouges ,  striées.  Paris. 
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Tai7I*1H  ALLONoi  (Etafer  etongatulus,  Latr.].  tf  ressemble  aa 
précédent ,  mais  il  est  une  fois  plus  pèth*,  ëlytfeil  d*iib  rouge 
testacé ,  noires  à  l'extrémîté.  Autriche. 

Taupjn  iinMÉRAL(£.  humeraliSf  Latr.).  D'anbirun  noirâtre; 
élytres  striées^  ayant  chacune  à  leur  base  à'ne  t^âche  Jaune  » 
oblongne ,  marginale.  Allemagne.  • 

Taupuï  TESTACE  (£.  te5<aceu^,  Latr.).  Il  ressemble  au  Tau* 
pin  sanguin, mais  él^res  d'un  jaune  testacé  ùnifoiUDe,  ainsi 
c[ue  les  pattes.  Allemagne. 

Taupin  BouT-ABULé  (JE,  prœustus ,  Latr.).  Semblable  an  sui- 
vant ,  maïs  éljtres  d'un  rouge  sanguin  assez  vif ^  et  pattes 
noires.  Allemagne. 

Taupin  ceiivt  {JE.  balteatus,  Latr.).  Beanconp  plus  pet*t  que 
le  Taupin  sanguin ,  avec  lequel  il  a  de  1  analogie  ;  antennes  un 
peu  enscie;  prothoraz  d'un  noir  luisant,  ainsi  que  la  tête  et 
le  dessous  du  corps;  pattes  d'un  brun  rougeâtre;  éfytns 
striées,  pointillées,  rougeâtres  antérieurement,  noires  posté- 
rieurement. Allemagne. 

Taupin  harnaché  (  E,  ephippium,  Latr.).  Absolument  sem> 
blal^le  au  Taupin  sanguin^  mais  une  tache  noire  commune  > 
placée  vers  le  milieu  des  élytres.  Alleinagne. 

Taupin  brun  (  JÇ.  brunnexis,  Latr.).  P*un  brun  ferrugi- 
neux ;  tête  et  antennes  noires,  ainsi  que  la  poitrine;  prothorax 
noir  bordé  de  fauve  en  dessons,  dTun  i}run  rougeâtre,  avec  une 
grande  tadie  noire  au  milieu,  en  dessus  ;  pattes  ferrugineu- 
ses ;  élytres  d'un  brun  ferrugineux^  striées.  Paris. 

Taupin  rufipède  (k.  rufipes,h\tR.).  Semblable  an  sui- 
vant, mais  entièrement  noir»  luisant,  n'ayant  de  £inve  que 
les  pattes.  Paris. 

TAirpiM  ^uFicoixB  (£.  ruficolUst  Latr.).  Long.  7  millim. 
(  3  lijgnes  )  i  d'un  noîr  luisant;  la  moitié  postérieure  du  pro- 
thoraz d'une  couleur  sanguine.  Allemagne. 

Taupin  fugace  (  E.fugax,  Latr.).  Tête  et  prothorax  noirs, 
couverts  d'un  duvet  doré  tr&s-fin  et  très-brillant  ;  cuisses  noi- 
res; pattes  testacées,  aiiui  que  ses  élytres,  qui  sont  striées. 
Autriche. 

Taupin  sanguinicolle  (  E.  sanguinicotUs ,  Latr.).  Sem- 
blable an  suivant,  mais  protborax  un  peu  plus  déprimé  et 
d'un  beaii  rouge  saugui^  sans  taches.  France. 

Taupin  thoraciqde  (  £.  thoracictts,  Latr.).  Corjps,  tête, 
antennes  ç%  pattes,  noirs;  prothorax  globuJi^»  dnn  roux 
fauve  ;  élytres  noires  et  striées,  paris. 
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Taupin  a  ceinture  {ElatercinctuSthATR^ElaterequestriSj 
Fabr.).  a  peine  long  de  5  mUlim.  (  2  lignes  )  ;  noir  ;  pattes  ob- 
scures; élytres  avec  une  bande  jaune,  transversale  et  laxiulée. 
Autriche. 

Taupin  bimougheté  (  E.  bigutiatusy  Latr.  ).  Semblable  au 
Taupin  rufipède;  d'un  noir  luisant  ;  élytres  striées,  ayant  cha- 
cune une  tache  rouge  vers  le  milieu.  Midi  de  la  FÎ'aiice. 

Taupin  triste  (£.  tristis,  Latr.  ).  presque  aus^  grand 
que  le  Taupin  sanguin;  antennes  noires^  ayant  le^  cinq  an- 
neaux qui  suivent  les  premiers,  bruns  ;  élytres  noires ,  striées, 
à  Bord  extérieur  et  'base  jaunes  *,  tâte  et  proihorax  d'an  noir 
foncé  ;  pattes  noirâtres  ;  tarses  ferrugineux  ;  dessous  dn  corps 
noirâtre.  France. 

Taupin  linèé  (  E.  Uneatus,  LatiT.  Élater  striatus  ,  IPab.  y. 
Long,  environ  i4  millim.  (  6  lignes  );  prothorax  presque  glo- 
buleux, noirâtre,  ainsi  que  la  tête,  couvert  d*un  duvet  cen- 
dré; dessous  du  corps  et  pattes  noirâtres;  élytres  obscures, 
avec  des  lignes  longitudinales  un  peu  élevées  et  plus  claires  : 
entre  chaque  ligne  deux  stries  pointillées  se  rejoignant  posté- 
rieurement. France. 

Taupin  a  six- points  (  E.  sex-punctatus ,  Latr.  ).   Corps, 
tête,  antennes  et  partie  antérieure  du  prothorax,  noirs;  ce 
dernier  rougeâtre  à  son  bord  postérieur  ;  élytres  noires  » 
striées,  terminées  de  cendré^  et  ayant  chacune  trois  points  de 
cette  couleur  ;  pattes  fauves.  Espagne. 

Taupin  stictique  (^E.  sticticus ,  Latr.)*  Long.  11  millim. 
(  5  lignes)  ;  obscur  en  dessous ,  noir  en  dessus ,  ainsi  <{ue  la 
tête  ;  anus  jaune  ;  antennes ,  palpes  et  pattes  testacés ,  ainsi 

3ue  ses  élytres  et  son  prothorax  :  deux  points  obscurs  sur  ce 
ernier.  Allemagne. 

Taupin  latéral  (Ê.  ^tera/15,  Latr.  ).  Long,  près  de  11 
millim.  (  5  lignes  )  ;  peu  déprimé  ;  noir  en  dessous  et  bordé  de 
jaune  ;  tête  noire ,  à  bouche  et  front  bruns ,  ainsi  que  les 
bords  du  prothorax,  dont  le  milieu  est  noir  ;  élytres  testacées, 
à  suture  obscure.  Paris. 

Taupin  bimaculè  (£.  bimaculatus,  Latr.)*  Corps,  tête,  an- 
tennes et  prothorax,  d'un  hoir  luisant  ;  élytres  striées,  ronges 
antérieurement,  noires  postérieurement,  ayant  chacune  un 
point  blanc,  et,  vers  le  milieu,  une  tache  noire,  dentelée, 
adhérente  an  bord  ;  pattes  fauves  et  cuisses  noires.  Midi  de  la 
France. 

Taupin  bipustulé  (E.  bipustulatus,  t.ATin,).V orme  et  0ran- 
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dear  àa  Taupin  rufipède  ;  d'un  noir  luisant  ;  un  poioC  fougeâtre 
à  la  base  de  chaque  élytre  ;  antennes  et  pattes  brones.  Europe. 

Taupin  flaykkirne  (Ehter  flavicomis^  Late.).  Lpng.  envi- 
ron 1 1  miUim.  (  5  lignes)  ;  d'un  noir  opaque,  pubescent;  ély- 
tres  bronzées,  striées  ;  antenniBS  et  pattes  jaunes.  Allemagne. 

Taupin  gentil  (£.  pulcheUus,  Latr.).  Très^petit  ;  noir  ;  ély- 
tres  jaouâtres,  ainsi  que  les  pattes»  Autriche. 

Taupin  du  cbene  (JB.  quercus,  Lata^).  Long.  9  à  11  millim. 
(  4  à  5  lignes);  noir;  base  des  antennes  et  pattes  fauves; 
élytres  striées,  d'un  noir  bronzé  luisant.  Midi  de  la  France. 

Taupin  deBructere  {E.' Bructeri y  Latr.).  Long.  7  millim. 
(3  lij^ntô);  corps d un  bronzé  noirâtre;  prothorax  très-lni- 
tfant;  pattes  obscures;  élytres  poilues  et  striées.  Allemagne. 

Taupin  Aain  {E.  parvulus^  Latr.)*  Long,  yk^g  millim.  (3  à  4 
lignes)  ;  d'un  bronzé  obscur ,  très-pubescent  ;  jambes  jaunes  ; 
cuisses  et  antennes  obscures;  élytres  noires,  roussâtres  à  la 
f^asé»  Autriche. 

TaUFUT  riverain  {E,  riparius,  Latk,  Elater  poUtus,  Far.). 
J^ong-  7  millim.  (3  lignes);  d'un  noir  bronzé  ;  antennes ,  pieds 
et  hùra  extérieur  des  élytres,  roux.  France. 

Taupin  crucifère  (£J  crucifer,  Latr.).  Prothorax  jaune, 
awec  une  tache  et  les  bords  noirs;  élyires  noires,  ayant  au 
miliea  une  raie  longitudinale  courte,  japne,  et, an  point  de  la 
même  couleur  vers  l'extrémité;  dessous  du  prothorax  et  pattes 
iaïuies;  poitrine  et  abdomen  noirs.  Italie. 

Taupin  meSomèle  ( E.  mesomelas ,  Latr,).  Long.  18  millim* 

(8  lignes)  ;  déprimé;  noir  en  dessous ,  ainsi  que  le  derrière  de 

la.  tête,  les  antennes  et  les  pattes  ;  front  et  prdthorax  jaunes; 

anus  £aave;  élytres  noires ,  striées,  bordées  derougeâtre.  Mord 

de  r£iirope. 

Taupin  Marginb  [E.  marginmtus ,  Latr.).  Long.  18  à  30 
gûllim.  (8  à  9  lignes)  ;  corps,  tête  et  prothorax  noirs;  élytres 
testaoées ,  bordées  de  noir.  Paris. 

Taupin  pale  (£.  paUens,  Latr.).  Noir;  pattes  et  élytres  tes- 
lacées.  France. 

Taupin  sinué  {E.  fiexuosuSf  Latr.).  Ûd  peu  plus  petit  que 
le  Taupin  gentil \  d*an  noir  peu  foncé;  élytres  noirâtres,  avec 
deux  bandes  blanchâtres  transversales  et  ondées.  Italie. 

Taupin  minute  (£.  mmM<u5,  Latr.  ).  Très-petit;  d*un  noir 
Itti&ant  ;  prothorax  très-lisse;  élytres  striées.  Paris. 

Taupin  bordé  {E.  limbatiis,  Latr.).  Petit;  fan  noir  luisant; 
éiytxes  testacées ,  bordées  de  noir.  Paris. 
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Nota.  /4<  espèce*  <Giav<irUe«  jtm  f^  corj^  l\niaint  4éfmmé, 
0t  qtudquf^unes  nont  pas  hfiwuilé  d*  Muter, 

Taupin  usiéAnLR{Biater  liÊteariâ^ttATR,),ljou§,i6  à  i8  mill. 
((7  à  B  lignes)  ;-  antenaes  fortement  dentées  en  scie,  noaras, 
ainsi  qne  son  corps,  sa  tête  et  ses  pat^es|  piothoraa  finire, 
obscur  au  «milieu;  élytres  testacées.  Variété  à  protboiax  d'un 
fauve  uniforme  ;  aatee  à  sctfnre  des  élytres  noire.  Allema^e. 

Taspin  PTROpnkas  (fE,  pyropteruf,  hKTK.}.  Long,  euvîron 
ao  millim. (9  lignes);  resfanUaiit  au  précéd<(nt;  dessons  du 
corps,  pattes,  tète  et  antennes,  d*un  noir  luisant  et  foncé; 
écosson  noir;  prothoraz  ronge,  avac  le  bord  postérieur  noir; 
élytres  d'un  rouge  sanguin  pâle ,  à  stries  fortement  pointillées. 
Paris  :  très^gRare. 

■  T4u»iH  LIVIDE  (JÇ.  UvenSf  LAïa.).  Long.  16  à  1^  millim. 
I7  à  B  lignes)'^,  qoirâtre;  antennes  et  prothorax  rongettres; 
pattes  fauves;  élytres  testacées.  Paris: rare. 

Taupin  camtharoïde  (£.canfAarcrt£fe5,LATR.).LiRlg.  i6à  18 
^Uim  (  7  &  8  lignes]  ;  noir  ;  élytres  d'un  janne  pâle;  genoaz 
entres.  Europe. 

Taupin  longicollb(£.  langicolUi^  LATR.).Testacé;  jirothorax 
|mwb,  allongé;  élytres  striées,  pubescentes;  pattes  testacées. 
Paris. 

TROISIÈME  TRIBU.  LeS  CÉBRIONITES. 

Sternum  ncn  avancé  en  pqinte,  mns  rtUnures  pour  logfir  les  an," 
fenneti  mandHmle^  entière,  iwn  échancrées  à  la  pointe  i  pal' 
pes  de  la  même  grosseur  qu  plus  grêles  à  leur  extrémité  ;  corps 
€urrondi  et  kombé  dans  les  uns,  ovale  ou  oltlong  et,  arqué  en 
■dessus  dans  Us  autres.  .    . 

Le  corps  des  insectes  de  cette  famille  est  or^iiMir^nent 
jsunK  et  fleiible;  |eur  protboi^aX)  pins  iai>ge>  sa  base»  ^.trans- 
versal, a  se^  aiigùs  latéraux.  ajgi;s,  pu  ii^éipe  qi^Lqii^foia  pr«^ 
longés  en  épine  ;  leurs  antennes  sont  plus  longues  cm  isk  télé 
«etle  prothorax  pris  ensemble.  Leurs  habitudes  sont  WfConnues. 

Sixième  genre.  Les  Cébrions  (  Cebrio  ). 

La  tête  saillante  hors  du  prothorax  ;  mandibules  étroitea» 
très-arquées,  fort  crochues,  saillantes;  pas  de  pelotes  auk 
tarses;  antennes  filiformes,  de  onze  articles ,  dilatées  en  deutij 
de  scié  à  l'angle  intérieur  de  leur  extrémité  ;  corps  ferai ej 
ovale-oblong. 

Ces  Coléoptères  se  trouvent  ep  été  sur  les  feuilles  des  axH 


bres ,  et  surtout  sur  celles  des  plantes  aquatiques.  Ils  volent 
très-bîéèr,  et  qdelqaés-ùùs  ont  là  âeulté  de  sat^ter  àh  moyen 
de  lerits  cuisSeà  postérietftes. 

CÉBRioN  aÛAHir  (  Cebri^g^,  liAttk.  }.  Léffg.  i»3  à  27  mil- 
Jim.  (  10  à  12  lignes  );  tète  et  prethoraK  noirâtres,  pubes- 
cents  ;  élytres  têstaeées ,  pointillées  l  pubescentes  ,  presque 
striée»;  poitrine  noirâtre,  ainsi  que  les  pattes;  abdomen  et 
cuisses  testacés.  Midi  de  la  France.  Le  geiure  ffammo^ie,  de 
IrAtREiue,  est  .-établi  sur  la  femelle  de  cette  espèce.  Bile  diffère 
du  mâle  par  ses  antennes  très-courtes,  en  massue,  de  djz  ar- 
ticles. C'est  le  Cebrio  brevicomis  d' Olivier. 

Septième  genre,  Lss  BripIcèreS  {  Rhvpiterà). 

Ils  cBÉFérent  dès  deux  genres  précédents  par  les  pelotés 
membraneuses  et  formées  de  deux  pièces  qu'il^ont  sous  lés 
articles  intermédiaires  dés  tarses ,  et  par  leurs  antennes  en 
panache.' 

Rhipicèrb  MYSTAÇtN  {tthîpkerd  mystacina.  — Ptîlinus  myS' 
tacînns,  FaB,).  Long.  i4  ou  16  milUra.(6  ou  7  lignes)  ;  noirâtre, 
avec  des  points  blancs  formés  par  des  poils ,  sur  le  prothorax 
et  les  élytres;  cuisses  fauves,  à  l'exception  des  genoux  qui  sont 
de  la  couleur  du  corj)s  ;  antennes  très-noires  ;  élytres  ponc- 
tuées ,  ayant  chacune  trois  côtes  ou  nervures  longitudinales. 
Détroit  de  Bass;  Nouvelle-Hollande. 

RHiPîciRE  BORoé  (iî.  marqinaia,  Latr.  Polytomus  margi- 
natus,  Dalm.  )•  long  27  millim.  (i  poUce)  ;  d'un  vert  bleuâ- 
tre, couvert  d'un  duvet  pâle  et  très-serré;  antenUes  et  pattes 
noires  ;  cuisses  rousses  ;  élytres  ayant  la  suture  et  le  bord  tes- 
tacés. Brésil.  • 

Huittèrne  genre.  Les  Dascilles  '(  Dascitlus  )* 

Tête  eaSùucé»  jusqu'aiix  yeux  dams  le  prothorax  ;  mandi* 
bBles'entièrement  découvertes;  dernier  article  des  palpes  tron-' 
qaé  on  très-pbtus-;  corps  ovale. 

Pénultième  article  des  tarses  bilobé  ;  antennes  longues , 
filiformes ,  insérées  devant  lés  yeux  ;  mandibules  cachées  par 
la  lèvre  supérieure;  mâchoires  avancées,  comme  laciniées  ; 
tête  laYge';  anglek  postérieurs  du  prothorax  très-peu  saillants. 
Ces  cbléoptèVes  se  trouvent  Sur  îes  fleurs. 

Dasgili^  cebp  {Dascillus  cervinuSy  Latr.  Jtûpa  cervina , 
f'AB.  ).  Long,  près  de  i4  mllliiû.  (6  H^e^  ;  noirâtre  et  soyeux 
en  dessous  ;  d'un  brun  cextâté  êit  dessus  ;  élytres  rebordées* 
f^'àrU:  rare. 
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DasciLLB  cendré  (  Dascillus  cinereus,  Latr.  Atopa  cinerea, 
IPab.)-  Livide;  élyfres  et  pattes  brunes.  France  méridionale. 
Neuvihne  genre.  Les  Élodes  (  Elodes  ). 

Mandibules  en  grande  partie  cachées  sons  le  labre  ;  palpes 
tnaxillaires  pointas  à  leur  extrémité,  les  labianx  fourchus; 
pieds  postérieurs  presque  semblables  aux  autres,  non  pro- 
pres à  sauter. 

Ces  insectes  sont  peu  remarquables  par  leur  taille  et  leur 
couleur  ;  leur  corps  est  presque  rond ,  de  consistance  peu  so- 
lide ;  leur  tête  petite  ;  leurs  antennes  sont  à  articles  simples, 
dont  le  second  et  le  troisième  plus  courts.  On  les  rencontre 
fréquemment  sur  les  feuilles  des  arbres  qui  croissent  dans  les 
lieux  aquatiques. 

Elode  pale  (  Elodes  pallidaf  Latr.  Cyphon  pallidus,  Fab.  )• 
D'un  fauve  pâlis,  ainsi  que  les  pattes;  antennes  brunes; tête 
et  extrémité  des  élytres  d  un  brun  obscur.  Paris. 

Elode  'bordée  (  E.  marginata  ,  Latr.  Cyphon  marginatus, 
Fab.).  Noire  ;  bords  du  prothorax  et  premier  article  des  tarses, 
roux.  Paris. 

Elode  grise  (  E.  grisea ,  Latr.  Cyphon  griseus ,  Fab.  )• 
Koire  ;  bouche  livide  ;  pattes  pâles  ;  élytres  pubescentes,  lisses, 
latérales.  Variété  plus  claire.  Paris. 

Elode  pdbescbnte  (  E.  pubescens,  Latr.  Cyphon  pûbescenst 
Fab.).  Noire;  pubescente;  tête  brune;  antennes  ferrugineuses; 
pre thorax  d'un  gris  obscur  ;  pattes  d'un  brun  grisâtre;  élytres 
grises ,  à  suture  un  peu  noirâtre.  Paris. 

Elodé  livide  (  E.  livida,  Latr.  Oyphon  Uvidus ^  Fab.). 
livide ,  lisse ,  glabre  ;  antennes  obscures.  Paris. 

Elode  queue-noire  (£.  m^/antim,  Latr.  Cyphon  melanu- 

vus  y  Fab.  ).  Tète  et  prolhorax  lisses,  luisants,  glabres,  tes>| 

flliacés,  ainsi  que  les  pattes  ;  bord  externe  des  élytres  li^de,  eti 

îeax  extrémité  noire  ;  corps  presque  testacé  en  dessous.  Saède. 

Dixième  genre»  Les  ScirtEs  (  Scirtes  ). 

Elles  ne  diffèrent  des  Elodes  que  par  leurs  pieds  postérieurs 
<  lont  les  cuisses  sont  grosses ,  renflées,  et  les  jambes  terminées 
T.  tar  une  longui  épine,  ce  qui  leur  donne  la  faculté  de  santer.| 

SciRTE  hémisphérique  ÇScirtes  hemispherica.  — •  Cyphon  he^ 
m  isphericus,  Fab.  ).  Long,  a  millim.  (i  ligne  )  au  plus  ;  corp^ 
p  resque  orbiculaire,  déprimé;  d'un  noir  foncé.  Paris. 

Scirte  orbiculaire  (S.  orbiculatus,  Latr.  Cyphon  orbicu* 
lai  'K5,  Fab.)*  Mêmes  forme,  grandeur  et  coulei^Tj  nais  bords 
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latéraux  et  antérieurs  du  prothoraz  d'un  fauve  ferrugineux , 
\   ainsi  qu'un  point  au  milieu  de  la  suture  des  élytrés. 

QUATRIÈME  TRIBU.   LeS  LAMPTRIDESj 

Sternum  non  avancé  en  pointe,  sans  rttinures  pour  loger  les  an" 
tennes;  mandibules  entières,  rum  échancrées  à  la  pointe  ;  pal" 
^es  maxillaires  au  moins  plus  gros  à  leur  extrémilé;  corps 
droit  et  déprimé. 

lis  ont  en  général  le  ctMrps  très-mou,  le  protlionixpresq[ue 
carré  ou  en  oemi-cerde ,  recouvrant  la  tête  en  tout  ou  ea 
partie  ;  leurs  élytres  sont  moUes  et  flexibles  ;  tous  ont  Tavant- 
dernier  article  des  tarses  divisé  en  deux  lobe».  Ils  se  contrac- 
tent et  font  le  mort  quand  on  les  prend  :  plusieurs  sont  phos- 
phoriques. 

Onzième  genre.  Les  Lycus  (  Lycus  ). 

Antennes  rapprochées  à  leur  base  ;  palpes  maxillaires  beau- 
coup plus  longs  que  les  labiaux  ;  bouche  très-petite  ;  tête  ré- 
trécie  et  prolongée  en  devant  en  forme  de  museau  ;  antennes 
très-comprimées  ;  élytres  souvent  très-élai^gies  vers  leur  extré- 
mité postérieure  ;  corps  étroit  et  allongé. 

Leurs  mâchoires  sont  simples  et  non  lobées,  et  le  dernier 
article  de  leurs  palpes  maxillaires  est  comprimé,  tronqué, 
presque  sécuriforme.  Leur  prothorax  est  aplati ,  trapézoïdal 
oa  carré,  arrondi  en  devant.  Ces  insectes,  dont  trois  espèces 
seulement  habitent  l'Europe,  se  trouvent  sur  les  fleurs  dont  ils 
sucent  la  liqueur  sucrée.  On  né  sait  rien  de  leurs  habitudes. 

liTCUS  SANGUIN  (  Lycus  sangtdneus ,  Latr.).  Long.  ^  millim. 
(  4  lignées  )  ;  noir,  avec  les  côtés  du  prothorax  ot  les  élytres 
d'uû  rouge  de  sang.  Paris. 

Ltcus  naiw  (  L.  mînutm,  Latr.).  Tî^s-noir  ;  extrémité 
des  antennes  feuve  ;  prothorax  eptlèrement  noir  ;  élytres 
striées  de  rouge  sanguin.  France  \  rare. 

L.TCUS  aurore  (  L.  auron/^  Latr.  )  D*un  rouge  sanguin  en 
dessus ,  d'un  noir  foncé  ten  dessous  ;  côtés  du  prothorax  et 
élytres  réticulés.  Fraptie  méridionale. 

I^YCUS  dilaté  {  L.  latissimus,  Latr.).  Long,  près  de  a 7 
mfllim.  (  1  p?)uce  );  d'un  jaune  fauve  en  dessus;  noir  en  des^ 
sous  y  «insi  que  les  pattes;  élytres  trés-dilatées ,  ayant  cha- 
cuîïe  une  tache  marginale  et  l'extrémité  noires.  Afrique.        • 

Douzième  genre.  Les  Omalises  (  Omalisus  ). 
|ls  ressemblent  assez  aux  précédents ,  mais  leur  tête  n*est 
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pas  prolongée  en  museaU,  et  le  dernier  article  de  learft  palpes 
maxillaires  est  tronque;  second  et  troisième  article  des  an- 
tennes très-conrts. 

l^WT  t^te  est  e^  gr^^de  ^i^^e  découverte  ;  lear$  jiptennes, 
tcàs-rapp^pc|iées  à  leur  ba.se,  fQpt  fonpées  d'çirticles  courts  et 
cylindriques;  )eurs  yeiix  ^pnt  écartés;  les  apgles  dp  prot|iprarx 
prolongés  et  très-pointus,  et  les  élytres  assez feniief.  Qfi  troaye 
cfiis  coléoptères  sur  Ie3  plai^feis. 

QiMALiçE  SDTURAL  {QffinUfius  ff^^ufa/fs  X>AT^.  ).  I^qg.  ei^VBOjA 
7  inÂlUra.  (3  lignes)  ;  coips,  tête,  ^jnffni^es,  pit^^^ON^^f  pattes 
noirs;  élytres  d'im  rquge  obscur»  à  su^uc^  J(iô}xe^  4^^1411  «des 
points  enroncés  a^^ez  pQxnbreu^  i?4n4« 

Omâlise  noir  (O.  niger).  Semblable  au  précédent ,  iqw  90* 
tièrement  noir.  Des  ^Ipesk 

Treizième  genre.  Les  JPamp.yr^  (f^'HJPïyiis}. 

Çrot})qrax  en  deçai-cercle  et  pachapt  la  tête ,  p)i  çp  çacx^ 
transversal  ;  boviche  ^rès-petite  ;  p^lpeç  |fiaxiUa^r99  ^ofininês 

far  )in  article  finissapt  en  pointe;  extréfa^té  PQ&^f^}WPÇ ^ 
abdomen  phosphorique  ;  yeux  ^rè$-gros. 
Leui?  aift^nn^  ^Çi^t  écartées  à  feiir  base,  ii?s4ré^  (r^près 
des  yeux,  comprimées»  qHe]que|c|)s  pectinées  ou  en  $cî^  |i-«r- 
tiçles  courts.  Leur  corps  ^t  trèsrmoif,  qblqqgi  «yaïe,  ^étHP!"^» 

'urs  pattes  sont  comprimées,  ^ifpples.et  çour^^,  Qfifâjgiféle- 
*^^;'qs  n'ont  ni  ailes  ni  élytres,  mais  simple^pt  le^  *n#ro<Mit8 
melU      ^rganes.  Les  Lampyres ,  vyilgairepiei^t  cqw)f||i  9)>i|$  Us 

^**À2  '  ^w*^^*  ô.feu,  yers'luisan^s ,  lucioles,  ontm|e  partie 
noms' tfenk.  -ri^jest  lumineuse ei ïiille a\ec  pl|w  o^ fiioin* 
de  1  aMôBwn  u  "  ^^^^ .  jq  .^  «jj^  peuvent  ^  voloal^^aa. 
d'éclat  pendante.  .  ^etteSi^ig^ièie  lumière ,  qui Igjili 
iT.^'iu't.^t'S^  «ais  ^^uk^ntparledwS^^m^^ 

Lampyre  ver-luisant  (X>a>...     ,^    «oiréitre;  aotapn^Ni  sîn> 
long  de  9  à  II  mijhm   (4  h  5  îgne*, .  ^         c^tièrem^nTu  tS« 
pl«;  pfMhotax  demi-eirculàire,  reeeO^^^"  v«tw  Oi^^ 
avec  deux  taches  transparentes,  en  crouik       '    '^-  t  «i»'*"^»  ■ 
derniers  anneaux  d*un  jaune  pâle.  Paris.  ^blaKlA 

Lampyre  stLEnninE  (L.  splèndidula,  La«R.).  SciiL^  ^^  ** 
précédent,  mais  plus  grand  ;  proihorax  jann^tre,  aVeç  lèti^'^^ 
noirâtre  et  deux  taches  transparentes  en  devant  ;  élytrea  nm» 
râtres  ;  dessous  du  corps  et  pieds  d'un  jaunâtre  livide  ;  pre~ 
miers  anneaux  du  ventre  tantôt  de  cette  couteury  tantôt  plua 
'  obscurs.  Les  femelles  de  ces  deux  espèces  sont  aptères,  Frauce 
méridionale. 


USS  SfiRRICORNES.   Fom.    II.  3iy 

LampTRE  Mauritanique  (Lain^>yn5ilfatin(antca,LjiTR.).  Plus 
grand  que  les  précédents,  jaune;  ély  très  d'un  jaune  légèrement 
grisâtre»  avec  trois  lignes  longitudinales  élevées.  Femelle  deux 
on  trois  fois  pins  grande  que  le  mâle,  d'un  fanve  plus  ou  moins 
rongeâtre,  France  méridionale. 

LiAMPTBE  HÉMipTÈRE  (  L.  hemtptera,  Latr.).  Noir,  petit,  al- 
longé ;  élytres  courtes  ;  extrémité  de  l'abdomen  jaune.  Paris  : 
rare. 

IjAMPTRe  Luciole  (  £.  Itaiica,  Latr.).  Petit ,  noir  ;  protho- 
rax  transversal ,  ne  recouvrant  pas  toute  la  tête;  rougeâtre, 
ainsi  qii6  la  poitrine,  l'écnsson  et  une  partie  des  pieds  ;  les  deux 
derniers  anneaux  de  Tabdomen  jaunâtres.  Les  deux  sexes  sont 
ailés.  Italie. 

IjAMPTBB  Èci.ATAini'  (L.  coruxa,  Latr.).  D'un  noir  obscur; 
cBaperon  ayant  une  ligne  longitudinale  arquée  de  chaque  côté. 
Bnssie. 

Quettonième genre.  Les  TàhipnofiES  {Telephorus). 

Antennes  écartées  entre  elles  à  leur  base  ;  palpes  terminés 
par  un  article  en  forme  de  hache,  les  maxillaires  pas  plus  longs 
que  les  labiaux. 

Ils  ressemblent  assez  aux  Lampyres,  mais  leur  corps  est  plus 
allongé,  plus  linéaire,  et  leurs  élytres  sont  plus  molles;  leur 
tête  est  de  la  largeut*  du  prothorax,  ou  plus  large,  découverte, 
un  pen  rétrécie  postérieurement;  leur  pro thorax  est  carré,  à 
angles  arrondis.  On  les  trouve  au  printemps  sur  \ei  fleurs  des 
prairie*. 

'PÉL.ÉPHORE  ARDOISÉ  (  Telephorus  fuscus,  Latr.  Cantharis 
fusca,  Fab. ).  Long,  ii  à  i4  millim.  (5  à  6  lignes);  derrière 
de  la  téta,  élytres,  poitrine  et  grande  partie  dés  pieds,  d'un 
noir  ardoisé;  les  antres  parties  d'un  rouge  jaunâtre  ;  une  tache 
noire  sar  le  prothorax.  Paris. 

TÊLBPHOBE  THORAaQUB  (T.  tkomcicus,  Latr.).  Tête,  poi- 
trÎDe  et  élytres,  noires;  prothorax  rougeâtre,  ainsi  que  l'ab- 
domen et  les  pattes.  Paris. 

Tbi^éfbore  pùsicorne  (T.  fuscicomis,  Latr.).  Corps  et  tête 
noirs  ;  prothorax  et  pattes  jaunes;  élytres  testacées,  avec  l'ex- 
trémité jaune.  Paris.  # 

TÊLBPHOBE  MÈLANXIRE  (  T.  melanurus,  Latr.  Cantharis  me-. 
lanura,  Fab.)-  Entièrement  d'un  jaune  testacé;  antennes  noires, 
ainsi  que  l'extrémité  des  élytres.  Paris. 

TB1.EPIIORE  ORSCUR  (  T.  obscurus,  Latr.  Cantharis  obscura. 


dkl^  VI»  coi.iorriRis«  omuiK  r. 

F^.).  Long.  9  à  7  millim.  (a  à  aMgiMs)^  d'aa  m^  iiMé}  V 
petite  marge  rouge  au  protkom.  Paris. 

Fab.)-  Long.  1 1  à  i4  miil.  (5  à  6  lig.);  d'wi  jaiiiiM;testain;pf^ 
thorax  sans  tache,  rebordé.  Paru. 

TÈLÈfBOKB  TRierc  (7.  tristis^  Làth.  C(^*tkanttemÊk,YiM^Ï- 
Noir  ;  les  deux  premiers  articles  des  antennes  jaunes.  Alk* 
magne. 

TBié^HoKB  PâiB  (  r.  palHduëf  Latr.  Cknt^rét  H^' 
Fab.).  Semblable  au  suivanty  «aaiB  pkoapêCit,  d  élytrcà  •'•yt^t 
pas  de  tache  noire  à  i'extrémiM.  Pwit. 

TÉLÉpHORE  PALLiPÈDE  (T.  palUpes ,  Latr.  Catithmii  fo^ 
pés^  Fab.  ).  Il  ressemble  an  Tèlépkore  mêtanure^  omù  u  ^^ 
plus  petit  et  noir;  base  des  antennes  et  pattes  d'un  jfsae  p^ 
élytres  testacées,  noires  à  Textrémité.  Paris. 

TÈLÊpiiomB  NOIB  (  T.  QUr,  liATR.  Canthum  «|n«»  F4B'  ) 
Entièrement  noir,  à  l'exception  de  la  base  de  ses  antennes  et 
de  ses  pattes,  ^ui  sont  d'un  janne  obscur.-  Suède. 

TÉLÉPHORE  tEStAcé  {T.  testaceus ,  Latr.  Caniharis  fesIteCy 
Fab.)-  Plus  petit  oue  le  Têléphore  mélanure^\  noir;  prothorai 
bordé  de  jaune;  elytreâ  et  pattes  testacées.  Paris. 

TÉusPHORE  AsooMiMAt  {T,  abdomînalis ,  Latr.  Catit^ 
a^<ioiiunalù,LATR.).  Tête  noire;  bouche  et  prothorax  roog^- 
tras,  ce  dernier  bordé  de  noir:  élytres  d*un  nqir  bleuâtre',  >^' 
domen  d'un  jaune  rougeâtre.  France  méridionale. 

TÊLiPHORB  LATÉRAL  (r.  lateralïs ,  Latr.  Cantharis  lateraHs, 
Far.).  Petit;  noirâtre;  prothorax  rouge;  élytres  obscures,  à 
bord  extérieur  jaunâtre.  Paris. 

TÉi.éra-oRE  pu<M{T.  puUcanus^hATt^*  CaniharUpulicam, 
Fab.).  Très-petit;  noir;  bord  du  prothorax  fauve;  élytres  (ans 
taches  ;  bords  de  l^bdoinea  rouges.  Paris. 

Tblspiiorb  BLANCHATRE  (  T.  nivws,  Latr.).  ProtliQnui  notTi 
bordé  de  testacé;  élytres  blanchâtres  i  corp»!  p9iteft^has^ 
des  antennes  testacés,  Allemagne. 

Télephorr  ricolorb  (T.  bicolor,  Latr.).  Prothorax bordj 
de  testacé  ;  tardes  postérieurs^fïase  de  l'abdowen  ^  ^jodenikes  d 
poitrine,  obscurs.  Paris. 

TiIlrphore  ponctué  (  r.  bipunotalut<,  Latr.  Cantharis  b^ 
punctattts^F AU.).  Assez  petit;  noirâtre  ;  prothorax  tastaoé,  va' 
^é  de  deux  points  noirs;  élytres  testacées,  ayant  da  noir 
l'extrémité.  Paris. 


us  «BRAIGORRSS.   Fom.   f  l.  Siq 

Qu/nuèm^  ^enre.  Les  Maltbinks  (  ATaliAiniu  ). 

Ik  xesaBinbleiit  beaucoup  aai;  précédents,  mais  leurs  palp^ 
sdDt  terminés  par  un  artide  ovoïde  ;  leur  tête  est  amincie  en 
arrière»  et^  dans  plusieurs  les  étuis  sont  plus  courts  que  l'ab- 
domen. 

Mai.thii^  ^MOVCH^  (  Mattkinus  biguttatus.  —  CaniharU 
bt^uttata,  Fab.)*  Très-petit;  testacé;  prothoraz  noir,  à  bords 
jaunes;  èlytres  tioartes,  obsoures,  jannes  à  Textrémiti.  Paris. 

li«i.TBani  1U0I  ()tf.  iniauinm).  pkw  p^it  que  le  pfécëdent, 
tfiiMfiMl  il  v|s«anUc)  d'un  jauiie  obsonr;  protborax  fiiuve,  avec 
una  tadîe  noira  ;  élytrea  ebKure%  à  extrémité  jaune.  Paris. 

lfâ&no»«  MsaB(JII./i5CM<««).  Noirâtre;  bords axtérieura 
du  pvoAorax;  jaunes»  ainsi  qu'una  banda  sur  les  élytrcs  et  une 
fadbe  vers  leur  eztrânité.  Paris. 

çiNQUiiMB  THiBU.  Lbs  MÉLTRIDE8. 

Stcrnvm  n(m  avancé  en  pointe  ^  sans  rainure  pour  loger  les  an^ 
iennes  ;  mandibules  échancrées  ou  fendues  à  leur  extrémité  ; 
tétefdus  ou  moins  enfoncée  dans  le  prothorax ^  ovale;  palpes 
maxiihires  terminés  par  un  article  rétréci  vers  son  extrémité 
et  s'auancant  au-delà  de  Ut  bouche  ;  prothorax  presque  carré, 
plat  (M  légèrement  convexe  en  dessus;  corps  souvent  oblong» 
Ce$  insectes  sont  très-agiles ,  et  se  trouvent  sur  les  fleurs  et 
anr  les  feuilles  ;  leurs  élytres  sontmolles,  leur  bouche  avancée» 
eft  leiirs  t/ffte»  longs. 

Sfei9^m0  genr^  Lbs  Mbltbbs  (Af«(xm)> 
Palpes  filiformes  ;  téta  avancée  antérieurement  en  une  es- 
pèce ae  petit  musean;  prwnier  article  des  tanes  antérieurs 
'  ploa  eoart  ou  à  peina  aussi  long  qnef  le  seciond;  prothorax 

Î>resqn'aB  trapèae,  un  peu  plus  étroit  en  devant;  antennes  seu- 
ement  un  peu  plus  longues  que  la  tête;  une  simple  dentelure 
«oos  les  erochats  du  dernier  article  des  tarses. 

Jjt  éorps  09  ces  faiseetes  est  proportionnellement  plus  court 
et  pins  large  que  dans  les  genres  suivants,  et  leur  prothorax  est 
plus  élavé  daûs  son  milieu. 

ProDÎer  sous-genre.  Les  Mbltbss.    Tarses  ayant  en  dessouê 

une  dentelure  apparente. 

MxLTBB  VERT  {Melyris  viridis,  Latr.).  Long.  t4  mfllim.  (  6 
li^œs)  \  d'un  vert  bleuâtre;  antennes  noires;  prothorax  rabo- 
teux, marqué  dans  son  milieu  d'un  enfoncement  longitudinal  ; 
âytres  raboteuses,  ayant  chacune  trois  lignes  longitudinales 
âievées^  tanes  soirs.  Du  Gap  de  Ponne-Espérance. 


3aO  LES  GOLÉOPriRSS.   ORDRE  V. 

Déiaième  sous-genre.  Les  Zioies.  Tarses  noyant  point  en  des- 
sous de  dilatation  ni  de  dents  apparentes;  antennes  ne  com- 
mençant à  être  en  scie  quau  quatrième  ou  cinquième  ar- 
ticle. 

ZiGiE  OBLONGUE  {Zigia  oblonga,  Fab.)*  D*un  rouge  fouve; 
tète  et  élytres  d'un  bien  verdâtre;  ces  dernières  légèrement 
chagrinées,  ayant  chacune  trois  lignes  élevées.  Du  Levant. 

Dix-septi€)ne  genre.  Les  Dasttes  [Dasytes), 

Palpes  et  devant  de  la  tête  comme  dans  les  précédents;  pre* 
mier  article  des  tarses  plus  long  que  le  suivant  ;  prothorsz 
presque  carré  ;  antennes  de  la  longueur  de  la  tête  et  du  pro- 
thoraz,  insérées  devant  les  yeux  et  très«^cartées -à  leur  base; 
un  appendice  membraneux  on  une  dent  très-comprimée  sous 
les  crochets  du  dernier  article  des  tarses. 

Leur  corps  est  étroit  et  allongé^  presque  linéaire,  assez  moa; 
leur  tête  est  en  carré  transversal,  le  plus  souvent  inclinée;  les 
élytres  sont  longues,  linéaires.  On  trouve  lesDasytes  sur  les 
plantes,  et  ils  contrefont  le  mort  dès  qu  on  veut  les  prendre. 

Bastte  a  Quatre-taches  {Dasytes  quadrimaculatus,  Latii.}> 
Noir;  un  peu  velu;  deux  taches  rouges  sur  tes  élytres,  lune  à 
la  base  et  Tautre  au  bout  opposé.  Midi  de  la  France. 

Dasyte  bipustulé  (D.  bipustulatus ^  Latr.  Hispa  bipustu- 
lata,  Fab.).  Noir;  velu;  une  tache  rouge  à  la  base  de  chiqua 
élytre.  Midi  de  la  France. 

Dastte  atre  (Z>.  ater^  Latr.).  D*un  noir  luisant,  très^lu; 
deux  enfoncements  rugueux,  avec  leurs  contours  un  peu  élevés 
et  unis,  sur  le  devant  de  la  tête.  Midi  de  la  France. 

Dastte  nigricornb  (D.  nigricomis,  Latr.)*  Velu;  d'on 
bronzé  foncé,  très-ponctuè  ;  tarses  et  jambes  ronssâtres.  Paris. 

Dasyte  bleuâtre  {D.  cœruleus^  Latr.).  Pubescent;  vert, 
ou  d*un  vert  bleuâtre  ;  antennes  et  pattes  noires.  Paris. 

Dastte  a  points-noirs  (D.  nigro-punctatus^  Latr.).  Pubes- 
cent; bronzé;  plusieurs  rangs  de  points  noirs  sur  les  élytres. 
Paris. 

Dastte  flavipèoe  {D.flavipesy  Latr.).  Velu;  noirâtre;  base 
des  antennes  et  pattes  ronssâtres.  Autriche. 

Dastte  plombé  (D.  plombeus^  Latr.  ].  Légèrement  vela; 
plus  allongé  que  le  Dasyte  notr,  plombé.  Paris. 

Dasyte  noir  {D.  niger,  Latr.).  Velu;  noir;  une  fois  plus 
petit  que  le  Dasyte  atre;  élytres  presque  lisses;  tarses  anté- 
rieurs sans  appendices  à  leur  base.  Allemagne. 


ME*  IXIAICOAHIS.  Fiiin.   II.  ^Sf 

pAtlTf  wbsoRUKiiwàM.  (pactes  hamorrhoidalUtljaaL\,VtHiQ4 
noir;  aoe  tache  rouge  à  rextrémité  des  élytres.  Espagne. 

Pastte  «c^urBUtAiBE  (Z>«  scutellaris^  IaATR.  ).  Couvert  d'En 
duvet  cendré;  noir;  éciisson  blanc.  Espagne. 

|>M;-^i4i(ième  genre.  Les  Malachibs  {Mahchius), 

lU  ne  dÂ^ent  des  Z>«jr)«5  que  par  leurs  antennes  moins 
écartées  et  plus  intérieures^  et  par  quatre  vésicules  rouges,  ré- 
tr^cUie)^  ^fji9  Cput  sortir  et  rentrer  k  vplonté  de  leur  oorptt 
dont  denx'Wins  les  angles  postérieurs  du  prothorax,  et  deux  à 
Isi  b«sç  de  i'a^fiaen.  * 

iç  coéps  de  ces  coléoptères  est  très-mou,  e^  leurs  i}ytf^  ex- 
cessivement flexibles.  On  les  trouve  sur  les  fleurs. 

BiUl4Ç||çb  BOVOEfTRE  {Malachius  rufys,  Latr.).  Loqg.  7  à 
9  iniQiiQ.  (  3  à  4  lignes);  tête  noire ,  bronzée;  bouche  jaune  ; 
poitrine  et  pattes  aun  uoir  bronzé  ;  abdomen  rougeâtre,  avec 
un  peu  de  noir  bronzé  sur  les  bords;  élytres  rougeâtres,  ainsi 
que  le  pnothorax,  qui  a  une  hn^  tache  noirç  au  piiUeu.  Midi 
de  la  France. 

Malachie  bronziI  (M;  asneus,  LAï^a.)^  Long*  7^9  ^llim. 
(3  44  li&Js^f  ^'uD.  vert  brô'ozé;  éïytres  rougditrçs,  ayant  leur 
base  et  une  partie  de  la  suture  d'un  vert  bronzé.  Paris. 

Malachie  SAMOUiNOtENT  (  M.  sanguinolentus,  Latr.).  I^BS* 
a  à  6  ^BÎJlltm.  (i  à  1  lignés);  d'u4  noir  bronzé;  côtés  du  pîro-* 
thorax  et  élkytres  cl'un  rouge  sanguin.  Paris. 

Malachie  tert  {M.  vi^Us,  Latr.)«  Forme  et  grandeur  du 
MaladUe  ^Ipustul^f  d'un  yert  tii,roiizé;  bouche  d.'u^  beau 
jann«^  f^ris, 

Al44^caiB  MARoiNBi^E  {M.  t/iaxyinellus,  hAT^).  Ver44trç; 
bords  du  pcotborax  et  extréipité  des  é)ytres  rouges.  Paris. 

Malacbic  èuÊgamt  (Af.  etagans,  Latr.]u  Voisin  du  suivait; 
d'un  y'^t  métallique  ;  prothqrax  de  couleur  uniCorme;  cb^que. 
élytre  terminée  par  un  poiai(  jaune.  Paris. 

MAY.AÇBIE  Bl^V8TTJ^4  (  ¥'  UpUStuUtiuS,  LaTIU).    LOUg.    5  à 

7  miHim.  (  a  à  3  lignes  )  ;  d'ui|  vert  roétalUqfe  assez  brillant  ; 
bofda  latéraux  du  prothorax  rouges»  et  une  tache  de  la  même 
couleur  à  Vextré^^té  4^  chaque  élytre^  Paris. 
Malachie  pédicolairb  (Af.  »e4»cu(ariiM, I^atr.)  Petit;  noir; 

pco^orax  re^rd^,  sap4  Ufm^i  extré/uité  d«4^^y^^  ^^^^ 
taches,  ta^, 

Malachie  BOur-BRULi  (Af.  prteuslt^^t  l<41H'l*  K9"f4l^»  ^" 
ttia^  dof  élytres  jawjâtni,  3ai(e. 


3a4  .    L£s  coLBOPTèm».  ordrb  v* 

femelle,  6'appe  plusieurs  ^ois  de  suite  et  fapidement  sur  la 
boiserie  où  il  se  trouve;  la  femelle  Itii  réjpoùd  de  }k  iuèniB  ma- 
nière, et  tons  deux  né  œssent  de  s'apjprdcfier  et  de  bàttirè  jtis- 
qu'à  ce  qull»«se  soient  r^oînts.  Telle  est  la  cause  d'un  petit 
bruit  sambioble  au  battement  d*one  montre,  <iae  Toa  entend 
au  printainps  dans  le»  appartemants  boisé^  et  qui  a  roçn  le 
nom  vulgaire  d'horlof  e  de  la  mort. 

Vingtième ge4h.  Lts  ^TtstES  [Ptinus).  * 

Anteniles  au  moins  aussi  Ipnsues  que  le  corps  ;  protfiorax 
plus  étroit  que  l'abdomen  ;  antennes  insérées  entre  les^yeux, 
ceiix-ci  saillants  ou  convexes  ;  corps  oblong. 

Leurs  antennes  sont  terminées  uniformément,  simples»  in- 
sérées près  diTbord  interne  des  yeux,  et  fîlifbrnys,  à  second  et 
troisième  articles  pas  plus  grands  que  les  suivants.  Ces  însec' 
tes  se  trouvent  dans  lès  herbiers,  les  collectiQns  d'histoire  na- 
turelle, et^ 

Ptine  i^viniAL  {Ptinus  impfiiiuHs,  Latr.).  Noirâtre,  à  da- 
vet  cendré;  prothorax  caréné,  Se  terminant  posténeoremait 
en  forme  dé  dent  ;  élytres  couvertes  d'un  duvet  plus  dbscur, 
ayant  chacune  une  tache  blanche  sinnée  ;  les  deux  tacheis  Tétk- 
nies  (brniânt  une  sorte  d*aigle  impériale.  Paris. 

Ptine  voleur  (  P. /ur,  Latr.)*  Brun;  couvert  d'un  dtivec 
plus  on  moins  cendré  ;  quatre  dépts  au  protborax,  formant 
une  couronne  transversale  ;  élytres  noires,  ay^mtdeifk  bandes 
grises  transversales,  et  des  stries  ponctftée&  ^tris» 

Ptime  germain  (P'  gerffnanuSf.  Ouf.).  Semblable*au  ptécé- 
dent»,  mais  pas  de  bandes  aux  élytres;  abdomen  ubloôn  ;'a]i> 
tenues  et  pattes. testa^éest  Allemagne. 

Ptine  tbstacé  (P.  tesiacéust  Ouv,)*  Testacé ;  yeux- noiis; 
élytres  avec  des  stties  pointiilées.  U.ressemJble  beaucoup  au 
Ptine  voleitrf  dont  pent-étre  il  n*estiqu'une  variété.  Paii^ 

Ptine  itURPÈDB  (P.  ruJip€S^.hATR,),  Noirâtre  ;  obloii|r  •  an- 
tannés  et  pattes  fauves;  prothorax'  ayant.  qUatca  tubencales 
moins  élevés  que  dans  le  Ptine  voleuK;  élytres  striéér,  âotavertes 
d'an  duvet  roussâtré.  Paris. 

.  ^nns  piDJOiTÊ  (  Pé  bûfens^  LAxa.).  D'unbninteéftàeé  ^  élytres 
striées^  noiràtrea;  prothorax  bossu,  bidenté  en^desans»  Paris. 
*  Ptihb  karron  (  P.  laira,  Latr.).  Fauve  ;  élytres  testab^s^ 
Criées  ;  prothorax  bidenté.  Europei         *  • 

Ptin»  psBEaciNT  (P.  pubescem^  LATBi).  Pabesceni:^.  nejr* 
aotcmiM  ettpatM  nmre^.;  piotlMffax;Msai-pwtérimMlMK«iitI 
P«ïii*  .!• 


yingt'unième genre.  Les  GiBftiES  ( Gibbium)* 

Semblables  aux  Ptinesy  mais  antennes  insérées  an-devant  des 
yeax;  ceux-ci  aplatis  et  très-petits;  corp^  coart,  à  abdomen 
presque  globuleux  ;  élytres  soudéet. 

lies  antennes  sont  sétàcées,.  à  second  et  troisième  articles 
plas  grands  que  les  suivants  ;  leur  prothorax  est  très-court^  ar<- 
rondi«  ne  fomUhit  point  de  capuchon,  et  sans  étranglement 
postérieur;  Vécusson  manque ,  et  se  trouve  remplacé  par  un 
avancement  du  milieu  du  bord  postérieur  du  prothorax.  Pas 
d'ailes  membraneuses  sous  les  élytres.  ^ 

GiBBlE  SGOTIAS  [Gibhtum  scotias ,  Latr.  Plinus scotias ,  Fab.). 
Corps  globuleux,  lisse ,  brun  ;  élytaes  li«es,  polies'  dun^brun 
maÀon,  enveloppant  une  partie  du  dessous  du  corps;  anten- 
nes et  pattes  daires,  velues.  France. 

Fingt-deuxième  genre.  liEsVTiLims  {PtiUniif).   ■ 

Anlenne^plus  courtes  que  le  corps;  protborax  aussi  large 
que  Febdomen  à  sa  baseï  antennes  en  scie  depuis  le  troisième 
article,  quelquefois  pectmées  dans  les  mâles. 

Corps  presque  cylindrique  ;  prothorax  à  peu  prèâ  de  la  même 
]ar£^enr  ^le  les  élytres  ;  antennil  implantées  devant  les  0tux,' 
à  articles  triangulaires  ou  eA  dents,  ce  qui  les  fait  paraître  en 
scie  on  pectinées.  —  C«s  coléoptères  habitent  les  troncs  des 
vieux  arbres,  qu'ils  percent  comme  les  Vrillettes. 

pTius  PECTimcORNE  {PtUînus  pectinicornis,  Latr.).  Long, 
environ  5  millim.  (a  lignes]  ;  d'un  brun  foncé,  noirâtre;  an- 
tennes et  pattes  fautes;  élytres  vaguement  et  finement  poin- 
tilfées.  Pari»  * 

Vingt'-lrûmème  genre.  Les  Dorcato'mes  {Dorcatoma^ 

lis  ne  diffèrent  des  précédents  que  par  leurs a(hteD nés  finis-, 
sant' brusquement  'par  troiç.  articles  plus  grands,  et  dont  les 
deax  avant-derniers  en  forme  de  dents  de  scie;  elles  ne  tfont 
d'ailleurs  composées  que  de  neuf  articles. 

DoBCATOMEjDE  Dresde (Do»icatom«  DresdensiSf  Fab.,  Herbst. 
D.  bis-'Striqta^'PkX^.  Derme5<cj-,serm,  Panz.).  Très-petit;  noir. 
De  la  Suède. 

yingt-éitudrième  genr&.  Les  Vrillettes  f^i»io6tum). 

Comme  dans  les  précédents,  leurs  antennes  sont  terminées 
par  tvoîs  articles  plus  grands  ou  plus  longs,  nl&is  les  deux  avant- 
derniers  sont  en  cène  allongé  et  renversa,  et  celii*  du  bout, 
ovale  ou  presque  cylindrique;  elles  sont  de  onze  articles 

Entomologie ,  tome  i .  ^^ 


32$  LES  COLBQPrkr^*   0EJDA£  V. 

Plosieiirs  espèces  de  Vrillettes  habitent  nos  musons,  et, 
dans  rétat  de  larrve,  rongent  les  planches  des  boiseries,  les 
niiiiUes^  1^  lÎTie»}  ete. ,  qu'elle»  percent  d'un'  grand  nombre 
de  agtHff  tvouB  ronds ,  et  finissent  par  mettre  en  poussière  ; 
quelques-unes  attaquent  les  colleetions,  les  pains  à  cacheter,  J 
les  fexmes  ci  autres  sobsta»ees.  ■ 

•  ▼himcttê  MARQtrÉTÉÉ  {Anobium  tesseUatum^ÏAATK.l,  Brune; 
antennes  avivée  ;  prothoraz  peu  élevé ,  mélangé  de  cendré  foi^ 
mé  par  un  duvet,  ainsi  qtie  Fes  élytres  :  celles-ci  sans  stries. 

Paris. 

Vrillbttb  OPINIATRE  (  ji.  pertînox^  Latr.  Anobiunt  stria- 
lum,  Pas.).. Noirâtre;  quatre  lignes  élevées  sur  le  pTothorax, 
et  une  taehê  ronssâtre^  vers'chaqfue  angle  postérieur  ;  él^^tres 
à  stries  formées  par  des  points.  Allemagne. 

Vrillette  marron  (  A.  castaneuniy  Lajr.  ).  Pab^scente  ; 
d*un  brun  marron;  yeux  noirs;  prothorax  relevé,  marqué 
d'une  petite  ligne  longitudinale  enfoncée  ;  élytres  avc^  des 
ateies  pmntillées.  Paris. 

Vrillette  striée  (  J(,  striàtunif  Latr.  Anobium  pertinaxt 
Fa«.).  D'un  brutt  foncé  ou  noirâtre ,  avec  un  léger  duvet  gri- 
sâtre t  élytres  à  stries  composées  de  points  ;  protkoraz  com- 
primé, ayant  postérieurement  une  bossé  ou  une  carène  tenni- 
née  en  pointe.  Paris. 

Vrillette  de  la  farine  (  A.  paniceum,  Latr.  ).  Petite; 
d^un  fauve  marron  clair  ;  yeux  noirs  ;  prçthorax  peu  élevé, 
sans  bosse;  élytres  avec  des  stries  pointillées.  Paris» 

Vrillette  brune  {A,  6riinneum,  Latr.).  Brun#;  anlennes 
et  abdomen  d'un  brun  ferrugineux  ;  élytres  à  stries  pointil- 
lées, peu  marquées;  prbthorax  un  p^u  élevé»  avec  nne  ligne 
longitudinale  enfoncée.  Paris. 

'  Vrillette  lisse  (  A.  lœvigatumy  Latr.  )f  BlruBe»  yeoz  mmrsr; 
étytres  sans  stries,  finement  pointillées.  FrsEpce. 

Vrillette  bidentbe  (  A.  bidentatunif  Latr.).  Obscure; 
prothorax  échancré ,  presque  bidenté  postérieurement  ;  an- 
tennes et  pattes  fauves.  Paris.  V 

Vrillette  tricolore  {A.  «rico/or,  Latr.).  Noirâtre;  pro- 
thorax peu  élevé ,  obscur  ;  élytres  striées^  d'un  brun  châtain, 
Paris. 

Vrillette  molle.  (  A,  molle,  Latr.).  D'un  hroja.  testaoé^ 
yeux  noirs  ^  élytres  lisses.  Allemagne. 


SEPTIEME  TKIBU.  LeS  liljlE-BÛJS. 

Sternum  non  avancé  en  pointe,  sans  rainures  pour  logeriami^ 

tefines;  mandibpiles  échancrées  ou  fendues  à  leur  exù^fi^; 

iéte  séparée  du  prothorax  par  un  étranglement  ou  un  cou; 

•gnandibvies  courtes  et  épaisses;  eorps  déforme  Rnéaire. 

Ces  msecte^  ont  la  tète  entièrement  -dégagée  do  prothorax. 
Ils  vivent  aussi  dans  le  bois  qu'ils  percent  en  toiis  sens ,  et  dont 
ils  fomt  «ta  grand  dégel  ;  ce  sont  sarteoft  les  ImSs  'de  constmc* 
lion  qi^ils  attaqnent  de  préférence.- 

Ftngt-^iujuihke  0enre,  Les  Cnpîs  \  tktpes  ), 

liears  palpes  sont  égaux,  terminés  par  un  article  tronqué, 
et  leurs  antennes  sont  eylindrii^nes  ;  corps  alloi^é ,  dur  ;  tête 
petite,  presque  ronde,  ^rès-raboteuse;  yeux  petits  et  globu- 
leux ;  prothorax  coiir^  fveeqoe  ear^;  éiytres  linéaires,  fort 
longues  ;  avant-dernier  article  des  tarse  sbilobé.  Mbeurs  en- 
tièrement inconnues.  • 

GuPÈs  A'  TÊTE- JAUNE  {  Cupes  copittUa,  Latii«.  ).  Long.  i|  à 
1 6  miUim.  { 6  À  7  lignes  )  ;  tres-caboteux  en  dessus  ;  d'un  brun 
obscur;  tête  d'nh  jaune  roti$sâtre.  De  la  Caroline  méridio- 

F'ingt'sixième  genre.  Les  Ltmestlous  (  I^mer^on  ). 

Palpes  maxillaires  beaucoup  plus  grands  que  les  labiaux , 
pendants,  trés-divisés ,  comme  en  peigne  ou  en  forme  de 
liouppe  dans  las  m^les  ;  éiytres  recoa^nmt  la  plus  grande 
partie  d«  dessus  de  l'abdomen^  antennes  fliimples,  un  peu 
plus  grêles  au  bout,  ou  légèrement  en  fuseau. 

I/TMBXTLON  NAYAi.  {^Lymexylon  navale,  Latr.  X*  navcAe , 
la  femelle,  Fab.  L.  flavipes,  le  mâle,FAB.).  Long.  i4mil- 
liin.  (  6  lignes  );  d'un  fauve  pâle ,  avec  la  tête,  le  bord  extérieur 
et  l'extrémité  des  éiytres ,  noirs  ;  cette  derni^  couleur  domi- 
nant un  peu  plus  dans  le  mâle.  France  :  rare. 

l^ingtseptième  genre.  Les  Htlecœtes  {Hylecœius), 

Ils  ne  différent  des  Lymexylons  que  par  leurs  antennes  en 
scie. 

Hti^boôbte  dermbstoÎde  (Hylecœlusdermestoides, — hymexylon 

dermestoidesy  la  femelle,  Fab.  Jjymexylon  mard,  le  mâle,  Fab.). 

Long.  i4  millim.  (6  lignes);  femelle  d'un  fauve  pâle,  avec 

les  yeux  et  la  poitrme  noirs.  Mâle  noir,  à  éiytres  tantôt  noiràr 

très,  tantôt  roossâtres,  ayant  l'extrémité  noire.  Allemagne. 

HTUSCoenE  barbu (fl. barbatus.—  LymexyUyn  bathatum,  Latr. 


3a8  ^^  COUBOPTKBIS.  OftORB  V. 

Lymexylonmorio^  Fab.).  Noirâtre  ;  antenneset  jambes  bnines; 
derniers  articles  des  palpes  maxillaires  latéralement  ayancés. 
Autriche. 

Vingt-huitième  genre,  Les  Atractoceres  {Atraciocerus), 

Palpes  maxillaires  très-grands,  comme  dans  les  précédents, 
mais  élytres  très-courtes,  et  antennes  simples»  en  forme  de 
fuseau  ou  dfc  râpé. 

Atractocere  néctoaloïde  {Jtractocemsnecydaloides. — Ne^ 
cydalis  brwicomiSfhnm,  Lymexylon  abreviatum,  Fab.).  Ely- 
tres très-courtes,  échancrées  en  dedans;  tête  et  prothorax  noi- 
râtres., avec  une  ligne  longitudinale  jaunâtre.  Sierra-LeoDe. 

Famille  12.  LES  CLAVICORNES, 

Analpie  de»  genre»» 

Antetuies  grossissant  insenâiblement,  oa  terminées 
par  ane  massae  d'an  à  cinq  articles ,  dont  deux 
ou  trois  au  plue  forment  des  dents  de  scie  au 
côté  extérieur.  Sect.  lr« 2 

1.  ^  Antennes  formant,  à  partir  du  troisième  article , 
une  massue  composée  d'articles  Irèi-serrés,  plus 
ou  moins  saillants  au  côté  interne ,  en  dents  de 
scie,  et  presque  cylindrique  ou  en  fuseau;  premier- 
ou  second  article  beaucoup  plus  grand.  Sect,  3e.    S4 

SECTION  PREMIÈRE. 

/  Palpes  maxillaires  aussi  longs  que-  la  tête.  Pré-' 

2.  \     mière  tribu les  clairo!».    6 

(  Palpes  maxillaires  beaucoup  plus  courts  que  la  tète.    3 

.   (  Antennes  très-coudées. '2e  tribu LES  Bscarbots.  iO 

(  Antennes  non  coudées ; 4 

!  Pieds  saillants,  ne  s'appliquait  t  pas  contre  les  c6tés 
de  la  poitrine  quand  l'animal  se  contracte 8 
.Pieds  rétractiles ,  B'appHquant  contre  les  côtés  de 
la  poitrine  quand  l'animal  se  contracte.  Ctfi- 
qutème  tribu -..., les  RT&rbss.    if 

/Mandibules  allongées,  comprimées  et  arquées  à 

j.    1     l'extrémité.  3e  tribu , LES  BOUCLIERS.  Il 

1  Mandibules  courtes  «  épaisses ,'  sans  arqûre  rcmar- 

\    quable  à  leur  extrémité.  4e  tribu LBS  BEBMBSTES.16 

Première  tribu,  LES  CLAIRONS. 

r  Tête  séparée  du  prothorax  par  un  étranglement  en 

^  S     forme  de  cou ; .« 7 

j  Tête  inclinée,  enfoncée  postérieurement  dans  le 
V    prothorax ,...« ;...    8 


l 


^  f  ÂntemieB  coildéeé,  à  artides  allongés. 6.  l«r.  MASTtGï. 

^'  (  Antennes  droites  et  presque  greaaes G.  2e.  scydmsni. 

.Antennes  presque  totalement  en  scie;  tarserpa* 
f     raissant  de  cinq  articles  très-apparents  quand  on 

\     les  regarde  snr  les  deax  faces G.  3e.  tillb. 

8.  '  Les  troii  derniers  articles  sealement  des  antennes  / 

en  scie  on  en  massne;  tarses  ne  paraissant  qne 
de  quatre  wticles  qnand  on  les  regarde  en  des-  < 
sons 9 

Les  trois  deniers  articles  des  antennes  formant 

^    .     une  masane  en  scie G.  4».  enoplie. 

^*  ]  Les  trois  demiers  articles  des  antennes  fermant 

une  massue  presque  triangnlaire ;...,..  G.  6e.  clâirom. 

Deuxième  tribu,  LES  ESCARBOTS. 

10.    Un  senlgènr^,  le 6e , ESCârbot. 

Troiiième  tribu,  LES  BOUCLIERS. 

i  Mandibules  sans  échancrare  an  bout. , 19 

^**  \  Mandibules  éohancrées  à  l'extrémité 14 

f  Eljtres  courtes,  tronquées  à  l'extrémité  ;  antennes 

.^   \     brusquement  terminées  en  bouton G.  7«.  NÉ'CROPBORE. 

1  Eljtres  non  tronquées ,  débordant  le  corps  ;  an- 
\    tenues  en  massue  allongée 13 

Palpes  filiformes,  à  dernier  article  presque  eylin- 
..  Y      drique;  corps  déprimé ,...  G.  8*.  BOUCLIER. 


(■ 


Palpes  terminés  par  un  article  plus  gros  et  ovoïde; 
corps  oblong  et  non  déprimé G.  9e.  AGYRTE. 

!  Palpes  filiformes  ou  un  peu  plus  gros  à  l'extré- 
mité  ^ 15 
Palpes  brusquement  terminés  en  alêne  ;  antennes 
en  massue  très-allongée  ;  corps  ovale ,  convexe 
en  dessus G.  ISe.  cbolève.    . 

Antennes  terminées  par  une  massue  brusque , 
ovale ,  on  ronde ,  ou  presque  conique ,  d'un  à   • 

.y   .      trois  articles G.  10«.  NITIDULE. 

*  \  Massue  des  antennes  fort  allongée ,  de  cinq  arti- 
cles distincts,  en  grande  partie  hémisphériques 
on  presque  globuleux  ;  ély très  tronquées.  G.  1  le.  sCAPniDlE. 

QuaWi^M  tribu,  LES  DifRMBSTB». 

16.    Un  senl  genre,  le  t3e •« dErueste. 

Cinquième  tribu,  LES  byrrhbs.  . 

/  AnteoBes  de  onxe  articles ,  plus  longue  qne  la 

4,  )     tête *B 

1  Antennes  de  six  k  sept  articles  distincts ,  à  peine 
\    phw  longues  qne  la  tête.,.»*». 50 


33o  LBS  GOLÉOPTÙiES.  OADRB  ▼. 

(Toutes  les  jambe»  se  repliant  sur  le  côté  posté- 
rieur des  cuisses;  antennes  en  massue  presque 
solide,  ou  à  articles  très-serrés G.  15e.  AMTH&sriE. 
*"•  \  Les  deux  jamfes  antérieures  se  repliant  du  côté 
I  de  la  tête  ,  et  les  quatre  dernières  en  arrière  ; 
\     antennes  non  en  massue  solide •    »" 

(Bxtrémité  supérieure  de  l'arant-sternum  n'encla- 
vant pas  la  bouche  ;  menton  très-grand ,  en 
iy.<      forme  de  bouclier G.  17e.  nqsodETSDRE. 

)  Extrémité  supérieure  de  l'avant-sternum  enclavant 
\     la  bouche;  menton  non  en  bouclier....* 20 

i Antennes  presque  de  la  même  grosseur  dans  toute 
leinr  longueur»  terminées  par  un  article  à  peine 
plus  grand G.  19e.  Emis. 
Antennes  terminées  en  massue,  ou  à  second  et 
troisième  ariiclcs  très-longs  et  les  suivants  très- 
courts i....... *■ 

Tôle  tont-à-fait  inférieure,  recouverte  par   un 
prothorax  demi-circulaire  et  en  forme  de  •bou- 
clier :  antennes  se  logeant  dans  une  rainure  de 
«.    ,      la  poitrine ,  à  second  et  troisième  articles  très- 

21<      grands G.  16*.  CDELOHAIBE. 

Tête  seuiement  inclinée ,  non  recouverte  par  un 
prothorax  en  bouclier;  antennes  terminées  en 

massue»  plas  ou  moins  allongée «•   .2i 

/Antennes  terminées  en  une  grosse  massue  dentée 
(  en  scie ,  de  trois  articles  ,  se  logeant  sous  le 
I      prothorax;  corps  elliptique;  dernier  article  des 

ea  )      palpes  maxillaires  en  hache... G.  i4e.  TBROSQrC. 

\  Antennes  grossissant  peu  à  peu  ver^lèur  extré- 
I  mile,  ou  se  terminant  en  massu©  allongée ,  de 
f      quatre  ou  cinq  articles  distinctement  séparés; 

\    corps  ovoïde-carré G.  18*.  BYRRHE. 

/  Antennes  repliées  «ous  1^   yeux;   tarses   très- 
o-  \     longs,  de  cinq  articles;  corps  oblong..  G.  20«.  MIGRONIQOE. 
^*'*  )  Antennes  repliées  en  arrière  ;  tarses  moyens  de 

\     quatre  articles;  corps-court  et  renflé...  G.  21e.  CEORISSE. 

SECTION  DECXIÈME. 

[  Tarseslongs,  à  cinq  articles  distincts.. 2S 

j,,  )  Tarses  couris,  n'ayant  que  quatre  articles  dis- 
-*'l     tincts ,  et  se  rcpliaht  sur  le  c6té  extérieur  des 

\     jambe's G.  2le.  HETÉROCERE. 

Partie  antérîeure'du  sternum  dilatée,  et  recelant 

la  bouche  ;  antennes  se  logeant  dans  une  cavité 

sous  leâ  yeux.,  &  second  article  très-grand,  en 

a.'î.  <      palette,  et  recouvrant  tous  les  autres...  G.  aie,  drtoPS. 

Partie  antérieure  du. sternum  noo  dilatée;  an- 

,      teunes  saillantes.,  dirigées  en  arrière,  à  premier 

\    articie  fort  grand  et  «presque  cylindrique.  G»  23e.  kvdbrv. 


Cabagt.  Quatre  palpes  ;  élytres  recouvrant  le  desnâ  de  Fab- 
domeii,  ou  sa  plus  grande  portion;  antennes  plus  grosses  vers 
leur  extrémité,  souvent  mâme  en  massue  perfoliée  ou  solide , 
à  base  nue  ou  à  peine  recouverte ,  plus  Ipngue  que  les  palpes 
maxillaires.  , 

Ces  coléoptères  pentamères  se  nourrissent  de  matières  ani- 
males, au  moins  à  1  état  de  larve.  On  les  divise  en  deux  sec* 
Uons. 

SECTION  PREMIÈRE. 

antennes  grossissant  insensiblement,  ou  terminées  par  une  maS" 
sue  dun  à  cin^  articleSf  dont  deitx  ou  trois  au  plus  forment  des 
dents  de  scie  au  côté  extérieur. 

Premier  genre.  Les  Mastioes  (  Mastigus). 

Palpes  maxillaires  presque  aussi  longs  que  la  tête  ;  antennes 
coudées,  à.  articles  allongés  ;  tête  séparée  du  prothorax  par 
un  étranglement  en  forme  de  cou  ;  abdomen  ovale ,  embrassé 
par  les  élytres. 

Corps  allongé ,  avec- la  tête  et  le  protborax  pins  étroits  que 
Fabdomen  ;  tête  ovoïde.  On  trouve  ces  insectes  sous  les  pierres. 

Mastige  palpalb  (  Mastigus  palpaUs,  Illig.).  Long.  5  millim. 
(  2  lignes  ];  entièrement  noir.  Portugal. 

Mastigespinigorne  [M.spinicomis, — Ptinus  spinicorriis,  Fab.). 
D^nn  brun  marron  ;  tête  cannelée  ;  premier  article  des  anten- 
nes long  et  épineux  ;  {Hrothorax  presque  cylindrique.  Iles  Sand- 
wich. 

Deuxième  genre.  Les  ScroMÈNlss  {Scydmenus), 

Semblables  aux  précédents  quant  aux  palpes  et  à  la  forme  du 
corps,  mais  antennes  droites  et  presque  grenue^. 

ScmHÈNE  d'Hellwig  (Scydmenus  Helhingii),D'vLnh)nin  foncé, 
pubescent  ;  prothorax  ové  ;  antennes  presque  fauves,  terminées 
par  trois  articles  plus  gros.  Paris. 

Troisième  genre.  Les  Tilles  (Tt7/its). 

La  majeure  partie  des  antennes  en  forme  de  scie  ;  tarses,  vus 
sur  les  deux  faces,  ayant  dnq  articles  très-appareutà  ;  palpes 
labiaux  terminés  par  un  article  sécuriforme. 

Ces  coléoptères  ont  le  corps. allongé,  presque  cylindrique  *, 
leurs  antennes,  insérées  devant  les  yeux,  sont  environ  de  la 
longueur  de  la  moitié  du  corps;  la  tête  et  le  prothorax  sont  un 
peu  plus  étroits^que  l'abdomen.  Tête  inclinée ,  arrondie;  yeux 
Tonds^HDpenéchaacr^en  devant  ;  prçthoraxlong  et  cylindn« 


qae.  L«n  krris  Tlteiit  dass  le  vimx  bois»  «l^M  là,  «kia 
^oe  MBS  les  écoroes,  <pDi'il  &at  cherdiev  fiosecte  parfiût. 

Tiui  ALUOUG^ (  ÏV/Ivs  elongatttSf  Latr.  ).Vda  ;  aoir  )  à  pro- 
liaoras  losge.  Paris. 

XiLLB  AHfBiTLAifT  (  T.  amàuiof»,  Fab.  ]. Vêla  ;  noir  ;•  sen^ilable 
an  précédent,  mais  protbonuL  de  la  eotfleiirda  reste  da  corps. 
ABemagne. 

Tille  dhifasciè  (  T.  «m^cûitusLATa.  Clerus  unifascùttAB^ 
Fab.  ).  Noir  ;  anteimes  en  scie  ;  étytres  ronges  à  la  base ,  ayant 
une  bande  blanitbe  an  nûlieu  fit  des  lignes  de  points.  France 
Qiéridionale. 

Tille  mutillaire  (  T,  mutUlarius,  Latr.].  Noir;  tête  .coo- 
verte  d'un  duvet  cendré,  ainsi  que  le  bord  postérieur  dn  pro- 
tborax  ;  abdomen  et  base  des  èfytres  ronges  :  celles-ci  ayant 
i|ae  première  bande  interrompu  et  formée  pav  un  dayai  cen- 
dré» contre  la  bande  ronge,  et  ^nesecond^semblaj^l^,  nais 
plus  grande  et  entière  «près  Textrémité.  Paris* 

Tille  formicaire  (  T.  formicarius  Latr.  Cleru$  fomùcmHus , 
Fab.)»  Noir;  prothorax  rouge»  excepté  le  milieu  de  «on  bord 
antérieur  ;  abdomen  et  base  des  élytres  rouges  ;  eeUe&<ci  ayant 
cUnx  brades  formée^  par  un  dnvet  gris.  Pans* 

Quatrième ^enre.  Lia  Énopubs  (BnopUum)^ 

Mêmes  caractères  que  les  précédents,  mais  les  trois  derniers 
articles  des  antennes  forihant  une  massue  en  scie,  et  tarses, 
vus  en  dessous,  ne  paraissant  que  de  quatre  articles. 

Palpes  maxillaires  et  labiaux  filiformes  ;  antennes  à  articles 
dn  milieu  très-petits  et  grenus.  Du  reste,  ces  insectes  ont  les 
•formes  et  les  habitudes  des  Tilles. 

EsiovLiE  SEKV^ArlCOfi^E  {Enoplium'serraticorne  i  Latr.  Tilbis 
serraticomis ,  Fab.).  Noire  ;  élytres  d'un  roux  jaunâtre.  Italie. 

Enoplie  de  Weber  {E,  Weberiy  Latr.  Tiîius  fFebcri,fAn). 
Noire;  prothorax  jaune  ;  élytres  bleues.  Allemagne. 

Cinquième  gçnre.  Les  Gl^irous  (CZeruf). 

•  Les  trois  domiers  artieles  des  antennes  formant  une  massne 
presque  triangulaire  ;  taises,  vus  en  dessus,  ae  paraissant  cpie 
de  quatre  articles. 

Corps  presque  cylindrique  et  velu  )  t^te  inclinée,  enfoncée 
dans  le  prothorax;  yeux  souvent  échancrés  ;  palpes  labiaux 
terminés  par  uja.  article  plus  grand  ;  articles  intermédiaiMs  des 
tarses  divisés  en  deux  Jbb^s.  Qes  faisectes,  ordinaicemeBt  4e 
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cottleiur  asses  variée,  se  tronvent  sur  les  âeim,  et  cependant 
leurs  lanres  sont  carnassières. 

Clairon  des  ruches  (  Clerus  ^^Han'us,  Latr.  TrUhodes  apiom 
rius,  Fab.  ).  Bien;  point  de  tache  carrée  et  blene  aatonr  de  l'é- 
cnsson;  élytres  ronges,  avec  trois  handes  bleues  ^  dont  la  der- 
nière terminale.  Parts.  ^ 

Clairon  a  Hurr-pourrs  (  C/octo^punctatus,  Latr.  Trichodes 
octo-puncfatus.  Far.).  Un  peu  plus. grand  qae  le  précédent  ; 
d'nnnoir  bleuâtre,  un  penvela  ;  élytres  rouges,  ayant  chacun^ 
quatre  points  d'un  noir  bleuâtre.  France  méridionale. . 

Clairoit  ALràoSfÂXBX  (  C,  alveùlarius,  Latr.  Trichodes  aif 
vearius  ,  Fab.  ).  Il  diffère  du  Clairon  des  ruches  par  une  tache 
bleue  et  carrée  placée  à  Técusson ,  et  par  sa  troisième  bande 
bleue  placée. ayant  le  bout  des  âytres.  Paris. 

Clairon  violet  Ç C.  vioiaceuSf  Latr.  Corynetes  vioku^nui 
Fab.).  Petit;  dWbieu  violet  ouverdâtre;  pieds  de  la  même 
couleur;  des  lignes  de  points  sur  les  élytres.  Paris. 

Clairon  rofipède  (C.  rufipes,  Latr.  Necrobiarufipes,  Ouv.). 
D'un  noir  bleuâtre  ;  prothoraz  velu;  base  des  antennes  et  pat» 
tes  veines.  Paris. 

Clairon  rupicolle  (C.  ruficolUsf  Oliv.  ).  Violet  ;  prothorax 
et  base  des  élytres  rouges.  Midi  de  la  France. 

Sixième  genre.  Les  Escarbots  {Hister). 

Palpes  maxillaires  beaucoup  plus  courts  c[ue  la  tête  ;  anten« 
Ties  très-coudées  ;  mandibules  aussi  longues  ou  plus  longues 
que  la  tête;  corps  plus  ou  moins  carré,  quelquefois  presque 
^obnleuz;  tête  dans  une  échancrure  du  prothorax;  élytres 
tronquées  ;  jambes  larges  et  épineases  ;  les  quatre  dernierspieds 
écartés  entre  eux  à  leur  naissance;  antennes  terminées  par  une 
massue  solide.  *'- 

On  trouve  ces  insectes  dans  les  charognes  ou  les  excréments, 
les  champignons ,  les  fumiers,  etc.  ;  quelques-uns  habitent 
sons  les  écorces  d'arbre.  Ils  sont  très-lents,  et  se  contractent 
lorsqu'on  veut  les  prendre. 

a.  Prothorax  et  élytres  ayant  des  lignes  élevées, 

Escarbôt  6L0BiT|.Enx(Htster  globulosus,  Latr.).  Une  fois 
plus  grand  que  le  suivant  ;  pas  dfe  ligne  élevée  frontale  sur  la 
tête;  protfaorax  ayant  cinq  petites  côtes  n'atteignant  pas  le 
bord  antérieur;  éfytres  chacune  dç  trois  côtes,  avec  des  petites 
lignes  élevées  et  longitudinales. dans  les  intervalles.  Paris. 

ESCARBQT  sillçnnÊ  (  H,  sulcatHS,  LATRt  Hister  striatus,  Fa».)« 
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Viie  tî^è  élèvtfé  tôt  le  sommet  de  la  tête;  six  lignes  Héniftl^les 
sur  le  prothorax,  parcourant  toute  sa  lotiçùeih',  six  à  sept  snr 
dbaque  élytre,  à  intervalles  finement  striés  et  ayant  une  ran- 
gée de  points.  Paris. 

h.  Corps  presque  carré,  convexe  en  dessus;  élylres  striées  au 
moins  au  côté  extérieur;  stries  aUantjusquà  leur  fixircmitê* 

EsGARBOT  A  t>ou|S-«iiiiBs  {Hiséer  i s^rîafuf,  Latr . ).  fifoir  ; 
'#B  quatre  à  six  dents  ans  jambes  «xtérie«es  ;  dMuse  stries  aux 
élytres.  Paris. 

EscARBOT HomiB^  wikotor,  Lato.).  Hoir;  uflftli^riM«Blbn- 
cée  suivant  paralfèlemeat  les  bords  latéraux  et  antérieurs  du 
firoliiorax;  une  ligne  arqofêe  et  imprimée  sur  le  front;  trois 
ou  quatre  dents,  aux  jamibes  antérieures  ;  trois  lignes  parcou- 
vant  toute  la  longueur  du  cété  extérieur  des  elytres  ,  une 
eourte  et  oblique  au  bord  extérieur,  et  trois'  antres  petites  an 
bout.  Paris. 

■  EscARBOT  PURPURIN  (H.  ptarpurescens ,  Latr.  ).  Petit*  d'un 
mur  très^luisant;  extrémité  du  bouton  des  antennes  roossâtre; 
quatre  stries  et  une  tache  purpurine  aux  élytres.  Paris. 

£scARBOT  tHèiaAL{H.  inœqitalis ,hA.Tn^).  èrand;  noir;  nau- 
dîbules  de  grandeur  très-inégale;  quatre  stries  mae  chaque  ély- 
tre.  Midi  de  la  France. 

.    ÇscARBOT  Bavn  (JEf.  bmnnefis,  Latr»  ).  D*tta  biup  ^aangi- 
veux  ;  élytres  U^gèrement  striées.  Allemagne. 

ESCARBOT  MAJEUR  (^H.  major,  Latr.).  D'un  noir  lassant  «t 
très-foncé;  trois  stries  complètes  sur  chaque  élytre  ;  trois  dents 
aux  jambes  antérieures  ;  une  frange  roussatre  sur  les  bords  de 
la  lèvre  supérieure  et  siix  le  devai^t  et  le  cÀté  du  protborax. 
Midi  de  la  France. 

EsGARBOT  BipusTCL^  (H.  hipustuloius,  Latr.).  D'un  noir  lui- 
sant; antennes  rougeâlres  depuis  Le  coude  jusqua  l'extrémité  ; 
deux  stries  sur  les  élytx^es,  de  toute  leur  longueur  ;  trois  dents 
aux  jambes  antérieures^;  une 'tache  d'uù  rouge  vif  partaat  de 
chaque  angle  humerai  et  se  dirigeant  au  côté  interne.  Paris. 

EscARBOT  BiMACULÉ  (H.  btmticulatus ,  Latr.).  Petit;  d'un 
nmr  très-luisant  ;  antennes  presque  entièrement  roussâtres  ; 
cinq  stries  sur  chaque  élytre,  et  une  tache  rouge  postérieure  ; 
un  enfoncement  près  de  chaque  angle  antérieur  du  protho- 
rax. Paris. 

EscARBOT  .<2fVAi>RmACVLé  (  ff.  iptadrîmaeuiattts ,  Latr.  ). 
Of»nd;  noir;  massue  des  antennes  roussatre;  une  double 
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ligne  enfoncée  suivant  le  contour  de  chaque  bord  antârienr  da 
pro  thorax  ;  ëlytres  ayant  chacime  trois  stries  >.  et  le  commen- 
cement d'une  cpuatiième  au.bprd  extérieur  ;  pins ,  deasL  taches 
rouges,  dont  1  une  à  la  base,  et  l'autre  un  pea  au-delà  du  mit 
lieu.  Paris. 

EsGAKBOT  (tiTADRiMOTB  {Hisïer  quodrinpiaUts,  Ilu&.).  Sem* 
blableau  précèdent,  mais  seulement  deux  stries  comf^tesaïui 
élytr^.  Paris.  .      .  ■ 

c.   Corps  cormexe  en  dessus  ^  presque  aatré;  des  p&ints  di^siè 
en  stries  à  ia  base  des  éfyires  et  vagues  à  kur  extrémité, 

EscAKBOi*  BRORzé  (  H.  osnétts^  Latr.  ).  Bronzé;  fambes  anté- 
lieares  dentées  ;  ëtytres  ayant  des  demi-stries  peu  prononcées^ 
les  intervalles  à^  stries  antérieures  poîntiflées  ;  les  épaules, 
"le  dîsqtre  et  le  bord  postérieur  très-KsSes.  Paris. 

EscARBor  PiCTPÉDE  (H.  pictpcs^  Latr.).  Noîr;  pattes,  an- 
tennes et  bout  des  élytres  bruns  ;  jambes  antérieures  dentées;; 
protboraz  ponctué,  ainsi  que  les  élytres  qui  ont  chacune  cind 
demî^tries.  France. 

EscARBOT  PT6MÈR  (  J?.  pygràœus ,  IjATR.).  Pfoîr;  jambes  an- 
térieures sans  dentelures  ;  éjytres  striées  à  leur  base.  Suède. 

EscAXBùt  ssmi-STRiÉ  (H,  semi'Striatus t  Latr.)'.  Noirâtre; 
ïambes  antérieures  .dcntictilées;  élytres  à  moitié  striées ,  à  in- 
tervalle des  stries  très-lisse.  Âllemagpae. 

Escarbot  SEMi-PONCTui  {H,  gemi-f\tnc(atus,  LatR.).  Ndif  ; 
à  reflet  bronzé  ;  élytres  à  points  très^pen  marqués  sur  les  ex- 
trémités, avec  des  stries  obliques  et  peu  apparentes  à  leur 
base.  Midi  de  la  France. 

d.  Pas  de  stries  ;  corps  court,  convexe  en  dessus, 

EscABBOT  COUPÉ  {H,  cosus,  Latr.).  Noîfâtre;  un  sâHoa 
transversal  an  milieu  du  prothor-^i,  dont  les  côtés  sont  ar« 
rendis  et  le  disque  élevé;  antennes  fauves;  élytv^  l^è^es^eni 
raboteuses.  Allemagne. 

e.  Corps  allongé,  convexe  en  dessus, 

EsCARBOT  OBLONG  (  H.  oblongus,  Latr,  ).  Corps  linéaire  ; 
d'un  noir  luisant  ;  pattes  brunes  ;  élytres  striées.  Allemagne. 

f.  Corps  plat  en  dessus ,  large, 

EscARBOT  mu  (B.  plamus ,  Latr.  ).  Noir  ;,  élyûEes'  beaneoupt 
plus  courtes  que  l'abdomen,  lisses.  Suisse. 

EscAABOT  DÉPRiMB  {H.depressus,  Lànv.  V  ^'<^  >^'  luisant; 
extrànit/éd«^anteBBiesiauv«^  éIyU:e$  striées*  Paris* 
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Septième  genre»  Les  Necrophores  (  Necrophorus  ). 

Antennes  droites,  Seulement  an  peu  plus  longues  que  la 
tête,  brusquement  terminées  en  une  massue  grosse ,  conite, 
en  forme  de  bouton  distinctement  perfolié  ;  mandibules  plos 
courtes  que  la  tête,  sans  dentelures  ;  pieds  toujours  saillants , 
ne  s'appliquant  pas  contre  la  poitrine  dans  la  contraction  ;  tar- 
ses antérieurs  larges  et  très>gamis  de  kouppes;  élytres  coar- 
tés,  tronqué)»  à  l'extrémité. 

Les  Necrophores  ne  se  rencontrent  que  sous  les  cadavres. 
Quand  ces  singuliers  animaux  en  trouvent^un ,  par  exemple 
celui  d'une  taupe  ou  d'un  rat,  ils  se  réunissent  ordinairement 
au  nombre  de  cinq,  rarement  plus  ou  moins,  pour  renfouir 
avant  d'y  déposer  leurs  œufii.  Ils  se  glissent  dessous  ^  et  pen- 
dant que  les  uns  soulèvent  une  partie  du  corps  mort,  les  au- 
tres creusent  la  terre  sous  cette  partie;  ils' recommencent  le 
même  travail  dun  autre  côté,  et  ainsi  de  suite,  jusqu'à  ce  que 
la  taupe  soit  enterrée  à  a  17  ou  ayi  millim,  (  8  on  to.poaces) 
de  profondeur  j  ce  qui  ne  dure  pas  plus  de  vingt-quatre  heures. 

NÉCROPHORE FOSSOYEUR (/Vecrop/(orii5vejpi7ib,LATR.  ).  Noir; 
deux  bandes  ondées;  d'un  rouge  jaunâtres,  sur  les  ély^tres; 
massue  des  antennes  jaunâtre.  Paris. 

NÉGROPHQRE  MORTUAIRE  (  iV.  mortuorum,  Latr.  ).  Semblable 
au  précédent,  mais  antennes  entièrement  noires.  France. 

NÉCROPHORE  GERMANI.QUE  (  N,  Germantcus,  Latr.  ).  Grand  ; 
noir  ;  une  tache  roussâtre  sur  la  lèvre  supérieure  ;  bord  exté- 
rieur des  élytres  de  cette  dernière  couleur  :  chacune  de  celles-ci 
ayant  deux  ligues  élevées  peu  apparentes.  Paris. 

NÊCROPHORE IMHUMEUR  (  N.  humator,  Latr.  ).  Une  fois  plus 
petit  que  le  précédent  >  dont  il  ne  diifêre  que  par  le  bonton  de 
ses  antennes  qui  est  roussâtre,  et  par  le  bord  de  ses  élytres  qui 
est  noir.  France. 

.Huitième  genre.  Les  Boucliers  f^Silpha), 

lis  diffèrent  des  précédents  par  la  massue  de  leurs  antennes 
qui  es^  allongée  et  fermée  presque  insensiblement.  Leurs  mâ- 
choires ont  au  côté  intérieur  une  dent  cornée  et  aig^ue  ;  leurs 
palpes  sont  filiformes,  terminés  par  un  article  presque  cylin- 
drique ,  et  leurs  élytres  débordent  le  corps  qui  est  souvent 
ovale. 

Ces  coléoptères  vivent  pour  la  plupart  dans  les  cadavres, 
mais  ils  ne  les  enterrent  pas  comme  fout  les  Necrophores. 


*  Co9^  M&ng;  frothorax  orhiculaire;  ^{ffrec  Uè^pètateir, 

iro^ffuée$  à  texVrémté^, 

nes  ayant  lears  trois  derniers  articles  ^uves^  trois  ligpMS  éle- 
vées et  une  petite  bosse  transversale  sur  les  élytr^  ;  eatsse» 
postétienres  des  niâles  beaiieoap  çlns  crosses  <[iie  cettes  des  (e- 
melles^  Varis. 

BvdtoUHa u¥iM  (  &  Imda^  I/Afli.  ).  Pks  petit  que  le  préoé« 
dent  ;  noirâtre;  k  prothorax  livide,  ainsi  que  les  élytres  «I  tes 
paMM.  Allemagne. 

**  Corps  ovale;  prothorax  transversal;  étires  n étant  pas 
brusquement  obtuses  au  bout. 

•{-  Antennes  terminées  subitement  en  une  massue  presque  ovale  ^ 
forjnée  cCarticles  beaucoup  pbts  gros. 

Bo«cu*a'nioiuci<^E{5«  thomacica,  ^ati&.)v  CMr;  prothorax 
rftl|Oteiix»  «cfeaBcré  en  devant ,  couleur  tle  roailki;  deux  ner- 
vures loagiftidiiislessar  les  élytres,. qui  ontone  ligne  extérioure 
élevée  ea  carène  anguleuse  à  reztrémité  et  fomaataaeJïosse. 
Paiia; 

BeoctiBR  ifâPABATE  (  s,  dispeir ,  .ttATR.  ).  M>escent;  pro* 
tiiorax  tahercoleux;  écoancré;  élytres  hérissées,  ayant  trois 
lignes  éftavées  et  nne  bosse,  et  leur  extrémité  obtuse.  Alle- 
magne. 

BoiJCLixR  siNUÈ  ^^S.  sinuata,  Latr.  ).  Noir;  un  duvet  d'un 
roux  jannâtré;  prothorax  troucpié  en  devant,  un  peu  sinué  au 
bord  postérieur  ;  trois  ligiies  élevées  et  une  bosse  sur  les  ély- 
tres dont  rextréfflité  est  échaucrée.  Paris» 

BoucLiaa  RABOTetJX  (  S.  rugosa^  Latr.  ).  Semblable  au  pré- 
cédeut,  mais  l'extrémité  des  élytres  n'est  qu'un  peusinuée,  et 
leur  disque  a  des  petites  f ides  transversales.  Pans. 

BoucuER  VELU  (  5.  tomentosa  ,  Latr.  ).  D'un  brun  obscur 
en  dessTis  ,  noir  en  dessous  ;  de  longs  poils  roussâtres  à  la  tête  ; 
prothorax  bossii ,  couvert  de  petits  poils  gris  et  couchés;  ély- 
tres aysnt  les  mêmes  pèils»  avec  trois  arêtes  dbnt  l'extérieure 
est  la  fine  élevée  et  a  une  bosse.  Paris. 

-J-  «J-  Jntennes  en  massue  allimgée  ou  formée  insensiblement. 

Bouclier  a  quatre-points  (5.  quadripunctata,  Latr).  Noir; 
prothorax  échancré;  élytres  ayant  leurs  bocds  d'un  jaune  pâle, 
et  deux  points  noirs  sur  chacune.  Paris. 

BoDCLiER  GRANULE  (5.  granuhûi,  Latr.  ).  Noir;  prothora^ 

Ëniomohgief  tome  i.  ^9 
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ëchancré  en  devant,  finement  pointiUé;  trois  lignes  élei 
loDgitadinales  snr  les  èl vtrés ,  dont  lUpctérieare  un  peu  j 
courte ,  avec  une  petite  oosse  ;  le  disque  est  finement  ponctué, 
et  a  deux  lignes  de  points  plus  gros  dans  Tintervalle  des  petites 
arêtes.  France  méridioDale. 

Bouclier  6nacvK.{Silpha  o65cura, LâTR.  ).  D'un  noir  mat, 
finement  ponctué  ;  prolnorax  un  peu  concave,  tronqué  en  de- 
vant ;  ély  très  ayant  trois  lignes  élevées,  longitudinales  «(  droi- 
tes, dont  celle  du  milieu  un  peu  plus  longue.  Paris. 

Bouclier  opaque  (  5.  opaca ,  Latr.  ).  D'un  noiMtre  bmn  , 
finement  ponctué  ;  antennes  plus  longues  que  le  prothonpc  : 
celui-ci  noir  au  mUieu,  avfc  les  liords  souvent  bruns,  échancré 
en  devant  ;  élytres  ayant  trois  Dgnes  élevées ,  dont  l'extérieiire 
plus  courte.  Nord  de  la  France. 

BoucuER  ATRE  (  S.  atmtci,  Latr.  ).  D'un  noir  luisant,  très- 
ponctué,  surtout  sur  le^élytre»<[ui^nt  trois  lignes  longitadi- 
nalesélevéej;  et  courtes  ;  antennes  plus  longues  que  le  prot^ 
vax;  celui-ci  échancré  antérieurement  et  ayant  quelles  légers 
enfoncements.  Paris. 

Bouclier  lisse  (5.  lœvigata,hATR.).  Noir;  finement  ponc* 
tué  ;  ipeu  luisant;  pas  de  lignes  élevées  sur  les  élytres.  Paris. 

Bouclier  réticulé  [S.reliculata,  Latr.  ).  Il  ne  diffère  ifa 
bouclier  obscur  que  par  la  rugosité  de  ses  élytres.  Paria. 
Neuvième  genre.  Les  Aotrtes  (^Jf/yrles), 

Ils  ont  les  mêmes  caractères  que  les  Boucliers,  qnant  aux 
mandibules  et  aux  antennes,  mais  leurs  palpes  sont  terminés 
par  un  article  plus  gros  et  oVoïde ,  et  leur  corps ,  pins  allongé, 
est  plus  convexe  et  moins  rebordé. 

Agtrte  marron  (  Agyrtes  cdstaneus,  —  Mycetophagjvs  casCa- 
tïrtw,  Fab.  ).  Long.  6  millim.  (a  i;^  lignes)  ;  noir,  avec  le* 
élytres  et  les  pieds  d'un  brun  marron  :  les  nremières  ayant 
des  stries  pointillées.  —  Cet  insecte ,  le  seul  de  son  genre^  se 
trouve,  mais  rarement,  aux  entrons  de  Paris. 

Dixième  genre.txs  Nitidulbs  [Nitidula). 

Antennes  droites ,  terminées  brusquement  par  une  roaasoe 
ovale,  ou  ronde,  ou  conique,  d'un  à  trois  articles  ;  mandibules 
plus  courtes  que  la  tête  ;  pieds  toujours  saillants  ;  extrémité 
Ae&  mandibules  échancrée  ou  munie  d'une  dent  ;  palpes  fili- 
formes ou  un  peu  plus  gros  à  leur  extrémité. 

Ces  insectes,  plus  petits ijue  les  précédents,  vivent  comme 
eux  de  matières  animales.  Lear  coips  est  ovale  ou  ellipsoïdal, 
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souvent  déprimé.  Dans^  qnetq[aes-aii9  les  tarse»  fte  paraissent 
avoir  que  quatre  articles. 

Premier  sous-genre.  Les  vraii»  Nitidui.rs.  Les  trois  premiers 
articles  des  tarses  courts ^  larges  ou-  dilatés,  garnis  de  brosses 
en  dessous,  et  le  quatrième  très-petit, 

^iTiDULC  ouscnas  {^Nitidula  obsùura,  hÂTK,  ).  Brun  foncé; 
élytre^  obtuses ,  tisses;  pattes  Bainves.  Paris. 

NiTiDUlB  nPusTULÉE  (N.  bipustuUita;LATK»)'  Brun  noirâtre; 
élytces  obtuses,  lisses  «  marquées  chacune,  au  milieu,  d'une 
taché  ronde  ronge.  Paris. 

NiTiouLE  BiMAcm.ÈB(iV.  bimoctUota,  Latr.).  Noire  on d*un 
bnm  noirâtre  ;  élytres  ayant  une  tache  jaune  à  Fangle  exté- 
rieur de  la  hase ,  et  une  autre  plus  grande ,  presque  eu  lupule, 
à  l'extrémité;  antennes  et  pattes  £aiuves.  Midi  de  l'Europe. 

NrriDULB  RiccdbRGiE  (./^.  abreviata  ,  Late.  ).  Elle  ressem- 
ble à  la  iVt(û/n/e  obscure; d'un  noir  mat;  pubescenté;  protho- 
rax et  èlytres  iinemen\  chagrinés  ;  pattes  noirâtres  ou  d'un 
fauve  brun  ;  antennes  brunes.  Nouvelle  Zélandé. 

NiTiDULB  siNOÉE  (  iV.  jïexuo^a,  Latr.  ].  Noire;  pattes  jaunes, 
ainsi  (pM  les  bords  du  prothorax,  et  des  taches  sinuées  sur  les 
éîytres.  Midi  de  la  France. 

NiTiOULB  QUADRipusTULÉE  (  2V^.  quadripustulaUty  Latr.  ).  Al- 
longée ;  noire  ;  finement  pointillée;  deux  taches  rouges  sur 
chaaae  elytre,  Tune  triangulaire  près  de  la  base,  l'autre  ar- 
rondie vers  le  milieu.  Paris. 

NrriDULEQUADRiPONCTUÈE(iV.  çuac^n))unc(a to,  Laxr.].  Ana- 
logue à  la  précédente,  mais  moins  allongée;  noire,  finement 
poiutillée;  antennes  d'un  brun  noirâtre;  éîytres  ayant  cha» 
Gune  denx  points  rouges ,  l'un  près  de  la  base  et  l'autre  au  mi- 
lien.  Paris. 

Nim^ULS  DIX-POINTS  (  N.  decemguttatà  ^Lat^r.  ).  Un  peu  dé- 
primée ;  d'un  noirâtre  luisatft  ;  antennes  et  pattes  fauves  ; 
cinq  points  blancs  sur  chaque  élytre.  Suède. 

NiTiDUi.%  QUADRINOTÊE  (  N.  guadrinotata ,  Latr.  ).  Ovale- 
oMoi^^ne  ;  noire;  deux* taches  fauves  sur  chaque  élytre,  et  des 
points  disposés  en  lignes.  Suède. 

NmouLE  QUADRiMoucHETÉE  (  N,  quadriquttata,  Latr.  )« 
Ovaleoblongue  ;  d'un  noir  luisant  ;  éîytres  lisses ,  ayant  cha- 
cune deux  taches  blanches,  dont  ràntérienre  sinuée.  Paris. 

ISiTiDULE  SANS  TACHE  (  IV.  immoculata,  Latr.).  D'un  brna 
ferrnipuieiiz  ;  è  milieu  du  prothorax  plus  obscur.  Paris.  ' 
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NiTiDULB  tÎARGifiÈK  {Nîtidula  marginaia,  LAfk.).  ftpiiAé;iii 
petit  avancement  en  forme  d*oreillette,  de  cha<}iie  c^téde  la  tête> 
fiurdassiu  des  antençues  ;  ély  tre»  striées,  ayant  les  bord»  Çecru- 
l^ax  ^  quelques  tach^  de  la  même  couleur.  Paris.. 

NiTiouLE  TARiEE  (  N.  Varia  i  Laxa.  ).  D'un  krun.vi^  ^n  des- 
sous;, tête  noife;  antennes  brunes;  prothorax  noir,  ferrugi- 
neux sur  les  côtés;  pattes  d'un  brun  ferrugineux;  élytres  li^ 
ses ,  variées  de  ngir  et  de  ferrugineax.  Paris. 

NlTmifLB  BIGARRÉE  (N.  ifaHegàta,  Latr.  Nitiduh  tfcnria^TAB.). 
Ovale;  déprimée  ;  d'un  £auve  pâle;  des  petites  taches  ou  des 
traits  n'oirs  Sjurle  milieu  4^^  prothoniX'et  sur  lès  élytres  :1e 
premier  raboteux ,  échaticré  antérieurement  ;  le»  secondes 
ayant  sur  leur  disque  quelques  lignes  élevées  et  interrompues; 
des  petites  écaillés  élevées  et  jaunâtres,  parsemées  sur  le  des- 
sus du  corps;  pattes  d*nn  £suive  pâle  ;  abdoH\en  d'un  noir  bnuL 
Paris. 

NiTimriiE  iHSooïOE  (  I^.  distoidea ,  Latr.  ).  Vtvai  bron  ferru- 
gineux et  pâle  en  dessus  ;  élytres  ferrugineuses,  à  contour  ei- 
térieur  d'un  brun  foncé;  deipc  gros  points  enfoncés  et  eooti* 
eus  vers  le  bord  postérieur  du  prothorax.  Paris. 

NiTiDULE  COLON  (iV.  colon^  Latr.  ).  Bmu  noir;  antmoes, 
pattes  et  bojrds  du  prothorax  ferrugineux;  élytres  l^èraoent 
pubescentes ,  d'un  brun  foncé,  tachetées  de  fermgineiK  vers 
ta  base  et  à  l'extrémité,  oà  se  voit  une  tache  d*un  brun  foncé  ; 
prothorax  ayant  son  bord  postérieur  concave  et  deux  points , 
et  les  deux  points  de  Tespèée  précédente.  Paris. 

NmouLE  ESTIVAGE  (  N.  œstiva,  Latr.  ).  Ovale-oblonigiie;  dé- 
primée; jaunâtre;  un  peu  pubéscente;  yeux  noiis;  élytres 
tronquées.  France. 

NiTioÙLE  JAUNATRE  {N.  tutea ,  Latr.  Sp/ueridium.haettm, 
Fab.  ).  Ovale  ;  très-convexe  ;  pubéscente  ;  d'un  jaune  roussâ- 
tre  ;  prothorax  grand  ;  corps  Obtus  postérieurement.  France. 

NiTiDULE  F6RV1DE  {N,fervida^  Latr.).  Ovale  ;  ferrugineuse  ; 
tête  et  extrémité  des  élytres  obscures  ;  ces  dernières  lisses. 
Paris.  . 

NiTiDUUE  sTRiÈir  (iV.  sfritffâ,  Latr.).  Ovale;  pid^esoènte ; 
d'un  brun  ferrugineux;  élytres  striées,  ayant  leur  suture  el 
l'extrémité  noirâtres.  Paris. 

NiTiDULE  ONDÉE  (  N.  uTuLata ,  liATR.}.  Noirâtrc  ;  pattes  bru- 
nes ;  bords  du  prothorax  ferrugineux  ;  élytres  ayant  deux  U« 
gnes  ondées  et  pâles.  Paris. 

NiTiDULE  RATÉE  (JV.  stri^dta,  Latr.).  Ovale;  convexe,  poin* 
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tillée  et  luisante  en  dcssos;  jgattes  roussÂtres  ;  corps  d'an  brun 
foncé  ;  bords  du  prothoraz  fauves,  avec  un  point  et  une  raie 
transversale  ondée  de  la  même  couleur  sur  les  élytres.  Paris. 

NiTiouLE  UNlGCftORE  (  iVt(idu/a  timcofer,  Latr.  ).  D'un  brun 
marron  ;  corps  ovale-oblong ,  déprimé.  PaAs. 

NiTiDiJLE BORDÉE  {N.  Umbata,  Latr.)*  Ovale  ;  testacée,  plus 
obscure  sous  le  corps,  sur  les  élytres  et  au  milieu  du  protho- 
rax. Paris. 

NrriDULB  atrb  {N.  atra,  Latr*).  Ovale;  d'un  noir  luisant  ; 
antennes  et  pattes  fauves  ;  Qorps  peu  convexe.  Paris. 

NiTiDUCJS  LUNDLÉE  {N,  lunota,  Latr.).  Noirâtre  ;  prothoraz 
cilié,  rebordé;  une  tadie  eommone,  lunulée  et  blanchâtre , 
SOT  les.  élytres.  Italie. 

NiTiDUiE  VERPATRE  (iV.  vindescens,  huTR,),  D'un  vert 
bronzé;  antennes  et  pattes  fauves.  France. 

NiTiDULE  BR09ZÊE  {N,  (BTiea,  Latr.).  Elle  ressemble  à  la 
précédente;  dessus  d'un  vert  bronzé  ou  bleuâtre,  finement 
pointillé  ;  dessous  noir  ;  antennes  et  pattes  noirâtres.  Paris. 

NiTiDULE  pÉDicuLAiRE  [N.  pcdicularia ,  Latr.).  Ovale; 
noire  ;  prothoraz  et  élytres  rebordés  ;  jambes  comprimées,  un 
peu  cannelées  extérieurement.  Europe. 

NiTiDCJUi  DORSALE  (  N,  doTsalis,  Latr.).  D'uu  noir  luisant; 
pattes  Êinves ,  ainsi  que  les  antennes  ;  élytres  testacées ,  ayant 
le  bord  et  la  suture  noirs.  Paris. 

'NiTiDYiLE  RUPiPÈDE  (iV.  rufipes,  tiATR.  ).  Un  peu  allongée  ; 
glabre;  ^nn  noir  bleuâtre  et  luisant  ;  lisse  ;  antennes  noires, 
fauves  à  la  base;  pattes  d'un  fauve  pâle,  ayant  leurs  articula- 
tions noirâtres.  France. 

Deuxième  souSi^genre.  Les  Bttures.  Mêmes  caractères  sous-^i- 
néritfues ,  mais  antennes  terminées  par  une  massue  moins 
aUwigée;  mandibules  entières  à  la. pointe ,  ou  à  peine  uniden» 
tées;  jambes  moins  larges  ^  moins  triangulaires ,  et  mâchoires 
à  deux  lobes» 

BmmE  VAtfvE  (  Byturus  ferrugineus,  Latr.).  Oblong  ;  d'un 
fauve  marron ,  avec  un  léger  duvet  jaunâtre  ;  antennes  d'un 
hmve  obscur,  à  dernier  article  plus  clair  ;  yeux  noirs  ;  protho- 
rax carré  ;  élytres  plus  pâles<  France. 

BmnUB  TOMEHTBUX  (B.  tomentosus,LA'tK.)JJa  peu  plus^prand  ; 
noir,  ainsi  qne  les  yeux;  corps  couvert  d'un  duvet  d'un  gris 
verdâtre  on  d'un  jaune  fauve;  antennes  et  pattes  de  cette  der- 
nière coolenr  ;  antennes  moins  longues  que  le  prothorax.  Paris. 
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finttRS  DUCAREx  {B^turu5  cûntetV,  Latr.).  C>vàle^pbloiiç', 
noirâtre,  à  duvet  court,  clair,  d'un  gris  yerdàtre  foncé  ;  anten- 
nes fauves;  pattes  d'un  fauve  jaunâtre^  ainsi  que  le  devant  de 
la  tête  qui  est  petite;  prothorax  carré,  finement  pointillé, 
convexe,  un  peu  rétréci  antérieurement,  déprimé  vers  les  an- 
gles postérieurs  qui  sont  assez  saillants.  France. 

Troisième  sous-geùre.  Les  Gerques.  Ils  diffèrent  clç9  Bytnres 
ptur  (es  dsux  pftmi^rs  article  fie  /etf f$  antenne  ,  qui  sont  cj" 
lindti(jiiBS0ttrè9-grand&,    . 

Cbrqvb  pèdicolair^  (  Cercuê  pedicuktrius^  Latr.).  Long.  2 
millim.  (1  ligne);  corps  presque  carré,  déprimé,  finement 
pointillé ,  glabre,  d'un  fauve  marron  clair  et  luisant  ;  yens 
tioirs  }  anteniiet  de  la  longueur  du  prothoraz  an  moHia  ;  ély- 
tres  tronquées;  abdomen  d'un  fauve  bran,  et  poitriae  noirâtre. 
Variété  entièrement  f^uve.  France. 

Quatrième  sous-genre.  Les  Thtmales.  Les  quatre  premiers  ar» 
ticles  des  tarses  presque  cylindriques  5  ctfiés  du  proihorax,  d 
souvent  ceux  dçs  élytres^  déprimés,  minces  et  débordant  U 
corps;  palpes  terminés  par  un  article  un  peu  plus  gros. 

Thtiiale  FEARVOIMEUX  [Thymalus ferrugineus ,  Lata.  fW* 
iisferruginea ,  Fab.  ).  Brun  ;  six  lignes  élevées  ^ur  chaque  élf- 
tre,  et  des  stries  de  points  dans  les  intervalles  des  lignes,  àl- 
leniagne. 

TfiTMALE  BCHAi«CRé(T.  lunatus  f  I^atr.  Peltis  grosso^  Fab.). 
Brun  foncé  ou  noir  ;  oval0  ;  prothorax  très-court  et  fort 
échancré  antérieurement  ;  trois  lignes  élevées  sur  chaque  élf' 
tre,  et  intervalles  de  ces  lignes  tres-pointillés.  Styrie. 

Thymale  oblono  {T.oblongus,  Latr.  Peltis  oblonga,  Fab.)' 
Corps  allongé.;  huit  à  dix  lignes  élevées  sur  chaque  élytre ,  et 
une  rangée  de  points  enfoncés  dans  les  intervalles  de  ces  li- 
gnes. Allemagne. 

Thtmale  BORDÉ  ( T.  /im6atu5, Latr.  Pellis  Hmbata,  Fab.). 
D*aa  bran  noirâtre  et  bronasé  ;  pnbespent,  à  m^r^s  «Âtérienre 
ou  limt)0  plus  pâle  ;  des  st^ries  4«  points  sur  les  élytr^^  Nord 
de  l'Ëuropie. 

Cinquième  sous-genre.  Lbb  Dagnéb.  00170!$  plus  épais  et  pbts 
convexe;  côtés  du  prothorax  et  des  éfytres  s*inctinani  maeiisi- 
blement;  massue  des  antennes  ovale  ou  presque  ronde  ^  ajÀU" 
tie ,  et  formée  ((articles  serrés, 

DAcné  front-fauve  {Ùacne  mfifrons,  Latr.  Engh  rufi/hmSf 
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FAB.)«>Blalr;  àenns  et  la  tête  roage,  ainsi  <{iie  leg  aaténiiM  : 
élytvas  tachetées  de  la  même  coalear.  Allemagne. 

Dacnb  lunule  (Dacne  lunata,  Latr.  Engis  lunata,  Fab.). 
Noir;  #lytres  ayant  à  lear  base  nn  point  fan  ve,  et  nne  tache 
en  ^roùsant  de  la  même  conlear,  à  l'extrémité.  Allemagne.  ' 

Dacnb  humbral  (D.  humeralist  Latr.  Engis  humendist 
Fab.).  D'im  ronge  vif.  ponctné,  luisant  et  glabre,  avec  les 
élytres,  les  yeni,  la  poiAie  et  Tabdomen,  noirs  ;  une  petite 
tach^  vondei  ronge,  à  k  hase  des  élyties.  Pam. 

Sixième  aons^enre.  LesIps.  Massue  des  antennes  pkts  alhngM 
et  moini  serrée  tfue  éan9ks" précédents ,  dont,' au  reste ,  Us  ont 
les  caractères. 

Ips  CBLiRiKR  (Ips  ceUaris,  Latr.  Dermestes  celUtris,¥AS.), 
liOng.  2  millim.  (  i  ligne);  pubescent ;  d*un  fauve  terne,  ponc- 
tué ;  yenx  noirs  ;  angles  antérieurs  du  prothorax  dilatés  et  ar- 
rondis, et  noe  petite  dent  vers  le  milieu  de  chacpe  bord  laté- 
ral. Variété  plus  foncée,  à  élytres  brunes.  Paris. 

Ipf  cou-RbUGE  {I,  sangmnicoUiSftiATH.  Engis  sangutnicoHiSf 
Fab.  j.  liOng.  près  de  5  millim.  (a  lignes)  i  .d*nu  noir  luisant , 
ponctué,  glabre;  antennes,  bouche,  prothoraz  et  pattes  ron- 
ges, ainsi  qu'une  tache  à  la  base  et  à  l'extrémité  opposée  de 
chaque  élytre,  ces  dernières  avec  des  lignes  de  points  enfon- 
cés. France. 

Ips  atome  U.  atomaria^  Latr.).  Loqg.  i  mUUoi.(nne  demi- 
Vigne)-,  d'nn  oran  luisant,  très-ponctué»  un  peu  pubescent i; 
pattes  et  antennes  fauves;  prothorax  assez  convexe.  France. 

Ire  PALE  (/.  palliday  Lata.].  Long,  a  millim.  (i  ligne)  ;  d*un 
marron  clair ,  à  duvet  jaunâtre  ;  yeux  noirs  ;  prothorax  fine- 
ment ponctue  ;  des  stries  peu  apparentes  sur  les  élytres,  avec 
des  points  peu  marqués  dans  les  intervalles.  Paris. 

Onzième  g^vre.  Las  Sgajpbidibs  (Scaphidium)* 
Biaadibaleft  éohancrées  à  rextréinité  )  palpée  âliformes  ; 
massue  des  antennes  fort  allongée ,  eomposée  Ue  cinq  arti^es 
distants  les  nns  des  antres-,  et  en  grande  partie  hémisphériques 
on  presque  globuleux  ;  élytto  tronquées  ;  corps  épais ,  rétréci 
et  pointa  aux  denx  bouts. 

Gfs  iaseçtes  se  taauvent  dans  les  champignons ,  particuliè- 
rement en  automne. 

SoAnuDiB  «AHs  TACHKs  (iiaipAidiiMm  immacukttumf  Latr.). 
EotiéEeBient  noire,  luisante;  des  rangées  dé  points  sur  les 
^ftres.  Paris. 
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SCAPHIDIS  QUADRIMACULÉE  [Scaphidium  quadrimaeuiatum  * 
Latr.).  Noire;  élytres  pointillées,  ayant  chacune  deux  tadies 
ronges.  Paris. 

ScAPHioiE  DES  AGARICS  (S.  ogaricinum,  Latr.).  Très-petite; 
dVn  noir  luisant;  lisse  ;  pattes  brunes  ;  extrémité  des  élytres 
un  peu  pâle.  Paris. 

Douzième  genre.  Les  Choi«v£S  {Cholevà), 

Mandibules  comme  dans  les  précédents,  mai»  palpes  brus- 
quement terminés  en  alêne  ;  antennes  en  massue  'allongée  , 
composées  d'articles  lenticulaires  ou  turbines;  corps  OTale» 
convexe  en  dessus  ;  tête  penchée. 

CHOLèvE  MORio  (  Choleva  morioy  Latr.  Catops  morio^  Fab.). 
Long,  un  peu  moins  de  5  millini.  (2  lignes);  ovale,  d'uo  brun 
noirâtre  velouté ^  sans  stries;  base  des  antennes  plus  pâle, 
ainsi  que  les  pattes.  Paris. 

CnoLÈVE  ROUSSATRE  (C  rufescens ,  Latr.  Catops  rufescens^ 
Far.).  Noire  ;  pattes  grises,  ainsi  que  les  élytres  qui  sont  pres- 
que Striées.  Paris.  ^ 

Cholèvb  soTEbsE  { C.  smcea,  Latr.  Catops  senceits ^  Fab.). 
Noirâtre,  couverte  d'un  duvet  soyeux  ;  pattes  et  élytres  brunes. 
Paris. 

Treiùème  genre.  Les  DERyiEsrEs  {Dermestes), 

Mandibules  courtes,  épaisses ,  sans  arqûre  remarquable  à 
leiir  extrémité,  dentelées  sous  leur  extrémité;  antennes  seule- 
ment un  peu  plus  longues  que  la  tête,  se  terminant  en  une 
grande  massue  ovale,  perfoliée,  de  trois  articles  ;  corps  ^is^ 
ovale,  convexe  en  dessus;  prothorâx  large,  siuué  postérieure- 
ment ;  tête  inclinée  ;  élytres  légèrement  rebordées. 

Ces  coléoptères,  soit  en  état  parfait,  soit  en  état  d€lar\'e, 
'se  nourrissent  dé  toutes  les  spbstancés  aniiDaales  ;  ils  les  atta- 
quent en  grand  nombre,  les  coupent,  les  réduisent  en  parcelles 
et  les  détruisent  entièrement.  Aussi  sont-ils  les  pbi^grands  des- 
tructeurs des  cabinets  d'histoire  n/iturelle  :  leur  petite  taille 
leur  permet  de  se  glisser  parler  plus  petits  trous  et  d'échapper 
aux  recherches  les  plus  minutieuses. 

Dermeste  pelletier  (Dermeàtes  peUm^  Latr.).  Noir;  un 
point  blanc  sur  chaque  élytre.  Paris.      '  . 

Dermeste  jou  lard  (D.  lardariu^,  Latr.).  Long.  8  milUm.  (  3 
»;a  lignes)  ;  noir;  la  moitié  antérieure  des  élytres  cendrée  et 
ponctuée.  Paris. 


T^wxaiBm  ànu  (Dermestes  aUr^  La».).  Noir,  «ftastaefaw; 
snteniies  )>niiias.  Paris. 

I>E&MESTE  SOURIS  (D.  mun'nttf»  L^fm.}.  Noir,  ■uSkm^  de 
cendré;  blaat  en  dessous)  tète  et  écasson  ronssàtn»}  des 
poims  i^oirs  sar  les  bords  de  rabdomen..  Paris. 

Xhmiffesve  nbbulsux  (  D.  tessehutuSi  Lato.  ].  Noirâtre  et  eoiH 
vert  de  poils  cendrés  en  dessus  ;  dessous  cendré;  patte^cMune 
le  deatas  duoorpt;  antennes  biruiies*  FEanee. 

'.Dermestb  yiNGT^voiiiTa  (D.  vi^U^vau^MS,  I^air.).  Ifoir, 
avec  yin^  points  blsin«i.  Aàeniagnç.-r  P^ut^tif  «pp^rtient- 
il  au  $ott$-|;çnre  suivant, 

Deblmçsts  «Bnaro  (Z).  vulpinvs,  Latr.J.  Koîr;  4e«soa«  d« 
corps  ^nris ,  ainn  que  les  côtés  du  prot}iojpa](  \  des  points  noirs 
stu  hora  de  Tabdomen.  Paris. 

Sou5-genre.  Les  Attagbbies.  Ik  diffèrent  des  Pierxn^iUs  p«r  As 
massue  4^  kurs  antenne» j  diax\t  (^  dernier  urtich  «ft  ^foucoup 
-pkvs kmg'que^ U précédent,. et  4  unp figure  canifue;  hnr  çorpf 
est  plus  courte  et  (euKS  n^/ioires  nani  pas  doi^l^  (i(H  ÇÔtié 
interne,  htiMîé^^omeS'àeJ^iSff. 

UàTMoAiiE  KÉGAÏroiB  {AUàge»tts  rnegakmm ,  Lata.  Defmetts$ 
megatoma^  Fab.].  Massue  des  antennes  fort  longue,  entilPorme; 
corpe  noir;  pattes testacéea , ainsi  qna  l^écnsson.  Allemagne. 

Attagènb  ONnÉ  {J,  unêkOus,  LAta.  Dem^ftes  undatus^ 
Sab.).  Noir;  une  tache  blanche  de  chaque  c6té  du  prQtho- 
ra3t ,  et  une  troisième  au  miKen  du  bord  postérieur  ;  deux 
taches  bbnches ,  linéaires ,  ondées  et  transversales ,  formées 
par  des  poils  comme  celles  du  prothorak,  «uc  les  élf  très.  Paris. 

AtTAGBRE  ORiFASOiÉ  {A.  trifosciatus,  Lath.  Dermestes  tr^ 
fasdatus ,  Fab.).  Noir  ;  prothoràz  ayant  son  bord  postérieur  et 
ae%  oètés  gris;  trois  bandes -ondées  dç  cett^  coidenr  sur  les 
élytres.  Midi  de  la  Frat^ce.' 

ATf  AOBME  Banv  (A.  piceus ,  I<a1b.).  Noir  ;  gladurp  ;  extoéraité 
des  éiytcés  kurane;  antennes  ferrugineuses.  Paris. 

Attaobkb'  a  an'eenkes  en  scie  {a,  serra,  Latr.  Dermestes 
serra,  Fab.).  D'un  brun  noir  et  luisant  f  pattes  et  antennes 
d*nn  bran  fauve  dair.  Paria. 

Quatorùème genre.  Les Tbrosques  ^Tkrosevs). 

Pieds  applicpiés  contre  la  poitrine  quand  l'auimal  se  oon* 
tracte  ;  bouche  appuyée  sur  Textrémite  supérieure  de  l'avant- 
sternum;  antennes  d$  onze  articles ,  plus  longue  que  la  tête, 
terminées  en  une  grosse  massue  dentée  en  scie ,  formée  de 
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trois  articles ,  se  logeant  sous  le  prothorax  ;  dernier  article  ies 
palpes  maxillaires  en  hache;  corps  elliptique,  à' angles  posté- 
rieurs du  prothorax  très-aîgns. 

Les  mœurs  de  ces  insectes  sont  peu  connues.  On  les  trouve 
dans  les  bois  et  sous  les  feuilles  de  différents  arbres  ;  fls  res- 
remblent  un  peu  aux  TempinSf  avec  lesquels  Linné  les  avait 
confon()|is. 

"Throsqde  dermbstoîde  [Throscus  dermestotdes ^  IjATR.]. 
Noirâtre  ;  élytres  légèrement  striées.  Paris. 

QuiruUème  yenre.  Les  ÂNtHRÈNES  {Anthrenus), 

Toutes  les  jambes  se  repliant  sur  le  côté  postérieur  des 
cuisses  ;  antennes  de  onze  articles ,  en  massue  presque  tolide, 
ou  composées  d'articles  très-serrés  ;  corps  court»  ovoiïde,  or- 
dinairement coloré  par  une  poussière  légère  et  écaillense;  tête 
enfoncée  verticalement  dans  le  prothorax. 

Le  tarse  reste  libre  pendant  la  contraction  de  la  jambe.  Ces 
insectes  sont  très-petits.  A  l'état  de  larves,  ils  rongent  les  ma- 
tières animales ,  et  principalement  les  collections  d'insectes. 
Parvenus  à  leur  dernière  métamorphose,  on  né  les  rencontre 
guère  que  sur  les  fleurs ,  où  ils  sont  quelquefois  en  très-grande 
quantité. 

Anthrène  de  la  scrophulaire  {jânthrienus  scrophularùf , 
Latr.).  Noir  ;  poussière  écaillense  du  dessous  du  corps  Uau' 
che;  prothorax  de  cette  dernière  couleur,  noir  au  mifiea; 
élytres  ayant  des  petites  bandes  grises,  et  la  suture  d'an  rouge 
sanguin.  Paris. 

AKtHRÈNE  brode  (A.  pimpitielUe,  Latr.).  Noir;  poossiè/e 
écaillense  blanche  sous  le  corps,  variée  de  blanc,  de  ronge  et 
de  noir,  en  dessua;  une  large  bande  blanche ,  transversale  et 
sinuée ,  sur  les  élytres  ;  l'extrémité  de  ceUes-ci  avec  des  points 
ou  des  traits  blancs.  Paris.  ,^" 

Antsexhb  destructeur  (A.  musœorum,  Latr.).  Très-petit; 
noir  ;  gris  en  dessous  ;  côtes  du  prothorax  de  cette  dernière 
couleur  ;  ïambes  et  tarses  rougeâtres  ;  deux  bandes  transverses 
et  une  tache  d'un  gris  jaunâtre  sur  les  élytres.  Paris. 

Antrrène  HÉRISSÉ  (  ujf.  hîitus ,  Latr.).  Très-noir;  élytres 
et  prothorax  pubescents.  Paris. 

Antbrène  FAsaé  {A.  ver6ajcj,  Latr.).  Poussière  écaillense 
du  dessus  du  corps  d'un  roux  jaunâtre  ;  côtés  du  prochorax  et 
milieu  de  son  lK>rd  postérieur  gris,  ainsi -que  le  dessous  du 
corps  ;  trois  bandes  grises  sur  les  élytres  ;  pattes  noires  j 
Parisv 
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Seiùème  yenrcé  Les  Ghélonairss  [Chelonarium), 

Pieds  appliqués  contre  la  poitrine  pencknt'la  contraction  ; 
antennes  de  onze  articles,  dont  le  second  et  troisième  très^ 
grands  et  les  antres  très-conrts ,  se  logeant  dans  une  rainure 
de  la  poitrine;  tête  tout-à-feit  inférieure^  recouverte  par  le 
protfaorax  qdi  est  demi-circulaire  et  en  forme  de  bouclier. 

Les  jambes  de  ces  coléoptères  sont  larges  et  comprimées  ; 
la  forme  arrondie  de  leur  corps  leur  donne  l'air  d'une  petite 
tortue. 

Chélonaire  NOIRE  {Chelçruirium  atrum^  Latr.).  D'un  noir 
foncé  et  luisant  ;  pattes  antérieures  d'un  brun  foncé.  Saint- 
DomÎDgfie. 

Chblouaire  ponctcée  (C  puncYaeum,  Latr.).  Brune;  des 
points  blancs  formés  par  des  poils  sui*  les  élytres.  Amérique. 
Dix'Scptième  genre.  Les  Nosodendres  [Nosodendron), 

Pieds  comme  lès  précédents  ;  antennes  de  onze  articles , 
brnsquelnent  terminées  en  massue  courte,  large,  de  trois  ar- 
ticles, se  logeant  sous  le  prothoraz  ;  partie  antérieure  du  ster^ 
nam  n'enclavant  pas  la  bouche  ;  menton  très-gcatfd,  en  forme 
de  bouclier  ;  jambes  larges ,  comprimées.  —  Ces  insectes,  sous 
leurs  différents  états,  vivent  dans  les  plaies  des  arbres  d*où  il 
découle  de  la  sève  ;  c'est  surtout  sur  les  ormes  et  les  mai:ron- 
niers  dinde  qu'on  les  trouve  plus  particulièrement 

^osodendre  fascicule  (  Nosodendwn  fasciculare ,  Latr. 
Sp'ta;ridtum/*a5cicu/are,FAB.)Noir;  finement  ponctué  ;  antennes 
et  pattes  brunes  ;  des  petits  faisceaux  de  poils  d'un  brnn  obscur 
suÊf  les  élytres*  Paris. 

Dix-huitième  genre.  LesBtrrbes  [Byrrhui), 

Pieds  appliqués  contre  la  poitrine  pendant  la  contraction  ; 
antennes  de  onze  articles,  grossissant  peu  à  peu  vers  leur  ex- 
trémité ,  ou  se  terminant  en  massue  allongée ,  de  quatre  ou 
cinq  articles  distinctement  séparés  ;  corps  ovoïde  cane ,  bom* 
bé;  tête  très-enfoncée,  verticale  ou  du  moins  "fort  inclinée; 
jambes  larges  et  comprimées. 

Les  Byrrhes  se  trouvent  à  terre,  sur  le  sable,  dans  les  champs 
ou  sur  le  bord  des  chemins,  ou  enfin  dans  les  bois  ;  ils  ne  se 
donnent  presque  pas  de  mouvement  et  ne  cherchent  guère  à 
se  soustraire  au  danger  qu'en  se  contractant  et  contrefaisant 
le  mort. 

Byrrhe  pilule  ^Myrrhus  pilula,  Latr.).  Brun  en  dessus, 
avec  des  raies  longitudinales  noires ,  coupées  par  des  points 
plus  clairs  ;  dessous  noir.  Paris. 
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brun  au  mitieu  du  jpTothoraz  ;  ély  très  ayant  des  Uçoes  noiicS} 
et  une  baade  brune  entière,  avec  deuJL  sipus  à  son  bord  anté* 
rieur  et  un  angle  saillant  dans  l'intervalle,  placés  sur  la  sa- 
ture. Paris. 

Btrrhe  oTHUVhÉ  (B^MurinuS,  Fab.  B.undukitus^  Paoiz.).  Il 
ressemble  'au  précédent  ;  une  bande  irrégulièrenoieat  forince 
de  points  d'un  brun  clair  ou  jaunâtre,  entrecoupée  de  plusieurs 
autres  plus  foncés,  transverses,  et  occupant  toute  la  larg^ir des 
élytres.  Allemagnel 

Btrrhe  noir  {B.  aieri  Latr.}.  Long,  près  dç  7  milUm.  (3 
lignes)  ;  tout  noir  ;  des  stries  peu  marquées  sur  les  ^lytres.Al- 
lemagne. 

Byrrbb  bronzé  (fi.  teneus,  Latr.).  Pubescânt  ;  bronsé  es 
dessus  ;  écusson  blanc.  AH^magne. 

Byrrhf.  brillant  (J5.  nitens,  Fab.  È.  punctatus^  Sturm.)- 
Corps  hémisphérique;  fiaiuve  en  dessous,  bronzé  ei^ dessus; 
ponctué.  Paris. 

Btrrhe  vÂRié  (B.  varias ^  Latr.).  Bronzé  en  dessus,  Hoir  eo 
dessous;  élytres  striées,  quelquefois  vertes;  iùterv^les  des 
stries  ayant,  de  deux  en  deux,  nne  rangée  de  points  noirs. 
Paris. 

Btrrhb  SEMtsTRiÉ  (B.  semistriatus,  Latr,].  Long.  3  miffîm. 
(  I  1/3  ligne);  pubescent;  d'un  noir  luisant;  pattes  et  atttea- 
nés  d'un  brun  clair;  quelques  stries  peu  marquées  à  là.  baseàes 
antennes.  Paris. 

Btrrhe  picipède  (B.  picipes,  Latr.).  Oblong;  noir;  col- 
vert d'un  duvet  cendré  ;  pattes  et  antennes  brunes;  é!y&es 
striées  profondément.  Paris. 

BTRRHBSTRié  {B.  striatuSt  Latr,).  Noir;  prothonx  lisse; 
dix  lignes  Jongitudinales  et  élevées  sur  les  élytres.  Pari». 

Dix-<neuvième  qenre,  Lbs  Slmis  (Elmis  ). 

Pieds  appliqués  contre  la  poitrine  pendant  la  contraction; 
antennes  de  onze  articles,  presque  de  la  même  grosseur  dans 
toute  leur  longueur,  terminées  par  un  article  à  peina  plus 
grande  jambes  grêles,  à  tarses  presque  aussi  longs  qu'elles,  le 
dernier  article  et  ses  crochets  allongés. 

On  trouve  les  Elinis  sous  les  pierres ,  dans  lés  ruisseaux. 

Elmis  de  m  auge  [Elmis  Maugeiii,  Latr.).  Long,  un  peu 
plus  de  3  millim.  (  i  ligne);  noirâtre;  plat  en  dessus;  ceu- 
dré  en  dessous  ;  antennes  d'un  brun  ferrugineux  ;  pattes  bru- 
nes, à  cuisses  ayant  leur  moitié  inférieure  cendrée;  trois  U* 
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gnes  longitadinalés  et  élevé^  sar  les  ély très,  avec  deux  lignes 
de  pdiuts  etfbocés  éanB  les  lâtervattes.  FentâS&eHeau, 
Fin^tième  ^enre.  Les  Macroniques  (  Macronickus). 

Mêmes  caractères  que  les  précédents,  mais  antennes  de 
six'articles  distincts,  repliées  sous  les  yeux,  à  peine  delà  lon- 
gueur de  la  tête  :  le  premier  article  plus  grand,  ovalaire  ou 
presque  globuleux,  obscurémeiit  articulé,  le  sixième  et  der- 
nier formant  mie  inàssue  ovale  ;  tarses  longs  comme  ceux  des 
£lmis,à  cinq  articles  apparents;  corps  oblong. 

Macroni^tte  QUABRirnBERGCLÉ  i^Mochrùtiicus  (juadritubet^ 
culattts,  MiiLL.  Pamus  obscurus^  Fab.).  D'un  noir4in  pen 
bronaié;  antennes  ronssâtres;  bord  antériear  du  prothorax  et 
bord  extérieur  des  é1ytk*es  pâles  ou  jaunâtres  ;  protborax  ayant, 
eiitre  son  milieu  et  le  bord  postériçnr,  de  petites  émiiiences 
disposées  «ur  une  ligne  transversale;  âytres  avec  des  points 
enfoncés,  formanf  des  stries  longitudinaleè,  leur  base,  vers  ^ 
suture,  offrant  quelques  inégalités.  Allemagne. 

Vingt^tmème  genre.  Les  GbOrissës  (  Georissus). 

Ils  diffèrent  des  précédents  pai<  leurs  tarses,  qui  sont  de 
longueur  moyenne»  et  ne  paraissent  que  de  quatre  articles; 
leurs  antennes  se  replient  en  arrière,  sont  composées  de  sept 
articles,  dont  le  septième  dbtinct,  «t«n  massue  presque  glo- 
buleuse ;  tête  très-inclinée  ;  corps  court  et  renflé. 

GÈORissEPTGMÉE  {Geotissus  pygmœus. —  Trox  dubius,  Patiz.). 
Très-petit;  presque  globuleux  ;  d'un  noir  luisant;  pattes  brti- 
nes;  deux  ou  trois  stries  au  bord  extérieur  des  élytres.  Paris. 

SECTION  DEUXIÈME. 

jàntennes,  à  partir  du  troisième  article  y  formant  une  massue 
composée  de  plusieurs  articles  très-serrés,  plus  ou  moins  sail^ 
lants  au  fiôté  imteme^  en  dents  de  scie,  et  presque  cylindrique 
ou  en  fuseau.  Elles  sont  trèfi-cpurtes,  avec  le  premier  ou  le  se-^ 
cond  article  beaucoup  plus  grand  que  les  autres. 

Vingt-deuxième  genre.  Les  Dryops  {Dryops). 

Tarses  longs,  à  cinq  articles  distincts;  antènnea  se  logeant 
dans  une  cavité  sous  les  yeux,  ayant  le  se(5ond  article  très- 
grand,  en  palette,  recouvrant  tous  les  autres;  partie  anté- 
rieure du  sternum  dilatée  et  recevant  la  bouche. 

Corps  oblong,  étroit,  cylindrico-ovoïde  ;  côtés  du  protbo- 
rax épaissis. Ces  insectes  se  trouvent  au  bord  de  l'eau,  quelque- 
fois même  dedans ,  mais  ils  ne  pageut  paSt 

entomologie^  tome  11  '    3o 
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Dryops  aùriculé  [Dryops  auriculata^  Latr.  Pamus  prtlii>.' 
/cricornis,  Fab.).  Couvert  d'un  duvet  roussâtre  obscar  ;  noi- 
râtre en  dessus,  verdâtre  en  dessous;  prothoraz  pointillé  ; 
quelqiies^  stries  très^eu  apparentes  au  côté  extérieur  des  éhf- 
très  \  cuisses  et  tarses  roussâtres  ou  d'un  brun  clair.  Paris. 

Vingt-troisième  genre.  Les  HydèrES  [Hydera). 

Tarses  longs,  à  cinq  articles  distincts;  antennes  tonjoun 
saillantes,  dirigées  en  arrière,  à  premier  article  fort  grand, 
presque  cylindrique,  ne  s'avançant  point  au-dessus  des  sui- 
vants ;  partie  antérieure  du  sternum  non  dilatéjs. 

Ces  coléoptères  ont  les  mêmes  babitudes  que  les  Dryops. 

Hydèrb  accmisÈe  {^Hydera  acuminata,  —  Pamus  acumina' 
tus,  Fab.  ].  Noirâtre;  élytres  terminées  en  pointe.  Paris. 

Hydère  picipede  (fl.  picipes,  —  Dryops  picipcsy  Oliv.). 
Noirâtre;  peu  velue;  paMes brunes,  ainsi qae  l'abdomen.  Gua* 
deloupe. 

Fingt-fjuatrième  genre*  Les  Hetérocères  (Heterocerus). 

Tarses  courts,  ne  paraissant  que  de  quatre  articles,  et  se 
repliant  sur  le  côté  extérieur  des  jambes;  qelles^i  triangulai- 
res, épineuses,  ciliées,  propres  à  fouir; antennes  comme  1» 
HydèreSf  mais  plus  petites;  partie  antérieure  du  sternum  s'a- 
vançant sur  la  bouche. 

Les  Hetérocères  ont  les  antennes  comme  les  JR^/d'èr^^ ,  mais 
plus  petites;  ils  ont  le  corps  plus  plat,  ovale,  déprimé,  sans 
rebord  ;  ils  habitent  le  bqrd  des  eaux ,  et  se  tiennent  enfoncés 
dans  le  sable  ou  dans  la  terre  humide. 

Hétèrocère  bordé  {Heterocerus  marginatus^  Latr.).  Long. 
un  peu  moins  de  5  millim..(2  lignes);  noirâtre;  couvert  d'un 
petit  duvet  obscur;  pattes  et  bords  de  l'abdomen  d'un  jaunâ- 
tre tirant  sur  le  roux  ;  beaucoup  de  taches  irrégulières  et  deai- 
transparentes  sur  les  élytres.  Paris. 

Famille  13.  LES  PALPICORNES. 

Analyse  des  genret. 

Pattes  ordinairement  propres  à  nager,  à  pre- 
mier article  des  tarses  beaucoup  plus  petit 
que  le  second;  mâchoires  entièrement  cor- 

.    j     nées.  1«  division les  HYDROPHILES.    9 

^  Pattes  propres  seulemcot  à  marcher ,  à  premier 
article  dea  tarses  au  moinà  auési  long  que  le 
eccond  ;  mâchoires  à  divisions  memlu-aneusos. 
^e  division ,..,  l£s  spuéridiss. 
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Première  divieion,  les  hydbophilbs. 

!  Pieds  en  forma  de  ramee;  antennéi  perfoliéei  ; 
palpes  Glifonnes 3 
Pieds  le  plus  souTent  marchears  ;  antennes  en 
massue  solide  ;  nn  palpe  terminé,  par  on  ar- 
iiclè  plus  gros  on  plus  petit... .-  4 

.    C  Neaf  articles  avx  antennes G.  1».  HYDROPHltR. 

^'  \SixnivAeavaxnîenneB »,  6.2e.  sPEftCHÉ. 

!  Massue  des  antennes  ne  cemnençant  qa'ao 
sixiàme  arttcle;  palpes  teraiinés  par  en  ar- 
ticle pins  gros  et  ovale G.  3*.  ÉLOPHORE. 
Waaea»  des  antennes  commençant  an  troisième 
article;  palpes  terminés  par  an  article  en' 
alèoe « G.  4«.  htdrjlxb. 

Deuxième  diviiion,  LCS  SPHÉRIDIBS. 
a,     Vm  seal  genre,. le  S«« sphéridie. 

Caractères.  Palf>es  maxillaires  très-longs,  surpassant  quel» 
qaefois  les  antennes  :  ces  dernières  insérées  dans  une  fossette 
profonde ,  sons  un  avancement  des  bords  de  la  tête ,  compo- 
sées an  pins  de  nenf  articles  dont  le  premier  allongé;  corps 
généralement  ovale  on  rond  et  bombé  ;  devant  de  la  tête  s'a« 
vançant  en  forme  de  chaperon  au-delà  des  mandibules. 

PREMIERE  DIVISION.  Lbs  HYDROPHILES. 
Des  pattes  ordinairement  en  forme  de  rames,  propres  à  nager; 
tartes  le  plus  sottvent  ciliés,  à  premier  article  très'court,  peu 
sensible  i  mâchoires  entièrement  cornées;  antennes  en  massue 
perfoliée. 

Premier  genre*  Les  Htdro philes  (  HydroplUlus  ) .   • 

Heuf  articles  aux  antennes  ;  chaperon  entier  ;  jambes  ter- 
minées par  deux  fortes  épines. 

Corps  ovale,  bombé  en  dessus;  palpes  maxillaires  aussi 
longs  oo  plus  longs  que  les  antennes  ;  pattes  postérieures  com- 
primées et  ganàies  de  poils  nombreux;  sternum  se  prolongeant 
souvent  sur  l'abdomen  eu  une  pointe  longue  et  aiguë.  Ces  in- 
sectes habitent  les  eaux.  Leurs  larves  vivent  de  petits  mollus- 
ques d*eaa  douce.  Quand  une  d'elles  a  saisi  une  petite  coquille 
nageant  à  la  surface  de  l'eau ,  elle'renverse  sa  tête  sur  son  dos 
qui  loi  sert  de  point  d'appui  pour  casser  cette  coquille ,  et  de 
table  pour  manger  l'animal.  Elles  font  beaucoup  de  dégâts 
dans  les  étangs  «  en  dévorant  le  frai  de  poisson.  Elles  se  méta- 
morphosent dans  des  trous  qu'elles  se  creusent  dans  la  terr9 
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sur  le  bord  des  eaux,  l'insecte  parfait  ne  conserve  pas  leshi 
bitodes  carnassières  de  sa  larve  :  il  se  nourrit  de  tégétau^ 
aquatiques. 

*  Sternum  avancé  en  pointe. 

Hydrophile  brdh  {Hydrophilus  piceus^  Latr.).  I/Hlg<  ^ 
moins  4i  millim.  <i  if 2  pouce);  ovale;  d'un  bran  noir  lnj 
sant;  massue  des  antenae»  en  grande  pasfie  ronssâtre;  (pf 
ques  stries  peu  marquées  s«r  les  élytres»  ciui  ont  Vexttémj^ 
postérieure  arrondie,  avec  une  dent  à  langie  interne;  den)i<! 
article  des  tarses  antérieurs  dilaté  en  palette  triangulaire  <>''' 
les  mâles  ;  pointe  sternak  très^iguë.  Paris.  . 

Hydrophile  outatrb  (H.  oUvaceus^  Latr^)^  URpÇCP 
petit  que  le  précédent;  d'ua  noir  olivâtre;  quatre  stries p^ 
marquées  sur  chaque  élytre  ;  celles-ci  ayant  lextrémitépe^ 
rieure  échancrée.  Indes-Orientales. 

HroROPRiLE  ùakabSide  (Ht,  ûaraboideSf  LAtr.Y.  Long- '"^ 
fon  18  nnliim.  (dKgnes);  ovoïde^Rèttg^^  iloir;Qafo^ 
de  petits  points  enfonça»  s«r  cbaque  edté  dtt  protlierax;<3^ 
Rgnes  de  points  enfoncés  sur  ehaqno  strie  ;  poin<e  <^  ^ . 
mim  ne  dépassant  pas  la  naisëanee  dé»  pattes  post^°^ 
Paris. 

*  *  Sternum  non  avancé  en  poiniB,  tout  Ie9  ktrseffi^fi^\^ 

HyoropAile  rusciPioE  ( H.fitsdpes,  Iatr.).  Ovéàe-à^^ 
d^nn  noir  hiisant  ;  dessus  frès-finemeot  poînt^îé;  ^rlées 
tennes  et  tarses  d'an  brun  roux;  dix  petites  li^es  ^ 
et  ponctuées  sur  chaque  élytre.  France.  ^^  ju 

HYl[>R0PHiLE  FicipioB  (H.  pkipe»^  lA'nt'V  ^"^^ 
précédent,  mais  élytres  entièrement  li^si^.  Alleins^^^ 

Hydrophile  orbiculaire  (  fl.  orbkulari»,  liAtl'T  V^i 
'hémisphérique;  d'un  noir  luisant;  finement poo^^ 
sans  stries.  Paris.  •  .  yp*. 

Hydrophile  rèrs-NoiRE  (j^.  me/qnocçpAû&tf,!**^'''*!^^, 
près  de  6  millim.  (it  i;a  lignes)  ;  noir  eu  dessous»  w^.  ^ 
avec  un  peu  de  jaune  de  chaque  côté  ;  antennes  û^*'*'*^*]ij- 
pes  maxillaires  jaunes,  à  extrémité  noire  ;-  protbors» 
très  lisses  et  jaunâtres.  Paris.  ^^ 

Hydrophile  ldride  (H.  /unVfu5,LATR.).  ^^^.fl^rs^ 

Sue  le  précédent;  ovale  ;  bombé;  finement  po°^*?*/kjse  J*^ 
essous;  antennes,  palpes  et  pattes  d'un  fauve  claïf»  ^^  ^^^ 
cuisses  noire,  ainsi  que  les  yeux;  prothorax  ^^"^^  ^^<f^ 
gris  jaunâtre,  ayant  le  milieu  d'un  brunpouri^' 
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d'un  gris  jaunâtre ,  ayant  chacune  des  lignes  enfonces  et  ponc« 
tuées ,  et  des  points  enfoncés  dans  les  intervalles'.  Paris. 

Hydrophile  nain  [HydrophilusminutuSf  Latr. H.' btj^nctatus 
Fab.).  Long,  environ  2  millim.  (i  lig.)  ;  arrondi  et  convexe;  des- 
sons, tête  et  milieu  dn  prothorax,  noirs;  antennes,  la  massue 
exceptée,  les  côtés  du  prothorax  et  les  élytres  jaunâtres,  et 
ciaelq[aefbis  les  côtés  antérieurs  de  la  tête;  un  grand  nombre 
de  petits  points  enfoncés ,  noirs  on  obscurs  ;  formant  des  stries 
nombreuses  et  assez  régulières  sur  les  élytres  ;  pattes  d'un 
fauve  brun.  Variété  ayant  une  tache  jaunâtre  assez  distincte  à 
l'extrémité  des  élytres ,  et  le  bord  extérieur  de  ces  dernières  de 
la  même  couleur.  Paris. 

^  Hydrophile  LivmE'(fl.  UviduSj  Latr.).  Long.  5  millim.  (a 
lignes);  ovale;  très-finement  ponctué  ;  noir,  avec  la  base  des 
antennes,  les  palpes,  le  dessus  du  corps,  les  jambes  et  les 
tarses,  d'un  fauve  jaunâtre  ou  grisâtre  sale  ;.  quelques  petits 
traits  obscurs  et  quelques  légers  commencements  de  lignes 
ponctuées  sur  les  élytres ,  qui  ont  en  outre  quelques  points 
enfoncés,  obscurs,  rangés  en  lignes,  près  de  leur  bord  ixté- 
rieur.  Paris. 

Hyorophtlb  globule  (H.  globuhsy  Latr.).  Long,  à  peine 
3  DulJim.  (  I  ligne  )  ;  ovoïde ,  presque  hémisphérique  ;  très-lui- 
sant; vagoement  pointillé;  palpes  maxillaires  *  excepté  le  der- 
nier article;  base  des  antennes  et  pattes ,  d'un  brun  roussâtre; 
dessous  du  corps  noir,  ainsi  que  la  tête  ;  prothorax  et  élytres 
d'un  brun  {bneé ,  les  côtés  du  premier  plus  pâles  ;  une  ligne  im- 
primée près  de  la  suture  des  élytres.  Paris. 

Deuxième  genre.  Les  Sperchès  (  Spercheus). 

Six  articles  aux  antennes  ;  chaperon  échancré  ;  pas  d'épi- 
nesremai'qnables  aux  jambes;  division  extérieure  des  mâchoi-^ 
res  ayant  la  forme  d'un  palpe. 

Pattes  peu  on  point  «propres  à  nager,  à  jambes  sillonnées 
^ns  toute  leur  longueur,  et  ayant  de  nombreuses  arêtes. 

Spergbê  échancré  (Spercheus  emarginatus ,  Latr.).  Long, 
un  peu  moins  de  7  millim.  (  3  lignes  )  ;  ponctué ,  un  peu  cha- 
gnné  ;  tête  et  prothorax  d'un  noirâtre  mat ,  avec  les  bords  bru- 
^tres 7 élytres  d'un  bmn  rougeâtre  obscur,  avec  quelques  ner- 
vures longitudinales  ;  pattes  de  la  même  couleur.  Allemagne, 
^ord  de  la  Franee,  et  très-rarement  Paris. 

Troiâhne  genre.  Les-Eloi^hores  [Elophorus), 
W«dg  peu  propres  à  nager;  massue  des  antennes  fondée 
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d*article&trè»-s«rré8,  presque  solide,  c^mmençantan  %hdiaDe 
article  •  extrémié  des  mandibules  simple  ou  sans  dentçfure; 
palpes  terminés  par  un  article  plus  gros  et  ovale;  corps  ob- 
ïopg  *  presque  plat  en  dessous.,  ou  déprimé, 

Comme  les  précédents,  ils  vivent  dans  les  e^ur  douces,  mais 
ils  Y  marchent  plutôt  qu'ils  n'y  nagent. 

ElOPHORE  AQUAT^UE  [Elopfiorus  aquaticus,  Î.AT»,).  Ob- 
long-,  noir  en  dessus;  antennes  et  pattes,  roussâtres  ;  tête  et 
prothorax  obscurs,  avec  un  reflet  d  \in  vert  bronzé  ;  cinq  sil- 
lons longitudinaux  sur  le  prothorax  qui  est  transversal  i  ély- 
tres  d'un  gris  jaunâtre ,  avec  un  grand  liombre  qe  striçs  ponc- 
tuées. Comme  il  varie  beaucoup ,  les  auteurs  e»  ont  Eût  plu- 
sieurs espèces.  î*aris. 

Elophorb  Atu>MGÉ  (K.  elongatus ,  I.ATR.  J,  Corps  étroit  et 
allongé;  noirâtre;  prothorax  en  carré  long,  ayant  quelques 
enfoncements;  élytres  avec  des  stries  ponctuées,  dont  quel- 
ques-uns des  intervalles  forment  de  petites  lignes  élevées.  Pa- 
ris '^rare.  •%/,%% 

Elophore  nubile  (E,  nubilus,  Latr.  J.  Corps  obloîig  ;  g«t- 
•âtre  e]i  dessus;  prothorax  tran^ver^l*  raboteux  et  ûuonné, 
eiusi  que  les  élytres.  Paris. 

Quatrième  genre*  ha»  Hrt>tLmKBB[^y4^mna), 
Semblables  aux  précédents,  mais  massue  àes  atiternitscoiB- 
mençant  au  troisième  article,  et  palpes  terminés  en  alêne. 

HTDRiBNB  DES  RivAOBS  (lîfrfrœna  Wparw,  Latr.  Elophorus 
tninimus,  Fab  ).  Long,  à  peu.près  i  millim*  (  r/a  ligne);  d'un 
noirâtre  bronzé  ;  élytres  avec  des  stries  ponctuées  ;  pattes  à*ua 
brun  clair.  Paris. 

nBtiXtéMfi  DIVISION^  Lb8  SPHÉRIDIÊS. 

Pattes  nétant  jarmis  propres  à  nager;  jambes  épineuses;  tarses, 
de  cinq  articles  distincts,  dont  le  premier  est  aussi  long  au 
moins  que  le  second;  divisions  des  mâchoires  membraneuses; 
antennes  en  massue  perjoliée. 

Cinquième  genre.  Lbs  SphÈRIDIES  {Sphœridium). 
Insectes  terrestres;  oorps  hémisphérique;  second  article  des 

palpes  mBxilknres  très-renflé. 

Ces  coléoptères  se  trouvent  plus  particulièreaieBl  dass^^ 

excréments  des  animaux  herbivore^ ,  et  leurs  habitudes  sont 

les  mêmes  que  celles  des  Bousiers* 

.Sphéridib  scarabéoïde  [Sphœtidium  scaiàbœoideif  LA'fR*  )• 
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Noir  ;  lisse  ;  presque  kénuspliériqoe,  écusson  en  triangle  al- 
longé ;  deux*taches  rongeâtres  sttr  ks  élytres ,  ToBeà  la  base, 
l'anti^  à  l'extrémicé,  plus  grande  et  pins  pâle.  Paris. 

Sphéridie  UNiPOMOTUÉ  {Spharidium  utiipunctofuin,  Latr  ). 
Très-peât;  noir  ;  bords  du  protboraz  et  pattes  d'un  roux  jau- 
nâtre, ainsi  que  les  élytres,  <{ui  ont  des  stries  ponctuées  et 
quelquefois  une  tache  commune  noire  snr  le  miiien  de  la 
sutare.  Paris. 

SpHÉRiniR  lURGiNi  (S,  marginatum,  Latr,  ).  Presque  hé- 
misphérique ;  noir  ;  pattes  et  bords  dés  élytres  ferrugineux  : 
da  reste  if  ressemble  au  sniTant,  dontpent-être  il  n*est  qu'une 
variété.  Paris. 

Spbèhidie BiPiTSTULB  {^S,  btpustulatum ^  Latr.  ).  Petit;  sem- 
blable au  précédent  ;  presque  hémisphérique  ;  écnsson  en 
triangle  allongé  ;  pattes  d*an  brun  roussâtre;  une  tache  rpu- 
geâtre,  ayant  quelquefois  la  forme  d'un  croissant,-  à  l'extré- 
mité  des  élytres.  Paris. 

t  Sphéridie.  lugubre.  {S*  lugithre^  Latr.).  Presque  hémi- 
sphérique;, d'un  noir  luisant;  ponctué;  pattes .quelqnefois 
brunes  en  tout  on  en  partie  ;  élytres  ayant  l'extrémité  brune, 
avec  de  légères  stries  formées  de  points  enfoncés^  Paris. 

Sphbridib  atome  (5.  atomarium,  Latr.  ).  Plus  petit  que  le 
précédent  et  lui  ressemblant ,  mais  élytres  avec  de  profondes 
stries  et  des  points  enfoncés. .  Paris. 

SPHÉRiniE  MÈLAMocÉPHAi^B  (tS.  meUmofiephalum ^hATR.).  Il 
diffère  peu  du  Sphéridie  lugubre  ;  noir  ;  élytres  d'un  brnn  pâle, 
noirâtres  à  la  base,  un  peu  striées.  Paris. 

SpHÉRiDiR  OBSCUR  (5>  obscurum ,  Oliv.).  Ovale;  noir  ;  lisse; 
antennes  et  pattes  fiauives.  Midi  de  la  France.- 

Famillb  14.  LES  LAMËLLIGOHNËS.       * 

Ànalyte  dei  genret. 

.   l  Anteometf  en  nisssQe  feuilletée.  U^  tribu»  les  scarab^ïdes.    2 
'  \  Antennes  en  massue  pcctinîforme.  !2«  tribu,  les  tUGANiOES.       19 

Première  tribu,  iBS  sga&abéïdbs. 

(Palpes  laUavs  (ermiaés  par  nn  article  plus  petit 
os  plus  mena  que  le*  précédent ,  allant  en-  - 
pointe ('. ( 3  ' 
Palpes  labiaux  terminés  par  un  article  de  la 
grandeur  an  moins  du  précédent 4 
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Palpes  kbtatti  très-Telas;  pieds  de  la  seconde 

paire  beaucoup  plu!»  écartés  entre  eux,  ft  leur 

.     naisMOce,  que  les  autres;  écassoa  nul  oa 

3.  l     peu  distinct G.  1».  BOUSIER. 

Palpes labijuûx  peu  ou  point  velus;  pieds  égale- 
ment espacés  entre  eax  à  leur  naissance  ; 
un  écusson  distinct G.  2e.  aphodir; 

.  K  Antennes  de  onee  articles : 5 

*•  { Antennes  do  neuf  à  'dix  articles o 

i  Neuvième  article  des  antennes  en  forme  d'en- 
tonnoir ,  et  enveloppant  les  deux  derniers. 
,.. ►..G.  3e,  LETHRC3. 
Massue  des  antennes  formée  de  feuillets  libres. 
, ; ;.,.  G.  4e.  geotucpe. 

S  Mandibules  cornées ,  plus  ou  mohis  épai-ses....    7 
Mandibules   irès-mioces ,  en  forme  d'écaillés 
membraneuses.... *® 

(Mandibules  découvertes  extérieurement ,  non 
.  renfermées  entre  les  mdtchoires  et  la  partie 
supérieure  de  la  tête 8 

'  •  \  Mandibules  tellement  recouvertes  par  les  mà- 
f  cboires  et  la  partie  supérieure  de  la  tête , 
\     qu'elles  ne  font  ppint  de  saillie 43 

/*  Mâchoires  terminées  par  une  pièce  cwiace  et 

g  \     ciliée,  ou  trè^-velue ; 9 

j  Mâchoires  .cor  néed  ou  écailleuses ,  plus  ou  moins 
\    dentées.... • ** 

i  Corps  ovoïde ,  court ,  très-bombé  ;  anus  recou- 
vert par  les  ély  très *0 
r.orpj  ovale;  anus  découvert G.  7e.  oRYCTEH. 

i  Antennes  de  neuf  articles G.  K®.  -fiGlAl-iE. 
Antennes  de  dix  articles,  dont  le  premier  très- 
velu.... G.  6«.  TROX. 

C  Labre  entièrement  caché  ;  mâchoires  droites* 

S G.  8».  SCARABÉE. 

à  Bord  antérieur  du  labre  apparent;  mâchoires 
\     arquées  à  leur  extrémité ; •••    ^^ 

•  .Corps  preaque  circulaire;  élytres  canaliculées 
-i     au  bord  extérieur;   maj^oe  des  antennes 

12.  :      petite  et  ovale;  piod^  grêles G.  9«.  HEXOtïo:!. 

I  Corp9  ovoïde;  élytres  sans  canal  ;  massue  des 

>>    antennes  oblongues;  pieds  robustes.  G.  10<.  RUrtLB. 

f  Languette  cachée  par  le  menton ,  ou  réunie  ' 
L      avec  clic  par  sa  f^ice  puslérieuce;  mâchoi- 
1      res  cornées  uu  écailleuses ,  plus  ou   moins 

!3.<      dentées G.  lie.  HANKKTON. 

i  Languette  divisée  en  deux  lobes,  s'avancent  en 
f  avant  du  menton  ;  mâchoires  terminées  par 
V    une  pièce  mombranense  plus  ou  moins  velue.    Il 
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(X*^  lailUnt...., „. ^5 

t4.  c  £abre  recoinrert  par  an  chaperon  étroit  et 

f      aiioûgé ...« 6.  i%6,  ANBOMYIE. 

j  MeiAd&Qtes  dentées G.  12*.  glapryre. 

*^  i  ttandiiidlftt  mm  dentée G.  i3«.  amPoicoml 

i  Ffoikofas  F»«aq««  rond;  bord  extérienr  det 

X    élycie»  dicil,  «ma  aious  prèa  d«.  la  baw..,..    il 

4^<1^otborax  ea.tra|^e^  en  triaqgle  trpnqoé^ 

J    oa  en  earré  transversal  ;  on  sinus  an  bord 

/     eitérieur  àei  élytre^ ,  près  de  leur  base,  fo> 

\     géant  nne  pièce  de  la  poitrine. 18 

(Cfaaperon  très-aTancé,  dÎTité  en  deux  lobea 
Cl^peroAaatiar G,  We,  tricwk. 

/  Cori^  o¥aU  ;  ptotiMMx  en  tcapèia  ;  naotoii 

i      presqpie  carré  »  sans  enfonceriez fr  dans  so« 

-g  J     mmn G.  «7e.  cttonts 

*"•  \  Corps  obkMig  ;  («rotfaoras  en  carte  taranafersal, 

I     ayant  an  leboraate  ans  qaaCM  angk»  \  mai»*' 

\    tongraïkd,  Grai«ié  en  davast. G.  i9^*  GAtiUTQSGiiEii.E. 

Deuxiètne  tribu,  les  LUCANIDBS. 

/Antenneabilijées itf 

H^  lAaianaea  simpteiaeiii  arqvée»;  abdoo^n  aé*    • 
*i     paré   dn  prothorax  par  un  étranglement. 
\ G.  336.  PASBiLC. 

/  Mandibales  non  safllantes,  semblables  dans  (es 
i     deox  sexes  ;  nne  corne  snr  la  tètedea  mâles. 

^  > , G.  19a.  siMOmSKDIkK. 

'  i  Mandibales  s'avançant  au^ndelà  de  la  tête,  dif- 
f  férant  dans  tes  màlôs  ;  pas  de  cornes  Aar  la 
V     léle  des  mâles / M 

C  Labre  apparent 6.  90e.  «aALS. 

».  }> poii^de  labr«  appar^t^..»»..^^..,..,.,.. Sft 

'  Yei^atoii  recoafrant  paasa  Urgtmr  la  partie  la» 

féfiearedes  mâchoires G.  33*.  lvçame. 

UâAoires  découvertes  en  dessous  jusqu'à  la 
bsse !.......; G.  2I«.  tAHPaniff. 

Caractères.  Antennes  en  massne  feuilletée,  composée  d'ar- 
ticles en  forme  de  lame,  disposés  comme  les  feuillets  d'un  livre, 
et  s'oHvvaat  et  fermant  à  la  Volonté  de  raqimal, 

FiUnaàii»T«iB9.  Lw  SGARABÉIDES. 

Antennes  en  massue  feuiUetée ,  dont  les  articies  nesontpoin^ 
disposés  en  nuinièm  dfi  dents  de  peigne, 

Gettik  trilbii  r^nlerpe  de»  inii^etM  remarciuaUea  l»r  levt 
grande  taïUe,  et  souvent  par  des  protubérances  ou  des  appen- 
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dices  de  forme  singulière  qu'ils  portent  sur  la  tête  et  sur  Je 
prothorax.  Us  ont  en  général  le  corps  ovale  ou  ovoïde,  les  flh 
tenues  de  neuf  ou  dix  articles ,  insérées  dans  une  cavité,  sous 
les  bords  de  la  tête ,  et  les  articles  des  tarses  entiers.  I^es  uns 
se  nourrissent  de  tan ,  de  fumier  et  d'autres  matières  en  dé- 
composition ;  ils  sont  noirs ,  ou  de  couleur  terne  et  Ibiicée.  Les 
autres  ^e  nourrissent  de  feuilles  et  du  suc  mielleux  des  fleuis; 
leur  corps  brille  du  plus  vif  éclat,  ou,  au  moins,  est  paré  de 
couleurs  agréablement  variées. 

PREMIÈRE    DIVISION. 

Palpes  labiaux  terminés,  par  un  article  plus  petit  ou  pèus  menu 
que  le  précédent,  allant  en  pointe;  pièce  du  bout  des  tndchoires 
membraneuse,  large  ou  transversale;  antennes  de  huit  o» 
neuf  articles;  labre  caché  sous  un  chaperon  en  demi'-cercle; 
pas  décuîson  dans  le  plus  grand  nombre  ;  abdomen  ordinai' 
rement  plus  court  que  la  poitrine;  pieds  postérieurs  près  de 
r anus  y  éloignés  des,  deux  premiers.  Ils  se  trouvent  tians  tes 
excréments,         '      , 

Premier  genre,-  Les  Bousiers  {^Copris)„ 

Palpes  labiaux  très-velus ,  avec  le  troisième  et  dernier  ar* 
ticle  très-petit,  souvent  peu  distinct  ;  pieds  de  la  seconde  paire 
beaucoup  plus  écartés  entre  eux,  à  leur  naissance,  qœ  les 
antres;  écusson  nul ,  ou  peu  distinct. 

Premier  sous-genre.  Les  Ateughus.  Pas  de  cornes  sur  la  tête  ; 
les  qvuitre  jambes  postérieures  longues,  grêles,  peu  ou  point 
dilatées  à  leur  extrémité;  ély  très  sans  étranglement  au  c6êé  ex» 
térieur,  près  de  leur  base, 

Ateochus  sacre  {Ateuchus  sacer,  Latr.).  Grand  ;  i0tr,  lisse; 
bords  du  chaperon  découpés  en  six  dents;  deux  tubercules  sur 
la  tête  ;  jambes  antérieures  ayant  quatre  dents  an  c4té  exté- 
rieur, une  pointe  au  bout,  et  de  tres-pjctites  dents  au  côté  in- 
terne. France  méridionale.  Cette  espèce  était  adorée  des  an- 
ciens Egyptiens;-  on  trouve  sa  figure  sur  la  plupart  de  leurs 
monuments. 

Ateuchus  variole  (  A,  variolosus ,  Latr.  ].  Semblable  an 
précédent,  mais  pas  de  tubercules  sur  la  tête;^rotliorix  et 
ély  très  varioles ,  ou  ayant  de  larges  points  enfoncés.  Midi  de 
la  France.  '   • 

Atheucus  demi-ponctub  (a,  semi-punctatus,  Latr.  A,  iwrno- 
losus,  Ow.  ).  Sijt.  dents  au  chaperon;  pas  de  tubercules  sar  la 
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tête;  protWax  variole;  élytres  Ksses;   cuisses  postèrieares 
ayant  un  angle  en  forme  de  dent.  Midi  de  la  France. 

ATE0CHDS  ▲  LARGE-COU  (Jteuchus  laticolUsy  Latr  .).jSemblable 
aVJ^teuchus  sacréftaajs  pas  de  tubercules  sur  la  tête,  et  élytres 
ayant  de|  sillons  bien  distincts.  Midi  de  la  France. 

Deuxième  sous-genre.  Les  GrMNbPL^RES.  Mêmes  caractères 
qxie  les  Âteuchos,  mais  élytres  étranglées  près  de  leur  base ,  au 
côté  extérieur  j  ou  presque  triangulaires. 

GrJCNOPLEORE  PiLULAiRE  (  Gymnoptcurus  pilularius.  —  Ateu- 
chus  pilularius ,  Fab.  ).'  Noir  ;  bord  antérieur  du  chaperon  un 
peu  étranglé  ;  deux  petites  lignes  élevées ,  tonvergentes  sur 
la  tête  ;  prothorax  finement  grenu ,  avec  un  gros  point  enfon- 
cé de  clia<me  côté  ;'élytTe8  un  peu  grenues,  à  stries  peu  appa- 
rentes. Pans. 

Gtmnoplevre  flagellé  (  G.ftagellatus,  —  Ateuchus  fiageU 
laius,  Fab.).  Il  ressemble  au  précédent;  mais  dessus  du  corps 
entièrement  graveleux.  Paris. 

Troisième  sous-genre.  Les  Sistphes.  Mêmes  caractères  que  les 
Oymnopleures^  mais  huit  articles  seulement  aux  antennes,  et 
pieds  postérieurs  beaucoup  plus  longs  que  les  autres. 

SisTPBE  DE  ScnoEFFER  (Sisyphus  Schùefferi ,  Latr.  Ateuchus 
Sc/i<E£fert,FAB.  ).  Noir;  chaperon  bidenté;  abdomen  presque 
triangulaire  ;  prothorax  finement  chagriné ,  ainsi  que  les  ély- 
tres qui  ont  de  faibles  stries.  Paris. 

Quatrième  sous-genre.  Les  Onitis.  Jambes  antérieures  longues  , 
étroites  et  sans  tarses,  dans  les  mâles  ;  prothorax  plus  arrondi 
que  dans  les  précédents;  secoiul  article  des  palpes  labiaux  plus 
grand  que  le  premier. 

Oions  SPHIKX  [Onitis  sphynx,  LAtR.  ;  Oliv/  non  Fab.  ).  Noir; 
nue  petite  corne  ou  un  gros  tubercule  obtus  sur  la  tête ,  qui  a 
en  outre  deux  lignes  élevées,  transverses,  dotit  la  postérieure 
plus  grande  ;  élytres  presque  lisses;  quatre  gros  points  enfon- 
cés sur  le  prothorax,  dont  deux  sur  les  côtés  et  deux  rappro- 
chés an  milieu  du  bord  postérieur.  Midi  de  la  France. 

Ofims  BISON  (  O.  bison,  Latr.  ).  Noir;  tête  ayant  une  petite 
ligne  élevée ,  trausverse ,  et  une  seconde  derrière  dont  les  deux 
extrémités  se  relèvent  en  corne  dans  le  mâle;  prothorax  ré  tus 
en  devant,  avec  une  petite  corne  pointue ,  et  quatre  gros  points 
enfoncés  disposés  comme  dans  le  précédent;  écusson  non  ap- 
parent-, quelques  wllons  sur  les  élytres.  La  femelle  a  sur  le  pro* 
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thorax  une  ligne  transverse  remplaçant  la  corne.  Vîàk  de  /a 

OmTisMdERïs  {OniUs  mœris,  Latr.  Omfiscfew»,  ^ab.). 
Noirâtre;  une  petite  corne  et  nn  gros  tùbercnie «ur  la  tête,  cjm  a 
encore  quelques  lignes  élevées  en  devant  ;  protborax  ayant 
plusieurs  rugosités ,  une  tache  d'un  jaune  pâle,  et  nn  yomt  en- 
foncé  de  chaque  côtérfnclques  petites  côtes  et  de&  poml»  d'iw 
roussâtre  pâle ,  épars,  sw  les  élytres.  Italie. 

Cinquième  sous-genrc.  Lra  Boitsiers.  Denier  articU  des  paipa 
maxillaires  pres^ue^ttasi  Um^  que  les  trois  précédent  pris  tw- 
semble;  le  dernier  des  labimx  seiwblemerA  plus  petit  que  U 
précédent  et  f^thdrique* 

*  Prothorax  cortiu. 
Bousier  lunaire  [Copris luriaris ,  Latr.  ).  Noir;  chaperon 
éohancré  en  devanl;  tête  munie  4'une  corne  relevée  et  410113- 
tue ,  ayant  deux  dents  derrière  sa  base;  prothora».  tronqué  en 
devant,  ayant  de  chaque  côté  de  la  troncature  «a  grand  en- 
foncement et  une  éminence  forte  et  coni^e  ;  le  milieu  de  la 
troncaturebidenté;  élytres  sillonnées.  Paiis. 

Bousier  éohancré  {C,  emarginatus ^  LaTR.  ).  tl  ressemble 
au  précédent,  mak  la  corne  de  la  télé  est  pins  large  ,  obfns^ 
et  échancrée  à  son  extrémité.  Paris. 

«  *  Prothorax  sans  corne. 
BorsiER Espagnol  (C.  Hispanus,  Latr..).  Noir;  uae  «orne 
pointue  et  recourbée  sur  la  tête;  chaperon  échancré  en  de- 
vant; prothorax  coupé  obliquement  en  devant  ;  élytres  silion- 
nées.  Midi  de  J^  France. 

Sixième  sous-geùre.  Les  Onthophages.  -Ctfrp^^ovH  «t  tnmie; 
second  article  des  palpes  labiaux  plus  grand-que  -fe  ij)iK«Mf»'» 
et  le  dernier  très-petit  ou.presque  nuè, 

*  ^cusson  apparent, 
Onthophage  FLAViPÈDE  (  Onthopliagus  Jlavip€s ,  lâATm.  Mevf 
chusflavipes,  Fab.  ).  Ovale;  d'un  roux  jaunâtre,  avec  une 
teinte  verte  en  quelques  parties;  tiâte  d'un  bronzé  cuivreux, 
avec  deux  petites  ligues  élevées  qui  suivent  le  contour  du 
bord  antérieur;  prothorax  d'un  brun  quelquefois  yerdâtre ,  à 
bords  d'un  roux  jaunâtre,  ayant  un  gros  point  enfoucéde 
chaque  côté;  élytres  faiblement  sillonnées,  à  suture  veixlatre. 
France, 
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*  *  Point  décusson  appâtent, 

Onthophage  sftCBicojiiHE  [Onthophagus  nuchieomis,  Latb. 
Copri$  nuchicomis,  Fab.)*  Noir  ;  élytres  grises,  avec  des  petites 
taches  noires  ;  mâle  ayaât  sur  le  derrière  de  la  tête  une  élé^ 
vation  comprimée  à  sa  base ,  terminée  en  ane  pointe» presque 
droite  ;  deux  lignes  élevées  et  transverses  sur  celle  de  la  fe- 
melle ;  un  tubercule  au-devant  de  son  jprothorax.  Paris. 

Onthophage  TAUïiEAiJ  (  O.  iaurus ,  IiATR.  Copris  taurus  , 
Fab.).  D'un  noir  luisant,  pointillé;  deux  cornes  longues  et 
arquées  sui*  la  tête  du  roâfe  ;  deux  lignes  transverses  et  éle- 
vées sur  eelle  de  la  femelle  ;  chaperon  arrondi  ;  protborax  dé- 
primé en  devant ,  avec  une  impression  allongée  sur  ses  côtés 
antérieurs ,  et  un  enfoncement  dans  le  milieu.  Paris. 

Ontbop%a6E  penche  (  O.  nutanSj  LatH.  Copris  nutans,  Fab.). 
Noir  i  cbaperon  relevé  en  devant ,  ayant  en  dessus  une  ligne 
élevée,  transverse,  peu  apparente  dans  le  mâle  ;  celui-ci  a  sur 
la  tête  une  lame  élevée,  triangulaire,  terminée  par  une  corne 
arquée  en  avant  et  redressée  au  bout  ;  la  femelle  n'a  qu'une 
ligne  fortement  élevée  et  transverse;  protborax  enfoncé  en 
devant,  avec  le  milieu  qui  s'élève  de  ce  creux  échancré  dans  le 
jnàle,  presque  bidénté.dans  la  femelle,  ses  bords  antérieurs  si- 
uués;  élytres  ayant  des  lignes  imprimées,  très-ponctuées, 
ainsi  (jue  le  protborax.  Paris  :  rare. 

OnthopraGe  cénobite  (  O.  cœnobita,  Latr.  Copris  cœnobita, 
Fab.).  Semblable  au  précédent,  mais  corps  d'un  vert  bronzé; 
éJytres  t^tacées ,  ponctuées  de  vert,  à  suture  vçrte  ;  chaperon 
rctus  en  devant,  un  peu  écbaucréé  Paris. 

Owthophage  fourchu  (  o.  furcatus ,  Latr.  Copris  furca ta, 
Fab.  ).  Presque  rond,  pubêscent;  noir;  une  petite  li^ne  éle- 
vée, transverse,  sur  la  tête,  et ,  derrière  elle,  trois  cornes  per- 
pendiculaires, dont  celle  du  milieu  plus  petite.  Paris. 

Orthophagetages  (0.  tagus,  Latr.  Copris  hybueris,  Fab.). 
I^oir  ;  chaperon  arrondi,  avec  trois  tubexcules,  dont  celui  du 
milieu  plus  grand  ;  élytres  striées.  France  méridionale. 

Onthophage  ovale  (o.  ovaius,  Latr.  Ateuchus  ovatusj  Fab.). 
Arrondi  ;  d'un  noir  luisant  en  dessus ,  un  peu  mat  en  dessous  ; 
pubêscent  et  finement  pointillé  ;  chaperon  avec  deux  lignes 
élevée^,  iransverses,  dont  la  postérieure  plus  haute;  des  lignes 
très-fines ,  imprimées,  sur  les  éjytres ,  et,  quelquefois ,  une  pe- 
tite tache  brune  à  la  base  et  une  autre  au  bout  si^r  chacune. 
Paris. 

entomologie f  tome  i.  ^' 
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Onthophàge  DE  Schreiber(  OnlAo;>Aa^uf  Schreiberi,  IiAtr 
Ateuchus  Schreiberiy  Fab-).  Arrondi  ;  noir;  pointillé;  deax  Hgixs 
élevées  sur  le  chaperon  qoi  est  échancré  ;  pattes  fauves  ;  dm 
taches  d'un  rouge  pâle  sur  chaque  élytre,  Tune  à  la  base^  l'an- 
tre à  reztrêmité.  France. 

Ontiïophage  CHÈVRE  (0.ca;7ra, Latr.  Copris  capra,  Fab.}. 
Il  ressemble  à  tOnihophage  taureau ,  mais  ses  cornes  ne  sont 
que  de  la  longueur  de  la  tête  et  presque  droites  ;  son  protho- 
rax est  plus  longuement  enfoncé,  et  le  bord  supérieur  de  l'en- 
foncement forme  une  ligne  droite  et  transversale.  Midi  de  la 
France.         * 

Onthophage  moyen  (O.  médius.  —  Copns  média  ^  Fab.). 
Noir  ;  deux  petites  cornes  sur  la  tête;  prothorax  avec  nn  avai>- 
cernent  antérieur;  élytres  grises,  ponctuées  de  noir.  Paris: 
très-rare. 

Onthophage  vache  (  O.  vacca  ,  Latr.  Copris  capra  ,  Fab.  V 
Verdâtre;  élytres  testacées,  parseinéesde  points  verdâtres,  i 
suture  verte;  chaperon  échancré  en  devant^  deur  petites  cor- 
nes sur  Tocciput,  formées  parles  extrémités  d'une  li^e  trans- 
versale élevée,  au-devant  de  laquelle  est  une  autre  ligne  parit- 
lèle;  prothorax  enfoncé  en  devant,  à  partie  élevée  é<Àancree 
et  comme  bidentée.  France. 

Onthophage  chameau  (O.  came/u^,  Latr.  Coptes  campus, 
Fab.  ).  Noir;  deux  petites  cornes  sur  la  partie  postérieure  du 
chaperon  ;  quatre  tubercules  sur  le  devant  du  prothorax.  Al- 
lemagne. 

Onthophage  amtntas  (O.  amynias ,  Latr.).  Noir;  cha- 
peron arrondi ,  ayant  une  ligne  transverse  élevée  ;  prothorax 
coupé,  avec  une  dent  de  chaque  côté.  Midi  de  la  France. 

Onthophage  lémur  (O.  lemur,  Latr.  Copris  iemur^  Fab.). 
Presque  rond  ;  d'un  bronzé  obscur  ;  une  petite  lame  transversafe 
sur  l'occiput;  pro thorax  enfoncé  en  devant,  avec  uile  petite 
corne  ou  dent  de  chaque  côté  et  un  avancement  hidenté  ou 
échancré  au  milieu  ;  élytres  testacées,  ayant  une  bande  ar- 
quée et  transverse,  d'un  verdâtre  obscur,  formée  par  de  petites 
taches.  France.  I 

Deuxième  genre.  Les  Apbooïes  {Aphodius), 

Palpes  labiaux  presque  ras  ou  peu  velifs,  à  articles  cylin* 
driques  et  presque  semblables;  pieds  également  espacés  entrtt. 
eux  à  leur  naissance  ;  un  écusson  distinct. 

Corps  ovale-obloug  ;  abdomen  plus  long  que  la  tête  et  !• 
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]m)thoraz  pris  ensemble;  prothorax  en  carré  transversal.  Du 
reste,  mêmes  mœurs  qiie  les  précédents. 

Aphodie  fascié  [Aphodius  fasciatus^  Latr.).  Tête  tuber- 
culée;  élytres  pâles,  avec  une  bande  noire  et  raccourcie.  Au- 
triche. 

Aphodie  FOSSOYEUR  (^./os^sor,LATR.)*  Convexe;  d'un  noir 
luisant;  un  sinus  au  milieu  du  bord  antérieur  du  chaperon, 
ift  trois  tubercules  sur  une  ligne  transversale,  dont  celui  du 
milieu  plus  élevé  et  pointu;  prt^orax  lisse,  avec  quelques 
points  vagues  sut  les  côtés,  et  un  enfoncement  au  milieu,  près 
du  bord  antérieur  ;  élytres  ayant  des  stries  faiblement  ponc- 
tuées :  elles  sont  quelquefois  a  un  rouge  marron.  Paris. 

Aphodie  prodrome  (A,  prodromus,  Latr.).  Noir;  chape- 
ron échancré,  jaunâtre  sur  les  côtés,  avec  trois  petits  tubercu- 
les; prothoraz  lisse,  à  bords  jaunes  ;  élytres  grises,  nuancées 
d'obscur,  avec  des  stries  crénelées;  pattes  jaunes.  Allemagne. 
Aphodie  sgtbalaire  {A,  scybalarius^  Latr.).  Noir;  trois  tu- 
bercules sur  la  tête,  celui  du  milieu  pointu;  élytres  testacées 
ou  d'un  jaunâtre  un  peu  roussâtre ,  à  stries  ponctuées  ;  pat- 
tes d'un  brun  foncé  ;  mâle  ayant  un  petit  enfoncement  anté- 
rieur au  protborax.- Paris. Variété  A  .  conflagratus  de  Fabricius, 
avec  une  tache  noirâtre,  discoïdale,  sur  chaque  élytre. 

Aphodie  puant  (A,  fœtens,  Latr.  ).  Convexe ,  court;  noir  ; 
trois  tubercules  sur  la  tête,  celui  du  milieu  pointu  ;  angles  an- 
térieurs du  protliorax  rouges ,  ainsi  que  l'abdomen  et  les  ély- 
tres ,  celles-ci  avec  des  stries  ponctuées.  Allemagne. 

Aphodie  sillonne  (A.  £u/ca(u5, Latr.).  D'un  noir  foncé  et 
luisant;  trois  forts  tubercules  sur  la  tête;  élytres  sillonnées,  à 
sillons  rugueux.  Allemagne. 

Aphodie  scrutateur  [A.  scrutator,  Latr.).  Noir;  tête  tu- 
berculée;  abdomen  d'un  rouge  brun,  ainsi  que  les  côtés  du 
prothorax  et  les  élytres.  Midi  de  la  France. 

Aphodie  terrestre  [A.  terrestris,  Laik.).  Long,  un  peu  plus 
de  5  millim.  (2  lignes)  ;  convexe;  d'un  noir  très-foncé  et  lui- 
sant ;  chaperon  tronqué  ,  un  peu  concave  au  milieu  du  bord 
antérieur,  fortement  ponctué ,  muni  de  trois  tubercules  réunis 
par  une  ligne  courte, fine  et  transversale  ;  prothorax  ponctué, 
à  bord  antérieur  d'un  gris  jaunâtre  luisant;  écusson  petit,  en 
triangle  presque  équilatéral;  pattes  d'un.brun  foncé,  à  jambes 
antérieures  tridentées  au  côté  extérieur;  des  stries  assez  pro- 
fondes et  ponctuées  sur  les  élytres.  Paris. 

APHODIE  BiMACULÈ  [A.  bimoculatu»^  Oliv.).  Semblable  au 


364  ^^  coL^opriats.  ordre  v. 

précédent,  mais  une  tache  ronge  à  l'angle  et  teneur  de  la  hs» 
des  élytres.  Paris. 

*  Aphooie  grenaille  [Jphodius  grenarius^  LàTR.).  11  ne  diffère 
da  précédent  qne  par  son  chaperon  qui  n'a  qu'an  seul  tu- 
bercule, et  par  le  l>oat  de  ses  ély  très  qui  est  d'un  brun  ferrugi- 
neux; pas  de  tache  ronge.  France. 

Aphodib  fimetaire  {â.  fimetarius,  Latr.  ).  Convcte;  dun 
noir  luisant  ;  chaperon  droit  en  devant ,  avec  trois  tubercoles 
coniqneSj  et  une  ligne  élevée,  transverse  antérieurement;  m^* 
sue  des  antennes  et  une  tache  aux  angles  antérieurs  diiprotbo* 
rax,  rougeàtres,  ainsi  que  les  élytrei  qui  ont  dès  stries  poQC' 
tuées.  Paris. 

Aprodibporg(^.  porcus,  Latr.)'-  D'un  noir  pre«|tteiD<|; 
aplati  ;  chaperon  droit  en  devant  ;  tête  munie  de  trois  pe^" 
tubercules ,  dont  celui  du  milieu  est  le  seul  bien  apparent;  pr^ 
thorax  ponctué;  élytres  brunes,  avec  de  larges  lignes  impriioée^ 
dont  les  intervalles  ont  les  bords  élevés  i  paraissent  mi  peu  ^' 
gueux,  et  ont  deux  rangées  de  points  enfoncés  qui  se  confoo* 
dent  lé  plus  souvent.  Angleterre. 

Apbodib  souterrain  \à.  subterraneus^  LAtR.  ).  D*nfl  "'"f 
luisant;  chaperon  ayant  son  bord  antérieur  concave, et t(V<^ 
tubercules  sur  une  Ii»ne  transverse;  prpthorax  ponctué,  >^ 
un  petit  enfoncement  près  du  milieu  du  bord  antérienri^'^ 
milieu  un  peu  écrasé;  élytres  ayant  des  côtes  dans  leste^J' 
valles  desquelles  sont  de  petites  lignes  longitudinales  et  des 
points  enfoncés.  Paris. 

ApHOOiE  HÈMORRHOÏDAL  (  A.  hœmotrholdaUs,  Latr.)-  ^'*^^* 
chaperon  tubercule;  éensson  long  et  ponctué  ;  élytres***  ^^ 
stries  crénelées,  ayant  leur  extrémité  ferrugineuse.  iften*jB"f' 

ÂPHODiE  ERRANt  [À.  ermticusy  Latr.).  Un  peu  dcpnffl^i 
noir;  un  seul  tubercule  sur  la  tête;  prothorax  fineineR^  V^^^' 
tué,  ayant  son  écusson  allongé  et  pointillé;  pattes  bfû»"^' 
élytres  jaunâtres,  avec  des  lignes  ponctuées  trés-superBcieIks  » 
et  la  suture  brune.  Parié. 

Aphodië  sale  [a.  conspurcatuSfhkTti.).  Un  peu  dépri"***' 
d'un  noir  luisant  ;  chaperon  un  peu  concave  an  bord  antêncûri 
finement' ponctué  ,  presque  rugueux;  trois  petits  tubercules 
peu  distincts  sur  la  tête  ;  prothorax  à  bords  rougeâtres  ;  écus' 
son  ponotué;  élytres  jaunâtres ,  avec  des  stries  ponctuées  e 
des  taches  noirâtres;  pattes  brunes,  à  cuisses  beaucoup  P'"^ 
pâles.  Paris. 

APHooie TAçatjàlA.  inçuinaft»,  Fab.  ).  Semblable  aapre- 
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cédeni,  mais  tubercule  de  la  tête  beaucoup  plus  apparent; 
prothorax  moÎDs  ponctué^  entièrement  noir,  à  l'exception  de 
deux  petites  taches  rougeâtres  sur  les  bords.  Paris. 

Apboj>ib  souillé  {^Aphodius  contaminatusy  Fab.  ).  Il  ne  dif- 
fère des  deux  pcécédents  que  par  sa  tête,  qui  manque  abs<^n- 
ment  de  tubercule.  Paris. 

Aphodib  MVlDE  (  J.  Uvidus»  —  Scarabœus  Uvidus  ,  Oliv. 
Aphodius  anachoreta,  Fab.).  Chaperon  rougeâtre,  un  peuéchan- 
créen  devant,  ayant  dans  son  milieu  un  tubercule  distinct  et 
une  petite  ligne  transverse  de  chaque  côté  ;  protborax  noir,  à 
bords  ronssâtres  et  marqués  d'un  point  obscur;  ély  très  testa - 
cées ,  à  disque  noirâtre  de  chaque  côté ,  avec  des  stries  ponc- 
tnées  ;  pattes  d'un  testacé  livide ,  ainsi  que  le  dessous  dtt  corps. 
Paris. 

Aphodie  SORDIDE  (^A,  sordidus ,  Latr.  ).  D'un  brun  marron 
luisant  ;  troispetits  tubercules  sur  le  chaperon  ;  prothorax  noir, 
à  bords  bruns;  élytres  avec  des  stries  ponctuées.  Paris. 

Aphodie  roussatre  (A,  rufescens,  Fab.).  Semblable  au  pré- 
cèdent, maistéte  noire  et  protboraxavec  une  seule  tache  fauve 
de  chaque  côté.  Paris. 

Aphodie  unicolore  (  A.  unicolor.  —  Scarabœus  unicolor , 
Oliy.).  Semblable  à  V Aphodie  sordide ,  mais  entièrement  d'un 
brun  fauve.  Espagne. 

A»BODjBWPONCTUB  (  A,  bipwictatus ,  Latr.).  Noir  ;  protbo- 
rax bordé  de  rouge  ;  élytres  rouges,  avec  une  tache  boire, 
ronde,  sur  chacune  et  un  peu  au-delà  de  leur  milieu.  Allema- 
gne. 

Aphodie  oblong  {A.  obhngus,  Latr.;  A.  rufipçs^  Fab.). 
Oblong;  noir  en  dessus,  d'un  brun  marron  en  dessous;  anten- 
nes de  cette  dernière  couleur,  mais  plus  pâles  ;  chaperon,  pro- 
tborax et  écusson  très-lisses,  ou  avec  très-peu  de  points;  ély- 
tres striées.  Paris. 

Aphodie  RUFiPBDB  ( ^.  ni^pfô,  Latr.).  Il  ressemble  beau- 
coup au  précédent,  aux  couleurs  près;  tète,  prothorax  et 
écasBSOii  entièrement  ponctués  ;  des  points  sensibles  sur  les 
élytres  ;•  tarses  ronssâtres  ;  corps  entièrement  noir.  Paris. 

Aphodie  bigarré  \A.  variegatus.  —  Scarabœus  variegatus  ^ 
Pasz.  ).  Semblable  au  précédent,  m^is  moitié  postérieure  des 
élytres  d*un  gris  jaunâtre.  Paris. 

Aphodie  niGRiPÈDE  [A.  nigripeSf  Fab.).  Semblable  à  VAphc 
die  rufipède,  mais  tarses  noirs  comme  tout  le  reste  du  corps. 
Pans. 
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ÂFHODIB  lct'ai&b  (  Aphodius  iutarius .  Latr.).  .  aewbUble  i 
VJphadie  rufipède,  mais  élytres  brunes,  avec  ta  base  et  ie  boH 
extérieur  rougeâtres.  Paris. 

Aphodiè  immonde  (  A.  immundus ,  Fab.  ).  11  ne  diffère  (ia 
précédent  que  par  ses  étytres  d'un  roux  obscnr.  Paris.  ^Pent* 
être  ne  devrait-on  regarder  ces  six  dernières  espèces  qoe 
comme  de  simples  variétés.  • 

Aphodib  <yjAi}RiouTTB  (  A.  ^uodrigutUitus,  Latr.  Scarabgui 
qvudrimitculatus y  Fab.  ).  Noir;  côtés  dn  prothoraz  et  pattes 
tanves,  ainsi  que  deux  taches  sar  les  élytres,  qui  ont  des  stria 
ponctuées.  Paris. 

ApBonie  A  plaib(^.  ptagiatu§t  Latr.).  Noir;  élytres  strièeif 
avec  n»e  tache  oblon^e  rouge;  chaperon  légèrement  échaH' 
cré.  Variété  à  élytres  sans  taches.  Suède. 

ApBODiE  RELEVÉ  {A.  elevatus y  Latr  ).  Corps  court;  abiio- 
nien  très-convexe,  arrondi;  ehaperon  à  échancrure  fortes' 
semblable  à  une  entaille ,  avec  une  ligne  élevée  trànsverse; 
prothorax  court,  avec  quelques  points  enfoncés  sur  les  côi^; 
élytres  avec  des  stries  fortes  et  ponctuées.  Midi  de  la  Ftnoct' 

Aphodie  cochon  {A.  sus  ,  Latr.  ).  Oblong ,  déprimé ,  r<"^' 
sâtre,  avec  les  élytres  et  les  pattes  d'un  roux  jaunâtre;  ëlyt^ 
ayant  de  petites  côtes,  dont  la  troisième  et  la  cinqniè0^' 
partir  de  la  suture,  ont  des  petites  taches  noirâtres.  Paris:'*'* 

Aphodie  quadrimaculè  [A.quadrimaculatus,  Latr.  A'  f' 
dripustulatus y  Fab.).  Noir;  convexe  ;  des  stries  ponctnées s*^ 
les  élytres ,  qui  ont  une  tache  et  un  point  rouges.  Paris* 

ApHomE  tort oe{A.  testudinarius ,  Latr .  ) .  Pubescent ;  a " 
noir  obscur;    chaperon  entaillé  en  devant;  pattes  1"*",^ * 
ainsi  aue  les  élytres  qui  ont  des  taches  noires  et  des  poi»^  P^  . 
avec  ae  petites  côtes  longitudinales  étroites  et  en  foi^® 
rétes.  France. 

Aphodie  ridé  [A.  asper^  Latr.),  Allongé,  noirâtre')  »" 
nés  et  pattes  d'un  brun  clair;  prothorax  avec  deslig'*^' 
vées  transversales;  élytres  striées.  Europe.  ^ 

APHODtB  siLLOMNB  (A.  porcatus^  Latr.   ).  Allongé»  <|^^ 
d'un  brun  noirâtre  ,  dessous  noir  ;  chaperon  rétus  antérie" 
ment,  un  peu  écbancré  ;  prothorax  un  peu  inégal ,  PP"^,  ^i 
ayant  an  sillon  au  milieu  ;  élytres  sillonnées ,  à  cotes  aig^ 
sillons  crénelés.  Paris.  ' 

Aphodie  des  sables  (  A.  saWeti,  Latr.  ).  Noir;  élyf**^  | 
vexes,  sillonnées ,  crénelées.  Allemagne. 

Aphodie  déprimé  {A.  depressus ,  LatR.  ).  Déprimé;  u^if  » 
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chapeaoA  arrondi  et  lisse  ;  élytres  pointillées,  fauves  ainsi  gue 
les  tarses,  à  stries  ponctuées.  Allemagne. 

Aphodie  des  excréments  {Jphodius  merdariûs,  Latr.  ).  Dé- 
primé ;  noir  ;  côtés  du  prothorax  d'un  bran  roussâtre  ;  élytres 
jaunâtres,  a  suture  noirâtre,  ayant  des  stries  qui,  dans  quel- 
ques individus,  paraissent  ponctuées.  Paris. 

ÂPHODiE  TRTtiE  {J.  scPcfoy  Latr.).  Déprimé;  pubescent  ; 
noirâtre  ^  élytres  brunes,  avec  des  stries  dont  les  intervalles  * 
sont  pouetnés.  AUemagne. 

.  ApflQDiE  FETIDE  [J,fœtidus,  Latr.).  Convexci  oblong;  d*un 
noir  luisant  ;  une  tache  fauve  de  chaque  coté  du  prothorax  ; 
élytres  fauves,  à  stries  ponctuées.  Allemagne. 

ApugDiE  ARÉNAXRE.  {Jl,  arcnarius,  Latr.).  Il  diffère  peu  de 
Y  Aphodie  sillonné.  Allongé  ;  noir  ;  pattes  brunes ,  ainsi  que  le 
devant  du  chaperon  ;  prothorax  ponctué,  ayant  quelquefois  un 
sillon  dans  le  milieu  ;  élytres  striées,  à  côtes  arrondies  et  plus 
larges  que  les  ligues  enfoncées.  Paris. 

Aphooie  coupb»(^  cœsusy  Latr  .).  H  ne  diffère  du  précédent 
que  par  son  prothorax  lisse.  Allemagne. 

DEUXIÈME   DIVISION. 

Pnipe»  labiaux  terminés  par  un  article  au  moins  de  la  grandeur 

du  précédent;  antennes  de  onze  articles;  mandibules  cornées, 

fortes ,  avancées ,  et  arquées  autour  du  labre  qui  est  saillant; 

élytres  tioûtées;  anus»  peu  découvert  ;  chaperon  rhombùïdal.  —• 

ils  vivent  de  même  dans  les  excréments,  et  ont  les  mêmes  mœurs 

que  les  fioDsiers. 

Troisième  genre.  Les  Lethros  [Lethrus), 

Neuvième  article  des  antennes  en  forme  d'entonnoir  et  en- 
veloppant les  deux  derniers;  tète  prolongée  en  arrière,  au— 
delà  des  yeux ,  eu  se  rétrécissant  un  peu  etsaus  que  cette  par- 
tie soit  recouverte  par  le  prothorax;  prothorax  beaucoup  plus 
large  que  long;  abdomen  très-court,  triangulaire -arrondi  ; 
mandibules  dentelées  au  eôté  interne,  celles  des  mâles  plus 
grandes,  avec  une  branche  ou  une  forte  dent  au  côté  exté- 
rieur. 

Letbrus  céphalote  {Lethrus  cephalotes,  Latr.  ).  D'un  noir 
peu  luisant;  lisse;  élytres  soudées  ;  pas  d'ailes  membraneuses. 
Hongrie. 

Quatrième  genre.  Les  ObotruPEs   (  Geotrupes  ). 

Massne  des  antennes  formée  de  feuillets  libres  ;  téie  non 
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prolongée  en  arrière ,  retirée  plas  ou  moins  dam  le  prothorai; 
mandibules  n'étant  pas  mifaies  d'une  branche  ou  d'une  dent 
au  côté  extérieur/ 

GÉOTRUPE  STERCORAIRE  (Geotrupes  stercorarius ,  Latr.).  D'un 
noir  luisant  ou  d'un  vert  foncé  en  dessns  ;  violet  ou  d'ua  vert 
doré  en  dessous  ;  un  tubercule  sur  la  tète;  deux  dentelux-es  à 
la  base  des  cuisses  postérieure^  ;  élyUes  ayant  des  raies  poin- 
tillées,  avec  les  intervalles  lisses.  Paiis.' 

GÉOTRUPE  PRiNTANiER  (  G.  venia/ w ,  L ATR .  ).  Plus  court  que 
le  précédent ,  plus  arrondi ,  d'un  noir  violet  et  lisse.  Paris. 

GÉOTRUPE  sYLVATiQUE  (G. 5y/ua(icM5,LATR.  ).  il  ressemble 
au  Geotrupe  stercoraire,  .mais  éfytres  un  peu  ruçosules  et 
n'ayant  que  de  faibles  stries  ;  massue  des  antennes  noirâtre  oa 
d'un  brun  obscur.  Paris. 

GÉOTRUPE  PHALANGISTE. (G.  typhœus ,  Latr.).  Noît ;  tétc 
rbomboïdale,  avec  un  petit  tubercule;  prothorax  avec  trois 
cornes  avancées ,  dont  celle  du  milieu  plus  courte  ;  élytres 
Striées;  (emelle  ayant  les  deux  cornes  latérales  très>courtes , 
et  celle  du  mileu  remplacée  par  une  ligne  élevée.  Paris. 

GÉOTRUPE  DISPARATE  (  G.  dispar,  h ATK.).  Noîr  ;  une  corne 
subulée  et  un  peu  recourbée  sur  la  tête  ;  une  autre  avancée ea 
devant  du  prothorax;  écussou  cordiforme;  élytres  striées.  Fe- 
melle avec  deux  émiuences  sur  la  tète ,  et  deux  petites  corues 
en  devant  du  prothorax.  Espagne. 

GÉOTRUPE  MOfiiucoRNE  (G.  mobiUcomxs ,  Latr.  ).  Noir  en 
dessus  et  brun  en  dessous,  ou  entièrement  brun  ;  tétemonie, 
dans  le  mâle ,  d'une  longue  corne  recourbée ,  simple  et  mo- 
bile !  de  deux  tubercules  dans  les  femelles  ;  pcothorax  da  mâle 
ayant^  en  devant ,  deux  dents  au  milieu ,  et  une  corle  cour- 
bée eu  arrière ,  de  chaque  côté  :  celui  des  femelles  n'a  qu  uue 
petite  carène  trausverse  et  un  tubercule  de  chaque  côté  ;  ély- 
tres striées.  Autriche. 

TROISIÈME  DIVISION. 

Palpes  labiaux  comme  les  précédents,  mais  antennes  de  neuf 
à  dix  articles;  mandibules  cornées;  languette  cachée  par  te 
menton,  ou  réunie  avec  hii  par  sa  face  postérieure  ;  mâchoires 
très-coriaces  ou  ciliées ,  ou  cornées  et  très<ieniées  ;  mandibules 
découvertes  extérieurement,  ou  non  renfermées  entre  les  mâ- 
choires et  la  partie  supérieure  de  la  tête.  —  Leurs  larves  mvent 
dans  le  tan,  dans  le  bois  pourri,  ou  dans  les  radnes. 
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Cinquième  genre.  Les  JEaiAtiES  ^^giaUa). 

Mâchoires  terminées  par  iine  pièce  cor#ice  «t  ciliée,  on 
très-velue  ;  corps  ovoïde ,  court ,  très-bombé  ;  l'abdomen  dé- 
bordé pat  les  élytres  ;  labre  découvert  ;  crochet  corné  au  côté 
iulem^  des  mâchoires  ;  antennes  de  neuf  articles. 

£gialie  des  sables  (  ^gialia  arenaria,  —  JEgialia  globosa , 
Ilug.  Apkodius arenarrus  f  Fab.  )«  abdomen  très-convexe,  ar- 
rondi; d'unnoir  presque  mat  en  dessus,  brun  en  dessous;  cha- 
peron émoussé  en  devant ,  et  rngosule  ;  prothorax  lisse  ;  ély- 
tres ftVee  des  stries  très^légères.  France  méridionale.       * 

Sixième  genre.  Lès  "tnex  (TViojr). 

Mâchoires  et  corps  comme  dans  lés  précédents;  antennes  de 
dix  articles,  dont  le  premier  très-velu;  tête  cachée  par  les 
hanches  de$  deux  pieds  ^térieurs  ;  surface  des  élytres  et  du 
prothçrax  trés-raboteuse. 

Tête  presque  privée  de  chaperon,  inclinée,  remplissant  un 
vide  formé  par  la  concavité  antérieure  du  prothorax  ;  abdo- 
men plat  en  dessous  ;  dessus  du  corps  raboteux;  massue  des  an- 
tennes  grosse,  ronde  ou  ovale,  formée  de  trois  feuillets.  Ces 
insectes  se  trouvent  dans  les  lieux  sec$  et  sablonneux  :  ils  mar- 
chent lentement  et  contrefont  le  mort  à. la  moin^dre  apparence 
de  danger. 

Trox  sillonna  (  Trox  sulcalus,  Lâtr  ).  Petit;  noir  ;  anten- 
nes brunes  ;  chaperon  légèrement  échancré;  prothorax  rabo- 
teux ;  élytres  sillonnées ,  à  lignes  élevées,  alternativement  lis- 
ses et  crénelées^^aris. 

Taox  ARÉNAiRE  (  T.  arcnarius,  Latr.  ).  Noir;  antennes  bru- 
nes ;  prôtborax  peu  raboteux ,  ayant  deut  faibles  côtes  longi- 
tudinales et  écrasées  su  milieu  ;  une  légère  éminence  de  cha- 
que côté,  et  les  bords  latéraux  et  postérieurs  ciliés  ;  élytres  à 
stries  petites,  nombreuses,  inégales,  saiis  tubercules  fortement 
élevés ,  ayant  chacune  de  huit  à  neuf  rangs  de  peftits  faisceaux 
de  poils.  Paris. 

Trox  sabuleIix  (T,  sabulosus,  Latr.  ).  Noir;  couvert  d'une 
poussière  d'un  cendré  terreux;  deux  petits  tubercules  sur  le 
vertex;  antennes  noires;  bords  du  prothorax  et  des  élytres  ci- 
liés par  de  petites  écaillés;  prothorax  très-raboteux,  avec 
quatre  côtes  ridées  et  très-inégales  ;  élytres  couvertes  de  tu- 
bercules arrondis,  quelquefois  disposés  sur  neuf  nangs.  Paris. 

Trox  hïspwe  {T.  kispidus,  Latr.).  Semblable  au  précédent, 
mais  antennes  d'un  bruii  roussâtre  ;  prothorax  moins  rabo- 
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teuz  ;  élytres  sondées,  ayant  neuf  rangées  de  tubercules  bit' 
pides.  Parb. 

Septième  genre.  Les  Ortctès  {^Orycles). 

Mâchoires  comme  dans  les  précédents  ;  corps  ovale  ;  amis 
découvert  ;  labre  caché  sous  le  chaperon  ;  mâchoires  dépoar^ 
vues  d'onglet  corné. 

Mandibules  sans  dents  et  sans  écbancrures  latérales  ;  chape- 
ron presqae  nul.  Ces  insectes  se  trouvent  dans  le  terreau ,  le 
tan  des  arbres ,  les  couches  de  jardin,  etc. 

ORtcTÈs  NASicoRNE  {^Orycles  tiosicomis,  Làtr.  Geotrupes 
nasicomis,  Fab.  ].  D'un  brun  marron;  une  corne  recourbée 
sur  la  tête;  prothorax  coupé  eu  devant,  à  proéminence  tri- 
dentée  au  milieu;  élytres  lisses  ;  femelle  ayant  une  corne  très- 
courte  et  une  légère  troncature.  Paris. 

Ortctès  SILÈNE  (  O.  silenus,  Latr.  Geotrupes  silenus ,  Fab,). 
D*un  brun  marron  ;  une  corne  recourbée  sur  la  tête  ;  une 
grande  excavation  cordifonne  et  longitudinale  au  milieu  du 
prothorax;  élytres  très -finement  pointiliées.  Midi  de  la 
France. 

Huitième  genre.  Les  Scarabées  {Scarabœus)* 

'  Mâchoires  écailleuses ,  droites ,  dentées  ;  labre  entièrement 
caché;  mandibules  écailleuses  ,  souvent  déprimées  et  dentées, 
ou  sinuées  au  côté  antérieur  ;  corps  plus  ou  moins  conveie , 
arrondi;  chaperon  ne  présentant  qu'un  petit  avancement 
pointu. 

Ils  déposent  leurs  œufs  dans  les  plaies  des  arbres. 

Scarabée  Hercule  (  Scarabœus  Hercules ,  Latr.  Geotrupes 
Hercules  y  Fab.).  Long.  i35  raillim.  (  5  pouces  );  noir;  élytres 
d'un  gris  verdâtre ,  mouchetées  de  noir  ;  mâle  ayant  une  corne 
recourbée,  avec  plusieurs  dentelures  sur  la  tête ,  et  une  autre 
très-longue,  avancée,  velue  en  dessous ,  avec  une  double  den- 
telure sur  le  prothorax.  Amérique  méridionale. 

Scarabée  pointillé  (  S.  punctatus,  Latr.  Geotrupes  punc' 
tatusy  Fab.  ).  Noir;  quelquefois  d'un  brun  noirâtre  plus  pâle 
en  dessous  ;  bord  antérieur  de  la  tête  écbancré  ou  bidenté  ; 
deux  tubercules  sur  le  vertex;  prothorax  uni  et  finement  ^io- 
tillé;  quelques  stries  mal  formées  et  des  points  sur  les  élytres; 
un  duvet  roussâtre  en  dessous,  sur  la  poitrine.  Midi  de  la 
France. 

3CARABÉE  MONODON    {S.  monodon,  -r*  Geotrupes  monodon^ 
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Fab.  ).  Il  ressemble  assez  an  précédent  ;  mais  il  n'a  qu'on  seul 
^bercule  sur  la  tête.  Hongrie. 

ScABABÈE  LOMGS^BRAS  (Scambœus  longimanus,  Latr.  Geotru^ 
pes  longimanuSi  Fab.)-  B'un  bfun  fauve ,  sans  cornes  ni  ta> 
hercules  sur  la  tête  et  le  protborax  ;  les  delix  pieds  antérieurs 
de  moitié  plus  longs  que  le  corps  et  atqués.  .Inde. 

Neuvième  genre.  Les  HexodoNs  (  Hexodon }. 

Mâchoires  comme  les  précédents  ;  bord  antérieur  dn  labre 
apparent  ;  mâchoires  arquées  à  leur  extrémité  ;  corps  presque 
circulaire;  bord  extérieur  des  élytres  dilaté  et  accompagné 
d'un  canal  ;  massue  des  antennes  petite  et  ovale;  pieds  grêles, 
à  crochets  petits.  Ces  insectes  sont  exotiques. 

Hexodon  réticulé  (  Hexodon  reticulatum,  Latr.  ).  Elytres 
cendrées,  à  nervures  élevées,  réticulées,  noirâtres;  abdomen 
brun.  Madagascar. 

Dixième  ^enre.  Les  Rdtbles  [Rutelia). 

Mâchoires  des  Hexodons;  corps  ovoïde,  sans  canal  ni  dila- 
tation au  bord  extérieur  des  élytres  ;  massue  des  antennes  ob- 
longue;  pieds  robustes,  avec  de  forts  crochets  an  bout.  Ces 
coléoptères  sont  de  l'Amérique  méridionale. 

ROTÈLB  poiiCTDÈE  (  Rutelia  punctata.  — Melolontha  punctatay 
Oliv.).  Bronzée  en  dessous  ;  tête  noire,  ayant  en  devant  une 
grande  tache  fauve;  antennes  de  cette  dernière  couleur,  ainsi 
que  le  prothorax  et  les  élytres  ;  un  point  noir  de  chaque  côté 
au  prothorax  et  six  sur  les  élytres. 

Autèle  chrysis  [R.  chrysis.  —  Cetoniachry sis,  Oliy.).  Verte; 
lisse  ;  brillante  ;  écusson  grand ,  triangulaire  ;  pattes  cui- 
vreuses. 

QUATRIEME   DIVISION. 

Ces  iruectes  dijfèrent  des  précédents  par  leurs  mandibules  plus 
intérieures  ,  tellement  recouvertes  par  les  mâchoires  et  la  par» 
lie  supérieure  de  la  tête,  (jii  elles  ne  font  point  de  saillie  :  leur 
côté  extérieur  est  seul  apparent. 

Ces  insectes  nuisent  beaucoup  aux  végétaux,  soit  en  état  de 
larve,  en  rongeant  leurs  racines,  soit  à  l'état  parfait,  en  dévo- 
rant leors  feuilles. 

Onzième  genre.  Les  Hannetons  [Melolontha), 
Antennes  variant  beaucoup  selon  les  sexes;  à  massue  plus 
allongée,  et  souvent  composée  d'un  plus  grand  nombre  de 
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feuillets  dans  ies  mâles  ;  crochets  des  tarses  variant  de 
selon  les  espèces. 

Premier  spus-genre.  Les  fioPLiBS.  Coqys  aplati  »  recomteri  à- 
petites  écailles i  jambes  antérieures  sans  épines  sensibl^^  ia 
extrémité;  élytrS  dilatées  à  leur  base  extérieure, 

HoPLiE  ÉCAiLLEiTSE  [HopUa  squamosa.  —  Melolontha  sqvû- 
mosa,  Ouv.  Melolontha  farinosa^  Fab.  ).  Dessus  du  corps  cou- 
vert d'écailler  brillantes  d'un  bleu  argenté  violet  ;  le  dessoof 
couvert  d'écailles  argentées  ayant  une  teinte  d'un  vert  doré. 
Midi  de  la  France. 

HoPLiE  FARINEUSE  (  H. /rtrino5a.  — Melolontha  squamosa. 
Fab.).  Entièrement  couverte  d'écailles  :  celles  de  dessus  d'an 
jaune  verdâtre  et  mat  ;  celles  de  dessous  argentées ,  verdàtres 
et  brillantes  ;  fond  des  élytres  brun.  Midi  de  la  France. 

HoPtiE  ROTALE  [H.  regiù.  — Melolontha  regîa^  t*AB.  Aft/o- 
lontha  aulica^  Liîî.  ).  Elle  diffère  de  la  précédente  par  «s 
cuisses  postérieures  renflées,- par  sa  forme  plus  rétrécie  pos- 
térieurement ,  et  en  -ce  que  l'extrémité  de  rabdomeu  est  con- 
color  au  dessus  du  corps  et  non  au  dessous.  Espagne. 

HoPLiE  POUDREUSE  (H.  pulverulenta .  —  Melolontha  pulvern- 
tenta,  F.AB.  ).  Entièrement  couverte  d'écailles  d'un  vert  ar- 
genté ;  pattes  testacées  ;  cliaperon  un  peu  échancré.  Alsace- 

HoPLiE  ARGENTÉE  (  H.  argcntea.  —  Melolontha  ar^^* 
Fab.  ).  Noir;  élytres  brunes;  légèrement  poudrée,-  surtout  en 
dessous ,  d'écailles  fines  et  d'un  gris  argenté  bleuâtre.  Paris. 

HoPLiE  GRAMINICOLE  (H.  graminicolo.  — Melolontha  gramir 
nîcola,  Fab.).  Elle  ressemble  à  la  précédente  ;  couverte  d'une 
poussière  argentée  ;  chaperon  relevé  au  bord  antérieur.  Alle- 
magne. 

.Deuxième  sous-genre.  Jjss  Hajmjetons.  *  Antennes  de  dix  orti- 
cles,  à  massue  de  sept  feuillets  dans  les  mâles;  corps  oblong  t 
convexe  ;  crochets  des  tarses  égaux,  unidentés  en  dessous. 

Hanneton  foulon  { Melolontha  fullo,  Latr.  ).  Long.  41  ^^' 
)im.  (i  1/2  pouce);  brun  ou  noirâtre;  tacheté  de  blanc  en 
dessus  ;  chaperon  droit  en  devant <  avec  un  trait  blanc  de  cha- 
que côté;  une  ligne  blanche  ^u  milieu  du  prothorax  ,  et  une 
autre  coupée  de  chaque  côté  ;  une  tache  cordiforme  et  de  1> 
même  couleur  sur  l'écusson;  abdomen  cendré.  France. 

Hanneton  occidental  (  M.  occidenlalis ,  Latr.  ).  Du" 
fauve  brunâtre ,  couvert  d'un  duvet  fin  et  cendré  ;  quelquefois 
une  ligne  blanche  au  milieu  du  prothorax  \  nue  tache  cordi' 
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£orme ,  blanche ,  sur  Fécasson  ;  un  duvet  blanc  formant  trois 
lignes  interrompues  sur  chaque  élytre.  Midi  de  la  France. 

Hanneton  ordinaire  (Melolontha  vulgaris,  Latr.).  Noir;  an- 
tennes, bord  antérieur  du  chaperon,-  élytres,  pattes,  excepté  la 
plus  grande  partie  des  cuisses  postérieures ,  d'un  bai  rougeâ- 
tre  ',  bords  latéraux  du  prothorax  un  peu  dilatés  et  arrondis 
au  milieu,  avec  une  cicatrice  près  de  chacun  d'eux;  quatre 
nervures  longitudinales  sur  chaque  élytre  ;  poitrine  d'un  gris 
cotonneux  ;  bprds  de  Tabdomen  ayant  une  rangée  de  tacLes 
triangulaires  et  blanches.  Paris. 

Hanneton  du  maronnier  d'Inde  (Af.  kippocasiani,  Latr.  ). 
Semblable  au  précédent,  mai^; partie  antérieure  de  la  tête  , 
prothorax,  pattes,^  et  élytrés  foçijgeâtres  :  ces  dernières  cou- 
vertes, ainsi  que  Fabdomen,  d'un  duvet  très-fin  et  grisâtre  ; 
les  cuiss  es  postérieures  n'ont  pas  deiioir.  Paris. 

*  *  Massue  des  antennes  de  cincf  feuillets. 
Hanneton  cotcwneox  (Af.  villosa^  Latr,),  Brun  ;  chaperon 
droit  en  devant;  trois  lignes  courtes,  grises  et  formées  par  un 
duvet  sur  le  prothorax;  écusson  et  dessous  du  corps  couverts 
d'un  duvet  de  la  même  couleur,  disposé  par  taches  sur  les  cô- 
tés de  l'abdomen.  Paris. 

H*tmETfOH  POïtv  {M.  pilosa ,  Latr.).  Plus  petit  que  le  pré- 
cédent ,  auquel  il  ressemble  beaucoup  ;  antennes  fauves  ;  ç^- 
peron  un  peu  échancré. 

*  *  "  Massue  des  antennes;  de^  trois  feuillets;  érochets  des  tarses 
égaux,  unidentëSèri  dessous  à  leur  hase. 

Hanneton  estival  [M^astiva,  Latr.).  D'un  roux  jaunâtre 
pâte  ;  chaperon  droit,  antérieurement  arrondi  sur  les  côtés; 
poitrine  couverte  d'un  duvet  gris  jaunâtre  ;  prothorax  ayant 
Quelquefois  un  point  brun  de  chaque  côté ,  et  une  ligne  de  la 
même  couleur  au  milieu  ;  suture  brune ,  et  quelquefois  Fex- 
trémité  du  bord  extérieur  des  ély très  ;  celles-ci  pointillées,  sans 
lignes  élevées.  Paris. 

Hanneton  équinoxial  (3»f.  equinoxialis,  Latr.).  De  même 
grandeur  que  le  précédent;  d'un  fauve  marron  clair;  yoM* 
noirs;  chaperon  presque  droit  antérieurement,  arrondi  ^t^ 
les  côtés  ;  une  impression  transversale  au  milieu  de  la  tête^^  • 
celle-ci  un  peu  rugueuse  postérieurement;  un  duvet  gris  jau- 
nâtre sur  la  poitrine  ;  prothorax  pubescent,  pointillé  ;  deux 
nervures  courtes,  peu  prononcées,  vers  ht  suture  de  chaque 
élytre.  Autriche. 

Entomologie^  tome  i*  3  a 
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*  *  *  *  jintennes  de  neuf  article,  dont   les  trois  derniers 

forment  la  massue. 

a.  Cbrps  evale,  allongé,  convexe;  crochets  des  tarses  égaux, 
unidentés  en  dessous,  à  leur  base. 

Haniveton  dd  pin  (  Melolontha  pini,  Latr.  ).  Noirâtre  ;  cha- 
peron et  antennes  d'un  testaoé  obscur ,  ainsi  que  les  pattes , 
les  bords  du  prothorax  et  les  élytres ,  celles-ci  ayant  chacune 
quatre  lignes  élevées.  Midi  de  la  France. 

Hanneton  solstitial  {M.solstiiiatis,  Latr.  ).  Moitié  posté- 
rieure de  la  tête  noire ,  l'autre  moitié  roussâtre^  ain$i  que  les 
antennes,  le  fond  du  prothorax  et  les  pattes;  chaperon  droit 
en  devant  ;  deux  taches  longitudinales  et  souvent  un  point  de 
chaque  oôté,  bruns,  sur  le  prothorax,  dont  le  milieu  et  le 
bord  postérieur  ont  des  poils  grisâtres  ;  écussou  brun  ;  poi- 
trine d'un  gris  ootoABenz;  élytres  d'un  roux  jaunâtre,  ayant 
chacMie  trois  à  quatre  nervures  longitudinales  élevées ,  quel- 
quefois à  sature  bnme;  auus  d'un  roux  jaunâtre.  Paris. 

Hanhetoh  hodssatre  (m.  n^escens  ,  Latr.).  Plus  petit 
que  le  Hanneton  equinoxial,  auquel  ir  ressemble;  d'un  roux 
jaunâtre  pâle  ;  tête  d'un  fauve  marron ,  ainsi  i{nt  le  pro- 
thorax et  les  pattes;  chaperon  court,  à  bord  un  peu  concave; 
use  car^M  tcausversale,  peu  apparente,  sur  la  tête;  pfotlio- 
rax  presque  lisse,  très-finement  ponctué;   poitrine  et  bord 

Sostérieur  du  prothorax  munis  d'un  duvet  gris-jaunâtre; 
eux  nervures  courtes  près  de  la  suture  des  élytres.  Paris. 
Hanneton  noirâtre  (  M. /u^ca,  Latr.  M.  atra^  Far).  Long. 
i4  millim.  (alignes);  noirâtre;  peu  luisant;  antennes  bru- 
nes; chaperon  ponctué,  à  bord  antérieur  droit,  arrondi  sur 
les  côtés,  distingué  de  la  tête  par  une  ligne  transverse;  protho- 
rax pointillé,  avec  un  duvet  d'un  gris  obscur  ;  élytres  d'un 
brun  noirâtre,  ponctuées,  un  peu  rngosules,  ayant  chacune 
deux  nervures  courtes ,  peu  prononcées ,  et  l'apparence  d'une 
troisième;  jambes  antérieures  bidentées  au  côté  extérieur. 
Paris. 

b.  Corps  ovoïde ,  convexe;  crochets  des  tanes  inégaux,  Vun 
bifide,  l'autre  entier,  Anomala  de  Megerle. 

Hanneton  de  Fuisch  [M.  Frischii,  Latr.).  D'un  vert  foncé, 
quelquefois  cuivreux,  ou  d'un  bleu  foncé,  luisant,  glabre, 
|>elntillé;  antenne  brunes,  à. massue  noirâtre;  bord  anté- 
rieur du  chaperon  un  peu  relevé  ;  quelques  légères  nervu« 
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res  ne  commençant  qu'à  wae  certaine  dlst&ace  de  la  ner- 
vure ;  un  enfoncement  remarquable  au  sternum.  Variétés  : 
1^  prothorax  vert  ;  élytres  et  pattes  d'un  te&tacé  jaunâ- 
tre ,  lavées  de  vert  ;  antennes  brnnes  ;  2°  prothorax  vert  oa 
blanc;  élytres  testacées  ;  suture  verte  ou  bleue;  3®  prothorax 
vert,  à  bords  latéraux  d'un  testacé  jaunâtre,  ainsi  que  les  ély- 
tres :  le  hanneton  de  la  vigne,  M.  vitis;  4° corps  d'un  bronzé 
vert;  élytres  non  luisantes  :  le  hanneton  de  juillet,  M.juUi. 

c.  Corps  ovoïde ,  déprimé  ottpen  convexe  ;  crochets  des  tarses  M^ 
gawc,  Cun  de  ceux  des  quatre  tarses  anidrieurs  beaucoup  phis 
fort  et  bifide  :  deux  distincts,  égaux  aux  tarses  postérieurs 
Anisoplia  de  Megeale, 

Hahnbton  horticole  (Afeio2on(AaAoHtcob,  LATii.).Ghaperou 
ctfort,  large,  en  carré  transversal.  Bronzé  ou  d'un  vert  foncé, 
laisant,  pointillé,  velu ,  à  poils  gns  ;  antennes  Ironssâtres;  ély- 
tres d'an  bran  roageàtre,  légèremelit  striées  par  des  points. 
Paris. 

HANNBKm  DES  CHAMP»  (Jff.  campestris ,  Latr.).  Long  comme 
\é  préeédent,  mais  plus  large;  chaperon  de  même,  fnbes- 
ceot  ;  Hoir;  élytres  d'un  jaunâtre  terne ,  légèrement  striées,  k 
satare-f  bord  extérieur  et  angles  hnméraiix ,  noirs  ;  femelltf 
ayant  le  disque  des  élytres  d'un  jaunâtre  terne ,  avec  le  con* 
tour,  la  suture ,  une  tache  carrée  à  l'écnsson ,  et  deux  antres 
taches ,  noirs.  Midi  de  la  France. 

UAniififroH  ploricolb  (M.  ^rtcoia,  Lath.).  Chaperon  t'é- 
tréci  en  triangle,  tronqué  à  sa  pointe,  ayant  les  angles  dti 
bord  antérieur  un  peu  dilatés.  Presque  glabre;  tête  d'un  vert 
bronzé,  ainsi  que  le  prothorax  qui  a  dans  son  milieu  une  ligne 
longitodinale  enfoncée  ;  dessous  du  corps  d'un  brun  foncé  ; 
élytres  légèrement  striées;  d'un  rouge  brun  ;  un  rang  de  ta- 
ches blanches,  formées  par  des  poils,  sur  chaque  côté  de  Fal)- 
domen  ;  femelle  ayant  une  tache  noire  et  carrée  sur  l'écusson. 
Espagne. 

HAiTNETOBr  ARVicoLE  (M.  arvicola,  Latr.).  Chaperon  comme 
le  précédent;  corps  entièrement  noir,  pubescent,  avec  un  re- 
flet verdâtre  sur  le  prothorax.  France  méridionale. 

Uai«neton  fauticole  [M.  fruiicola,  Latr.).  Chaperon 
comme  le  précédent;  corps  pubescent ,  noir  en  dessous,  d'un 
bronzé  foncé  sur  la  tête  et  sur  le  prothorax;  élytres  testa- 
cées, celles  du  mâle  sans  taches,  ou  seulement  avec  la  su- 
ture et  un  peu  les  angles  de» épaules  noirs;  celles  delafe- 
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melle  ayant  nne  tache  carrée  à  fêcnsson ,  une  petite  banfe 
transverse  coupant  la  suture;  celle-ci,  le  bord  extérieur, «t 
une  tache  humérale,  noirs.  Variété  à  élytres  noires,  ayant 
chacune  nne  tache  testacée  à  la  base.  Midi  de  la  France. 

Hanneton  agricole  [MehlonUia  agricola^  Oliv.  ).  Chaperon 
comme  le  Hanneton floricole.  Il  ressemble  à  la  femelle  da  pré- 
cédent, mais  il  est  plus  grand,  moins  pubescent  eu  Cessas,  et 
les  taches  noires  de  ses  élytres  sont  plus  grandes.  Paris. 

d.  Corps  ouoide ,  convexe;  crpcheis  des  tarses  égaux  ^  bifides  :  di- 
vision inférieure  plus  courte,  plus  large  ^  obtuse  ou  tronquée, 
Omaloplia  de  Megerls. 

Hanneton  variable  (M.  variabiUs,  Latr.)  Ova1e>arrondi ; 
d'un  brun  très-foncé  ou  noirâtre  ;  duvet  soyeux  y  cendré  en 
dessus  ;  d'un  brun  clair  ou  marron  en  dessous  ;  antennes  d'un 
fauve  clair,  à  massue  très-longue  dans  les  mâles;  de  petites 
côtes  sur  les  élytres;  dessus  du  corps  pointillé;  chaperon 
échancré  et  un  peu  rugueux.  Paris. 

Hanneton  brun  (M.  brunnea,  Latr.).  D'un  fauve  rast; 
pointillé;  chaperon  concave  au  milieu  du  bord  antérieur, b 
moitié  de  la  tête  souvent  plus  foncée;  yeux  noirâtres  ;  massoe 
des  antennes  très-longue  dans  les  mâles  ;  un  point  imprimé  et 
noirâtre ,  souvent  peu  apparent,  de  chaque  côté  du  prothortx  ; 
élytres  avec  plusieurs  petites  côtes,  dont  les  intervalles  sout 
ponctués.  Paris. 

Hanneton  ruriCole  (Af.  ruricqla,  Latr.).  Forme  daHaime- 
ton  variable,  mais  un  peu  plus  petit;  corps  noir,  poo(^é, 
velu;  tarses  d'un  btun  foncé,  ainsi  que  la  base  des  antennes; 
élytres  striées ,  d'un  Btun  roussâtre ,  à  bord  extérieur  et  suture 
noirs.  Variétés  à  élytres  noires ,  avec  ou  sans  tacfae  testacée  à 
la  base,  le  hanneton  humerai,  M.  /lumera/û  d'OLiviiR. 

CINQUIÈME  division. 

Palpes  filiformes,  ou  en  massue;  mandibules  cornées  ;  languette 
divisée  en  deux  lobes,  s  avançant  en  avant  du  menton;  màchoi' 
res  tern^inées  par  une  pièce  membraneuse  plus  ou  moins  velue; 
corps  ordinairement  allongé,  avec  le  prothorax  oblonq  ou  at^ 
rondi,  —  Ces  insectes  vivent  sur  les  fleurs. 

Douzième  genre.  Les  Glaphyres  [Glaphjrrus). 

Labre  saillant;  mandibules  dentées,  cornées;  massue  des 
antennes  globuleuse  ;  prothorax  aussi  long ,  ou  même  plus 
long  que  large. 
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GUi.PHTBE  Maure  (  Glaphyrus  Maurus ,  4iatr.)«  D'an  \ett 
bleuâtre  ;  abdomen  rouge.  Barbarie. 

Glapht&e  de  la  serratule  (  G.  serratulœ,  Latr.).  D'un  vert 
soyeux  en  dessus  ;  cuisses  postérieures  très-reuflées.  Barbarie. 

Trvizième  genre.  Les  Amphicomes  (^^p/ncoma). 

Ils  ne  diffèrent  guère  des  précédents  que  par  leurs  mandi- 
balesi  qni  ne  sont  pas  dentées.  Leurs  mœurs  sont  les  mêmes. 

Amphioome  AhDomjKAL  { Âmphicoma  abdominatis,  —  Melo^ 
lontka  alpinUf  Olit.).  Tête  et  prothoraz  d'un  vert  btonzé, ve- 
lus; massue  des  antennes  et  abdomen  fauves;  élytres  d'aa 
brun  l'Ottssfttre.  Montagnes  dn  Piémont. 

Quatorzième  genre.  Les  Anisônyx  {jini$onyx). 

Labre  recouvert  par  un  chaperon  étroit  et  allongé  ;  mandi- 
bules très-minces,  en  partie  men\braneuses. 

Anïsonyx  ours  [Anisonyxursus.  — Melohnthaursus y  Tab.), 
Très-noir;  entièrement  velu;  pattes  antérieures  brunes.  Cap 
de  Bonne-Espérance. 

Anisonyx  chevelu  [J.  crlnitus.  —  Melolontha  erinitaf  Fab.). 
Noir;  très-velu;  tête,  prothorax,  élytres,  cuisses  postérieures, 
couverts  d'une  poussière  écailleuse  verte  et  luisante.  Du  Cap. 

A wisoNYX  cendré  (^.  cinereus.  —  Melolontha  cinerea,  Oliv.). 
Noir;  hérissé  de  poils  grisâtres;  chaperon  échancré.  Du  Cap. 

sixième  division. 

Palpés  comme  les  précédents  y  mais  mandibules  irès^minceSf  en 
forme  décaille  membraneuse;  corps  ordinairement  ovale j 
aplati }  prothorax  trapézoïdal  ou  arrondi;  mâchoires  souvent 
terminée» par  un  lobe  en  forme  de  pinceau.  —  Les  larvesiie  ces 
insectes  vivent  dans  le  bois ,  et,  à  Vétat  parfait,  on  les  trouve 
sur  les  fleurs  ou  iur  les  arbres» 

Quinzième  genre.   Les  Gqliaths  (  Goliath). 

Prothorax  presque  rond  ;  bords  extérieur  des  élytres  droits, 
sans  sinus  remarquable  pires  de  leur  base;  mâchoires  entière- 
ment écailleuses  ;  menton  transversal  et  très-grand  ;  chaperon 
très-avancé  ,  divisé  en  deux  lobes  en  forme  de  corne. 

Goliath  cacique  {GoUath  cacica. —  Cetonia  cacica,  Fab.). 
Prothorax  jaunâtre,  rayé  de  noir  ;  élytres  d'un  blanic  argentéj 
avec  tous  les  bords  noirs.  Amérique  méridionale. 

Seizième  genre.  Les  Trichibs  (  Trichius), 
Prothorax  et  bord  extérieur  dés  élytres  comme  dans  le$ 
précédents  ;  mâchoÂrè»  terminée»  par  une  pièce  presque  mem- 
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braneuse ,  linéaire,  en  forme  de  pinceau  ;  chaperon  entier; 
menton  presque  aussi  long  que  large  ;  point  de  pièce  de  I2 
poitrine  prolongée  en  dessus  à  la  base  des  élytres  :  celles-ci  m 
peu  plus  larges  que  le  protboraz. 

Les  Tricbies  se  trouvent  Sur  les  fleurs ,  et  paraissent  SToir 
les  mêmes  babitudes  que  les  Cétoines. 

Trichib  NOBLE  (Tric/itu£  no6iïi£,LATR.).  D'un  vert  cuivreux 
et  doré,  luisant;  un  sillon  longitudinal  an  milieu  da  protho- 
rax  ;  élytres  raboteuses  ;  des  taches  blanches  sur  Tabclomen. 
Paris.  ' 

TaiCHiE  ERMITE  (T.  ercmelica ,  Latr.).  Long,  vitx  pea  plus 
de  27  millim  (  i  pouce)  ;  d'un  noir  luisant  et  cuiv^reux;  deux 
arêtes  et  deux  tubercules  élevés  sur  le  prothorax  ;  un  sillon 
sur  l'écusson  ;  élytres  un  peu  rugueuses.  Paris. 

Tricbie  ceinturée  [T.  succinctus,  Latr.).  Semblable  à  la 
suivante  ,  mais  bande  noire  de  la  base  et  du  bout  opposé  de 
chaque  élytre  allant  jusqu'à  la  suture ,  et  le  jaune  n'ayant  pas 
de  prolongement  au-delà  de  la  bande  antérieure  de  cette  cou- 
leur. Autriche. 

Trichie  fascièe  (  T.fasciatus,  Latr.).  Noire,  couverte  d'un 
épais  duvet  d'un  jaune  roussdtre  ;  élytres  d'un  jaune  un  peu 
fauve ,  avec  la  suture  et  trois  bandes  transverses  n'allant  p»s 
jusqu'à  elle,  noires  :  le  jaune  formant,  par  conséquent,  deux 
bandes  transverses  réunies  longitudinalement  près  de  U  sa* 
ture,  et  se  prolongeant  en  forme  de  dent,  à  chaque  bout  au- 
delà  des  bandes  :  la  bande  noire  de  chaque  élytre  a  un  point 
élevé  noir.  Suède.  ^ 

Trichie  variable  (T.  variabilis,  Latr.  Trickius  ocUnfmu^c^'- 
tus,  Fab.).  Noire;  un  point  ou  une  tache  à  chaque  angle  pos- 
térieur du  prothorax,  et  de  quatre  à  six,  blancs,  sar  chaque 
élytre.  France  :  très-rare. 

Trichii  hbmiptère  (T.  hemipterus ,  Latr.).  Noire;  des  ta- 
ches grises  formées  par  des  écailles  ;  deux  lignes  loogitudina* 
les  et  élevées  sur  le  prothorax  ;  abdomen  gris,  avec  deux  points 
noirs  à  l'extrémité; son  dernier  anneau  prolongé  en  tarière 
dans  la  femelle.  Paris. 

Dix'septième  genre.  Les  Gétoikes  (CeU)nia). 

Prothorax  en  trapèze  ;  bord  extérieur  des  élytres  ayant  on 
sinus  remarquable  près  de  la  base,  destiné  à  recevoir  une 
pièce  de  la  poitrine  qui  se  prolonge  en  dessus  ;  porps  ovale  ; 
menton  presque  carré,  sans  enfoncement  dans  son  inilîett. 
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Corps  déprimé;  chaperon  étroit,  allongé;  prothorax  en 
triangle  isocèle,  tronqQé  antérieurement  à  sa  pointe  ;  élytres 
dilatées  extérieurement  ou  ayant  un  sinus  à  leur  naissance. 
Ces  insectes,  pour  la  plupart  très-brillants,  se  trouvent  sur  les 
fleurs ,  dont  ils  sucent  la  liqueur  mielleuse. 

Cbtoh«e  dorer  (  Cetonia  aurata ,  Latb.).  Variant  de  gran- 
deur, depuis  16  à  23  millim.  (7  à  10 lignes);  antennes  noires; 
tête  Terte  ;  prothorax  d'un  vert  doré,  fiiliement  pointillé;  ély- 
tres d'un  béiin  vert  doré,  on  cuivreux,  avec  plusieurs  taches 
blanches  ondées,  et  quelques  élévations  longitudinales;  des- 
sons do  corps  d'un  cuivreux  très-brillant  ;  pattes  d'un  vert  cui- 
vreux, avec  des  poils  roussâtres  sur  les  cuisses;  poitrine  et  cô- 
tés de  Tabdomefi  ayant  aussi  des  poils  de  la  même  couleur. 
Variété  sans  taches  et  toute  Sertis,  ou  entièrement  cuivrense, 
avec  des  taches  blanches  ondées.  Paris. 

CÉTOiNB  MÈTAI.LIQUE  (  Ç  metallica,  Latr.).  D^un  vert  cui- 
vreux et  terni  en  dessus,  ponctué  sur  quelques  portions  des 
élytres  :  celles-ci  «terminées  chacune  par  une  petite  bosse  for- 
mée par  la  fin  d'une  côte  longitudinale  peu  marquée,  et  qui 
ne  <!offlmence  que  vers  le  milieu  de  l'élytre  :  une  légère  dé- 
pression le  long  du  côté  interne  de  cette  côte  ;  tête,  rebords 
latéraux  du  prothorax  et  dessous  du  corps  d^un  cuivreux  vio- 
let. France  méridionale. 

CÉTOINE  MARBREE^  (  C.  marmorata,  Latr.).  £lle  ressemble  à 
la  Cétoine  dorée;  antennes' noires;  corps  d'un  vert  bronzé  bril- 
lant ;  plusieurs  petites  taches  blanches  sur  le  prothorax; 
écassoB  grand  $  élytres  lisses  ^couvertes  de  taches  blanches  ir- 
réQuîières  qui  forment  des  bandes  transversales  ;  dessous  du 
corps  .et  pattes  d'un  vert  bronzé  brillant  ;  quelques  poils  roux 
sous  le  prothorax  et  la  poitrine.  Paris  :  rare. 

CÉroiNE  B4STUEUSE  (C.  fostuosa,  Latr.).  Une  fois  aussi 
grande  que  la  Cétoine  dorée;  dessus  et  dessous  d'un  beau  vert 
mêlé  d*or  et  luisant;  le  dessus  uni,  n'offrant  de  petits  points 
enfoncés  €[afi  vers  les  bords  ;  une  forte  ligne  imprimée  sur  le 
sternum  ;  lame  pectorale  ayant  son  angle  inférieur  et  latéral 
covbé  en  une  pointe  aiguë;  tarses  d'un  vert  bleuâtre;  une 
petite  bosse  à  l'extrémité  çle  chaque  ély  tre.  Midi  de  la  France. 

CÉTOINE  VERTE  (C.  viridis,  Latr.).  Elle  ressemble  beaucoup  à 
U  Cétoine  dorées  mais  elle  est  entièrement  verte,  mate  en 
dessus,  luisante  en  dessous;  élytres  sans  impression,  à  côté 
extérieur  offrant  de  petits  traits  transversaux  et  irréguliers 
hlaucs,  bossas  à  l'extrémité,  où  aboutit  une  très-faible  côte  ; 
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un  davet,  comme  dans  la  Cétoine  dorée,  sous  lapoitriiM,tiix 
pattes ,  et  snr  les  côtés  de  l'abdomen.  Hongrie. 

CÉTOINE  TELUE ( Ctftonia  hirtaj  Latb.).  D'an  noirâtr^ obscur; 
hérissée  de  poils  d'un  gris  roussâtre  ;  chaperon  écbancré,  à  an- 
gles latéraux  aigus  ;  une  carène  longitudinale  sur  le  protborai; 
quelques  petites  taches,  grisâtres  sar  les  élyCres.  Vauiété  à 
élytres  presque  sans  tache,  avec  une  eôte  plus  relevée  »  le  Sco- 
rabcBus  squaUdus  de  Linné.  Paris. 

CÉTOINE  MORio  (C.  mono,  I^ATH.)*  D*nn  noir  olkt  en  des* 
sus;  d'nn  noir  laisant  et  un  peu  lavé  de  rouge  en  dessous; 
une  légère  côte  terminée  par  une  bosse  snr  les  élytres;  on 
duvet  d'un  roussâtre  obscuf  sur  la  poitrine  et  aux  pattes. 
Fontainebleau. 

CÉTOINE  QUADHiPONGTOÉE  (C.  4fûadripunctata,  Fab.).  KUene 
diffère  de  la  j^réeédente  que  par  son  prothorax  marqué  de 
quatre  points  blancs.  Paris. 

CÉTOINE  sTidiQuE  (  C.  sttcHca,  Latr.  ^  D*un  noir  loisaut  lé- 
gèrement  teinté  de  verdâtre  ou  de  bleuâtre-,  pea  TeJu  ;  bord 
antérieur  du  chaperon  concave ,  avec  les  angles  obtus  ;  une 
petite  carène  sur  ta  tête,  et  une  autre  longitudinale  au  milieu 
du  prothorax;  dessus  du  corps,  anus,  bords  de  l'abdomeo, 
avec  des  points  blancs.  Paris. 

Dix- huitième  genre.  Les  Crématoscheiles  {Crematoscfmitis), 

Ils  diffèrent  des  Cétoines  par  leur  corps  oblong  ;  prothonx 
en  carré  trauversal  et  ayant  un  tubercule  aux  quatre  angles*, 
menton  grand,  excavé  eii  devant,  en  forme  de  bassin. 

Crématoscheile  de  la  chataigke  {Crematoscheilus  cas- 
taneœ,  Latr.]. Corps  entièrement  noir.  Amérique  septentriooale. 

DEUXIÈME  TRIBU.  Les  LUCANIDES. 

Massue  des  antennes  composée  dtarticles  disposés  en  /orme  de 
peigne.  QueUfues  insectes  de  cette  tribu  sont  remarqwMes  par 
le  développement  extraordinaire  des  mandibules  dans  les  mMts. 
—  Leurs  larves  vivejit  ordinairement  dans  le  bois. 

Dix-neuvième  genre.  Les  Sinodenpres  [Sinodendron), 

Antennes  bridées  ;  labre  presque  nul  ;  languette  nulle,  ou  in- 
timement liée  avec  le  menton  ;  celui-ci  petit, triangulaire,  por- 
tant les  palpes  labiaux  à  son  extrémité  ;  mandibules  non  sail- 
lantes, semblables  dans  les  deux  sexes;  une  corne  sur  la  télé 
des  mâles  ;  corps  cylindrique;  écussou  avancé  entre  les  élytres. 

On  trouve  ces  coléoptères  sur  les  poiriers,  cerisiers,  etc., 
'^ont  il  parait  que  la  larve  ronge  le  bois.  On  ne  saurait  mieux 
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les  dépeindre  qu'en  disant  que  ce  sont  des  Oryctès  avec  des  an- 
tennes de  Lucanes.   , 

SiNODENDRE  CYLINDRIQOE  {Sinodendron  cylindricum,  Latr.). 
Long,  environ  i4  millim.  (  6  lignes  )  ;  cylindrique  ;  d'un  noir 
luisant,  ponctué  ;  une  corne  assez  longue,  mousse,  dentelée, 
dans  les  mâles ,  remplacée  par  un  fort  tubercule  conique  dans 
la  femelle;  angles  antérieurs  du  prothoroz  des  mâles  formant 
chacun  une  petite  corne;  élytres  rugueuses.  Nord  de  la  France; 
Falaise. 

yingUème  genre.  Les  JEsales  {JEsalus). 

iântennes  brisées  ;  mandibules  s'avançant  au-delà  de  la  tête, 
différant  dans  les  mâles  ;  menton  grand ,  plus  où  moins  carré; 
languette  distincte,  entière,  très-petite  ;  labre  apparent  ;  corps 
court,  très-convexe;  tête  presque  entièrement  reçue  dans  l'é- 
chancrure  du  protboraz. 

Au  premier  coup-d'œil ,  on  trouve  à  ces  insectes  la  physio- 
nonûe  du  Géotrupe  mopilicome  ;  les  mandibules  sont  saillan- 
tes, mais  courtes ,  un  peu  plus  fortes  et  relevées  dans  le  mâle  ; 
le  protboraz  est  court ,  large,  et  les  élytres  bombées. 

MsAtE  SCARABEÏOE  {JE.  scarabœoïdes,  Latr.].  Long.  6  millim. 
(  3  1/2  lignes  );  légèrement  pubescent;  d'un  brun  noirâtre  «n 
dessus,  un. peu  marron  en  dessous;  de  petites  côtes  élevées  et 
soyeuses  sur  les  élytres ,  entrecoupées  de  points  alternative- 
ment clairs  et  noirâtres.  Autricbe. 

Vingt'unième  genre.  Les  Lamprimes  [Lamprima), 

Antennes  brisées;  labre  non  apparent  ;  mandibules  grandes 
et  comprimées  dans  les  mâles  ;  languette  divisée  en  deuz  pièces 
allongées  et  soyeuses*  mâchoii;ies  découvertes  en  dessous  jus- 
qu'à leur  base  ;  arrière-sternum  avancé  en  devant,  en  forme 
de  corne  ;  corps  ovale  et  convexe. 

Ces  insectes  ont  la  tête  beaucoup  plus  étroite  que  le  protho- 
rax; les  jambes  antérieures  des  mâles  ont  à  leur  eztrémité, 
au  côté  intérieur,  une  espèce  de  palette ,  ou  de  petite  écaille 
brane  et  triangulaire. 

Lamprime  bronzée  {Latnprima  œnea,  Latr.  Lethrus  œneus, 
Fab.).  Long.  3o  millim.  (  9  lignes  ),  ou  à  peu  près;  d'un  vert 
bronzé  ou  doré  ;  antennes  noirâtres  ;  mandibules  roussâtres  et 
soyeuses  au  côt{^  interne.  Nouvelle-Hollande. 

Vingt-deuxième  genre.  Les  Lucanes  {Lucanus), 

Antennes  brisées  ;  «labre  non  apparent;  languette  divisée 
ea  deuz  pièces  allongées  et  soyeuses;  menton  recouvrant,  par 
14  largeur,  la  partie  inférieure  des  mâchoires. 
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Les  mâles ,  dans  quelques  espèces ,  <jpt  les  man^bules  ex- 
traordinairement  longues,  en  forrae  de  corne  branchue,  d'où 
leur  est  venu  le  nom  vulgaire  de  cerfs-volants.  Les  mâchoires 
de  ces  insectes,  ainsi  que  les  pièces  de  leur  languette,  sont  or- 
dinairement très-avancées  et  en  forme  de  pinceaux.  Leur  corps 
est  déprimé,  en  carré  long,  arrondi  postérieurement;  leur 
tête  est  courte,  transversale,  carrée.  On  trouve  ces  coléop- 
tères dans  les  forêts  de  chênes,  en  été  ;  leurs  larves  vivent  dans 
le  bois,  et  une  espèce  parait  être  ce  ver  de  bois  que  les  Ro- 
mains nommaient  cossus,  et  qu'ils  regaixlaient  comme  un  mets 
très-délicat. 

Premier  sous-genre.  Les  Lucanes.  Yeux  coupés  par  les  bords 

de  la  têle. 

Lucane  cerf-volant  (  Lucanus  cermts,  Latr.  ).  Noir;  ély- 
tres  brunes  ;  mandibules  du  mâle  plus  longues  que  la  tête  et 
le  protUorax  pris  ensemble,  fourchues  à  l'extrémité,  avec  une 
forte  dent  au  milieu  du  côté  interne ,  et  de  petites  dents  tron- 
quées le  long  de  ce  même  côté  -,  celles  de  la  femelle  un  peu 
plus  courtes  que  la  tête,  noires,  lunulées,  avec  une  dent  élevée 
an  milieu  du  oord  interne.  Paiis. 

LucANF.  CHÈVRE  (  L.  capra,  Latr.  Lucanus  capreolus,  Fab. 
Lucanus  dot  cas,  Panz.).  Plus  petit  que  le  précédent;  mandi- 
bules  du  mâle  peu  ou  point  fourchues ,  la  dent  inférieure  du 
sommet  étant  petite  ;  celle  du  côté  interne  est  obtuse  ou  tron- 
quée ,  large  ou  crénelée.  Je  crois  que  cette  espèce  ne  devrait 
être  regardée  que  comme  variété ,  car  j'ai  pris  comnaunément 
à  Matour,  près  de  Mâcon,  des  cerfs-volauts  de  différente» 
tailles,  ayant  pins  ou  moins  les.cariactères  de  la  preniière  es- 
pèce, et  par  lesquels  on  peut  passer,  par  des  gradations  insen- 
sibles, du  Lucane  cerf  au  Lucane  chèvre. — Très-commun  dans 
les  parties  montagneuses  du  département  de  Saône-et-Loire. 

Lucane  parallèlipipède  (  L.  ;?oraWc/rpi;jerf«*,  Fab.).  Sem- 
blable, mais  en  petit,  à  la  femelle  des  deux  précédents;  entiè- 
rement noir  ;  ponctué  *,  mandibules  du  mâle  à  peu  près  oomme 
celles  de  la  femelle,  mais  dent  élevée  du  coté  interne  plus 
forte  ;  femelle  ayant  deux  tubercules  rapprochés  sur  la  tête. 
Paris. 
Deuxième  sous-genre.  Les  Plattceres  (P/a*jc«rM5).  Yeuxen^ 

tièrement  à  nu ,  n'étant  pas  coupés  par  les  bords  de  la  tête. 

PLATYcèRB  CARABOÏOE  {Platicerus  caraboiideSf  Latr.  Lucanus 
caraboides,  Fab).  Bleu  ou  d'un  bleu  verdâtre,  luisant,  aplati» 


LES   LAMELLICORNES,    Fctm.    l^.  383 

ponctué;  anjemies  une  fois  plus  longues  que  la  têtet  noires, 
ainsi  que  les  mandibules  et  les  pattes;  bord  antérieur  du  cha- 
peron fortement  concave  au  milieu  ;  mandibules  larges ,  de  la 
longueur  [de  la  tête,  plus  ou  moins  vOûtées  au  côté  interne, 
dont  le  bord  inférieur  offre  plusieurs  petites  dentelures. 
Paris. 

PLATYCERE  RUFiPEDE  (  Plaiyccrus  rufipes ,  Ij'atr.  Lucanus 
rujipes,  Fab.)-  Semblable  au  précédent ,  mais  pattes  et  abdomen 
fauves.  Allemagne. 

Platycère  tÈnÈbrioïde  (P.  tenebriotdeSf  Latr.  Lucanus  te~ 
nehrioides,  Fab).  Noir  et  ponctué  en  dessus;  d'un  brun  mar- 
ron foncé  en  dessous,  ainsi  que  les  antennes,  qui  ne  sont  guère 
plus  longues  que  Igi  tête,  et  dont  la  massue  n'est  que  de  trois 
articles  ;  mandibules  un  peu  plus  courtes  que  la  tête,  uniden- 
tées  près  de  la  pointe ,  au  côté  interne ,  qui  a  une  espèce  de 
tubercule  à  la  base  ;  élytres  striées.  Allemagne. 

Vingt-troisième  genre.  Les  Passales  {Passqlus). 

Antennes  simplement  arquées,  souvent  velues;  labre  avancé 
entre  les  mandibules,  et  très-distinct;  languette  fixée  au  bord 
supérieur  du  menton,  et  Técusson  confondu  avec  le  pédicule 
de  l'abdomen. 

Leur  lèvre  inférieure  est  encadrée  .dans  la  ganache  qui  re- 
monte sur  les  côtés;  leur  tête  est  séparée  du  prothorax  par  un 
cou ,  et  le  prothorax ,  presque  carré,  tient  à  Tabdomen  par  un 
étranglement  profond  formé  brusquement. 

Passale  interrompu  (Passalus  interruptus  y  Latr.).  D'un 
noir  foncé  très-luisant;  massue  des  antennes  de  trois  articles; 
bord  antérieur  du  chaperon  droit;  une  ligne  enfoncée  au  mi- 
lieu du  prothorax ,  et,  de  chaque  côté,  près  des  bords,  une 
cicatrice  dont  le  fond  est  strié,  et  quelques  points;  élytres  avec 
des  stries  ponctuées.  Cayenne. 

Passale  cornu  (P.  comutusy  Latr.).  Moins  lai^e  que  le  pré- 
cédent; pointe  de  l'espace  triangulaire  du  chaperon  ayant  une 
forte  corne  courbée  en  avant  ;  élévation  du  bord  interne  des 
yeux  ayant  un  enfoncement  dans  sa  longueur.  Amérique  sep- 
tentrionale. 

FIN   DU   tome   premier. 


Bar-sur-Seine.  —  Imp.  de  SAILLARD. 
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HOUVEAU  KANUEL 


COMPLET 


B'ENTOHOLOGIË. 


SECTION  II.  Les  HÉTÉROMÊRES. 

Cette  section  comprend  tous  le^  insectes  qui  ont  cinq  ar^ 
tic)es  anx  qnatre  premiers  tarses ,  et  un  <le  moins  aux  deux 
derniers.  EJie  renferme  quatre  familles  :  celle  des  MéUuomes, 
celles  des  Taxicomes,  des  Sténéfytres  et  des  Trachélides. 

Famille  15.  LES  MËLASOMES. 

Ànalyie  det  genrei, 

^   (  Point  d'ailes  membianeasei  ;  éiytresjoadéefl S 

'  (!>€■  ailes  membraneoses  ;  élytrea  noir  soudées 15 

/Palpes  maxillaires  filiformes  oa  à  peine  pins  gros  vers 
a    )     l'extrémité,  terminés  par  un  article  cylindriqoe....    3 
'  J  Palpes  maxillaires  terminés  par  an  article  pins  grand, 
\     triangnlaire  ou  en  forme  de  hache 13 

-  (Menton  large,  recouvrant  la  base  des  mâchoires.....    4 
^'  {  Menton  ne  couvrant  pas  la  base  des  mâchoires 5 

^Dixième  article  des  antennes   renflé  en  forme  de 
1     bouton  recevant  le  dernier  ;  corps  presque  rond , 

4.  <     ou  ovale  raccourci : G.  l«r.  érodie. 

I  Antennes  presque  de  même  grosseur  partent ,  sans 

>     renflement  brusque  à  l'extrémité G.  âe.  piMÉLtE. 

f.  (  Prothorax  presque  carré .' 6 

*'' t  Prothorax  jamais  carré 7 

/Proihorax  presque  carré;  caisses  antérieures  ren- 
g  \     fiées  dans  le.^  mâles G.  ?«.  scAU^E. 

I  Prothorax  parfaitement  carré  ,  plan ,  sans  rebords  ; 

\    eoissea  non  renflées G.  Se  néGÈTRtf. 

.  (  ProCboraz  étroit;  antennes  presque  perfoliées.  G.  4«.  tagénie. 

(  Prothorax  large  ou  moyen  ;  antennes  non  perfoliées.    8 

Enl0mQlogief  tome  a.  ' 
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/*  Prothoras  en  d«mUc0rcle ,  très^écttancré  ea  deTapt. 

o4       • G.  9«.   EGRYCHOU. 

j  Prothorax  dilaté  sur  les  c6tes ,  oa  presque  rond ,  ou 
\     cordiforme.. 9 

Î  Prothorax  presque  en  cœur,  tronqué  postérieurement. 
, •■ G.  lOe.  AKis. 
Protliorax  non  cordiGorme „ 10 

(ProtHorax  dilaté  vefi  I0  nilieude  sescôtéf.  Q.  âe.  sépidib. 
'"•  ( Pf Difeorax  pres({ue  rond ,,...„.....     |i 

I  Antennes  un   plus  grosses  vers  leur  extrémité  ,  k 

-.   I    «dernier  article  ovoïde G.  6«.   MOLURls. 

^  ^  Antennes  de  la  même  grosseur,  et  finissant  par 

V.     deux  ou  trois  articles  prsaqBe  globuleux...  G.  7e.  tenttrie. 

(  Menton  large ,  recouvrant  la  base  des  mâchoires. 
*2.J      G.  ne.   ASIDE. 

^  Mâchoires  découvertes  jusqu'à  leur  base.. 13 

A* Chaperon  terminé  par  une  ligne  droite;  labre  en 

.m)     avant  et  .transversal „ 44 

*^  I  Chapeton  ayant  an  bord  antérieur  une  profonde 

\     éi^aaewfl  qui  rafoilie  labre... G.  I4«,  Pbihke. 

/  AjBtennes  k  premiers  arUdes  plus  allongés  que  les 
.,  J     dernwFPi  ««f*  spolpfpsqw»  glo^kiu* G.  4SM.  bl^vs. 

i  Antennes  à  articles  turbines*,  presque  égaux,  le 

V  dernier  plus  grand  et  ovale ; G.  13e.  misolàsipe. 

(Corps  ovale ; «g 

*»•(  Corps  étroit  et  allongé f7 

r  Chaperon  ayant  au  bord  antérieur  une  profonde 

16.  <     échanccurfi  recerant  ^  labre G.  iSe.  oi»ArRE. 

(  Pas  d'échancrure  aa  cUfperon G.  16«.  CRTPTlQC'i;. 

^Jambes  grêles,  dont  les  deux  premières  un  pea 
&     coucbea  on  arquées  ;  antennes  grossissant  insensi- 

17.  <      blement  à  l'extréipiié G.  20e.  tbhOmo.N. 

r  Jambes  ordinaires;  «nteBnes  terminées  en, massue 

^    ou  en  bouton.... Ig 

/'Antennes  terininée»  par  nn  article  plus  gros  et  en 

18  5  ,*>OUlon .„ G.  !«•.  CWROSCÈLE. 

i  Antennes  tarninéffs  par  une  massue  de  quatre  on  six 

V  articles m...*...........».... 19 

/Les  six  derniers  articles  des  antennes  formant  une 

19  <     ""'*'*'*®  ^^  Roseau,  grosse,  velue,  perfoiiée.  G.  17e.  orthocÈRE. 
'  I  Les  quatre  derniers  articles  des  antennes  formant 

\    une  massue  ovale  et  comprimée G.  19e  toxiqck. 

Garact.  Tête  ovoïde ,  non  séparée  du  prothoraz  par  un 
étranglement  brusque  ;  une  dent  ou  un  crochet  écaiUeox  an 
côté  interne  des  mâchoires  ;  élytres  soudées  et  tzès-repliëes 
en  dessous;  antennes  terminées  en  chapelet,  à  troisième  ar- 
ticle allongé,  inséréef  sous  les  bords  de  la  tête. 


Ces  insectes  sont  ordinaireitieut  de  ooiilear  aoite ,  et  àptè^ 
res.  Ils  vivent  sur  la  terre ,  dans  les  lieax  sombres  et  fanmides^ 
marcheatk  lentement,  et  se  nourrissent  de  matières  animttle» 
et  végétales  eu  décompositibn.  On  les  distribue  dans  trob  di- 
visions. * 

i>REMièRE  Divisiosr. 

Point  d ailes  membraneuses  ;  élytres  soudées  ou  ne  pomant  s'oti* 
vrir;  palpes  maxillaires  ^lif ormes ,  ou  à,  peine  plus  grès  Pets 
r extrémité,  terminés  par  un  article  tylindrique. 

Premier  gefire.  Les  Érodies  [Èrodius), 

Menton  large,  recouvrant  la  base  des  mâchoires;  dixiémt 
article  des  antennes  renflé,  en  forme  de  bouton,  recevant  le 
dernier  ;  les  deux  premières  jdmbes  dentées  au  côté  extérieur  i 
corps  presque  rond ,  ou  ovale  raccourci.     . 

ËRODiE  BOSSU  {Erodius  gibhus,  Latr.  ).  Noir;  chaque  élytre 
avec  trois  lignes  élevées ,  dont  Tinterne  peu  marquée.  Por- 
tugal. 

Sons-genre.  Lbs  Zopbosks.  Ils -diJjfèreHt  dès  Erodies  pa^  (purt 
antennes  grossissant  insensiblehient ,  à  dernier  article  très^is* 
tinct,  plus  grand  que  U  précédent  et  ovoïde  t  jafnhès  «nlé- 
rieures  sans  dentelures* 
ZovHOSÉ  tesi%dinAibë  {^ophosts  testudinariiis.  —  Êtodius 

testudinarius,  Fab.).  Noir;  élytreS  thagrtûêes,  couvertes  d'ufié 

poussière  blanche  sur  les  côtés.  Du  Cap. 

Deuxième  ger9l>e*^hE8  PiMÉLiBS  (  Pimelia),   '  ' 

Menton  large ,  recouvrant  la  base  des  mâchoires  ;  atltktiMë 
presque  de  même  grosseur  partout, 'sans  renflement  brùsqtltft 
1  extrémité  ;  jambes  sans  dentelures  extérieures;  liorpr  oblong^ 

Ces  insectes  ne  se  trouvent,  en  Europe ,  que  dans  les  con- 
trées les  plus  méridionales.  La  tête  et  le  prothorax  sont  plus 
étroits  que  l'abdomen;  le  pro thorax  est  tra&sversal,  court, 
aprondi  latéral^ent. 

PiMBLiE  MURSQuis  {Pimeliû  muricata.  Lato.).  Noire;  ély^ 
ires,  et, «ordinairement,  le  prothorax,  granulés  oti  chagrinés; 
élytres  ayant  chacune  trois  lignes  élevées,  sans  com|>ter  la  ca- 
rène iatérale,  jfaraissant  un  pefi  dentées,  et  la  seconde,  venant 
après  la  suture,  uu  peu  plus  courte  que  les  autres  ;  dos  assez 
plan  et  tarses  glabres.  France  méridionale. 

ViMÉim  TUBERCULÉE  (P.  tuberculala  ,  Fab.  ).  Moitié  moins 
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grande  que  la  précédente  ;  prothoraz  rude  ;  élytres  uvec  des 
points  élevés  et  épineux.  Italie. 

,  PiMÉLiE  BiPONCTUBE  (Pimelta  6iDunctota,XATR.).  EUtrcsseiii- 
ble  à  la  première,  maisefle  a  sur  le  prothorax  deux  gros  points 
enfoncés  et  souveift  réunis  ;  élytres  ayant  quatre  lignes  éle- 
vées et  unies ,  avec  leurs  intervalles  chagrinés.  Montpellier. 
PiMÉLiE  VARIABLE  (P.  vatiabiUs ,  OuY.  ).  Corps  presque 
ovale,  noir;  élytres  chagrinées,  ayant  chacune  quatre  lignes 
élevées  longitudinales.  Italie.  ' 

Troisième  genre.  Les  Scaixhes  (Scaurus). 

Mâchoires  découvertes  en  dessous  jusqu'à  leur  base,  non  ca- 
chées par  le*  menton  ;  les  trois  ou  quatre'avant-demiers  ar- 
ticles des  antennes  presque  globuleux,  le  dernier  conique  et 
allongé  ;  prothorax  presque  carré  ;  cuisses  antérieures  renflées 
dans  les  mâles. 

Ces  coléoptères  ont  le  corps  oblong ,  la  tête  carrée  et  plus 
étroite  que  le  prothorax;  le  prothorax  grand, «élevé,  carré- 
orbiculaire ,  séparé  de  Tabdomen,  sur  les  côtés,  par  nn  étraD- 
glement  ;' l'abdomen  est  ovu'ida,  tronqaé  à  la  base;  les  caisses 
antérieures  sont  ordinairement  renflées  et  souvent  épineuses. 

ScAURE  PONCTUÉ  {Scaurus  punctatuSf  Latr.).  Il  ressemble  au 
suivant,  mais  il  a  quelques  rugosités  sur  la  tète»  entre  lesyeoi  ; 
ses  cuisses  antérieures  n'ont  qu'une  dent ,  et:  ses  élytres  oot 
quatre  rangées  de  points  enfoncés  distincts  dans  les  iatervalles 
des  lignes.  Espagne. 

ScAURE  strié  (  S.  striatus,  Latr.  Scaurus  iristis ,  Ouv.  ). 
Noir  ;  trois  lignes  ^levées  sur  chaque  4ytre,  en  y  comprenaot 
la  carène  latérale ,  ayant  leurs  intervalles  lisses  ou  faiblement 
p^ctués  ;  cuisses  antérieures  ayant  deux  dents  dans  l'an  des 
sexes.  Mâdi  de  la  France. 

Quatrième  genre.  Les  Tagemies  (  Tagenia). 

Menton  ne  couvrant  pas  la  base  des  mâchoires ,  comme 
dans  les  précédents  ;  antennes  presque  perfoljées  ;  prothonx 
et  tête  plus  étroits  que  l'abdomen ,  le  premier  semblaai  être 
cylindrique  ;  corps  allongé. 

TagÉnie  filiforme  [Tagenia  JiUformh,  Latr.  jÉjasJiiifor'- 
m/s,  FAnJ.  Etroite,  allongée,  «loire,  ponctuée;  «ntei|ueset 
pattes  d'un  brun  uoir;  tête  allongée;  pfotborax  en  carré  long, 
un  peu  rétiéci  postérieurement,  étroit  ;  des  lignes  de  points 
sur  les  élytres.  Midi  de  la  France.  •   , 
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Ciwjufème  genre.  Les  SIpidibs  [SepidtuTtt). 

Menton  ne  couvrant  pas  la  base  des  mâchoires  ;  troisième 
article  des  antennes  beaucoup  plus  long  que  le  suivant ,  le 
dixième  turbiné,  le  dernier  ovoïde;  proth(M*ax  dilaté  vers  la 
milieu  de  ses  côtés ,  sotivent  très-inégal ,  ainsi  (|ue  les  élytres. 

SÈPiDiE  TRjcuspiDÉE  [SepUUum  tricuspidatum,  Latr.).  Grise  ; 
prothoraV  ayant  une  forte  pointe  de  chaque  côté ,  une  éléva- 
tion bUobée  et  courbée  en  ayant ,  et  trois  raies  brunes;  élytres 
plissées,  avec  deux  lignes  élevées  et  iné(|ale8.  Orient  ;  Sicile. 

Sixième  genre.  Les  Moluris  {Moluris). 

Menton  comme  les  précédenls  ;  antennes  Un  peu  plos 
grosses  vecs  leur  extrémité,  à  dernier  article  ovoïde  $  protho- 
rax presque  rond  ;  abdomen  ovale.  Leur  corps  est  plus  allongé 
que  celui  des  Pimélies. 

Moluris  striée  {Moluris  striata,  Latr.).  Pimelia  striata, 
Fab.).  D'un  noir  luisant;  huit  stries  rouges  sur  les  élytres. 
Du  Cap. 

Septième  genre.  hvsTEfiTYtilEs(Tentyria). 

Mmitdfn  et  formes  générales  du  corps  comme  dans  je  genf*e 
précédent  ;  mais  antennes  'de  la  même  grosseur ,  et  finissant 
par  deux  ou  trois  articles  presque  globuleux. 

Leur  corps  est\>vale  ou  oblong ,  quel(|nefois  étroit  et  pres- 
que linéaire  ;  prothorax:  en  carré  transversal ,  convexe ,  à 
côtés  arrondis  »  on  presque  lunule ,  quelquefois  presque  cy- 
lindrique. ^ 

Tentyrie  glabre  [Tentyrid  glàbra^  L^tr^.  Akis  glabra,  Fab.).^ 
Dun  noir  lisse  y  mais  peu  luisapt  ;  bord*antérieur  de  la  tète 
ni  épais  ni  relevé  ;  carène  du  dessus  des  yeux  très^courtfi  ; 
prothorax  presque  lunule  ,  n'ayant  pas  de  rebord  postérieur 
bieu  distinct.  France  méridionale. 

Htéttième  genre.  Les  Hjégetres  (  tiegeter)» 

Menton  ne  couvraflr(  pas  la  base  âds  mâchoires;  corps  ovale  ; 
prothorax  parfaitement  carré,  plan,  sans  rebords  ;  articles  in- 
^erieuM  des  antennes  presque* cylindriques,  plus  longs»  les 
deruiers  arrondis,  celui  du  bout  plus  petit. 

Leur  tête  est  petite ,  plus  étroite  que  le  pro thorax,  dans  I^^ 
^el  elle  s'enfonce^ jusqu'aux  'yeux  ;  Tabdomen  est  ovoïde , 
tHHiqué  à  sa  base>  termihé  en  pointe.  Ces  insectes  ont  le  port 
^es  Blaps,  mais  on  les  en  distingue  par  leurs  palpes  maxillaires 
filiformes. 
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Hegètrb  strié  (  Hegeter  ttriaius ,  Latr.  ).  D*un  noir  maf, 
palpes,  lèvre  supérieure  et  bout  des  antennes  d'un  braiï  foa- 
ce  ;  prothorax  avec  un  [)etit  rebord  sur  les  côtés  et  postérieu- 
rement ;  ccusson  carré  ,  très-petit  ;  de  petites  côtes  sur  les  él\* 
très.  Ténériffeu 

ytnixnème  genre.  Les  Eurychores  {Biurychora\, 

Menton  comme  les  précédents  ;  corps  ovale;  prothoraz  eo 
de  mi- cercle ,  très-échancré  en  devant  ;  ils  diffèrent  des  Aku 
par  les  antennes,  dont  le  dixième  article,  ou  le  terminal,  est 
un  peu  plus  gros  et  paraît  recevoir  le  onzième;.les  jambes  sout 
presque  sans  éperon. 

Edrychore  ciliée  (  Eurychora  ciUata ,  La^r).  Corps  aplati , 
noir ,  avec  des  cils  ou  des  poils  nombreux.  Du  Gap. 

Dixième  genre*  Les  Akis  {^Akis). 

Menton  comme  les  précédents  ;  abdomen  ovale,  rétréci  et 
arrondi  aux  angles. extérieurs  de  la  base. des  élytres  ;  protho- 
rax presque  en  cœur ,  tronqué  postérieurement. 

Les  antennes  sont  comprimées,  à  articles  cylindriques, 
dont  le  troisième  fort  long,  et  les  neuvième ,  dixième  et  on- 
ziètne ,  plus  petits ,  distincts  ;  tête  un  peu  rétrécie  postérieurf- 
ment ,  après  les  yeux. 

Aki9  épineuse  {Akis  spinosa,  Latr.).  Noire  ;  bord  antérienr 
du  prothorax  concave  ,  ayant  ses  angles  terminés  en  points 
aigiy;;  trois  lignes  élevées  et  lisses  sur  les  élytres*,  sanscojnp' 
ter-la  carène  latérale,  ^idi  delà  France.  Espagne. 

Akis  acuminée  {At  acuminata ,  Latr.).  Elle  diffère  de  la  pré- 
cédente par  son  prothorax  plus  relevé  sur  les  côtés,  plos  for- 
tement épineux  aux  angles  postérieurs,  et  par  ses  élytres  noies. 
Midi  de  la  France. 

Akis  réfléchie  (^.  reflexa,  Latr.).  Poct  de  la  précédente , 
mais  dos  plus  plan  ;  élytres  ayant  chacune  une  forte  carène 
latérale ,  et  une  rangée  de*  tubercules  le  long  de  son  côté  in- 
terne. Grèce  ;  Egypte. 

Akis  collaire  [A,  coUaris,  Latr.).  Tête  allongée  posté* 
riçurement  ;  prothorax  petit,  convexe,  sans  saillie  aux  angles; 
élytres  planes,  unies,  ayant  une  carèn^atërale.  Midi  de  b 
France  :  rare. 

DEUXIÈME   DIVISION. 

tll)t)'es  soudées  comme  dans  les  précédents  ;  palpes  maxilUiirei 
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terminés  par  un  article  plus  grand,  triangulaire  ou  en  forme 

de  hache, 

,  Onzième  genre.  Les  Asioes  [Asida), 

Menton  large  #t  recouvrant  la  base  des  mâchoires  ;  anten- 
nes terminées  en  un  bouton  formé  de  deux  articles ,  dont  le 
dernier  plus  petit  ;  corps  ovale  ou  arrondi. 

Ijeurs  antennefi  sont  entièrement  moniliformes  ;  le  dixième 
article  re^it  le  onzième ,  et  devient  terminal  ;  palpes  maxil- 
laires renflés  et  tronqués  à  leur  extrémité.  Le  prothorax  de  ces 
insectes  .est  plan ,  à  peu  près  de  la  largeur  des  ély  très  ,  pres- 
que carré,  un  peu  plus  étroit  en  devant,  rebordé  sur  les  côtés  ; 
élytres  raboteuses. 

AsiDE  9filSE  {Jsida  grisea  f  Latr.  Opatrum  griseum,  Fab.). 
D'un  noir  cendré  et  terreux;  élytres  ayant  chacune  trois  à 
^patre  lignes  élevées,  longitudinales,  irréguliéres,  dentée  ou 
ondées ,  formant  de  petites  rides.  Paris. 

AsiDE  VOIRATBE  (ji.fusca,  Latr.  Opatrum fuscum^VAB.). 
Elle  diffère  de  la  précédente  par  ses  élytres  qui  n'ont  qu'une 
ligne  un  peu  dentée.  Espagne. 

Douzième  genre ^  Les  Blaps  [Blaps], 

Mâchoires  découvertes  jusqu'à  la  base  ;  chaperon  terminé 
par  une  Ifgne  droite  ;  labre  en  avant  et  transversal  ;  anten- 
nes à  mpemiers  articles  plus  allongés  que  les  derniers  qui  sont 
presque  globuleux  ;  corps  oblong,  plus  étroit  en  avant  ;  pro- 
thorax presque  carré  ;  élytres  souvent  prolongées  en  espèce  de 
queœ. 

Xieurs  palpes  maxillaires  sont  terminés  par  un  article  en 
forme  de  hache  ;  écusson  très-petit,  presque  nul.  Ces  insectes 
marchent  très-lentement  et  n'habitent  que  les  lieux  obscurs  et 
un  peu  humides  ;  ils  se  nourrissent  de  matières  végétales  en 
décomposition ,  et  répandent  une  odeur  fétide. 

Blaps  mucroné  (Blaps  mucronato,  Latr.).  D'un  noir  peu 
luisant;  prothorax  carré ,  plan ,  ainsi  que  le  dos,  sur  lequel 
sont  des  points  assez  apparents  et  nombreux  ;  queue  des  ély- 
tres assez  courte.  Paris. 

Blaps  lisse  (  B,  gigas,  Latr.  ).  Il  diffère  du  précédent  par 
son  prothdrax  convexe  et  arrondi  latéralement ,  et  par  son  dos 
convexe  et  arrondi  ;  élytres  très-lisses,  à  points  presque  im- 
perceptibles, terminées  par  une  queue  de  a  millim.  (  1  ligne), 
au  moins  de  longueur.  France  méridionale. 

Blaps  sbxblahb  (  B,  sinUlis,  Latr.  ).  Oblong;  trés-noir  , 
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prothorat  carré  »  plus  large  que  long  »  dont  la  lon^eur  Csit  air 
moins  un  tiers  de  celle  de  l'abdomen  ;  élytres  un  peu  rugo- 
sules ,  à  points  plus  grands  et  plus  rapprodiés  que  dans  la  pre- 
mière espèce  à  laquelle  elle  ressemble  du  res^  ;  extrémité  des 
élytres  en  pointe,  mais  non  prolongée  en  queue.  France. 

Blaps  ténébreux  {Blaps  tenebrosa^  JjAtr.).  Un  peupLps  pe- 
tit que  le  précédent ,  mais  de  la  m^ftie  forme  ^  très-aoix-  ;  an- 
tennes et  jambes  ferrugineuses  ;  élytres  striées.  Allemagne. 

Treizième  genre.  Les  Misolampes  (  Misolampus  ). 

Semblables  aux  Blaps ,  mais  antennes  ayant  la  plupart  de 
leurs  articles  en 'forme  de  toupie ,  presque  égaux  >  avec  le  da- 
njer  plus  grand  et  ovale.  « 

MisoLAMPE  PiMÉci£  (  Misolampus  pimelia.  —  Helops  pimc 
lia,  Fab.  ),  Noir;  extrémité  des  antennes  fauve;  élytrea  avec 
des  stries  ponctuées.  Angleterre. 

Quatorziçme  genre.  Les  Pédines  (  Pedînus). 

Labre  très-petit,  reçu  dans  une  profonde  échancrure  du 
bord  antérieur  du  cbaperon;  corps  ovale  ;  antennes  grenues  et 
insensiblement  plus  grosses  vers  le  bout  ;  jambes  antérieures 
souvent  larges  et  triangulaires. 

Leur  prothorax  est  en  carré  transversal,  aussi  lai^e  ou  plus 
large  que  les  élytres ,  concave  en  devant.  Ces  insectes  ne  dif- 
fèrent guère  des  Opatres  que  par  leurs  élytres  soudées  et  l'ab- 
sence des  ailes  membraneuses.  On  peut  cependant  encore  les 
en  distinguer  par  leurs  antennes ,  qui  ne  vont  pas  en  grossis- 
sant d'une  manière  sensible,  et  par  leurs  palpes  plcft  saillants 
et  terminés  en  hache. 

PÉDINE  FÉMORAL  {  Pedtnus  femoraUs ,  JjAT'r.  Blaps/emorU'- 
lis,  Fab.  ).  Noir*^  bord  antérieui^  de  la  tête  fortement  échan- 
cré  ;  prothorax  iLsse,  non  rétréci  aux  angles  postérieats;  des 
lignes  de  points  enfoncés  sur  les  élytres  ;  les  quatre  jambes 
antérieures  triangulaires,  les  postérieures  étroites  et  allongées. 
France. 

PÉDINE  BOSSU  (  P.  gibbus  ,  Latr.  Opatrum  gibbum  ,  Fab.  ). 
D'un  tiers  plus  petit  que  le  précédent  ;  entièrement  noir  ; 
ponctué  ;  de  petites  côtes ,  et  des  points  enfoncés  disposés  en 
lignes  longitudinales ,  sur  les  élytres.  France. 

PÉDINE  HYBRIDE  (  P.  hybnda ,  Latb.  Blaps  dermesuAdêS^ 
Fab.  ).  Grandeur  de  la  première  espèce;  entièrement  noir  ; 
pointillé  V  dlytres  taRS  lignes  élevée».  Fraac«. 
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TROISIÂME  DIVISION. 

"Élytres  fion  soudées ^  pouvant  s  ouvrir ,  et  recouvrant  des  ailes 

membraneuses. 

Quinzième  genre*  Les  Opatres  (  Opairum  ). 

Corps  ovale  ;  labre  petit ,  reçu  dans  une  profonde  ëchan- 
crure  antérieure  du  milieu  du  chaperon  ;  antennes  monilifbr- 
mes»  grossissant  insensiblement  ;  jambes  antérieures  plus  ou 
moins  triangulaires. 

Ijenrs  palpes  maxillaires  sont  courts  et  ne  peuvent  dépasser 
Je  bord  antérieur  de  la  tête  ;  ces  insectes  sont  très-lents,  volent 
rarement ,  et  se  trouvent  sur  le  sable  ou  sur  la  terre. 

Opatrb  TiBiAL  (  Opatrum  tibiale ,  Latr.  },  Très-petit  et  très* 
noir  ;  àts  points  enfoncés  distincts  ;  prothorax  plus  large  an- 
térieurement ,  ayant  des  taches  lisses  et  luisantes  ;  élytres  avec 
des  rugosités;  jambes  antérieures  grandes,  triangtdaires,  ayant 
quelques  dentelures  à  leur  base,  et  un  angle  terminé  en  pointe 
au  "bout.  Paris.  . 

Opatre  des  sables  (  O.  sabulosum,  Latr.  ).  Noir,  ou  d'un 
gris  terreux  ;  finement  chagriné  ;  côtés  du  prothorax  dépri- 
més ;  élytres  ayant  trois  lignes  longitudinales  élevées  et  pa- 
raissant crénelées  par  de  petits  tubercules  qui  les  bordent  :  un 
rang  de  ces  tnl^rcules  près  de  la  suture.  Paris. 

Opatrb  PEifft'  (  O.  pictum,  Latr.).  Cendré  ;  élytres  avec  des 
stries  blanches,  ponctuées  de. noir.  Autriche. 

Opatrb  soy^eux  (  O.  sericeum  j  Latr.).  D'un  cendré  soyeux  ; 
élytres  avec  des  stries  peu  sensibles ,  presque  dentées  ;  une  li- 
gne  noirâtre ,  peu  élevée,  sur  le  milieu  du  prothorax.  Midi  de  ' 
Ul  France. 

Opatre  Viennois  (  O.  Viennense^  Duft.).  Plus  petit  que  l'O- 
patre  sabuleux  et  plus  allongé  ;  d'un  noir  cendré  en  dessus , 
avec  quelques  poils  luisants  et  vagues  ;  noir  en  dessous  ;  ély- 
tres feiblemeut  striées.  Autriche. 

Seiûème  genre.  Les  Cryptiques  (  Crypticus  ). 

Corps  ovale  ;  chaperon  non  échancré  ;  labre  en  devant  et 
transversal  ;  palpes  maxillaires  terminés  par  un  article  forte- 
ment en  bâche  ;  antennes  presque  de  la  même  grosseur ,  for- 
mées* en  majeure  partie,  d*artides|en  cône  renversé ,  avec  le 
dernier  ovoïde  ou  presque  globuleux. 

Cryptique  LISSE  {  Crypticus  glaber.  —  Blapsglabra,  F ab). 
0*un  noir  un  peu  luisant,  lisse  et  ponctué  ;  pattes,  ou  au  moins 
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les  tarses  »  d*un  brun  foncé ,  ainsi  qae  les  antennes  »  qui  sumt 
plus  longues  q^tie  le  prothorax  ;  élytres  paraissant  avoir  €fué- 
ques  faibles  stries  dans  certains  individus  ;  jambes  allongées, 
menues.  Paris. 

Dix'septième  genre.  Les  Orthocères  (  Orthocerus  )• 

Corps  étroit,  et  allongé  \  les  six  derniers  articles  des  anten- 
nes fonnant  une  massue  presque  en  fuseau,  perfoliée ,  grosse 
et  velue. 

Ces  insectes  ont  à  peu  près  la  forme  de  corps  des  T^énébrions, 
mais  leur  tète  est  plus  allongée ,  en  carré  long ,  et  s'incline  on 
peu  en  devant.  On  les  trouve  dans  les  sablonnières. 

OatHOCÈRE  A  ANTENNES  TELITES  (Orthocerui  hirticomis  , 
Latr.  Sarrotrittm  muticum,  Fab.  ).  Long,  un  peu  moins  de  5 
millim.  (  a  lignes  )  ;  d'un  noir  grisâtre  ou  terreux,  mat  ;  mas« 
sue  des  antennes  trés-noire  ;  prothorax  ayant  au  milieo  nn 
sillon  formé  par  deux  arêtes  élevées;  trois  lignes  élevées  ,  lon- 
gitudinales, èuT  chaque  élytre,  et  deux  rangées  de  points  en- 
foncés dans  chaque  intervalle.  Paris. 

Dix-huitième  genre.  Les  Chiroscbles  (  Chiroscelis  ), 

Corps  étroit  et  allongé ,  ou  parallélipipède  ;  antennes  ter- 
minées par  un  article  plus  gros,  en  bouton,  et  les  deux  jambes 
antérieures  dentées  au  côté  extérieur. 

Les  antennes  de  ces  coléoptères  sont  maniliformes  ;  lenr 
menton  est  cordiforme ,  et  leurs  palpes  maxillaires  sont  termi- 
nés par  un  artidie  presque  en  hache. 

CaiROSc^LB  a  deux  lacunes  (  Chiroscelis  bifenestra,  La- 
marge).  Long.  4i  millim.  (  i  \p  pouce);  entièrement  d'un 
noir  luisant  ;  élytres  à  sillons  crénelés  ;  second  anneaa  de  l*al>- 
domen  ayant  deux  taches  ovales,  membraneuses,  rousses, 
couvertes  d'un  duvet  très-fin.  Ile  Maria. 

Dix'neuviJème  genre.  Les  Toxiques  (  Toxicw m  ). 

Corps  allongé  comme  les  précédents  ;  les  quatre  derniers 
articles  des  antennes  formant  une  massue  ovale  et  comprimée: 
les  articles  inférieurs  courts  et  cylindracés  ;  du  reste  ces  in- 
sectes ressemblent  assez  aux  Ténéhrions. 

Toxique  de  Riche  (  Toxicum  Richesianum,  Latr.).  Long, 
environ  i4  millim.  (  6  lignes  )  ;  d'un  noir  mat  et  velouté  ;  huit 
stries  formées  de  points  alignés  sur  chaque  élytre.  Iles  de  la 
mer  du  Sud. 
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Vingtième  genre.  Les  TÉnebrions  (  Tenebrio  ), 

Même  forme  que  le$  précédents ,  mais  aoteitaes  grossissant 
insensiblement  vers  leur  extrémité;  jambes  grêles,  les  deu]( 
premières  un  peu  arquées. 

Ces  insectes  ne  sortent  de  leur  retraite  que  le  soir,  et  re- 
cherchent des  lieux  obscurs,  d'où,  sans  doute,  leur  est  venu 
le  nom  quils  portent.  Leurs  palpes  sont  terminés  par  an  ar- 
ticle plus  gros  ,.  mais  non  en  forme  de  hache. 

Premier  sous-genre.  Les  Ténébrions.  Jambes  éperonnées;  pro- 
thorax aussi  large  que  tabdomen  ;  derniers  articles  des  an- 
tennes tout-à~ fait  globuleux. 

TÉNÉBRiON  DE  LA  FARINE  (  rene6rio  mo/itor,  Latr.  ).  D'un 
brnn  noirâtre  et  un  peu  luisant  en  dessus  ;  d'un  brun  marron 
foncé  en  dessous  ;  dessus  du  corps  finement  pointillé  ;  msuf 
stries  pea  profondes  sur  chaque  élytre.  Paris. 

TÉNKBRioM  cuRYiPÈDE  (  T.  curvipes ,  Latr.  ).  Il  ne  diffère  du 
précèdent  que  par  ses  jambes  antérieures  plus  arquées,  ayant 
un  léger  duvet  soyeux  et  d'un  brun  jaunâtre  à  leur  côté  in- 
terne. Autriche. 

TÉNÉBRION  OBSCUR  (T.  o65curu5,  Latr.  ).  Il  ne  diffère  du 
Ténébrion  de  la  farine  que  par  sa  couleur ,  qui  est  d'un  noir 
très-mat  en  dessus,  légèrement  plus  clair  en  dessous.  Paris. 

Deuxième  sous-genre.  Les  Upis.  Jambes  sans  éperons  sensibles; 
prothorax  plus  étroit  gue  V abdomen;  derniers  articles  des  an- 
tennes moins  globuleux. 

Vpïs  géramboïde  (  Vpis  ceramboides,  Latr.  ).  Noir  ;  élytres 
rogaeoses  et  ebagrinées.-  Suède. 

Famillb  16.  LES  TAXIGORNES. 

Analyse  dei  genres. 

Tète  cachée  sous  le  protborax  oq  récite  d^ns  une 
échancrnre  profonde  de  son  extrémité  antérieure  ; 
côtés  des  élytres  et  du  prothorax  débordant  le 

i.  {     corps ,...,.... 2 

Tête  saillante  ou  découverte ,  non  reçue  dans  une 
édiancrare  da  prothorax;  élytres  ne  débordant 
pas  le  corps. '. 3 

(Téie  entièrement  recourerte  par   la   prothorax. 

^  J „ G.  ler.  GOSSYPHB. 

'  ]  Tête  découverte ,  reçue  dans  une  échancrure  an- 
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.  (  Antennes  insérées  sons  les  bords  latéraux  de  la  tète.    4 
(  Antennes  découTcrtes  à  la  base 9 

(Corps  linéaire  ou  cylindrique  ;  prothor«s  longitu> 
dinal,  plus  long  que  large G.  3*.  HTPOPHLÉL 
Corps  en  ovale  plus  ou  moins  arrondi  ou  allongé  ; 
prothorax  transversal. « 5 

K   (  Antennes  perfoliées 6 

(Antennes  non  perfoliées 7 

I  Antennes  grossissant  insensiblement ,  plus  longues 
que  la  tête i G.  4fi.  DlApà.lî. 
Antennes  gu^re  plus  longues  que  la  tôte,  brusque- 
ment terminées  par  une  massue  ovale  de    six 
articles G.  5e.  TllACHYSCÈtE. 

.   (  Base  des  mâchoires  recouverte  par  le  menton  .G.  8^.  ispitragb. 
(Base  des  mâchoires  découverte S 

i Antennes  arquées  et  terminées  par  quelques  arti- 
cles plus  grands,  presque  triangulaires,  Tormant 
une  massue  ohlongue  et  comprimée G.  6e.  élÉdo:«E. 
Les  six  derniers  articles  des  antennes  pins  grands, 
comprimés ,  transversaux ,  un  peu  dilatés  en  scie 
au  côté  intérieur G. "Te.  CMODALOR. 

Î  Articles  des  tarses  entiers tO 
Avant-dernier  article  des  quatre  tarses  antérieurs 
bilobé r G.  13e.  ORCUÊSIE. 

/'Antennes  terminées  en  massue  de  quatre  on  cinq 

.^  \     articles i il 

*^'  i  Antennes  grossissant  insensiblement  delà  base  à 

\     l'extrémité G.  li^.  EUSTROPHE* 

/  Antennes  terminées  par  une  massue  de  cinq  arti- 
. .   1     cleSf  le  second  ou  le  huitième  très-petit.  G.  9«.  léiodk. 
j  Antennes  terminées  par  nne  massue  de  quatre 
V     artioleSjlesartidesprécédentstrès-petits.G.  10e.  TÉTRiTOV^^ 

Caract.  Tête  ovoïde ,  non  séparée  du  prothorax  par  ua 
étranglement  ;  mâchoires  sans  onglet  corné  ;  antennes  gros* 
sissant  insensiblement,  ou  se  terminant  en  massue,  ordinaire" 
ment  perfoliées  ;  ély  très  recouvrant  presque  toujours  des  ailes 
membraneuses.  On  trouve  ces  coléoptères  hétéroméres  dans  les 
diampignons,  sous  les  écorces d'arbre,  ou  sur  la  terre. 

On  peut  les  partager  en  deux  tribus. 

PREMIÈRE  TRIBU. 

Tête  cachée  sous  le  protliorax  ou  reçue  dans  -une  échancntre  pro' 
fonde  de  son  extrémité  antérieure;  côté  du  prothorax  et  des 
élytres  débordant  le  corps» 

Premier  genre.  Les  CosiYVUts  (Cossjrphus). 
Tête  entièrement  reconverte  par  le  prothorax  ;  corps  ovale, 
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très-plat  ;  antennes  de  la  longaenr  du  pro thorax ,  de  onze 
articles,  dont  les  infériei|rs  courts,  presque  coniques,  et  les 
quatre  derniers  formant  une  petite  massue  perfoliée  ;  palpes 
luaTtillaires  eu  massue  sécuriforme. 

CossYPHE DE HoFFMANSEG  [Cossy phus .Hoffmansegii ,  I^atr.  ), 
Long-  9  millim.  (4  li|[nes)  environ;  d'un  brun  foncé,  avec  la 
bordure  d'un  brun  très-clair  tirant  sur  le  jaunâtre,  et  demi- 
transparente  ;  élytres  à  suturé  élevée ,  ayant  chacune,  au  mi- 
lieu ,  une  %ne  longitudinale ,  droite ,  élevée.  Espagne.  Sicile* 

Detixième genre.  Les  HÉLÉES  {Heleus). 

Tête  découverte,  reçue  dans  une  échancrure  de  l'extrémité 
antérieure  du  prothorax  ;  antennes  allant  simplement  en  gros- 
sissant vers  l'extrémité. 

Ce  genre  renferme  cinq  à  six  espèces  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande, dont  une  seule  a  été  décrite. 

HÉLÉÉ  PERFORÉE  (  ffe/eai  jierfomtus ,  Latr.  ).  Corps  très- 
noir  et  luisant  ;  ppotfaorax  offrant,  à  sa  partie  antérieure, 
une  ouvertore  pour  laisser  passer  la  partie  supérieure  de  la 
tête  ;  disque  des  élytres  ayant  des  poils  disposés  en,  lignes  Ion  i 
gitadioales.  Nouvelle-Hollande. 

DEUXIÈME  TRIBU. 

Têie  saillante  ou  découverte,  non  reçue  dans  une  échancrure  du 
prothorax  ;  élytres  ne  débordant  pas  le  corps, 

A.  Antennes  insérées  sous  les  bords  latéraux  dé  la  tête. 

Troisième  genre.  Les  Hypophlées  {liypopklœus). 

Corps  linéaire  ou  cylindrique  ;  prothorax  plus  long  que 
large  ;  les  six  avant-derniers  articles  de.  leurs  antennes  sont 
conico-perfoliés,  le  terminal  ovale.  Us  se  trouvent  sons  les 
écorces  d'arbre. 

Htpophlêe  cuKtkis {Hypoplïlœus  casUtneus y  Latr.).  D'un' 
brun  ferrugineux  ;  luisant;  pointillé  ;  sans  taches  ;  élytres  avec 
des  points  un  peu  rangés  en  stries.  Paris. 

Htpophléb  BicoLOR  [H.  6ico/or,  Latr..).  Fauvc  ;  élytres 
noires  ,  avec  une  grande  bande  fauve  ou  d'un  fsiuve  jaunâtre 
à  leur  base.  Paris. 

Hypophlbb  oÉpfiiMB  (//.  deprcssus ,\^A.Tti ,  ) .  Ferrugineux; 
lisse  ;  des  stries  à  peine  marquées  et  formées  par  des  poiuts 
sur  les  élytres.  Paris. 

Hypophiée  nu  PIN  [H,  pim,LATR.  ).  Fauve;  lisse;  pattes 
et  antennes  testâcées.  Autriche.  .       .        • 
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Htpophlèe  FAscii  {Hypophlœus  fasciatus ,  Latr.) .  D'un  va 
Ibncé  ;  lisse  ;  pattes  roageAtres,  ainsi  (pie  la  moitié  antériesR 
des  élytrcs.  Suède. 

Htpophlée  linéaire  (H«  tnean^,  Latr.).  D'un  noir  foncé. 
lisse;  antennes,  pattes  çt  élytres  dun  fauve  jaunâtre.  Alle- 
magne. 

Htpophlée  roros  (H.  borosy  Latr.).  tJn  peu  plus  grand 
que  ies.préeédents;  noiren  dessus,  brun  en  dessous  ;  élytres 
légèrement  striées.  Finlande. 

Qnatrième  genre.  Les Diapères  ( Diaperis). 

Corps  tantôt  ovale  ou  rond ,  tantôt  allongé ,  jamais  lUiéaire  ; 
prothorax  plus  large  que  long  ;  antennes  plus  longues  que  la 
tête,  perfoliées,  grossissant  insensiblement. 

Quelques  mates  ont  deux  éminences  en  forme  de  corne  sur 
la  tête.  Ces  insectes  se  trouvent  dans  les  bolets  «  sous  les  vieil- 
les écorcesu,  sur  le  sable ,  etc. 

Ftemicr  sous-genre.  Les  Diapères.  Jambes  antérieures  étroites 
et  alhngéês;  palpés  maxiliaires  filiformes, 

DiAPÉRE  DO  bolet. (Z)ta;)cm  boleti,  Latr..).  D'un  noir  lui- 
sant ;  des  stries  longitudinales  et  formées'par  des  points  sur  les 
élytres ,  qui  ont ,  en  outre ,  une  bande  tran Werse  d'un  jaune 
fauve  à  la  base ,  une  seconde  au  milieu,  et  une  troisième  an 

bout.  Paris., 

DiAPÉRE  VIOLACÉE  (D.  violacea,  Latr.  ).  D'un  bleu  noirâtre, 
luisant,  reflétant  le  violet  ;  extrémité  ad  moins  des  anteones 
4'an  brun  ferrugineux  dans  quelques-uns;  deux  împrKsrons 
sur  le  prothorax  ;  huit  stries  ponctuéefS  sur  chaque  ^fin,  Pa- 
ris :  rare. 

DiAPÉRE  BiTUBERCULÉB  (  D.  bltuberculata  ,  Latr.  Hypo- 
phUeus  bicomis,¥AB.  ).  Long.  2  millim.  (  i  ligne)  ;  dTnnbran 
ferrugineux  ;  lisse  ;  deux  tubercules  sur  la  tête  ;  antennes  et 
pattes  d'un  jaune  fauve.  Paris. 

DiAPÈRE  BRONZÉE  {D,œnea,  Latr..).  D'ûh  bronzé  noir;  lui- 
sant ;  base  des  antennes  et  pattes  fauves.'  Prusse.  * 

DiAPERE  BICOLORE  (  D.  bicolor ,  Latr.  ).  D'un  noir  luisant  ; 
tête  et  prothorax  d'un  foave  foncé  ou  obscur.  Suède. 

DiApèRR'coRNtJE(D.  cbmijrera, Latr.).  Tête  échancrée an- 
térieurement ,  surmontée  de  deux  fortes  cornes  dans  les  ma* 
les  ;  corps  noir;  prothorax  rougèàtre  ;  élytres  bleues;  pattes 
fauves.  Angleterre. 


LES  TAXIGOJiNM.  l^aoï.    l6.  .  i% 

Deuxième  soos^enre.  Les  Phaléribs.  Jambes  antérieures  plus 

larges  à  C extrémité,  triangulaires;  palpes  maxillaires  term^ 

-nés  par  un  article  plus  gros ,  cylindricchconiqueet  comprimé. 

PhalÉrie  culinaire  {PhaleriacuUnaris,'LàJB.  Tenebrio  cu" 
linaris,  Fab.  }.  Oblongue;  déprimée;  d'an  rouge  marron  et 
luisant  ;  une  forte  impression  en  demi-cercle  sur  Ja  tête  ;  pro- 
tliorax  carré,  rebordé,  pointillé,  avec  une  impression  en  de- 
vant «  du  moins  dans  l'un  des  sexes,  et  deux  petits  tubercules 
peu  apparents  au  bord  postérieur  ;  huit  stries  longitudinalee 
et  ponctuées  sur  chaque  élytre  ;  jambes  antérieures  ayant  plu- 
siears  petites  dentelOresle  long  du  côté  extérieur.  Allemagne. 

PhalÉrie  diapérine  {P.diaperina,  Latr.).  Ovale-allongée; 
noire  ;  tête  échancrée  antérieurement;  milieu  du  bord  posté- 
rieur du  pTOthorax  avançant  un  peu;  antennes  et  pattes  bru- 
nes ;  des  lignes  de  points  sur  les  élytres.  Allemagne. 

PhalÉrie  du  hêtre  (  P.fagif  Latr.  ).  Elle  diffère  de  la  pré« 
cèdente  par  sa  tête  qui  n'est  pas  écUancrèe,  et  par  le  dessous 
de  son  corps  qui  est  d'un  brun  marron.  Allemagne.  ^ 

Phalbrjb des  cabavres  (P«  cadaverina, Latr.  Tenebrioea-» 
duverinus,  Latr.).  Testacée  ;  pâle  ;  abdomen  noirâtre  en  des- 
sous ;  élytres  striées.  Midi  de  la  France. 

Phalerie  cbrtsomÈline  j( P.. cAr^£om«/(n«,  Latr.  Tenebrio 
chrysomelinus ,  Fab.).  Très-noire;  luisante;  pattes  ferrugi- 
neuses ;  élytres  lisses ,  ayant  chacune  deux  grandes  taches  fer- 
rugineuses. Autriche. 

Pbalbmk  chèvre  (P.  capra^  LATR.).Ovale^  assez  élevée; 
d*aii  fauve  marron  clair  et  laisant  ;  tète  ayant  deux  dents  au 
bord  antérieur,  et  ime  corne  de  chaque  cété  entre  les  yeox; 
des  stries  ponctuées  sur  les  élytres.  Amérique. 

PHALBtiis  PHONT-coRNu  (P.  comifrons ^  Latr.).  Obloagne; 
d'un  Touge  luisant;  deux  cornes  sur  la  tête  ;  élytres  noires, 
avec  des  stries  poiiUiUéetw  Toscaile. 

.  Cinquième *genre.  I.|(8  Trachtscèles  {Trath^scelis), 

Corps  court ,  arrondi  et  bombé  ;  jambes  triangulaires,  très* 
épineuses  ;  antennes  guère  plus  longues  que  la  tête,  se  termi- 
nant brusquement  en  une  massue  perfoliée,  ovale,  de  six 
articles. 

TRACHYScèLB  FAUVE  (  TmchysceUs  rufusy  Latr.  ).  Petit  ;  pro- 
thorax à  bord  antérieur  peu  concave,  n'ayant  pas  d'impres- 
sion ;  corps  d'un  fauve  marron  laisant  ;  hait  stries  ponctuée^ 
sur  les  élytres.  Midi  de  la  France. 


Sixième  genre.  LÊs  ÉLéooNEs  (  Eledona  ) . 

*#  Corps  ovale  et  convexe  ;  antennes  arquées  et  terminées  pK 
quelques  articles  plus  grands ,  presque  triangulaires ,  formact 
une  massue  oblongue  et  comprimée. 

Ces  insectes  se  trouvent  dans  les  champignons,  d'où  leur  est 
Tenu  le  nom  de  Boletophagus ,  que  leur  donnent  Fabricius  et 
lUigef . 

ËLÉDONE  RÉTICULÉE  {Eledotia  reticulata,  Latr.  Boletopka' 
gus  crenatus,  Fab.  ).  Prothorax  à  bords  crénelés,  ayant  ses 
angles  antérieurs  avancés  et  les  postérieurs  en  épines  ;  élylre» 
sillonnées,  à  sillons  ponctués.  Styrie. 

Elédone  des  agarics  {E.  agaHcicolay  Latr.).  Boletophagui 
agricola,  Fab.  ).  Petite;  d'un  noirâtre  obscur  ;  pattes  et  an- 
tennes d'un  brun  fauve ,  ainsi  que  les  bords  du  prothorax  qui 
est  convexe,  arrondi,  finement  chagriné,  paraissant,  à  la 
loupe ,  un  peu  dentelé  sur  ses  bords  ;  huit  lignes  élevées  et 
étroites  sur  chaque  élytre,  avec  un  rang  de  gros  points  en- 
foncés dans  les  intervalles.  Paris. 

Elédone  armée  (  E,  armatuy  Latr.  Bqletophagus  armatust 
Par.).  D'un  brun  foncé;  antennes,  bords  du  prothorax  et 
pattes  plus  clairs;  bords  du  prothorax  et  de  la  tête  créueiés  : 
celui  antérieur  de  la  tête  avec  deux  petites  cornes  ;  des  stries 
chargées  de  petites  pointes  sur  les  élytres  ;  prothorax  inégal. 
Autriche. 

Septième  genre.  Les  Cnodalons  {Cnodalon), 
Corps  ovale,  bombé  et  arqué;  antennes  de  la  longueur  t'a 
prothorax;  les  six  derniers  articles  plus  longs  que  lesprécé* 
dents  ,  comprimés,  transversaux  et  un  peu  dilatés  eosdeau 
côté  intérieur  ;  avant-sternum  se  prolongeant  en  arrière  eu 
forme  de  pointe. 

La  tête  est  plus  étroite  que  le  bord  antérieur  du  prothorax  ; 
ce  dernier  est  en  carré  transversal,  presque  plan  ,  anguleux. 

Cnodalon  vert  [Çnodalon  viride ,  LatR.  ).  Long.  i6  millim. 
(7  lignes)  environ  ;  d'un  beau  vert  luisant,  teinté  de  bleu 
violet  ;  bouche,  derniers  articles  des  antennes  et  yeux,  noirs; 
élytres  voûtées,  très-striées  dans  toute  leur  longueur,  à  stries 
formées  de  très-gros  points  enfoncés  et  allongés',  tarses  violets. 
Saint-Domingue. 

Huitième  genre.  Les  Epitrages  {Epitragus.) 
Corps  ellipsoïdal  ou  eu  ovale  allongé,  allant  en  pointe  aux 
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«Jeux  boots  ;  menton  large ,  recouTrant  la  bâte  des  mâciioms  ; 
antennes  grossissaut.inseDsîblement  »  composées  d'articlet 
presque  turbines.  ,        ' 

Epitrage  brun  [Epitragusfuscus,  LàTR.).,  Long.  1 1  milUm. 
(  5  lignes)  environ  ;  brun  et  couvert  d'un  duvet  gris  jaunâtre; 
milieu  du  bord  postérieur  du  prothoraz  avancé  ;  écusson  très- 
petit,  presque  carré  ;  élytres  ayant,  dans  toute  leur  longueur, 
des  lignes  peu  apparentés  ,  formées  par  des  points.  Cayenne. 
B.  Antennes  découvertes  à  la  base. 
Neuvième  genre.  Les  LÉïDnBS  {Leiodes), 

Articles  des  tarses  entiers  ;  antennes  terminées  par  uae  mas- 
suQ  d*  cinq  articles,  le  second,  ou  le  huitième ,  à  partir  de  la 
ba^e,  tirés-petit;  jambeS)  épineuses;  corps  hémisphérique. 
L*es  Létodes  se  trouvent  sur  les  végétaux. 
Xfêïoov  HUMER ALS  {Lctodes  humeralisy  Latr.  Af^otoma  Au- 
;  m^ralisy  Fab.)  Noire;  luisante  en  dessus;  base^es  antennes 
•  et  pattes  d'un  rouge  brun ,  ainsi  que  le  dessus  du  corps  ;  ély- 
>  très   ayant  quelques  faibles  commencements  de  stries,  avec 
une,  tache  rouge,  carrée,  n'allant  pas  jusqu'à  la  suture,  k  leur 
r  base,  Allemagne. 

ïjéioDB  FÉHRtTGtNVVSE  { L.ferrugînea  yljKTk.  Anisotoma  fer- 
rugineay  Fab.  ).  Moins  arrondie  et  moins  convexe  que  la  pré- 
cédente ;  d'un  fauve  marron  clair,  luisant  ;  élytres  avec  des 
stries  ponctuées.  Allemagne. 

IjEîode  armée  (L.  armaid,  Latr.).  Noire  ;  luisante;  mandi- 
bules avancées  ;  antennes  et  pattes  fauves.  Allemagne. 

LdEÎonB  BRUNft  [L.picea,  Latr.  ).  D'un  brun  foncé;  anten- 
nes et  pattes  plus  ckires  ou  fauves  ;  jambes  postérieures  ar- 
quées ;  dés  stries  formées  de  points  enfoncés  sur  les  élytres. 
Allemagne. 

LéïoDE  GRENAILLE  (L.  semilununtj  Latr.).  D'un  noir  foncé; 
abdomen  et  pattes  fauves.  Suède. 

Léïone  jaunâtre  (X:  flapescens,  Latr.).  Long,  i  millyn. 
(i  ligne);  d'un  jaunâtre  pâle,  luisant  ;  massue  des  antennes 
obscure;  des  lignes  de  points  enfoncés  sui^  les  élytres.  Paris. 

héïoDE  GLABRE  (L.  glabra,  Latr.).  Noire;  presque  hémis- 
phérique ;  élytres  ayant  des  stries  formées  par  des  points.  Al- 
lema^e. 

LÉïopE  <îLOBULEUSB.  (£>.  globosum.  —  Agathidium  globosum, 
Illig.  Antsotoma  semihmum ,  Far.).  Hémisphérique;  massue 
des  antennes  de  trois  articles)  d*aa  bmn  foncé  en  dessus» 
toimfttYtt  en  dèMOtts.  Albmagtid. 


l^  LES   COLBOPriKES.    ORDRE  T. 

LéïoDE  A  éLTTRES  NOIRES  [Lctodes  nigripetine.  —  Agathidium 
nigripenne,  ltA.iG.Anisotoma  nigripenn iSfV Ah.) .HéTaispYkérique; 
massue  des  aDtennes  de  trois  articles  ;  corps  rouge;  ély  très  et 
abdomen  noirs  ;  antennes  obscures.  Allemagne. 

Dixième  genre.  Les  Tetratomes  (TeO-atoifia). 

Articles  des  tarses  entiers  ;  antei^nes  terminées  en  massoe 
composée  de  quatre  articles;  les  articles  précédents  très-petits; 
corps  ovale  ;  pas  d'épiues  aux  jambes. 

Ces  insectes  ont  les  palpes  maxillaires  saillants  et  avancés  ; 
leiur  protborax  est  court  It  transversal.  Ils  vivent  dans  les 
cbampignpns. 

TÊTR ATOME  DES  CHAMPIGNONS  {Tetrotoma  fungorum  ,  LtATR.). 
D'un  rouçe  fauve;  tête  noire,  ainsi  que  la  massue  des  anten- 
nes ;  élytres  d'un  brun  foncé ,  vaguement  pointillées.  Paris. 

TÉTRATOME  ANCRE  (T.  ancoru^  Latr.).  Tête  et  protborax 
testacés  ;  élytres  noires ,  ayant  une  tache  commune  blanche  et 
lobée  ou  divisée.  Allemagne. 

Onzième  genre.  Les  Eustropbes  [Eustrophus) ^ 

Articles  des  tarses  entiers  ;  antenues  allant  eu  grossissant  de 
la  base  à  l'extrémité.  Du  reste  ils  ressemblent  aux  précédents. 
Tête  très-inclinée:  . 

EusTROPHE  DERMESTOÏDE  (Eusttx>pUus  dermestoïdcs.  —  Myce- 
tophagus  dermestoides ,  F ab,).  Noirâtre  ;  abdomen  et  pieds  d'un 
brun  roussâtre.  Dans  les  bolets ,  en  Allemagne. 

Douzième  genre.  Les  Orchésies  (^Orchesia). 

Avant'dernier  artide  des  quatre  tarses -antérieurs  bifobé  ; 
antennes  terminées  par  une  massue  de  trois  articles  ;  éanier 
article  des  palpes  maxillaires  fortement  en  hache  ;  jambes  pos- 
térieures ayant  deux  longues  épines  à  leur  extrémité  ;  tète 
trèsTiuclinée. 

Orchésie  LUISANTE  (^O.  micans.  —  Dirccea  micans^  Fab.). 
Long,  près  de  5  millim.  (a  lignes)  ;  ovale  ;  d'un  brun  fauve, 
lisse  ,  luiâant,  plus  foncé  sur  la  tête  et  le  prothorax  »  plus 
clair  et  un  peu  testacé  en  dessous.  Paris. 

1        Famillb  17.  LES  STÉNÉLYTRES. 

Ànalyte  det  genres, 

ÎTarêes  dei  pieds  poitérieors,  au  moins,  entiers  ...    3 
Pénultième  article  de  tous  les  tarses  bilobâ  ou  pro- 
fundéRient  échancré 7 
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(  ATanUdeniier  article  des  tarses  antérienrs  bilobé. 

9.  <        «. G.  ier.  SERtOPALPS. 

(  Ijes  articles  de  tous  les  tarses  entiers 3 

._    f  Mandibules  sans  échaDcrore .i....  G.  6.  cistÈlb. 

*^'  (^  Mandibales  échancrées  è  rextrémité 4 

/Palpes  preaqae  filiformes,  le  dernier  article  des 

.    y      maxillaires  prc^qae  cylindriqDe G.  Se.  HàLLOMÈME. 

**  I  Palpes  maxillaires  terminés  par  un   article  pins 
\      grand,  en  hache  on  en  triangle '  5 

/  Corps  hémisphérique;  antennes  presque  grenues. 

j5    7 G.  5e.  mLlON. 

à  Corps  plnaon  moins  OTale;  antennes  jamais  gre- 
\      nues........ 6 

^    (  Corps  krès-rAplati,.... G.  3e.  pytbb. 

^'  \  Corps  épais,  conrexe ,  arqué  et  obloog G.  4e.  hélops. 

/  Yeux  allongés,  logeant  les  antennes  dans  uneéchan- 

_    j       crure  au  c6té  interne ^ , ,    8 

'*  i  Yeox  globuleux,  eotiers  ou  à  peine  éehancrés,  der- 

\^      rière  les  antennes li 

-    (  'Lièvre  entière,  on  i  peine  échancrée 9 

^'  \  l#èTre  profondément  échancrée iO 

f  Palpes  maxillaires  terminés  par  un  article  très- 
'^^nd,  en  forme  de  hache  allongée;  corps  orale 
'  ou  «Uiptiqne;  tête  inclinée G.  7e.  mélàKDRTE. 
PaJpes  maxillaires  terminés  par  un  article  en  trian» 
^le  renversé  ;  tôle  et  prothorax  plus  étroits  que 
L'abdomen ^ G.  8e.  lAGRlE. 

'  /  Antennes  simples  ;  dcTant  delà  tête  non  avancé  en       * 

^  \      museau..... ..^ G.  10e.  NOTHDS. 

^^*  1  Antennes  en  scie;  devant  de  la  têto  un  peu  avancé 

\     en  museau G.  9o.  CALOPE. 

/ Corpê  étroit,  allongé;  éljtres  très^fleiibles;  an*- 

I       sennes  à  articles  longs  et  cylindriques • iS 

I  Corps  ovale;  élytres  fermes;  antennes  à  articles 

^     courts  et  obconiques  pu  un  pen.en  scie.  G.  13e.  rbinoMACEII. 

fil  n^eau  court  ;  palpes  maxillaires  terminés  par  un 
article  en  hache  allongée G.  Ile.  ŒDÉMBEE. 
Uuseaa  aussi  long  que  le  reste  de  la  tête  et  por- 
tant   les  antennes;   dernier  article  des  palpes 
■MxiUaires  presque  cylindrique G.  12e.  stéNOSTOVR. 

Cabact.  Tête  ovoïde,  sans  cou  ni  rétrécissement  brusque; 
mâchoires  sans  ongle  corné;  antennes  presque  égales,  ou  &'a- 
mincissant  vers  leur  extrémité ,  des  ailes  membraneuses  sous 

les  élytres.  \  ,       ,    ,    . 

Ces  insectes  vivent  sons  les  vieilles  écorces  ou  dans  le  bois. 
On  les  trouve  quelquefois  sur  les  fleurs.  On  les  partage  en  deux 

UCtioDS. 
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SECTION  PREMIÈRE. 
Tarses  des  pieds   postérieurs,  au   moins ,    entiers. 
Premier  genre.  "Les  Serropâlpes  (Serropalpus). 

Avant-dernier  article  des  tarses  antérieurs  bilobé  ;  anten- 
HéÈ  k  articles  poar  la  plupart  cylindriques  et  allongés  ;  pal- 
pes maxillaires  en  scie,  le  dernier  article  en  hache  aAongé. 

Ces  insectes  se  trouvent  dans  les  bois. 

SerropalPE  stkïe  [Serropalpus  striatus ,  h ktk.  Dirccea  bar- 
bâta ,  Fab.).  Long»  iB  mîllim.  (  8  lignes)  ;  d'un  bran  foncé  un 
peu  soyeux  ;  antennes  et  palpes  d'un  brun  plus  dair  ou  rons- 
sâtre ,  ainsi  que  les  bords  des  anneaux  de  l'abdomen  et  mi  pea 
les  tarses  ;  quelques  faibles  apparences  de  stries  sur  les  ëlytres 
qui  sont  finement  pointiliées.  Suéde. 

Deuxième  genre.  Xes  Hali^omÈnes  [Hallomenus)^ 

Tons  les  articles  des  tarses  entiers;  mandibules  échancrées 
à  leur  extrémité,  ou  terminées  par  deux  dents;  palpes  presque 
filifomies,  le  dernier  article  des  maxillaires  presque  cylindri- 
que. 

HalloMÈne  humeral  {Balloménus  humeralis,  Lata.  Dircaa 
humeralis,FAB.).  Roussâtre  et  soyeux  ;  deux  taches  noires  sur 
le  prothorax  ;  élytres  légèrement  striées  ;  à  épaules  jaunâtres. 

Allemagne.  ■     L 

Hallômene  flexueux  (fT.  yïex«^u5,  Patx.).  Testacé  en 
dessus;  demère  de  la  tête  et  une  bande  transverse  sur  le  pro- 
thorax y  noirs  ;  deux  bandes  ondées  de  la  même  couleur  sur 
les  élytres.  Suède. 

Hallomène  riponctdb  (H.  bipunctatus^PAYiL.).  llreHeoi- 
ble  à  Y  Hallomène  ponctué ,  mais  ses  élytres  n'ont  pasffejauo^ 
à  la  base.  Allemagne. 

Aallomème  semblable  (//.  affinis,  Payr.).  D'unbruiitesUcé 
très-lisse  ;  jambes  presque  sans  épines.  Suède. 

Troisième  genre.  Les  PT*rHES  {Pyiho). 

Tous  lesarticles  des  tarses  entiers  ;  mandibules  comme  dans 
les  précédents  ;  palpes  maxillaires  terminés  par  un  article  plus 
grand  »  en  forme  de  hache  ou  de  triangle  renversé  ;  corps  très- 
aplati. 

Leur  corps  est  allongé,  un  peu  pltis  étroit  &  sa  partie  anté- 
rieure ;  tête  un  peu  penchée,  et  un  peu  plus  étroite  que  le  pro 
thorax;  prothorax  plus  étroit  que  I abdomen,  un  peu  orbicu- 
laire  ou  en  carré-très*arrondi  Sur  les  cdtés. 
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Pythe  bleu  {Pytho  cœruleus,  Latr.].  Long.  11  millim.  (5 
lignes)  on  à  peu  près;  noir;  protfaorax  sillonné  ;  ély  très  d'un 
l>leu  violet,  ou  rousses,  striées;  abdomen  rout.  Suède.  Il  a 
deux  variétés  qui  sont  : 

1*  P.  festivus,  Latr.  Noir  ;  prothor^x  sillonné  ;  ély  très  bru- 
nes ,  striées  ;  jambes  fauves,  ainsi  que  les  bords  de  l'abdomen.' 
Allemagne. 

a**  P.  castanetis f- hAtk»  Noir;  protborax  sillonné;  élytres 
brunes,  strièe$;  bords  de  l'abdomen  et, pattes  testacés.  Alle- 
magne. 

Quatrième  genre.  Les  Helops  {HelppS)* 

Tarses  et  mandibules  comme  Its  précédents ,  dernier  article 
des  palpes  maxillaires,  grand,.en  forme  de  hache  ou  de  triangle 
renversé;  corps  épais,  convexe  ou  arqué  etoblong. 

HÉLOPs  LANipÈDE  [Hclops  lanipe%,  Latr.).  Allongé;  d'un 
bronzé  cuivreux,  foncé  en  dessus  et  plus  noir  en  dessous;  tète 
et  pro thorax  très-ponctués,  ce  dernier  presque  carré,  arrondi , 
sur  les  cotés  et  rétréci  aux  angles  postérieurs  ;  abdomen  allongé, 
allant  ep  pointe  ;  élytres  avec  des  stries  ponctuées;  tarses  ayant 
Jear  qdâtre  prepiiers  articles  garnis  de  poils  nombreux.  Paris. 

HÉLOPS  DENTipèoE  (H.  denttpes ,  Latr.).  Très-noir;  obscur; 

tête  et  prothorax  lisses  ;  élytres  avec  un  sillon  ayant  une  ligne 

dé  points  enfoncés;  cuisses  antérieures  carénées  en  dessous, 

cotnprûnées,  avec  une  dent  étu  milieu  du  côté  interne;  tarses 

xnnms  d'un  duvet  jaunâtre.  Italie. 

BÉLOPSBLEU  d'acier  {H.  chalïbœus ^hATtL.).  Long.  18  miltîm. 
(8  Jigrnés)  enyiron;  dessus  d'un  bleu  violet  foncé,  luisant  et 
pointillé;  prothorax  carré,  rétréci  aux  angles  postérieurs;  des 
stries  ponctuées  sur  les  élytres;  antennes ,  dessous  du  corps 
et  pattes  d'un  brun  noirâtre;  tarses  bruns,  jnunis  en  dessous 
d'oB  duvet  plus  pâle.  Midi  de  la  France. 

HÉtOFS  ^TRiB  (  H.  sttiatusf  Latr.  Heiops  ovatus,  Rossi  ). 
Un  quart  plus  petit  que  VHéiops  Utnipède\  dessus  d'un  brun 
très-ioacéy  bronzé,  pdltitillé^  un  peu  luisant  f  pattes  et  an- 
tennes d'un  brun  fauve,  ainsi  que  le  dessous  du  corps;  pro- 
thorax moins  allongé,  en  carré  transversal,  non,  rétréci  aux 
angles  postérieurs  ;  articles  des  tarses  soyeux.  Paris. 

HÉ1.0PS  ATRE  (  H.  ater,  Latr.  ).  Ovale  ;  d'un  noir  peu  lui- 
sant en  dessus;  d'un  brun  foncé  en  dessous,  ainsi  que  les  an- 
tennes ;•  dessus  du  corps  finement.  peintUlé  et  ayant  un  coûte 
duvet  ;  protborax  un  peu  en  demi-cercle^  ayant  le  milien  dti 
bord  postérieur  un  peu  avancé;  élytres  striées.  Paris- 
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HÉLOPS  BLEU  [Helops  cyaneus fFAB.).  Ovale  ;blea  ;  protliflir 
ponctué  ;  pattes  obscares  ;  ély  très  striées.  Danemarck. 

HÉLOPS  HoTTEWTOT  (H.  Hottentota,  Fab.).  Entièrement  noà-, 
tête  et  prothoraz  lisses;- des  stries  créiMUes  sur  les  élycre»< 
France. 

«  HÉLOPS  •QUADKIMACULÉ  (  H.  (fuodrimaculatus ,  Latr .  ) .  Obloi^ 
'  et  petit;  nt)ir  ou  d'un  noir  brunâtre,  luisant ,  finemqiit  pobes- 
cent,  très-pointillé  ;  pattes  d'un  rouzc^air,  ainsi  que  la  base  et 
l'extrémité  des  antennes;  prothoraz  presque  en  carré- trans- 
Tersal,  arrondi  sur  les  côtés  et  rétréci  aux  angles  postérieurs, 
ayant,  près  d^  bord  postérieur,  trois  petites  impressions;  ély- 
très  striées ,  ayant  chacune  deux  taches  arrondies  et  roussâtres, 
Tune  à  la  base ,  l'autre  au  bout  opposé.  Midi  de  la  France. 

HÈLOPS  barbu  {H.  barbatus^  Lavr.  MeUmdrya,  barhata,  Fab). 
Absolument  semblable  an  précédent;,  mais  pas  de  taches  sar 
les  ély  très.  Les  strles'de  celJes-ci  sont  nombreuses  et  fbnnées  par 
«les  points  rangés  en  lignes  et  très-pressés.  France < 

Cinquième  genre.  Les  Nilions  (  NiUo), 

Ils  ressemblent  aux  Hélops  quant  aux  mandibules  et  ans 
palpes  maxillaires,  mais  leur  corps  est  hémisphérique  et  leurs 
antennes  presque  grenues.  Tous  sont  exotiques. 

Ni  LION  YELy  (iVtito  villosus^  Latr.  Coccinella  viUosa^  Fab.). 
Long.  9  millim.  (4  lignes)  ;  brun  en  dessous,  noirâtre  et  velu 
en  dessus;  bords  du  prothorax  et  des  ély  très  jaunâtres  et  an  peu 
transparents  ;  des  stries  pointillées  sur  les  ély  très.  Cayenne. 

Sixième  genre.  Les  GiSïàtBS  {Cisiela). 

Articles  de  tous  les.  tarses  entiers,  comme  dmas  les  pr^c^ 
dents  ;  pas  d'échancrure  à  l'extrémité  des  mandibules.  Darste , 
ces  insectes  ont  beaucoup  d'analogie  avec  les  Hélops. 

CisTÈLE  cÉRAMBpïDB(Ct5(e/a  ceTambotdes,  Latr.).  Long,  ii 
millim.  (5  lignes)  ;  ovale  ;  noire  ;  antennes  en  scie  ;  éhftres  dTun 
jaune  roussâtre,  striées^  Paris.    . 

GiSTBLB  JAUHX-ciTRON  (  C.  sulphuTco,  Latr.).  D*un  jaiitte  dt 
soufre  ;  antennes  et  yeux  noirs;  prothAraz  presque  carré;  de 
faibles  stries  sur  les  ély  très.  Paris. 

CisTÈLE  lepturoIde  (C.  Upturoides,  Latr).  Noire,  luisante  ; 
pubescente  ;  prothorax  en  carré  transversal  ;  ély  très  d'an  bran 
rougeâtre  ou  marron  pâle ,  trè»^intillées,  à  points  confloents  ; 
des  stries  peu  marquées.  Midi  de  la  France. 
^  GisTBLB  BICOLORE  [C.  bicolor,  Latr.).  Noire  ;  élytres  etpattes 
d'un  jaune  de  soufre.  Paris. 
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CisTè£E  RUPiPÈûE  (Cisiela  rufipes,  Latr.).  D'un  noir  Verdâtre» 
velouté  et  laîsant'en  dessus  ;  d'un  bran  foncé .  avec  I^  bord^ 
des  anneaux  plus  dairs  en  dessous  ;  palpes,  antennes  et  pattes 
fauves ,  ainsi  que  quelques  portions  des  bords  du  prothoraz  ; 
ce  dernier  en  demi-cercle;  ély très  finement  pointîllée?,  sans 
stries.  Paris.  * 

CisTÈLt  A  PATTES-FAWVES  [CJulvipes,  #ATE.).  Noirc',  bott- 
clie  ronssâtre;  antennes  brunes;  prothoraz  presque  en  demi- 
cercle;  ély  très  pointillées,  ayant  des  stries  dans  lesquelles  ou^ 
voit  des  points  enfoncés.  Allemagne. 

CiSTELE  MURINB  (C.'murtnaf  Latr.].  Formé  de  la  Cistèle 
cérambojde,  taais  phs  petite;  anlennes  n^étant  pas  en  scie, 
testacées  ainsi  que  les.  pattes;  ély  très  lisses<  Paris; 

GiSTÈLB  BLEUB  (C.  cœrulea,  Latr.).  Noire;  ély  très  bleuâtre^ 
et  striées  ;  prothoraz  presque  carré:  Barbarie.  , 

C1STÈL.E  variable  (C.  varians,  Lata.  AUeeula  variàns,  Fab.). 
Forme  de  la  Cistèle  rufipède  ;  corps  testacé  ;  pattes  un  peu  plus 
pâles  ;  yeux  npirs;  ély  très  légèrement  striées,  ftyânt  «quelque- 
fois uÂe  ii^ae  plus  forcée  dans  le  oûlieulie  leur  longsenrw* 
France. 

Cistèle  marron  (C.  badia,  I<atR')>  D'un  Cftuve  marron  ;  gla- 
jbre;  iuisaote»  pointiUée  ;  yeux  noirs;  {Nrothoraz  presque  en 
deniî'CercIe  ;  é)  y  très  plu&  pâles,*  à  stries  ponctuées  et  poiattt- 
lées  d^iis  les  intervàlleft.  Midi  de  la  France. 

SECTÏOW  DEUXIÈME,  * 

Pénultième  vurticlê  <h  fou«'  les  iiUrse^  bihbé  ou  profondément 
-         '  échançré* 

♦•  Yeux  allongés,  logeant  les  antennes  dans  une  échancrure  au 

côté  interne.  • 

# 

Septième  genre»  Les  Melandetbs  iMektndrya), 

fièvre  eotière  ou  à'peioe  échanerée;  palpes  maïillaires  ter^* 
minés  p3>^  ^^  article  trés-girand,  en  forme  de  hache  allon- 
gée; corps  ovale  on  elliptique,  avec  la* i été  inclinée  et  le  pro- 
thorax ea  trapèze.  ' 

MsLANDR'^rE  CARABOÎDE  (MeUindrya  carahoides,  Latr.  Melan- 
drya  serrata,Tjji.).  Long.  i4  millim.  (6  ligues)  ou  environ; 
d'un  noir  luisant  et  glabre;  élytres  d'un  bleu  foncé  et  noi- 
râtre ,  finement  striées  et  pointiUées  ;  prothorax  plan ,  avec 
deux  fortes  impressions  postérieures  ;  bout  des  tarses  et  der- 
ûer  article  des  palpes^  bruns.  Paris. 
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MelaNORYB  VAiiiÉE  [Mçlandrya  variegata,  LaTR.  IHrcœa.jr»- 
riegata,  Fab.).  Brune;  élytres  d'un  roux  jaunâtre,  mélangé 4e 
brun  ou  de  noirâtre.  Midi  de  la  France. 

MÉLANDRTE  BRUNETTE  {M.  fuscaj  LaTR.  ).  LOHg.    3  mîllJm. 

(  I  j}3  ligne)  ;  d'un  brun  noirâtre  en  dessous;  plus  clair  ea 
dessus  \  couverte  d'un  duvet  léger  et  soyeux  ;  prothorax  très- 
court,  en  segmentée  cercle;  élytres  très-finement  pointUléesi, 
sans  stries.  Midi  de  la  France. 

MÊLANDRYE  CANALicuLÈE  {M.  catialiculata ,  Latr.).  Noire; 
un  sillon  longitudinal  au  milieu  du  prothorax;  élytres  striées, 
avec  des  impressions  transversales  au  milieu.  Allemagne. 

Huitième  genre.  Les  Lagries  {Lagria). 

Lèvre  entière  ou  presque  entière  ;  palpes  maxillaires  termi- 
nés par  lin  article  en  triangle  renversé  ;  tête  et  prothorax  pliis 
étroits  que  l'abdomen;  antennes  souvent  presque  grenues, 
quelquefois  un  peu  plus  grosses  vers  le  bout ,  et  variant  un 
peu  selon  les  sexes. 

Lagrie  hérissée  ( jLa^na  /lirfà,  Latr.).  Velue;  noire;  ély- 
tres d'un  jaune  pâde,  un  peu  fauves ,  demi-transparentes,  fi- 
nement pointillées ,  sans  stries;  mâle  ayant  le  dernier  artide 
de  ses  antennes  fort  long.  Paris. 

Lagrie  pubesgente  (L.  pubescens,  Làtr.).  Noire  ;  glabre; 
élytres  fanves  et  chagrinées  ;  prothorax  ayant  n'n  reflet  fauve 
et  un  léger  sillon  dans  son  milieu;  pattes  brunes;  abdomen 
d'un  brun  fauve.  Midi  de  la  France. 

Neuvième  genre,  LEâ  Galopes  (Cahpus), 
Lèvre  profondément  échancrée  ;  devant  de  la  tête  on  pea 
avancé  en  museau;  antennes  en  scie  ;  corps  très-alloofé;  tète 
et  prothorax  plus  étroits  que  l'abdomen. 

Galope  serraticorne  [Calopus  serraticomis ,  Latr.V  ï>'un 
brun  grisâtre  ;  yeux  noirs;  pattes  déliées.  Notd  de  TËurope. 
Dixième  genre.  Les  ^ornvs  {tfothus). 

Lèvre  profondément  échancrée  ;  tête  un  peu  avancée  en 
museau  ;  antennes  sim^tles  ;  corps  étroit ,  allongé,  presque  cy- 
lindrique; dernier  article  des  palpes  maxillaires  fcûrtement  eu 
hache  ;  cuisses  postérieures  renflées  dans  l'un  des  sexes. 

NoTHUS  CLAVipÈDE  [Nothus  clovipes ,  OuY.).  Long,  un  peu 
plus  de  9  millim.  (  4  lignes*)  ;  d'uu  noir  plombé,  avec  un  \égcr 
duvet  gris  ;  palpes  fauves,  ainsi  que  le^  trois  premiers  articles 
des  antennes.  Autriche. 
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No'^ittts  BiPbitcf  uÉ  {Noîkta  bipurictatus,  Oliv.).  Noir  ;  boilcbe 
t,  partie' antérieure  an  front,  faaveé-,  ainsi  <|ue  lés  pattes,  la 
»lus  ^ande  partie  dePabdonien,  les  bonis  da  protliorax  et 
lae   ligne  dans  son  milieu.  Antriche. 

PïoTHtys  BRULE  [N.  pfœustits,  Oliv.  ).  Un  peu  plus  petit  que 
e  T^othus  clavipède  ;  Toussàtre;  télé  et  poitrine  noires ,  ainsi 
r|ae  les  genoux,  le  bout  des  ély très,  et  deux  taches  surlepro* 
tHorax.  Autriclie.  ^-  L'espèce  précédente  n'est,  je  crois,  qu'un* 
variété  de  celle-ci.. 

*  *    JTcux.  globuleux,  entiers  ou  à  peine  échancrés,  derrière  les 

antennes, 

Oniième  genre.  Les  OEdémères  (OEdemera), 

'    Tête  avancée,  en  forme  de  museau  court  ;  corps  étroit  et  al- 
fongé  ;  élytres  linéaires,  flexibles;  antennes  composées  d'arfei- 
:>les   longs  y  cylindriques,  insérées  très-près  des  yeux;  palpe» 
naaxîll aires  terminés  par  an  article  en  forme  de  haebe  al- 
longée. 

On  trouve  ces  insectes  sur  les  fleurs ,  et  l'on  ne  sait  rien  de 
plcis^  SOT  Jeor  histoi^re.  -  * 

a.   Elytres  presque  de  la  même  largeur  partout ,  non  ouvertes 

dans, leurmoitié postérieure.   • 

OEDÊMÊac  MÉLANiiRE  {Œdemera  mè/anum,  Latr.).  Noire; 
pTod&oTax  testacé,  ainsi  que  les  éiy très,  à  leur  extrémité  p^ès. 
£spagne. 

OSdÉmère  notre  (  OE.  notata^  Latr.).  Tête  d'un  rouge 
fauve  luisant,  ainsi  que  le  prothorax;,  élytres  d'un  fonve  plus 
pâle  ,  oaat  brique,  avec  l'extrémité  n(nre;  antennes  et  pattes 
brunes  ;  genoux  fauves  ;  anus  de  cette  couleur  ;  poitrine  et  ab- 
domeo  noirs.  France  njéridionale. 

OËD^MÈRE  FULViGOLLB  (  OE.  fuhicolUs ,  Latr«  ).  D'uu  ver- 
dâtre  cendré  et  foncé  ;  tête  presque  noire  ;  prothorax  d'un 
ronge  pâle,  marqué  d'un  trait  transversal,  obscur  antérieu- 
remeat;  élytres  lisses;  bout  de  Tabdomen  d'un  fauve  pâle. 
Styrie. 

(MëdÉmerb  qu'a oai ponctué  {Œ,  quadripunctata ,  Latr.  )• 
B'ua  noir  mat  ;  prothorax  d'un  rouge  pâle,  marqué  de  quatre 
points  enfoncés  formant  le  carré,  et  d'un  cinquième  peu  ap- 
parent placé  entre  les  deux  points  postérieurs  ;  élytres  sans 
nervures  bien  distinctes. 

ŒaÉMÈAB  sAMGuimcoLLE  (  OE»  sangmnicolUs,  Latr.)*  D  un 

entomologie f  tome  a,  ^ 
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vert  cendré  et  foncé;  tête  presque  noire;  protli<»rax  ^vt 
rouge  pâle,  marqué  de  trois  (^roa^ points  enfoncés  formant k 
triangle  ;  élytres  ayant  chacune  dans  toute  leor  longueur  tnè 
nervures  parallèles.  France. 

OEdÉmère  ruficolle  (QErfcmera  rw/co/Zw, Latr.).  D*un  vert 
on  peu  bleuâtre  ;  prothoraz  d'un  rouge  clair,  ainsi  qne  rabdo' 
men;  ély  ties  un  peu  rétrécies  vers  le  milieu^  ayant  chacune  une 
nervure  vers  le  bord  extérieur,  une  seconde  au  milieu ,  et  le 
commencement  d'une  troisième  h  la  base  près  de  ]a  suture. 
France  méridionale. 

OEdÉmère  très-verte  (  OE.  viridissimaf  Latr.  Canthan's 
ttiaiassina ,  Fab.).  D'un  vert  un  peu  doré;  antennes  noirâtres; 
prothorax  un  peu  allongé,  ayant  uù  creux  longfitudinal  au 
milieu  ;  pattes  Variées  de  noirâtre  et  de  roussâtre  ;  trois  ner- 
vures longitudinales  et  peu  saillantes  sur  les  élytres,  avec  la 
moitié  d'une  quatrième  à  la  base,  près  de  la  suture.  Suède. 

OEdÉmère  azurée  (OE.  cyaned,  Latr.  î^ccydalis  cyanea^ 
Fab.).  D'un  bleu  foncé;  pubescente;  antennes  et  pattes  noi- 
res; dessus  du  corps  violet;  un  enfoncement  triangulaire 
terminé  par  un  sillon,  sur  \ê  prothorax;  une  petite  nervure 
longitudinale  vers  le  milieu  de  chaque  élytre,  et  le  com- 
mencement d'une  seconde  à  la  base,  près  de  la  suture.  Alle- 
magne. 

OEdÉmère  céladon  (OK.  celadonia,  Latr.).  Pnbescente; 
verte  ou  d'uu  vert  bleuâtre  ;  prothorax  ayant  un  enfoncement 
transversal  vers  le  milieu  et  de  chaque  côté  ;  élytres  un  peu 
rétrécies'  au  côte  extérieur,  vers  le  milieu ,  avec  chacune  troia 
nervures* longitudinales,  dont  l'extérieur  se  perd  à  sa  nais- 
sance dans  le  rebord  ;  l'extrémité  de  chaque  élytre  sensible- 
ment pins  épaisse  ou  plus  élevée.  France. 

OEdÉmère  bleuâtre  (  OE.  cœrulescens,  Latr.  Necydalis  c«- 
rulescetis,  Fâb;  ).  D'un  bleu  glabre ,  pomtillé ,  un  peu  bronzé 
en  dessons,  presque  mat  sur  les  élytres,  qui  ont  chacune 
quatre  petites  nervures  peu  marquées;  antennes  noires  ;  pi*o- 
thorax  plan  en  dessus ,  avec  quelques  inégalités  et  une  saillie 
arrondie  sur  les  côtés.  Pari«. 

OEdÉmère  abdominale  (OE.  ahdûminalis ,  Latr.  ).  Presque 
linéaire;  d'un  vert  cendré  et  foncé,  presque  plombé;  an- 
tennes floires;  un  enfoncement  de  chaque  côté  du  prothorax, 
dont  le  milieu  est  un  *peu  élevé  en  carène;  bords  de  l'abdo- 
men relevés  et  rongeâtres  ;  une  nervure  longitudinale  sar  les 
élytres,  et  U  icommenceipent  dupe  seconde  aa  côté  in  terne. 
France. 
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OEoérnsm  BRULÊe  {OEdemem  ustulata,  Latr.  Necydaiis  usCm* 
lata,  Fab.).  Noire,  ou  d'un  noir  bleuâtre;  prothorax  pubescent; 
élytres  testacées,  bordées  extérieurement  d'une  bande  bknâtre, 
excepté  à  la  base.  Midi  de  la  France. 

OÈdémère  a  quatre-nertures  {(M,  quadrinervosa,  Latr.). 
Formes  dfe  VOEdémère  abdominale ,  mais  plus  petite,  noirâtre, 
plus  duveteuse  sur  les  élytres;  prothorax  presque  uni,  fine- 
ment pointillé  ;  deux-faibles  nervures  longitudinales  sur  cha- 
que élytre.- France. 

h.  Elytres  fortement  rétrécies  postérieurement ,  ouvertes  dans 

leur  moitié  postérieure, 

OËDÊMÈRE  VERDATRE  (Œ.  virescens^  Latr.  Necydalis \vires^ 
cens,  Fab.).  Verte  j  trois  enfoncements  sur  le  protborax  ;  ély- 
tres pubescentes,  ayant  chacune  une  nervure  longitudinale,  et 
le  commeDcemeot  d'une  quatrième  près  de  la  suture;  caisses 
des  pattes  postérieures  peu  renflées;  jambes  ^droites,  termi- 
nées par  deux  petits  éperons ,  au  moins  dans  l'un  des  sexes. 
Variétés  :  i»  tirant  sur  le  bleu;  a^  bronzée,  avec  les  pattes  an- 
térieures en  partie  testacées.  Allemag^ne. 

OEdémère   bleue   ( Œ.   cœrulea^   Latr.  Necydalis  cœru" 
leoy  Fab.  ).  D'un, vert  bleuâtre  ;  semblable, à  la  précédente, 
mais   cuisses  des  pattes  postérieures  renflées  dans  les  deux 
sexes  ;  jambes  arquées  et  terminées  en  pointe  ;  tarses  à  in- 
sertion latérale.  Paris. 

OEoiMÈRE   barbaresque  (OE.  harhara ,  Latr.  Necydalis  bar^ 
'tara,  Fab:),  Yerdâtre;  extrémité  des  élytres ,  grande  partie 
des  pattes,  et  bord  postérieur  du  prothorâx,  d'un  jaunâtre  fauve, 
Dalmatie. 

OEdémère  goutteuse  (  OE,  podagraria,  Latr.  Necydalis 
podagraria,  Fab.  ).  Noire  ;  élytres  d'un  jaunâtre  fanve ,  ainsi 
que  les  quatre  pattes  antérieures,  et  une  tache  à  la  base  des  pas* 
térieures.  Paris. 

QEdÉmèrb  simple  {OE.  simplex,  Latr.  Necydalis  simplex, 
Fab.  ).  Noire;  base  des  antennes,  prothorax,  ventre,  excepté 
le  milieu  ,  caisses  et  haut  des  jambeç ,  d'un,  jaunâtre  roussâtre , 
ainsi  que  les  élytres  qui  ont  chacune  une  nervure  longitudi- 
nale et  la  moitié  d'une  autre;  caisses  postérieures  simples.  Eu* 
rope.       , 

Douzième  genre.  Les  StÈnostomes  [Stetiostoma), 

lU  ressemblant  aux  précédents  par  les  formes,  la  consistance 
àt&  élytfes  et  les  antennes,  mais  museau  aussi  long  que  la  tête 
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et  portant  Uê  antomes  ;  dernier  article  des  ^aipeê  nascillaiTes 
presque  cylindrique. 

Stbnostomb  mvseliçr  ^Stenostoma  rostrata,  IiAtk.  Leptiai 
rosirata,  Fab.).  D'un  vert  bronzé;  antennes  et  pattes  fauves; 
une  petite  nervure  longitudinale  et  la  moitié  d'une  autre  près 
de  la  suture,  sur  chaque  élylie.  Midi  de  la  France.  > 

Treiàème  genre.  Les  RHmoMACER&  (  Hhinomacer). 

Corps  ovale  ;  protboraz  trapézoïdal  ;  élytres  .fermes;  anteiH 
nés  formées  d'articles  courts  en  cône  renversé  ou  nn  peu  en  scie. 

Ces  insectes,  par  leur  forme  et  le  rétrécissement  en  forme  de 
trompe  de  la  partie  antérieure  de  leur  tête,  ont  beaucoup  d'a- 
nalogie avec  les  jBrucA«5  et  les  Charançons»  On. les  trouve  sur 
les  fleurs. 

Rhinomaceb  des  ombelufÈRES  (Rhinqmacer  umbeiUuarumf 
Latr.  Bntchus  umbellatarum,  Fab.  ).  Noir  ;  un  duvet  gris  jau- 
nâtre en  dessus;  d'un  gris  blanchâtre  en  dessous;  museau  court, 
sans  lignes  imprimées  ;  antennes  fauves.  Hongrie. 

Bhinomacer  charansonite  (^.  curculioides  f  Latr.).  ]1  dif- 
fère du  précédent  par  ses  antennes  noires ^  son  museau  plos 
étroit,  plus  allongé,  ayant  deux  petites  lignes  longitudinales 
imprimées  en  dessus.  France  méridionale. 

RfliNOMACER  LEPTUROÏDE  (jR.  lepturoidtes ,  Latr.).  Noir;  ély- 
tres moins  foncées  ou  nûirdtres.  Autriche. 

Famille  18.  LES  TRAGHËLIDES. 

Analyste  des  genres. 

/Crochets  des  tarses  simples,  aon  dentelés  en  des- 

I    1     soas ,  et  sans  appendice S 

*  j  Grocliets  des  Wirses  profôa'démeqt  divisés ,  ou  den- 
\     télés  en  dessous  etmanis  d'an  appendice If 

Corps  élevé  on  arqné  ;  prothorax  en  trapèie  oa  en 
demi-eerde  ;  élytres  très-courtes  ou  termiaéea 

en  pointe 6 

3.  ^  Corps  oblong  ou  long,  non  arqué  ;  prothorax  rond, 
ou  conique  ,  ou  cordiforme ,  ou  formé  de  deux 
nœuds  ;  élytres  de  la  longueur  de  l'abdomen , 
arrondies , , ^.,..    8 

Î Prothorax  rond  ou  conique;  corps  lon|^,  droit, 
déprimé;  yeux  échancrés 4 
Protborax  cordiforme,  rétréci  postérieurement,  ou 
formé  de  deux  nœuds  ;  corps  oblpng  ;  tête  grande.    9 

Ç  Pénultième  article  de  tous  les  tarses  bilôbé  ;  an- 

M   \     tenues  des  mâles  en  peigne  on  en  panache K 

'  1  Tous  les  articles  des  tarses  entiers;  antannes  lou- 
\    jours  simples .". .,.  G.  3e.  APilLB, 
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/Corps  If Qétire;  prothorax  conique;  pattes  loDgaes. 

J       ..'. G.  ler.  DENDROÏDE. 

i  Corps  étl^rgi,  arrondi  postérieurement;  prothorax 

\     presque  rond G.  2e.  P![R0CHR£. 

^Tons  les  articles  des  làrsés  entiers 7 

6.  l  Pénultième  article  des  quatre  tardes  antérieurs,  au 
V     moins,  bilobé^... ; ; 8 

I  Palpes  presque  filiformes  ;  antennes  en  peigne  on 
en  panache  dans  les  mâles G.  4e.  ripiphORE. 
Palpes  maxiiraires  terminés  par  an  article  beaucoup 
pins  grand  que   les  précédents ,  en  forme  de 
hache;  anteqnes  simples  ou  en  scie G.  Se.  uordelle. 

i  Antennes  simples,  grossissant  un  peu  ver»  le  bout; 
écusson  nul  ou  peu  distinct G.  6e.  ANASPE. 
Antennes  insérées  dans  une  petite  échancrure  des 
yeux  et  à  articles  cylindriques  ;  protborax  en  de- 
mi-cercle.; , , G.  7e.  SCRAPTIE. 

{  Antennea  se  terminant  par  trois  articles  beaucoup 

9.^  <      plus  longs  que  les  autres G.  10e.  stkrope, 

^Antennes  seierminant  d^une  manière  uniforme....    10 
.^  i  Prothorax  simple G.  9e.  notoXE. 

•  \  Extrémité  du  prothorax  avancée  en  corne.  G.  8e.  COCOLLE. 

i  Crochets  des  tarses  dentelés  en  dessous^  accompa- 
gnés d'un  appendice  en  forme  de  soie;  corps 
épais G.  Ile.  hoRIE* 
Crochets  des  tarses  profondément  divisés,   ou 
doubles ,  sans  dentelures    en  dessous  ;   corps- 
oblong  ;  élytres  et  abdomen  mous* 13. 

^  (  Pénultième  article  des  tarses  bilobé G.  12e.  TETRAONtX. 

•  (.Tous  les  articles  des  tarses  entiers 13 

Î  Antennes  en  massue,  ou  plus  grosses  vers  le  bout.    14 
Antennes  de  la  môme  grosseur  ^  ou  amincies  vers 
le  bout ; 16 

{  Antennes  de  onze  articles,  dont  les  derniers  articles 

14.  J     en  massue  arqaée G.  13e.  mtlabre. 

\  Antennes  de  neuf  articles ,  terminées  en  bouton..    15 

MH  {  Antennes  réguljèfes '.  ..;..  G.  14e.  btcleb. 

^''- (  Antennes  irrégulières.. G.  15e.  cérocOME. 

/Antennes  coudées» guère  plus  longues  que  la  této. 
i$  }     'G.  16e..ŒSAS. 

•  i  Antennes  non  coudées ,  au  moins  de  la  longueur 

\    de  la  tète  et  du  prôthorax 17 

1  Point  d'ailes  membraneuses  ;  élytre's  très-courtes, 
croisées  dans  une  partie  de  leur  bord ,  ne  cou- 
vrant qu'une  portion  de  l'abdomen G.  17e.  MÉpoÉ. 
Des  ailes  membraneuses;  élytres  de  la  longueur 
de  l'abdomen G.  18e.  cantbariDB. 

Caract.  Tête  triao^laire  ou  es  cœur,  séparée  du  prothorax 
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par  un  étranglement  brasque;  iélytres  minces  et  fléxtbtes  ;  an- 
tennes d'égale  grosseur  ou  insensiblement  plus  grêles  vers  le 
bout  ;  mâchoires  dépourvues  de  dents  cornées. 

Ces  insectes  vivent  sur  les  plantes,  dont  ils  mangent  Ifê 
feuilles  ou  sucent  les  fleurs.  Lorsqu'on  veut  les  saisir,  quelqQ» 
uns,  très-agiles,  cherchent  à  s'échapper  par  la  faite,  les  an- 
tres se  contractent  et  font  le  mort.  On  les  a  groupés  en  plu- 
sieurs divisions. 

PREMIÈRE  DIVISION. 

Crochets  des  tarses  timples;  corps  fon^,  droit,  déprimé;  pro' 

thorax  rond  ou  coniqw,  éfytres  de  la  longueur  de  tabdonen, 

aussi  larges  ou  plus  larges  ^  arrondies  à  {extrémité;  y f^ 

échancrés. 

Premier  genire.  Les  DendroïdEs  (Penrfroùte*). 

Pénultième  article  de  tous  lés  tarses  bîlobé  ;  anteàuM  <» 
peigne  ou  en  panache  dans  les  mâles;  corpS  linéaire;  protho- 
rax conique  ;  pattes  longues. 

DENnAoÏDB  FLABELLÉE  [Déndroidcs  fiabellata. — Pyrochroe^ 
bellata,  Fab.).  Rouge;  antennes  et  élytres  noires,  ainsi  qu«  les 
pattes,  leurs  tarses  éxceptéSi  Canada. 

Deuxième  gehre.  LES  Pyrochres  {Pyrockroa). 

Tarses  et  antennes  comme  les  précédente,  naais  prodioitf 
presque  rond ,  et  corps  élargi  et  arrondi  postérieurement. 

Leurs  palpes  maxillaires  sont  terminés  par  un  article  ovale; 
leurs  élytres  ne  sont  qu'une  fois  plus  longues  que  la  tête  et  le 
prothorax  pris  ensemble.  On  les  trouve,  ainsi  que  leurs  Urre*» 
sous  les  écorces  d'arbre.  ,      . 

Pyrochre  écarlatç  (Pyrochroa  coccinca,  Latr,).  T^*** 
dessous,  du  corps  noirs  ;  prothorax  et  élytres  d'un  beatti^^^^B* 
écarlate  ;  éeusson  noir.  Allemagne.  France. 

Pyrochre  caroinals  (  P.  rubens,  Lath.).  Tête,  P^®**^ 
éeusson  et  élytres  d'un  rouge  écarlate;  antennes  noires,  w^*» 
que  les  pattes  et  le  dessous  du  corps.  Paris. 

Pyrochre  pectinicorne  (P.  pecHnicomis ,  Latr.).  Elle'**' 
semble  à  Xa  Pyrochre  écarlate ,  mais  le  prothorax  et  les  élytw* 
sont  d'un  rouge  plus  pâle ,  tiranjt  sur  Je  jaunâtre  ;  une  tache 
noire  sur  le  prothorax.  Suède. 

Troisième  genre,  hEB  J!iPkLVs{jipalus), 

Ils  diffèrent  des  deux  genrçs  précédents  p«ur  les  articles  àei 
tarses,  qui  sont  tous  entiers,  et  par  leurs  antennes  qui  lontuî** 
pies  dAtti  t«l  d«ut  letw. 
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ApalE  BlMkcvi.à  [Jpalus  bimacutatus,  Fab.).  Noir;  élytres 
d'an  fâuvé  jaunâtre»  ayant  chacune  une  tache  noire  près  de 
l'extrémité  et  vers  la  suture»  Suède. 

DEUXIEME  DIVISION. 

ChïcAets  des  tarses  simples  ;  tête  basse  ;  prothorax  en  ifàptf^ 
ou  en  demi-cercle;  corps  élevé  oH  arqué;  abdomen  conique; 
élylres  très-courtes  ou  terminées  en  pointe. 

Ces  insectes  ont  le  corps  comprimé  latéralement.  Ils  vivent 
sur  les  fleurs,  sont  très- vifs  et  très-agiîes. 

Quatrième  genre,  hiEs  Bipiphores  {Ripiphorus). 

Tous  l^s  articles  des  tarses  entiers;  palpes  presque  filifor- 
mes ;  antennes  en  peigne  ou  en  panache'  dans  les  mâles ,  plus 
simples  dans  les  femelles. 

*  Antennes  en  peigne,  des  deux  côtés  dans  les  nUUes^ 

•RiPtPHOiiB  PLABBtté  {^Ripiphorus  ftabellatus,  Latr.  )•  ^oir; 
tète ,  dessus  du  corps  et  une  partie  des  côtés  de  l'abdomen  d'un 
fauve  pèle  y  amsi  que  le  haut  des  jambes  et  les  tarses  des  pattes 
postérieures  ;  extrémité  des  articles  de  ces  tarses,  noire.  Italie. 

RiPiPHORE  BiMACULÈ  (  R,  btmacuUtuSf  Latr.).  Semblable  au 
précédent ,  mais  uïHk  tache  noire  à  l'extrémité  de  chaque  ély- 
tre,  et  la  partie  qui  avoisine  l'angle  scuteliaire  obscure  ou 
noire.  Allemagne. 

RiPipHORB  M17SCIFORME  {R.  subdipterus,  Latr.).  Noir  ;  èlytres 
très-courtes,  ovales,  voôt.ées,  d'un  jaune  pâle;  antennes  de 
sept  à  huit  feuillets  jaunes  ;  celles  de  la  femelle  n'en  sont  gar- 
m'es  que  d'an  côté,  et  ces  feuillets  sont  noirs.  Midi  delà  France. 

*  *  Antennes  pecdnées  dun  seul  côté  dans  les  mâles. 

RiPiPHORE  PARADOXAL  [R.  parodoxus,  Latr.)«.  Noir;  côtés 
postérieurs  du  prothorax  et  abdomen  jaunes,  ainsi  que  les 
élytres ,  excepté  leur  extrémité  ;  un  enfoncement  longitudinal 
dans  le  milieu  du  prothorax;  antennes  en  scie,  seulement  dabs 
les  femelles.  Paris. 

R1PIPHORE  ANGULEUX  (B.  an^ru/atu^i  Panz.  ).  Semblable  au 
[vécédeot,  mais  antennes  entièrement  noires.  Allemagne. 

Cinquième  genre.  Les  Morcelles  [Mordella). 

Tous  les  articles  des  tarses  entiers  ;  palpes  maxillaires  ter- 
minés-par  un  article  beaucoup  plus  grand  que  les  précé- 
dents, en  forme  de  hache;  antennes  simples  ou  seulement 
«Rflcit. 
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« 

Les  femelles  .de  ces  insectes  ont  le  dernier  anneau  de  l'abd»* 
men  prolonf^é  en  tine  queue  pointue  qai  leur  sect  à  enfos* 
cer  leurs  œ\>i$  dans  les  cavités  du  vieux  bois ,  où  vivent  leon 
larvjes. 

Morcelle  a  tarière  {Mardella  acu/eata,  Latr.  ).  Long.  ) 
miilini.  (  i  lignes  )  ;  d'un  noir  luisant,  et  sans  taches ,  avec  na 
duvet  soyeux  ;  antenties  en  scie  ;  tarière  de  la  longueur  du  pro- 
thorax. Paris. 

Mordelle  fasciée  {  al  fâsciata ,  Latr.  ).  Long^.  près  de  7 
nnllim.  (3  lignes);  noire,  couverte  d'un  duvet  soyeux  et  très- 
fin,  d'un  brun  jaune,  et  formant  deux  bandes  sur  les  élytres; 
ces  dernières  terminées  en  pointe  arrondie.  Paris. 

Mordelle  abdominale  (Af.  ubdominalisy  Latr.].  Noire;  pro- 
thorax et  abdomen  jaunes.  Allemagne. 

Morcelle  a  huit-'Points  (M.  ociopunciatay  Latr.  ).  Noire; 
élytres  ayant  chacune  trois  points  ettin  trait  arqué  à  la  base, 
près  de  la  suture,  veloutés  et  roussâtres.  De  la  Carotioe. 

Mordelle  a  doijze-points  (M.  duodecim-punctataf  Latr.)- 
Noire,  tachetée  de  blanc.  Italie. 

Sixième  genre.  Les  ânaspes  (^naspw). 

Pénultième  article  des  quatre  tarses  atitérieucs  bilobc; 
palpes  comme  dans  les  précédents  ;  antennes  simples^  gros> 
sissant  un  peu  vers  le  bout;  ccussoa  souvent  nul  ou  peu  dis- 
tinct. 

ces  insectes  ont  les  mêmes  habitudes  que  ks  Moi^i/es. 

ÂNASPE  FRONTALE  (  Aïiospis  fwtitalis ,  Latr.  Mordella  fron- 
talis,  FAb.}.  Noire;  base  des  autenues,  palpes,  et  les  deuxpa't^^ 
de  devant,  d'un  fauve  jaunâtre  pale,  ainsi  que  la  face  de  la 
tête  jusqu'aux  yeux.  Paris.  —  Variété  plus  petite ,  dont  les  six 
pattes  sont  d'un  fauve  jaunâtre  j  et  où  cette  couleur,  sur  la 
face ,  ne  dépasse  pas  lu  lèvre  supérieure  :  VAnaspe  noire  de 
Geoffroy. 

Anaspe  ruflcollb  (  A.  mJicotUs,  Latr.  Mordella  tvJicoUtX 
Fab.).  Noire  ;  pro thorax  et  pattes  fauves.  Paris. 

Anaspe.  BIGARRÉE  (^.  varieqata,  Latr.  MotxieUa  venriegata^ 
Fab.).  Koire;  aiUennes,  bouche  et  pattes,  rougeâtrea;  côtés  et 
bord  antérieur  du  prothorax,  en  tout  ou  en  grande  partie, de 
cette  même  couleur  ;  élytres  ayant  chacune  une  tache  xoo- 
geâtre  allongée,  terminée  en  pointe  et  scapulaire;  fiemelle 
ayant  une  queue  assez  longue.  Paris. 

Anaspb  humÉRALB  (a»  humeraUsf  Latr.  Mordella  humeralis, 
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Fab.).  Noire  ;  une  grande  tadie  janne  à  la  base  de  chaque  ély 
tre.  Paris.    .     •  ^ 

Anâsfe  TBoraciqub  [Anaspi^fthoracica ,  Latr.  Mordella  tho- 
racica,  Fab.).  Noire;  tête,  prothorax,  et  les  quatre  pattes  de 
devant  jaunes.  Paris. 

Amjlspb  jaune  {j4,  fiavu.  —  Mordella  flava,  Fab.  ).  Jaune; 
yeux,  poitrine  et  abdomen  noirs;  bout  des  étytres  plus  ou 
moins  obscur.  Paris. 

Anaspe  JAUNATRE  (  jrf.  flaveicens ,  Latr.  ).  Longp.  6  millim. 
(  3  1/2  ligpaes),;  d'un  fauve  '  châtain  ;  élytres  un  peu  plus  fon- 
cées ou  plus  obscures,  veloutées';  yeux  noirs  ;  queue  de  la  fe-' 
melle  noirâtre,  velue,  avec  une  soie  assez  longue ,  fauve  en 
dessous.  Soissons. 

Ana^e  ferrugineuse  (-4. /erru^inea,  Latr.).  Long,  envi- 
ron 5  millim.  (2  lignes)  ;  d'un  fauve  clair;  yeux  noirs  ;  extré- 
mité des  antennes  et  quelquefois  côtés  de  l'abdomen  noirâtres^ 
prothorax  un  peu  avancé  sur  l'écusson  ;  femelle  ayant  une 
queue  assez  longue  et  un  peu  velue.  France. 

Anaspe  nighigolle  {J.  nigricoUis,  Latr.  Mordella  nigricol- 
lis,  Fab.).  D'un  brun  noirâtre;  élytres  testàcées,  ayant  une 
bande  transversale ,  la  suture^at  le  bout ,  d'un  noir  brun ,  ce 
qui  les  fait  paraître  comme  ayant  quatre  petites  taches  tes- 
tàcées. France. 

Anaspe  TACHETéfi  {A.  maculata,  Latr.),  D'un  fsuve  jau- 
nâtre ;  yeux  et  abdomen  noirâtres  ;  élytres  ayant  chacune  une 
tache  noirâtre  vers  le  milieu,  et  une  plus  petite  et  commune  à 
la  suture.  Paris. 

Septième  genre.  Lks  Scrapties  {Scraptia)i 

Pénnltièinê  article  dès  tarses  bilobé  \  prothorax  en  demi- 
cercle  ;  antennes  insérées  dans  ui^e  petite  échancrure  des  yeux 
et  composées  d>rticles  cylindriques. 

ScRAPTiE  BRUNETTE  (&raptia/u5cà,  Latr.).  Petit;  oblong  ; 
à  corps  mou  ;  d'un  brun  noirâtre ,  pubescent  ;  jambes  et  tarses 
plus  clairs  ;  élytres  lisses.  I^aris. 

TROISIÈME  DIVISION. 

CrocheU  de*  iatses  éenieUs  en  dessous ,  acoifipagnés  ttunappen" 
dice  en.  forme  de  soiei ,  prothorax  en  forme  de  coeur  ^  rétréci 
postérieurement  y  ou  formé  d  un  à  deux  nœuds;  corps  obitmg; 
tiiù  grande;  antennes  simplest-ùu  légèremettt  en  scie;  pénul» 
tième  article  des  tarses  bilobé  ;  dernier  ariicle  des  palpes  maxiU 
laires  en  hache. 
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Huitième  genre.  Les  Cuculles  {Cucullus^ 

Antennes  se  terminant  d*une  manière  uniforme ,  dont  k 
trois  derniers  articles  ne  sont  pas  plus  longs  que  les  autres; 
extrémitéautérieure  et  dorsale  du  prothorax  avancée  en  foriu 
de  corne. 

CucuLLE  UNICORNE  (  CucuUus  monoccros.  —  ^nthicus  monf*- 
ceros,  F AB.  ).  Lon^.  5  milUm.  (2  lignes);  d'un  fauve  clair, 
avec  deux  points  à  la  base  de  chaque  élytre,  et  une  bande  re- 
pliée  vers  la  suture ,  noirs  ;  corne  du  prothorax  dentée.  Paris. 

CucuLLB  MONODoN  (  C.  monodon.  —  Anthipus  monodony 
Fab.  ).  Plus  petit  que  le  précédent;  taches  des  él  y  très  moins 
marquées  ;  tête  et  prothorax  roussâtres  comme  le  corps.De  U 
Caroline. 

Cdculle  coknu  (C.  cofixuius.  r—  Ant}itctis cornutus jYiA.]. 
Il  diffère  du  Cuculle  unicorne  par  ses  ély  très,  qui  Qut  trois  ban- 
des noires  entrecoupées  de  deux  bandes  roussâtres.  Italie. 

Cuculle  rhinocéros  (  C.  rhinocéros.  —  Anthicus  r/iiiiocem*, 
Fab.  ).  Testacé;  élytres  très-noires.  Allemagne 

Cuculle  nigripenne  (  C.  nigripemùs.  — Notoxus  nigripen- 
nis,  hxTR.  ).  LoHg.  un  peu  moins  de  2  millim.  (  1  ligne);  d'an 
fauve  pâle ,  recouvert  d'un  duvet  court  et  soyeux  ;  yeux  noirs; 
abdomen  noirâtre,  ainsi  que  les  élytres,  dont  le  Lord  extérieur 
est  un  peu  fauve  pâle.  Midi  de  la  France. 

Cuculle  sans  taches  (  C,  immaculatus..  —  Notoxus  immaaf 
latusy  Latr.  ).  Semblable  au  précédent  pour  la  taille  et  ia 
forme,  mais  entièrement  roussàtre.  Midi  de  la  France. 

Neuvième  genre.  Les  Notoxes  (JVotoxus), 

Ils  ne  diffèrent  des  précédents  que  par  leur  prothorai  mu- 
tique  ,  sans  ajirancement  en  fdrme  de  corne. 

NoToxE  ANTHÈRIN  (  Notoxus  antfierinus ,  Latr.  Anlhicus 
antherinus,  Fab.  ).  Noir;  élytres  ayant  une  tache  assez  grande 
à  la  base ,  une  bande  transverse  au-delà  du  milieu ,  et  qui 
gagne  inférieurement  la  suture,  rougèutres  ;  antennes  et  cuis- 
ses noires  ;  pattes  d'un  roux  pâle.  Paris. 

NoTOXE  selle  {JSf>,sellatuSy  Latr.).  Noir;  élytres  poîntil- 
lées,  fauves,  avec  une  large  bande  noire  au  milieu  ;  antennes 
et  pattes  fanves.  Allemagne. 

NoToxE  TRÈS-NOIR  (IV.  ater^  I^atr.  ).  Noir;  presque  glabre  ; 
élytres  ponctuées.  Allemagne. 

NoToXE  PATTES-FAUVES  {N.flavipes,  Latr.).  Noir;  antennes 
et  pattes  jaunes  ;  élytres  marron»,  avec  une  tache  scuteUaire  e( 
une  autre  au  milieu  du  dos ,  noires.  Allemagne. 
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NoTOXE  GRÊLE  (iVbeojirtw  ^raci7i5,  liATR.).  Allongé;  noir;  an- 
tennes et  pattes  faaves  ;  élytres  testacées  ou  d'un  fauve  jaunâ- 
tre, avec  une  tache  marginale  noire.  Allemagne. 

NoTOXE  BICOLOR  [N.  bicolor,  IjAtR.  Antichus  hirtellus,  Fab.), 
Noir;  velu;  ponctué  ;  antennes  et  pattes  fauves ,  aiiisi  que  ]a 
base  du  prothoràx  et  des  élytres  ;  cuisses  noires ,  excepté  leurs 
articulations.  Paris. 

NoTOXE  FOURMI  (N. /ormicarms,  L A TR.  Anlhicus  floraliSf 
Fab.).  Brun ,  glabre,  finement  pointillé  ;  prothorax  fauve ,  ex- 
cepté fpielqliefois  sa  partie  antérieure  ;  base  des  élytres  fauve. 
Paris.  '* 

NoToxE  CALTCiN  [N.  calycinus,  Panz.).  Semblable  au  précé- 
dent, mais  plus  pâle  ;  bande  de  la  base  des  élytres  peuou  point 
prononcée.  Allemagne. 

NoTOXE  DE  Rodrigue  (iV.  RodriguU,  Latr.).  Long.  2  millim. 
(i  ligne)  ;  hoir,  luisant,  presque  glabre  et  lisse  ;  antennes  rous- 
sâtres  ;  prothorax  de  deux  nœuds,  dont  l'antérieur  plus  grand, 
noir,  et  le  second  roussâtre;  deux  petites  bandes  étroites, 
transverses  ;  d'un  jaunâtre  pâle  sur  les  élytres,  qni  sont  lisses  ; 
pattes  roussâtrcs;  cuisses  noires,  excepté  leurs  extrémités. 
Midi  de  la  France. 

NoTOXE  PÉDESTRE  {N.  pedestris,  —  Antfiicus  pedestris y  Fab.). 
Très-noir;  luisant;  prothorax  fauve;  cuisses  antérieures  den- 
tées. Espagne. 

N0TOXE  des  peupliers  (  N.  populneus.  —  Antichus  populneus, 
Fab.).  11. ressemble  un  «peu  au  ikoioxc  fourmi;  lisse;  testacé; 
tête  noire.  Paris. 

Dixième  genre.  LesStéropes  [Steropes). 

Mêmes  caractères ,  mais  antennes  terminées  par  trois  arti- 
cles beaucoup  plus  longs  que  les  précédents. 

Stérope  carpien  [Sieropes  carpicus ,  Stev.).  Tête  noire  et 
pabescente  ;  antennes  et  bouche  testacées  ;  prothorax  de  la 
grandeur  delà  tête,  pnbesceut,  testacé,  presque  arrondi; 
ëcusson  petit  ;  élytres  deux  fois  plus  larges  que  le  prothorax , 
et  ayant  plus  de  trois  fois  sa  longueur,  pubcscentes,  testacées, 
avec  un  point  noir  et  soyeux  vers  leur  base;  dessus  du  protho- 
rax ferrugineux,  ponctué;  abdomen  brun;  pattes  testacées. 
—  De  Risliar,  sur  les  bords  de  la  mer  Caspienne. 

QUATRIÈME  DIVISION. 

Crochets  des  tarses  dentelés  en  dessous,  accompagnés  <f  uti  ap^ 
pendice  enferme  de  scie;  prothoràx  carré;  corps  épais; yeux 
ttihngéf. 
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Onzième  gaftre.  Les  Hories  (  Horia  ) .  J 

Antennes  courtes  et  simples  ;  mandibules  fortes  ;  palpesl 
formes;  articles  des  tarses  entiers.  I 

Les  mâles  ont  la  tête  ou  les  pieds  postérieurs  plus  forts  fl 
les  femelles.  Ces  insectes  sont  tous  exotiques»  et  paraisM 
devoir  vivre  dans  les  bois.    ■        '     •.      -  •  ' 

HoRiE  MACULEE  (^Hotia  maculataf  Ouv.).  D*an  jaune fafrj 
ve  ;  plusieurs  taches  noires  sur  les  élytres.  Saint-Domingae. 
Brésil. 

D'après  les  observations  d'un  auteur  anglais,  coosignée:' 
dans  les  Transactions  de  la  Société  linnéenne  de  Londres,  b 
larve  de  cette  espèce  vit  eu  parasite  dans  le  nid  d'un  gros  xy- 
locope  qui  dépose  ses  opjifs  dans  le  bois. 

HoRiE FERRUGINEUSE  ( H. /erru^tiio^a, Latr).  Fauve;  mafl' 
dibules  grandes  ;  noirâtre  ;  tête  grosse.  Tronquebar. 

CINQUIÈ»«E  DIVISION. 

Crochets  des  tarses  profondément  divisés  ou  doubles  ^  «i/iyrff»- 
telures  en  dessous  ;  corps  oblong;  tête  grosse  et  inclinée  ;  yevs 
ordinairement  allongés  on  échancré^  ;  élyires  et  abdonun 
mous. 

La  plupart  de  ces  insectes  sont  vésicants  ;  d'un  usage  dange- 
reux à  l'intérieur.  On  les  emploie  en  vésicatoire. 

Douzième  genre.  Les  TETRAONfx  (  T(etraoy»^.r  ). 

Pénultième  article  des  tarses  divisé  en  deux  lobes  ;  dmtenn^s 
grossissant  un  peu  vers  leur  extrémité  ;  prothoraz  en  carré 
transversal. 

Tous  ces  insectes  sont  exotiques  et  habitent  ïkaxiUnpA  sep- 
tentrionale. 

Tetraontx  a  Hurr-TAGHES  (  Tetmoi^x  ocU»  -  macaiolitt  , 
Xatr.).  Noir,  avec  quatre  taches,  rouges  sur  chaque  élytic. 
Amérique. 

•  Treizième  genre,  LesMyt.abres  {^Mylabris^. 

Tous  les  articles  des  tarses  entiers  ;  antennes  plos  grosses 
vers  le  bout,  régulières  dans  les  deux  sexes,  de  onze  artidei, 
dont  les  derniers  forment  une  massue  arquée  et  pointue. 

Autrefois  on  se  servait  de  ces  hisectes  en  (>tace  de  canthari- 
des,  e|  l'on  en  fait  encore  usage  dans  quelques  parties  de  rita> 
lie  et  en  Chine. 

MTLAfi&B   D1X-P0IKT8  (  Mylobvis  decem^ffuncUtta,  lai».). 
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l^oir;  élytres  d*an  rouge  pâle,  quelquefois  jaunâtre,  ayant  une 
tache  lunulée  au  bout,  deux  pointeau  milieu  sur  une  ligne 
transversale,. deux  auu^s  à  la  base,,  noirs.  Bans  le  Lkuousin. 

Mylabre  de  Fdbslin  [Mylabris  Fuestini ,  Panz).  Noir;  une 
seule  tache  à  la  base  de  chaque  élytrë  ;  une  bande  au  milieu , 
accompagnée,  au  bord  extérieur,  d*une  petite  tache  conco- 
lore  ;  du  reste  il  resscteible  au  suivant.  Hongrie. 

MviASHS  VARiABU  (AT.  varitMHs ^  Latr.].  Noir;  âytres 
ayant  chacune  à  leur  base  une  on  deux  taches  rondes,  deux 
bandes  dentées  et  transversales ,  et  une  tache  arrondie  au 
bout,  tettacées.  France  méridionale. 

Mtlabiie  G^ÈMisi  (M,  geminata,  Fab.).  Dun  fauve  jaunâtre  ; 
deux  points  à  la  base  desélytres,  une  tache  extérieure  an  milieu; 
deux  points  réunis  oitlibreS  à  l'extrémité,  noirs.  France  mérid. 

Mtlabrs  DBtA  cmoORÉE  [M.  cîc/iorft,  Latr.),  Corps  noir, 
ainsi  que  les  antennes  ;  chaque  élytre  ayant  six  bandes  trans- 
venes,  ondées  et  non  interroiiipues,  dont  trois  d'un  rouge 
fauve  et  trois  noires  alternatives,  une  rotige  commençant  à  la 
base,  et  une  noire tenuinant  l'extrémité.  —  Variété  :  long  de 
i4  à  16  millim.  ( 6  à  7  lignes)  ;  noir,  velu ,  avec  trois  bandes 
jaunes  et  dentées,  dont  Ta  première  divisée  en  deux  taches 
sur  les  élytres.  Paris. 

Mtlabre  a  six-taches  (M.  sex^macnlala  ,LAVk.).frès-noit; 
élytries  testacées,  marquées  de  trots  points  noirs.  Russie  méri- 
dionale. . 

Mtlabrb  a  quatre-points  (Af.  ^uarfn/junctota, Latr.). Noir; 
éfytres  testacées,  avec  quatre  points  noirs. Russie  méridionale. 

Myladre  a  trois-taches  (  M.  (rtmacufafa,  Latr.).  Noir; 
élytres  testacées,  ayant  une  tache  commune,  ronde  et  suturale 
en  dessous  de  Técusson,  et  une  bande  arquée  et  transverse , 
noires.  Italie. 

Mtlabre  ALGÉRiEit  {Sî.  Jlçirica,XjA'ni,),  Noir;  él|itres testa- 
cées ou  jaunâtres,  sans  taches^  Italie. 

Quatorxième  genre,  Lbs  Htclbis  {Ifycleus), 

Tous  les  articles  des  tarses  entiers;  antennes  régulières 
dans  les  deux  sexes,  mais  de  neuf  articles ,  dont  le  dernier 
très-grand ,  en  forme  de  bouton  ovoïde. 

Htclbb  ARGENTEE  {Hycleus  argcntatus,  -^  Myiabris  argen» 
tata  »  Far.  ).  Loiig.  i4  è  16  millim.  (  6  à  7  lignes)  ;  couverte 
d  un  duvet  argenté  luisant  ;  élytres  ayant  des  taclies  jaunes. 
Sénégal. 

Entomotogie,  tome  a,  4 
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HtclÉE  ARGUS  [Hycleus  argus.  — Mylabris  argus ,  OLîV.).lfe 
la  taille  du  précédent-,  noir,  couvert  d'un  duvet  bianc;  élytn 
pâles,  avec  six  points  oculés  noirs.  Russie^méridionaie. 

Quinzième  genre.  Les  Cèrocomes  [Cerocoma). 
Articles  des  tarses  comme  les  précédents  ;  antennes  irréga- 
Hères  da^ns  les  mâles,  de  neuf  articles,  terminées'par  un  boutoo. 
Le  corps  de  ces  insectes  est  assez  mou,  étroit  et  all<fngé, 

Îiresque  cylindrique  :  les  antenues  des  mules  épaissies  dans 
eur  milieu,  irrégulières ,  forment  comme  une  espèce  de  pana- 
che ;  ils  commencent  à  paraître  en  été,  volent  très-bieo  mar- 
chent mal,  contrefont  le  mort  quand  on  les  saisit,  sont  parés 
de  belles  couleurs,  et  se  trouvent  sur  les  fleurs. 

CÉROGOME  VERTE  (  Cerocoma  vindisif  Latr.  Cerocoma 
Scliœffcn^  Lin.  ).  D'un  vert  doré  ou  bleuâtre;  antennes  et 
pattes  d'un  fauve  jaunâtre;  tarses  des  femelles  obscars  •  pro- 
thorax ponctué,  avec  une  ligne  courte,  enfoncée  et  longitudi- 
nale, dans  son  milieu.  Paris. 

CÉROCOMB  DE  ScHREiBER  (  C.  Sckretberi ,  Latr.).  Semblable 
à  la  précédente,  mais  ventre  d'un  fauve  pâle  à  l'extrémité. 
Midi  de  la  France. 

CÉRocoME  DE  Wahl  (  C.  WalilU,  Latr.  ).  Verte;  antennes 
et  pattes  noires.  Espagne. 

Seizième  genre.  Les  OEnas  (OEnas), 
Antennes  de  la  même  grosseur,  ou  amincies  vers  le  bout, 
moniliformes  ,  coudées ,  guère  plus  longues  que  la  tête   ter- 
minées par  une  tige  en  fuseau  ou  cylindrique,  et  composée 
des  neuf  derniers  articles. 

Le  dernier  article  des  palpes  maxillaires  de  ces  insectes  est 
allongé  et  cylindracé,  ce  qui  les  distingue  trèsrbieu  desMyla- 
bres  et  des  Cantharides,  avec  lesquels  ils  ont  de  l'analogie, 
mais  qui  otfl  cet  article  ovale. 

OEnas  Africain  {OEnas.JferXkr^-  Lytta  Afra,  Fab.).  Noir; 
antennes  d'un  bran  rougeâtre,ii  partir  du  coude;  protboras 
rouge.  Espagne. 

Dix-septième  genre.  Les  MeloÈs  (Afefoe). 
Antennes  de  la  même  grosseur,  ou  amincies  vers  le  bout,  mo- 
niliformes, droites  ou  sans  coude  remarquable,  irrégiinéres 
dans  les  mâles,  au  moins  de  la  longueur  de  la  tête  et  du  pro- 
thorax ;  point  d'ailes  membraneuses  sous  les  élytres  :  celles-ci 
très-cpurtes ,  croisées  dans  une  partie  de  leur  bord ,  ne  recoa- 


vrant  qu'une  partie  de  l'abdomen ,  qui  est  très-gros,  et  comme 
véâicaleux  ou  enflé. 

Ces  insectes  sont  remarquables  par  leur  pesanteur  ;  ils  se 
traînent  dans  Therbe,  dont  ils  se  nourrissent ,  et ,  lorsqu'on  les 
touche ,  ils  font  sortir  des  articdlations  de  leurs  pattes  une  li- 
c|uear  acre ,  jaunâtre  ou  roussâtre.  Dans  quelques  parties  de 
FElspagne  on  les  emploie  encore  comme  les  Cantharides.  On  les 
regardait  autrefois  comme  un  très>bon  remède  contre  la  rage< 

*  Prothorax  en  csarré  aussi.long  que  large, 

"Mmloû  paoscahabee  {Meloe  proscarabœus ,  Latii.)*  I^'nn  bleu 
très-£oncê  ou  un  peu  violet  ;  derniers  articles  des  antennes 
noirs  ;  tête  et  protborax  ayant  des  points  vagues  et  plus  petits 
quç  dians  les  espèces  suivantes  ;  nu  léger  sillon  sur  la  tête  ; 
pro thorax  nn  peu- rétréci  postérieurement ,  à  bord  postérieur 
plus  concave  que  dans  les  autres  espèces,  si  l'on  en  excepte  la 
suivante  ;  élytres  finement  rugosules.  Paris. 

MstoÈ  DE  MAI  (M^  mcgalis,  Fab.).  D^'un  noir  très-foncé, 
uni  »  avec  les  bords  supérieurs  des  anseauz  de  Tabdomen  rou- 
ges. Espagne. 

MÉLoà  AUTUMNAL  (  M.  autumnalis ,  Latb«  M.  t^anea ,  Fab.  ). 
Beaucoup  plus' petit  que  le  précédent  ;  d'un  bien  très-foncé  ; 
tête  et  prothorax  peu  ponctués,  paraissant  lisses  dans  plusieurs 
parties;  une  légère  ligne  enfoncée  derrière  la  tête  ;  prothorax 
très -concave  au  bord  postérieur,  qui  est  un  peu  relevé  et  re« 
bordé  ;  élytres  parsemées  de  gros  points  enfoncés.  Paris. 

MÊloÊ  couvert  {M'  tectay  Latr.  M.  similis,  MarshaM. ). 
Semblable  au  Méloé  proscarabée ,  mais  noir  ;  tête  et  protborax 
d'un  noir  bleu  ou  violet  ;  antennes  et  pattes  d'un  bleu  violet 
foncé  et  Inisanl  ;  pas  de  ligne  enfoncée  sur  le  vertex ,  et  points 
enfoncés  de  la  tête  et  du  prothorax  plus  lisses  ;  élytres  plus 
grandes ,  allant  presque  jusqu'au  bout  de  l'abdomen ,  finement 
n^[Osules.  Paris. 

MKf.oé  A  BORDUBE  (M.  Umbata,  Latr.  ).  Noir  ;  lisse;  pro- 
tborax plan;  limbe  des  élytres  ferrugineux,  la  base  exceptée. 
Hongrie. 

Mklob  lisse  (Af.  (awi^ato,  Latr.  ).  D'un  noir  mat,  presque 
lisse  ,  n'étant  que  finement  pointillé  ;  une  petite  ligne  enfoncée 
sur  le  .vertex  ;  côtés  du  prothorax  tombant  à  angle  droit  et 
paraissant  rebordés  aux  angles  antérieurs  ;  élytres  très-cour- 
tes, ne  dépassant  pas  le  preooier  anneau  de  l'abdomen  :  ce- 
Iw-d  ayant  le  bord  postérieur  de  ses  cinq  premiers  anneaux 
Tottgeàtre  en  dessus.  Espagne. 
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*  *  Prothorax  en  carré  plus  large  que  long. 

VLhAi  TJ^RiÈ  [Meloevariegata,  Lbàch.  M.  mcqalisy  "Lati^ 
Tête  et  prothoiiax  mélangés  de  cuivreux  et  de  vert,  à  poinft 
enfoncés,  très-profonds  et  confluents;  prothorax  éohaocré pos- 
térieurement, ayant  une  petite  ligne  enfoncée  au  milieu;  pat- 
tes et  dessous  du  corps  violets  i  élytres  chagrinées ,  d'un  vert 
foncé  ;  abdomen  à  anneaux  cuivreux,  ayant  une  bande  vertt 
et  transverse  à  leur  base.  Paris. 

MÉLOÊ BRÉvicoRNE  {M*  brcvicomis,  l^ATK,).  Semblable  m 
précéd€tiit,  mais  d'un  noir  un  peu  bleu,  fiDemeat  ponetoé; 
élytres  et  abdomen  plus  mats  ;  les  premières  finement  ragon- 
les.  Midi  de  la  France, 

MÉix>é  C0U-SIL1.0NNB  (M.  sutcieoUis,  LAtii.).Ifôiv;  tvès<^H»w* 
tué  ou  variole  ;  un  silloo^  très-profond  et  lonçitudinal  an  miUm 
du  prothorax  ;  élytres  avec  des  points  lisses  »  assez  lar|^,  et  à 
bords  rayonnes.  Mâcon. 

MÉLOÊ  PONcroÉ  [M.punctatuSfLATK.).  Eiltiàr«Bieot  aoir, 
variole;  une  forte  échancrure  au  bord  postérieur  en  protho» 
lax.  Bordeaux. 

Mbloé  a  points-batonnbs  (  Af.  ptinctato-nuliatMS,  Latb.  j. 
Semblable  au  Méhé  de  mai,  mais  noir,  et  prothorax  awios 
échancré  au  bord  postérieur.  Midi  de  la  France. 

DiX'huittème  genre.  Les  Gantharidbs  (  Cantheiris), 

Antennes  droites,  filiformes ,  de  la  longueur  au  moins^de  la 
tête  et  du  prothorax  ;  des  ailes  .membraneuses  sous  les  élytres; 
celles-ci  aussi  longues  que  l'abdomeu  :  du  reste ,  ipêmes  caiac- 
tères  que  les  genres  précédents. 

Ces  insectes  volent  bien,  se  trouvent  sur  (es  arbres,  dont 
ils  dévorent  les  feuilles,  et  pondent  leurs  œufS  dans  la  terre, 
dit-on ,  où  leurs  larves  vivent  et  se  métamorphosent. 

Premier  sousrgenre.  Les  Cantharides.  Èfytres  nqn  rétrécies  aa 
pointe  à  leur  extrérfiité  f  antennes  nqtabhment  plus  courtes 
que  le  corps,  à  second  article  court;  palper  maxiUmras  pkis 
gros  à  leur  extrémité. 

Ganth ARIDE  A  visiGATOiRB  (  Cantkoris  veskakuiat  Layr. 
Lytta  vesicatoria ,  Fab.).  D'un  vert  doré  ;  antennes  noires.  Ion» 
gués  comme  les  deux  tieni  du  corps  ;  une  ligne  profondément 
enfoncée  sur  le  milieu  de  la  tête  ;  une  ligne  enfoncée  et  lon- 
gitudinale au  milieu  d'un  prothorax  inégâ  ;  deux  nervures  peu 
pronoooées,  longituçUnales,  vers  le  côté  interne  das  élytres. 
Paris. 
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GAlfTHARIDE  STRiEifNE  {Cantluins  Syriacay  Latr.  Lytia  Syrio" 
-a.  ,  Fab.  ).  D'un  bleu  très-foucé ,  presque  noir  sur  la  tête  et  le 
protboFftr  ;  ce  dernier  arrondi,  rouge,  ayant  une  ligne  en- 
roncée  et  longitudinale  au  milieu  ;  élytres  vertes.  Hongrie. 
E\ussie.  Autriche. 

Canthak^de  ÉRTTimocÉPHALE  (  C.  erythrocephuio  ,  Latr. 
X^ylta  erythrocepkaia  ,  FiB.  ).  D'un  noir  mat  ;  base  des  An- 
tennes el  tête  rouges ,  cette  dernière  ayant  une  ligne  ou  une 
-tache  frontale  noire  ;  une  ligne  enfoncée  et  longitudinale  au 
znii ieu  du  prothorax;  bord  extérieur  des  élytres  cendré.  Rus- 
sie raéricïioiiale. 

Canth ARIDE  DOUTEUSE  (  C.  dubia  y  Ouv.  C.  verlicalîs ,  It- 
i^iG.  ).   Elle  ressemble  à  la  précédente,  mais  elle  est  entière- 
xnétit  noire ,  avec  le  vertex  fauve.  France  méridionale. 
E>ena»ème  sons-geare.  Les  Zonitis.  Élytres  presque  de  la  même 

làçgcur  ;  antennes  aussi  longues  que  le  corps,  menues,  séta- 

céeà,,<à  second  article  au  moins  aussi  long  que  la  moitié  du  sut' 
\  xftiinit  j^palpes  maxillaires  filiformes . 

Zoiyrris  TACHETÉ  ( Zoni'ew  sex-macutata ,  Latr.).  Noir;  tête 
et  prothorax  fauves ,  celui-ci  ayant  une  ou  deux  taches  noires; 
yeux  Boirs;  élytres  d'un  fauve  jaunâtre,  ayant  chacune  deux 
taches  noires  à  l'extrémité;  bout  de  l'abdomen,  cuisses  et  bas 
des  jambes,  fauves.  Midi  de  l'Europe. 

Zonitis  bout-hrulé  (  Z.  prœusta,  Latr.  ).  D'un  rouge 
fiauve,  luisant  sur  la  tête  et  le  prothorax,  terne  et  un  peu 
pâle  sur  les  élytres ,  qui  ont  nn  léger  duvet,  et  Textrëmité 
noire  ;  yeux ,  antennes  et  poitrine  ,  noirs  ;  tarses  obscurs  ; 
corps  pointillé,  et  une  ligne  lisse  sur  le  front.  Midi  de  la  France. 
Variétés  :  i**  fauve,  excepté  les  yeux,  les  antennes,  les  ély- 
tres, la  poitrine  et  l'anus,  qui  sont  noirs  ;  a"  noir,  à  protho- 
rax fauve. 

Zonitis  jaune  (Z.yii/uajLATR.  ).  Tête  et  antennes  noires, 
ainsi  que  le  dessous  du  corps ,  excepté  les  côtés;  côtés  posté- 
rieurs de  la  tête,  prothorax,  cuisses  et  haut  des  jambes  d'un 
rouge  fauve  ;  élytres  plus  ternes  et  plus  pâles  ;  écusson  noi- 
râtre, ainsi  que  les  tarses  et  le  bas  des  jambes,  anus  fauve. 
Italie. 
Troisième  sous-genre.  Les  Nêmognathes.  Semblables  auxprécé" 

dents,  mais  mâchoires  des  mâles  très-prolongées ,  filiformes , 

se  courbant  en  dessQus. 

NÉXOOKATHE'A  BANDES  {Nemognata  vittataf  luio.  Zonitis 
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viUàta ,  Fab.).  Noire ,  avec  quelques  paitiet  ivnvM  t^lycm  tes- 
tacées,  à  disqne  noir  longitodiDalement  oa  en  forme  de  bande 
mâchoires  repUées  toas  le  corps  jnsqae  près  du  bout  de  l'ab- 
domen f  dans  les  mâles.  De  la  CaroHoe. 

NÊMOGNATHB  chrysoméline  [Nemognata  chrysomelimaf  Iluc. 
Zonitis  chrysomeUna,  Fab^).  Noire;  tète  fauve  ainst  que  le  pio- 
thorax,  qui  est  taché  de  noir;  élyti'es  d'un  fouve  jaunâtre ,  ta- 
chées de  noir.  Espagne. 

Quatrième  SQns-genré.  Les  ^itaris.  Elytres  fortement  rétncies 

en  pointe  vers  leur  extrémité, 

SiTARis  HUMÉRAL  (Sitarts  humeraUs,  Latr.  Necydalîs  hume- 
ralis,  Fab.).  Long,  environ  i4  millim.  (6  lignes)  ;  noir  ;  poio- 
tillé  ;  ély très  d'un  brun  noirâtre,  jaunes  à  la  base ,  fortement 
rétrécies.  Paris. 

SiTARis  APiCAL  (5.  opicaUs,  h ath.).  Long,  environ  6  milliiB. 
(21/2  lignes)  ;  d*un  noir  luisant  et  glabrle;  éîytres  et  les  trois 
derniers  anneaux  de  l'abdomen  d'un  jaunâtre  fauve;  pattes  de 
la  même  couleur,  excepté  une  partie  des  cuisses  et  le  dernier 
article  des  tarses.  France  méridionale. 


SECTioi*  m.  Les  TÉTR AMERES. 

Ces  coléoptères  ont  quatre  articles  à  tous  les  taraes.  Ik  ha- 
bitent les  fleurs  ou  les  feuilles  des  plantes,  et  ift  nourrissent  de 
substances  végétales.  Cette  section  renferme -sept -familles: 
les  Rhinchophores,  les  Xylophages,  les  Platysomes,  les  Lonyicor' 
nés,  les  Eupodes,  les  OycUques,  les  Clavipalpes. 

FAMitLB  19.  LES  KjnNCHOPHORES, 

ou  CHARANÇONS. 

Ànalyte  de$  genrei* 

Antennes  non  brisées»  n*étaht  pas  génicalées 
au  second  article;  scape  (article  basilaire] 
pas  beaucoup  allongé,  n'ayant  pas  de  fos-> 
secte  rostrale  destinée  à  le  loger.  Ordre 

premier les  ortiicjcèREs.        i 

1.  ^'Antennes  géniculées  (indistinctement  dans 
quelqnes^nes  dont  le  scape  est  très-court; 
et  dans  ce  cas  tuojours  logé  dans  la  fossette 
rostrale  )  ;  scape  le  plus  souvent  allongé , 
et  très-sourent  logé  dans  une  fossette  db 
i»M.  ordre  9e»  «  . .  .  I  I  .  •  •  » .  t  i    i  hSM  OOKAt^CÉA».      tO 
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A^ntmowê  non  en  owMae ^  .  .  . . .    ?  L 

Antennea  en  massue 4 

A-Otcnnes  dentées  oo  pectinées  ;  tarses  à  qnttre 

articles    diatinas,    le  pénultième  bilobé.  . 

Division  première. :  . .  les  BRVOnDCs.  r 

Antennes  ni  dentées,  ni  pectinées,  1er  et  9e 
I        annean  de  l'abdomen  irès-*lopga,  le  3e 
et  Le  4e  très^courts ,  le  dernier  semi-circn- 
^      laire.  Division  septième, ......  le?  breuthidcs.        19 

f  IHeds  postérieurs  propres  à  sautef .  Division 

)       sixième les  rbahpbidss.       18 

IPieàa  postérieurs  .simi^ement  prières  à  la 
marcbe 5 

^  lÊlytres  cachant  Panus  ;  second*  article  des 
1       tarses  sonrent  nn  peu  inclus  dans'  le  troi- 

I      sième.  Division  deuxième les  AMnoilBiDBS.     ^  10 

\  Ely  très  ne  ooaTraot  pas  l'anus 6 

Téta  courte,  transTerse  ;  yeax  grands,  arron- 
dis ,  très-proéminents.  I^visûm  4e.  les  rbinomackridbs.  15 
Tèie  allongée  derrière  les  yeux 7 

(Éljtres  ovales-oblongnes ,  en  route;  anted- 
nés  insérées  rers  le  milieu  ou  à  la  base  du 
.  -v      bec.  Division  cinquième  ......  les  knomùÉs.  17 

I  Elytres  allongées,  presque  carrées;  pygidium 

V    an.  Division  troisième Les  attelàbides.      13 

OBBI^  PBElflBB.  Le8  ORTHOGËRES. 

Première  division,  lbb  bhdchi9B8. 

^  Yeux  entiers ,  arrondis  t  latéravx;  les  trois 
^    1     deniers  artioles  des  antennes  grands  et  un 

'  i     peu  pcrfoliés G.  3e.  URODON. 

\  Yeux  émarginés  ou  lunules 9 

/  Pas  de  COQ  distinct  ;  jambes  postérieures  ar- 
^  )     mées  au  sommet  d^une  épine  Gxe.  G.  1er.  BRUCHE. 
'  I  Un  cou  distinct  ;  jambes  postérieures  années 
\    an  sommet  de  deux  épines  mobiles.   G9e.  spsruopBAGK. 

Deuxième  division,  les  anthbiBIDbS. 

f  Yeux  émarginés  en  derant  ;  bec  profondé- 

fQ  I     ment  écbaocré  au  sommet G.  4e.  ahthRIBB. 

'  I  Yeux  plus  ou  moins  arrondis  ;  bec  non  échan- 
\     cré - 11 

/'Massue  des  antennes  à  articles  rapprochés; 
i     élytres  oblongues ,  presque  lipé^res ,  peu 

1     convexes  en  dessus .  G.  Se.  tropibÈRÊ. 

11. <  Massue  des  antennes  à  articles  écartés; 
j  élytres  oblongues,  presque  carrées  et  con- 
I  Texes,  ou  courtes  et  un  peu  triangulaires^ 
\    w  MOn  llnéairçé  »  déprim^as  sur  la  doii    It 
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Î Article  des  antennes  un  pea  turbines, 
égaux ,  les  deni  de  la  base  un  peu  épais  ; 
massue  comprimée G.  7e.  brachytarse. 
Articles  des  antennes  arrondis,  les  premiers 
du  fbnicule  oblongs  et  obcotiiipies  ;  mas- 
sue à  peine  comprimée G.  Ga.  PLATYRHIN. 

Troisième  divUion,  les  attelaBiDes. 

(  ADtennes  de  douze  articles G.  8e.  apodèke. 

^^*  (  AnCenues  de  onse  articles.  .  .  .  '. i4 

/  Elylres  un  peu  carrées,  tronquées  en  derant, 

j  .  1     arrondies  au  sommet G.  9e.  attElabe. 

j  Elytrcs  grandes,  un  peu  arrondies  aux  épau- 

\    les  et  au  sommet.   .■......".  G.  lOe.  RHtNCiliTE. 

Qualrième  diviiion.  LES  BHiNOMAGÉaiujBS. 

(  Antennes  de  douze  articles. i6 

*^'  (  Antennes  de  onze  articles.  .  •.  .  .  .G.  13e.  aclète. 

i  Antennes  insérées  arant  le  milieu  dn  bec  «  le 
13a  article  petit,  aeuminé,  les  9-11  plus 
épa^s,  formant  la  massue G.  lio.  DiODTiliiYHQVC. 
Antennes  insérées  au  milieu  du  bec,  les  trois 
derniers  articles  plus  épais,  formant  la 
massue <^.  13e.  rbimomacère. 

Cinquième  dieiiion.  les  APIONIDES. 

Les  trois  dernier»  articles  des  antennes  très- 
serrés,  formant  une  massue  ovale  et  ai- 
guë.  G.  140.  APiox. 

Siœième  division,  les  BHiHPHiDES. 

(  Antennes  de  1 1  articles ,  insérées  sur  la  tête, 
**•  {     au-dessous  des  yeux.  .  .  ^  .  .  .  .  G.  15e.  RAMPHE. 

Seplième  division.  LES  BRBNTHIDES . 

(Elytres   allongées,   presque  cylindriques, 
convexes G.  IGe.  ARKHEKQDfi. 
-.      Elytres  allongées,    linéaires,   que/quefois 
I     atténuées  ou  appendiculées  au  sommet. 
\      G.  17e.  BRENTHES. 

OBDRE  II.  Les  GONATOGÈIŒS. 

Bec  plus  ou  moins  épais  et  difforme,  assez 
court,  peu  arqué;  antennes  proche  du 
sommet  du  bec ,  souvent  insérées  au  coin 
de  la  bouche ,  très-souvent  (jie  13  articles. 

a.)  ,     Légion  première les  brachyrhtnqocs.  ai 

\  Bec  cylindrique  ouGUforroe,  plus  ou  moins 
allongé ,  rarement  plus  court  que  le  pro- 
thorax ;  antennes  insérées  avant  ou  proche 
du  milieu  du  bec ,  jamais  au  coin  de  la 
bouche.  Légion  deuxième les  mégoehtiiqobs.   :v> 


"■( 


tst  liiiTNâBOFMiW.'FVim.  19.  4^ 

iScrobe,oa  canal  desantennes,  soas-ociilaire, 
courbé  oa  oblique ire  Phalange,    39 
Scrobe,  ou  canal  des  antennes  presque  droit, 
montant  yers  le  milien  de  Pœil.  Se  Fka^ 
lavtge. ...  * Sg 

Bec  oq  co^rl^,  on  pres(iDe  droift,  mais 
libre,  non  logé  dans  an  canal  pebtora^ 
àeet.  ire S3 

Bec  courbé ,  logé  dans  un  canal  pectoral. 
Seet,  2e. .......  ; - 27 

/Antennes  de  80a  9 aréoles,  ceox  formant 
25  1     la  massue  étant  inclus,  indistincts,  n'étant 

•)     comptés  que  pour  nn.DivUionire.  les  brachycéride».  35 
\  Antennes  de  doue  articles 34 

oA  (  ^^  ^rès-court.  on  presque  horizontal.  ...    25 
'*'  (  Bec  pl«8  on  moins  long  y  eonrbé  oa  penobé.    9a 
Bec  très-court ,  épais ,  courbé ,  souvent  an^ 
gnlé ,  un  peu  épaissi  au  sommet.  IHffi^ 

$Um  deiuâsiéme les  PACBTftBTNCHiDES.3G 

25^  1  Bec  ordinairement  oourt  on  très-^ourt,  quel- 
quefois un  pen  allongé,  toujours  horizon- 
tal, presque  de  la  largeur  de  la  tête  à  la     ' 
l>ase ,  souvent  un  peu  plan  en  dessus ,  ra- 
rement un  peu  arrondi.  JHvi$,  3e.  les  BRACHTOiRlDBs.  39 

Bec  assez  long,  épais,  on  courbé  ou  penché, 

le  plus  souvent  arrondi ,  rarement  un  peu 

angnlé,  souvent  un  peu  épaissL  Divi^ 
86.^     «ton  quairième,  .;.........  les  CLÉonides.         46 

Bec  long,  courbé,  presque  eyllndrique ,  un 

peu  arqué,  le  plus  souvent  peu  épaissi. 

Division  cinquième. les  MOtTTlois.  8Ç 


ÎBoc  court ,  épais  ;  antennes  courtes ,  de  11 
à  12  articles;  point  d'écusson.  JHviiio» 
Mixité.  * LES 


«7..       .  ,, 

sixi^e,  ...............  LES  mrasoPsiDEs, 

Bec  assez  court,  dilate  et  épaissi  au  sommet; 
I     article  basilaire  des  antennes  toigours  s'é- 
88.  <     tendant  près  des  yeux  ;  extrémités  du  bec 

f     di/ariqnées  2)t«f tson  wutième»  .  Î^ES  pTipi^HTNGBIDKS.68 
^Bec  court ,  non  dilaté  an  sommet 39 

/  Corps  allongé,  ailé  ;  épaules  pbturément  an- 
39  }     i^ées,  Divition  teptième.  .  .  .  ,  les  rQTLLOBiDBs.      63 
•  1  Corps  court ,  ou  un  peu  ovale  ;  épaules  ar- 

V    Tondiee  ou  pbtuses.  piviiton  8e. . .  les  çtçl0M(DBS.        64 

(  Antennes  de  W  i  19  article»;  masaue  de  4 
30.  l     erticles.  Section  Ire ^ ,  , ,  ^  ,  ,  .    31 

\  Antennes  de  sept  à  dix  articles  Section  9e.    33 

{Pieds  astériaurt  rapprochés  k  leur  baae.  Dt- 
ftftOfI  l'e ,  .  Lis  BBIRmNlDBS.  7t 

Pieda  autérieurt  é«artés  à  Iwr  baie.  ....    31 


46  us  COtioPTBMft.  ORDftB  V. 

/  Partie  de  la  poiirine  placée  entre  le>  pieds 
«A  )     antérieurs  plane ,  entière.  Divit,  9fi.  les  cholidbs.         i 
j  Partie  de  la  poitrine  placée  entre  les  pieds 
\    antérieurs  canalicnlée.  Dw,  5e.  les  caYPTORHTtlCBIDES.ll 

i  Antennes  de  neuf  à  4lix  articles  ;  ftinicnle 
constamment  de  cinq  articles.  Division 
quatrième les  gionides.  IK 
Antennes  de  sept  à  dix  articles;  fùnicnle 
de  six  ou  de  sept ,  on  de  quatre  articles. 
Section  troitième.  .  .  : SI 

ÎFnoicole  de  six  articles.  Divit.  5e.  les  RkinicuoPHOElDES.  il? 
Fonicale  de  sept  articles  Divition  Ce  les  cossû^idcs.  i^ 
Fanicnle  de  quatre  articles.  Div.  7e.  les  drtophthoridEs.  l^^ 

LÉGION  PREHIÈRB.  LES  BRACHYRIIYNQUES.  . 

Première  âiviiion,  LES  braghtcâbibbs. 

_  (Corps  OTale,  épais,  gibbeux,  tràa-sooTent 

^'  (     rude  ou  rugueux,  aptère  ;  bec  épais.  G .  18e .  br  ACU  YCàRl. 

Deuxième  division,  LBS  PACHTRHINCHIDBS. 

Bec  plan  en  dessus.,  sillonné  ;  premier  arti<«> 
cle  du  funicttle  oblong G.  19*.  DÉRACAMTBB* 

36.  {  Bec  presque  coupé  vers  le  front  par  une  in- 
cision transversale;  premier  article  du 
funicttle  un  peu  allongé,  obconique .  G.  20e.  PSALIDION. 

Troitième  divition,  les  BRACHYDBRIOBS. 

Corps  souvent  court,  rarement  ovale  ou 
ovale-oblong,  sans  ailes;  épaules  le  plus 
souvent   arrondies  ou   obtuses,  jamais 

37.  {     proéminentes 38 

Corps  allongé  ou  oblong,  le  plus  souvent 

ailé:  épaules  plus  ou  moins  angulées  ou 
proéminentes ^ .  ;  ; .    4S 

1  Articles  du  funicule  tous  lenticulaires,  ex- 
cepté le  1er  et  le  2e,  celui-ci  le  plus  long. 
G.  «le.  THTLACIW. 
Articles  du  funicule  noueux ,  on  obconiques, 
ou  tronqués  au  sommet ,  jamais  lenticu- 
laires.      39 

,  Articles  du  fUnicute,  a^utres  que  les  deux 
(     premiers,  noueux  ou  tronqués  au  sommet , 

39.  <     ou  très-conrtement  obconiques M 

(  Articles  du  funicule  tous  obconiques,  le  pre,- . 
^  mier  le  plus  long 41 

f  Scrobe  large ,  un  peu  courbé  ;  bec  séparé  du 
MQ  1     front  par  un  sillon  transversal  .  G.  9Se.  GKioRHtlI. 
^'  I  Scrobe  étroit,  linéaire,  subitement  flécbi  en 

\    dessous .G.  S3e.  SGIAPHIU. 


LE»  RATACBOPHOREd.  Fatrl.    i^,  4y 

/  Prothorax  court,  arrondi  sar  les  cfttés  ;  bec 
(      très-court,  un  pen  plan  en  dessus.  G.  2ie.  braGIiydèiie. 
.  <  Protb6rax  oblong ,  tronqoé  à  la  base  et  au 
f      gommet,  bec  court,  presque  cylindrique. 
V      , G.  25e.  EUSOHE. 

(  Scape  atteignant  an  plus  lés  yeux 43 

'*  \  Scape  dépassant  les  yeux 4S 

Bec  profondément    échancré  au  sommet; 
jambes  antérieures  courbées  en  dedans , 
5.  {      armées  d'un  crochet  au  sommet..  G.  â6e.  CHLOROPHAIf: 
Bec  pen  ou  point  échancré  ;  pieds  presque 
égaux,  touB  à  jambes  mutiques  ,  G.  28e.  SITOME. 

i  Massue  des  antennes  oyale-allongée  ;  bec 
coart ,  presque  cylindrique  ;  scrobé  li- 
néaire, courbé ,  subitement  fléchi  en  des- 
sous  G.  29e.  POLTDROSi 
Blassue  des  antennes  ovale-oblonguc ,  aca- 
minée;  bec  peu  conyexe  ou  plan  en  dessus.    45 

/  Articles  dn  fnnicnle  un  pen  turbines  ;  bec 
i      court ,~  épais ,  large ,   un    peu  convexe. 

îj  1       G.  270.  TANYMEC, 

\  Articles  du  funicule  noueux  ;  bec  court,  plus 
f  étroit  que  la  tête,  un  peu  plan  en  de>i-ins, 
V.    parallélipipède. ,  G.  30e.  métallite. 

Qualrième  division,  les  cléonides. 

(  Ordinairement  des  ailes  sous  les  élytres ...    47 
^'  (  Ordinairement  point  d'ailes  sous  les  élytres.    50 

!  Septième  article  du  funicule  pas  plus  épais    ■ 
que  les  autres ,  les  antres  graduellement 
nn  pen  plus  courts ,  celui  de  la  base  très-» 
court  et  obconique.  .......  G.  33e.  PACHYCÈRE- 
Septième  article  du  funicule  plus  épais  que 
les  autres. ....  « 48 

y  Un  senl  article  de  la  base  du  funicule  nn 
(     peu  fong  et  obconique;  2-6  transrersaux 

18.  <     serrés G.  24e.  gronops. 

f  Deux  articles  do  la  base  du  funicule  obco- 
^     nique,  3-6  transversaux  et  serrés  ....    49 

(Second  article  basilaire  du  funicule  le  double 
plus  long  jnc  le  premier  ;  yeux  ovales. 
G.*52e.  BOTIIYNODÈRE. 

~"\  Second  article  basilaire  du  funicule  n'étant 
I  pas  le  double' plus  long  que  le  premier; 
\    yeox  oblongs G.  3ie.  cléon. 

jw.  (  Un  écnason 51  ) 

*'*iPu d^écitfwn  ..............  G.  390.  auNYOPSr        l 


48  ISS  coiiopsàutt.  &IIDU  ▼. 

iEcQSaon  très-distinet ,  arrondi  «n  stnuMft  ; 
artieles  du  fonicule ,  autres  que  les  deux 
premiers,  toujours  lenticolures.   G.  35e.  alophS. 
EcDSsoB  pins  ou  moins  distinct,  triangu-» 
laire;  articles  du  fnnicule  très-rarement  . 
lenlicolaires..  .- 53 

Yeux  dépriméj  ,  pea  arrondis  ;  articles  du 
funicttle,  àatréS  qde  les  deux  basilaires, 
^a  1     on  P^o  noueux  et  presque  égaux  G*.  38e.  bARTNOTB* 
^  Yeux  un  peu  proéminents ,  arrondis  \  articles, 
du  fnnicule  tons  un  peu  obconiqnes ,  ou 
graduellement  ^ns  courts 53 

Toas  les  articles  du  fonicule  obconiqnes; 
scape   sensiblement  épaissi,    surpassant  ^ 

presque  les  yeux. G.36o»  GKONÈMB*  ; 

S4.  ^  Articles  du  funicule ,  autres  qoë  les  basilai- 
res ,  ,ou  un  peu  lenticulaires  i  ou  presque 
turbines,  graduellement  plus  Gourts  ;  mas» 
sue  des  antennes  acuminée.  .  . .  .  G»  37e.  LiOPHLlÈB. 

Cinquième  dtviston.  LES  V0I.YTIDB8. 

(Toutes les  jambes  armées  d'un  crochet  au 
sommet  en  dedans 56 
Toutes  les  jambes  mutiques  au  sommet.  ...    61 

(  Des  ailes  membraneuses  sons  les  élytres. .  .    57 
^'  \  Pas  d'ailes  membraneuses  sous  les  élytres.    59 

«  Bec  plus  long  que  deux  fois  la  tête  ;  écusson 

I      ou  invisible  ,  ou  triangulaire 58 

57.  \  Bec  n'étant  pas  deux  fois  aussi  long  que  la 
(  tôte  ;  écusson  distinct,  arrondi  au  sommet. 
N    G,  42e.  Hyloeb. 

/  Ecusson  petit ,  triangulaire;  massue  des  an-- 

(     tenues  presque  orale ,  acnminée.  G.  40e.  iiÉPYRB. 

58.  <  EcQSsoB  inyisible  ;  '  massue  des  antennes 
r  grande ,  un  peu  arrondie ,  à  articles  peu 
^    distincts.  .  ^ G.  4le.  TANYSPVIU. 

Ecusson  très-petit,  mais  cependant  distinct  ; 
bec  non  arqué  ;  jifticlcs  du  funicule ,  an- 
tres que  les  deux -premiers,  un  peu  arron- 
50.  {     dis ,  ou  transversaux  et  un  pen  tronqués. 

G.  45e'  HOLYTE. 

Ecusson  nul  ;  bec  un  peu  arqué  ;  articles  du 
funicule  lenticulaires  on  un  peu  turbines.    60 

Articles  dn  funicule  iQpticulaires ,  les  deux      * 
basilaires  obconiques  ;  massue  courtement 

OTsle  acuminée G.  4ie.  plinthe. 

60.  {  Articles  dn  funicule  un  peu  turbines ,  les 
deux  basilaires  un  pen  allongés;  massue 
presque  ronde,  à  articles  peu  distincts. 
« G«  -tto.  AAilU, 


tu  HHmciioraolLES.  tam,  tg.  4» 

'  Articles  du  fvnicule,  antres  qae  les  ttasilai- 
res ,  un  pea  noaein ;  massae  orale;  bec 
le  double  plus  long  tjôe  la  tête  .  .  G.  4Ge.  phytonome. 
61 .  '\  Articles  du  funicule ,  autres  que  les  deux  ba- 
silaires,    tronqués  au  sommet;  massue 
OTule-allongée ,  étroite;    bec  de  .moitié 
plus  long  que  la  tête. G.  47e.  coniate. 

Siôfième  division,  les  BYaS0P«iDES. 

/  Les  deux  artielès  basilaires.du  ToniCDle  un  • 
€2.  <      peu alloo{|fés,  légèrement  en  massue,  les 

(     autres  plus  courts,  lenticulaires.  G.  48e.  RHYTianiN. 

Septième  divition.  ies  PHYLLOBIdes. 

ÎLesdeax  articles  basllaires  du  funicule  un  peu 
allongés,  obooniqnes,les  antres  obconiques 
ou  noueux  ;  bec  court ,  presque  cylindrî- 
1"« •  •  ; G.  4».   PHYLIOBIE. 

Huitième  divition,  les  cyclomides. 

^  (  Front  larg« ,  sourent  conrexe. . . ,  G.  50e.  ptoquc. 
"*•  \  Front  ordinaire ,  asses  étroit 65 

/*  Antennes  longnes  et  grêles;  scapeen  mas-  * 
I     sue  ;  articles  du  funicule  tous  obconiques. 
6.*».  < G.640.  LAPAROCÈRE. 


j  Antennes  courtes ,  ou  un  pou  longnes ,  ^ais 


assez  épaisses 66 

/  Scrobe  presque  supérieur ,  apical ,  oblong , 
i  assec  large  et  profond  ;  articles  du  funi- 
\  cole ,  autres  que  les  deux  basifaires ,  un 
66. '.  peut4irbinés  ou  lenticulaires.  .  .  G.  53e.  pérIYèle. 
i  Scrobe  allongé ,  presque  droit ,  profond ,  ou 
f  court  et  un  peu  courbé,  articles  du  funi- 
\,     cttlenouenx  on  très-courts  et  transTcrsaux.    67 

/  Scrobe  allongé ,  presque  droit  ;  les  denx  ar- 
L  licles  basilaires  du  funicnle  conrtement 
1     obconiques  ,  les  autres   très-courts   et         , 

€7.  ^     transTersaux •.  G.  51e.  TACHYPnLÉC. 

i  Scrobe  court,' un  peu  courbé;  les  deux  ar- 
f  licles  basilaires  du  funicule  conrtement 
\    obconiques,  les  antres  nooeux.  \.  G.  92e.  o>nAs. 

Neuvième  divition,  LES  otiorhyncuides. 

/  Prothoraxnon'lobé  près  des  yeux  ;  pas  d'ai- 

^  1     les  membraneuses  sous  les  élytres 09 

*'^' )  Prothorax  lobé  près  des  yeux;  des  ailes 

\    sous  les  élytres G.  58e.  CHiLCP.niF. 

{  Elytres  années  de  chaque  côté ,  avant  leur 
69.]     sommet,  d'une  épine  forte  et  droite.  G.  57e.  elytrodox. 
(  Pas  d'épines  aux  élytres 70 

pntamoiogief  tome  a*  5 


»  _  ^     » 


50  LES  COLEOPTERES.   ORDRE  V. 

(Bec  profondément  échancré  au   aommët  ; 
)     scrobe  oblong,  profond  à  la  base.  G.  56e.  tylodère. 
'^^*  I  Bec  pea  on   point  échancré  an  sommet; 

\    scrobe  court,  large G.  S6«.  otiorhynqve. 

LÉGION  DEVXiÈftE.  LES  MEGORâYNQUES. 

/  Dessous  du  prfttkorax  entier ,  '  noft  canali- 

\     culé  deyant  les  pieds  antérieurs 71 

'     j  Deâsom  du  prothorax  plus  ou  moins  distioe- 
\     tement  canaliculé  entre  les  pieds  de  devant.    100 

f  Ecttsson  plus  ou  moins  distinct  ;  des  ailes 

72.  }     sous  les  élytres ^ .    73 

(  Ecnsson  nul  ;  pas  d'ailes  sons  les  élytres.  .    98 

I  Funicule  composé  de  six  articles 74 

75. 1^  panicule  composé  de  sept  articles.  .  .  ,  .  .    79 

C  Yeux  .rapprochés  (funicule  de  sept  articles 
74. 1     dans  deux  oa  trois  espèces).  .  .  .  O.  8is.  okcuistE'. 
'  (  Yejn.  plus  on  moins  distants 75 

Yeux  grands ,  très^pro^ineats  ;  «roik  arli-t* 
clés  basilaires  dn  faniente  un  pea  longs, 
presque  coniques;  les  autres  un  peu  noueux. 

G.  80e.  PHYTOBIE. 

7^'^  Yeux  de  grandeur  ordinaire,  peu. ou  point 
proéminents;  articles  dn  funicule,  autres 
que  les  basilaires ,  jamais  noueux^  ou 
noueux^  mais  alors  courte  . 76 

i Prothorax  transversal ,  nn  peu  tronqué  à  la 
base  et  au  sommet,  subitement  rétréci  en 
avant .  6,  75e.  TYCHlfe. 
Prothorax  plus  long  que  large,  non  tronqué 
à  la  base. 77 

Elytres  aussi  longves  on  plus  longues  que 

l'abdomen ^  .  .  G.  70«.  BRADTBAtft. 

Elytres  plus  ooortes  que  l'abdomen. 78 

1  Antennes  médiocres  ;  articles  du  funicule , 
autres  que  les  basilaires  ,  ou  tronqués  an 
sommet,  on  lenticulaires G.  78e  siBTNE. 
Antennes  im  peu  longues  ;  articles  du  funi- 
cule ,  autres  que  les  basilaires ,  courts  et 
noueux G.  73«.  AVALV.  { 

{Articles  dn  funicule ,  autres  que  les  basi- 
laires, un  peu   perfoliés,  .  >  .  .......  80 
Articles  du  funicule  jamais  perfoliés 8S 

(  Bec  presque  plus  court  que  la  tête ,  épais, 

80.  \     angnlé ,  plan  en  dessus G.  616.  RllIlVOGTI.Itfi« 

(  Bec  «Uoogé  y  pea  épcûs ,  cylindrique. .  •  .  .   81 


"■[; 


fProChorax  presqne  transTersal  »  tronqué  au 
somnet  seulement ,  et  bisinaé  à  la  base. 
; )G.  81«.  ANOPLE. 
Protboraz  on  peu  tronqué  postérienrement 
et  antérienrement O.  67*.  bi«lksque. 

j.^  (  Articles  da  fùnicnle  pins  on  motns  noueaz.    85 
^*  \  Articles  du  fnnicole  non  noacnx 85 

iBase  du  prothorax  tronquée ,  celai-ciphis  on 
moins  lobé  près  des  yenz.  ........    84  . 
Base  da    prothorax  l^rement   bisinnée  : 
celai-Gi  oblong ,  an  peu  coi^ue ,  è  bords 
po^rienTs  arrondis G.  73e.  bALAION. 

Prothorax  largement  écanchré  en  lîessos  et 
en  dessooB  antérieurement;  écosson  petit 

et  arrondi^ «  .    .  .  .  O.  60*.  ^TDROKOVE. 

84-  {  Prothcmix  étroit  antérieurement ,  les  çûtés 
grossis  et. arrondis  aa  milieu;  écassou 
distinct,  triangulaire,  arrondi  au  sommet. 
6.  64e.  ifoiRHiN. 

(  Fanicnle  de  six  articles.  .....  G,  75e.  tTCBiE. 

^-  \  FunicolQ  de  sept  article^ 86 

/^  Articles  du  fanicnle  lenUcalaires.  .....    87 

gg  1  Articles  du  Nniuule  non.  lenticulaires ,  oh" 
*  J     coniques  on  tronqués  au  #oinmet ,  ou  an 
\     peu  turbines 95 

_  (  Article*  du  Amicale  transversaux 88 

'*  \  Articles  du  fanionte  non  transTersaux. .  .' .    80 

IProtUorax  profondément  bisînué  h  la  base, 
an  peu  sluoé^échancré  antérieurement. 
G.  60a.  LAEIN. 
Prothorax  très-allongé  postérieurement  tera 
l'écnsson,  échancré  antérieurement.G.74e.  COrtssomkbe. 

/  Teox  enfoncés,  bas  ;  écosson  élevé,  arrondi,-    ^ 

g^  \     tuberculiforme. G.  77e.  philEriib. 

'  j  Yeux  plus  ou  moins  Sdillants  ;  écusMu  non 
\     tnbercuUlorme ,  ou  indiatinot .    00 

f  YeuxoTales,  très-rapprocbéâ, grands.  G.  G5«.  TBAlfliOPniLE. 
90.  \  Taux  arrondis,  distants  ou  peu  rapprochés, 
V.     rarenient  grands 91 

Base  >do  prothorax  on  peu  tronquée  ;  pygi- 

dium  ouyert,  semi-arrofidi. ...  G.  C8e.  LfCNTObE. 
Base  du  prothorax  plus  ou  moins  sinuée.  .    9  j 

/  Elytres  allongées ,  presque   cylindlriqDes  ; 

93  I     pieds  asaes  courts G.  69«.  BRAGHONitx. 

"  I  Elytres  dVales-obloQgaes,  convexes^  soaTent 
\    grandes  ;  pieds  Un  pen  longs.  .  .  G.  7le.  anthonome. 

m  (  Funicnle  de  six  articles G.  75e.  tycuib. 

'  \  Faniculo  de  sept  articles ()4 


..i! 
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/  EcuBson   ttès-apparent ,    él&yé  ,   arrondi. 

\     G.  6ie.  nssODE. 

*  i  Ecasson  à    peine  yisible ,  pu  oblong  on 

\    triangulaire. 95 

(  Ecnsaon  assex  apparent ,  triangulaire.  ...    96 
^^'  (  EcoBâon  à  peine  apparent ,  oblong. .....    "97 

iYettx  un  peu  orales  ;  ély  très  allongées ,  cy- 
lindriques ;  prothorax  coniqne.  .  G.  59e.  lixb. 
Yeux  arrondis;  élytres  orales,  tin  peu  car- 
rées, eonyexes;   prothorax  troCqué  an 
Bommet ;  .  .  G.  79«.  ACALTPTE. 

iDeux  articles  basilaires  du  (tiiticule  un  peu 
longs;  massue  des  anlennei  non  acuminée. 
G.  65e.  GRTPIDIÊ. 
Le  premier  article  basilaire  seul  un  peu 
long;  massue  des  antennes  acumiirée. 
.....,.- G.  76e.  UYpaomx,. 

/  Articles  du  funicule ,  antres  que  le  premier 

Iqai  est  épaissi ,  un  peu  noueux  ;  bec  al-* 
longé  ,  un  peu  mince ,  cylindriqne  ,  li- 
néaire, arqué G.  84e.  traCHODB. 
Articles  du   fùnicnle  jamais  noaeax;  bec 
assez  gros. ".........    99 

1  Premier  article  du  (tinicnle  allongé,  en 
massue  ;  les  autres  courts  ,  arrondis  , 
égaux ,  soyeux G.  83«.  STTPBLS. 
Les  denx  articles  basilaires  du  fnnicnle  un 
peu  longs ,  obconiques  ;  les  autres  courts 
et  légèrement  obconiques.  ...  G.  85e.  HtORniil. 

.  f^  (  Funicule  de  6  articles;  bec  assez  arqué.  G .  87».  lypre. 
""•  (  FunicttlQ  de  sept  articles  ;  bec  peu  arqué.  .    101 

f  Massue  des  antennes  allongée ,  en  fuseaa  ; 

401  )      yeux  ai:rondi8 G.  80».  ARTHROSii-'tC. 

*"*•»  Massue  dos  antennes  oyale,  grande;  yeux 

^    ovales G.  88e.  bagpl'S. 

Deuxième  division.  LES  CHpLlDES. 

/'Antennes  asseii  courtes,  un  peu  fortes,  à 
102i<      massue  obtusément  ovule;  élytres  oblon- 

(,     gucs,  un  peu  convexes  6n  dessus.  G.  8î>e.  BARIDIE. 

Troisième  division,  les  GRTPÏORaYHcmDBS. 

.Prothorax  distinctement  canal iculé  en  des- 
f  sous  pour  recevoir  le  bec  :  canal  profond, 
L      (inement  bord6,  continué  sur  la  proiirine, 

1      et  distinctement  terminé lOi 

i03.  <  Prolhorax  moins  distinctement  ou  à   peine 

j      canaliculé  en  dessous ,  le  canal  dans  le 

1      plus  grand  notabre  n'étant  pas  continué 

snr  la  poitrine ,  et  dans  tous  n'étant  pas 

^    distinctement  terminé 111 
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/  Derniers  artielet  du  fvnicale  plas  ou  noins 
1      turbines;  éciitson  profondément  enfoncé.    105 
^  1  Derniers  articles  du  funicule  Jamais  inrbi- 
\     nés  ;  éo»»on  peu  enfoncé  ou  peu  distinct.    106 

/  Base  da  prothorax  un  peu  tronquée  ;  celui-ci 
\     oblong^  un  peu  carré  ;  élytres  obloo^ues, 

^2^.  l     presque  linéaires G.  9So,  marharope. 

jBase  du  prothorax   s'allongeant  ters   l'é- 

I      OQSSQv;  prolborax  transversal.  .  G.  94e.  homO!<yque. 

!  Derniers  artides  d«  fanicule  nn  peu  tron- 
qués an  sommet  ;  caisses  postérieures  com- 
primées à  la  4>ase,  s'étendant  jusqu'au 
sommet  des  éijtres G.  9ie.  CAMPTORHIN. 
Derniers  articles  du  fbnicule  arrondis ,  ou 
nn  pen  oUongs  et  arrondi^  au  sonomet. .    107 

!  Derniers  articles  dn  fnnicole  nn  peu  oblongs, 
et  arrondis  au  sommet^  jambes  antérieures 
très-6oarbéès  en  dedans,  airant  leur  som- 
met.  G.  97e.  SCLÉROPTÈRB 
Derniers  articles  du  funicule  un  peu  arrondis.    108 

(  Bec  aplani,  au  moins  rers  le  sommet ,  peu 

1D8*  l     arqué  et  souvent  presque  droit 109 

(Bec  cylindrique  ou  linéaire,  non  aplani   .  ..    ilO 

Bec  souvent  presque  droit^  aplani;  pro- 
thorax bisinné  à  sa  base ,  avancé  anté- 
rieurement.   .  G.  9âe.  GASTKROCÈRE. 

109 i^  Bec  médiocrement  arqué,  aplani  seulement 
vers  son  sommet;  prothorax  tronqué  à  sa 
.base,  un  peu  avancé  antérieuranent  au 
\.    ttiliia G.  96e.  acalle. 

fElytres  couvrant  Tenus  ;  bec  fort ,  arqué , 
cylindrique G.  90e.  cryptoeiiynque. 
£Jjtres  plus  courtes  que  l'abdomen  ;  bec  an 
peu  menu ,  linéaire,  médiocrement  arqué. 
G.  93e.  CCBLIODE. 

m  \  Funicule  de  six  articles 112 

'(  Fnnicule  de  sept  articles 113 

r  Funicule  ayant  trois  articles  basilaires  plus 
lit.  ?     ^^9^i  1*  premier  na  peu  gins  épais.  G.  lOle.  TApmoTE. 
i  Fonicnle  n'ayant  que  detx.  articles  basilaires 
\    plus  longe.  .  . G.  102e.  rhttioosomb. 

Articles  du  funicule  de  trois  sortes,  le  1er 
on  ^ea  long  ,  obconîque ,  les  2e,  3e,  4e  et 
5e  très-ooarCs ,  obccmiqnes  ;  les  6»  et  7e 

U3  l     ^^  P^*^  arrondis Ç.  103e.  ORQBlTiS. 

'\  Articles  du  funjcnle  de  deux  sortes,  les  ba- 
I  silaires  on  p«u  obooniques  y  tous  les  au- 
1  très  ou  on  pen  arrandis,.OD  un  peu  tur- 
\    binés.  .............  .'^.  ...  IH 
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,  Pieds  allongés  ;  les  trois  articles  basilaires 
fc     dà  fanicule  un  peu  longs ,  presque  ooni-  ^ 

114.  \     qaes,  les  autres  courts  et  un  peu  turbines. 

G.  100e.  POOPHAQE. 

Pieds  courts  ou  médiocres .  .    IIS^ 

Trois  ou  quatre  articles  basilaires  du  fnai- 
cule  un  peu  loags ,  les  antres  courts  et 
presque  ronds;  bec  appliqué  sur  la  poi- 

trine C  98e.  CEDTHO&RTNQCE. 

1  iîi.  ^  Premier  article  des  antennes  allongé ,  en 
massue,  le  second  et  lé  troisièniede  mène, 
le  quatrième  un  peu  moins  long  et  toojoare 
plus  épais ,  les  antres  coorts'  et  presque 
ronds;  bec  simplement  fléchi.  .  .  0.  99^.  rhinosiqub.  ' 

QuatrihiM  dtoûton.  LES  CIONIDES. 

[  Massue  doa  antennebde  trois  articles, grande, 

^jg  \     très-allongée G.  107«.  «AHOPBIB. 

*  i  Massue  des  antennes  de  quatre  articles , 
V     peu, allongée t    *17 

i  Massue  des  antennes  ovale-oblongne,  acu- 
minée  ;  deux  articles  basilaires  du  funi- 
cule  un  peu  longs ,  obcouiqaes  ;  les  autres  ' 
courts,  un  peu  tronqués  au  sommer.G.lO40.  ClOME. 
Massue  des  antennes  orale  on  courtement 
oVale  ,  noii  acumin^e 118 

Deux  articles  basilaires  du  funicule  un  peu 

longs,  obconique^,  les  antres  plus  courts, 

un  peu  arrondis ,  ou  légèrement  tronqués 

an  sommet  ;  massue  grande ,  coui'tement 

IR8.<      orale. G.  103e.  gtmnbtroji. 

Le  second  aclicle  basilaire  le  double  plus 

long  que  le  premier,  les  autres  transyer- 

saux,  un  peu  arrondis;  massue  orale. 

G.  106e.  MÉCIS. 

Cinquième  divition.  LES  RHYNCHOPHOAIDSS« 

'  Massue  des  antennes  courtement  orale,  com- 
primée ,  cunéiforme  ;  prothorax  oblong , 
bisinué  ou  arrondi  à  la  base.  (Antennes 
j  jg  1  insérées  vers  la  base  du  bec)^ .  .  G.  108s.  SPHBHOPHORl. 
''^  Massue  de.s  antennes  orale^blonfne,  un  pea 
acuminée  ;  prothorax  très^-allongé,  un  peu 
tronqué  à  la  base  et  au  sommet.  (Antennes 
insérées  rers  la  base  du  bec  ).  G.  109e.  siTOPniLE. 

Sixième  diviiion,  LES  GOSSONIDliS. 

/  Anlennei  insérées  rers  l'extrémité  du  bec , 
i      à  massue  grande ,  orée ,  presque  solide. 

Mon) G.  110e.  C03S02I. 

^*j  Antennes  insérées  wrs  le  milieu  on  à  là 
f  base  du  bec  ;  massue  des  atûtennes  petHe 
\     ou  médiocre ,  .  ,  181 
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/fJn  Mal  articto  l»Milair«  do  ftinicale  at- 

t94   )      U>Bgé,  les  autres  courts. iin 

'**'  à  Deax  artieles  iMsUaires  du  fanicttle  tllongé, 

\     les  autres  courts *.  .  . 123 

S  Article  basilaire  assez  grand ,  turbiné ,  les 
autres  petits ,  un  peu  perfoliés,  serrés; 
massue  petite  ^  preBqiie  orale. .  ,6.  il3A.  rhyhcole. 
Article  basilaire  allongé,  un  peu  oWnique, 
les  autres  courts,  un  peu  turbines  ;  massue 
étroite,  un  peu  ovée.  .....  G.  11 4e.  eumycjère. 

'  Les  deux  articles  bàsilaires  un  peu  obconi- 
ques,  les  aatreii  courts,  lenticulaires, 
prMque  égaux;  massue  di&tincteaient  bt- 

.^  .     articulée , G.  Hi».  phlceopiugb. 

*  \  Les  deux  article!  bàsilaires  turbines ,  ies 
autres  un  peu  perfoliés,  légèrement  serras  ; 
na«ane  petite,  iodistinctement  biparti, 
culée G.  tll*.  mrsite. 

Septième  dif}i$ion,  LES  DRYOPHTaoRlDE8. 

•         >  >  - 

^Funicnle  de  quatre  articles;  massue  assex 
i24.<     grande,  spongieuse  au  sommet;  tarses 

\    grêles,  courts,  de  cinq  arti<jles.   G.  113e.  dryopothoiik. 

Caract.  Tarses  à' <[ualre  articles,  à  peu  cl*6xceptioits  près; 
tête  proIoDgéje  antérieurement  en  trompe  ou  en  bec  très- 
avancé;  bouche  à  ^extrémité  du  ïnoseau;  mandibules  très- 
souvent  petites,  fortes;  palpes  et  autres  parties  de  la  bouche 
petits,  souvent  invisibles;  antennes  insérées  sur  le  bec,  souvent 
coudées,  ordinairement  terminées  en  massue;  pénultième  ar- 
ticle des  tarses  presque  toujours  bilobé. 

Ces  insectes  ont  le  plus  souvent  le  corps  convexe ,  dur,  et 
souvent  leurs  cuisses  postérieures  sout  dentées.  Leurs  larves 
occasionnent  de  grands  préjudices  aux  cult;ivateurs ,  parce  que 
la  plupart  vivent  dans  les  fruits,  quelles  font  pourrir,  dans 
les  tiges  .des  végétaux ,  et  surtout  dans  les  graines  de  céréales, 
dont  elles  rongent  l'intérieur. 

oBDHE  PREMIER*  Les  OÏITHOCËRES. 

€ 

Antennes  non  brisées,  c'est'à'dire  n*étant'  pas  coudées  vers  le  se- 
cond article;  scape  (  article  de  la  base  )  -pas  beaucoup  allonge; 
scrche  du  bec  existant  à  peine  chez  queiques'utis, 

SECTION  PBBMIÈBB. 
Antennes  de  onze  à  douze  articles. 

p&£MièR£  DIVISION.  Les  BRTJCHIDES. 
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uétt,  mretunt  e»  «ohm  ,  i$  MM  artktâ$i  «w<«i  Hulmitm^l  df.^iMtmwÛàa, 
do»t  ie  pinuiOàm  èitoU, 

Premier  yenre,  Bru<;rb  (Brudius,  LlHiré). 

Antennes  un  peu  longues,  fortes»  souvent  dentées»  pectinéts 
dans  quelques-unsy  insérées  dans  un  sinqs  des'yeux  ;  tête  avan- 
cée, penchée,  formant  postérieurement  nn  coa  étroit;  yen 
lunules  ou  échancrés;  élytres  oblongues,  un  peu  carrée^  plos 
courtes  que  l'abdomen,- un  peu  convexes  en  dessus;  ciisse 
postérieur'es  le  plus  souvent  épaissie^  souvent  deatées;  jambes 
postérieures  armées  au  sommet  d'une  épine  fine,  pèrpendica- 
iaire,  plus  ou  moins  allongée. 

Les  Bruches,  à  leur  état  parfait,  se  trouvent  «ar  les  flous, 
mais  leurs  larves,  très-nuisibles,  dévorent  plusieurs  (espèces  de 
graines,  et  particulièrement  celles  de  plusieurs  plantes  Jégami- 
neuses. 

A.    Proihor^x  oblong,  un  peu  conique,  sçuvejtt  resserré  m 
sommet,'  un  peu  plus  étroit  que  la  tête. 

Bruchb  BiTACHETÉB  (Bruchus  biguttatus,  Ouv.).  Noire;  ély- 
tres striées,  ayant  postérieurement  deux  taches  rousses.  Va- 
riété à  taché  des  ély^es  grande,  ovale-obldngue,  un  peu  dUsf 
tée  vers  le  sommet,  d'un  roux  testacé.  France. 

Bruche  ailes-rousses  {B.  fulvipennis  p[)EJEkfi,y  Oyisle-ob- 
longue;  noire;  à  pubescence grise;  élytres  assez  profSeindéoient 
striées-ponctuées,  d'un  rouge  sanguin,  noires  à' la  base;  pieds 
roux ,  les  postérieurs  noirâtres  à  la  base.  Dalmatie. 

Bruche  de  l'Halodendron  (^B.  Halodendri,  Gebl.}.  Protho- 
rax conique;  cuisses  mutiques;  testacée,  à  pubesceuce  14*0^" 
tre;  yeux  noirs.  Sibérie  :  sur  les  fleurs  du  caragaoa  Mfjcotéy 
ou  robinia  halodendron, 

BauciiE'A  DEUX  taches  (B.  bimaculaïus,  OLtv.).  Noire»  variée 
de  gris  ;  élytres  striées,  grises,  avec  un  point  et  deux  laûl^s  au 
sommet,  noirs.  Midi  de  la  France. 

Bruche  dis8EMblablb*(B.  dispar,  G&BVR.).Ovale;  noire  ;  à  pu- 
bescence d'un  gris  blanchâtre,  serrée  en  dessous,  par  places  en 
dessus;  somnet  des  cuisses  et  jambes  testacés;  diis<]ue  du  pro> 
thorax  nu  et  noir,  ainsi  qu'une  place  sur  les  côtés  des  élytres  et 
leur  sommet.  Antennes  du  mâle  longues,  un  peu  dentées,  ayant 
leurs  trois  derniers  articles  testacés.  Antennes  de  la  femelle 
plus  courtes,  à  derniers  artic^d'on  testacé  obscur.  Paris. 

Bruche  tabibp  {B.  MirzV^tus,  Dej.).  Noire;  prothorax  & 
pabes<sence  brune ;, base  des  antennes  et  pieds  antérieurs  roux; 
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itare  des  &ftres  etàes  iMnides^^ ondulées,  grises.  Fmncc  mé- 
dionale. 

Bruche  inBi.Aif6ÈB  {BmchusvariuStOÙY .) .Noire; inégalement 
këlangée  ou  tachetée  de  griget  de  brun;  antennefl  laiges,  com- 
rimées;'  les  deuxième,  troisième  et  les  qpatre  derniers  articles 
aixves  >  pattes  de  la  même  coalenr,-  excepté  à  ieur  naissapce. 
A\d\  de  la  France. 

Bruckb  upoomiÉis  (B.  dispergatus,  Schb.).  Ovale^oblongne, 
noire,  variée  d*une  pobesoenee  d'un  cendré  blanchâtre  ;  prcK 
thorax  subitement  resserré  en  devant  ;  antennes  laiges,  com* 
f>riiiiées,  ferrugineuses  à  la  basé;  pieds  antérieurs  testacés; 
suisses  ayant  la  moitié  de  la  base  noire.  Paris. 

Broche  p*b£e  [B.  decorus,  Schh.  ).  Ovalf^blongue;  noire; 
variée  d'une  pubescence  assez  longue,  d'un  blanc  grisâtre  ;  une 
grande  tache  ioaargînale  presque  carrée,, noire,  sur  les  ély- 
tres  ;  antennes  épaisses,  d'un  roiixtestacé  ainsi  que  les  pieds. 
Crimée* 

BnucHB  MAB01KSIXE  (B.  morginotis,  LAni.)«  Noire;  élytres 
cendrées ,  i  trois  tâches  noires  connexes  avec  leur  bord. 
France. 

Bruche  de  l'Astragale  (  B.  AstraqaU,  Stbv.).  Ovale-oblon- 
gue;  noire;  variéed'unepobescenceaun  blanc  grisâtre;  élytres 
fasciées  de  blalic  ;  jamb<»  d'nn  roux  testacé ;  tarses,  genoux  et 
base  des  caisses ,  d'un  brun  de  poix.  Crimée. 

Bruche  de  Fischer  {B,  Fi&cheri^  Schobn.).  Noire  ;  couverte 
d'uA  duvet  serré  olivâtre;  élytres  striées,  avec  des  taches 
unes  et  noires;  base  des  antennes  et  pieds  antérieurs  roux. 
Russie. 

Bruche  locifugb (B.  Ivunfitgw,  Schh.  ).  Ovale;  noire-;  cou- 
verte d'une  pubescence  serrée  et  grise  en  dessus,  et  argentée 
en  dessons;  base  des  antennes  et  pieds  antérieurs  d'un  roux 
testacé.  Crimée. 

Brucbr  PictPÈDE  (B.  picipes,  Ziegl.  )  Noire;  à. pubescence 
bmne;  antennes  et  pieds  roux.  Dalmatie. 

Bruche  poudrée  (B.  inspergaius^  Schh.}.  Ovale<oblongue ; 
noire;  variée  de  pubescence  cendrée >  antennes  assez  étroites, 
noires  au  milieu,  testacées  à  la  base  et  au  sommet;  pieds  tes^ 
tacés  ;  base  des  ciiisses  et  tarses  postérieurs  noirs.  Paris. 

Broche  tarsalb  (  B.  tarsaUs,  Schh.).  Noire  ;  variée  de  places 
tomentenses  blanches  ;  antennes  larges  en  dehors,  comprimées, 
noires,  d'nn  testacé  pale  à  la  base;  pieds  «estacés;  base  des 
ciaiuei  et  tons  les  tarses  noirs.  Paris. 


$8  vt$  cmt^trkm*  «khv  y. 

BtvcB»  un  Gàtwfi*^  {Bruchus  Gakg4i9,  'bm^UOniti^kAom^î 
noire  ;  dessus  couvert  d'une  pubescence  d'un  éendré  obscer; 
«Btenneft  assez  épaisses,  nciires  an  miliett»  testaeée»  à  labK 
et  au  sommet;  pieds  testacés  ;  Jbase  des  cuisses  et  tarses  p» 
térienrs  noiis  ;  élytres  mariju^tées  de  blanc  et  de  bnu».  Fkift 

Brdciu  ^  çASiiQQiî  (  B.  6mcc4tt«  »  Stby..).  Ovale^obloiigiie; 
noire  ;  variée  d'une  pubescence  d'un  cendré  blanchâtre  ;  an- 
tannes  assez  lavges,  comprimées,  noires  au  miUea  »  testacéa  i 
la  base  et  a«  sojKunet  ;  pieds  tastaeés  ;  basQ  des  oaiaae»  et  tane 
postérieurs  noirs* 

BauOB  FBifOBAi£(B.  fsmQralistBoaow.)*  Ovale-oblongae; 
noire  ;  variée  d'une  pubescence  gii^  ;  antennes  aases  meaMS, 
testaeéea,  noirâtri^  en  dehors  ;  pieds  testacés  ;  basa  dea  ooîsbs 
noire. 

BauciiB  NéanuBiiSB  (,B.  in^btieomis^  Sohôkn.).  Ovale^UoA* 
goa  ;  noire;  va  peu  variée  d'une  paheeoenae  grias  ;  antomcs 
assez  longues,  entièrement  testacées,  à  partir  dn  qaatrièoïc  ar* 
tida  larges  et  coppiimées;  pieds  teitaoéa;  base  dca  quatre 
cuisses  postérieures  courtement  fioire.  Fjmnee. 

Bruche  basàle(B.  6a5a/t£,  Souobn.).  Ovale-oblongoe.;  neife; 
également  couverte  d'une  pubescence  grise;  aaleniws  aea 
courtes,  entièrement  d'un,  roux  testacé>  à  cinquième  artickoa 
peu  épais  ;  pieds  d'un  roux  testacé  ;  baie  de  toutes  Us  caisses 
noire.  Portugal. 

BaucHB  PETITE  {B.  pusilluAf  Uegbel.).  Moire;  pnbesccnce 
brune  ;  base  des  antennes  et  pieds  antérieurs  rpàx.  Dabastie- 

Bruche  blai!IGhe(JB.  aanus,  Scbqbk.).  Ovale- oUoni^e;  nnire; 
également  parsemée  d'une  pubescence  fine,  d'un  cendré  Um* 
ciaâtre;  prothorax  eiactememt  conique,  à  granulatioate  et 
serrée  ;  élytres  visiblement  striées«ponctuées  ;  antennii»  à  par- 
tir di^  quatrième  article,  plus  larges  et  dentées.  Fraactti 

Bruche  débile  {B.  debiUs,  Sghh.).  Noire,  unieoilore}  très* 
finement  couverte  d'une  pubescence  ^riae;  pcotboraz  assez 
long,  un  peu  conique;  élytres  assez  convexes,  striées-^ponc» 
tnées;  antennes  menues.  Paris. 

Bruore  olivatrb  (b.  olivaceust  Scbobn.  ),  Ovale-obloogae ; 
noire;  à  pubescence  serrée  et  olivâtre.;  prothoraz  exactement 
conique,  à  granulation  écartée;  élytres  finement  etriéc»-pooc- 
tuées;  antennes  assez  larges  et  dentées  à  partir  dn  quatrième 
article.  Allemagne* 

Broche  toibue  (B.  ((6i«(<uç,  SaHosN,).  Noire;  parsanée  de 
tons  côtés,  également,  d'un  duvet  fin  et  cendré;  jaailiei  anié» 


LES  MiiMGaotnpiLU*  Ptmf  ig.  s^ 

rtenrc»  d'an  tesftacé  oiMMT  i  ^tJbora*  oU^ig,  hb  pen  eoiiiqiie« 
3troit  ;  stries  des  élytres  à  peine  poBAtiiées;  antewiee  laiges» 
x^Riprinvées ,  un  peu  dentées  des  de«K  cdtés.  Paris. 

Bruche  naine  (  BrucAus  ruzm*»,  Zieoî..)*  Prothorax  o]>lcii|g, 
resserré  anfériearcgaetit;  noir,  à  pubesoence  grise  ;  élytres  ob- 
tongaes,  carrées,  striées^ponetuées;  vertarcarénéw  Dalmatie. 

BruCbs  eSHiiiiÉE  (Bk  citierascensyGKEV.).  Noir^  de  tons  «étés 
pidwseence  serrée,  grise;  base  des  anteimes  d'un  testacé  ob- 
scur ;  élytres  semées  de  points  noirs  et  nus.  Sicile. 

Brvche  POHAïte  {B.'piiosu»^  Scbh.  )  Ovide;  noire;  à  pnbes-* 
cence  fioQ  et  grise  ;  prothorax  assez  étroit,  conique ,  très-fine* 
Hient  pointillé^  Bilteânes  asasE  kmgnes,  piVifbndéBMut  denCâes. 
Dalontie. 

B.  Prothorax  itansversalfprès^Ue  trapèUforme,  à  angles  nutéfimrê 

attoruhs. 

a.   Cuisses  dentées. 

*  Côtés  du  prothorax  dentés. 

BR9CHS  i9ls  vùk(b.  pisi,lAff,).  OvaleHiblongue;  noire,  Va** 
née  d'ane  ftebescetioe  assez  épaisse,  d'nn  cendré  blanchâtre  ) 
hase  des  antennes,  jambes  et  tarses  antérienr»,  d'nn  roux  tes* 
tacë;  ani»  d'hn  blanc  soyenx ,.  «ivec  teux  tachètf.ovales  noires* 
Paris. 

Bruche  dt  iji  viséa  { B.  vicias^  ÔtAv.).  Assez  semblable  &  la 
précédente ,  mais  anus  d^on  gris  jaunâtre  et  sans  points  noirs; 
d'un  cendré  obscar  \  élytres  striées,  noires,  mélangées  de  cem* 
dré.  Franee. 

Bruche  rufimâne  (B.  nifirtumui,  Scmt.).  Om1eH>^longiie  ^ 
noire;  une  tache  blanche  sur  le  ptothorax  devant  réoosson  ; 
élytres  ponctuées  de  Manc  ;  base  deft  antennes  et  pieds  de  de- 
vant d^n  rond  testacé  ;  cuisses  peitéiieures  <ebsctaréHient  et 
ohtdsériieBtdentéeSk  ttattéé  Inéridionâlet 

Bruche  flàyimane  [B^flavimanug,  SlBèERi..).  Ovide  ;  noire; 
prothoia^  aîgàment  denté  de  chaqujb  côté,  taché  de  blanc  à 
sa  base  ;  élytres  ayant  ièur  stttnre^  la  hase  et  deux  bandes  na>» 
colaires  rapprochées,  poilues  et  blanches  ;  base  des  anteniles  et 
pieds  antérieurs  d'un  roux  testacé.  Autriche. 

Bruche  nubile  (B.  nubilus,  Sohoen.).  Ovale;  noire;  pro<^ 

thoraji  et  élytres  pdnctnés  de  blané  ;  cinq  articles  basilaires 

«les  antennes^  ^noax  et  jambes  antérieures,  d'an  roux  testacé; 

?w*horax  assez  large.  France. 

Hwaa  A  fmi<AKra  (B.  «ereertw,  Schosn.  )•  Ovri«-obh»w 
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eue,  déprimée  ;  noire  ;  cinq  articles  basîlaires  des  antennes  et 
les  qaatrepiedg  antérieurs  d'un  roux  testacé;  lobe  avant  l'é- 
cusson,  suture  des  élytres  et  une  bande  transversale  posté-  I 
rienre,  d'un  blanc  poilu.  Sicile. 

fiRUCHE  DES  GRAINES  [Brùdius  granarius,ScMCÊas.), Ortie  ;  noire; 
prothorax  et  élytres  ponctués  de  blanc;  quatre  articles  basi- 
iaires  des  antennes  et  pieds  de  devant  d*nn  roux  testacé.  France, 
Bruche  de  Sibérie  (  B,  Sibiricus,  Oebler).  Noire  ;  antennes 
entières  et  pieds  de  devant  roux  ;  côtés  du  pirothorax  dentés; 
élytres  nn  peu  fisiscîées  de  giis;  suture  d'un  brun  pabescent. 

Sibérie. 

Bruche TRiSTB  (  JB.  tmeis,  Schobn.).  Ovale;  noire,  parse- 
mée d'une  pubesceoce  grise  ;  base  des  antennes,  pieds  anté- 
rieurs, genoux  etjambesintermédiaires»  d'un  roux  testacé  ;  pro- 
thorax à  points  écartés  ,,  écusson  d'un  blanc  poilu  ;  ây  très 
striées-ponctuées  ,  avec  les  intervalles  des  stries  pointillés. 
France  méridionale. 

B41UCHE  coRNES-MAiVQuéES  [S.  signaticomis ,  Dej.  ).  Ovale; 
noire  j  variée  de  taches  pubescentes  d'un  cendré  blanchâtre  ; 
cinq  articles  bastlaires  des  antennes  et  les  deux  derniers, 
pieds  antérienrs,  et  tarses  intermédiaires ,  d'nn  roux  testacé; 
prothorax  codrt,  transversal;  anus  avec  deux  tachçs  OTa\es 
noires.  Dalmatie. 

Bruche  /CORNES-pales  (Bi  palUdicotnit,  Dej.).  Cvale-obkm- 
gue;  noire;  à  pubescence  ^rise  et  fine;  prothcnrax  assez  eoorl 
et  assez  large;  élytres  ponctuées  de  blanc  ;  antennes,  fûeib 
antérieurs  et  tarses  intermédiaires  testacés  ;  cuisses  postéfieo- 
res  aigument  nnidentées.  Dalmatie. 

Bruche  CORMES- JAURES  (B.  /utcicomw,  Schoen.  ).  Ovale, 
déprimée;  noire;  variée  de  taches  pubescentes ,  d*mL  cendré 
blanchâtre  ;  antennes  et  les  quatre  pieds  antérieurs  d'an  toux 
testacé  ;  base  du  prothorax  macnléé  de  blanc  ;.  suture  des  ély- 
tres d'un  blanc  poilu  à  la  base.  France. 

Bruche  taches-crises  (  B»  griseo'maculatttSp  Chbv.}.  Très* 
courtement  oyale  ;.  noire ,  variée  de  taches  pubescentes  cen- 
drées ;  cinq  articles  basilairei  des  antennes,  et  les  quatre  pieds 
antérieurs,  d'un  testacé  pâle  ;  base  des  caisses  noire.  Paris:  sur 
les  feuilles  de  l'orme. 

Bruche  pibds-noirs  (  B.  nigripei,  Dabl.  ).  Ovale  ;  noire  ; 
prothorax  et  élytres  variés  de  taches  pubescentes  blanches  ; 
quatre  articles  basilaires  des  antennes  ferrugineux ,  le  second 
court  ;  tous  les  pieds  noirs.  Autriche.  Variée  ^  qaatrièoM  «r* 
ticle  des  antennes  noirâtre. 


**  Côtés  dn  pftkùrux  tMtiSftÊes. 

BAtre&S  ]>o  h&ttm  ^prathuÉ  tott,9cisaBs.)*Ov9h\  vi^îre,  à  pa- 
bescence  grise  ;  base  dès  antennes  et  pieds  de  devant  d'un  nMx 
testacé.  «Suède. 

Buvcm  DB  L'oxiTRôpfi  (  B.  oxylropii,  ScBoetf.  >.  Protfaorax 

transversal  ;  caisses  postérieures  dentées  ;  noire,  à  pabescenee 

grise  ;  tète  et  prothorax  finemvntpoIntHlîs  ;  base  des  antennes 

et  pieds  de  devaiit  rouX.  Monts  Onnds  :  sur  les  fleurs  de  I  oxy- 

tropis  nralensis. 

mfjtta.i.  MAiNSHLT^rots  (B.  UvhUmanusy  Scim.  ).  Ovale  ; 
noire  ;  couverte  en  dessus  d'une  pnbescence  d*nn  cendré  blaii- 
«âiâtre,  et  variée  de  taches;  côtés  da  prothorax  iimtiqQes  ;  base 
des  antennes ,  pieds  antériears ,  cuisses  et  commet  ^s  jambes, 
testais'.  PvtnÉ, 

Bruche  de  la  lentille  (B.  ientû,  Schoen.  ).  Ovale,  un  peu 
déprimée  *  noire ,  à  pubetcence  serrée  et  brune ,  tachée  cà  et 
là  de  b^iM:;  antennes  courtes,  les  quatre  ou  cinq' articles  de  la 
1>ase  ferrugineux;  pieds  antérieurs  totalement,  milien  des 
-jambes  et  des  taïses,  testacés.  Allemagne.  ' 

BafTCRE  tAAGB-cov  {  B.  UticoUis,  ScHH.  ).  Ovale;  noire; 
anfeimes  assez  couHes ,  d'an  ronx  testacé  à  leur  base  ;  protho- 
rax trè5-k:ourt,  large,  visiblement Vugueux-ponctué ';  élytres 
ponctnées  de  blanc  ;  pieds  antérieurs  d'un  rottx  testacé  ;  cuisses 
postérieures  anidentées.  Crimée. 

Battcre  lonci/eM^rnes  (B.  /on^/corm's,  Illig.).  B^un  brcm 
de  poix;  dessus  d'an  gris  tomenteux  ;  antennes  un  peu  dentées, 
rousses,  ainsi  que  les  pieds  ;  élytres  "tm  peu  fasciées  de  gris  ; 
cuisses  postérieures  obscurément  dentées  en  dessous.  Portugal. 

Bruche  coméotenne  (  B.'histrio,  Schh.).  Ovale;  noire; 
élytres  d'un  brun  châtain,  un  peu  Fasciées  de  cendré  ;  base 
des  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  anus  ayant  à  la  base 
une  grande  tache  blanche  deux  fois  profondément  incisée  ; 
caisses  postérieures  obscurément  dentées  en  dessoua.  Portugal. 

Bruche  enjouée  \  B.  jotostis,  Schoen.  ).  Ovale  ;  noire,  à 
pubescence  soyeuse  en  dessous;  jambes  antérieures  testacées  ; 
antennes  de  la  longueur  du  corps,  aigument  dentées,  noires, 
à  pubescence  'serrée  et  cendrée  ;  ély très >*  tachées  de  fascies 
blanches  ;  anus  obscurément  d*uQ  brun  bi-macttlé.  Portugal. 

b.  Cuhsès  mutitfoes^ 
Bruche  pubescbnte  (B.  pii6escem,  ZiBGi..)..Ovale-oblongue|; 
noiie  i  A  pubaseeaoe  9uH9  et  oUvàlw  \  pvolbomx  cottrteni«|É( 
Mntomolo^ief  tome  a<  '^      6 
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conique,  à  granulation  fine  et  serrée;  élytres  visiblement 
•ponctuées^ttiëes;  antennes  assez  courtes >  dilatées  à  partir  ii 
«izième  article,  Autriche. 

Bruche  du  ciste  [Bruchus  cistit  Latr.).  OtoIc;  noire,  àpa- 
bescence  fine  et  grise  ;  antennes  assez  longues ,  ôbscorénieiit 
ferrugineuses  à  la  ba^.  France. 

Bruche  souris  .(  B.  murvms,  Stev.  ).  Ovale-oblongoc  ; 
noire,  couverte  d'une  pubescence  fine;  prothorax  et  élytre 
ponctués  de  blanc  ;  antennes  un  peu  longues,  à  base  d^nii  roux 
testacé  ainsi  que  les  jambes  antérieures  ;  tarses  antériems 
noirs ,  ferrugineux  ou  testacés.  Portugal. 

Bruche  des  semences  {B.seminariusy  Lui.)..  Ovale-oblao- 
gue;  noire,  un  peu  variée  d'une  pubesoence  grise  ;  base  des 
antennes,  genoux  et  jambes  antérieures  d'un  roux  tesCace. 
France. 

Bruohe  tibiale  (  B.  tibialisf.  Schh.}.  Ovale-oblongui»  ;  noire, 
couverte  d'une  fine  pubesçence  d'un  cendré  blancbâtre  ;  an- 
tennes et  pieds  antérieurs  t^tacés.  Grimée. 

Bruche  pauvre  (  B.  pauper^  Schh.).  Ovale-oblon^oe  ;  cou- 
verte de  tous  côtés  d'une  pubesçence  épaisse ,  enfoncée ,  d'oa 
cendré  roussétre  ;  antennes  menues ,  noires  ainsi  qae  les  pieds. 
Grèce.  * 

Bruche  ptgmée  (  B.  jiy^tnœus,  Dej.).'  Ovale;  noire  ;  pn- 
bescence  grise ,  sei'rée  ;  antennes  assez  courtes ,  perfoliëes  ;  pro* 
thorax  transversal,  resserre  en  avant;  pieds  noirs.  Dalmatie. 
Bruche  a  fossette  (  B.foveolatusy  Scroen.  ).  Ovalcoblon- 
gue  ;  convexe;  noire  ;  nuement  cendrée-pubescente,  uniooJon; 
antennes  larges,  comprimées,  d'un  brun  de  poix  à  IsAsse; 
prothorax  un  peu  conique ,  portant  trois  fossettes  à  Si  base  ; 
élytres  ponctuées-striées.  Dalmatie. 

Bruche  vêtus  de  coie  {B.  sericatus,  Stev.).  Protborax 
transversal,  resiserré  antérieurement  ;  noire  ;  à  pubesçence 
brune  ;  base  des  antennes  et  pieds  antérieurs  roux.  Crimée. 

Bruche  anteiNnale  (  B,  antentialis,  Schh.  ).  Ovale-oblon- 
gue ,  un  peu  convexe  ;  noire  ;  à  pubesçence  très-fine  et  cen- 
drée; base  des  antennes,  genoux  et  jambes  antérieures  roui- 
sâtres  ;  antennes  longues, épaisses  ;  prothorax  presque  conique; 
élytres  à  stries  légèrement  ponctuées.  Crimée. 

Espèces  non  encore  classées  dans  leurs  sections  respectivcKm 

Bruche  bipouctuée  (B.  bipunctatust  Fab.  ).  Cendrée;  ély« 
p^  brunes,  avec  un  pomt  occjBllé  poir,  à  la  base.  Suisse, 
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B&OGBK  GOKMKromTiB  {BruchUs  serratieormSf  Fab.).  Antennes, 
pectinées,  plus  longoes  que  le  corps  ;  ce  dernier  t«cbé  de  gris-- 
brun.  Orient. 

BaucHJi  FASciÊs  t  B.  fasdatus ,  Ouv.  ). .  Noire  ;  prolboraz  » 
anus,  et  des  bandes  sur  les  élytres,  cendrés.  France. 

Deuxième  genre,  Spermophagb  {Spermophagus,  Steten). 

Ânteniles  un  peu  longues,  légèrement  mènnes,  atténuées  Ht 
la  base  et  au  sommet,  un  peu  serretées  ;  tête  un  peu  défléchie  ^ 
•ané  oon  distinct  ;  yeux  échanerés ,  un  peu  déprimés  ;  ély  tre» 
obloogues,  presque  carrées,  pFus  courtes  que  l'abdomen,  mé<^ 
diocrevient  eenvexes  en  dessus  ;  caisses  postérieores  im  peu 
épaissies,  comprimées,  canaliculées  en  dessous,  mntiqnes  ; 
jambes  postérieures  armées  au  sommet  de  deux  épines  mobiles» 

Spbkmopbage  variolé-pomctué  (  Spermophagus  varioloso'^ 
functatusy  Scboen.  ).  Très-courtement  ovale;  noir;  dessous 
d'un  cendré  un  peu  pubeseent  ;  antennes  assez  longues ,  pre»» 
que  cylindriques;  côtés  du  prothorax  pointillés;  stries  des  ély- 
tres à  points  un  peu  écartés  ;  limbe  du  dernier  anneau  de  l'ab- 
domen Gouvort  d'une  pubescence  serrée  \,  poitrine  variolée  de 
points.  Crimée. 

Troisième  genre,  UnpDON  (  Urodon  ,  Latb.  ]. 

Antennes  médiocres ,  un  peu'  fartes,  insérées  sous  les  yeux  ^ 
•ensiblement  plus  épaisses  en  dehors ,  les  trois  derniers  articles- 
grands,  un  peu  perfoliés  ;  bec  court,  large,  légèrement  tronqué- 
an  sommet  ;  yeux  latéraux,  entiers  ,  arrondis  ;  protborax  pro*^ 
longé  antérieurement  et  postérieurement  ;  élytres  oblongues , 
vu  peu  carrées ,  plus  courtes  que  l'abdomen  ;  pygidium  inég»* 
lementéchancré,  à  lobes  latéraux  allongés,  dans  les  mâles. 

Urodon  rufipèdb  (  Urodon  rufipes,  Schoen.  —  Ahtkribus: 
rufipes,  1'*  ÉDiT.).  Ovale;  noir;  entièrement  couvert  d'un  du- 
vet serré ,  court,  d'un  gris  cendré  et  satiné  ;  antennes  et  pied& 
lavés  de  roux  fiauve  ;  les  quatre  cuisses  postérieures  en  massue 
et  noires.  Paris. 

Urodon  ptgmée  (  l/.pygmœus,  Schoen.  ).  Ovale  ;  noir  ;  en- 
tièrement couvert  d'un  <ui%'et  serré ,  d'un  gris  soyeux  ;  bas» 
des  antennes,  jambes  -  et  tarses  testacés  ;  lobe  du  milieu  de  la 
hase  du  prothorax  plus  allongé  que  dans  le  précédent  ;  tontes. 
les  cuisses  noires.  France. 

Urodon  sjJtURAL  (  £7.  suturalis,  ScaoEN.  JnUvribus  sutunu 
^,  1"  EDiT. ).  Ovale;  noir;  à  pubescence  fine, d'un  cendré 
soyeux  ;  ba^e  des  «mtçupe?  et  jambes  antérieures  testaQ(^es  \  an- 


gtes  postêriettts  dtf  t)«tyâioT» ,  snttire  Ae9  élytn»  «l  4êMm  At 
cbrps»  coaterts  d'otie  épaisse  pnbéseence  d'mi  ManclkÂtii 
soyeux.  Variété  à  angles  postérieurs  du  prothorax  et  ft  tatou 
des  éiytfes  de  la  même  coiilevir  queleeerp».  Pari»:  sur  leréséds. 

Bsvxisau  mvuioM.  Ls$  ANTIIRIBXDES. 

Btchpltiê  mmmt*  <wf*t  J^fUeU ,  aUtm§i  dmu  y fyww  tan^mftm  éttmim .»  mtm\n 
trit-ammeut  *»  wuutite,  if  «mm  ftrtMti;  Hgtm  ne  eçtwnmt  pa»  tmtètj  mnf  «•'»• 
tl9Ct«mtnt  de  tfwm  vtlelei,  te  (roitiime  4tiv»t»  à»M  îfpiui'^nmi  «opAnt^ twitf 
flani  le  second^ 

QmtrièBif  ifwr$,  ÀsmoxBgi  l4nthriJbu9t  F^WM^IOs). 

'  Ântennek  \xù  peu  menues,  insérées  dèmîs  une  fossette  pro« 
fonde  au-dessous  du  sinus  des  yeux;  dans  les  mâles  éXhs  soot 
souvent  pins  longues  que  le  corps ,  &  massue  étroite  on  im  pco 
épaissie»  le  dernier  article  allongé,  aiguë;  dans  les.  femdles 
elles  sont  plus  conrtes,  en  massue  plus  épaisse,  le  derblcir  ar- 
ticle très-court  et  aigu  ;  dans  quelques-uQ%  Ta  massue  est  asseï 
large,  comprimée,  à  articles  un  peu  écartés;  bec  court,  Urge, 
défléchi,  profondément  éçhancréau  sommet;  mandibules  a^ 
quées ,  ai|[uës,  obtnsément  uni-dentées  en  dedans  ;  >feul  hté" 
raux,  un  peu  proéminents,  échancrés  en  doTent;  pro^onx 
assez  étroit  en  deranl,  un  peu  tronqué  postérienreaeaty  aen- 
tangulé,  convexe  en  dessus,  les  cotés  posténears^on  pesavast 
la  base,  élevés  et  marginés;  élyires  oblongues»  pres^p^q" 
Hndriqnes,  très-convexes  en  dessus. 

Anthribk  Albinos  {Antkribus  AUtinuSfhAt^.),  ObkH0g;(ifBB 
noir  brunâtre  ;  convexe  ;  un  anaeau  aux  antennes  blaaCf  is>B 
que  le  dessus  de  la  tête,  une  tacbe  sur  chaque  élylM'fliii ^û 
leur  milieu ,  rextrémité  postérieure  du  corps ,  le  dessa»  ••  tab- 
domen,  et  des  anneaux  aux  pattes;  pjrothohui  à  treistdpMr^ 
cules  ;  trois  autres  d'un  noir  fonc^  sur  les  ély  très.  Paris, 

Anthribb  pdbksgbnt  (a.  pubescens,,  Fab.).  d'ua  ferrtigteea» 
obscur;  à  pubescence  grise;  élytres  grises  au  scttomet»  8axe« 

Authribe  RosTRiCHOÏDB  (^^.  roatrickoides,'UvLtJj,  Bec  très- 
court;  noir;  élytres  striées-ponctuées,  brunes  ;  bouehe»  bese 
des  antennes  et  pieds  roussatres;  prothorax  convexe,  tanné. 
Allemagne. 

Je  ne  suis  pas  certain  que  ces  deux  deniiàres  Attthnbîdes  ap> 
partiennent  à  oe  genre. 

Chuptième  genre.,  TROnniiiE  (Ttojnderes ^  ScROunoniB). 

Antennes  médiocres,  IttséfééS  an  miltea  dtf  bec;  ptanlers 
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irtîclet  tl«  fimicnle  obloogs,  épais,  lès  antres  menus  et  un 
pea  coiii4{iies;  massue  distinctement  épaissie,  com{»imée,  à 
irticles  rapprochés  ;  bec  défléchi ,  aplani ,  ou  court  ,ou  légère^ 
ment  allongé;  yeux  presque  ronds,  médiocrement  convexes  » 
on  un  peu  rapprochés  ou  latéraux;  prothorax  presque  coni- 
que, traversé  devant  sa  base  par  un  long  sillon  élevé,  courbé 
de  .chaque  côté  en  dedans  ;  ély  très  oblongues ,  presque linéaixes» 
peu  convexes  en  dessus. , 

*  Bec  un  peu  allongé ,  légèrement  étroit  à  sa  hase,  plui  ou  moins 

enjlé  au  sommet,    ■  j.  *■ 

TaoPinÈRS  blanc-bec  (T»%>;»rfer^5a^inMCm,  Sghobn.  ^n- 
ihribtu  albirostris,  i"  bdit.)*  Obionç;  d'un  noir  brun,  bec 
blanc,  ainsi  que  l'extrémiié  postérieure  des  élytres  qui  est 
ponctoée  de  noir  ;  yeux  rapprochés  ;  sillon  élevé  du  prothp- 
raz  presque  droit.  Paris. 

Tropidèbb  dorsal  (T.  dorsalisy  Sqhoen.).  Oblong;  noir;  bec 
et  cotes  du  prothorax  blancs ,  ainsi  que  des  points  et  une  tache 
commune  rfabmboïdale  aux  ély  très  ;  silldn  élevé  du  prothorax 
arqué.  Suède, 

Tbopiderc  bec-taché  (r.  fascirostris f  Schobn.).  Gris  varié 
de  noir  ;  élytres  ayant  une  tache  commune  noire ,  avec  l'ex- 
trémité postérieure  blanchâtre.  Suisse. 

TROPiDSRfc  HARNACfiB  (T.  ephtppium,  ScHOEK.).  Oblong  y 
d'un  bmn  roussâtre  ;  antennes  et  pieds  ferrugitteux  ;  bec  un  })eu 
étroit  à  la  base,  à  pubescençe  grise  ;  prothorax  pointillé,  bi- 
fascicule  sur  le  dos,  avec  le  silTon  transversal  élevé  presque 
droit  ;  élytres  variées  de  ferrugineux,  avec  une  tache  dorsale 
commune,  d'i^n  brun  noir.  Paris. 

TROPipjERE  ONDULÉ  (T.  tme/u/afu5,  "ScHOEN.).  OvaIe*oblong , 
noirâtre  ;  à  points  profonds  et  très-serrés;  base  du  bec  étroite; 
sillon  élevé  du  prothorax  presque  droit  ;  élytres  avec  des  li- 
gnes ondulées  et  des  points  pubescents  blanchâtres.  Allemagne. 

Tropidère  mod^te  (t.  pudens,  Schoen.).  Ovale-oblong; 
noir,  varié  eu  dessus  d'une  fine  pubescençe  cendrée  ;  bçc  assez 
long,  linéaire,  large,  plan;  prothprax  transversal,  à  sillon 
élevé  placé  sur  sa  base  ;  pygidium  arrondi.  Paris. 

*  *  pec  court,  non  renjté  au  sommet, 

TROPiniRB  B»>NBiOBl7X  (T.  nivetrostris ,  SgQobn.  Anthrib^s 
niveiroitrisy  i»*  éoit.).  Oblottg';  d*un  brun  noirâtre  ;  antennes 
Cermginenses;  bec  irèt^oorty  d'un. blanc  poilu ,  ainsi  que  le 
*«iUBet  des  élytres  et  l'anus.  Allemagne. 
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d'un  brun  notràtre,  varié  de  cendré;  sillon  postémew du fi»' 
thorax  élevé,  pi«M|ae  droit,  ce  dernier  avec  deut  tnberaili 
noirs;  une  tache  noire ^  un. peu  soyense ,  au  malien  des  élytosi 
Allemagne.  -  * 

TaoFiDÂin  camr  (T.  dncitis,  Scbobm.).  Ovale-obkMSgVB^^.' 
à  pubesceoce  eendrée  ;  tète  allongée;  sillon  da  pcothosaxéleTCi 
transversal ,  ar^é.  Nord  de  la  Suède* 

Sixième  ^«nre.  P&ATTmiu»  {PlatyrhiAus  »  dukiavaLB)* 

Antennes  assez  conrtes,  nn  peu  fortes,  insérées  dans  nne  fos- 
sette profonde  an  milieu  da  bee  et  en  dessus  ;  prenùen  article 
du  fonicnle  oblongs,  obconiques,  les  autres  un  peu  arrondis*, 
massue  distinctement  éj>ais9ie ,  à  peine  comprimée  %  les  articles 
un  peu  écartés;  bec  déflécbi,  oblong;  carré,  un  peu  traoqué 
au  sommet;  yeux  latéraux,  un  peu  ari^ondis ,  légèrement  proé' 
minents  ;  prothorax  à  côtés  enflés«^et  un  peu  arrondis  proche 
dn  milieu,  portant  un  sillon  élevé  le  long  et  devant  sa  ba»e 
et  ses  côtés  postérieurs  ;  élytres  ou  oblongnes,  linéaires,  dé- 
primées sur  le  dos ,  ou  courtes ,  plus  larges  en  devant»  pfc^ 
4|ue  triangulaires. 

Plattrhin  i.MRGE'VBC{Platyrhinus  tatirostris,  ScHO»«.).ObioiVf 
noir;  un  peu  déprimé;  bec  rugueux,  d'un  cendré  poilu,  aiufl<{i^* 
le  front  >  le  sommet  des  élytres  et  Tabdomen^  protlioraz  tu* 
gulé ,  avec  un  sillon  transversal  postérieur  élevé.  Paris. 

Septième  genres  BKACBYrAViSE  {Brackytarsus ,  Sgrobnhem)' 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  fortes,  tbsérées  dans  vue 
■  fosse  transversale ,  fléchie  en  dedans ,  au  milieu  dti  hse  tt  ^ 
l  dessons  ;  deux  articles  basilaires  un  peu  épais ,  les  sniiaatl  lé- 
gèrement turbines,  égaux;  massue  ovale,  comprimât  ^  ^^ 
ticles  un  peu  écartés  ;  bec  court ,  large ,  défléchi ,  à  ébtés  nn 
peu  courbés;  yeux  latéraux,  arrondis^  grands,  très-pioémi- 
nents  ;  prothorax  convexe  en  dessus,  court ,  brusquement  plos 
étroit  en  devant,  bisinué  à  la  baée^  à  bords  élevés,  les  an- 
gles postérieurs  acuminês;  élytres  oblongues,  un  peu  carrées, 
convexes ,  obtusément  arrondies  au  sommet  ;  pieds  forts ,  à 
tarses  assez  courts. 

B^tAGHYTAniSE  kvtiA  (  B.  scttbrosus ,  SCROïN.  Anthribus  scA" 
brosus^  1^*  KÛn.)«  Ovale;  noir;  élytres  rovMet»  pcnelaées- 
striées,  les  mtervalles  des  stries  alteiuativeaieii»  élevée  «  mar- 
quetées de  petites  bandes  altemativemant  blanehet  et  d'un  noir 
soyeux.  Paris. 


d'un  noir  bran  opaqiie;prfitiMMrmxliDéë  de  cendré;  élytr^ 
narqaetiSef  de  taehes  éèndrées,  presqne  carrées.  Allemagne. 
BRAflHTTABSB  MARi^tJBtB  (  B.  UssêUatms,  ScnoUf.)  Ovale- 
oblong  ;  d'un  noir  bran»  opaque;  thorax  assez  long;  ëlytres 
nkarqoetée^de  tadies  ceiûlrées,  presque  carrées  ;  base  des  an- 
tennes et  jambes  testacées.  Styrie. 

tmoisiàBis  niYisieir.  JLit  ÀTTELABIDES. 

gmprmqmefUmMqm,  éifUekf,  m>mta» JiHftrm  e«  Mfk  tHM  m  tammet;  lé»  al~ 
Umfét  prèi  detj/tmm;  mMimam  «mhim,  dlr  onsxk  4mw  €iHMti:  éhfirmaKom- 
fôe$,  fre^fiMâ  earritt  ;  pfggdbm  m. 

Huitième  genre,  ApoDàRB  ^Jpoderus,  Oliv.). 

Antennesasseï  fortes,  insérées  dans  une  fossette  inréguUère , 

de  douze  articles  dont  les  quatre  derniers  assez  épais,  serrés , 

formant  la  massue  ;  bec  plas  cOurt  que  la  tète,  épais,  un  peu 

dilaté  au  sommet  ;  tête  oblongne,  très-étroite  postérieurement , 

à  cou  menu,  adné  au  protborax  :  ce  dernier.un  peu  conique, 

très-étroit  eu  devant ,  et  échancré  au  sommet.  Élytres  obton- 

fuesy  carrées,  tronquées  en  avant,  arrondies  an  sommet,  dé- 
iscentes.. 

ApoDBRB  DU  NoiseriBR  [Apoderuâ  cotyUf  ScBom.  AUekSus 
coryli,  i'*  roit.).  Noir;  glabre;  bec,  tête  et  prothorax  sillon- 
nés; bord  postérieuk*  de  cç  dernier  roux;  élytres  crénées* 
striées»  entièrement  rousses.  Variété  à  protfaorax  rouge  en 
dessus,  avec  nne  tache  antérieure  oblongue  noire.  Autre  va- 
riété à  protbbrax  rouge  en  dessus,  obscurément  taché  de  noir 
brun ,  et  base  des  cuisses  roussâtre.  Une  troisième  à  prothocax 
d'un  roux  testacé  en  dessus,  sans  tache«  Paris;  Europe. 

ApobÈRB  iNTERMÉDiAiRB  (A.  ttilermedius,  Schobr.).  Noir, 
luisant;  élytres  rouges,  ponctuées -striées,  à,  points  fins  et 
écartés,  les  intervalles  des  stries  lisses;  jambes  assez  longuet, 
minces,  armées.  Allemagne. 

Apooxbb  ooLrHoux  {A^.ruficolUsf  Schobm.)*  Bonx;  vertex 
noir;  élytres  bleues,  luisantes.  Sibérie. 

Neuvième  genre.  Attblabe  ^.Attdabus ,  Lnnté). 

Antennes  assez  fortes,  insérées  dans  une  fossette  profonde, 
de  ODze  articles ,  dont  les  trois  derniers  p{us  épais ,  serrés, 
pcrfoliéB ,  iormant  la  massue;  bec  plas  court  que  la  tète,  très- 
èpaisii  au  sommet;  tête  oblongue,  non  étroite  postérif 
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me^t  et  êanf  coa  disdnct,  insérée  au  proUionx  :  odiMHà  f^ 
que  carré,  cependaot  up  peu  plus  étroit  en  devant,  eot0 
cu^dessus ,  tronqué  à  la  base  et  aa^sammet  ;  élytres  presipie# 
fées,  trqnquée&  eu  avant,  un  peu  arrondies  au  soaim^,  èèit 
cente$.  Ces  insectes  vivent  sur  lés  végétaux  dopt  ils  roi^ 
les  feuilles-  et  autres  parties.  Les  femdles  roolent  les  ftw 
en  cornet  pour  y  déposer  leurs  œufs. 

Àttslabe  laque  (Mie^ibus  curcuUonides ,  Latr.).  D*aD  noir 
glabre  et  luisant  ;  prothoraz,  élytres,, base  des  -ant«naes  d'm 
rouge  cerise  ;  tête  cylindrique  ;  élytres  très-fioemeut  pônctuéO' 
striées,  avec  des  points  épiirs  dans  les  intervalles»  France. 

Dixième  genre.  Rhtnchite  {RhyncMtes,  Latr.). 

Antennes  assez  minces,  insérées  dans  une  fossette  allongée,  li- 
.  Déaire,  droite,  souvent  scrobiforme  ;  elles  soatcompesées  deouie 
articles  dont  les  trois  derniers  distants,  no  peu  perfoiiés,  fbnnant 
la  massue  ;  bec  ou  allongé  etfilifonné,  ou  court  et  assez  épais,  <ii- 
latê  au  sommet  dans  quelques-uns;  tête  allongée,  nonvisiUe- 
ment  rétréde  en  arrière,  à  cou  épais  et  ad  né  au  thorax  :  cdai^ 
non  rétréci  eii  devant,  un  peu  tronqué  à  la  base  et  au  sommet» 
avec  les  côtés  grands  et  arrondis;  élytres  grandes,  arraodifis 
à  leurs  sommets. 

Rhtnchite  Hongrois  [Rynchiies  Hungaricus,  Scboen.  Ài^ 
labus  Hungaricus,  i^*  édit.  ).  Koir;  pubescent;  prothorftxob- 
seurémcut  ponctué,  roux,  resserré  en  devant,  réfléchi  ;  élytres 
striées-ponctuées,  rousses ,  les  intervalles  avec  des  points  no  peu 
en  séries;  suture  largement  noire  en  atant,  et  côtés  exlêriev'^ 
du  limbe  étroitement  bordés  de  la  méiue  couleur  ;  bec  kag, 
arqué.  Allemagne.  . 

Uhynchite  tete-blede  {R.  cœruleocephalus  t  ScROOb  ^<t^ 
labus  cœndeocephalus ,  i'*  éoiT.). 'Pubescent;  bleu;  piétborax 
pointillé,  testacé,  non  réfléchi  en  devant;  élytres  teststées, 
striées-ponctuées,  avec  les  intervalles  à  peine  pointillés;  bec 
médiocre,  droit.  Midi  de  la  France^ 

Bhynchite  a  élytres-rouges  (iJ.  /Bt/uatuSfSçBOETf,  Auelabus 
œ/jfuatuSf  i"  ÉDiT.).  Moitié  plus  petit  que  le  Rhynchite Stm-- 
grois,  auquel  il  ressemble  beaucoup;  d'uu  bronzé  obscur, 
très-ponctué,  à  pubescence  rous'se;  élytres  rouges,  profondé- 
ment striées-ponctuées;  prothorax  canaliculé.  France, 

Rhynchitb  cutVRSOX  {R,  cupreus,  Schoen.  Alleiabus  œneus, 
ira  ÉDIT.).  Dessus  d'uu  brouzé  obscur,  opaque,  à  pubesœncv 
fine  et  grise  ,  plus  obscure  en  dessous;  élytres  presque  car- 


^«s,  fmêsmèimtaM  Oriée»>poiichii!aa.  Bàto^.  TWrlété  d'tin 
BRivveKZ  ftvmt,  à  élytires  et  cmsses  cPim  cnvrem  pourpré, 
'^^fieltéitf  pvitjpuréus  de  Fabneius, 

KHTiieHiTÈ  OBsevR  f  ilA^ncAcMs  obscutvts,  MegeÂlk).  Ovalé^ 
Monç  \  palMflGeiit  ;  d*«ni  bronzé  obscur  ;  bec  tiés-lon|r,  tnenn, 
presque  droit;  |nnotlkMnklt  coart/  pontifié  tc^s-se^;  âytres 
profondéiBeiit  poaetnéeMtrléflS;,  arec  les  intenralles  sanspointa. 
VftriM  à  ebrrâ  «ntièrement  d'un  bleu-rerdâtre.  France 

KirmeHltr  A  «Be-TLAii  (il.  pianirostris ,  ScHOElf.).  ôvaîe- 
ohêang  ;  fiolr ;  pabetoent  ;  bec  aHongë,  stHë ,  caréné  à  ta  base  ^ 
dilaté  an  mma^t^;;  léte  et  pratborax  on  pea  ponctués  ;  élytres 
peu  profendânent  peaetaéesNstfîées  ^  arec  les  intervalles  pl^s 
et  Hsses.  Autridie. 

BHTmnATB  Rve^snx  (  A.  mgosusf  Schoen.  ).  Dessons  d'un 
cttivreoi  4ùré  \  deÉSns  ann  tert  soyesz  ;  prothorax  et  élytres 
pcactnés-rugneux.  Sibérie  australe  :snr  leboalean. 

BnrifGHiTi  GiOANTESQÏrK  (  R.  ^^antetts,  Meckhle].  D^im 
cnivreitt  bronzé ,  çà  et  là  pnbescent  ;  tête  allongée  ;  bec  long , 
ar^fné ;  edté^ du  prothefax  élargis;  antennes  insérées  yersTç 
sommet  dn  bee, d'un  noir  tiolacé  bronzé,  aiiisi^ue  les  tarses. 
Odessa.  »      ^  ^ 

BHtfWJMTB  WMÈ  (  B,.  aitratus,  8crobw.  jtttelabùs  Bacchus  » 
1"  Borr.  ).  Verdâtre  ou  d'nn  cuivreux  doré  ;  à  pabescence  assez 
longue;  sommet  <^u  bec,  antennes  et  tarses  ndirs  ;  tête  allon- 
gée ;  èlytree  obscnréihedt  ponctaées^triées,  les  intervalles  un 
peu  rugnenx  et  à  points  très-serrés.  Mâle  ayant  les  antennes 
insérées  an  milieu  dn  bec,  et  le  tborax  mutiqoe;  femelle  ayant 
les  antennes  Insérées  près. du  sommet  du  bec,  et  tborax  ar- 
mé de  chaque  côté,  antérienrement,  d'une  épine  aiguë  et 
droite.  France.  Cette  espèce  nuit  beauconp'à  là  vrgne,  et  porte 
le  nom  vulgaire  de  Bêche. 

RidTNCRrrB  Baccrus  (  R.  Bacchus^  Scsoen.  ).  Doré ,  pubes- 
cent  ;  bec  plus  long  que  le  profhorax ,  menu  ,  d'un  noir  vio- 
lacé; tête  courte;  yeux  globuleux,  proéminents;  prothorax 
inermedans  le  mâle,  un  peu  conique,  ou,  dans  la  femelle, 
un  peu  conique ,  profondément  ponctué  sur  le  dos.  France. 

RiiTNcmTK  A  BBC-^nnoiT  {R.  recHrostris ,  SchoIen. ).  D'un 
vert  cuivreux  doré ,  '1^  pubescence  assez  longue  ;  bec  presque 
droit,  à  moitié  noir  eu  devant  ;  antennes  insérées  au  milieu  du 
bec,  d'un  noir  bronzé  ainsi  que  les  tarses  ;  prothorax  un  peu 
dilaté;  très-poncttté  ;  élytres  obscnrément  strlées-jionctuées , 
les  ilitérviilMS  rugueux-ponctués ,  à  points  serrés.  Paris. 
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RbtNCHITB  du  PBUPLiSR  (Rhjnehius  pepaUf$caiOXK*^*léttt 
popuU,  i'*  ÉDiT.).  Dessus  d'un  vert  broiisé  brillant  »  ffàlfi 
bec  y  pieds  et  dessous  du  corps  4!un  bleu  violacé  ;.  front  «IB 
profondément  canaliculé;  femelle,  ayant  le  prothorax  aflà 
de  chaque  côté  d'une  épine  droite.  Europe;. France. 

Rhitnchite  0E8  BOULSAUX  (/î.  betuletif  Scbosn,  Atteiabushf 
tuleix,  i^'ÈDiT. ).  Dessus  d'un  vert  soyeux,  luisant,  gUke; 
corps,  pieds  et  bec  d'un  vert  doré;  front  un  peu  enfoncé.  U 
femelle  a  le  protborax  armé  de  chaque  côté  d'unê-épiiia  dnnte 
et  aiguë.  France,  yariété  entièrement  d'up  bleu  violot.  -fil- 
tre d'un  bleu  violacé  en  dessus  ;  pieds,  bec  et  dessous  4ii  coffs 
d'un  vert  soyeux ,  et  dessus  du  corps  d'un  bien  violacé. 

Rhynchite  PARELLiN  (R.  parellînus ,  ScHcmN.').  Ovaleob- 
long,  pnbescent;  d'un  bleu  vii^eux;  bec  asses  long",  arqué; 
prothorax  très-ponctué,  nu  peu  caréné;  intervalles  deft  âytKs 
pointillés  vaguement  et  serrés.  Sibérie. 

RaTNCHiTE  PU3ESGENT  (  R.  pubescenSf.  Sghoeh.  ).  Ofaloog* 
bleu  j  pnbescent  ;  bec  assez  long ,  presque  droit ,  caxéaé  c» 
dessus;  prothorax  pointillé ,  à  côtés  aricondis;  élytres  ponc- 
tuées nn  peu  striées,  les  intervalles  pointillés  obscnréncnt  et 
un  peu  en  ^ies;  Allemagne. 

Rhtnchitb  fromt-creux  (  il  cavifronsy  Schoem.  ).  Olilittg; 
d'un  bleu  verdâtre,à  pubescence  assez  longue;  b«e  presque 
droit,  caréné  à  la  base  ;  tête  assez  longue;  front  «nlWscé; 
prothorax  ponctué,  à  côtés  arrondis;  éfytres  ponctuée^  un  peu 
ciliées,  à  intervalles  pointillés  obscurément  et  en  séries.  Fuis. 

Rhyj«chite  soteux  {^R, sericeus ,  Schobn.  ).  Ovale>oUoi^> 
pubescent;  d'un  bleu  verdâtre;  bec  court,  bi-caréné  en  des^ 
sus  ;  prothorax  assez  long ,  ponctué  et  à.  points  éscartés;  ister- 
valles  des  élytres  vaguement  pointillés,  les  interv^lkp  unpen 
à  côtes  antérieurement.  Allemagne. 

Rhynchitb  OLIVATRE  (  R,  oUvaccus,  ÇcHOiEN.  ).  Oblong  ;  d'un 
olivacé-bleuâtre,  peu  pubescent  ;  bec  court ,  caréné  à  la  base; 
tête  et  prothorax  obscurément  pointillés;  élytres  ponctnées,uu 
peu  à  triées,  les  intervalles  très-obscurément  pointillés  en  se- 
ries.  Midi  de  la  France. 

RUYNCHITË  A  PERRUQUE    (  R,  COmatUS^   SCHOEN.  ).     Obloilg; 

bleu  ;  à  poils  serrés  ;  bèc  assez  court ,  droit ,  nu  peu  caréné  ; 
tête  grande,  quadrangulée ;  prothorax  assez  long,  à  points 
évidemment  serrés  ;  élytres  ponctuées  un  peu  striées,  les  in- 
tervalles à  points  écartés  et  en  séries.  Paris. 

RuYJNOIiTM  «UËUÀTflB  {R,  cyanicohr,  SCHOEN.)*  Oblopg; 
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Jea  ;  à  pubesceace  serrée;  bec  droit,  ponctué ,  noir;  tête  lar- 
e,  transversale  ;  prothorax  à  points  assex  profonds  et  un  peu 
ispersés  ;  ély très  ponctuées  un  peu  striées ,  les  intervalles  à 
•oints  écartés  et  eu  séries.  Paris. 

Rhtnchite  triste  {RhynckUes  tristis,  ScHoeii.). Ovale;  noir  ;  k 
»oilsbniDs;  prothorai  discoïde ,  à  points  serrés  et  rugueux, 
:analictt)è;  àytres  bleues,  profondément  ppnctuées-silloii- 
lées,  les  intervalles  éonvexes  et  pointillés.  Allemagne. 

Rhynchite'mégacephàle  {  A.  megacepfi'atus ,  Schobn.  ).  Ob- 
ong;  d'un  noir  bronzé,  un  peu  pubescent^  tète  et  prothorax 
issez  larges,  ce  dernier  oblong,  à  côtés  arrondis  ;  ély  très  bb- 
ongnes-carrées ,  bleues,  ponctuées-sillonnées ,  les  intervalles 
ponctués  en  kéries.  Saxe. 

Rhthcbitb  conique  (  R.  conicus  ,  ScnoEN.  ).  Ovale-oblong  ; 
pnbescent;  d'un  bleu  verdâtre;  bec  médiocre,  un  peu  caréné; 
prothorax  étnnt,  presque  oonicpiei  rugueux-nonctué  ;  élytres 
[irofondéaient  ponctnées-etiiées,. les  intervalles  plans,  poin* 
dUés  en  séries.  France. 

Rhtmchite  rabs  [  R,  pauxilhâs  f  Scboen.).  Ovale;  bleu;  à 
poils  bmos;  yeux  globuleux,  proéminents  ;  prothorax  prescnie 
cylindrique ,  rude  et  ponctué ,  canaliculé  ;  élytres  profonde- 
ment  ponctuées-sillonnées,  les  intcNrvalles  étroits  et  convexes. 
Allemagne. 

RBT:<CHrrE  petit  (  R.  minutus,  Schoen.  ).  Ovale;  d'un  bleu 
verdâtre,  un  peh  luisant  ;  pubescent  ;  prothorax  très-ponctué; 
élytres  profondément  pouçtuées-striées ,  les  intervalles  sans 
points,  illemagtie. 

AariiGRitE  no  fraisier  (JR.  fragarùjs ,  Schoen.).  Ovale-ob- 
loQg,  finement  pubescent;  prothorax  oblong;  d'un  brun 
broDzé, ponctué  très-serré,  à  côtés  un  peu  grands;  élytres 
l>leaes,  profondément  ponctuées-sillonnées  ;  les  intervalles 
étroits  et  convexes.  France.  • 

BrmcmTB SAISI  (il.  nanii«,SoiiOEN.).  Oblong,  assez  étroit; 
d'oD  bleu  verdâtre,  glabre;  prothorax  profondement  ponc- 
^oé;  élytres  un  peu  cylitedriquet,  ponctaées<4triées,  les  inter- 
valles sans  points.  France. 

RflYscniTE  POLI  (  R.  polituSf  Schoen.).  Oblong,  assez  étroit; 
^un  noir  bleuâtre  ;  prolborax  profondément  ponctué  ;  élytres 
presque  cylindriques ,  vaguement  ponctuées.  Crimée. 

Rhtnchite  du  bouleau  (  R  béiulœ^  Schoen.).  Ovale  ;  nOir  ; 
boisant,  très-finement  pubescent;  bec  court,  déprimé;  tête 

glande;  cou  ass^i  étroit,  adné  aà prbthoràx.  Europe. 
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fiée  allongé,  om  défléeU  ou  étttUh,  dllaéd  om  Mium  éau  U  pbitftmiml^^ 
tes  outres  cgUudrtqHe;  têt*  courte,  transfierptU;  jfoumgrtmd»,  mi— tf^O^I** 
nent»;  antetumet  4e oute  à  doute  articlet,  ou»»  muftue,  ou  mutUiboMl  V*** 
'  dehors;  tii/tret  oùfongues,  un  peu  linéaires,  cottvramt  F  abdomen» 

Omième  genre,  DIodtmitivqVe  (  Drdtfyr/ir/iù:^ ,  ^ts*  > 

Antennes  longues  »  insérées  avant  le  milieu  dabec»àooD^ 
articles ,  les  articles  neuvième  et  onzième  plus  épais ,  ois^ 
formant  la  massue  ,  le  douzième  petit  et  acuminé  i  ^  ° 
gé  ,  un  peu  menu»  cylindrique,  dilaté  au  soDun^t»  i^Fr 
arqué  et  presque  infléchi  ;  ély  très  oblongues ,  un  ?•■  '*''*^ 
res,  étant  obtusémeut  arrondies  è  leur  commet. 

DtODYRHTNQUE'   d'Autbicbb    (  Biodfftigf^^ehts  ■^''*"^ 
ScHOEN.  ).  Allongé;  noir  ;  à  poils  grii;  «aatenntf  rtmf*'*  f^A 
jbruns;  prothorax  nn  peu  discoïM^'élyttattioyttB^Bf^ 
lemagne. 

Antennes  longues,  insérées  sur  les  cotes  au lùiUc» *.' 
de  douze  articles  ;  les  trois  derniers  articles  P^-^^Laî 
distants ,  forinant  une  massue  étroite  ;  bec  allongé»  "^^1 
étroit  à  ja  base ,  cylindrique  y  «lilaté^rrondi  au  son»*^  j^ 
très  allongées  4  presque  linéaires  ,  médiocrement  fiP»^*^ 
dessus.  ,  j^  ^ 

RHinpMAGÈRE    ATTELABOÏDE    (   Bhinomacer   f '**^Jl^ 
ScHOEN. )-  Oblong;  noir;  à  poils  serrés  et  ceuarési*J^t 
assez  longues^  testacéès  ainsi  que  les  pie^s  \  èly  trefï^H"^^ 
ponctuées.  France  méridionale. 

Hhikomagèrb  &BPtUR0ÎOE  {fi*.  lepUuioideti  S^jsiot^^.  ^ 
noir  ;  à  poils  serrés  et  cendrés  ;  antcouiM  et  piadt  .^^ 
lour  du  Govps-^  Upxe$  va^minooi  «t  idèàimt  fi**'^ 
France. 

Treizième  genre^  AfnJrft  (  Âuletes,  SfiOOB^*  )• 

près  de  sa  base,  de  onze  articles  ;  massue  allongée»  ^  i±f 
distincte ,  à  articles  un  peu  écartés  ;  bec  droit ,  un  ^^jj^ 
chi,  cylindrique  ;  ély  très  oblongues,  convexes ,  û^******^ 
asgulées  aux  épaules. 

Auiirs  TUBicin  (.aMstec  utbken^  Schoir^*  OUsfii'^^^ 
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bMiB  bhliMé ,  à  poils  cêliMs-;  milien  des  antennes  et  base  des 
cidfses  (estftcés;  élytres  Tajg[uenient  ponctuées  postérieurement 
«t  eu  séries  antérieurement.  Dalmatie. 

ciNt^ui^MB  »iyisioii.  Les  APIONIDES. 

Bee  un  peu  étend»,  eglhidfiqmê  ouJU^im»;  tmt$mim  mt  «MMW^.cl  0ête  tutidts,  itt- 
aérées  verelemiliâit  du  bec  ou  A  ut  baie;  <A«  aUmigdê  derrière  let  yeux;  itgtret 
oeaUt-oèHmgueSf  uoùiiet,  couvrant  Fauus, 

Quatorzième  genre»  Apio»  (  JpioHf  liamnT.  ). 

ÂQtennes  médiocres ,  insérées  vers  le  mHien  on  à  la  base  dm. 
bec;  les  trois  derniers  articles  très-connexes,  forteant  une 
massue  ovale  %t  aiguë  ;  bec  mince ,  filiforme ,  ar<{né  dans  le 
plus  ^nd  qondire  ;  dans  d'autres  fort  et  cylindrique  ;  enfin , 
éans  qneiques-uhs  épaissi  à  la  base  et  dilaté  au  sommet  ;  tou- 
jours dNiife  foDgueur  différente  dans  les  deux  sexes  ;  tdte  al- 
longëé*  postérieurement  ;  proCborax  obldng ,  coniqne  ou  pres- 
<l«e  cylindrique;  élytres  ovales,  voûtées. 

î*  Bec  subùlé  au  sommet 

Amom  mumm  (  Jpion  commue ,  9c&oen.  ).  Noir;  bec  su- 
bùlé; prothorax  un  pen  cordiforme,  ponctué,  postérieure- 
ment canaliculé  l  élytres  obovales,  bossues,  bleues,  ponctuées- 
sillonnées.  France. 

Apfdiî  snBVLé  (  Â.  subuhtum ,  ScnOEW.  ).  Noir,  un  peu  opa- 
«pse,  très-finement  pnbescent  ;  base  des  antennes  ferru(];ineuse  ; 
bec  ayant  la  base  un  peu  épaisse ,  \c  sommet  subulé  ;  dessous 
non  gibbenx  ;  élytres  sillonnées-ponctuées,  avec  les  intervalles 
plans.  Finnee. 

Ànott  PiBM-ntT^fms  (  A,  ockropus ,  Schoen.  ).  Bec  subulé  ; 
neir ,  «paque^,  tin  peti  poihi  et  à  poils  cris;  base  des  antennes 
rousse';  prothorax  un  peu  conique,  ponctué,  canaliculé  pos- 
térienrement  ;  élytres  obovales,  ponctuées-slQonnées,  on* peu 
bleaâtres  ;  tarses  testaeés.  Allemagne. 

Apion  de  la  ve'scë  (  J,  graccœ ,  Schoen.  ).  Ç  bec  snbiilë  ; 
noir,  opaque ,  un  peu  poilu  ;  base  des  antennes  rousse  ;  pro- 
thorax un  pe^  conique ,  pointillé, canaliculé  postérieurement; 

élytres  obovales,  bossues,  ponctuocfrsiHonnées.  q  presque  du 
double  plus  petit  ;  bec  assez  conrt.et  assez  épais  ;  à  pubescence 
serrée  et  cendrée.;  antennes  entièrement  d'un  ferrugineux  tes* 
tacé.  Euro|>a. 

Apion  nbgugê(^.  neglectum^  3cH0Eil.  ).  Noirâtre;  près* 

Entomologie^  tome  a.  7 
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qae  glabre  ;  bec  aripié ,  atténué  ;  antennes  basilaîfes  ;  pM^ 
rax  oblong ,  un  peu  déprimé ,  à  points  serrés  ;  élytrs  ï* 
bleu  verdâtre ,  ponctuêes>striées ,  à  points  un  pepi  écartés.^ 
intervalles  des  stries  plans.  Crimée. 

f  +  Bec  cylindrique  ou  filiforme. 
A.  antennes  insérées  vers  la  btxse  du  bec. 
*  Pieds  entièrement  obscurs, 
Apion  voisin  (  Jpion  vicinum,  Schoen.).  Noir,  sanstaA'i* 
nement  pubescent  ;  prothorax  court,  rétréci  en  devant ;èlytK^ 
grandes ,  larges  ;  à  épaules  un  peu  élevées.  Allemagne. 

Apion  glauque  (  A.  (flaucinumf  Schoen.  ).  Qbloi^i  ^^'' 
noir ,  opaque ,  à  pubescence  serrée  et  cendrée  ;  base  des  an- 
tennes pâle  ;  tête  oblongue ,  plane  en  dessus  ;  bec  court,  ^  i 
peu  arqué;  prothorax  presque  conique,  obscurément pon^' 
tué,  les  sillons  des  èlytres  à  points  pen  apparente.  Pan^- 

Apion  atoma.ire  [À,  euomarium,  Schoen.  ).  Noiritti'^'^ 
che ,  à  pubescence  serrée  ;  prothorax  court,  rétréci  en  devtf'< 

élytres  pas  trop  larges  ;  bec  très-arqué  (  rustiv  valde  af^' 
SciioRN.  ) ,  un  peu  défléchi.  Allemagne. 

Apvon  pubescent  (  A.  pubescensy  Schoen.).  Noii*"'* 
poils  blanchâtres  ;  prothorax  court,  avec  une  petite ''g^'P*' 
térieure  enfoncée  ;  bèc  médiocre.  Angleterre.' 

Apion  oculaire  (  A.  oculare^  Schoen.  ),  Noir,  op^Tj*' 
couvert  d'une  pubescence  assez  longue  ,  d*nn  cendré  bl«''<^''f 
tre  ;  bec  enflé  à  la  base  ;  prothorax  court,  açrondisnr''*'^ 
tés;  élytres  strices-ponctuées.  Espagne. 

Apjon  bec-en-aiguillb  (  A.  a€ium,  Schoen.  ).  Noir»  "j^ 
que ,  revêtu  d'un  coton  serré  et  d*un  cendré  blandiâli^  ! 
assez  court, arqué,  luisant;  prothoraz  finement  paîs^7,' 
côtés  un  peu  élargis  ;  élytres  assez  conrtas,  ponctaéeHtn^  * 
à  points  un  pen  écartés.  Crimée. 

Apion  a  paupières  (-4.  palpebratumt  Schoen,).  Etro»^  "^.J 
opaque,  parsemé  d'un  coton  assez  lin  et  d'un  cendré  bUoc  a 
U'e  ;  bec  long,,  mince,  arqué,  luisant;  prothorax  étroit*'' 
peu  cylindilque,  pointillé  ;  élytres  obovales  ,  obscurcnie' 
ponctuées-striées.  Grimée.  .. 

Apion  a  bec-court  (  A.  brevirosire ,  Sgrorn.  ).  Bec  cour , 
noir,  à  poils  gris;  prothorax  presque  cylindrique,  P*^^''^  ^ 
un  peu  enfoncé  postérieurement  ;  élytres  obovales,  pondu*' 
sillonnées,  un  pen  bronzées.  Variété  à  antennes  insérées  >« 
le  milieu  da  bec,  «t  celui-ci  luisant  an  spaimet.  Fraiw^ 
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ApiOM  GI»WIJJB»T  (  Apion  cof^ktens ,  Schoen.).  Ettoit;  noir, 
peu  pubescent  ;  front  avec  deux  sillons  courts ,  profonds ,  se 
joignant  postérieurement;  prothorax  cylindrique,  obscuré- 
ment ponctué  ;  ély très  ovales , .à  sillons  obscurément  ponc- 
tués. Suède. 

Apion  ètoîihdi  (  M  stolidum  ,  Schoen.  ).  Etroit ,  noir ,  peu 
pubescent  ;  front  avec  denx*^  sillons  assez  longs ,  connivents 
postérieurement;  prothorax  un  peu  rétréci  en  devant;  ély  très 
obscurément  ponctuées-striées.  Âllei;Dagne. 

Apiom  du  bouleau  (  J,  betuUs,  Schoen.  ).  Noirâtre ,  un 
peu  luisant ,  légèrement  pubescent  ;  bec  mince ,  arqué  ;  pro- 
thorax petit,  un  peu  cylindrique.,  à  points  serrés  ;  élytres  très- 
gibbeuses ,  largement  et  profondément  sillonnées,  les  sillons  à 
points  enchaînés.  Paris. 

Apion  ob  Chbvrolat(^.  Cheuvolati,  Schoen.).  lyunjcuivré 
pourpré;  légèrement  pubescent;  bec  court,  épais,  ponctué, 
partout  ;  prothorax  cylindrique  ;  élytres  obovales ,  profondé- 
ment poncttiées^sillounées,  les  intervalles  très-finement  poin- 
tillés. Paris. 

Apion  BE  Hoqker  (  A*  Hooketi,  Schoen.  ).  Court;  noir,  un 
peu  pubescent  ;  prothoràx  arrondi  et  agrandi  sur  les  côtés  ; 
élytres  assez  luisantes,  profondément  sillonuées-ponétuées ,  à 
intervalles  plans ,  transversalement  rayés.  Angleterre. 

Apion  de  Sablbero  (i^.  Sahlbergi^  Schoen.  j.  Court;  noir, 
un  peu  pubescent;  à  antennes  assez  longues;  becj  épais ^^  ar- 
qué, inégal  ;  prothorax  profondément  ponctué;  sillons  des 
élytres  étroits,  obscurément  ponctués,  à intervalU.H  larges , 
plans,  transversalement  linéés.  Suède. 

Apion  lisse  (  A,  lœvigatum,  Schoen.  ).  Noirâtre,  presque 
lisse  ;  élytres  ovales,  violacées,  obscurément  striées.  Angleterre. 

Apion  cou-ainé(.^.  rugicoUe,  Schoen.  ).  Bronzé,  luisant  ; 
prothorax  ponctué-rugueux ,  à  côtés  arrondis  ;  élytres  ovales, 
ponctuées-sillonnées ,  les  intervalles  s  triés-ponctués.  Allema- 
gne. 

Apion  bronzé  i^A,  œneum,  Schoen.  ].  Antennes  insérées 
presque  au  milieu  du  bec  ;  noir,  glabre;  prothorax  presque 
conique,  ponctué,  canaliculé  postérieurement  ;  élytres  ova- 
les 4  nronzées,,  simplement  striées.  France. 

Apion  aciculaire  (A-  aùiculare^  Schoen.  ).  Bronzé ,  un  peu 
poilu,  à  poils  gris;  prothorax  oblong,  cylindrique,  ponctué; 
élytres  ovales-oblongnes ,  ponctnées^illonnées.  Allemagne. 

Apion  ^rilumt  (  A»  radiolus,  Schoen.  ).  Noir;  très-fine- 
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mcot  piAMMNit  i  âf  lfB$  4  «i^  Um  vvedâùrt»  à  — 
Ibndes,  oiMciiréintBt  poiielute;  um  impcaBÛNi 
sar  le  vertes.  France. 

qfie  glabre  ;  bec  long ,  épais ,  arqué ,  trè»-ponctné  ;  protlianc 
preicrne  eoniqwe  »  ptofondément  jtonatoé  e%  à  pointn  Uè>  m- 
rés  *,  e)yti«s  obkmguM»  ponctnée^ifliUoDwei,  blanes  »  lai  ia»  . 
iraUes  trè»4benie«t  ^^ffaimlée.  Gauone. 

Apion  db-  L'oNOPo«9n  \  4»  otwpwfâi  ^  ëoKnm^  )•  IMrélit, 
glabre  ;  protfaocax  obAoag ,  ayUadrioua,  profooMaeiiCiMM^ 
tué  ,  caiulicalé  potlâriaoreiaaBt  %  élytca»  ovales»  hmmémt 
ponetnéee-siUoiméet^  Yaiiété  à  ély  très  if  as  Um  vacdAHa  ;  i^ 
violacées  oa  d'un  noir  bmué.  Inacf . 

Apion  bec-bossu  (  J,  gibbirosire^  Scaoaii.  y.  Na^j  I»*"!"' 
I^abre;  éWtres  d'an  noir  bleaAiva,  ponetaésii  lUftdai  |  aaUB- 
aes  inséra  aontra  la  baie  du  bée<y  ma  on»  pctile  pnéaë 
nence.  Franae. 

Apion  psMÎraAMf  {A^  pemtnmty  Saaaaa.  )*  Allaagé  »  étfoii; 
noirâtre,  opaqàe,  un  peu  poilu  et  à  poils  gris  ;  téla  plsae; 
protborax  obloiig ,  poociaé ,  caaalieolé  pasténaaveaMat  ;  %* 
très  ovalesHobloiigaas ,  distinétamaDt  paactiiéss^iiHBMÉii  ai- 
lemagne. 

Apion  aAâioaftNK  (  J,  baskoimë^  SoROVS.  \,  All«i^)  aoîTi 
h  poils  gris;  tête  déprimée;  prothoisax  cykindriqae,  poactaé, 
canaliculé  postérienreipent;  âlytns  ovales^  à  raflait  Ment, 
obscurément  silloDBée»*ponetaees«  Allemag«ia« 

Apion  pji  lAPivaùM  o'aAV  (  A,  fydmlapathi^  9moa.  )- 
Noir,  glabre,  pointillé  très-finament  ;  éljftres  ovales» aapra 
déprimées ,  d'un  Uea  verdâtre^  striées  atobscfiréaiMt  ponc- 
tuées entre  les  stries;  bac  tràs-éQ«rt,asseaépale.  Aaglelerre. 

Apion  sÉririaB  {A,  letiferum,  Sobobb.  ).  Ellipti(|aa,  d*oa 
verdâtre  obscur,  oouvert  partout  de  soies  blanches ;bse  d'un 
noir  cuivré  ^  luisant  ;  protborax  court»  convexa  transteisrfe 
^ent,  ponctué,  canaûculè  postérieurement  ;  élytres  ponctuées- 
sillonaées,  les  intervalles  à  séries  pointillées«  Paris* 

**  Pieds  pâles,  en  tout  ou  en  partie» 

Apion  LONGiaosTai  (  A,  kmgirottnt  ScaoBN.  ).  Alloagé , 
étroit  ;  noir»  recouvert  d'un  coton  épais  et  d*ao  Uanc  csadrè  ; 
pieds  d'un  fanve  testacé  ;  tarses  noirs  y  pcotheraz  eyKii4riquc; 
bec  très-long,  mince.  Coastantino|]Ja. 

Apioa  soTiDX  (  A.  hohtgriçêumf  Scimib^.  )*  Noir;  aUcar, 
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à  pnbescénce  épaisse  et  grise  ;  antennes ,  jambes  et  tarses  d'un 
ferrogineux  brun  ;  prothorax  presque  cylindrique  ;  élytrès 
ovales,  ponctuées-striées.  Dalmatie. 

Apioif  ou  oaÂK!âE{Apioncàrpini,ScBO'BV.Rynchtenuscarpim, 
iV'ÉDit.).  Court,  noir,  couvert  de  petites  écailles  d'un  ver- 
dâtre  argenté;  antennes  et  pieds  d'un  jaune  testacé  ;  élytres 
obscurément  striées-ponctuées;  bec  long,  très-fin,  ferrugi- 
neux. Barbarie. 

Apioh  de  L*iLiaiTM  [A,  iUcis ,  ScROEN.).  Noir ,  vehi  et  à  poils 
cendrés  ;  bec  très-Ion^,  défléchi ,  noirâtre  ;  pieds  antérieurs 
ferrugineux.  Yitriété  ayant  les  quatre  pieds  antérieurs  ferru> 
gineux.  Antre  dont  tous  les  pieds  sont  de  cette  couleur,  et  en» 
nn  une  troisième  dont  tous  les  pieds  sont  noirs.  Allemagne.     ^ 

Apion  A'  BEC  BRun  {'J.  fusctrostre,  Siihobit.  ].  Noirâtre  ; 
poilu  ;  élytres  brunes,  avec  un  sillon  oblique  et  cendré  à  la* 
iMise  ;  pieds  ronx^  noirs  à  l'extrémité.  Europe. 

Apiou  difficile  (  J.  difficile ,  Schoeh.  }.  Poilu,  à  poils  gris  ; 
antenn^  et  pieds  roux;  genoux  et  tarses  noirs  ;  base  du  bec 
bidenté.  Allemagne. 

ApiON  DBMI-BANDB  {A.  semi-<nttatum y  Sghoen,  ).  Noir;  ^ 
pubescence  cendrée;  pieds  entièrement  d'un  testacé  pâle;  bec 
mince,  arqué;  prothorax  cylindrique;  élytres  dvalês-oblon- 
gues ,  ayant  à  leur  base  intérieure  une  bande  lîlanche  raccour- 
cie. Crimée. 

Apion  du  genêt  (  A.  genistce,  Schoen.  ).  Noir;  velu  et  à 
poils  blancs;  élytres  velues,  à  poils  cendrés,  avec  une  tache 
droite  et  blanche  ;  pieds  roux,  noirs  à  l'extrémité.  Angleterre. 

ApioW  DE  LA  MAUVE  {^A.'malvœ,  Schoen.).  Attelabus  mûlvŒj 
i<«  BDiT.  ).  Noir,  velu,  à  poils  cendrés  ;  élytres,  antennes  et 
pieds  testacés.  Paris. 

Apion  printanier  (A.  vemale,  Schoen.  ).  D'un  brun  de 
poix,  couvert  d'une  pubescence  serrée  et  d'un  blanc  cendré  ; 
antennes  et  pieds  testacés  ;  élytres  avec  deux  bandes  obliques , 
nues,  d'un  brun  de  poix.  France. 

Apion  rofssatre  [  A.  rufescensy  Schoen.).  Ferrugineux ,  un 
peu  velu ,  à  poils  blancs  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle  ; 
ël<)'tre8  isiveic  deux  bandes  obliques,  presque  nues,  d'un  roux 
brunâtre  ;  poitrine  et  ventre  bruns.  Portugal. 

Apion  bec-roux (  A.  rufirostre^  Schoen.).  Noir,  à  pubes- 
cence blanche  et  serrée  en  dessus ,  rare  en  dessous  ;  antennes 
et  pieds  d'un  roux  pâle  ;  prothorax  court,  un  peu  élargi  pos- 
térieurement ;  élytres  luisantes,  sillounées-ponctuées.  France. 


Affioii  sio-VAiiT»  (.^)i«w/aUWra<ti«,-5iaii)n.)«  lltliFt 
couvert  d'une  pubescence  ceodféo  an  dessus  *  |4ut  épâiiÎNt 
blanche  en  dessous  ;  moitié  du  bec ,  antennes  <)t  pîÂd^  te 
fauve  testacé;  élytres  obovalee»  sii|ônn(èec-jpoQC<ué§6»)e9ii- 
tervalles  plans  et  coriaces.  Crimée. 

Apion  i>ieds-P4le8  (  4»  paUipes  t^cRQV^i).  Noir,  obsc«, 
^  pubescence  fine  et  gris^  ;  luse  des  antennes  et  pf^ds  MstaoQ^ 
êlytres  assez  étroites  ;  bec  anjné  ,*  cylindrique.  AllMnagne^ 

Apiou  coi8«E»>JAQKia  {A.fiavqffemorammt  ScHom.  ),  Meir, 
k  pubescence  cendrée  \  cuisses  à  moitié  roosees }  prodions 
presque  cylindrique  r  profondément  ponctuel  élytr^  «bovalfs, 
ponctnées-sillonnees ,  bleues.  Allemagne. 
•  APK>N  MAiiis-JAUHift  {  A.  fiomm^nuits^  8Gi|oan.),  Nev*,  à 
pubescence  serrée  et  cendrée  i  base  def  «ntennef»  genouict 
*|ambes  antérieures  te«tacés;  bec  épais  ^  un  wkk  arqun^  pre- 
thoraz  court,  ponctué  \  élytrei^  obovaleat  silinniiéM  de  poiott 
un  peu  écartés..  Paris. , 

Apion  À  cotUBR  {^A:  milUm,  ScHom.  ).  Allongé,  étroit« 
noir,  opaque,  à  pubescence  assez  lon^e  ;  bnse^llee  aniaones  d 
jambes  d'un  brun  ferrugineux  |  prothorax  un  pou  oeaifoe; 
élytres  profoodément  siUonnées^n^to^ft*  lo>'  inter^Mlfa»  ^ 
sez  étroits  et  convexes, 

A  A.  AtUeftneê  insérée»  au  miliau  éubtc. 

f  Pieds  pâleSf  en  tout  ou  en  partie. 

Apion  ta.bs^s-nouiatrbs  (X  atritarse,  3choen.).  Néiîr;  on 
peu  luisant  ;  pubescence  cendrée  ;  base  des  antennes  ttpieJs 
d'un  jaune  testacé  ;  tarses  noirs  ;  prothorax  nrrondi  for  les 
côtés;  étytres  ovales-oblongues ,  sillonnées.  Crliaée. 

Apion  de  la  vesce  (  A.  vicias,  Schoen.  ).  Noir  ;  à  pabeacence 
grise  en  dessus,  blanche  en  dessous  ;  antennes  et  pieds  tcstacèsi 
prothorax  presque  cylindrique;,  él  y  très  ovales,  ponètoèes^l- 
lonnées.  France. 

Apion  obscur  (^.o6jciir«m,ScBàEN.].  Noir,  velu  et  à  poils 
blancs;  les  quatre  pieds  antérieurs  roux;  élytres  oblongues- 
globuleuses,  obscurément  d'un  noir  bronzé.  Angleterre. 

Apion  diffôraîe  {A,  difforme,  Schoen.  ].  Noir,^  Jnisant; 
bec  filiforme;  cuisses  et  anneau  aux  jambes,  roux;  antennes 
rousses,  à  articles  dilatés  à  la  base,  et  k  massue  noire.  Angle- 
terre. 

Apion  dissemblable  (^.  dissimîle,  Schoen.}.  t7otr»  luisant; 
cuisses  et  base  des  jambeA  rousses;  (U'othorax  cyli|idri^«i 
ponctué  ;  éfytres  ovales,  ponctuées-striées.  Saxer. 
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^WÊtm  fîaM^V4uit  (4#fNbii  v«r^  »  8chobn«)«  Katr,  glabre; 
ase  des  antetuiM»  cuûms  et  «a  eimeaii  à  la  jambe*  ronz  ;  pio* 
norax  oblong,  profondément  ponctué,  canaliculé  postéffien** 
emesti  élytres  ofatef-oblmgiie»,  ponetiiéfl|S^«tiié<«;  beo  ai^ 
ué»  France.  • 

AV4«K  iHL^TiPKDe  (J*  apri€4vi^^  ScHOEi^.  AUelabm  Jkmpest 
**  KDiT.)i  Noir,  glabre  ;  base  des  antennes  ^  toutes  les  caisses» 
;t  jambeé  antérieafes»  rousses  ;  protborafx  oUong»  un  peu  cy- 
mdrtqua,  finement  ponctué;  élyties  ofbovale%  siUonnées-pono» 
nées  ;  bec  asseï  lon^,  «n  peu  arqué.  FraiSce. 

Apiofi  nu  HETRE  [A.  f agit  Schobn.).  Ndiràtve,  glabre  ;  base 
les  antennes  ^  cuisMip&les;  élytres  obloogiies,  noirâtres, 
luède. 

A  PION  1>E  LA  bu6RANe(^.  ononûfû,  Schoem.).  Noir,  glabre; 
>ase  des  antennes  et  toutes  les  cuisses  Pousses  ;  prothorax  ob- 
oog»  in^l»  profondément  ponctué;  élytres  ova]es*oblon- 
rues,  slllemiées-ponctttées  ;  bec  long  et  arqué.  Suède.  . 

ApieM  CQiiH[.issB  {A,  lœvicolUa^  Sghoem.}.  Noirâtre,  glabre; 
Front  sillonné  ;  cuisses  testacées  ;  prothorax  presque  lisse;  ély- 
Ires  oral^a-globoleuses,  bossues.  Angleterre. 

Apion  Vkun^JkviniL9{A.  flavipesy  Scbo£n«).  Noir>  on  peu 
uisaot  'f  antennes  noires  »  rousses  à  la  base  ;  cuisses  et  jambes 
-ousses  ;  prothorax  presque  cylindrique  ;  élytres  ovales,  ponc* 
Luées-tilloiinées.  Europe.^ 

Apiok  p'Èré  {A»  <e5t«;um,  ScBOEN.)*  Noir,  luisant;  tontes 
les  cnisseset  jambes  antérieures  rousses^  antennes  entière* 
roeot  nokes  ;  prothoGax  cylindrique,  finement  ponctué  ;  ély- 
tres assez  larges,  ovales,  sillônnées-ponctuées.  France. 

A  PION  8feMBi.ABE.S  {A,  a5.^imt(ff,SclioBN.).  Etroit;  noir,  glabre; 
mteonee  brunes  à  la  base  ;  cuisses  rousses  ;  prothorax  cylin- 
Jrîque*  finement  ponctué}  élytres  étroites,  ovales-obbngues, 
pouctnéee-striées  ;  bec  assez  long,  arqué.  France. 

Apiotf  -csoo-EtROiT  {A.  angusticoUe,  Schoen.).  Etroit;  noir, 
presque  glabre  ;  toutes  les  cuisses  et  jamb^  de  devant  d'un 
laaue  testacé;  antennes  entièrement  noires;  prethorax  étroit, 
cylindrique,  pointillé  ;  élytres  oblongues,  finement  ponctuées- 
silionnées.  Russie. 

ApioK  tabses-noibs  (  ^.  ni^riterse,  ScHOEN.).  Noir,  luisant; 
antenne^et  pieds  jaunes  ;  massue  des  antennes  et  tarses  noirs; 
prothorax  cylindrique;  élytrcf  ovales,  gibbenses,  ponctuées- 
ûllonnées.  France. 

AP40N  VfiBMUxoMiié  4  A,  mmtVtfijTn ,  Schobn.  ).  D'w»  k>»0« 


9#  LES  OOliOPTiRBS.  OWDU.   V. 

de  sang  ;  yeni  noirs  ;  prothoraz  ëchancré  en  devant,! 
SUT  les  côtés  ',  élytres  oblongues-obovales,  pooci 
France. 

Apion  ou  blé  {Apion  fh^mentariumt  -Schoeh.).  D'an  rony^ 
sang  pâle ,  opaque  ;  yeux  seuls  de  couleur  noire  ;  bec  MB 
ooart>  arqué,  glabre;  pieds  pins  pâles;  élytres  crénées-sbiîa 
Europe.  * 

Apion  sanguin  [A^san^uineum,  Schobh.),  D'an  saagiia 
pâle,  opaque;  nn  peu  pubescent;  les'yenx  seak  de  eouleBr 
uoire  ;  bec  assez  long,  un  peu  étroit,  droit;  {Meds  plus  pile; 
élytres  cfénées*striées.  Angleterre. 

Apior  BBG-NOiR  (A.  mgrirosire^  Schobk.).  Cendré;  becar^ 
que,  noir;  pieds  testacés.  Algérie. 

T  f  Pieds  obscurs» 

ApioN  TDBiFÈRE  [A.  tubiferum,  Schqeh.  )«  Oblong,  étroit; 
d'un  bleu  verdâtre ,  à  poils  blancs  partout  ;  bec  aFaoeé,  cni- 
vreuz,  celui  de  la  femelle  trë&-long,  cylindrique.  Midi  de  U 
France. 

Apion  vieii.lard  {A.  semcutus^  Sckoen.  ).  Noir,  sans  tache; 
pubescence  assez  longue;  tête  étroite;  bec  allongé,  aince, 
arqué  ;  antennes  assez  longues  ;  protboraz  un  peu  coBit  Eu- 
rope. 

ApioN  DU  TRÈFLE  [A.  trifolii,  ScBOEN.).  Noir,  obscur,  un  p^u 
pubescent;  tète  courte,  assez  large;  protborax  un > peu  long, 
presque  cylindrique,  à  points  serrés  ;  élytres  ovales,  ponctuée»» 
sillonnées  et  à  points  écartés;  bec  médiocre,  un  peu  arqué, 'tfr- 
sant.  Allemagne. 

Apion  civique  [A.  civicum^  Schoen.  ).  Noir;  poilu,  ^poiU 
gris;  protborax  transversal,  porntillé;  élytres  assez  larçrs, 
ovales-oblougues,  sillonnées-ponctu.ées  ;  tarant  enfoncé.  France. 

ApioN  DU  SADLË  (  A.  saUds,  âcHOBN.  ).  AssM  court,  noir, 
poilu,  à  poils  gris;  protborax  court,  finement  pointillé,  caua- 
liculé  postérieurement;  élytres  obovales,  ponctuéea-sirices ; 
front  enfoncé.  France. 

Apion  du  lotier  [A.  loti,  Schoen.).  Noir,  poilu,  à  poils çri$; 
bec  filiforme;  front  un  peu  rugueux;  prothora]^  cyliodriqu^ 
pointillé, canaliciilé  postérieurement;  élytres ovales-oblon>;ue>, 
ponctuées-sillonnées.  Angleterre. 

Apion  mince  {A.  tenue,  Schoen.).  Noir,  un  peu  luisant;  1>^ 
filiforme;  protborax  oblong,  cylindrique,  un  peu  ponctué; 
élytres  ovales-oblougues,  pouctuées«striées.  France. 
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AnUÊ  «WWSLB  {Jphn  humiUy  ScHOKi.).  Roir,  poila,  à  poils 
gris  %  bee  co«irt;  prothorax  eylindrique»  ponctué,  avec  une  im- 
pression postérienra  ;  élytrea  (^lovaloM^blonguet,  ponctuées- 
sillonnées.  Europe. 

xVpiôN  DU  sÉDUM  [J.  sedi,  SonoEN.].  Noir,  à  pubescence  fine; 
bee  court;  frofit  ppiiictné,  raguenz  ;  ^^tboràt  cylindrique,  un 
peu  et  vaguement  ponctué  ;  èlytrea  ovalet^^oblongnes,  striées- 
ponctuéeSf  France* 

Apion  PKTiT  {J,  minimum  t  BcmasBi.).  Noir^trç,  un  peu  opa- 
que, très-finement  pnbescent;  bec  assez  court ,  un  peu  épais; 
élytrei  prckibio^dâmeint  ponctuéfltMtrié^»  lea  intervalles  étroits^ 
k  côtea.  France. 

ApioK  d'ébehb  {a.  ebeninum^  Schoeh.).  Noir»  luisant;  an- 
tennes oourtes  ;  protiiorax  oblong ,  presque  cylindrique ,  va- 
guement ponctnéy  profondément  canaliculé  postérieurement  ; 
•lytresovaleai  ponctuéeft-âllonnées,  les  intervalles  convexes. 
France. 

Apjoii  a^  FftOTHOiux  ussE  { A.  lasvitkomx,  Schobn.  ).  Noir, 
glabre,  assez  court;  bec  assez  mince»  arqué;  tête  courte,  dé-^ 
primée;  prothorax  très-finement  et obscnrément  pointillé;  ély- 
tres  ovales, convexes,  poncInéei-Atriées,  les  points  fins  et  un 
peu  écartés.  France. 

Apion  poxxuz  (A,  foraminosum,  GcRnEH.)*  Oblong,  noirâtre, 
obscur,  presque  glabre;  protborax  un  peu  cylindrique^  va- 
rioté>pouctne ;  élytres  ovales,  convexes,  ponctnécs^lionnées , 
les  points  profonds  et  écartés  ;  intervalles  des  sillona  étroits, 
convexes  ;  bec  épais,  un  peu  arqué.  Allemagne. 

A4>ioN  si^pcnciLiB  (A»  supenUiosum,  Schoeh.).  Noir,  un  peu 
Inisant ,  finement  pnbescent  ;  élytres  assez  étroites,  d'un  brun 
un  peu  bronzé,  ponctnées-striées;  tour  des  yeux  et  poitrine 
d'un  blanc  velu.  Europe. 

Apiou  a  bcussob  {A.  scutelUtre,  Sghoen.  ).  Noirâtre  ;  un  peu 
étroit;  à poilslégèrement  blanchâtres;  élytres  obovales,  sil- 
lonnées ;  écussen  allongév^  Angleterre. 

APioif  DB  KiBBT  {A,  Kirbyi,  Schobr.).  Bec  filiforme;  norr, 
à  pubescence  grise;  front  rugueux;  prothorax  cylindrique, 
profondément  ponctué;  élytres  obovales-oblongues «  ponc- 
tuées^sillonnées,  les  intervalles  plans.  Angleterre. 

Apiou  du  mélilot  (^.  fneliloti,  Schobn.).  Bec  filiforme; 
noir;  tète  allongée,  striée  entra  les  yeux;  prothQrax  oblong, 
cylindrique,  ponctué;  élytrea  obovales  «allongées,  bleues, 
ponctoéoMiUoQnéeft,  le*  intervalles  plans.  France. 
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Apion  EépiicBi  {Jpiqn  reflexum,  .S€3iOB5.).Noir,iBpf'' 
bescent;.  front  plan,  strié;  bec  long,  mince;  protMK* 

f»ea  cyiindriqve,  ponctaé,  réfléchi  antéiieuremeot,  at«ï* 
igné  assez  longue  et  enfoncée  sur  le  dos;  élytres  h\&if*t^ 
de  points.  Paris.  \w 

Apiom  Africaih  [J.Jfer,  ScaojsN.).  Noir,  presque  g"*' 
antennes  assez  longues,  ferraginenses  à  la  base;  bec  V»^*' 
que;  tête  déprimée,  un  peu  carrée;  protliorax  P^''™5j|* 
cylindrique,  à  points  rudes  \  élytres  obpvales,  poncta*»*'*' 
nées.  'Paris.  ^  . 

Apion  étroit  (J.  angustatum^  Schoer.).  Noir,nM^,] 
finement pubescent;  tête  étroite;  bec  allongé, minoeitfil'''' 
antennes  assez  courtes,  un  peu  épaisses.  Europe.  , 

Apion  nifiiLE  [A.ianguidwn,^CRQis,in,),  Noir,pM"P^S 
brè  ;  antennes  courtes;  bec  long;  fort,  très-arqué;  £roi|tst||« 
prothorax  presque  cylindrique ,  obscurément  pointiiK?  ^  !' 
très  obovales,  pônctuées-sillonnées.  Allemagne. 

Apion  douteux  {A.  perptexum,  Schobn.).  Assez  court;  b"|' 
opaque,  à  pubescence  grise  et  senrée;  bec  menu,  ai^f'.||-. 
saut  ;  prothoràx  presque,  cylindrique,  obscurément  P^P.  ' 
élytres  obovales  ^^  sUlonuées',  à  sillons  obscurément  po»'^' 
Allemagne.  x  i^. 

Apion  violacé  (J.  violaceum^  Schoen.  ).  Noir,,  un  («•fi 
bre  ;  bec  assez  court,  arqué,  ponctué;  protbdrax  on  (^  ' 
lindrique ,  peu  et  vaguement  ponctué ,  avec  une  wj*!j^ 
cunéiforme  enfoncée;  élytres  ovales-allongées,  ponclu**^ 
lonnées,  bleues.  Europe.  ,  ^ 

Apion  de  la  patience  [A,  marchicum,  Schoen.  )•  ^^*^ 
peu  luisant,  presque  glabre;  bec  du  mâle  court;  ^Çj\,^\, 
assez  étroit,  à  points  écartés  ;  élytres  obovales,  poncfii^ 
lonnées,  bleues  ou  violacées.  Europe.    *      <  . .  ^t. 

Apion  voisin  (^.«Jj/Snc', 'Schoen.  ).  Noir,  un  J)**  *'rlg| 
presque  glabre  ;  bec  du  mâle  court;  prothora*^  as»*  r^ 
pouctué  et  serré  profondément;  élytres  obovales,  Ï*J^.|  .j^f, 
sillonnées ,  d*i|n  bleu  verdâtre  ou  violacées.  Variété  •  *  y^  ^ 
violacées  ;  —  à  élytres  verdâtres;  —  à  élytres  obiCUi«^' 
élytres  noires.  Angleterre.  ^  m  tï^s 

Apion  verdoyant  {A,  virens^  Schoen.  ).  Noirâtre;    . 
ovales-oblongues ,  bleues  ou  verdâtres ,  striées ,  la  •^ 
raie  la  plus  profonde  ;  prothorax  presque  lisse,  frt^^'   |^|. 

Apion  de  «.'asthaoal  [A.  astragali,  Schobn.  )•  B'f®"*  'j^li. 
«ant;  prothorax  cylindrique,  ponctué,  profondéBW"*i*uçf. 
culé  sur  le  dos  ;  élytres  obovales,  ponctuées-siUoauécs*  i* 
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Apion  sEffBLABtE (^^ton  simile ,  Schobn.)«  Noirâtre  ;  élytres 
obovales ,  d'un  noir  bronzé,  d'un  luisant  un  peu  soyeux  :  bec 
de  la  femelle  plus  long.  Angleterre. 

Apion  très-noiA  {J, aterrimum,  ScBomik.),  Noir,  glabre; 
élytres  un  peu  ovales,  légèrement  luisantes,  d'un  noir  bleuâtre; 
bec  médiocre.  Allemagne. 

Apion  glabre  (  J  glabratum ,  Schobn.).  Bec  filiforme  ;  noir» 
glabre,  luisant;  tète  ponctnée-rngueuse  ;  prothoinx  oblong, 
cylindrique,  ponctué,  canaliculé  postérieurement,  à  élytres 
obiongnes ,  obovales,  ponctuées^siUonhées.  Angleterre. 

Apion  élégant  (^.efe^ranfufumjScHOBN.). Bec  filiforme; noir» 
luisant ^,  protborax  ponctué,  à  côtés  arrondis,  canaliculé  sur 
Je  dos  ;  élytrfes  ovales-oblongues,  bleues,  ponctuées-sillonnées» 
les  intervalles  convexes.  Variété  un  peu  plus  grande,  à  élytres 
Juisantes  et  verdâtres.  Paris. 

Apion  FOftT  ( A  validurf»,ScnoETX.).  Antennes  idsérées  prés  da 
milieu;  bec  long  ;  noir,  obscur;  prothorax  un  peu  cylindri- 
que, ponctué,  canaliculé, postérieurement;  élytres  ovales, 
d'un  bleu  noir,  j^onctuées-silloBnées,  les  intervalles  convexes. 
Allemagne. 

Apion  camus  {A.  smum, Sgrogn.)i  Bec  court;  noir.,  poilu, 
et  les  poils  gris;  prothorax  oblong,  cylindrique;  élytres  al- 
longées-obovalesvponçtuées-sillonnées.  France. 

AcioN  MOBio  {J.  mono,  ScHÔEN.).  Bec  long;  noir,  glabre, 
luisant;  prothorax  cylindrique,  ponctué,  canaiiculé  postcrieu* 
rement;  élytres  obovales,  gibbeuses,  ponctuées-sillon  nées. 
France. 

Apion  de  Gtllbnhal  {A.  GyUenhali^  Schobn.).  Noir,  sans  ta* 
che,  pobescent;  tête  étroite;  yeux  déprimés;  bec  très-long, 
un' pen  épais;  élytres  profondément  ponctuées-striées.  Alle- 
magne.      .  . 

Apion  pélican  {A.  platalea,  Sgbobn.]*  Noir,  sans  tache,  à 
pi|bescence  grise  ;  tété  assez  large  ;  bec  épais ,  arqué  ;  protho- 
rax étroit,  à. points  serrés,  canaliculé  postérieurement;  ély- 
tres obovales,  ponctuées-sillonnées,  à  intervalles  plans,  poin- 
tillés. Allemagne. 

Apion  Ethiopien  {A.  ^tAtops, Schobn.). Noirâtre,,  glabér,  nu 
pen  luisant;  front  rugueux;  prothorax  cylindrique,  «»  peit 
ponctué;  élytres  obovales,  d'un  bleu  noirâtre,  ponctnées*<il- 
lonnées^  les  intervalles  un  peu  plans.  Europe. 

Apion  livide  (^.  /ivereerum,  Schoen.).  D'i^n  noir  plbmbé,. 
presque  glabre;  bec  long,  arqué,  pointillé  ;  prothoraKpvesqat- 
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cyUA<lnfF^9  àpoinlsseiTés;  ëlytretobovalM, bl«M»  i^enc- 
tii^-fUloiuiée>,  à  points  cerrés.  Pétris. 

Apiou  C30RBEAU  [Jpion  coniamim,8ciraCii.).  Noif) glabre, m 
l>ealaisant;  proîthorax  à  points  serrés,  canaÛenJé,  les  côtés,  un 
p«a  agrandis  ;  élytres  obovalet,  àsilloas  profonds  et  obaearé- 
ment  ponctués;  bec  mince,  arqué,  presque  lisse^  lolMiit.  Y» 
riété  à  ély  très  bleoesw  Parts. 

Apion  Bif fomé  (^«puikm,  Sghobh.)«  Noîr,  «émé-  Cach«,  (^Isi^ 
bre  ;  tête  et  thorax  un  peu  déprîmésî  profoiidénieiit  ponctués  ; 
élytres  obovales,  couyèites,  siUomiéet^pofiétnées,  les  intet^- 
ies  laiiges  »  très-finement  pointilléi,  d'un  noir  violacé.  CHmée. 
Apiou  db  lomoHis  {â*  ononis,  S&UfEU»),  BeC  fiKforaie; 
noir,  poilu  et  les  poils  gris  ;  front  strié  ;  pR>tlKtt>ax  cylindrique^  , 
canaliculé  ;,éIytres^bovales,ponëtnèes*nllonnéee.  AKêfeaagne. 
Apion  des  letvtilles  [A.  erui,  ScHOEH.  )..  Hoir,  à  ptdMsoenee 
fine;  base  deA antennes  testaoée;  bec  allbn^»  mince,  arqué; 
élytres  noires,  striées-pbnctnées.  France. 

Apiom  plombé  (^>  plumhetan,  Sghobic.).  Noir;  à  pubésœnce 
.grise  ;  antennes  un  peu  rousses  à  tft  ba^  ;  protfaorax  presque 
cylindrique,  finement  pointillé^canaliculé  postérieurement;  éiy- 
très  obovaUSfpotoctaées-sillonnéeSyObscQrément  bleuâtres.  F^ris . 
Apioh  «Ros-BEC  (A.  vaHdirostrey  SchosHv).  Bfoit,  «m  peu 
opaque,  un  peu  pubesceot  et  à  pnbescence cendrée*,  base  des 
antennes  ferrugineuse  ;  bec  épais ,  arqué ,  ponctué-rugueux, 
ainsi  que  la  téta;  prothorax  an  peu  cylindrique,  à  points  ser- 
res ;  elytres/Obovales,  sillonnées  de  points  Cartel.  France. 

Apion  vorace  [A.  vora-T,  Schoer.)*  Noir,  à  pnbescence  cen'- 
drée  ;  base  des  antennes  Fous9e';-prot!ioràx  tin  peu  conique , 
ponctué,  canaliculé  postérieurement; élytres  oboTales-obion- 
gues,  ponctuée^^lonnées ,  d'un  noir  b|eu.  Alleniagné.   '  ^ 

Apion  gorne-pale  (A»  palUcorne^  Schoen.).  Noir, à^bes^ 
cence  fine  et  cendrée;  base  des  anteiines  te^a^ée;  bec  long, 
fort,  arqué,  pointillé;  protborax  un  peu  cylindrique,  ponc- 
tué serré,  évidemment  canaUculé  ;  élytres  grandes^  obovales, 
distinctement  sillonnée»«ponctuée^.  Patis. 

Apion  aleyoné  {A  aleyoneum,  Schoen.).  Noii^,  à  pdbescence 
grise  eu  dessus,  à  poils  blancs  en  dessous  ;  prothorax  presque 
conique,  ponctué,  canaliculé  postérieurement';  élytres  ovales, 
gibbeuses ,  bleues ,  ponctuéés*siUonnées.  Allemagne. 

Apion  du  Sparte  (  A,  Spartii,  Schoen.).  Noir,  glabre;  ély- 
tres obovales,  d'uq  noir  bleucUtB}  front' ponctué  ;  bec  nûsdio- 
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Anoii  VOTSQLÈ  (ApUmfoveolatumj  Schobn.).  Noir^  glabre,  à 
reflète  bleuâtres;  bec  médiocre^^ylindrique  ;  protborax  obscu- 
rément pooctaé  et  canaliculé;  élytresgibbeuses>  bleues,  ponc« 
taées-striées.  Angleterre. 

Afior  CÀvi  {A.  intrusum,  Schoen.)*  Noir,  à  pubescence 
blanche;  front  creux,  strié;  bec  assez  épais,  un  peu  arqué; 
élytres  gibbeuses,  bleues,  presque  glabres^  sillonnées-ponc- 
tuées.  Angleterre. 

Apioh  CQLOMBiii  {A.  columbinum,  Schoen.).  Noir;  unpeu 
pnbesçent  ;  front  cave,  sillonné;  bec  allongé,  arqué  ;  prothorax 
presque  cylindrique,  profondément  ponctué,  canaliculé  posté- 
rieurement; élytres  ovales,  ponctuées-sillonnées,  bleues.  Alle- 
magne. 

Apion  Spbivcê  {A.Spencei^  Schoen.).  Noir,  obscur;  front 
avec  trois  stries;  prothorax  ponctué,  canaliculé,  avec  une  im- 
pression postérieure  sur  le  dos,  et  rétréci  en  devant;  élytres 
obovales,   bleues,  sillonnées-ponctuées,  les  intervalles  plans, 

France. 

Apion  dv  pois  (A,  pislf  Sghoen.).  Noir,  glabre  ;  bec  et  tête 
ponctués;  prothorax  presque  cylindrique,  ponctué,  canali- 
culé postérieurement  ;  élytres  obovales-glpbuleuses,  gibbeuses , 
bleues,  ponctuées-sillonnéçs ,  lés  intervalles  un  peu  convexes. 

France.  %      . 

Apion  roiratre  (i^.afrato^wm,  Schoen .J  Noir,  opaque  ;  pro- 
tborax cylindrique,  ponctué,  canaliculé;  élytres  obcunéifor- 
mes,  ponctuées-sillonnées,  les  intervalles  convexes.  Allemagne. 

Apioif  iMMimB  {A,  immunCf  Schobn.).  Antennes  insérées  près 
dn  milieu  du  bec;  celui-ci  filiforme;  noir,  à  poils  un  peu 
blanchâtres  ;  prothorax  cylindrique,  ponctué,  oblong  ;  élytres 
obcunéîformes,ponctoées^sillonnées.  Angleterre. 

Apion  ^ic-vm(AfiUrostre,  Schobn.).  Noir,  glabre;  élytres 
un  peu  globuleuses;  bec  et  pieds  allongés.  Angleterre. 

Apion  stbiè  (A,  striatum,  Schoen.).  Noir,  à  poils  un  peu 
blanchâtres;  ailes  globuleuses,  sillonnées;  prothorax  canali- 
culé. Angleterre.  .      ,  t 

Apion  ponctigère  {A.punctigerumy  Schoen.).  Noir,  glabre  ; 
bec  épaissi  à  sa  base;  front  marqué  de  trois  sillons  ;  protho- 
rax nu  peu  ponctué,  légèrement  bossu  sur  les  côtés;  élytres 
obovales,  ponctuées-sillonnées,  bleues.  Angleterre. 

.  Apion  froht-sillonné  {A,  sulcifron$,  Schoen.).  Noir,  gla- 
bre ;  prothorax  profondément  sillonné ,  un  peu  ponctué  ; 

entomologie,  ioOM  2*  ^ 
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élytresoTalés-globnleiises,  légèreméiit  striées;  bec  loBg,af<|iie, 
front  cavCi  à  trois  sillons  profonds.  Allemagne. 
'  AriOH  DELA  PTROLï  {ApionlimonH,  6ghobn.).  Bieiixé,  <fB 
cuivreux  pourpré  en  dessus  ;  élytres  eboyakt  ;  bec  mi  pa 
épais.  Angleterre. 

Apion  blboatrb  {A.cyanescens,  Sghoen.):  Noir,  presque  gla- 
bre en  dessus ,  dessous  finement  Velu*cendré;  bec  cylindriqae. 
presque  droit  ;[  protfaoraz  convexe,  à  points  épai^  ;  élytres  ponc- 
tnées-sillonnées,  d'un  noir  bleuâtre.  Midi  àe  la  France. 

Apion.  ailes*>^blbue8  [A,  cyanipentie,  S<^oen.) .  Noir,  glabre; 
bec  cylindrique,  arqué:  prothorax  profondément  ponctué, un 
pèucanaliculé;  élytres  grandes,  obOTales,bleaes,  profondémeot 
sillonnées-ponctuées.  Crimée.  ,     . 

Apion  du  s6rbier  (^.5or6t,'ScHOBN.)»  Noir,  glabre;  élytics 
un  peu  globuleuses,  bleuâtres  ;  bec  cylindrique,  arqué,  de  la 
longueur  du  cdrps;  prothorax  avec  une  impression  àediaque 
c6te.  Le  mâle  est  presque,  du  double  plus  petit,  à  bec  oo 
peu  plus  court  et  un  peu  plus  épais;  ses  élytres  sont  noues  H 
luisante^.  France. 

4 

9U(IÈM|^  DIVUIOH.  LBsBHAMPHtDES. 

Bâù  alknji,  i^^Mi.'  tmmm»  m  «aMfw,  rft  «mw  à  éamaf  wM-f  gm  «mI- 
mhM  Mf  i»  fmu;  piedi  pHtMmn-ffoprtt  à  tmiar. 

Quinùème  genre.  Ahamphe  {Ramphus,  Clairv.}, 

•  Antennes  menues,  courtes,  insérées  an'-dessous et  eutn  k» 
yfux,  de  ^aze  ar4ielea»  à  massue  ovale,  acuminéç  aucomvet, 
de  quatre  articles j  i>ec  Unéaii»,  déprimé,. inâédvi  et  Mifoâ 
e¥9ct^ment  contre  la  i^oitrine  ;  yeux  cenniveota  ;  pcSm» 
court,  rétréci,  en  .devant;  élytres  oblongues,-  obovafeli  {kea 
convexes  en  dessns;  pieds  médiocres,  mutiques,  pcopies  à 
sauter.       - 

Ramphê  cormes- jaunes  {R.  fiavicomisy  Scboek.}.  Ovale- 
oblong;  noir,  un  peu  luisant;  base  des  antennes  testacée; 
prothorax  rétréci  en  devant  ;  bec  iniléchi,  appliqué  contre  la 
poitrine.  Paris. 

Ramphe  cotonneux  {R.  tomentosus,  Schoen.).  Noir  ;  à  pu- 
bescence  tomenteuse  et  cendrée  ;  antennes  brunes.  Suisse. 

Ramphe  BRONZÉ  {R,  ceneus,  Schoen.).  Ovale- oblong  ;  d'un 
bronzé  obscur,  un  peu  luisant  ;  base  des  antennes  testacée  ; 
prothorax  fortement  ponctué  ;  élytres  réirutièremeilt  nooc* 
tuées-striées.  Midi  de  la  France.  ^  I  "* 
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.  SBPTièMB  DIVISION.  Lbs  BRENTHIDES. 

Bte  étendu  ;  antmtnei  nom  «m  wuutuê,  de  Mie  artieles;  ee*  tUttinet;  pas  dtéeimmt  t 
premier  et  teeokd  segments  de  fabéemen  trMemgs,  instmemem  rémtts[  eorpt  ai- 
lokigi,  presque  ejftt»drlquet  Air; 

Seizième  genre.  AnKaévovt  (ArrhenodeSy  SffcTBN). 

Antennes  ou  courtes  ou  un  peu  longues,  à  articles  inférieurs 
obconiques,  et  les  extérieurs  un  peu  cylindriques,  quelquefois 
tous  légèrement  arrondis;  bec  étendu,  souvent  assez  court 
dans  les  mâles  ;  mandibules  saillantes,  gr^inde;  cUiQ^  le  plus 
grand  nombre,  fortes,  arquées,  acnminees  :  dans  lès  femelles, 
bec  allongé,  mince,  presque  filiforme,  et  les  mandibules  petites. 
Tête  très-souvent  courte,  un  peu  élatçie  postérieurement, 
ceubétt  presque  brusquement  derrière  les  yeux,  ftvec  le  e«u 
balbiforme)  prothorpt  oTale«oblong,  étroit  antérieurement, 
cooveie  en  dedsus;  élytres  aliongéeSi  on  peu  cylindriques , 
coâvéxes. 

ÀRRHENODti  eomioilili  {ArfhMoéeâ  t»rwMAiu,  flenoiN.  )• 
Ferrugineux^  glabre,  èant  tache;  téie  ftveo  uiifB  impression 
profonde,  radiée;  élytres  ponctnëes-striées ;  antennes  cour- 
tes, monili formes  ;  bec  du  mâle  large*  inégal;  celui  des  fe- 
niielles  plus  étroit;  cuisses mutiq^es.  Italie, 

Dix^seplième  getvre,  BamTE  (  Brenthut  IllicBR). 

Antennes  souvent  tfsstt  oonhes^  t»  pou  épftisiief  en  debblv, 
à  articles  coutts ,  soit  ato  pen  coniques  et  tronquëet  an  sommet, 
soit  ati  peu  àri^ttdles  ;  elles  Mttt  raivinent  «m  peir  longues,  avec 
les  articles  presque  cylindriques;  bec  étendii,  souvent  trèi- 
llMig;  tête  allOttgéfe  dfetisle  piwi  grand  nombre  «  quelquefois 
obconiqne,  linéaire*  oti  conique;  con  bttlbifbvinè;  prOthomc 
le  plub  souvent  ovftle-aUôngé  ;  élytres  allongéesr,  linéaires, 
quelquefois  atténuées  ou  appendiculées  au  sommet. 

Brbntb  itoïKiLicoaNB  {B.  mordUeorrtisi  Bqbobii.).  D'un  noir 
pourpré;  prothorax  oblong,  canalieolé;  élytres  bi-<ftriées, 
frangées  au  sobamet.  Saint-Domingue. 

ORDRE   DEUXIEME.    LeS   GONATHOGËRES. 

Antennes  coudées;  scape  ou  article  basilaire,  le  plus  soxtvent  aU 
longé,  très-souvent  inséré  dans  un  scrobe  ou.  petit  canal  creufé 
sur  le  côté  du  bec.  Quelquefois  la  courbure  des  antennes  est 
peu  distincte^  parce  que  le  scape  est  tris'^court,  mais  il  est  tou- 
jours inséré  dans  un  scrobe. 
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tifiioH  PMmÈmB.  Les  BRAGHTRHTN({Dfi9 

(  Cureulionei ,  Fabbic.  ). 

Bec  plus  ou  moins  épais  et  variable,  assez  eouri,^ 
peu  arqué:  antennes  insérées  près  du  sùwnf^' 
oec ,  sçuvent  contre  le  sinus  de  la  bouche,  très-» 
vent  de  douze  articles  (  les  Brachyeérides  e0 

tés). 

PHALANGE  PREIQÈRE.  Serobet  tout-oeulêiret,  wwiii 

ou  obliques. 
CECriON  PEEMIÈEB.  »  Bec  oh  défiéchi^  ou  un  peu  étend»» 

avant  y  libre. 
PRBMIÈRB  DIVISION.  Les  BRAGHTGÉRIDES. 

Bec  souvent  court  ^  défléchi,  étendu  dans  quelques^nti  '^^ 
courtes ,  fortes  ^  un  peu  brisées ,  ayant  y  ou  S  articletf''\ 
massue  :  celle^  petite,  un  peu  solide ,  spongieuse  a»  ^  | 
à  articles  inclus  souvent  indistincts;  tarses  étroits,  K^" 
spongieux;  corps  dur,  sans  ailes  menAraneuses, 

Dix-huitième  genre.  Les  Brachyçères  (BnicAyceru* i  Ï***^' 

Antennes  courtes,  fortes,  un  peu  armées;  scapeco»  ' 
peu  obconique  ;  articles  du  funicule  transversaux;  ^''^^'^'''£1 
tite ,  un  peu  solide ,  obtuse  on  un|  pea  acuminée  ''^'"'^^ 
bec  épais,  dëfléchi,  tiès-épaissi  au  sommet;  Y^^ji,, 
oUongs;  prothoraz  transvenal,  avancé  en  devant  ib^^ 
lobé  derrière  les  yeux,  largement  émarginé  en  ^^'^^ 
rière  la  gorge ,  convexe  en  dessus  ;  élytres  grandaSy  ^ 
niides,  voûtées*  _i,-«ï«ot 

Ces  insectes  ont  le  corps  ovale,  épais,  bossu,  Iï^^^^Iod* 
rude.  Us  sont  lenis ,  vivent  sur  la  terre,  dans  les  i'^j|jgei 
neux,  et  habitent  particulièrement  rEorope  màtiiî^^ 
rAfrique.  ^, 


Braghycèjlb  latéral  {Brachycerus  (ateralts ,  Sgbob^' 


barus. 


àt^'' 


i'*  BOIT.)*  Ovale-obloDg  ;  noir ,  avec  an pe> ^  v^ 
rulence  brune;  bec  plan,  varioleux,  acamioé  à  \^ 
prothorax  épineux  de  chaque  côté,  ayant  deux  li(^^  f^^ 
longitudinales  et  le  commencement  dé  denx  cotres; 
arêtes  crispées  à  chaque  élytre  :  les  intervalles  et  •«»  • 
inférieurs  plus  particulièrement,  avec  des  point*  ^''^^ 
réunis  en  grillage  par  de  petites  rides.  Portugal.  j^^i 

Brachycère  onde  (B.  undatus,  Schobn.  B.  barbants  t^'^^ 
algirus,  r<?  ÉDiT.).  Ovale-oblong ;  noir,  pulvérulent;''*^,; 
varioieax,acaminé  à  la  base»  canaliculé;  protborax  ^r^ 
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gument  angulé,  canalicalë,  ponctué;  élytres  un  peu  rëtica» 
lées-rugueuses,  avec  deux  côtes  ondées,  tuberculées  postérieu- 
rement et  rétuses  au  sommet.  Plus  petit  que  le  précédent,  et  dn 
midi  cie  la  France. 

Brachtcèrb  rongb  {Brachycerus  corrosus^  Schobn.].  Ovale; 
noir  ;  un  peu  couvert  de  squamoles  cendrées  ;  bec  varioleux,  un 
peu  acuminé  à  la  base  ;  prothôrax  à  côtés  un  peu  aigument  an- 
galé|  canaliculé  en  deâkus,  variolé-ponctué  appoints  rudes; 
élytres  fortement  réticuiées-rogneusef,  avec  chacune  deuxcôtés 
tuDercalées.  Corse. 

BraghtcArb  Egyptien  (^B>  ^gyptiacus).  Ovale.;  noir,  ft 
squamules  cendrées  dans  les  enfoncements  ;  front  à  deux  fos- 
settes profondes  ;  protborax  à  cinq  sillons  ,  ses  côtésT  obtusé- 
ment  épineux;  dessus  des  élytres  varioté-ponctué,  avec  deux 
séries  de  tubercules,  les  côtés  très-tuberculés-rugueux.£spagne. 

BiiACHTcÈaB  S1GU.IBN  {B.Siculus,  Schoem.).  Ovale-oblong , 
noir,  presque  glabre;  bec  plan,  ponctué ,/ avec  une  callosité 
un  peu  élevée  sur  les  yeux  ;  prothorax  un  peu  aigument  angqlé, 
à  cinq  sillons  en  dessus,  peu  ponctué;  élytres  scrobiculées 
vers  la  suture,  obtusément  tuberculées  extérieurement  et  vers 
le  sommet.  Sicile. 

BrIchtcbre  plissé  (B.  pUcatusy  Schoen.).  Courtement 
ovale  ;  noirâtre,  opaque ,  à  squamules  rares  ;  une  impression  à 
la  base  du  bec;  prothorax  largement  canaliculé,  varioleux- 
ponctaé,  un  peu  aigument  épineux;  élytres  à  reticulations 
rugueuses  et  serrées ,  avec  une  double  série  de  tubercules  sur 
chacune ,  l'intérieure  postérieurement  raccourcie.  Espagne.     , 

Brachycèrb  d* Alger  (B.  Algirus^  Schoen.  B.  MuricatuSy 
1%  éniT.).  Courtement  ovale;  noir,  à  pulvérulence  cendrée, 
et  soies  brunes;  bec  sillonné;  tête  déprimée;  prothorax  à 
côtés  aigument  épineux,  à  trois  sillons, tubercule  ;  élytres  avant 
chacune  une  triple  série  de  tubercules  soyetll ,  la  dernière 
composée  de  plusieurs  tubercules  plus  petits.  Midi  de  la  France. 

BRACHtcèRB  BEC-PLAN  ^B.  platiirostris ,  ScROBN.].  Courte- 
ment  ovale  ;  noir,  convertde  tous  côtés  d  une  pubescence  serrée 
et  cendrée,  et  de  quelques  rares  soiek  brunes;  bec  plan, 
ponctué  ;  prothorat  tri-sillonné,  à  côtés  obtusément  épineux  ; 
élytres  grandes,  ayant  chacune  une  triple  série  de  tubercu- 
les, la  série  latérale  composée  de  plusieurs  tubercules  pltis 
grands.  Italie. 

Brachtcère  fangeux  [B.  lutosus,  Schoen.  ).  Courtement 
ovale  ;  noir,  à  pulvérulence  cendrée  ;  bec  plan,  varioteux;  tète 
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déprimée,  carénée;  prothorax  obtiuéraent  éniBem,  à  cinq 
sillons,  à  rugosité  serrée  et  fine  ;  èlytres  à  taoercales  obtos, 
«oyeux y  en  triple  série,  la  marginale  à  tubercules  peu.  nom- 
breux et  écartés.  France  méridionale. 

Brachtcèiie  MORiQUÉ  (Brachycerus  murkatus  ,  Sgbobr.}, 
Prothorax  épineux,  sillonné;  noir,  obscur  ;  ély très  avec  trois 
lignes  élevées  et  crénées.  Hongrie. 

Brachtcère  cou  a  fossettes  (  R.f€veicolUs,  Scboén .).  Gonr- 
tement  ovale;  noir;  bec  oblong,  varioleox  ;  tête  avec  ane  im- 
pression; prothorax  à  'côlés  angulés,  yariolenx  en  dessus,  à 
trois  fossettes  à  la  base  et  autant  au  sommet;  éfytres  ayaot 
chacune  une  triple  série  de  tubercules  obtus,  les  séries  exter- 
nes rapprochées.  Bifidi  de  TEuTope. 

BRACHTcèRB  o*EuROPE  {B.  EurofMKus,  ScBOBN.).  Coortement 
ovale  ;  noir;  bec  presque  plan ,  yariolenx  ;.  tête  déprimée,  ca- 
rénée ;  prothorax  un  peu  aigument  aognlé  ,  canalicalé  en  des- 
sas ,  à  rugosité  serrée  ;  élytres  réticulé^s-rugnenses ,  entourées 
d*une  double  série  de  tubercules  fascicules.  Blîdi  de  rSurc^. 

Brachtcère  de  Sibérie  {B.  Sibirîcus,  Schoen.).  lyun  blanc 
cendré;  prothorax  épineux,  nni-sillonné  ,  pupilleux;  élytre« 
striées,  ponctuées.  Sibérie. 

DEUXIEME  division.  Les  PACHTRHYNCHIDES. 

Bec  très-^ourt ,  épais ,  4é fléchi,  souvent  annulé ,  un  peu  épaisà 

au  sommet. 

Dix'heuvième  genre.  Deracantds  {Deracanthus fScno^H.) 

Antennes  courtes^  fortes;  article  basilaire  du  fuuicule 
oblong,  les  autres  courts,  transversaux,  un  pea  serrés,  U 
massue  ovale,  à  article  très^troitemont  rapprochés  ;  bec  court, 
épais,  angulé,  un  peu  plan,  sillonné  ;  yeux  oblongs»  déprimes; 
prothorax  tr^sversal ,  épineux  de  chaque  côté;  écnsson  très- 
petit,  triangulaire;  èlytres  courtement  ovales,  à  épaules  rétu* 
ses  et  arrondies  ;  tarses  allongés  j  étroits,  soyeux. 

DÉRACANTHE  ÈPiMEiIx  {DerocantJius  spinifex,  Schoen.  Cut" 
cuUo  spinifçx,  i^e  éoit.}.  Courtemeut  ovale;  noir,  couvert  de 
ëquamnles  crétacées  et  serrées;  prothorax  transversal,  tuber- 
cule, très-resserré  en  devant,  armé  de  chaque  côté  d'une  épine 
forte  et  inclinée;  èlytres  marbrées  de  noir,  rudes ^  striées- 
ponctuées  ,  à  points  des  stries  écartés.  Sibérie. 

DÉRACANTHE  ARMÉ  (D.  ormatusy  Schoen.).  Noir,  à  squamu- 
les  blanches;  èlytres  un  peu  rugueuses  antérieurement,  striées 
au  sommet.  Tatarie. 
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Antenne*  médiocres,  forte»  ;  les  premiers  articles  du  fiini- 
cfiie  un  peu  longs ,  oliconiqttes,  les  antres  coorts,  an  pen  trou- 
q[ués  an  sommet;  massoe  ovale,  de  quatre  articles;  bec  épais, 
légèrement  angolenx ,  presque  séparé  du  front  par  une  inci- 
sion transversale  ;  mandibules  sailbntes,  arquées,  un  peu  acn- 
minées  au  sommet;  prothorax  oblong,  légèrement  ovale,  tron- 
<|ué  à  la  base  et  au  sommet,  convexe  en  dessus;  écnsson  petit, 
triangulaire,  déprimé  ;{é]  y  très  ovales,  convexes,  à  épaules 
arrondies. 

PsALlDioif  MAXILLAIRE  [Ptalidium  moxiUosum,  Scboen.  Cur- 

cuUo  maxillosus  ,  i**  édit.).|  Un  peu  ovale;  noirâtre,  luisant  ; 

une  impression  profonde  et  transversale  entre  les  yeux  >  une 

fossette  an  milieu  d  a  bec  ;  élytres  ponctuées-striées.  Allemagne. 

TBOISIÈME  DIVISION.  Les  BRACHTDÉRIDES. 

Bec  presque  horizontal,  continua  la  tête  et  presque  de  sa  largeur ^ 
souvent  un  peu  plan  en  dessus,  rarement  cylindrique  ,  court 
ou  très-court  dans  plusieui% ,  dans  les  autres  asset  allongé,, 

Sectkmi  PEËMiÈRE.  —  Corps  souvcnt  court,  quelquefois  ovale  ou 
avale-oblonq ,  aptère;  épaules  le  plus  souvent  arrondies  ou  06- 
tuseSf  non  proéminentes, 

yingU^nième genre.  Thtlagîte  {ThyUmtes,  Germ.) 

Antennes  médiocres ,  fortes ,  à  poils  raides  ;  le  premier  et  le 
deiixième  articles  du  funicule  obconiqnes ,  le  deuxième  le  plus 
grand,  les  autres  lenticulaires  ;  bec  assez  court,  un  peu  large, 
épais,  légèrement  plan  en  dessus,  un  pen  échancré  au  som- 
met; scrobe  profond,  courbé,  fléchi  en  dessous;  yeux  arron- 
dis, pins  on  moins  proéminents;  prothorax  très-souvent 
transversal ,  tronqué  au  sommet  et  à  la  base,  les  côtés  grands 
et  arrondis  ;  point  d'écosson  ;  élytres  ovales-obloogues ,  con- 
vexes.   • 

•  Bec  plan  en  dessus ,  un  peu  angulé;  front  légèrement  plan; 

yeux  très-proéminents. 

Tutlacitb  cataracte  [Thyladtescataractus,  Schobv.  )  •  Ovale- 
oblong  ;  d'un  brun  bronzé ,  poilu ,  à  êcdilles  cendrées  ;  protho- 
rax brun ,  avec  deux  lignes  blanches  ;  élytres  avec  une  tache 
portérieure  nue,  bionzée,  interrompue  dé  Uanc.  Portugal; 

Thtlacite rat  ( r.  mus,  Scborn.),  Noir ,  poilu;  bec  large, 
plan;  prothorax  |[ranolé,  avec  deux  lignes  grises;  élytres 
striées-ponctuées ,  avec  ndo  tache  blanche  avant  leur  sommet. 
Portogal. 
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•  »  'Èec  un  peu  plan  eh  dessus;  finnt  un  pen  tonwsite  ;  yeux 
médiocremeni  proéminenti. 

Thtlacitb  damier  {Thylacites  fritillum,  Schoen.  Curc^ 
fritillum,  i'*  ÉDIT.).  Ovale-oblong  ;  noir,  partout  pubescol. 
couvert  de  squamules  4é  primées,  a  un  cendré  blanchâtre  ;  p» 
thorax  court ,  agrandi  sur  les  côtés,  avec  une  tache  discoiàfe 
rhomboïde ,  à  sauamules  brunes  ;  êlytres  marquetées  de  ogv 
et  de  blanc,  on  Je  brun  et  de  blanc.  France  méridionale, 

Thtlàgitb  glabre  (  T.  glabratus ,  Schoeh.).  Ovale-oUong; 
noir;  glabre  en  dessus,  couvert  de  squamules  serrées,  dm 
jaune  doré  obscur  et  un  peu  luisant  ;  protborax  court ,  à  cotes 
élargis ,,  marqué  d'une  tache  discoidale  un  peu  rhonÀoîde  e( 
d'un  noir  écailleux;  élytres  tachées  de  noir,  obtosèment  ai* 
rondies  au  sommet,  t^ortugal. 

THTLAcits  MARQmsré  (  T.  têssellatus,  Scsosn.  ).  Allongé; 
noir,  pubescflnt)  couvert  de  squamules  déprimées  et  d'oo 
cendré  blanchâtre;  prothorax  tres-court,à  côtés  très-élaigis, 
presque  plan  en  dessus ,  marqué  fur  ledosd*uae  tache  rfaoïu* 
boîde  d'un  brun  écailleux;  élytres  allongées,  marquetées  de 
brun  et  de  blanc,  avec  les  épaules  presque  rectangaiécs.  Por- 
tugal.    • 

Thtlagite  en  désordre  (t.  turbatus,  ScHOEN.)^OvaIe4ib\oDg; 
noir;  finement  pubescent,  très-couvert  de  squamules  d*uo 
cendré  un  peu  métallique;  prothorax  court,  à  côtés'  très-élar- 
gis ,  un  peu  déprimé  en  dessus,  marqué  d'une  tache  on  pea 
rhomboïde  et  plus  obscure;  élytres  tachées  de  brun  ,  à  sommet 
aiguraent  arrondi.  Espagne. 

Thylacite  de  Portugal  (t.  (Jmbrinus,  Scrosn.).  Ûtiuiç', 
noir,  à  pubescence  assez  longue,  couvert  en  dessus  àt  sqn^' 
mules  obscures,  et  d'un  cendré  blanchâtre  en  dessous  dtwt  les 
côtés;  prothorax  assez  long,  nn  peu  élargi  sur  les  e6tet^  Ugi- 
rement  convexe  en  dessus,  marqué  d'une  tache  rhotnboîde  plus 
obscure;  élytres  pouctuées-striëas ,  très-obscuféinent  marque- 
tées. Portugal. 

Tlt7LA€iTB  CHALGOftRAMMB  (  T.  chalùogntmmus ,  SgboCN.)* 
Ovale-allongé  ;  d'an  brun  bronzé ,  à  pubescence  grise ,  varié 
de  squamules  cuivreuses,  blanches  et  noires;  prothoraB  ê^tc 
cinq  lignes  blanches  en  dessus;  élytres  ponctnées-siriées, 
ayant  une  tache  postérieure  bronzée  à  pupille  blanche.  Es- 
pagne. 

TBTLACnB  LAsivs  (  T.  losius,  ScHOBB.  ).  Ovaio-obloDg  i  d'an 
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bran  bronzé  ;  velu  ;  bec  courtement  canalicnlé  ;  prothoraz  ru- 
guenx-pOBCtoé ,  avec  quatre  li^es  pâles  peu  apparentes  en 
dessus;  élytres  ovales,  ponctuées-^triées,  avec  uDeU{«neaa 
milieu  et  une  latérale  se  joignant  postérieurement ,  écailleuses 
et  de  même  couleur  que  celles  du  pirothoraz.  Portugal . 

Thtlâcite  voiLV  {Tf^tacitespilosus,$caoE»,).  Ôvale^blottg; 
noir,  à  poils  et  squamules  bruns;  antennes  ferrugineuses;  pro- 
thorax arrondi  des  deux  côtes  ,  avec  quatre  lignes  cendrées  ; 
élytres  obscurément  striées- ponctuées,  linéées  de  pâle.  Alle- 
magne. 

Thtlacitë  pilipère  (T.  pid/enM, ScHOEK.)*  Ovale-oblong ; 
noir,;  à  squamules  et  poils  gris  ;  front  légèrement  et  prothorax 
profondément  canalictdés  ;  prothorax  entièrement  couvert  de 
tubercules  un  peu  élevés  ;  élytres  ponctuéesrstriées.  Caucase. 

Ffngt-deuxièniêiyenre»  Qkeoehim  {Cneorhmus^  ScHOSitBEiRR). 

V  A.  Premier  groupe. 

Antennes  assez  courtes,  pas  très-menues;  le  premier  et  le 
deuxième  articles  du  fimicnle  obconiques,  les  antres  courts, 
on  noueux  ou  tronqués  au  sommet  ;  bec  court ,  un  peu  large , 
plan  en  dessus ,  séparé  du  front  par  une  ligne  transversale 
enfoncée,  profondément  échancré  an  sommet  ;  scrobe  large , 
un  peu  courbé;  yeux  un  peu  arrondis,  médiocrement  proé- 
minents; prothorax  court,  un  peu  plus  étroit  en  ayant,  à  co- 
tés légèrement  arrondis;  éicusson  ou  petit  ou  nul  ;  élytres  con- 
vexes en  dessus,  ou  oblongues ,  ou  courtement  ovales. 
•J-  Les  quatrième  et  huitième  articles  des  antennes  plus  couru ^ 

noueux;  une  ligne  longitudinale  enfoncée  entre  les  yeux. 

Gneorbin  9b  Barcelone  (CneoMm<i«Airc«/onicfw,SGHOBii.); 
Ovale-oblong  ;  noir,  couvert  de  squamules  serrées,  d'un  cendré 
crétacé;  pro&orax  à  points  dispersés,  les  côtés  un  peu  élargis  ; 
élytres  striées  de  potnU  écartés,  et  oblongs,  étroits ,  les  inter- 
valles nbscnr^ment  tachés  de  brun ,  les  intérieurs  postérieurs 
convexes  et  calleux.  Espagne. 

€iiBORHiN  PRODIOUR  {C,  prodigus,  ScHOSM.).  Ovale-oblong  ; 
noir,  semé  de  squamules  d un  blanc  argenté  ou  dorées;  base 
du  bee  resserrée ;.prothoniz  rugueux,  à  côtés  médiocrement 
élargis  ;  élytres  ponctuées-stnées,  transversalement  rugueuses. 
Espagne. 

CinsoRfliii  JOUEUR  (  C.  huUficatort  Sghoen.).  Ovale^bloog  ; 
noir ,  clair-semé.  de  squamules  d*un  blanc  un  peu  bleuâtre  ; 
bec  resserra  à  4a  base  ;  protborax  mgneia ,  à  côtés  très-élar;, 
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§is ,  conrUment  caréné  au  milieu;  élytres  ponetii«M4lriMs; 
.transversalement  rugueuses.  Espagne. 

CifEoaHiN  ▲  QUATRE  -  LIGNES  {Gneorhtnus  ^uadriUMÊ^. 
ScHOEii.  ].  Ovale-oblong ;  noir,  à  squamules  serrées  et is- 
drées;  prothorax  peu  ponctué,  sillonne;  ëlytres  striée^ 
points  écartés,  les  intervalles  alternativement  élevés  ea^ 
vant.  Sibérie. 

ff  lies  4"^  artielet  des  antennes  plus  longs,  un  peu  oban- 
tiues  ;  front  comme  dans  les  précédents, 

Gnborhin  ptriformb  (  C.  pyriformis ,  ScHosir.  ).  Otik; 
noir,  à  squamulés  serrées  ;  base  an  bec  retterrée  ;  protlmax 
transversaf,  canaliculé  \  élytres  ventrues,  régulièreinent  strié» 
ponctuées.  Vâr.  —  Couvert  de  squàmules  d'un  vert  soycm  ;  - 
antre  varié  de  squamulet  d'un  brun  cuivreux  ettmires;- 
autre  couvert  de  squàmules  nniookves  cendrées*  Partq|al. 

Cneorhin  htpoctànus  (  c.  hypocyanuSf  Schobu.  ).  Ofai^ 
oblong  ;  couvert  de  squdmules  d'un  brun  cuivreux  ;  aateoiK» 
et  pieds  bruns;  bec  resserré  à.  la  base  ;  protborax  tiaMversa), 
canaliculé,  aveé  une  fossett»  enfoncée  de  chaque  fl6lé«  Bsr- 
qué  de  deux  lignes  blanthes  peu  distinctes;  élytt«ft  Hlgaài^- 
ment  ponetnées-striées ,  parsemées  de  petites  scÂ«a  tmAées. 
Portugal. 

^  jrf  t^es  4-8  articles  des  tmlMnes  plus  courts  et  fumeux;  fn^ 
sani  ligne  erfoncie  entre  lesyeuk. 

Gnborhin  géminé  (  C.  ^emmafus,  Schoen.  CurcuUo gemn»- 
tus,  i**  ÉDiT.  ).  Noir;  i  squàmules  serrées,  brunes ,  linéé  àe 
cendré  ;  élytres  larges,  |)resque  globuleuses,  d'an  blase  soyniz; 
bec  plan ,  (égërement  canaliculé.  France. 

GNÉORRiff  BLANCtiATRS  (C.  «ifricans,  Sc0oXN.).  Owlll  voir, 
couvert  de  squàmules  serrées  d'un  brun  crétacé  ;  btt«B  pea 
resserré  à  li  base;  prothorax  transversal ,  uii  peu  ^tt^  vnxA 
son  milieu,  avec  trois  lignes  brunes  peu  apparentes  ftiytr's 
an  peu  ventrues,  très-finement  striées-ponetnées,  d*vn  blsBc 
soyeux.  Nord  de  la  France. 

Gnborhjn  Albin  (  CAlbifxuSi  Schoen.)  Ovale  ;  noir,  i  squs- 
mules  serrées,  métalliques  et  crétacées  ;  bec  resserré  à  la  base  : 
front  uu  peu  canaliculé  ;  protborax  marqué  de  chaque  cétc 
d'une  tache  un  peu  brillante ,  peu  caréné;  élytres  légèrcmeoi 
ventrues,  régulièrement .ponctuées-striées, d'un  blanc sofyeox. 
é  dos  un  peh  métallique,  les  côtés  à  squàmules  crétacées. 
Caucase. 
X     Cnbomin  mBRRé  (  C.  exàraim^  Scbobiit).  Ovale;  ooir, 
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couvert  de  sqnamales  grises  et  nnicolbres  ;  bec  un  peu  resserré 
au  milieu,  séparé  du  front  par  un  sillon  ;  prothorax  assez 
étroit ,  finement  mgueux-ponctué  ;  élytres  ventrues,  finement 
pouctuées-stri'ées ,  d*un  blanc  un  peu  soyeux.  Angleterre. 

B.  Deuxième  groupe.  Les  Strophosomes,, 

Antenn^  un  peu  plus  longues,  pIusuiipcQS  \  bec  plus  largo» 
yeux  plus  proéminents,  cofps  moins  ^an4  «  aptère  ;  du  reste, 
mêmes  caractères  que  le  premier  groupe. 

a,  Pruiham»  tronqué  à  Ubase;  élytres  cvales^  n»n  resserifths 

•  près  de  leur  bmè, 

CNBbumi  ou  voixenvti  {Ùneorhitws  eoryii ,  Schoer.  Curcu'* 
liocorytif  i*^  Bovr:  ),  Moir,  à  tqpamnies  serrées,  variées  de 
brua  e(  de  cendré  i  aotounes  et  pieds  d'un  rbux  lerrnginenx  ; 
bec  et  front  lasses ,  sillonnésHrugueux.  Frano0. 

Cnéo&bùi  âltbrsiaht  (  C.  a/lonuim,' Schoer*  ).  Un  peu  glo- 
buleux, brun ,  varié  de  sqnamules  serrées,  brunes  et  cendrées, 
un  peu  métalliques;  antennes  et  pieds  d'un  roux  ferrugineux  ; 
front  finement  canalicttlé-;  beciégèfemept  imprimé ,  caréné  ;  " 
prcthoraj;^  asaex  profondément  rugueux,  obscurément  cAréiié  . 
sur  le  dos;  élytres  linéées  de  bruu  et  de  cendré,  un  peu  pro- 
fondément ponctuées*«triéi8>  àslries  rapprochées  par  paires. 
France. 

b.  prothorax  un  peu  smué  à  la  base-;  élytres  owttes-oblongues , 

.    resserrées  près  de  la  base ,  ceUe^  à  bord  releoé, 

CmÈORRin  fabricatbur  (  Cfaber,  Schoen.  CurcuUo  faber , 
i*"  GDiT.  ).  Noir  ,^  squamule^  et  poils  gris;  firont  canaficulé  ; 
yeux  préominents  ;  prothorax  très-court  \  kinué  postérieure- 
ment, avec  quatre  lignes  cendrées  en  dessus  ;  élytres  plus 
étroites  anténeurement.  Allemagne. 

Cméorhin  oxrops(  C.  oxto/15,  Schoen.  ).  Ovale  ;  noir^  cou- 
vert de  sqnamttles  serrées ,  unlcohîrc^ ,  d'un  eeùdré  argenté  ; 
antennes  et  pieds  ferrugineux  ;  ^ont  non  canaliculé  ;  yeux 
très-proéminents  ;  prothorax  très-court ,  rugueux  i  un  peu 
tronqué  postérieurement,  bordé  ;  élytres  un  peu  étroites  au- 
térieunonent,  finement  ponètuëes^triées;'^  France. 

Gmborbik  BOftOé  (  C.  limbatus,  Schoen.  )«  Moir  ;  un  peu  lui- 
sant ;  yeux  proéminents  ;  prothorax  tronqué  postérieurement  $ 
élytres  ovales,  égales  ;  base  delà  suture  et  une  ligue  latérale 
écailleuses-argentées.  France. 

Csioiuiui  A  QUE»  (  C.  cmÊatUSf  Scaornsi.  ).  Oval^-ebloog  *, 
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noir,  opaque»  panemë  de  squamoles  branes;  yenzpnôù' 
nanti;  front  élevé  »  imprimé,  longitadinalement  nllowé 
prothoràx  arrondi ,  à  rogosités  serrées  en  dessus;  élytnsoff 
fes-oblongtteSypeu  profondément  ponctuées-sthées.  Espagi 

c.  Comme  dans  la  première  section  a ,  mais  les /^-^  v^^' 
antennes  plus  courts,  noueux  ;  bec  rion  séparé  du  frontpof^ 
sillon ,  contigu  à  la  tête, 

'Cnbobbin  squamolbox  [Oneorhinus  squamuUUus,  SzBonl 
Un  peu  globuleux  ;  brun,  à  sqnamules  et  poils  serrés  et  blaDCs;<> 
tennes,  jambes  et  tarses  testaeés  ;  protfaorax  trèS'<oiirt,q{" 
élytres  finement  striées;  bec  large,  éinarginé.  AHenuigne. 

d.  Bec  comme  dans  la  section  précédente  ;  antennes  pbu  ne«^ 

3-7  articles  dufuniculeMiongsj  presque  canitjwes. 

CnéoRHiN  PORC  (  Cjporcellus,  Schoen.  ).  Oyale^blonç;^' 
né  de  squamnles  brunes  et  cendrée^,  et  d^  poils  gns;'^' 
tenues  d  an  roux  brun;  front  non  canaliculé;  prothoraxpf^ 
fondement  ponctué,  avec  trois  lig^nes  brunes  ;  élytres  fio^^ 
ponctuées-striées.  Crimée.  , 

Créorhin  hispidb  (  C.  hispidus,  ScROElf.  ).  Ovalé-iw  ' 
no5r,  à  sqùàmules  et  poils  gris  ;  antennes  et  |Meds  «rnB"""^ 
ginenx  obscur  ;  front  légèrement  canaliculé  ;  yetfx  soéfi^i^^^^ 
proéminente;  prothorax  assez  étroit,  avec  trois' ligil^'!'^ 
en  dessus  ;  élytres  profondément  ponctuées-striées ,  1^  '° 
valles  un  peu  convexes.  Midi  de  là  France.  . 

CNéoRHlN    COTONNEUX  (  C.    tomeniOSUS^   SCBOBII.}'  ^ 

oblong;  noir,  à  squamuleset  poils  gris;  antennes  <fii^'^ 
gineux  obscur  ;  front  et  bec  canâliculés  ;  yeux  P'^'^'f^t^ 
prothorax  assez  étroit ,  canaliculé ,  profondément  t'f^ 
ponctué  ;  élytres  obscurément  striées-ponctuées.  f^  1^ 
GNéoRHiN  siLLomié  (  C.  subsulcatus,  SCHOE5.  )•  ^!V 
oblong  ;  noir,  un  peu  pubescent,couvertdesquamnltf  <:f^ 
bec  canaliculé;  prochorax  assez  court,  un  peu  ^''^''.^L 
une  légère  impression  de  chaque  côté  au  inilieu ,  trotfTi^r^ 
térieurement;  élytres  assez  étroites  antérieurement»  ^°^ 
ponctuées-striées,  avec  une  tache  obscure  sur  cbacoDC*  I^ 

Fingt-troisième genre,  Sciaphilb  {SàapkHus^  ScBOlU""**' 
Antennes  assez  longues,  un  peu  menues ;scapesnrps^ 
souvent  les  yelix  ;  i-a  articles  du  funicule  obconiqiiss»  '^  ' 
très  on  noueux  ontrès<ourtement  obconiqnes  ;  bec  court» 
peu  plus  étroit  que  la  tête,  presque  plan  en  dessus,  aT*>'!|^ 
profonde  échancnire  anoodie  «a  fomiiMt;  leroU  vif^ 
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oit,  bnuquement  fléchi  en  dewons;  yeux  petits,  arrondis , 
peu  proémia^utt  (  psothorax  petit,  à  côtés  également  et  an 
i  arrondi»  ;  écosson  petite  triaagnlaire  ;  ély  très  ovales-oblon- 
is ,  convexes  en  dessus. 

*  Prothorax  plus  iar^e  que  long, 

SciAPHiiK  HURIQUÉ  (  6aafiAi(u«  mifncal«is  y  Scqoxn.  CurcuUo 
wmiusy  |M  ÈoiT.  ).  Ovaie-obloBg ;  d'nn  brna  de  poix,  à 
iiaoïales  serrées  et  cendrécf  ;  anteones  et  pieds  d'an  bran 
Tugiaeux;  prothorax  court,  étroit;  élytre^ponctuées-strièes» 
oies  droite^  et  raides,  Frauce. 

Scup^iLit  B4IUIU  (  S.  Imrbatulus,  ScBOEti.  ).  Noir;  à  squa- 
ile&  vertes  et  poils  brno»;  antennes  et  pieds  roux  ;  prothorax 
iasversal,iui  peu  étroit  en  devant  ;  élytres  ponctuées-striées. 
ilmatie. 

^ciAPHiLE  GENTif.  (  5.  sciiulus,  SoBOBN.)*  Noir;  à  squamolea 
rrèes  et  inertes  ;  antennes  et  tarses  roui^  ;  protborax  cylindri- 
w\  élytres pooctui^eg^triêes,  à  poils  blancs.  Allemagoe. 

Scupaïui  8OTBCX  (S.  tetosuUts^  Scboem.  ).  Noir;  à  squa- 
lules  pâlss  et  poils  bruns  ;  antennes  et  pieds  ronx  ;  prothorax 
'aosversal,  cyliiidri(|tte  ;  élytres  ponctuées-striéea,  Ulyrie. 
ScupHiLB  TEET  [S.  viridù ,  ScHQiw.  ).  Ovaie-oblong  ;  noir» 
)avert  de  iqaamules  kvées  de  verdétre,  et  parsemé  d'une 
ubescence  brune }  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  pro- 
Jorax  transversal,  plus  étroit  en  devant;  élytres  évidenunent 
onctuèes-striées;  cuisses  mutiques.  Italie. 

;SciAPiiii.B  QBLONo  (  S.  obiotiffus,  SoHOKN.  ).  Ovalc-obloug  ; 
oir,  à  pube>ceuce  cotonneuse  et  grise  ;  aotennes  et  pieds  d'un 
)ux  bran  ;  bec  très-court  ;  front  canaliculé  ;  prothorax  fiue- 
lent  ponctué,  un  peu  earéné  ;  élytres  obscurément  ponctuées- 
'riées.  EspaSne. 

**  Prothorax  plus  long  que  large. 

SciAPHiLB  CAKÉNÉ  (  S.  carinula ,  ScHOEN.  ).  Oyale-oWong; 
•iw  noir  bran ,  clair-semé  de  squamules  d'un  jaune  verdâtre; 
"bennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  prothorax  comprimé , 
"gueux  ponctué,  portant  au  milieu  une  petite  carène  longi- 
"l^inale  élevée  ;  élytres  protondément  ponctuèes-strièes ,  à 
'^uescence  brune;  cuisses  dentées.  Portugal. 
'"f/t-'ïuoinèmegicnre.  BRAÇHYDÈRfi(Brac/»yder««,ScuoBNHEaB.) 
Antennes  gréks,  plus  longues  que  le  prothorax;  «apo 
«enda  aa-delà  des  yeux  :  second  wtjclo  da  f unicule  ordinale 

Entomo^ojfw,  tome  i.  ^ 
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rament  plus  lonj;  <{iie  le  premier.  Jet  autres  courts,  tmis  ohco» 
niques;  massue  des  autenoes  étroite  «  ovale;  bec  tpès-court. 
épais,  uu  peu  plan  en  dessus  ;  scrobe  un  peu  courbé,  non  ps^ 
fond  ;  yeux  arrondis ,  proéminents;  prothorax  coart-»  à  côé 
arrondis  ;  élytres  obloogues,  un  peu  ovales. 

Brachi dère  de  VoiiTVGkL{Brachyderus  Lusitanicus^  ScRoict. 
Allongé;  noir,  parsemé  d'uiie  pubescence  grise ,  à  sqnamak» 
cuivreuses  en  dessous  ;  antennes  ferrugineuses  ;  bec  avec  oa« 
large  impression  longitndinale  ;  prothorax  granulé ,  un  pn 
étroit  en  devant;  élytres  ponctnées-strièes,  à  intervalles  por- 
tant une  granulité  serrée  ;  elles  ont  une  tache  hnmérale  et 
une  ligne  marginale  de  sqnamnles  argentées.  Midi  de  la  France. 

.Brachtdèr^  GRELE  (B.  gtadlis ^  Schoen.}'  Allongé;  noir,  i 
pubescence  grise  ;  antennes  menues,  ferrugineuses  ;  prothorai 
trësHïOurt,  transversal^  souvent  rugueux-ponctné,  sans  impres- 
sion en  dessus;  élytres  un  peu  mncronéésau  sommet.  PKirtugal 

Bracrtoèrb  opaque  (B.  opicu^,  Scroen.  ).  Allongé;  noir. 
parsemé  de  squamules  d'un  brun  cuivreux  ;  bec  assez  étroit, 
ayant  une  irapressionlongttudinale  large,  mais  peu  profbode , 
prothorax  finement  granulé,  étroit  antérieurement,  «Dgn'ô 
postérieurement;  éfytres  ponctuées-s Criées,  les  întervaBff  ob- 
scurément granulés.  Bretagne. 

BrachYdère BLANCBATiiB (B.  tncantf^, SCROEN.  CutxttSoinay 
nus,  ira  ÉBIT.  ).  AUongé;  noir,  à  pubescence  brune  ;  antenDfs 
menues,  ferrugineuses;  proUiorax  très -court,  transversal, 
déprimé  en  dessus.  Paris. 

Brachtderr  lépidoptère  (B.  lepidopterus ,  Scroen.  ).  i^- 
longé;  noir,  opaque,  un  peu  varié  d  uDe  pubescence  et  de^«s- 
moles  cendrées  et  blanchâtres;  antennes  ferrugineuse»;  pro- 
thorax  transversal,  avec  une  impression  sar  le  dos;  ëfm  un 
peu  molles ,  obscurément  ponctuées^striées.  France  :  m  le 
bouleau. 

Brachtdère  pubescent  {B.pubescenSf  Scrobr.  ).  AIKm^; 
m>ir,  à  pubescence  serrée,  grise  et  parsemé  de  squamnles  à 
reflets  bronzés;  antennes  d'un  roux  brun;  prothorax  très* 
court,  avec  une  impression  transversale  de  chaque  cdtc;  ély- 
tres ponctuées-striées,  mutiques  au  sommet.  Midi  de  la  France. 

Brachtoèrb  dore  (  b.  matira (u5  ,  SciioEN.  ).  Ovale-oblong; 
noir,  ft  pubescence  grise;  gris  en  dessus  et  à  squamules  dorées 
en  dessous  ;  yeux  oblongs  ;  antennes  assez  courtes,  un  peu 
épaisses,  brunes;  prothorax  assez  long,  finement  mguevx- 
ponctué  ;  élytres  ovales, ponctuées-etrtées,  acnmiiiée»  au  aoni* 
met.  8U>éri9, 
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Vtnyt'Cinquième  genre,  EusoME  {EusomùSy  Gerh.). 

Antennes  assez  longues,  grêles;  ^cape  dépassant  les  yeux; 
articles  du  funkule  obconiques,  les  premiers  les  plus  longs; 
massue  étroite,  ovale;  bec  court,  épais,  un  peu  cyliùdrique; 
scrobe  courbé,  peu  vmbleinent  prolongé  ;  yeux  arrondis,  proé- 
minents ;  protborax  oblong,  tron4|ué  à  la  base  et  au  sommet; 
élytres  ovales,  convexes. 

EusoME  OVULE  {Kiisomus ovulum ,  Schoen.).  Noir,  opaque, 
âsqiï^nnnies  vertes;  antennes  rousses  à  la  base;  pro thorax  trans- 
versal, un  peu  cylindrique;  élytres  ponctu^es-striées  ;  cuisses 
dentées.  France. 

EusoMB  ALLONGE  (£.  elongatus ,  Schoen.).  Allongé;  noir, 
couvert  d'une  pubescence  grise  et  de  squamules  d'un  vert  ar* 
genté;  antennes  menues  et  jaudâtres;  yeux  globuleux,  proé- 
minents ;  élytres  allongées ,  ponctuées>striées;  caisses  denticu- 
lées.  Crimée. 

KusoME  VERDATRE  {E.  virens,  ScnoEN.  ).  Oblong;  noir,  à 
pubescence  blanche  et  squamules  d'un  vert  gai  ;  antennes  d*ûn 
roux-brun  ;  bec  avec  une  impression  ;  élytres  très>finement 
ponctuéeâ-striées  ;  cuisses  denticulées.  Sibérie. 

EusoHE  DE  Martin  (£.  Mmtinii,  Schoen.).  Noir,  à  squa- 
mules d'un  jaune  doré  obscur  et  poils  bruns  ;  antennes  roussiss  ; 
cuisses  dentées.  Russie. 

Section  deuxième.  < —  Corps  allongé  eu  oblong,  le  plus  souvent 
ailé;  épaules  plus  ou  moins  angulées  ou  proéminentes, . 

Vingt-sixième, genre.  Chlorophan  (^Chloroplumus ,  Dalm.). 

A.  Premier  groupe. 

Antennes  asses  courtes,  un  peu  brisées,  assez  menues;  seape 
atteignant  les  yeux,  sensiblement  épaissi  en  dehors;  articles 
du  funicnle  oixx>niques,  les  extérieurs  graduellement^  plus 
courts;  massue  ovaieoblongne,  acuminée;  bec  court;  déprimé 
en  dessus,  portant  au  milieu  une  petite  carène  longitudinale 
élevée;  yeux  un  peu  arrondis,  médiocrement  proéminents; 
prothorax  oblong»  un  peu  conique,  biftinué  à  la  base,  tron- 
qué au  sommet  ;  élytres  OYales4>blongues,-  médiocrement  con- 
vexes, armées  au  sommet  d'une  petite  pointe  ;  jambes  anté- 
rieures coorbées  en  dedans,  à  épine  crochue  au  sommet»  les 
postérieures  drmtes  et  mutiqucs. 

Chloropban  vert  (C.  vinciis,  Schoen.).  OvaU-oblong;  noir, 
couvert  en.  dessous  et  sous  les  c^tes  de  icpiamiile»  serrées  et 
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d*uu  jaune  verdâtre ,  et  en  diessus  parsemé  de  smiamalee  vexis 
et  de  poils  cendrés  et  couchés  ;  pro^horax  plus  long  que  large 
presque  linéaire  ;  élytres  courtement  mucrouèes  au  soïoms- 
France. 

Chlorophan  col- court  {Chlorop hatius  ùrevicoliisj  SchoV' 
Ovale-oblong;  noir,  couvert  en  dessous  0t  sur  les  côté^  de  sq(^- 
mules  serrées  d*un  jaune  verdâtre ,  et  clair-senié  en  dessus  ^^ 
squamules  vertps  et  Je  poils  cendrés  et  couchés  ;  prothom 
plus  court  que  large;  élytres  longuement  mucronéês  au  soa* 
met.  Âlleinagne. 

Chlorophan  jnerme(C.  inermisy  ^cboeii.).  ObloDg;nofr, 
parsemé  de  cendré  en  dessus,  à  squainules  fauves  et  serréfs 
en  dessous  et  sur  les  côtéà;  prothorax  assez  court,  médicNTe- 
ment  élargi  sur  les  côtés;  élytres  obscurément  poncinces- 
striées ,  non  mucronées  au  sommet.  Paris. 

Chlorophan  cou-ridé  (C.  rugicolUs,  Schokn.  ).  0{»loDg; 
.noir,  un  peu  cendré- verdâtre  en  dessus,  les  côtés  et  le  dessous 
&  squamnies  jaunes  et  serrées;  prothorax  assez  long,  trans- 
versalement rugueux  en  dessus,  un  peu  sinué  à  ta  hêae;  ély- 
tres visiblement  ponctuées-striées,  non  mucronéeà  au  somiuet. 
Espagne. 

Chlorophan  farineux  (C.;7o///no5us, Schoen).  CNale-ob- 
long,  un  peu  convexe;  noir,  très-couvert  en  dessons  et  sor 
les  côtés  et  peu  couvert  sur  le  dessus  de  squàmules  jaunâtres, 
eelles-ci  «'étendant  sur  le  fond  des  élytres  et  les  pieds  |  élytres 
assez  longuement  mucronées  an  soralnet  ;  premieir  artieie  àa 
funicule  des  antennes  plus  court  que  le  second  ;  bec  «bsaifè- 
ment  caréné.  Autriche. 

Chlorophan  du  sAul£  (C.  salicicolu,  Sgbobn.  ).  SgAiDI&^c 
d*un  vert  de  porreaa;  boids  du  prothomx  et  ctes  èlfiit*  ^^^ 
jaune  de  soufre  ;  élytres  assez  profondément  pottctBéei*ttii^< 
courtement  mucronées  au  somme^  SHésiet 

GHLORbPHAN  ENTOURÉ  (  0.  citvumcinctnS',  ScnoBiti):  Ovale- 
oblong  ;  noir,  couvert  partout  de  sqoamules  d'un  vert  gai  -, 
prothorax  légèrement  bisinué  postérieurement,  non  rugueux 
sur  le  dos,  avec  les  côtés  à  squàmules  serrées  et  jautiM  )  une  ta- 
che intra-marginale  aux  él  v^s  de  la  même  couleur.  Sibérif. 

Chlorophan  Sibérien  (C.  Sibiricus^  Schobn.^.  Ovale>ehlong; 
noir,  couvert  partout  de  squàmules  d'un  vert  gai;  prtnhorax 
et  élytres  tachés  comme  dans  le  précédeut  ;  prothorax  trans- 
versalement rugueux,  profondément  bisinué  postérieurement; 
élytres  mluïronées  au  sommet.  Sibérie  et  Dauurie. 


Chlobomiah  roLVnfjEfJx{€Morophafms  vobiptificusp  Schobr.}. 
Ovale-oUong  ;  noir,  avec  le  dessous  et  les  côtés  à  squamules 
vertes  et  serrées  ;  prothoraz  profondément  sinné  postérieni«- 
ment,  d'un  jaune  d'ocre  sur  le  dos  et  à  squaînules  d'un  jaune 
gai  snr  les  côtés;  élytres  .xu>urteDient  mneronées  an  sommet, 
Jes  intervalles  dorsaux  tachés  de  jaune- d'ocre^  tt  une  tache  la* 
téràle  d'un  jaune  gai.  Allemagne. 

Chlokophan  DBS  GRAMiNEKS  {C.  gramimcota,  SGHOEN.).OvaIe- 
oblong  ;  noir,  couvert  en  dessous  et  sur  les  côtés  de  s^uamnles 
serrées  et  d'un  vert  jaunâtre ,  le  dessus  avec  des  squamules  cui- 
vreuses et  des  poils  couchés,  ochracés,-  prothorax  plus  long 
que  large,  nn  peu  linéaire  ;  élytres  un  peu  ouvertes,  à  pointe 
du  sommet  asse^  longue.  Suisse^ 

ChloeopHan  taché  (C  viltatus,  Schobn.).  Oblong;notr,  un 
pea  cendré  sur  le  dos,  à  squamules  serrées  et  verdâtres  en  des- 
sous et  sur  les  côtés  ;  prothorax  un  peu  conique  ;  élytres  ponc« 
tnèes-striées,  mucronées  au  sommet,  portant  chaoïne  sur  leur 
disque  une  tache  de  squamuies  vertes  et  serrées.  Caucase. 

ÔiLOROPH^N  SERE£  (c.  &e//a(u5,SciioEN.).Ovale»oblong;  noir, 
à  squamnles  serrées  et  vertes  mêlées  de  jaunâtre  partout,  ex- 
cepté sur  le  dos  du  prothorax  où  elles  sont  fauves;  élytres 
courtement  mucronées  au  sommet;  bec  visiblement  caréné. 
Russie  méridionale. 

B.  Deuxième  groupe.  Les  Phœnodus. 

Comme  les  précédents^  mais  antennes  courtes;  les  trois  ou 
quatre  articles  basilàires  du  funicnle  presque  obconiques ,  les 
autres  plus  courts,  un  peu  turbines,  les  extérieurs  successive- 
ment un  peu  plus  épais  ;  massue  courte ,  presque  conique  ; 
mandibules  saillantes,  droites,  cornées,  sans  dents,  acuminées. 

CHLQROPHikll  TROMP£OR  [Cfûllox,  SCBOEN.].  OblOQg;  COU* 

vert  de  sqoamules  d'un  verdâtre  gai  ;  veriex,  milieu  du  pro- 
thorax  et  de*^  élytres ,  une  tache  suturale  antérieure ,  plus 
obscurs;  mandibules  saillantes,  rousses;  bec  avec  une  petite 
carène;  élytres  un  peu  mucronées  au  sommet.  Hongrie. 

Chloropban  bordé  (C.  rufomaryinatus;  Schoen.).  Oblong; 
noir;  bords  des  élytres  et  dessous  du  corps  à  squamules  serrées 
et  verdâtres;  côtés  du  prothorax  jaunes;  élytres  avec  une  tache 
intra-marginale  d*un  roux  brun.  Sibérie. 

Vingt-septième  genre.  TamtmÈQUE  (  Tanymecua,  Germ.) 
Antennes  médiocres,  nn  peu  minces;  scape  en  inassue, sur- 
passant k»  yciâ  ;  lès  deux  articles  basilàires  du  fiinicule  un  peu 


longs,  presque  (âti;otii(|Ue9,Y«i  autr«#  plbi  coiiHI^IHl  pCtt  tur- 
bines; massue  allongée,  ovale,  flcnuinée*,  het  court,  épûi, 
large,  nn  peu  convexe ,  rarement  très-coiiveke,  et  nktH  bouche 
et  mandibules  grandes  ;  protfaorax  bblong,  tron<j«ié  im  avast 
et  en  arrière,  à  c6té»  médiocrement  élargis;  élytres  aUcmgéei 
de  moitié  plus  larges  qae  la  base  dn  thorax ,  légèremetii  édua- 
crées  antérieurement,  obtosément  angulé^  atti  épaules^  atté- 
nuées postétieureolent  ;  pieds  presqae  égans  ;  jaiilb^  ptesqoe 
droites,  mtotiqnes  aii  èomuet. 

*  Bec  avec  une  petite  ithpf'ëssion  longOudlnAtè. 

I'antmèque  hantelé  ^Tqnymecus  palUatus,  âcHosR.  Ôim* 

lio  palliatuSf  i"  édit.  ).  Allongé;  noir,  à  poils  et  squamoles 

serrés,  brun  en  dessus,  d'un  cendré  blanchâtre  en  dessous  et 

sur  les  côtés;  prothorax  assez  long;  bec  avec  une  imptèssion 

'  peu  apparente.  Allemagne. 

Tanymèqub  bIdentè  (T.  bidentatus,  SciioEN.).  Obloog;  noir, 
dessous  et  côtés  à  sauamules  blanches  et  serrées  ;  proworax 
court,  d'un  gris  écailleux  en  dessus,  ayant,  de  cha<|ae  côté  une 
tache  noire  intra-marginale  ;  élytres  finement  poiidnées- 
striées,à  points  écartés,  parsemées  de  squamules  brunis  ec 
grises,  ayant  chacunje  an  sommet  une  petite  pointe.  iSibérie. 

*  *  Bec  presque  plan  en  dessus, 

Tantmèqvb  blahC  (  r,  aflrutf,  SoHOBM.).  Obloog;  noir, cou- 
vert partout  de  squamules  blaiiches  plus  serrées  en  d^sooset 
sur  les  côtés;  prothorax  un  peu  plus  long  que  large,  à  boni 
élevé  au  sommet  et  à  la  base;  élytres  finement  poDctaés* 
striées,  à  points  écartés,  acuminées  au  sommet.  Tatarie. 

"  **  Une  ligne  longitudinale  élevée  qu  milieu  du  dessus  et  bec. 

TANTMÈQtJE  VILLAGEOIS  (T.  urbanus ,  ScnoBif.  )«  ObUng; 
noir,  cbavert  de  ftquamules  et  de  soies  couchées  »  serrées,  uni- 
colores ,  cendrées  ;  bec  à  carène  petite  et  étroite  ;  élytres  fine- 
ment striées;  cuisses  eU  massue,  rantiques.  Caucase. 

f^tngt-huitième  genre,  Sitorë  {Sitona,  Gbrm.). 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  menues  ;  scape  en  iliassne, 
atteignant  les  yeux;  les  deux  articles  basilàires  dn  futiicule 
assez  longs,  un  peu  coniques,  les  autres  très-souvent  noueux, 
fort  rarement  turbines;  massue  étroite,  dvale;  bec  court,  épais, 
un  peu  linéaire,  plan  en  dessus,  canalicnlé  ou  avec  nue  ligne 
étroite  et  enfoncée,  au  milieu t  acrobe  linéaire,  arqué,  a'ëten- 
dant  près  du  bord  inférieur*  des  yeiift  s  ceuK?oi  un  pes 
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dUi  flltii  Ott  moins  pitiémineiitt}  pitttbonix  tronqué  à  la  bâte 

et  tin  sommet ,  le  plu»  seuToAt  atroildi  également  sur  les  g6- 
tés»  légèrement  resserré  près  do  sommet,  à  boni  un  pen  «élevé; 
élytres  oblongues,  tronquées  à  la  base,  nn  peu  arrondies  au 
gommet;  épaules  obtusétaestangulées. 

SiTONB  oatsoa  (A'fona  gressorins^  ScHofeii.  Curviido  gri^ 
sonuSf  v^  ÉDiT.  ).  Allougé;  noir,  à  sqùamoles cendrées }  tète 
et  protborax  canalicnlés,  ayant  en  deksus  une  ligne  bkncbe  ; 
prothorax  assez  long ,  profondément  mgmax-ponetaé }  élytres 
i^ariéetf.  Italie. 

SrroiiB  GBts  (  S,  griseust  Scnom.  ).  Allongé  $  noir«  à  squa- 
mules  brunes  ;  prothorax  asses  court  »  canàlicufé ,  aTcc  trois 
lignes  cendrées  peu  apparentes;  élytres  arec  nne  tache  cdhn- 
mttnë  cendrée  »  tachées  de  noir  des  déiix  côtés  ;' cuisses  tachées 
de  blanc  et  de  bmn.  Allemagne. 

SiTOifB  AMBUtAMT  [S,  amlmlanSf  Sghokh.  ).  Noir;  à  squa- 
mules  d'un  cendré  blanchâtre  ;  antennes  et  ongles  fekruginèbx; 
prothorax  court  ,  finement  rugueux-ponctué ,  prafondément 
desserré  en  devant,  très-élargi  sUr  les  côtés  ;  élytres  distincte- 
ment ponctnéeS'Striées.  Italie.  .    , 

SiTONB  tAnGEs-AiLËs(S.  (attpenmSyScHOBN.).  Ovale-obloog; 
noir,  à  pubescence  brune  ;  antenaes  et  pieds  d*ud  brun  fer- 
rugineux ;  prothorax  rugueuX'«ponctaé ,  à  deux  fossettes  sur  le 
dos,  avec  les  côtés  élargis  ;  élytres  assez  laides,  ponctuées- 
striées ,  ayant  postérieurement  nn  calns  blauc.  Portugal. 

SfTOax  coo-PONCTUÉ  (  S.  cribricdlUs ,  Sghoen.  }.  Oblong  ; 
noir,  à  pubescence  fine,  couchée,  cendrée,  presque  égale- 
ment semée;  antennes  et  pieds  concolores  ;  prothorax  court, 
à  côtés  arrondis  et  élargis,  à  points  profonds  et  écartés  ;  ély- 
tres finement  ponctttées-striées.  Autriche. 

SiTONB  ou  GENET  (  S.  regensteinensis ,  Schobn.  ).  Oblong  ; 
noir ,  à  soies  et  squamules  cendrées  ;  scape  des  antennes ,  jam- 
bes et  tarses  testacés;  prothorax  convexe,  à  trois  lignes  blan- 
châtres, profondément  ponctué,  réfléchi  en  devant;  élytres 
finement  striées-ponctuées.  France. 

SiTONfe  A  coir«>GLOBmxux  {S.  globuUcolUsi  SchobhO*  Oblong  ; 
noir,  parsemé  de  squamules  d'un  blanc  ai^enté  ;  prothorax  nn 
|>ea  globuleux,  ponctué  serré,  linéé  de  blanc,  réfléchi  en 
avant;  élytresétroites,  poilues,  profondémeotponctuées-striées, 
à  points  écartés  ;  pieds  totalement  noirs.  Erance. 

StTONE  iMBéciLB  [S.  insulstu,  ScHOBN.).'  Allongé;  noir,  à 
squamules  serrées  et  brunes;  prothorax  assez  long,  finement 
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pointOlë,  dutînctemeat  tri-linéé  ;  front  et  bec  peu  dJatàu»- 
tnent  canBliculés  ;  ëiytres  avec  ooe  bande  blanche.  Caocv^ 

SlTONE  A  HVIT-POINTS  {Sitona  oclopunctatust  Scboen.).  XK' 
sqaamules  serrées  et  brunes  ;  prothoraz  assez  long,  trè»*t- 
ment  ponctué ,  obscurément  tri-Unéé,  avec  les  angles  poâ!> 
rieurs  un  peu  proéminents  ;  base  des  antennes  et  jambes  fei^ 
Çtnenses.  Allemagne. 

SiTONB  CALLEUX  {.S, callàsus,  ScboEN,  ).  Obloog;  noir,- 
pubescence  et  sqnamules  cendrées*;  protboraz  assez  long,  ^i» 
blement  ponctué  et  à  points  serrés ,  avec  trois  bandes  bUocb^ 
peu  marquées;  élytres  ponctuées>striées,  ayant  postérkan^ 
raent  un  calus  élevé  ;  tête  marquée  de  cbaque  côté  d'âne  lig«< 
étailleuse  blanche.  Crimée. 

SiTONE  LOfiGUET  (5  longulas,  Sciio£N.  ).  Allongé;  ooir. ' 
squamules  brunes  varices  de  blanc  ;  protboraz  assez  long,  fin'' 
ment  ponctué  ,  un  peu  élargi  avant  son  inilieu  ,  à  trois  lign^ 
blanches  peu  apparentes  ;  antennes ,  jambes  et  tarses  testac^< 
Sibérie. 

SlToKE  MALADE  [S.  cachecta ,  ScHOEN.)  Allongé,  étroit;  vois, 
couvert  de  squamules  serrées  et  blanches  en  dessous,  d  on ^riv 
verdâtre  eu  dessus  ;  base  des  antennes  et  pieds  d*un  nailNtin; 
prothoraz  assez  long ,  à. côtés  également  élargis,  et inarqiié 
en  dessus  de  trois  bandelettes.  bFancbes  peu  apparentes.  1^- 
pagne. 

SiTONB  LINÉÉ  (  S.  UneatMtSf  Schoen.  Cutvulio  lineaiitSt  i" 
ÈDiT.  ).  Noir,  à  squamules  brunes  en  dessous,  d*un  ceadrê ar- 
genté en  dessus  ;  prothoraz  assez  court,  élargi  postéricifcPieBt, 
trcs-finement  pointillé;  antiennes,  jambes  et  tarses  ferm^^QXi 
élytres  et  prothoraz  linéés  de  blanc.  France. 

SiTONB  INDIGENT  {S,  tnops,  ScHOEN.  ).  Obloug;  sov,  brao 
en  dessus;  à  sqnamules  d'uQ  cendré  argeuté  en  dessous;  pro- 
thoraz assez  court  ;  élargi  au  milieu ,  un  peu  réfléchi  en  «le- 
vant, finement  ponctué  en  dessus  avec  trois  lignes  Uancheâ; 
antennes,  jambes  et  tarses  d'un  rouz  ferrugineuz.  Odessa. 

SiTONB  LiNÊOLB  (  S.  hueeilus,  Scboen.  ).  Obipug  ;  noir ,  d'au 
bfun  écailleuz  linéé  de  blanc  ;  antennes,  jambes  et  tarses  fep 
cugineuz  ;  prothoraz  profondément  ponctué  ;  élytres  médio* 
crément  ponctuées-striées ,  un  peu  soyeuses  postérieurement. 
Il  a  un  grand  nombre  de  variétés.  Toute  l'Kurope. 

SiTONB  msooïoB  (  S.  discoîdeus,  Schobn.)*  Allongé,  noir; 
protboraz  plus  long  que  large,  presque  linéaire,  fiocmenc 
ponctué ,  avec  trois  bandelettes  peu  déterminées  ;  élytres  oiè- 


I.BS  ftttTNCHOPtto&BÉ.  Fam.  19.  lo5 

dioeretnetit  pooctuéés-striées ,  avec  une  batidelétte  courte  en- 
tre led  épaules,  formée  de  squamules  blanches  et  serrées  \  par- 
tie inférieure  des  antennes  et  jaknbes  testaeés.  Autriche. 

SiTOïKE  PROMPT  (Sitona  promptus  ^  Schoen.).  Atlongé;  noir,  à 
sqttatnules  brunes  ;  prothorax  pas  plus  long  que  large,  à  côtés 
élargis,  médiocrement  ponctué,  à  points  serrés,  avec  trois 
baudelettes  blanches;  élytres  obscurément  ponctuéës-striées , 
à  ôôtés  d'un  blànt  écàilleux  épais  ainsi  qu'utie  bandelette  courte 
entre  \ei  épstifles  ;  ahtennes,  jambes  et  tarses  d'un  ferruginéiiz 
obscur.  .Midi  de  la  France. 

SiTONE  TiBiÀi.  (  S.  tibiaUSf  ScHOEN.  ).  Obtotig »,  ttoif»  ioêgâ- 
temeiit  pafsemé  de  squamules  blanches,  argentéeé  et  à  reflets 
verdâtrés;  prothorax  presque  carré,  à  côtés  élar^â,  flbemetit 
ponetuê,  a^éc  trois  bandelettes  indéterminées;  élytres  distiiie- 
temeot  poiietuëes-striées ,  à  squamttles  des  bords  ^  de  la  sutufe 
et  des  bandelettes  du  disque,  serrées  ;  base  des  antuhtièlî  ja^«- 
hei  «t  tarses  testaeés.  Cet  Insecte  est  plus  grand  que  les  pré-, 
cédeiits  fet  hébite  l'Allemagne. 

SiTOHt  A  cot>6otritT  (5.  bfievkoUii,  8âtioi!M.)t  OtalO'oMOfef^  ; 
iiolr«  ^tt  parsemé  et  presqtii;  égalemëtit  de  sqtiatftiiles  btéit- 
ches  ;  prothorax  plus  court  que  large,  profondément  poUdtoé, 
à  cités  élargis;  élytres  profondément  poiittuées^- striées,  à 
points  écartés;  partie  inférieure  des  antennes  et  jambes  testa- 
cées.  Allemagne. 

SIT0I18  noDtBtfs  (S,  ambiguusy  SctiOBN.  ).  Oville^blong  ; 
noir  y  parsemé  de  squamules  blanches,  à  reflets  argentés  ou 
cuivrent  ;  prothoraX  presque  carré ,  finement  ponctué ,  avec 
trois  bandelettes  indéterminées  ;  élytres  médiocrement  pone- 
tuées'StriéeSt  à  lx>rd,  suture  «  et  quelques  bandelettes  sur  leur 
disque,  couverts  de  squamules  épaisses;  base  des  antennes, 
jambes  et  tarses  testaeés.  Cet  insecte  ,  plus  petit  que  le  Lineel- 
lus ,  se  trouve  en  Allemagne. 

Sltonb  front-sillonNé  (  5.  sutçifrons,  Schoew.  ).  Noir,  peu 
couvert  de  squamules  cuivreuses;  prothorax  très* finement 
pointillé,  tri-liiiéé  en  dessus;  élytres  assez  courtes,  ponctuéës- 
striées  ;  une  ligne  ai^entée  de  chaque  côté  de  la  poitrine  ;  jam- 
bes testacèes.  Allemagne. 

SiTONE  ÉLÉGANT  (  S.  eUgatis ,  Schoen.)  Ovale-oblong  ;  noir  , 
varié  en  dessus  de  squamules  d*un  luisai>t  métallique,  couvert 
en  dessous  de  squamules  serrées  et  blanches  ;  base  des  antennes 
et  jambes  testacèes  ;  prothorax  assez  convexe ,  finement  ponc- 
tué ,  à  trois  bandelettes ,  plus  large  au  milieu  ;  élytres  assez 
courtes , ,ponctaées-striées.  Sur  les  crucifères,  en  Allemagne. 
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SrroNB  SUBTIL  {Sitona  argutulus,  Schoen.)*  Ovale  «obUnig; 
noir,  base  des  antennes  et  pieds  testacës  ;  caisses  Doirâtres  «v 
milieu;  prothorax  court,  finement  ponctué ,  avec  trois  Vgaes 
cuivreuses  en  dessus;  dessous  ayant  de  chaque  côté  âne  )içt 
d*un  blanc  argenté  se  prolongeant  sur  les  côtés  de  la  poitnK. 
Italie. 

SiTOMB  TiBiBLLE  [S.  Ubiettus ,  ScHOEN.).  Ovalê-oMoiig  ;  noir, 
un  peu  couvert  de  squamules  cendrées  ;  partie -iuférienre  ^ 
antennes,  jambes  et  tarses  testacés  ;  tète  et  prQthomx  profoc- 
démept  ponctués  «  à  points  écartés  ;  élytres  striées-ponctoéesT 
soyeuses  postérieurement.  Autriche. 

SiTONB  BispiDDLB  [S.  hisptdulus ^  ScBOBN. ).  pvsile-<ibloBf  ; 
noir,  à  squamules  brunes  ;  protborax  profondément  ponctnè, 
linéé.de  cendré  ;  élytres  profondément  striées^ponctoées,  va- 
riées de  cendré ,  parstânées  de  poils  droits,  en  séries,  biatic». 
Allemagne. 

StTONB  MAIM  ^  5.  naHu$y  ScQOEN.  ).  O vale-ôbloDg  ;  Doir ,  a 
squamules  et  soies  serrées  et  blanches  ;  prothorax  profonde- 
ment ponctué,  à  points  écartés,  bilinéé  de  brun  ;  élytres  fin^ 
ment  striées-ponctuées ,  avec  des  points  épars  et  bnus.  Midi 
de  la  France. 

SiTONE  CHEVELU  {S.  critùtuSf  ScaoBN.  ).  Ovale-obkBg)|iK>ir, 
couvert  de  squamules  serrées,  fauves  et  blanches;  base  des 
antennes ,  jambes  et  tarses  testacés;  protborax  profoodèmenc 
ponctué,  tri-linéé ;  élytres  finement  ponctuées-striécs,  ponc- 
tuées de  noir,  à  soies  blanches.  France* 

SiTONB  NÉOPHTTB  (  S.  neophyUs\  ScuoEN'.  ).  D'uu  grisboui; 
cuisses  mutiqaes  ;  jambes  ferrugineuses.  Allemagne. 

FingUneuvîèfne  genre,  Polyouosb  (  Polydrosus ,  GbiV-  ]• 

Antennes  assez  longues,  un  peu  menues;  scape  es  aussue , 
dépassant  le  plus  souvent  les  yeux;  les  deux  articles  btà&aires 
du  funicule  assez  longs,  obconiques,  les  autres  on  très^oorts 
et  obconiques,  ou  noueux,  tous  distants;  massue  allongée, 
ovale  ;  bec  court;  tète  étroite,  un  peu  cylindrique  ;  scrobe  U« 
néaire ,  courbé ,  brusquement  fléchi  en  dessous  ;  yenx  arron- 
dis, médiocrement  proéminents  ;  prothorax  petite  tronqué  à 
la  base  et  au  sommet ,  les  côtés  médiocrement  arrondis,  no^à 
étroits  en  avant,  ayant  une  légère  impression  transversale  près 
du  sommet  ;  élytres  ovales-oblongues ,  tronquées  k  Ja .  base , 
convexes  en  dessus,  à  épaules  obtusément  angniées,  sovvent 
un  peu  élevées  ;  pieds  presque  égaux  ;  cuisses  dentées  ou  mu- 
ti(|ue8  ;  jambes  mutiques. 
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A.  Scope  des  antennes  ^élevant  près  des  yeux  ;  3*7  articles  du 

funicule  un  peu  noueux. 

POLTDROSE  ONDE  (  Pofydrosus  undatus,  ScHoEN.  CurcuUo  u/i- 
datas ^  i^  ÉoiT.).  Cuisses  mutiques  ;  corps  allongé  ',  noir ,  cou- 
vert  de  squamales  d'un  cendré  argenté;  antennes  et  pieds  rouz; 
prothorax  étroit ,  cylindrique  ;  éiytres  avec  trois  bandes  on- 
dées de  sqoamules  brunes.  France. 

POLTDROSE  INTERMEDIAIRE  (P.  mteftnÀ/iW,  SCR0EN.].Cuis8es 

nautiques  ;  corps  noir,  cdtevert  de  squamules  cendrées,  avec  le 
sommet  du  bec,  les  antennes,  les  pieds  et  l'anus  roux  ;  éiytres 
avec  trois  bandes  nues  ;  prothorax  assez  court ,  presque  cylin- 
drique, inégal.  Suède. 

POLTDROSE  coRNE-FAOVE  (  P.  fulvicomis ,  SofOEN.  CurcuUo 

fulviconiis,  Schoen.  ).  Cuisses  mutiques  ;  corps  allongé-,  d'un 

bnxii  roux ,  à  squamules  cendrées  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux 

testacé  ;  éiytres  avec  trois  bandes  nues;  prochorax  inégal. 

France.  j 

POLTDROSE  A  CEINTURE  VERTE  (P.  viridicinCtUS ,  SCBOEN.  )• 

Caisses  mutiques  ;  corps  oblong,  noir,  peu  pubescent;  sommet 
du  bec,  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle;  tête  grande ,  allon- 
gée ;  prothorax  étroit,  profondément  resserré  ;  éiytres  striées- 
pouctuées ,  ayant  à  la  base  une  baude  interrompue  de  squa- 
mules vertes.  Nord  de  l'Europe. 

B«  Scape  des  antennes  s'élevant  près  des  yeux;  3*7  articles  du 

funicule  obconiques. 

POLTDROSB   FRONT>PLAN  (   P.  plantfrons ,   SCROEN.  ).  CulsseS 

un  peu  dentées  ;  corps  oblong,  noir,  sans  poils ,  couvert  de 
squamules  vertes  ;  antennes  felragiDeuses ,  à  miis&ue  brune  ; 
front  plan  ;  bec  médiocre^  Paris. 

PoLYOROSE  PIEDS  ARMES  (  P.  armipes,  ScROEN.)*  Caisses  très- 
dentées;  corps  oblong,  noir,  sans  poils,  couvert  partout  de 
squamales  serrées,  d'un  vert  pâle,  opaques;  mtenoes,  pieds 
et  anus  d*un  testacé  pâle;  prothorax  an  peu  déprimé,  ponc- 
tué; éiytres  ponctuées-striées,  chacune  an  peu  acuminée  au 
sommet.  Sicile. 

POLTDROSE    FRONT-IMPRIME    (  P.    impTCSSifronS  f   SCROEN.  )• 

Causes  mutiques;  corps  oblong,  noir,  à  pubescence  brnne» 
couvert  partout  de  squamales  serrées  et  vertes;  antennes  et 
pieds  d'un  testacé  pâk  ;  bec  très*€Ourt  ;  imit  avec  aoe  im^ 
pression.  France. 

PQI.TDR9SE  PIEDS-JAUNES  [Péflovipes  ,  SÇBOUf.)^  ClÛSSM  mXL" 
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tiqaesi  corps  atloDgé,  noir,  couvert  de  «q^^malea  dup  vert 
soyeux  et  de  poils  bruns  ;  antennes  menves ,  d'un  testaci  pâle 
ainsi  que  les  pieds  ;  bec  très-court.  France. 

PoLYDROSE  VERT  {Polydmsiis  herbeus,  Schoen.). 'Cuisses  mit- 
tiques;  corps  oblong,  noir,  sans  poils  «  couvert  de  squamule» 
d'un  vert  un  peu  luisant;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle; 
prothorax  assez  long»  transversalement  convexe;  une  impres- 
sion au  front;  bec  très-court.  Âiremagne. 

POLYOROSE  JAONE-VERDATRE  (P.  flavovirens^  ScHÔEît.).  Coîsses 

mntiques;  corps  obiong,  noir,  un  peu  pubescent,  couvert  de 
squamules  d'un  jaune  verdâtre  et  opaques  ;  antenues  et  pieds 
dnn  testacé  pâle;  prothorax  un  peu  déprimé  ;  bec  médiocre. 
Autriche, 

POLYDROSB  XaKTHOPE  {P .XantflopUS ,  SÇHOEN.}.  CUÎSSCS  BUD- 

tiques;  corps  oblong,  noir,  à  pubescepce  brune ,  oonvert  de 
squamules  vertes  et  un  peu  luisantes;  antennes  et  pieds  d'oo 
testacé  pâle;  tête  déprimée;  bec  assez  long;  prothorax  prti' 
que  carré.  Portugal. 

POLYDROSÉ  RRILLANT  (Jf.  COrÙSCltS  ,  ScifOEK.).   Coîsset  notî- 

ques  ;  corps  noir,  sans  poils,  d^un  vert  écailleux  ;  an|aaiie5  et 
pieds  roux;  prothorax  transversalement  convexe  af  islfieai 
élytres  ovâles-oblongues,  ponctuées-sillonnées.  AlleÎKuac. 

POLYDROSE  CERF  (P.  cervitius ,  ScHOEN.).  Cuis$es  dentées;  corps 
oblong,  noir,  entièrement  couvert  de  squamules  arrondies, 
cendrées  et  luisantes  ;  antennes  menues,  roussâtres  à  la  base  ; 
êiytres  avec  des  taches  nues  et  hrunes.  France. 

PoLTOROSB  CHRT80MÈLB  (P.  crysomela,  Schobv.).  CsîsMSdeJh 
tées;  corps  ovale-oblongj  noir,  nu  pau  pubeacent,  pta  par- 
semé de  squamules  dorées;  prothorax  et  élytres  isyanfrés cha- 
que côté  une  bandelette  de  squamules  blanches;  «mines, 
jambes  et  tarses  testacésj  élytres  profondément  strtéea-fonc* 
tuées.  France. 

PoLYORosB  ÈPARS  (P.  sparsus,  60HOBEI,).  Guîssea  dcaléet; 
corps  oblong ,  noir,  couvert  antérieurement  dç  squanmlcs  cui- 
vrées; antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle;  prothoraz  étroit, 
un  peu  déprimé;  élytres  striées-ponctuées ,  un -peu  £asctées 
de  blanc  postérieurement.  Italie. 

PoLYDROSB  PIC  (P.  ptcus,  ScHOER.).  Guisses  deutées.;  corps 
noir;  antennes,  jambes  et  tarses  d'un  testacé  pâle;  pn>tfaorax 
profondément  ponetaé,  ayant  de  chaque  côté  une  bandelette 

desquamules  blanches;  élytres  distinctemeAtpoBetaées-atriées, 
à  tachM  aonbr^aiBf  de  sqoaiaal«s  d'un  blane  verdâtr».  Fnmce,* 
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C.  Seape  det  antennes  atteignant  les  yeux,  sans  tes  dépasser; 

3-^  artieles  du  funicule  obconitjues, 

PoLTPROSB  soTSUX  {Pçfydrasus  sericofs,  Scao9ii.).'Oblong; 
noir,  couvert  de  sqaamules  arrondies ,  d'un  vert  opaque  ;  au* 
tenues  menues;  pie<}s  d'un  testacé  p41e.  France. 
.  PoLYDaoss  hATi».AL  (P.  latcraUsp  Schoen.^,  Cuisses  un  peu 
dentée^;  corps  oblong,  noir,  £ians  poils  «  couvert  en  dessus 
de  sqnamules  d*un  cuivreux  métallique,  vertes  sur  les  côtés 
et  eu  dessous  \  antennes  et  pieds  testacés;  bec  assez  (png  ;  front 
sillQuné  ;  élytres  profondément  ponctuées-striéas.  Autriche. 

PoLTD ROSE  BRILLANT  (P.  micans ,  SciLOEv ,  Curcuiio  micans , 
!'•  ÉDiT.).  .Cuisses  postérieures  un  peu  dentées;  corps  noir, 
parsemé  de  squainules  étroites,  d'un  doré  feu;  ^lUenues  assez 
courtes;  pieds  menus  et  roux;  élytres  grandes,  bossuées  pos- 
térieurement. Europe. 

PoLTDRosE  DE  RuBB  (P.  Rubi,  ScHOBif .).  Cuisses  postérieures 
dentées;  corps  ovale,  noir,  couvert  partout  de  squamules  d*uu 
glauque  ai^genté  ;  anleqnes  et  pieds  testacés  ;  cuisses  en  mas- 
sue noirâtre  ;  prothorax  convexe,  arrondi.  Scanie. 

POLTDROSB    A   BAIfDES  (P.   VtttattlSf  SCHOEN.  ).   CuisseS  aîgU- 

ment  dentées;  corps  ovale,  convexe,  noir,  couvert  de  squa- 
mules d'un  vert  p&le  ;  antennes  et  tarses  ferrugineux  ;  pro- 
thorax transversal,  ponctué,  à  squeTmules  également  verdâtres; 
élytres  profondément  ponctuées-striées,  avec  la  suturé  et  huit 
bADdelffttes  â  squamules  serrées  et  verdâtres.  Istrie. 

D.  Scape  des  antennes  surpassant  les  yeux^  tous  les  articles  du 
funicule  obconiques;  bec  très-court,  épais;  front  assez  large , 
convexe.  Genre  Scytropus  de  Scho£5herr. 

PoLYDROSE  BELETTE  (P.  mustela,  ScQOEB,].  Obloog ;  noir» 
à  pubescence  cotonneuse  et  grise  ;  antennes  et  pieds  d'un  brun 
ferrugineux;  élytres  acuminées,  brunes,  à  bords,  suture  et 
taches  sur  le  disque  d'un  blanc  tomentenx,  les  tachée  variées 
de  points  bruns.  Allemagne. 

Trentième  genre.  Métallitb  {Metallites,  Schh.}. 
Apteunes  assez  courtes,  nn  peu  épaisses;  scape  en  massue 
légèrement  courbée,  surpassant  les  yeux  ;  i  ^  2  articles  du  fu- 
nicule un  peu  longs,  obconiques,^  les  autres noueiix;  massue 
ovale^dblongue,  acuminée;  bèc  court;  tête  assez  étroite,  un  peu 
pUn«  en  dessus.,  parallélipède;  yeux  petiu,  arrondis,  médio- 
crement proéminents;  proihoraz  ou  un  peu  tnnsvevsal,  ou 
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obloDg ,  tronqué  à  la  base  et  au  sommet;  les  côtés  méifiocrc 
ment  arrondis,  le  devant  un  peu  étroit;  élytres  oblongns* 
presque  ovales,  légèrement  émarginées  vers  la  base,  un  f 
convexes  en  dessus  ;  pieds  presque  égaux  ;  caisses  dentées  i> 
rautiques.  ' 

MÉTALtiTE  MOU  [MetuUUes  molUs,  Scbùès,).  Caisses dati- 
eulêes;  corps  noir,  pubescent,  à  squamnies  vertes;  aateniK^ 
et  pieds  roux  ;  étytres  presque  cylindriques ,  ponctaées-striéfi 
Allemagne. 

MÊTALLiTE  ATOMAiRE  (Af.  alomarius,  ScHOEW.  )•  Tro'*  ^^ 
plus  petit  que  le  précédent,  auquel  il  ressemble,  mais  protbi>' 
rax  proportionnellement  un  peu  plus  long  et  plus  étroit;ca>ss^ 
denticulées  d'une  manière  moins  apparente.  AUeinagne. 

MÉTALLiTE  AGRÉABLE  (M.  amœnus,  ScHOEN.)' Cuisses maû* 
ques  ;  corps  noir ,  à  squamules  bleaes  ;  base  des  aDteDaesrouss^i 
éiytres  ovales-oblongues ,  ponctuces-s triées.  Saxe. 

MÈTALLiTE  TiBiAL  (M.  tibialts,  ScHOEM.).  Cuisses  BiBtiqn^! 
corps  oblong,  noir,  un  peu  pubescent,  à  squamnies  ceniniS 
et  serrées;  antennes ,  jambes  et  tarses  ferrugineux  ;  p(v('>^'^ 
court,  transversal,  ponctué;  éfy  très  convexes,  ponctués»***' 
sature  élevée  en  carène  postérieurement.  Istrie. 

MÉTALLITF.  DOUTEOÎ  (Âf.  ambiffuus,  SCHQEN.),   Cul*5"*J' 

tées  ;  corps  oblong ,  d'un  noir  brun ,  parsemé  de  sqtftB"",^ 
étroites,  et  d'un  cendr.é  bbnchâ.tre;  antennes  et  pieds  t^^' 
prothorâx  oblong;  écnsson  transversal^  tronqué;  élyttC' 
siblemeutponctuées-striées.  France. 

MÉTALLiTE   SOURIS  (M",  miirinus ,  Schoen.'),  Ciri5se$ïy"' 
ques  ;  corps  oblong ,  d'un  noir  brun  ;  squamules  étroUi>>  ''"° 
bianc»cendré,  serrées;  antennes  et  pieds  testacés;  JH»^®^ 
assez  court  ;  écusson  triangulaire;  élytres  obsçnrémelt  f*'^'''' 
tuées-striées.  Midi  de  la  France.  ^ 

MérALLiTE  GLOBULEUX  (  Af.  globosHS,  ScnoEif.).  Cuisses  W* 
tiques;  corps  .ovale- oblong,  noir,  à  squamules  d'uo  ij^^^^ 
un  peu  verdâtre;  antennes;  jambes  et  tarses  ferrag'OM*» 
prothorâx  plus  court  que  large,  convexe,  à  points scrr** » 
élytres  distinctement  ponctuéeS'Striéçs.  Midi  de  la  Franc** 

QUATRIÈME   DIVISION.   LeS   CLÉONIDES. 

Bec  assez  bng ,  épais  ou  penché ,  ou  déflcchiy  le  plus  swtvetUcj* 
lindrit/ue,  rarement  un  peu  anguleux ,  souvent  Aj^"**"* 
épaissi  en  dehors. 
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9BCnON  PRBUiÈRE.  Corffs  très-^ouvent  ailé, 

Trente-Unième  genre,  CLÊOllE^(  C/eonus,  Scbobn.). 

Anteanes  an  pea  courtes,  assez  épaisses;  i,  a  articles  du 
fanîcule  presque  coniques  ;  3-6  transversaux,  un  peu  tarbi<^ 
nésj  resserrés,  Je  7*  plus  épais,  étroftement  pressé  contre  la 
massue;  celle-ci  ovale-oblougue,  acaminée;  bec  a^ez  court  et 
un  peu  épais ,  ordinairement  canaliculé  ou  caréné  eu  dessus  ; 
yeux  oblongs,  déprimés;  protborax  presque  conique,  obscu- 
rément rétréci  vers  le  sommet,  légèrement  bisinu^  en  avant 
et  surtout  k  la  bdle  *,  écusson  triangulaire  ;  élytres  ou  allon- 
gées ou  ovales-oblongues  ;  tarses  ou  uo  peu  larges  et  spongieux 
en  dessous,  ou  légèrement  étroits  et  non  spongieux. 

«  Prothorax  distinctement  lobé  près  des  yeux, 

Clêonb  blanchissant  {CUonuscandidatus,  SctaoBN.).  Ovale- 
oblobg;  noir,  couvert  en  dessous  d'une  pnbesoence  serrée, 
blanche,  unif  colore,  varié  en  dessus;  bec  avec  une  petite  ca- 
rène à  trois  branches  ;  prothorax  et  élytres  inégalemelit  par- 
semés de  petits  grains^élevés,  noirs,  luisants.  Caucase. 

Glbone  lehcoptèrb  (  C,  leucopterus,  Sçhoen*.  ).  Ovnle^ 
oblong  ;  mr  ;  bec  et  thorax  carénés  en  avant  ;  protborax  avec 
deux  bandelettes  flexueuses  de  chaque  côté ,  et  quatre  lignes 
courtes  sur  le  disque ,  d'uix  blanc  écailleux  ;  élytres  ayant  de 
larges  bandes  obliques  dorsales ,  et  plusieurs  taches  latérales, 
de  squamules  blanches.  Sibérie. 

Glbonb  obanolbcx  (  C.  granulosus  jScuo^H.  ).  Oblong,  un 
peu  cylindrique  ;  noir»  à  potU  d'un  roux  ferrugineux  et  serrés, 
marqué  partout  d'une  granulation  noire  et  élevée  ;  prothorax 
avec  des  taches  latérales,  et  élytres  avec  des  bandes  obliques 
d'une  pubescence  blanche.  Sibérie. 

Gléonb  tubbrcUlÊ  (  C.  tuberculatus ,  Scboen.  ).  Oblong  ; 
noir ,  à  pubescence  blanchâtre  et  serrée  ;  prothorax  inégal , 
«crobiculé  d'une  manière  serrée  ;  élytres  tuberculées  à  la  base, 
avec'uue  bande  raccourcie  proche  de  leur  nnlieu .  et  une  tache 
un  peu  calleuse ,  nues  et  noires  ;  les  intervalles  des  élytres 
alternativement  élevée.  Sibérie. 

Cléone  a  bec  carbnb  (  C.  carinirostris ,  Schoen.  ).  Oblong  ; 
noir  ;  bec  à  carène  élevée;  prothorax  inégal,  scrobiculé  ;  ély- 
tres variées  de  cendré  ,  très-obscurément  striées-ponctuées , 
avec  un  calas  élevé'  près  de  leur  milieu.  Sibérie. 

Cléonb  cbmorb  (  C.  cineritius  t  Schobn.  ).  Oblong;  noir, 
à  pubescence  cendrée  ;  bec  à  petite  carène  le  plus  souvent  un 
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peuàtroisliraiiclies;  prbthonix  eottft»  tCfdUimté,  maïqiie 
de  chaque  côté  d'une  ligne  arquée  d  nn  cendré  pohescent;élf' 
tre  s  ayant  des  bandes  obliques  noires  et  cendrées.  Sibérie- 
Cléone  mébolecjz  [Cleonus  nebulosus^  Schoen.).^  AUoDf" 
noir,  à  pubescence  cendrée  et  serrée;  élytres  acuminécs,jiK^ 
fondement  ponctuées-striées ,  à  bandes  obliques  et  nufis;'^ 
et  prothoraz  carénés.  France.  , 

Cléone  glauque  (  C.  qlaucm,  Sghobn.  J.  ïJoCr;  couTert  " 
poils  laineux  d'un  cendre  brunâtre  ;  élytres  nn  peuaciiinM««' 
profondément  ponctuées-striées ,  à  bandes  nues  ;  bec  caretc 
France.  *  »    Iw 

Cléone  bec-sillonâe  (  Ù.  sutcimslris ,  ScHOiw.V  *^*  .L 
be^nce  cendrée  et  serrée  ;  élytres  finement  pooctote-^jr 
à  bandes  obliqties  tït  iiues  ;  bee  atrec  troU  slIlDtt»^'^ 
de  la  Franto.  ^  . , 

CLéoffB  8cirrit.ti  (  C.  icttteldtfiiif  Sâltoftn.).  ^'^^Trl 
assez  large;  noir,  ânehieiik  o»toiitieai*4:edtlrè$  MftiA ^ 
.  Itietit  rugaease^-titbdfttilées  ^  bbsetil'éftièlit  éC  <>l>l'f^^  ga 
ciées  ;  écasson  à  peils  jaâaiijfaee  itec  tr«it  iillMl%^'^ 
de  la  France.  ^ 

CtéORfl  olMcstJR  (a  d6«dfe«iif|  SlMOfiil.).  OUI^'^eVe. 
liùéaire;  tioir,  à pube^ciiiei  eèti<lré«  ttH  ftitttet  oif<*°  ^] 
légèrement  earédé  ;  prbthôMt  ihégal ,  nta  ftik  rdffll^^^^ 
rément  earënéi  élytreé  pbnetaêes-striéei,  les  intlstviWr* 


alternativement  plus  larges.  Sibérie.  ujAkDi\ 

Cléone  ocuLAiitÉ  (  C.  octiliiris,  ScHelnt.  )*  ^^*S!^^^ 
noir,  parsemé  d*aiie  pttbeseenèe  d'un  eendt^  ^^^'^Sm'  P^ 
un  peu  bî-H»irétié  ;  tout*  des  yent  II  éqnatnules  U^^^^^ié  i 
thorax  resserré  en  dètànt,  presque  plan  en  ^^^^^E^  el 
élytres  très-finement  ponctuées-striées ,  à  j»*'****  f^jT^tn 
serrés,  à  granulation  écartée ,  bbtusément  Atrono"** 
met.  Italie.  i*jJbVJ*S 

Cléone  BtANbliATtiÈ  (C.  priânoàits  j  Scnotif')*  ^!j!Z^frflï 
noir,  parsemé  d'une  pubeicence  d'un  cendré  ^^^^  Lies 
un  peu  bi-caréné  ;  prbthorax  à  points  écartés  ;  ^^^^J^W 
peu  profondément  ponctuées-sttiéeSjfasclcnlées  de  bU 
sie  méridionale.  .  Q^ie 

Cléone  ophtralmiquE  (  C.  ophthatmicus,  ^"^^îiLe-  pf* 
ir ,  varié  de  squamules  serrées  d'nn  cendré  blanch      '   ^ 


noir 


thorax  caréné  eu  devant;  élytres  obscurément JJ^^jjfjfli 
striées ,  ayant  chacune  deux  taches  noires  et  nvèS  p^ 
milieu,  avec  des  pupilles  blanches.  Midi  de  fat  Fk«<^' 


Ltt  ftOTlfCBOFBÛftBS.  Fam.    If.  Ii3 

Clsohb  patubant  (  Cieonus  pasticus,  Scboen.  ).  Be€  à  trois 
^réues;  corps  gris  ;  prothoraz  varié  de  blanc  ;  élytres  variées 
le  lignes,  ayant  an  milieu  nne  tache  ocellée  à  popîlle  blanche, 
litidi  de  l'Europe. 

Clêome  ÉLGGAMt  (C.  coticinnus,  ScHOEN.)*  Ovale  ^obloug  ; 
Doir  ;  tête  et  prothorax  à  pubescence  serrée  et  d'un  roux  brun; 
élytres  couvertes  de  cendré ,  chacune  ayant  au  milieu  deux 
lacunes  rapprociiees  et 'enfoncées;  prothorax  avec  quatre  li- 
gnes blanches.  Podolie. 

Ci-CONB:  MICROGRAMME  (C  rnicro^rammus,  Stev.  ).  Oblong; 
noir,  à  pubescence  cendrée;  prothorax  profondément  ponctué, 
a  points  écartés,  caréné, antérieurement,  largement  canalicuté 
en  arrière  ;  chaque  élytre  ayant  un  peu-  en  ayant  du  milieu, 
sur  le  disque,  trois' à  quatre  lacunes  enfoncées, 'petites  et  obli- 
Î«e8.  Caucase,  *     ' 

CuùuiE  ▲  FROHT  ENFONCE  (  C. /«vneatui,  ScHOSN.).  Qbloog  ; 
noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  firont  enfoncé  ;  caràne.  du 
n^  nu peii^  trois  rameaux;  prothorax  entièrement  scrobiculé, 
avec  qutiélignes  blanches;  disque  des  élytres  avâc quelques 
iacunes  enfoncées  avant  le  milieu.  Sibérie. 

ÇtÉo»EFiAViCEPs(C./avtV»;w,  Sghoen.}.  Ovale-<)blon|f  ;  noir, 
^ané  de  pubescence  cendrée;  front  enfoncé,  lacuneux;  carène 
du  bec  simple;  prothorax  entièrement  scrobiculé,  avec  quatre 
'ipes  blanches  ;  élytres  avec  deux  bandes  obliques,  nues;  et 
pit^eais  lucanes  rapprofdiées  par  paire.  Sibérie. 

Y*»8i  PEiî»T  {C.  pictus,  ScHOEN.).  Asscz  court;  noir,  à  squa- 
"^'ïl'B»  serrées  et  crétacées ,  en  dessous  ;  prothorax  ayant  des 
^odelettes  alternativement  polies  et  crétacées;  élytres  variées; 
•^«ccaréné.  Sibérie. 

Cléoke  0EuQDE(e.  o6/t7uws,  ScHOEN.).  Oblong;  noir,  à  pu- 

7«cence  blanchâtre  ;'  bec  caréiié,  marqué  d'une  ligne  noire 

^  cha'cpie  côte; ^prothorax  avec  quatre  lignes  distinctes  blan- 

Ja"^^*  %tKs  blanches  sur  le  dos,  avec  deux  bandes  courtes, 

'«{ues  et  noires,  lacuneuses  à  la  base  et  sar  les  bandes.  Midi 

««iafraùce. 

j^'swiE  MAUDiF  (  C.  iabidus,  ScHOEN.).  Oblong;  noir,  à  pn- 
°^^ce. cendrée  ;  bec  caréné,  à  peine  linéé  de  noir;  protho- 
cen/'^  <ï»atre  lignes  cendrées  peu  apparentes  ;  élytres 
nrà!rà*  *"'  *^  *****'  *'**^  ^^^^  bandes  courtes,  obliques  et 
^Ues,  lacaneusefs  à  la  base  et  sur  les  bandes.  Midi  de  la 

^w>»B  BCORCHÉ  (  C.  excoriatus,  ScHOEN.  ).  Oblong;  noir. 


ti4  ^n  ootBonAuii  OBOfti.T» 

Imrtemë  d*atte  pnbetcence  cendrée;  téu  eoatn*  i  m  ym  ca- 
rénée; prothoraz  à  qaatre  lignes  étroitcê)  élytres-  à  pnbeti» 
cence  cendrée  et  serrée  sur  le  des  >  a«ec  deax  taches  coni<{aet, 
nues,  noires,  et  plusieurs  lacunes  enfoncées.  Nord  d«  la  Francs. 

CLBOfit  PARïsssnx  {CUomt$  «e^ms,  ScbÔbm.).  Protiwra»  ca- 
réné antérienrement,  avec  une  impression  poatérienro  ^oer|» 
noir,  ▼arié  de  bnin  et  deeendré)  élytrcs  «vee  dos  lospiWHens 
an  milièii  de  leur  basai  segmaat  daFabdonMit  «yant  j^m» 
points  noirs.  Hongrie. 

GiieiiB  uaaé  (C  jfrÊmmieuSf  Sisaotil.)»  âUoOfé;  iioii^  opa- 

3 ne,  pnbeseent}  prothotax  atee  «m  tigaa  tatéral»  Jtuim  osa- 
ré  blanchâtre,  de  cfaaqna  t6ti\  «aa  laaba'basilatra  de  h 
même  coolear  sur  cliaqae  élftre  |  téta  at  pratborax  caiénéi. 
France. 

Cléohk  plissé  (C.  pUcatus,  Schobv.).  Oblong  )  aaiv^  à  aqui* 

lunules  c^ndrëet  et  serrées }  bec  sillanai }  pMtliorax  «vaa  pln- 

aieurs  côtes  oadtdées  et  très-életées  \  élytres  ayant  a«r  la  dis* 

que  ufae  tache  bbllqbe  et  une  banda  postérieara  taawwgdc  et 

fletnense,  blanchâtre.  France. 

Cléomb  tauMiDB (C.  mriduif  fikmoBN.  LUaurorUbtêf  i*' ^mt.|. 
dvale-oblodg;  noir,  varié  de  taches  <iotonaeBsea  blancàJir»; 
bec  obscurément  caréné  ;  prothorax  aatiérament  mpteux-ta- 
berculéf  ainsi  que  la  partie  antérieure  des  élyttea,  oeUesHci 
striees-ponctuées  vers  leur  sommet  et  à  points  écarté».  AAlrichs. 

Clèone  MARBAé  (C.  marmomCuj,  ScnOBa.  Uxus  maraiowluft 
1**  Éorr.  )>  Oblong;  noir,  à  pubescence  brune;  bac  caréné; 
tête  ayant  une  ligue  enfoncée  et  transvenale  prèa  des  yeux; 
prothorax  tubercule,  canalicnlé,  Itnéé  de  bhnc  ;  élyUas  un 
peu  tuberculées ,  variées  de  blanc  et  de  brun  ;  abdomen  par- 
semé de  nombreuses  taches  nues  et  noires.  France. 

Clbonb  MORSiLtBUX  (  C.  morbUtosus,  Schobn»  iÀxtts  tiêoréH- 
iosus,  1**  ÉtMT.  ).  Liuéaire-al longé;  noir,  à  pubescence  épaisse 
et  blanchâtre ,  marbré  de  noir  en  dessous  ;  bec  bî-sillonnê  ; 
prothorax  et  élytres  parsemés  de  très>nombreox  tobercales 
noirs  et  luisants,  le  premier  avec  trois  bandelettes,  les  secondes 
avec  des  bandes  obliques  et  des  taches  d'un  blanc  eotonneuz. 
Midi  de  la  France. 

Cléonb  AcrBBNTiQUB  (.C.  tesfaCtts,  ScaoBN.).  Allongé  t  noir, 
couvert  de  squamules  jaunâtres  ;  beo  bi-sillonné  t  prothorax 
granulé,  avec  un  sillon  et  une  petite  carène  au  milieu,  marqué 
d'une  raie  d'un  blanc  écailleux  de  chaque  c^  ;  ély  trea  à  gra- 
nulation serrée,  avec  trois  raies  oblique^  d'un  blane  éaaîllcax  ; 
abdomen  parsemé  de  plusieurs  points  noies.  Espagne. 


ditaw  m^viBT  [Ckmus  sBllieitus,  8caomfî),AsêÈt  coùlt, 
oVftIe-)  flolr  ;  bec  tri«si1ionné;  prothoraz  grossièretnent  nigueux- 
ponetoê)  avec  quatre  bandelettes  d'an  blanc  cotonneux;  ély- 
tres  profondément  et  largfement  ponctuées^striées,  Tariées  d'un 
idnvet  épÛB  et  blanchàtirei  Rusrie  méridionale. 

Gl^mb  TRk-8iLLO!fi«s(Ct  trisukatuSf  ScHOEN.).  Noir;  élytres 
finenient  ponctnée»«triëes,  variées  d*nne  pubescebcfe  d'an  cen- 
dré blancbâtre;  bi^  à  trois  sillons,  celui  du  milieu  plus  éttoit, 
raccourci.  France.  . 

GLiont  PAtMÈ  (  C.  pùtmatus,  Scrôën.)*  Linéaire  allongé; 
noir/à  pubescence  cendrée;  bec  caréné;  prothoraz  aTccurie 
bandelette  d*on  duvet  bianchâtm  et  serré  ;  écusson  grande  db- 
long  (  triangulaire  ;  ély  trm  ponctuées-striées,  avec  une  callosité 
postérieure^  trois  lignes  courtes  au  sommet,  d'un  duvet  blan- 
châtre et  serré.  France. 

Clbohb  AbTBRNAMT  (  C.  altemàns,  Schobn.  ).  Oblong  ;  noit; 
bec  un  peu  tri-caréné  ;  protborax  obscurément  canahculé^  à 
points  écartés ,  avec  quatre  bandelettes  blanchâtres  ;  écusson 
oblong ,  triangulaire  ;  élytres  ponctuées-striées,  à  duvet  blanc, 
ayant  chacune  le  disque  nu  et  irrégulièrement  linéé  de  blanc. 
France.  -         . 

Cléonb  nain  (  C,  nanus,  Sghoen.  ).  Oblong  ;  noir  ;  bec  uni- 
caréné;  prothorax  assez  court,  canaliculé  postérieurement, 
è  points  épars,  avec  nne  bandelette  cendrée;  élytres  un  peu 
striées  de  points  écartés,  à  duvet  cendré,  ayant  sur  le  disque 
une  ligne  un  peu  interrompue,  blanchâtre  et  cotonneuse. 
Italie. 

Cléone  mélangé  (C.  miscellus,  Schoen).  Oblong;  noir;  bec 
un  peu  tri-caréné  ;  prothoraxobscûréraent  canaliculé;  à  points 
profonds  et  rapprochés  avec  une  tache  blanchâtre  sur  les  cô- 
tés ;  ély  très  nn  peu  ponctuées-striées,  variées  de  duvet  cendré. 
Portugal. 

CtiéoNB  Gotrp^.  (  C  ccêsittSf  Scno^,  ).  Obidng  ;  noir;  bec  nn 
peu  tri-CBréné  ;  prothorat  à  points  écartés,  profondément  ca- 
naliculé, avec  qQatte  bandelettes  pâles;  élytres  ponctuées- 
striées,  inégalement  couvertes  d'un  davet  pâle.  France. 

GléoNb  Bntieb  (C.  cunctu5,  ScRoEN.).  Oblong;  noir;  bec  un 
peu  tri-caréné  ;  prothorax  âsSez  long ,  non  canaliculé,  à  points 
fins  et  écartés ,  avec  quatre  bandelettes  blanches  ;  élytres 
ponctuées-striées,  àtlnvet  blanchâtre,  ayant  chacune  le  dis- 
que nu  et  irrégulièrement  linéé  de  blanc.  Midi  deia  France. 

GiioKB  BBNOBi  (  C.  ùinereus ,  Schoen.  ).  Ovule -oblong; 


ti4  M'  cotéonAuii  obdu.t» 

|)anemëd*atte  pubetcence  cendrée;  téUeoBveniloi  ym  ca- 
rénée; prothoraz  à  quatre  lignes  iStroitee;  élytree*  à  piàiÊh 
cence  cendrée  et  serrée  sur  le  dos ,  a%ec  deux  tecbca  cottlifiMi, 
nues,  noires,  et  plusieurs  lacunes  enfoncées.  Nord  de  laVraa* 

Cléonb  rARESSEUX  {deomti  segniSi  Scuônn.)»  Protlmffix  o- 
réné  antérienrement,  avec  une  impression  postëriet&te  ^ooffi 
noir,  varié  de  bran  et  deeendré;  élytres  «vec  des  tasp— low 
au  milieu  de  leur  basa;  segment  dsTabdomea  «yuit  i^na» 
points  noirs.  Hongrie. 

GiioNB  unià  (C.  yrmnmicuêi  StettotM.).  Alltfayé  ;  noir»  op*- 

3ue,  pnbeseent;  prothotas  atee  una  Kgnt  latënl»  Jtntt  aM- 
ré  blanchâtrs,  de  chaque  t6îi\  nna  la«ba'btt«ilnlr«  de  il 
même  couleur  sur  cbaque  élf  trei  téta  et  prathorax  cniusi. 
Frtnoa. 

Cléonb  plisse  (C.  pUcatus,  Schobv.).  Oblong)  ttoif^  àmi- 

lunules  cl^ndréai  et  serrées  ;  bec  sUlmmié }  pMllMma  nvoB  plo- 

aieurs  côtes  ondulées  et  très-életies  \  élytres  ayunt  aiir  la  di^ 

que  ufae  taebe  obliqua  et  une  banda  postérienn  f  nuaide  tf 

fletueuse,  blanchâtre.  France. 

Cléomb  tauMinB(C.  roridui,  Schobn.  JU^^Uârorùftts»  i^inir.). 
dvale-oblong;  noir,  varié  de  taches  iiotonneuses  falaadJlrff; 
bec  obscurément  caréné;  prothorax  entièrement  rugaent^a- 
berculé»  ainsi  que  la  partie  antérieure  des  élyUaa»  eriles-ci 
striees-f)onetuées  vers  leur  sommet  et  à  points  écartde.  Awlridie. 
Clêone  m ARBné  (C.  marmoratus,  Schobn.  Lùms  manwntftf, 
1**  Éorr.  ).  Oblong;  noir,  à  pubescence  brune;  baceatéoé; 
tête  ayant  une  ligne  enfoncée  et  transvenale  près  des  yeux; 
prothorax  tubercule,  canalicnlé,  linéé  de  blanc;  élyinîs  en 
peu  tubercnlées ,  variées  de  blanc  et  de  brun  ;  abdoM»  pB^* 
semé  de  nombreuses  taches  nues  et  noires.  France. 

Clbonb  MORBiLtBtJX  (C.  morbUloius ,  ScBOBN.  JUxataiorëil- 
/osiis,  1**  éniT.  ).  Linéaire-allongé;  noir,  à  pnbescenOB épaisse 
et  blanchâtre ,  marbré  de  noir  en  dessous  ;  bec  bi-s illonnè  ; 
prothoraz  et  élytres  parsemés  de  trés>nombreox  tubercules 
noirs  et  luisants,  le  premier  avec  trois  bandelettes,  leasaoondes 
avec  des  bandes  obliques  et  des  taches  d'un  bkinc  cetonneux. 
Midi  de  la  France. 

Cléonb  AUTBSifTiQUB  (.C.  testatm,  StiHOfeN.  ).  AUongét  t^* 
couvert  de  squamules  jaunâtres  ;  bec  bi-sUlonnét  prothoraz 
granulé,  avec  un  sillou  et  une  petite  carène  au  mlUeû»  marqué 
d'une  raie  d'un  blanc  écailleux  de  chaque  cété  ;  ély  trea  à  gra- 
nulation serrée,  avec  trois  raies.4diKqûe«  d'un  bUne  ëodllenz  ; 
aMomen  parsemé  de  plusieurs  points  noies.  Espagne. 


iCvtmti  mfmBT  (Cfeont»  8àîHeiiu$,  Scbokn:).  Amcb  conn, 
Va1e$  tioir;  bec  tri»àloDiié;prothDraz  gronièretnent  mgdeux- 
•onetoé^  av«c<piatf^  luiDdelettes  d'an  blanc  cotonneux;  ély- 
res  profondément  et  largement  ponctuées-striées^  Tariées  d'un 
iuvét  épMS  et  bUttchâttei  Ronde  mëridionaie. 

GLÀonm  tiiNiLLoifNB(Ot  trisukatus^  ScHOftM.).  Nojr;  élytres 
tnenkent  p(mctnée»4triées,  Tariées  d*nne  pttbescebcft  d'an  cen- 
tré bUnckâtre;  bec  à  trois  sillons,  eeloi  du  milien  pins  étroit, 
raccourci.  France. 

CL^OfiS  PAtMÈ  [Cpùhhotasi  ScRdtoc»)*  Linéaire  allongé; 
ooir/à  ptibesceuce  cendrée )  bec  caréné;  prothomz  aTecnde 
bandelette  d'un  dnyet  blanchâtre  et  serré  ;  écasson  grand,  ob- 
long ,  triangnbdre  ;  ély tm  ponctnées-striées,  airec  une  callosité 
postérieure,  trois  lignes  courtes  au  sommet,  d'un  duvet  blan- 
châtre et  serrée  France. 

€k.poiiB  M,-rBBHAfiT  (  C.  altematis,  Schoen.  ).  Oblong  ;  noir; 
bec  un  peu  tri-caréné  ;  protfaorax  obscurément  canaliculé ,  à 
points  écartés ,  àreC  quatre  bandelettes  blanchâtres;  écusson 
oblong,,  triangulaire  ;  élytres  ponctuées-striées,  à  duvet  blanc, 
ayant  chàcone  le  disque  nu  et  irrégulièrement  linéé  de  blanc. 
France. 

Cléone  nain  (  C,  nanus,  Schoen.  )'.  Oblong  ;  noir  ;  bec  unî- 
caréné;  protborax  assez  court,  canaliculé  postérieurement, 
à  points  épars,  avec  nue  bandelette  cendrée;  élytres  un  peu 
striées  de  points  écartés,  à  duvet  cendré,  ayant  sur  le  disque 
une  ligne  un  peu  interrompue,  blanchâtre  et  cotonneuse. 
Italie. 

CLéoNE  MÉLANGÉ  (C.  miscellus^  SenoEN.).  Oblong;  noii';  bec 
un  pett  Iri-caténé  ;  prothoraxobscurément  canaliculé^  à  points 
profonds  et  rapprochés,  avec  une  tache  blanchâtre  sur  les  cô- 
tés; élytres  nn  peu  ponctuées*striées,  variées  de  duvet  cendré. 
Portngal* 

C&ÉONB  aotn^.  (  C.  catsiuSf  Scro^,  ).  Obicing  ;  noir;  bec  nn 
peu  tri-oaréné  i  prothorat  à  points  écartés,  profondément  ca~ 
naliciilé,  avec^  qQatte  bandelettes  pâles;  élytres  ponctuées- 
striées,  inégalement  couvertes  d'un  duvet  pâle.  France. 

CléoNb  KNTisn  {C,  cunctusf  Schoen.).  Oblong;  noir;  bec  un 
peu  tri-caréné  ;  prothorax  às^ez  long ,  non  canaliculé,  à  points 
fins  et  écartés ,  avec  quatre  bandelettes  blanches  ;  élytres 
ponctaées*striées ,  àdnvet  blanchâtre,  ayant  chacune  le  dis- 
que nu  et  irrégulièrement  linéé  debl^nc.  Midi  de  la  France. 
GiioifB  eSNOlié  (  C.  àinereus,  ScHOEft.  ).  Ovnle- oblong; 
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noir;  antesnes  courtes  »  épaisses,  noires;  prothompnfiM- 
dément  ponctué,  avec  quatre  ligbes  pubescentea  d^untetàé 
blanchâtre;  élytres  d'un  blanc  cendré,  pubescentes,  vd&es 
de  noir.  France. 

Cléone  a  çÔTBs(C£eonM«coftatu«,  .ScH0EN.).Ovale-altaif; 
noiiT  ;  antennes  assez  menues ,  ferrugineuses  inférieurenat, 
prothorax  finement  ponctué,  avec  quatre  lignes  d'une  p&- 
bescence  cendrée;  élytres  àpubescence  cendrée,  variées âe 
noir.  France. 

Clèone  mov&seox  (C.  muscidus,  Schobn.).  Blanchâtre  ;  ély- 
tres avec  deux  bandes  obliques  noires  ;■  dessous  dt  TabdooMO 
ayant  quatre  rangs  de  points  noirs.  Allemagne. 

Cleone  Ndmioe  (C.  ZVamof,  Sghoen.).  Blanchâtre  ;  becbi* 
sillonné;  protfaorax  très-rugueux;  élytres  avec  des  ligne» 
brunes  et  obliques.  Bussie  méridionale^ 

Trente-deuxième  genre, BoTHTMoitÈRE  {fioihynoderes^  Sgboei)- 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  fortes  ;  les  deux  articles  U' 
salaires  du  funiçule  obconiques,  le  second  le  double  pluslmig 
que  le  premier;  3-6  transverses,  un  pen  turbines,  ssiés;  le 
septième  beaucoup  plus  épais,  appliqué  contre  la.vassoe; 
celle«ci  ovale>K>blonguè ,  acuminée.  Bec  assez  coart,  w  poi 
épais,  le  plus  souvent  caréné  en  dessus  ;  yeux  presfM  onles, 
'  déprimés;  prothorax  rétréci  antérieurement,  bisîuâéàbbase 
qui  a  au  mUieu  une  fossette  enfoncée  ;  écusson  pet&,tnaago- 
iaire;  élytres  un  peu  allongées  ou  ovales-oblongiiet,abUisé<> 
ment  dugdées  aux  épaules;  tarses  plus  ou  moins  étroita  et  von 
spongieux,  ou  on  peu  larges  et  spongieux,  en  desabos. 

*  Bec  ou  un  peu  tronqué  ou  sinué  au  sommet ^  jamais  nê/tfc^*  - 
prothorax  distinctement  lobé  prè&  des  yeux, 

BOTHTNODÈRB  A  VENTA B-POKCTUÉ  {Bothynoderes  p«iiefwniti-i>, 
ScnoEN.).  Bec  caréné  ;  corps  noir,  à  squanfules  grises,  pooclaé 
de  noir  en  dessous  ;  prothorax  avec  une  impression  «avâVuni, 
caréné,  profondéroeul  et  vaguement  ponctué;  élyCres  avec  uoe 
bande  noire  raccourcie  au  milieu ,  un  point  éfeyé,  et  an  œil 
blanc  vers  le  sommet.  Autriche. 

.  BoTHYNODERE  A  coc-povéolé  (  B.faveqcoUi^ScnomnJ),  Assez 
court  ;  noir,  à  squaroulesj>lancbes  ;  bec  arqué ,  caréné  ;  pro- 
thorax rugueux,  ponctué;  élytres  Routes  deux  arrouMll«;s  au 
sommet,  parsemées  de  taches  et  de  pQints  noirs.  Sibérie. 

BoTH  YNODÈRE  BEC-coNiQUE  (B.  conicirostns,  ScHOEM.).OIiloog: 
noir,  à  squamules  serrées  et  d  un  cendré  blancbÂtre  ;  protho- 
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gi^  itiégfti ,  aVec  une  impression  à  la  base,  et  une  tache  dor- 
^Ic,  écakiileuse,  brune;  élytres  ponctiiées^striées,  à  points  écar— 
gs,  sk'^éc  une  ligne  médiane  transTersalebmne;  bec  caréné,  un 
iCVL  pttia  étroit  vers  le  sommet.  Midi  de  la  France. 

'Bo'THTHODèliB  VÈC»covKT{Bothynoderes  brevimslriSf  SclloEN.). 
kllotigè;  iioir,couvert  eu  dessous  d'un  duvet  d'un  cendré  blan- 
cliâLtr^*  tarie  en  dessus  ;  bec  assez  txmrt,  atténué,  à  peine  si!- 
lotiné;  protborax  à  points  épars,  obscurément  canalicnlé  ; 
élytres  à  atries  de  points  éeartés,  tontes  deux  arrondies  au 
somtnet  et  un  peu  acuminées.  Midi  de  la  France. 

Bô^BTnoDiàfi  MBKDiAiVT  (  B.  fnendicuSf  ScàotH.  ).  Oblong  ; 

noir  9  A  sqtiamttles  fines  et  grises  en  dessus  :  bec  assez  long,  at- 

téntié*  taHné;  prothdrax  à  points  fins  et  dispersés;  élytres 

striéeS't^Onctaées,  toutes  dent  arrondies  ail  sommet,  à  points 

écArtèA,  ka  strieS  ràpptochées  par  paires.  Midi  de  la  France. 

BcyrimioDÈRB  TACHE-NOIRE  (B.  nigrivittis,  StBonm.),  Allongé; 

tiolr*  ft  itpMUlmles  ttès-pètitei.  déprimées,  cendrées;  prothorax 

oblo^»  tàtééé ,  marqué  de  chaque  eèté,  près  des  bords,  d'une 

bantiélatte  ttisire;  élytres  tégèlrement  striées-ponctaéeS,  parse- 

mééB  éê  petite»  Ugtiei  d'an  noir  brmi.  Sibérie. 

Bd'TttvitonèaB  BLANdtAtui  (B.  albhims,  ScH<nEif .).  Oblong , 

iii>ir,  à  iquanmlea  Uancbàtres  ;  bée  bl-siltoiiné  ;  protborax 

inégal ,  vu  peu  canalicnlé  postérietti«ment ,  avec  les  côtés 

blstncs  ;  étytrëi  variées  de  bnm  et  de  blahcbâtre  écailleux. 

Antriclift. 

BoTitTftôliiRÈ  ipAHs  (B.  âparsust  Schobu.).  Oblong;  noir,  à 
aqtilimtilea  cendrées  ;  bec  bi-sillonné  ;  prothorax  inégal,  ta- 
berctilé,  lin  pen  linéé  ;  élytres  ponctnées^striées,  à  points  écar- 
tés, tobcf^nlées  antérieurement.  Odessa. 
*«  Bec  tronqué  au  sommet ,  réfléchi;  prothorax  imUsUnctement 

lohéprès  des-yeux, 

BoTHTNonBR»  Bf.Aiic<B*<t/btdus,ScHOBN>).  Noir;  A  pubes- 
cence  blanche  ;  dos  du  protborax  nu ,  ainsi  qn'nne  bande  et 
(piatre  taches  sur  les  élytres;  bec  bi-sillonné,  à  petite  carène 
bifide  an  sommet.  France. 

BoTHTNonÈae  penchb  (  B.  declivis  «  Schobn.  ).  Blanchâtre  ; 
prothorax  lijdéé;  élytres  avec  deux  bandes  obliques  raccourcies 
et  nne  atrie  an  sommet,  noires.  Hongrie. 

Trente-troisième  Retire,  PAcitfcàRH  {Pàchycerust  Ont.)* 
ânterities  courtes,  épaisses,  un  peu  brisées  ;  scapc  nattd- 
gtiailt  ptta  les  yeux,  très-épaissi  ;  article  basUaire  dtt  fuûicule 
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trèteflôurt»  obconiqoe,  les  autres  traosverses»  serrés»  giMbel- 
lement  un  peu  plus  courts  ;  le  dernier  un  peu  appliqué  cssftv 
la  massue  :  celle-ci  fasiforme,  acuminée;  bec  asses  court,  sa 
peu  épais,  angnlê,  inégal  en  dessus  ;'yeux  oblongSy-dépriatt» 

Î>rothorax  légèrement  bisinué  à  la  base,  un  peu  arruadi* 
es  côtés»  subitement  rétréci  vers  le  sommet,  arrondi-lobé  àa- 
rière  les  yeux  ;  écussou  à  peine  visible  ;  élytres  obloagneS|«B 
peu  ovales,  légèrement  sinuéès  à  la  base ,  un  peu  arrondies  au 
épaules,  médiocrement  convexes  en  dessus,  toutes  deux  anon- 
dies  au  sommet. 

PiCHTcÂKE  rÂitn{Pacl^cerus  tianits,ScHOEX.).Obloog;noir, 
à  duvet  cendré,  rare  en  dessus,  serré  en  dessous  ;  hec  arec  trois 
sillons  élevés,  celui  du  milieu  plus  court  {  pr6thorax  assez 
long,  canaliculé,  à  granulation  serrée  ;  élytres  granulées  aotc- 
rieurementj  ponctuées-striées  postérieurement.  Midi  de  l'Ea- 
rope.  , 

Pachtcbre  CBAORiNB  (P.  scabrosus,  SoHOBN.).  Oblong;  noir, 
à  squamules  d'un  cendré  blanchâtre,  serrées  en  dessou»,  ioé- 
gaiement  varié  de  noir  en  dessus,  marbré  de  la  même  oookur 
en  dessous  ;  bec  rugueux,  à  deux  impressions  ;  prothoFgzasses 
court,  finement  caréné,  à  granulation  éparse  ;  élytres  à  graoa* 
lations  écartées  antérieurement,  postérieurement  poooiaées* 
striées  Qbscurément.  Midi  de  la  France. 

Pachtcère  BADiopsoNNB  (P.  albarius t  Schoen.).  Olilong; 
noir,  à  squamules  d'un  cendré  blanchâtre,  serrées' en  dessous, 
irrégulièrement  varié  de  noir  en  dessus,  marbré  de  la  némc 
couleur  en  dessous  ;  carène  du  milieu  du  bec  et  bords  étioîtf  • 
élevés  ;  prothorax  rugueux,  distinctement  caréné  ;  élylvs»  à 
granulations  éparses  antérieurement,  postérieurement  pfll  dis- 
tinctement ponctuées-striées.  Paris. 

Trente-^uaUrième  genre,  GaoNOPS  (  Gronops,  SchoiII.). 

Antennes  courtes,  fortes  ;  article  basilaire  du  funifiule  un 
peu  long,  obconique,  les  a-6  transverses,  serrés,  le  septième 
beaucoup  plus  épais,  appliqué  contre  la  massue  :  oâle-ct 
ovale,  assez  grande;  bec  un  peu  XH)urt,  légèrement  épais, 
presque  plan  eu  dessus,  un  peu  arqué  ;  yeux  oblongs,  enfon- 
cés, grands  ;  prothorax  presque  cylindrique,  à  base  \é^jm» 
ment  bisinuée,  avancée  au  milieu  antérieurement ,  très-lobe 
derrière  les  yeux  *,  élytres  oblongnes,  presque  linéaires,  tontes 
deux  arrondies  à  la  base,  avec  les  épaules  obtnsément  nngo- 
lées }  postérieurement  elles  soat  un  peu  r^tnses»'  callente^. 
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Tatie  eC  l'aotre  arrondies  au  sommet.  Pieds  miidqties  ;  jambes 
Iroites;  tarses  étroits. 

GKOKOVSLtmwé  {(xrmwps  lunatus,  Schoen*  Curr:uUo  luna^ 
us,  i'«Éi>iT.).  Ovale;  noir,  à  squamnles  serrées,  d'an  cendré 
>lancbâtre;  protboraz  à  trois  fossettes  antériemement;  ély- 
:res  à  trois  cdtes ,  un  peu  rêtnses  posténearemeor,  avec  deox 
:aUosités  léuiies.  France. 

3ECTI0.V  DEUXIÈME.  Coi-ps  aptère,  sans  ailes  membraneuses  sous 

les  élyires, 

*   Unécusson. 
Trenie^inquième  genre.  Alopbb  (  Mophus,  ScHH.)i 

Antennes  médiocres^  nn  peu  fortes  ;  les  deux  articles  basi- 
aires  dn  fiinicule  un  peu  longs^  obconiques,  les  autres  plus 
courts,  lenticulaires.  Tes  derniers  graduellement  un  peu  plus 
arges  :  massue  ovale-oblongue  ;  bec  allongé,  épaissi  vers  le 
commet,  canaliculë  eu  dessus  ;  yeux  presque  ovales,  déprimés  ; 
protborax  un  peu  oblong,  tronqué  à  la  base,  lobé  derrière 
les  yeux;  écusson  distinct,  arrondi  au  sommet  ;  élytres  ova- 
[es-oblongnes. 

Alophe  leucon  {A.leucon,  ScnoEN;).  Allongé;  d'un  noir 
bran,  couvert  de  poilis  cendrés  et  d'un  bnrti  pâle;  yeux  noirs; 
îlytres  striées  alternativement  de  brun  et  de  cendré,  marque- 
tées de  taches  éparses  plus  obscures.  Sibérie. 

Alopbe  TROis-TAGHES  [J.  triguttatus,  ScHOETf  .).0va1e-ob1ong , 
noir,  à  squamules  serrées,  sombres  ou  grises  ;  bec  canaliculë  ; 
protborax  pointillé  très-serré,  canaliculë  antérieurement  ;  ély- 
res  obscnrémentponctuées-striées,  avec  deux  taches  blanches, 
l'antérienre,  tantôt  assez  grande,  tantôt  punctiforme,  la  posté- 
rieure assez  grande.  France. 

Alopbe  quatre-taches (^.  quadriguttalus,ScaoE^.). Oblong; 
lî'an  noir  brun,  couvert  de  poils  brun-doré  ;  élytres  striées- 
ponctnées»  avec  deux  taches  blanches  de  chaque  côté  ;  anten* 
nés  et  pieds  roussâtres.  Sibérie.     ,\ 

Alophe  ciarigers  [J.  cirriger,  SGliOE!«.).OvaIe-oblong  ;  d'un 
noir  brun,  à  poils  bnms  ;  protborax  rugueux  ;  élytres  ponc- 
taées-striées,  avec  deux  taches  de  chaque  côté  peu  apparentes 
tt  blanchâtres  ;  antennes  et  pieds  roussâtres.  Daourie. 
Trente-sixième  genre,  Gsokèiib  (Geonemtis,  SghoEn.)-. 

Antennes  un  peu  longues,  assez  fortes  ;  scape  sensiblement 
é^aitii,  ynrpatsuit  presque  les  yeux  ;  le  premier  «rtkle  du 


fanicule  ^st  asiei  long ,  toi»  «oBt  un  peu  obeonûpm*,  W  a> 
sez  court,  presque  cylindrique,  épaissi  veri  te  s«iii»e^iy«ï 
arrondis,  Buédiocreineiit  proémioeats  ;  prothorai:  îm  peu  tr» 
que  eu  avant  et  eu  arrière,  avec  les  côtés  l^èrement  «itw» 
et  le  devant  à  peine  plus  étroit;  élytres  obldngue^  obonl* 
convexes,  particulièrement  en  arrière, 

Gbomèmb  sérieux  (  Geonemvs  Ulœtabilis ,  ScHOW.)*  *^'^. 
allongé;  noir»  à squamules  d'un  brun  grisâtre;  front  creuse 
d'une  fossette  ;  bec  canaliculé  ,  protborax  profondément  ro- 
gueux-ponctué ,  canaliculé;  élytres  assez  profondément po«- 
tuées-striées.  Midi  de  la  Franeis. 

GÉONÈMB    WABILLIPÈOE    (G.  JhlbelUpÇt^  SCBPBN.).  AH00g«, 

noir,  à  squamules  grises  ;  front  et  bec  canaliculés;  protborax 
assez  profondément  rugueux-poncluè,  canaliculé  aaténeorB- 
ment  ;  élytres  ponctuées-striées.  Midi  delà  France. 

GÈONÈMK  A  HUIT  TUBERCULES  (G.  ocU)tuberculatus^  S<fflOBS.) 
Ovale-allongé;  noir,  un  peu  soyeux,  varié  de  squan«"f'*f[' 
rées  brunes  et  blanches  ;  bec  sillonné;  prothorax  profondé- 
ment ruguenx-ponctué  ;  élytres  rudes,  ponctuées,  rogtteu» 
au  sommet,  noirâtres,  bossues  sur  le  dos  postériewtoew»  « 
huit  .tubercules.  Cayénne. 

Trente^septième yenre,  ÎAOvmti^  [LiophlœHSt GH»)* 

Antennes  assez  longues,  un  peu  minces;  scape  e»  «»»*"!*• 
s'élevant  au-delà  des  yeux  ;  les  deux  articles  basilairtnwjjj 
liicule  assez  longs,  obeoniques,  les  autres  gradueiJcmcnip 
courts,  lenticulaires  ou  un  peu  turbines  ;.ma^ue  of^^T^ 
gue,  acuminée  ;  bec  à  peine  plu»  Ipng  que  la  tête,  ^^^"f^ 
plus  épais  au  sommet;  scrobe  très-courbé,  subitemear >^^ 
en  dessous;  yeux  arrondis,  médiocrement  proémineaftiP 
thorax  transversal,  tronqué  en  avant  et  en  arrière,  jH»^ 
antérieurement,  avec  lés  côtés   arrondis;  ^«««s»*»  ^    * 
triangulaire;  élytres  grandes, courtementobovales.trts-c 
vexes,  surtout  postérieurement,  «vec  les  épaules  o^*"^-. 
angulées  ;  jambes  mutiques  au  Sommet  ;  tarses  laiiges,  sf» 
gieux  en  dessous.  . 

HOPHLÉE  NUBILE  {Uophtbeus  nubilus,  Schoen,).  ^^'  '^^^j 
que,  à  squamules  cendrées  et  serrées;  antennes  a  un  w 
brun;  prothorax  finement  coriace,  un  peu  caréné;  «'5 
striées-ponctuées,  marquetées  de  taches  écailieuses  orao 
France.  '  ,      „:*  i 
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sqnamnles  fines  et  eendrées;  antennes  brunes  ;  bec  avec  noe 
impression  antériearement  ;  prothorax  très-court  ;  élytres  con- 
vexes, poûctûées-striées,  les  stries  extérieares  ne  touchant  pas 
les  épaules  en  dessous.  Allemagne. 

LioPHLÉE  LEST ,  {Lwphkeus  /en«u*,  ScHOEN.).  Noir,  à  squa- 
.mules  cendrées  ;  élytres  ovales-globuleuses,  striées-ponctuées. 
Carniole. 

i  Trente-huitième  genre.  Babtnote  (^arynotus,  Germ.). 

Ant«anes  médiocres,  un  peu  minces  ;  scape  en  massue,  at- 

^ teignant  les  yeux;  les  deux  articles  basilaircs  du  fnnicule  un 

>peu  longs,  obconiques,   les  autres  courts,  nn  peu  noueux, 

presque  égaux  ;  massue  ovale-oblongue.  Bec  assez  court,  un 

peu  épais,  presque  cylindrique,  un  peu  épaissi  au  sommet  ; 

scrobe  allongé,  courbé,  sensiblement  fléchi  en  dessous  ;  atcux 

un  peu  arrondis,  déprimes;  prothorax  transversal,  tronqué  en 

avant  et  en  arrière,  un  peu  plus  étroit  en  avant,  arrondi  sur 

les  côtés;  écuason  très-court,  transversal,  triangulaire,  peu 

.apparent  dan»  quelques-uns;  élytres  un  peu  obovales ,  ^ar- 

iginées  à  la  hase,  convexes  en  dessus,  à  suture  élevée  en  carène 

j  vers  le  sommet  ;  jambes  armées  au  sommet  et  en  dedans  d'un 

(petit  crochet;  tarses  peu  élargis,  spongieux  en  dessous. 

a.  Milieu  du  thorax  canaliculé, 
Barynote  PERLÉ  (  Barynotûs  margaritaceus  ,  Schoen.}- 
Ovale;  noir;  à  squamules  cendrées;  bec  non  sillonné  ;  protho- 
rax transversal,  resserré  en  devant,  creusé  en  fossette  des  deux 
côtés  ;  élytres  striées  de  points  fins  et  un  peu  écartés,  d'un 
pâle  soyeux.  Italie. 

BaryxNots  obscur  (  B.  obscurus,  Schoen.).  D'un  noir  de  poix, 
varié  de  squamules  brunes  et  cendrées  ;  bec  plus  glabre,  nni- 
sillonné,  à  fossettes  oblongues  et  un  peu  rugueuses;  élytres 
obscurément  ponctuées-striées,  la  cinquième  et  la  septième 
stries  arquées  et  touchant  aux  épaules.  France.    . 

BARTNotE  DE  BoHÉMAPT  [B.  Bohemanî,  Schoen.).  D'un  noir 
hrun,  à  squamules  cendrées,  unicolores  ;  bec  écailleux,  à  cinq 
sillons;  élytres  profondément  ponctuées-striées,  la  cinquième 
et  la  sixième  stries  arquées  et  s'allongeant  pour  toucher  l'é- 
paule. Portugal  ;  Suède. 

Bartnote  écailleux  {B.  sfjuamosus,  Schoen.).  Noir,  d'un 
gris  écailleux  en  dessus;  antennes  brunes;  prothorax  trans- 
versal, yaguement  ponctué  sur  le  disque,  à  côtés  rugueux; 
élytres  oblongues,  striées-ponctuées.  Pyrénées. 

Entomologie ,  tome  a,  i  x 
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Bartnote  alternant  [BarynotusaUemansjlUmozjs.).  Ovale; 
d'un  noir  brun,  parsemé  ae  squamules  d'un  gris  ombré  -,  becef 
protfaorax  canaliculés ,  ce  dernier  granulé  ;  ély  très  pouctoées- 
striées,  S(  points  serrés,  les  iqtervalles  étroits,  altemativeoBefit 
élevés.  Le  Jura. 

Barynotb  raboteux  [B.  squalidus,  Schoen.).  Ovale;  d'ua 
noir-brun,  à  squamules  serrées,  cendrées,  çà, et  là  d*un  pâle 
soyeux  ;  antennes,  jambes  et  tarses  d*on  ferrbgiueuz  fonce; 
bec  sillonné,. rugueux; .prothorax  granulé,  canalicaté  ;  élytres 
un  peu  à  côtes,  ponctuées-striées,  à  points  écartés,  la  suture 
et  les  second  et  quatrième  intervalles  élevés.  Le  Jura, 
b.  Milieu  iiu  prothorax  caréné, 

Bartnote  de  la  mercuriale  ( B.  mercuriaUs,ScBO'Ein,).  Noir, 
à  squamules  d'un  brun  cuivreux  ;  protkorax  caréné  ;  élytres 
ponctuées-striées,  avec  la  partie  postérieure  de  la  suture  éle- 
vée, ainsi  que  les  intervalles  alternativement  ;  antennes  et 
jambes  d'nn  roux  brun.  France. 

Bartnote  caréné  {B.  carinatus,  Schoen.).  Ovale-oblong; 
noir,  parsemé  de  squamules  d'un  brun  cuivré  ;  antennes  et 
jatnbes  d'un  roux  brun  ;  bec  et  prothorax  caréné;  élytres 
ponctnéés-striëes ,  avec  la  partie  postérieure  de  la  suture 
élevée;  ]esintei;vaUes  alternativement,  et  surtout  le  dnquième, 
très-éjevés  derrière  le  milieu.  Allemagne. 

Bartnote  globux.bux  [B.  ^UAtatuSy  Scboen.).  Courteineot 
ovale,  convexe;  noir,  opaque,  pointillé  très-serré,  parsemé  çà 
et  U  de  squamules  à  reflets  métalliques;  antennes  et  taises 
d*nn  roux  brun  ;  bec  et  prothorax  distinctement  carénés  ;élf- 
tres  profondévtent  ponctuées-striées,  à  points  écartés.  Eaivpe» 

*•  Pas  décusson. 

Trente-neuvièiae genre,  Mintops  {Mtnyops,  Schoeh.)* 

Âtitennes  courtes,  épaisses;  scape  en ntassue,  n'atKâçnant 
pas  les  yeux;  premier  article  du  funicule  assez  long,  bnève- 
ment  obconiqne,  les  autres  courts,  un  peu  perfoliés,  augmen- 
tant d'épaisseur;  massue  courtement  ovale;  bec  presque  du 
double  plus  long  que  la  tête,  assez  épais,  plus  épais  vers  le 
sommet,  légèrement  arqué,  un  peu  tronqué  à  son  sommet; 
scrobe  allongé,  profond,  large,  flexueux;  yeux  petits,  ovales, 
enfoncés  ;  prothorax  transversal,  un  peu  tronqué  à  la  base,  lé- 
gèrement élevé  an  milieu,  caréné  et  presqqe  plan  en  dessus» 
largement  lobé  derrière  les  yeux  ;  élytres  (U>nnées,  on  peu 
ovales,  légèrement  convexes  en  dess^f  j  tvses  étroits,  non 
spongieux  eA  dessous. 
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MiMTOPS  CAKÉNÉ  [Minyops  carinatus,  ScHOEN.).  OTa]e,assa 
lar^  ;  noir,  panemé  d'one  poussière  ^se;  firotHonA  caréné, 
à.  ru0osités  fortes  et  écartées;  élytres  obscurément  striées- 
ponCtuées>  à  Jignes  élevées  tuberculeuses-deaté^.  Midi  de  la 
France. 

Miï^YOPs  VARIÉ  (AT.  variolosus,  ScHOEN.).  Ovale,  assez  étroit; 
noir  ,  parsemé  d'une  poussière  lavée  de  sombre  ;  bec  et  pr^ 
tliorax  carénés,  ce  dernier  finement  rugueux  ;  élytres  obscuré- 
ment striées-ponctuées ,  les  intervalles  alternativement  élevés, 
Bssez,  peu  distinctement  tubercules.  Midi  de  la  France. 

MiisYOPS  scROBicuLÉ  (  Af .  scrohiculatus  ^  ScROEH.)-  Ovalt- 
oblong  ;  noir,  parsemé  d'une  poussière  brune;  bec  scrobiculé  ; 
protborax  rugueux,  à  plusieurs  fossettes ,  peu  caréné;  inter- 
valles des  élytres  alternativement  assez  élevés ,  tuberculenx-ra- 
gueux.  Midi  de  l'Europe. 

cinQDiÈMB  DIVISION.  Lss  M0LTTIDE8. 

Bec  assez  lamg,  déflécki ,  un  peu  cyHndtique ,  Uffèremekl  arqué, 

le  plus  souvent  peu  épais. 

Subdivision  première.  -^  Toutes  les  jambes  armées  #if  sommet 

dune  épine  en  crochet,  en  dedans, 

A.  Oorps  ailé, 
Quarmntième  genre.  fiérruB  (  Lepyms^  €HiMMi.  ). 
ÂânAenn^s  médiocres ,  pen  menues  ;  t-a  articles  da  fbnicnle 
m&  pem  longs,  obconicpies  ;  3-7  plus  courts,  turbines,  âug- 
«lefitaot  d'épaisseur,  le  dernier  appliqué  contre  la  massue  : 
eef  le-^i  «^  peu  ovale ,  acmnlnée  ;  bec  plus  du  double  plus  long 
^«  lat  tète,  un  peu  mince ,  cylindrique ,  sensiblement  épaî^i 
vers  le  «OBinnet  ;  yeux  arrondis,  légèrement  convexes  ;  pitrtîio- 
rax  conrtement  conique,  le  devant  beaucoup  plus  étroit,  Tes 
côtés  un  peu  arrondis,  tronqué  à  la  base  et  au  «ommct; 
écusson  triangulaii'e ,  petit;  élytres  ovales-oblongues,  plus 
étroites  vers  le  sommet,  médiocrement  convexes  en  dessus. 

liÉPYRE  cotON  {Lepyrus  colon,  Schoen.  Bynchœnus  colon, 

1»  BotT.  ).  Noir,  couvert  de  squamules  et  4.e  poils  cendrés  ; 

prothorax  on  peu  caréné ,  dilaté  postérieurement ,  Ifo^  <fe 

blanc  des  deux  côtéè;  élytres  avec  nn  point  blanc  sur  leur 

disque.  France. 

LépTRE  MNorf  (  L.  binotatus,  Schoen.  ).  Noir,  couvert  de 
poils  et  de  squamules  d\in  brun  cendré  ;  prothorax  un  peu 
carénéy  dilaté  postérieareiiient,  linééde  blanc  de  chaque  côté  ; 
élytres  avec  un  point  postérieur  Mafochâtre.  Europe. 
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Quarante-unième  genre.  Tantsphtre  {Tat^sphyrusj  GtMMài.). 

Antennes  médiocres ,  an  peu  fines  ;  fanicnle  de  six  articks, 
le  basilaire  assez  court,  un  peu  épais,  le  second  plus  étroit, 
obconiquè,  les  3-6  petits,  transversaux,  serrés  ;  raassoe  grande, 
un  pea  arrondie,  à  articles  peu  distincts  ;  bec  plus  du  deuUe 
plus  long  qub  la  tète ,  un  peu  menu  ,  cylindrique ,  arqué;  yeux 
presque  ovales ,  déprimés  ;  prothorax  tronqué  à  la  hase  et  aa 
sommet,  convexe  en  dessus,  à  côtés  agrandis  et  arrondis  an 
milieu;  écusson  peu  visible;  élytres  un  peu  ovales,  tronquées i 
la  base,  un  peu  déprimées  sur  le  dos  en  avant,  atténuées  aa 
sommet  ;  tarses  un  peu  dilatés,  obscurément  spongieux  en  des- 
sous, le  dernier  article  très-court  et  bi-onguiculé. 

Tànysphyre  de  la  lentille  d'èàu  [Tanyspfyrus  temnœ, 
ScHOBN.  ïfynchœnùs  lemnœ ,  i'*  edit.  ).  D'un  noir  bran;axH 
tenues  et  pieds  d'un  roux  brun  ;  bec  un  peu  épais,  légèrement 
déprimé  au  sommet  ;  élytres  ovales ,  profondément  ponctaées- 
strîées ,  d'un  cendré  nébuleux.  France. 

Quctranie-éeux^me genre,  Hylobie  [Hylobius ^  3cBir.). 

Antennes  médiocres,  fortes;  les  i-a  articles  do  Amicale 
assez  longs,  obconiques  ;  les  3>6  courts  ou  an  peu  arrondis  , 
oa  légèrement  tronqués  an  sommet,  lé  dernier  plosépaùs ,  au 
pea  appliqué  contre  la  massue  :  ceUe^i  ovale-oUoDgae  ;  bec 
allongé,  presqup  cylindrique,  sensiblement  un  pea  épaissi  vers 
le  sommet;  yeux  ovales-oolongs ,  légèrement  convexes;  pn>- 
thorax  un  peu  tronqué  à  la  base  et  au  sommet,  à  côtés  airoih 
dis,  plus  étroit  en  devant  ;  écusson  arrondi  an  sommet,  dis- 
tinct ;  élytres  ovales-oblongues ,  tronquées  à  la  base ,  convexes 
•n  dessus,  un  peu  calleuses  vers  le  sommet. 

1®  Bec  ayant  de  chaque  <:ôté  une  strie  partant  de  Vceiijusquau 

milieu  du  bée. 

^    Cuisses  mutiques. 

Hylobie  arctique  {Hylobius  arcucus ^  Sghobn.  ),  Noire,  à 
pubescence  grise  ;  bec  un  peu  épais,  caréné  ;  prothorax  élargi 
au  milieu  ;  élytres  ayant  sur  le  disque  un  point  d'un  blauc 
poilu.  Sibérie. 

Hylobie  des  pins  (  H.  pineti,  Schoen.  Rynchœmts  fnneti . 
ire  ÉDiT.).  D'un iioir  brun ,  un  peu  luisant,  à  pubescence  pâle  ; 
bec  un  peu  épais,  cylindrique  ;  prothorax  un  peu  mgueux; 
élytres  avec  des  poils  fascicules.  Suède;. Sicile, 
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f  f  Caisses  dentées. 

Hv^CiOBifi  DES  SApnis  {Bytobius  abietts^SmcKs.  ifyfu^tœntts  abie- 
tis  1'^  ÉDiT.}.  D'an  noir  brun,  of>aque,  à  poils  jaimAti^B;  pro- 
thorax resserré  aniérieurement  ;  élytres  finement  grillées 
striées,  les  intervalles  très-rugueux,  avec  4es  ban<tes  et.des 
taches  d'un  jaunâtre  poilu.  France. 

HyC'Obie  du  pi»  a  pignon  (  H.  pinastrif  Schoeh.  ).i)'aa  noir 
i>ruu  ,  lui  peu  kiisant ,  à  poils  cendrés  ;  prothorax  arrondi  sur 
les  cdtés  ;  élytres  prafondèment  (vrillées^striées,  les  intervalles 
finement  rugueux ,  avec  des  bandes  et  des  tadbés  d^un  blane 
poilu;  pieds  roux.  Suède. 

Hri^oBiE  RUGiGoixK  (  H.  rugicollis,  Scbosn.  ).  D!nii  roux 
brun,  à  pieds  plus  pâles;  prothorax  très-ri:^uettx,  caréné  m 
milieu  ;  élytres  grillées-striées,  les  intervalles  un  peu  rugueux 
antérieurement  ;  elles  ont  deux  bandes  de  taches  d'un  jaunâtre 
poilu  ,  et ,  au  sommet,  une  callosité  à  peine  élevée.  Allemagne. 

Hylobie  rugueuse  (  H.  rugulosu^^  Schoen.  ).  Oblong  ,d'un 
noir  brun  ;  bec  striôlé-rugueux  ;  prothorax  peu  profondément 
rugueux,  à  peine  caréné;  élytres  finement  grillées-striées ,  les 
intervalles  à  rugosités  très^serréjes,  avec  deux  bandes  maculaires 
peu  apparentes,  d'un  jaunâtre  poilu,  avec  une  callosité  assez 
élevée  au  sommet.  Midi  de  la  France. 

HY1.0BIE  i>E  Gebler  (  H.  Geblerif^CBOEii.  ).  Oblûngue  ; 
noire,  opaque;  antennes  et  tarses  d'un  roux  ferrugineu]^ ;  tête 
un  peu  ponctuée;  prothorax  assez  étroit,  rugueux;  élytres 
profondément  striées-ponctuées,  les  intervalles  très-finement 
rugueux  :  elles  ont  quelques  petits  faisceaux  de  poils  blanchâ- 
tres. Sibérie. 

HTL.OBIE  A  POINTS  BLANCS  (  H.  ûtbopunctatus ,  SCHOBN.  ). 
Oblongue  ;  d'un  roux,  brun  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  fer* 
rupineux  ;  prothorax  rude,  rugueux,  caréné;  élytres  profon- 
dément ponctuées-striées,  ayant  chacune  quatre  taches  pales 
et  poilues.  Espagne. 

2^>JBec  noyant  point  de  strie  latérale  tnfhncée. 

HYI.OBIE  étourdie  (  H.fatuus,  ScHOEN.  ).  Ovale-oblongue  ; 
d'un  roux  brun,  à  polis  jaunâtres;  bec  rugueux,  un  peu  ca- 
réné; prothorax  resserré  en  devant,  trés-rugueux,  obscuré- 
ment caréné  au  milieu;  élytres  convexes,  Striées  de  points 
ronds  et  profonds,  les  intervalles  rugueux ,  avec  des  bandes  de 
tftchst  d'un  jaune  poilu  \  cuisses  dentées,  l^ance^ 
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B.  Corps  aptère. 
Quarante»troisième  genre,  Moltte  (Mof^tes,  Sghh.). 

Antennes  médiocres,  nn  pen  épaisses  ;  les  1-3  articles  èifft- 
DÎcnleun  peu  longs,  obconiqaes  ;  les  autres  plus  courts, a 
peu  arrondis ,  ou  transversaux,  légèrement  tronqués ^  soccesr 
sivemeat  plus  larges,  le  dernier  appliqué  contre  la  massae 
celle<i  ovale^acuminée.  Bec  allongé ,  un  peu  épais  »  cylindii- 
que,  lisse  en  dessus,  avec  une  strie  de  chaque  côté  montant  ao- 
dessus  de  l'œil  :  quelquefois  il  est  angulé  et  caréné  dans  le  mi- 
lien;  yeux  ovales-oblongs,  un  peu  convexes;  prothorax  obloog, 
tronqué  à  la  base  et  au  sommet  ;  écusson  petit ,  quelqudbb 
peu  distinct;  élytres  connées,  ovales,  échancrées  à  la  base, 
non  calleuses  en  dessus  au  sommet. 

Premier  groupe.  —  hes  8-7  articles  dufunicule  le  plus  souvent 
un  peu  arrondis;  bec  cylindrique  ^  convexe  en  dessus. 

Moltte  couronné  {Molyfes  coronalus^  Schoe:«.  Rjnchœnvs 
germanuSf  ir«  ÉDiT. ).  Noir,  un  peu  luisant;  prothorax  6oe- 
ment  pointillé,  avec  les  côtés  an  peu  arrondis;  élytres  élégau)- 
ment  et  également  coriacées^à  taches  un  peu  jaunâtres  ;  caisses 
aigument  dentées.  France. 

MoLYTE  GERMAIN  (M.  germanus t  Schoen.  Curculiofitscoma* 
culatus,  ire  ÉoÏT.  ).  Noir;  prothorax  pro fondém eut  ponctué , 
à  côtés  arrondis;  élytres  inégales,  avec  plusieurs  taches  d'ua 
jaunâtre  poilu  ;  cuisses  obscurémeut  dentées.  Europe. 

MoLYTB  Illtrien  (  M.  Illyricus ,  Schoen.)  Ovale;  noir, 
parsemé  de  taches  écailieuses  jaunâtres  ;  bec  obtnsémeot  d* 
rené  ;  prothorax  assez  court,  rngneux-ponctué  très-6erré;  ày 
très  convexes ,  à  tubercules  très-rapprochès;  caisses  gbùise- 
ment  dentées.  Illyrie, 

MoLYTE  glabre  {M. glabraius ^  ScHOBN.  )  Ovale;  noir,  sans 
taches;  prothorax  tubercule  très-serré  sur  les  côtés, ^nctaé 
sur  le  doS;  élytres  ayant  sur  le  dos  des  petits  sillons  trèa-6ns, 
flexueux,  formant  de  nombreuses  aréoles,  avec  les  côtés  et  k 
sommet  tubercules;  cuisses. presque  mutiques.  Âotriclie. 

Moltte  nuisirle  {M,  dxrus^  Schoen.  }.  Ovale;  noir,  sans 
taches  ;  prothorax  à  côtés  tubercules  serré ,  ponctué  sur  k 
dos  ;  élytres  ayant  sur  le  dos  des  petits  sillons  formant  des 
aréoles  très-nombreusps  entourant  les  parties  plus  élevées,  avec 
des  séries  de  points  assez  grands  et  enfoncés,  et  des  tnbeixwles 
rapprochés  vers  le^  côtés;  cuisses  presque  mutiques.  Aile» 
niagL.e^. 
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large»  sillopué  ;  prothorax  à  côt^s  arroadis ,  presque  plan  ea 
dessus  \  élytf es  finement  pooctuées-striées.  Volhyme. 

HUITIÈME  DIVISION.   LfiS  CYCLOMYDE^. 

3ec  Toourty  plus  ou  moins  épais  y  un  peu  koritontal  du<déflébkii 
souvent  presque  cylindrique  ^  quelcfuefois  un  pmi  angulé  vers 
te  sommet;  cofpsun  peu  ovale,  aptère;  épaules  arrondies  om 
obtuses. 

Cinquantième  genre.  Ptoqtje  (  Ptochixs ,  8cHH.  ). 

Antennes  longues ,  un  peu  fortes  ;  scape  atteignant  le  pro- 
thorax»  un  peu  linéaire,  presque  droit  ;  les  deux  articles  basi- 
îaires  du  fun.icule  assez  longs»  obconiques  :  3-7  courts,  légè- 
rement tronqués  au  sommet',  un  peu  resserrés  ;  massue  ovaie- 
oblongue,  acuminée;  bec  très-court,  contiguà  la  tête,  épais, 
presque  plan  en  dessus,  profondément  écnaucré  au  sommet  ; 
scrobe  apical,  court;  frant  large  ,  souvent  convexe;  yeux  la- 
téraux, arrondis,  raédiôtreii^ent  proémtnénts ;  prothoraX  très- 
court  dans  lé  plus  grand  nombre,  tronqué  à  la  base  et  au 
sommet,  avec  \es  côtés  le  plus  souvent  un  peu  arrondis;  écns- 
son  très-menu ,  à  peine  visible  ;  ély très  ovales-obloirgues ,  tron- 
quée à  la  base,  médiocrement  convexes  en  dessus. 

Ptoque  cochon  (PtotfAu5porcc//as, Schoen.).  Ovalc-oblong  ; 
soir ,  poilu  et  à  squamules  serrées  et  crétacées  ;  les  2-3  curtides 
des  an<ennes  de  moitié  plus  longs;  prothorax  presque  cylin- 
drique ,  obscurément  bi-linéé  de  brun;  ély  très  très-finement 
poDOtuées-striées ,  ayant  des  séries  de  soie.' 

ProCiOE  SOYEUX  (  P.  setosus,  Schoen.  ).  Ovale-oblang;  noir, 
poilu  et  à  squamules  serrées  et  crétacées;  les  3-3  articles  des 
antennes  d'une  longueur  égale  ;  pCothorax  presque  cylindrique, 
obscnrément  bi-linéé  de  brun;élytres  très-finement  ponctuées- 
striées.  Caucase.  ... 

Ptoque  perdrix  (  P.  perdrix ,  Schoen.  ).  Ovale-allongé  ; 
noii^  >  à  sqn^mules  variées  d'ombré  et  de  blanchâtre  ;  front  lé- 
gèrement canaliculé;  bec  avec  une  impression  à  la  base  ;  pro- 
thorax très-court,  à  points  écartés,  tri -linéé;  élytres t^guUè- 
rement  ponctuées^triées ,  à  soies  en  séries.  Caucase. 

PtoiQUE  déporté  (P.  deportatuSf  Scboen.  ).  Ovale;  à  squa- 
mules serré««  et  brunes  ;  antennes.et  pieds  d'un  brun  ferrugi- 
neux ;  bec. obscurément  sillonné;  prothorax  court,  transversal, 
à  points  écartés;  ély  très  finement  potictuées-striées,  à  soies 
blanchâtres  et  en  séries.  .Sibéi:ie. 

Pro^ns  msos-ROiTX  (  P»  ri^pes^  Scttosif.  )»  Oblong  \  Qoir) 


mmmmm 

|a8  LES   COLÉOPTÈRES.  ORDRE  V. 

rieures  dentées;  corps  convexe,  brun,  à  squamales  fBvnes; 
pieds  bruns  ;  élytres  obscurément  à  côtes ,  avec  une  tscht 
transversale  grise.  Sa#e. 

Plinthe  d*Illiger  [Plinthus  llUgeri ,  Schoen.).  Cuisses  den- 
tées; corps  convexe ,  d'un  brun  de  poix ,  à  squamules  \aw&\ 
élytres  à  côtes  aigBës,  avec  une  Jigne^postérieare  transtec- 
sale  grise.  Carniole. 

Plinthe  de  Sturm  (P.  Sturmii,  Schoen.).  Cuisses  deDtét&', 
corps  convexe,  d'un  bran  de  poix;  antennes  et  pieds  ferrogi- 
aeux;  élytres  carénées,  la  carène  granulée.  Autriche. 

Plinthe  silphoïde  (P,  silphoides,  Schoen.).  Cuisses  mutiqaes; 
corps  convexe,  noirâtre  ;  antennes  rousses;  élytres  avec  trois 
bandelettes  d'un  gris  écailleux.  Espagne. 

Plikthe  tigré  (P.  tigratus,  Schoen  ).  Allongé ;femigincnx; 
bec  caréné;  prothorax  oblong,  aplati  en  dessus ,  caréné,  m- 
gueux-ponctué  ;  élytres  obscuré.ment  ponctuées-striées ,  les  in- 
tervalles alternativement  élevés,  calleuses  postérieurement, 
ayant  chacune  une  tache  calleuse  transversale  d'un  fauve  écail- 
leux. Italie. 

Plinthe  porcelet  (P.  porculus,  Schoen.  Bynchœnusporculus , 
i"  ÊDiT.).  Cuisses  dentées;  oblorig;  noit,  à  pubesceoce  cen- 
drée; bec  tri-caréné;  prothorax  déprimé,  caréné;  élytres -à 
suture  élevée,' les  intervalles  alternativement  f>lus  élevés,  à 
tubercules  rapprochés,  les  intervalles  extérieurs  raccourcis, 
confluents  postérieurement  avec  la  callosité.  Autriche. 

Plinthe  obscur  (P.  caligino&us ^  Schoen.)*.  Cuisses  dentées 
aigument;  corps   déprimé,  noir;  antennes  et  pieds  brans i 
prothorax  oblong,  caréné  ;  élytres  profondément  striées-ponc- 
tuées,  les  intervalles  alternativement  carénés.  France. 

Plinthe' de  Schaller  (P.  Schalleri,  Schoen.').  Caisses  dentées 
aigument  ;  corps  déprimé  ,»noir ,  à  squamules  ikrunes  ;  prolHo- 
rax  oblong,  caréné  ;  élytrçs  obscurément  à  côtes ,  les  cites  gra- 
nulées. Carniolje.  ' 

Quarante^cinguième  genre.  Adexie  i^Adexius t. SçHOEiS.). 

Antennes  médiocres,  un  peu  menues;  les  i-a  articles  da  fu- 
nicule  un  peu  longs,  presque  coniques,  les  antres  courts,  un 
peu  turbines,  graduellement  un  peu  plus  larges;  massue  lé- 
gèrement ovale,  à  articles  difficiles  à  distinguer;  bec  allongt>. 
fort,  cylindrique,  peu  arqué;  yeux  oblongs,  déprimés  ;  pro- 
thorax transversal,  un  peu  tronqué  à  la  Base  et  au  sommet, 
f»lu8  étroit  en  devant  ^  et  uq  peu  resserra  contre  te  toiompt 
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point  d'écusson;  élytres  grandes,  ovales-arrondies,  três-con- 
vexes. 

Adexib  scROBiPEnifE  {Atkxins  scrobipennis ,  Sghoei^.].  Cour- 
tement  ovale,  bossu;  d'un  noir  brun,  opaque,  à  squamules  et  soies 
.  cendrées  ;  bec,  antennes  et  pieds  ferrugineux  ;  protborax  gros^ 
sièrement  ponctué  ;  élytres  ponctuées-striées ,  à  points  grands , 
profonds,  un  peu  ombiliqués,  les  intervalles  étjroits,  élevés. 
Alpes  de  la  Carintbie. 

Subdivision  deuxième.  Toutes  les  jambes  mutiques. 
Quaranle^xième genre,  J^hytohoiae  {Phytonomits,  Schh.). 

Antennes  médiocres ,  un  peu  minces;  tes  i-a  articles  du  fu- 
DÎcule  un  peu  longs  ,  légèrement  coniques,  le  second  un  peu 
plus  épais;  les  autres  courts,  un  peu  noueux;  massue  ovale; 
bec  du  double  plus  long  que  la  tête,  peu  épais,  légèrement 
cylindrique  et  arqué  ;  scirone  oblique,  profond ,  souvent  rac- 
courci contre  les  yeux;  ceux-ci, latéraux,  ovales,  déprimés; 
prothorax  tronqué  à  la  base  et  au  sommet,  à  côtés  arrondis, 
ou  presque  cylindrique,  plus  étroit  en  devant,  un  peu  lobé 
derrière  les  yeux  dans  quelques-uns  ;  élytres  le  plus  souvent  du 
double  plus  larges  quC)  le  prothorax ,  un  peu  planes  en  dessus  à 
la  base. 

a.  Corps  ovale  oblong^    ■ 

Phttorome  de  la  PATIENCE  (P.  rumicîs ,  ScHOEM.  Rhynchœnus 
rumicis,  t'*  boit.).  Noir,  varié  de  squamules  d'un  cendré  blan- 
châtre luisant;  bec  presque 'droit;  prothorax  presque  cylin- 
drique ,  avec  deux  bandes  brunes.  France. 

Phttonome  Pollox  (p.  PoUux,  Schoeti.).  Noir,  varié  de 
squamules  d'un  cendré  blanchâtre  luisant;  bec  un  peu  arqué; 
élytres  marquetées  de  noir,  avec  trois  lignes  blanches  assez 
distinctes.  France. 

Phttonome  des  joncs  (P.  arundinis,  Schoen.).  Aptère  ;  ooir^ 
couvert  de  squamules  et  de  poils  serrés  et  jaunâtres;  prothorax 

{iresque  cylindrique^,  bi-lineé  de  brun;  élytres  sans  taches.  Al- 
emagne. 

Phttonome  DÉFIANT  (P.  suspiciosus,  Schoen.).  Aptère;  noir, 
à  squamules  serrées  et  cendrées  ;  antennes  rousses  ;  prothorax 
convexe,  arrondi  des  deux  côtés;  élytres  finement  ponctuées- 
striées,  ponctuées  de  brun,  avec  la  suture  blauche  vers  le  som- 
met. France. 

Phttonome  dorsal  (P.  dorsatus,  Schoen  .).  Ovale  ;  noir,  à  squa- 
mules pâles ,  reflétant  le  jaunâtre  doré  ;  antennes  brunes  ;  pro- 
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thorax  assez  long,  tri-liuéé;  élytres  striées-ppnctuées,  ffî»: 
une  tache  scatellaire  nue  et  noire.  Ucraine  Orientale. 

Phttonome  pédestre  [Pl^lonomus  pedestris,  Schoes.;.^?' 
tère;  noir, couvert  également  d'une  pubesceuce  et  de  sqoamif^ 
cendrées;  bec  ar(jué;  prothorax  convexe,  arrondi  de  ài^^ 
côté.  Suède. 

Phttonome  allonge  (P.  elongatus,  Schoen.).  Aptère; cj^- 
à  pubescence  cendrée  ;  bec  arqué  ;  prothorax  arrondi,  ""P;" 
tri-linéé;  élytres  allongées,  obscurément  tachées  debrun.Sue^' 

Phttonome  VARIABLE  (P.  mutahilis,  Schoen.).  Aptère; noir 
à  squamules  grise»;  antennes  rousses  ;  prot borax  cou wx«i  ^J* 
roudi  de  chaque  côté;  élytres  ovales-allongées,  un  \^^' 
lonnées-ponctuées,  variées  de  brun.  Allemagne. 

Phttonome  souillé  (P.  contaminalus,  Schoen.).  Aptère ;do"ï' 
à  squamules  serrées  et  cendrées;  antennes  terrugiDeiis<s >  p 
thorax  en  ovale  transversal  ;  élytres  ovales,  ponctuées  de  noir 
Allemagne. 

Phttonorie  0e  l  oxaude  (P.  oxuUs,  Schoen.).  Allongé;  b«|' 
finement  couvert  d'une  pubescence  cendrée;  antenn»  ^^^, 
tieuses;  prothorax  court,  rétréci  postérieurement;  él}'^^ 
loogées,  ponctuées-striées,  obscurément  marquetées  d^ '^    ' 
comprimées  de  chaque  côté  avant  leur  sommet.  aW^'^.'  . 

Phttonome  de  la  vbsce  (P.  vzcûe,  Schoen.).  Ail«»"°*^' 
squamules  cendrées  ;  bec  un  peu  arqué;  prothorax ooï*".. 

Îrimé,  à  côtés  très-dilatés;  élytres  avec  des  stries  <^^^ 
runes.  Suède.  ,     t^^ 

Phttonome  tigré  (P.  tigrinus',  Schoen.).  Ohlong;»^'''  " 
à  squamules  cendrées;  antennes  et  jambes  d'un  roui      "^ 

Î»ro thorax  légèrement  déprimé ,  à  côtés  très-élargis»  ^^    - 
ignés  dorsales  brunes;  élytres  à  taches  noires  et  bruU**» 
prochceSk  Midi  de  la  France.  '  ,  a. 

Phttonome  dit  pjinais  (  P.  pastinacœ,  Schoen.  )•  ^'^^   ^\e) 
long  ;  noir  ;  à  antennes  et  pieds  testacés ,  couvert  desqu*  ^^^^ 
cendrées  ;  bec  arqué;  prothorax  assez  Court;  très-élarg' 
rondi  un  peu  derrière  le  sommet,  étroit  vers  la  base,  p  ^j^^ 
fXan  en  dessus;  élytres  finement  pmictuées-striées,  ^^^ 
points  bruns  sur  le  dos.  France.  . ,  ^p., 

Phttonome  MixTfc  (P.  mixtus^  Schoen.).  ^'^^^"^..uoi-; 
noir,  couvert  de  squamules  agréablement  ombrées;  a"  '^^^ 
et  pieds  d'un  roux  testacé;  prothorax  linéé  de  p^'f  "^''  jj,i  j 
^côté;  élytres  très-finement  ponctuées-striées,  avec  ""'  ^  ju 
la  base  de  chaque  côté  et  une  tache  transversale  cotaSi^ 
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iieujd'an  brun  obscur,  et  une  tache  d'un  blanc  écailleux 

r  le  dos  postérieurement.  France. 

Phytonome  du  plantain  [Phytonomus  plantaginis ,  Scroen. 

■nchœnus  platUaginis,  i^  édit.).  Noir  ;  d'un  cendré  écailleux  ; 

tennes  et  pieds  d'un  bpm  ferrugineui;  prothorax  en  ovale 

insversal  \  èlytres  avec  une  grande  tache  latérale  brune.  ' 

•ance. 

Phytonome  souris  (P.  murinùSf  Schoen.  Curculip murintts , 
^  ÉniT.).  Noir;  à  sqnamules  cendrées;  antennes  et  jambes 
rruçiueoses ;  prothorax  orbiculé,  bi-linéé  de  brun;  ailes  à 
ries  blanches ,  ponctuées  de  noir,  avec  la  base  dé  la  sutate 
nne  tache,  brunes.  France. 

Phytonome  VARIABLE  (P.  variabiliSt  Schoen.)*  Noir,  k  squa- 
nies  cendrées;  antennes  et  jambes  ferrugineuses;  prothorax 
3  peu  déprimé,  à  côtés  arrondis,  avec  deux  lignes  dorsales  et  vn 
)int  brau  de  chaque  côlé  ;  élytres  ponctuées  de  bran.  France. 
Phytosomé  de  la  renouée  f  P.  potygoni,  Schoen.  ).  Assrz 
roit;  noir;  prothorax  arronai,  avec  trois  lignes  blanches; 
lytres  à  sqnamules  cendrées,  à  sutare  deptée,  avec  trois  11- 
nes  raccourcies  noires.  France. 

Phttonomedb  Kunz  (P.  Kunui,  Soboen.  ).  Noir,  à  «qua- 
mles  grises;  prothorax  avec  uue  bandelette  de  chaque  côté  ; 
lytres  ayant  chacune  quatre  bandelettes  d'un  bl^nc  écailleux, 
^  ia  sature  d'an  bran  écailleux.  France. 

PflYTONO!^E  A  cou-ETROiT  (  P.  angtisticoUis,  Schoen.  ). 
^vale-oblong  ;  noir,  à  squamtilea  ombrées  de  brun  ;  protho- 
31  étroit,  à  côtés  à  peine  arrondis ,  linéé  de  cendré  de  cha- 
'Jecôté;  élytres  évidemment  pouctuées-striées,  avec  les  côtés 
^(ieux  lignes  dorsales  d'un  cendré  blanchâtre  écailleux.Sîbérie. 
^Phytonome  blaireau  (  P.  melçs,  Schoen.  CurcuUo  mêles ^ 

ÈûiT.  ).  D'mi  noir  brun,  à  pubescence  cendrée;  antennes 
^jambes  ferrugineuses;  prothorax  orbiculé,  tri-linéé,  à  poi- 
lue d'un  bronzé  écailleux  ;  suture  des  élytres  postérieure- 
û«ût  variée,de  brun  et  de  blanc.  France. 

fHYToNOME  avAre  [P.  parcus,  Schoen.).  Ovale-oblong ; 
*oir,  couvert  de  sqnamules  d'un  cendré  blanchâtre;  antennes, 
«•^Ws,  tarses  et  sommet  des  élytres  ferrugineux;  prothorax 
^ilong,  à  côtés  peu  élargis;  bec  assez  court  et  un.peu  épais. 

^hytosomepp  nord  (P.  posUcuSy  Schoep^  ).  Noir,  à  pubes-  , 
J«nce  légère  et  cendrée  ;  antennes ,  jambes  et  sommet  des  ély- 
Jjs ferrugineux;  bec  asser court;  prothorax  orbiculé,  à  pot* 
^4'im  blanc  éwaicux.  Nord  de  l'Europe, 
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Phttonome  sans  parure  [Phytonomus  incompta  ^  ScBOSs-V 
Ovale-oblong  ;  noir,  à  pubescence  et  squamules  cendrées  ;  an- 
tennes et  jambes  ferrugineuses  ;  bec  assez  mince,  un  pealoog, 
canaliculé  vers  le  sommet;  protborax  assez  long, médiocrement 
élargi  et  arrondi,  tri-linéé;  élytres  obscurément  tachées <i< 
brun.  Portugal. 

Phttonome  dissemblable  (  P.  dissimilis,  Scroen.  ].  Aas 
court;  noir,  parsemé  de  sqaamules  d'un  laisant  méta)ii({«< 
antennes  et.  pieds  d'un  roux  testacé  ;  protborax  assest  courtt- 
ment  élargi ,  tri-linéé  ;  suture  des  élytres  blancbe  postérieQ^^ 
ment.  France.  ! 

Phytonome  bec-noir  (  p.  nigrirostris ,  Sghoen.  ).  D'un  noir 
de  poix  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  bec  médiocre, 
glabre  ;  protborax  assez  long;  aveC  trois  lignes  vertes  ;  élytrB 
à  squamules  vertes.  France. 

Phytonome  constant  (P.  comtàns,  Schokn.  ).  OTale-ob- 
long;  d'un  noir  brun  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé; 
bec  assez  court  ;  protborax  un  peu  long,  avec  trois  lignes  cui- 
vrées; élytres  assez  profondément  pouctuées-striées ,  variées 
de  squamules  cendrées,  un  peu  à  re^Aets  métalliques.  France. 

Phytonome  melarhynque  i  P.  melarf^nchus  y  Scbow-)' 
Oblong;  noir,  à  pubescence  pâle  ou  verdâtre  et  poils  bruns; 
antennes  et,  pieds  d'un  roux  testacé;  bec  arqué,  noirâtre', 
protborax  à  peine  linéé;  élytres  subtilement  ponctnées^striées 
Portugal.  .   '  » 

b.  Cotps  courtement  ovate. 

Phytonome  solitaire  (P.  désertas,  Schoeh.  ).  Bnin;p''>" 
thorax  bi-linèé  de  cendré;  élytres  avec  un  point  à  laJ)^^^ 
une  bande  ondulée  au  sommet,  cendrées.  Allefnagne. 

Phytonome  de  Vienne  (P.  Viennensis ,  Scho en.). Ovale; 
noir ,  à  squamules  d'un  brun  ombré  ;  antennes  testacées;  bec 
court,  très-arqué;  protborax  finement  granulé  et  à  gian(i\a- 
tion, écartée,  élargi  au  milieu,  obscurément  tri-linéé;  élytres 
grandes,  ponctuées  de  brun,  un  peu  acuminées  an  sommet. 
Autriche. 

Phytonome  du  Ctrte  (  P.  Cyrtus,  Schoen.  ).  Aptère;  noir  i 
à  squamules  serrées,  brunes;  prothorax  transversal,  à  coxM 
arrondis;  élytres  convexes,  bossues,  variéiss  die  lignes  altei^ 
nativement  blanches  et  brunes.  Autriche. 
•  Phytonome  pigeon  (P.  pa/um6anus,  Schoen.].  Aptère;  noir^ 
à  squaniules  serrées  et  brillantes  ;  prothoraz  presque  carré  ;j 


LES   RHYNCHOPMORES.    Fam.    ig.  l33 

ilytresnnpea  planes  à  la  base,  fasti^ées  postérieurement, 
rariées  alternativement  de  lignes  blanches  et  brunes.  Autriche. 

PhVtonome  de  la  sauge  {Plrylonomus  salviœ,  Schoen.)-  tJn 
>eu  ovalei  noir,  couvert  de  sqnamules  c(*un  brun  gris  ;  antennes 
l'un  roux  brun;  bec  médiocre,  arqué;  prothorâx  assez  long, 
ibscurémentcanaliculé  à  la  base  ;  élytres  profondément  ponc- 
uées-»triëes,  tachées  de  brun;  cuisses  un  peu  dentées.  Italie. 

pHYTOMOMB  DE  Gebler  (P.  QehleH,  Schoen.).  Oblong-ovale; 
loir,  à  sqnafionles  blanches" en  dessus;  prothorax  arrondi  de 
haque  côté^  varié  de  squamnles  blanches  et  fauves;  élytres 
l'un  fauve  écailleux,  les  intervalles  alternativement  blancs, 
achées  de  brun  ;  antennes  et  pieds  d'un  ferrugineux  obscur. 
Sibérie. 

PHYTONOIWE    PONCTOÉ    (  P.  ptncfflWw ,  SCHOEN.  ).    Noir,    ob- 

cur,  à  squamnles  grises;  bec  court;  prothorax  tri-linéé ,  un 
)eu  élargi  sur  l«s  côtés  ;  élytres  avec  des  séries  de  fascicules 
loirs.  France. 

pHYTONOME  FASCICULE  [  P ,  fasciculatus ^  ScHOEN.  ).  Noir, 
a«ciculë  serré  de  blanc  et  de  brttn ,  parsemé  de  petits  fais- 
:eaux  de  poils  noirâtres  ;  prothorax  transversal ,  à  côtés  ar- 
rondis  ;  élytre»avec  une  tache  lunulée  humérale  et  une  autre 
atéraie  plus  pâle.  France. 

Phytonome  a  cRiwiÈRE  (P.  cmtittts ,  ScnoEN.)  Un  peu  ovale; 
loir  ;  pubescent ,  à  sqnamules  grises  ;  antennes  et  jambes  d'un 
roux  brun;  prothorâx  convexe,  à  côtés  élargis,  obscurément 
tri-linéé;  élytres  ponctnèes-striées ,  à  points  rapprochés,  ob- 
scurcm^ent  marquées  de  points  bruns  et  écartés.  Midi  de  la 
France. 

pHYfOItOME    MARQUETÉ     (  P.  teSSellalUS ,    SCHOEN.  ).    tJn  pCU 

ovale  «  noir,  couvert  de  squamul^s  brunes  ;  antennes  et  tarses 
d'un  roux  ferrugineux;  prothorax  convexe,  grand,  à  peine 
linéëv  élytres  pouctnées-striées,  les  intervalles  alternativement 
marquetés  de  cendré  et  de  noir.  Allemagne.' 

Quarante-septième  (fenre.  Conlate  (Coniafus,   Germ.  ). 

Antennes  médiocres,  un  peu  minces  ;  les  1-2  articles  du  fa- 
nicule  un  peu  tbngs,  presque  obconiqiies,  le  second  plus  épais 
et  plus  long  ;  les  autres  courts,  tronqués  au  sommet,  un  peu 
serrés,  très-peu  plus  larges  graduellement;  ipassue  allongée, 
ovale,  étroite;  bec  de  moitié  plus  long  que  la  tête,  un  peu  cy- 
lindrique, déftéchi,  légèrement  courbé  ;  scrobe  presque  droit, 
non  profond ,  s'efFaçant  vers  le  bord  inférieur  des  yeux;  ceux- 

Entomologie,  tom^  3.  }i 
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ci  arrondis  ,  mêdiocrenient  proémiDenU  ;  prothorax  légère- 
ment  bi-sinaé  à  la  base,  à  côtés  un  peu  élai^isy  tronqué  w 
sommet,  convexe  en  dessus;  élytres  ovales-oblongaes,  à 
moitié  plus  larges  que  le  thorax  à  la  base  et  pres<jue  <ptat 
fois  plus  longues,  tronquées  à  la  base,  convexes  en  deansî' 
épaules  obtusément  angulées. 

CoNiATE  ou  Tamarix  (  Coniatus  Tamariscij  ScHOSiv.  ).  il* 
longé;  noir,  à  squamules  vertes  et  serrées;  bec  assesconit. 
testacé  au  sommet  ainsi  que  la  base  des  antennes  ;  prothonx 
assez  long,  convexe,  ayant  chacune  deux  zones  cuivra,  de$ 
taches  latérales  obliques  et  blanchâtres ,  et  des  lignes  étrdtes. 
irrégulières  et  noires  sur  le  disque.  Midi  de  l'Europe. 

CoNiATE  RECOUUPK  (  C.  repaiiduSy  ScHOEN.  Cut-culio  repandaSy 
i"  ÉDiT.  ).  Ohlong;  noir,  d'un  vert  écailleux  et  serré  en  des» 
sons;  bec  assez  court,  testacé  au  sommet;  antennes  testacècs; 
prothorax  assez  court ,  avec  deux  bandelettes  dorsales  larges, 
nues  et  noires;  élytres  nn  peu  fasciées  obliquement  de  blanc 
et  de  noir.  Italie. 

CoMATE  BRILLANT  (C.  splendiditlus ,  ScHOEN.).  Alloogé;  Dolr, 
à  squamules  vertes  et  serrées;  bec  assez  long,  testacé  ao  son)' 
met;  antennes  testacées;  prothorax  assez  long,    avec  deut 
bandelettes  noires  et  un  peu  obliques;  disque  des  âytres obli- 
quement fascié  de  noir  et  de  blanc.  Espagne. 

CONIATE    AGRÉABLE   (  C.    Sliavt's,    SCHOEN.  ).    ObloOg*,  ROÎr, 

d'un  vert  écailleux  en  dessous;  bec  assez  long,  testacé  an 
somitaet ,  ainsi  que  la  base  des  antennes;  prothorax  un  pcR 
transversal,  d'un  cendre  écailleux  en  dessus,  sans  taches  ;  ély- 
tres ayant  sur  le  disque  des  fascies  obliques  d'un  cendré  bl'»' 
châtre,  et  au  sommet  une  tache  d'nn  cuivré  écailleux.  Iulie> 

SECTION  DEUXIÈME.  —  Bec  infléchi^  se  logeant  dans  un  cswd  . 
I  de  la  poitrine. 

SIXIÈME  DIVISION.  Ies  BYRSOPSIDES. 
Bec  court,  infléchi;  prothoraîK  pliis  ou  moins  canalicute profrtrx" 
dément  en  dessous  pour  recevoir  le  bec;  ecusson  très'souvent 
■  nul;  tarses  le  plus  ordinairement  étroits  et  soyeux. 

Quaranie*troisième  genre.  Rçytirhin  (  Hhjrtirhinus ,  ScHOEK.}. 

Antennes  médiocres ,  un  peu  minces  ;  scape  en  massue ,  at- 
teignant les  yeux;  les  1-2  articles  du  funicule  assez  longs,  un 
peu  en  massue ,  les  3-6  assez  courts,  lenticulaires,  le  6*  plus 
épais,  un  peu  turbiné,  légèrement  appliqué  contre  Ja  inas^ 
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sue  :  celle-ci  ovale-oblongae  ;  bec  presque  le  double  plus  long 
qaelatéte,  un  peu  épais  ,  caréné  on  canaliculé,  inéj^al,  uu 
peu  arqué,  orné,  en  dessous  et  en  devant  des  yeux,  d'an  tuber- 
Gule  de  chaque  côté  ayant  souvent  la  forme  d  une  corne  ;  yeux 
ovales,  déprimés;  prothorax  un  peu  arrondi,  prolongé  ea 
avant  au  milieu,  à  lobes  latéraux  proéminents  près  des  yeux  : 
il  est  peu  profondément  canaliculé  en  dessous.  Point  d'écus- 
son;  élytres  ovales-oblongues  ;  tarses  un  peu  minces,  étroits, 
soyeux^  jamais  spongieux  en  dessous. 

Rhttirbin  NODIFRONt  (  Rhytirhinits  notiifron&i  Schoen.  ). 
Ova1e«oblong  ;  d'un  gris  écailleux  ;  front  bi-tuberculé  ;  bec  as- 
sez long,  large,  mais  peu  profondément  sillonné;  prothorax 
tubercule ,  sillonné ,  avec  une  profonde  impression  de  chaque 
côté,  les  côtés  anguleusement  agrandis  devant  le  milieu  ;  éiy^ 
très  obscurément  ponctnées-striées ,  les  intervalles  alternes 
znédiocjrement  élevés,  tubercules,  arrondis  an  sommet.  Es- 
pagne. 

RBTfiRHiN  cou-ÏMPBLiMÉ  (  R.  impressicoUts ,  ScHojSN.).  Ovale- 
ûblong  ;  un  peu  soyeux,  d'un  gris  écailleux;  afltennes  et  pieds 
d'un  brun  ferrugineux;  front  plan  ;  bec  canaliculé;  protho- 
rax sillonné  au  milieu,  creusé  de  deux  fossettes  de  chaque  côté, 
avec  les  côtés  un  peu  élargis  et  arrondis  ;  élytres  obscurément 
ponctuées-striées ,  obtûsément  arrondies  au  sommet ,  les  in- 
tervalles alternes  médiocrement  élevés.  Midi  de  la  France.  • 

PHALANGE  DEUXIEME.  Scrobes  presque  droits  ^  remontant 
vert  le  milieu  des  yeux  ;  scape  des  antennes  toujours  étendu 
jtuque  derrière  les  yeuar. 

SEPTIÈME  DIVISION.  Les  PHYLLOBIDES. 
^ec  courte  presque  horizontal,  un  peu  épais ,  souvent  un  peu  c^r- 
lindrique,  jamais  épaissi,  quelquefois  plan  en  dessus; corps 
allongé,  écussonni,  ailé;  épaules  obtûsément  ongulées. 

Quarante'neuvième  genre.  Phyllobib  {Pliyllobius  ,  ScRH.  ). 

Antennes  un  peu  longues ,  minces  ou  un  peu  fortes  ;  scape 
atteignant  presque  le  prothorax ,  sensiblement  épaissi  vers  le 
sommet ,  presque  droit  ;  les  deux  articles  basilaires  du  fuut- 
cule  un  peu  longs,  obconiques  ;  les  autres  assez  courts ,  obco- 
niques  ou  noueux;  massue  ovale-oblongue  ou  un  peu  ovée , 
acuminée  ;  bec  court,  légèrement  épais,  presque  cylindrique  ; 
scrobe  apical,  court,  caverneux;  yeux  latéraux,  arrondis, 
proéminents  ;  prothorax  presque  transversal ,  tronqué  à  la 
%ase  et  au  sommet ,  à  côtés  médiocrement  arrondis  un  peu 
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avant  le  sdxnmet,  transversalement  convexe  en  dessia,  réUeci 
antérieurement;  élytres  ohloDgaes,  presque  ovales,  un  feu 
plus  larges  au  milieu,  tronquées  à  la  base. 

A,  Jnteiines  déjmssant  la  base  du  thorax  ;  les  articles  V'  ^ 

fimicuie  obconiques. 

*  Caisses  dentées. 

Phyllobie  kperonnÉe  (  Phyllobius  calcaratus  ,  Scbokii.  Ck- 
cuUo  calcaratus^  i^  kdit.  ).  Oblongae  ;  noire,  un  pen  poilue, 
parsemée  de  squamules  piliforraes  cendrées  ;  anCeones  et  pieds 
roussatres  ;  prothorax  assez  étroit  en  devant ,  obscuréittent 
resserré  ;  écusson  semi-ovale,  arrondi  au  sommet.  France. 

Phtllobib  d'un  moi'r  VERDATREf  p.  alfovirevts ,  SCBOVU.]' 
Allongée  ;  noire ,  parsemée  d'une  j)uoescence  d'txn  cendré  ver- 
dâtre  \  pieds  d'un  roux  testacé;  genoux  et  tarses  noirs;  pro- 
thorax  assez  long,  à  peine  resserré  ;  écusson  triangulaire,  acu- 
miné.  France  orientale. 

Pbtllobie  du  poirier  (  P.  J^rif  Schoen.  CurcuUo  f^ri,  i" 
ÈoiT.  ).  Oblongue;  noire,  couverte  de  squamules  étroites  et 
d'un  vert  soyeux  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  fermgiueux  ; 
prothorax  court ,  profondément  resserré  en  devant,  truwver- 
salemeut  convexe  en  des&us  ;  écusson  triangulaire,  acnminé  au 
sommet.  Paris. 

Phyllobie  perroquet  (P.  psiilacinus ,  Schoen.  ).  D'un  vert 
ou  d'un  bleuécaillenx,  à  soies  brunes;  antennes,  base  des  cuis- 
ses, jambes  et  tarses  pâles;  pieds  antérieurs  velus  en  dedaik*; 
protborax  un  peu  globuleux  ;  élytres  cylindriques.  Saxe. 

Phyllobie  arrondie  (P.  gyratus,  Schoen.  ).  Ovale-«W*>- 
gne  ;  noire ,  couverte  de  squamules  courtes,  iléprinécs^  vertes 
et  luisantes  ;  milieu  des  aotennes  d'un  bmn  fetmgiaaa  ;  bec 
très-eourt ,  avec  une  impresnon  ;  élytres  pevctnées-fltfiëes,  un 
peu  acuminëes  eu  sommet.  Sibérie.    ' 

Phyllobie  obovalb  (  P*  obovatus,  Sghoen.  ).   Noire,  d^Ru 
vert  écailleux  ;  élytres  larges,  obovées,  crénées-striées  ;  cuisses 
dentées,  ainsi  que  le  sommet  de  la  jambe;  tarses  et  antennes 
testacès.  Sibérie  occi^lentale. 

Phyllobie  argentée  (  P.  arqentatuSf  Schoen.  ).  Obloogne  ; 
noire,  couverte  de  squamules  arrondies,  d'un  vert  argenté,  ei 
parsemée  de  poils  droits  ;  antennes  un  peu  épaisses  ;  jambes  et 
tarses  jaunâtres.  France. 

Phyllobie  oornes-tachèes  (  P.  macuUcomisy  Schoen.  ;• 
Oblongue  ;  noire ,  à  squamules  bleuâtres  et  quelques  poila 
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blases;  antennes  ferragineuses  ;  massue  et  scape  noirs  an  som- 
met ;  pieds  noirs,  et  tarses  bruns.  Allemagne. 

pHTLi-OBiE  OBLONGUE  (  Phyllobius  oblotigus ,  ScHOEN.).  Al- 
longée ,  étroite,  noire,  à  pubescence  cendrée  et  assez  longue  * 
antennes  et  pieds  roux  ;  élytres  d'un  ferrugineux  pâle ,  à  bord 
noir.  France. 

*  *  Cuisses  nautiques. 

■pHTLLOBii  DE  LA  nvÈCHE  (  P.  U^urinus,  ScHOEN:  ).  Ovale- 
allongée  ;  noire  ;  un  peu  pubescente ,  à  squamules  arrondies , 
vertes ,  liûsantes  ;  antennes  et  pieds  d'un  jaune  testacé  ;  bec 
très-cotirt;  protborax  transversal,  resserré  à  la  base  et  au 
sommet.'  Sibérie. 

Phtllobie  SOURIS  (P.  mus,  Schoen,  CurcuUomuSy  inédit.). 
Ovale-'allongée  ;  dessus  brun,  dessous  et  côtés  d'un  blanc  écail- 
leux  ;  antennes  et  pieds  testacé?  ;  bec  très-court ,  avec  une  im- 
pression ;  protborax  un  peu  cylindrique,  légèremc^nt  bi-sinué 
à  la  base  *,  élytres  finement  ponctuées-strîées.  Italie. 

Phyllobie  sinùée  (P.  sinuaiust  SchoeSï.).  Ovale-oblongue ; 
noire,  à  pubescence  brune,  et  squamules  serrées,  d'un  cendré 
blancJmtre  ;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle  ;  prothorax 
avec  une  tacbe  brune  écailleuse  sur  le  dos;  élytres  ayant  une 
bande  postérieure  sinuée  et  une  ligne  antérieure  d'un  brun 
écailleux.  Allemagne. 

B.  Antennes  ne  dépassant  pas  la  base  du  thorax;  les  3-7  articles 
dufunicule  courts ,  un  peu  noueux, 

a.  Cuisses  dentées. 

PHTÉxdBiE  DU  SOIR  (  P.  vespertinus ,  ScHOEN.  Curculio  vesper^ 
ténus  etfuhipest  i*^  éniT.  ).  Oblongue;  noire,  parsemée  de 
sqnamules  étroites  et  d'un  cuivreux  doré  ;  antennes  épaisses , 
testacées  ainsi  que  les  pieds  ;  écusson  d'un  blanc  écailleux  ; 
prothorax  beaucoup  plus  étroit  que  les  élytres,  surtout  en  de* 
vaot*  Ftai^ce. 

PHTCI.08IB  MUETTE  (  P.  mutus ,  Schoen.  ).  Oblongue;  noire, 
parsemée  de  sqnamules  étroites ,  d'un  cuivreux  doré;  antennes 
et  pieds  testacés  ;  prothorax  transversal ,  un  peu  plus  étroit 
que  les  élytres;  écusson  à  squamules  serrées.  Hollande. 

Phyixobïe  cendrée  (  P.  cinereus  ,  Schoen.  ]  Oblongue  ; 
noire,  pubescente,  parsemée  de  squamules  étroites  et  cendrées  ; 
antennes  et  pieds  ferrugineux  ;  massue  des. cuisses  brune  ;  bec 
canalicnlé  ;  prothc^ax  transversal ,  à  côtés  arrondis.  Silésie. 

Phtixobie  blanchâtre  (P.  incanus,  Schoen.  ).  Oblongue; 
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noire,  ooli  pubescente,  à  squamules  arrondies,  d'un  «endt^ 
blanchâtre,  serrée$*,  antennes  et  pieds  fermgineaz;  mastM 
des  cuisses  d'an  noirbcan;  prothoraz  tmnsvccsal,  dépriae, 
resseiïé  en  devant ,  à  côtés  arrondis  ;  bec  non  sillonné.  An- 
triche. 

Phtllobie  du  bouleau  (  Phyllobius  betuite,  ScaoEH,  ),  On- 
le-oblongue;  noire, couverte  de  squamules  arrondies  d'anTcA 
doré,  luisant ,  avec  des  poils  serrés  et  blanchâtres  ;  anteiutes, 
jambes  et  tarses  d'un  roux  testacé  \  bec  plus  étroit  que  ta  tête, 
canaliculé.  France. 

Phtllobie  cou-arrondi  (  P.  tereticolUs,  Schoen.  ),  Oblon- 
gue  ;  noire ,  couverte  de  squamules  arrondies  et  d'nn  vert  ar- 
genté, et  parsemée  de  poils  droits;  antennes  assez  menues, 
ferrugineuses  ainsi  que  les  jambes  et  les  tarses  ;  prothorax  à 
peine  élargi  sur  les  côtés,  un  peu  convexe  en  dessus.  Volhyiiie. 

PhYLLOBIE  a  cou  CYLINDRIQUE  (  P.  CylindricoUis  ,  SCHOEN.  ). 

Ôblongue;  noire,  un  peu  pubescente,. cou  verte  de  squamulrs 
arrondies,  d'un  cendré  verdâtre;  antennes  assez  courtes,  d'on 
brun  ferrugineux  ainsi  que  les  tarses  ;  bec  canaliculé;  protho- 
rax à  côtés  à  peine  élargis.  Midi  de  la  Russie.  ' 

6.  Cuisses  mutiques. 

PÀYLLOBiE  UNIFORME  (P.  uniformis ,  ScHOEN.).  Assez  coorte; 
noire,  couverte  de  squamules  opaques,  d'on  vert  pâle;  an- 
tennes un  peu  épaisses  ;  jambes  et  tarses  testacés  ;  bec  médio* 
cre.  France.         , 

Phyllobie  des  FRurrs  {^P.pomonœ^  Schobit.  ).  D*un  vert 
écailleux  ;  antennes  et  jambes  ferrugineuses  ;  prothotax  trans- 
versal ,  étroit  au  sommet  ;  abdomen  oouvert  de  squamules mt- 
rées.  France. 

Phyllobie  ailes -cendrées  (  P.  cinereipennis ,   ScioiR*  )• 
Oblongue  ;  noire,  opaque,  un  peu  déprimée  ;  antennesi  jas^^ 
et  tarses  ferrugineux;  prothorax  très-court,  transversM \  ély* 
très  ponctuées'-striées,  couvertes  de  squamules  cendrées  et  ser- 
irées  ;  bec  très-court.  Crimée. 

Phyllobie  a  cuu  vert  (P.  viridicollis,  Schobn.).  Noire,  Iui> 
santé  ;  aotebnes  un  peu  épaisses  ;  jambes  et  tarses  ferrugi- 
neux; côtés  du  prothotax  d'un  vert  écailleux,  ainsi  que  l<i 
poitrine.  France.  ■    • 

Phyllobie  bec-sillonmé  (  P.  sulciroslris^  Scnotii.  ).  Ovale- 
oblongiie;  noire,  parsemée  de  sqnaroules  serrées  d'na  cen- 
dré bUnchâtre  ;  antennes  et  pieds   d'un  roux  teU^çé  i  her 
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arge^  sîlloppé  ;  prothorax  à  côtés  arroadû ,  presque  plan  en 
iessus  ^  élyt^es  fiaement  poactuées-sthées.  Volhynîe. 
HUITIEME  DIVISION.  Ldss  CYCLOMYDE^. 

iec  tX>9^*^9  P^*'^  '^  mûins  épais,  un  peu  koriijontal  ùwéiflêckin 
siya-vcrU  presque  t^lindrûfue ,  tfuelcjuefois  un  peu  angulé  vers 
ic  ,90^ivtet,*  corps  un  peu  ovakf  aptère;  épaulée  arrondies  ou 
ohtuses. 

Cinquanlieme  genre.  Ptoqûe  (  Ptochùs ,  Scan.  ). 
AiitôziDes  longues,  ud  peu  Fortes;  scape  atteignant  le  pro- 
^aTa^s  ^^  peu  linéaire,  presque  droit  ;  les  deux  articles  basi- 
laires  du  funicule  assez  longs  »  obconiques  :  8-7  courts,  légè- 
rement tronqués  au  sommet ,  un  peu  resserrés  ;  massue  ovale- 
obloug*!®»  acuminée;  bec  très^court,  contiguà  la  tête,  épais, 
presque  plan  en  dessus,  profondément  échaucré  au  sommet; 
îcrobe  apical,  court;  fratnt  large  ,  souvent  convexe;  yeux  la- 
tèraux»  arrondis,  mêdiotrenpent  proéminents;  prothoral  très- 
court  âLAUB  le  plus  grand  nombre,  tronqué  à  la  base  et  au 
sommet,  avec  les  côtés  le  plus  souvent  un  peu  arrondis;  écus- 
son  très-menu ,  à  peine  visible  ;  élytres  ovales-oblongues ,  troB- 
aaées  à  la  base,  médiocrement  convexes  en  dessus. 

pToQUE  COCHON  [P tochus porceUus ,^cuoKii.).  Ovale-pbloDg  ; 
soir  poilu  et  à  squamules  serrées  et  crétacées  ;  les  2-3  articles 
des  anlenn^s  de  moitié  plus  longs;  prothorax  presque  cylin- 
driovie  ,  obscurément  bi-linéé  de  brun;  élytres  très-finement 
ponctttées-striées ,  ayant  des  séries  de  soie. 

FroCtDE  soYEiTX  {  P.  setosus,  Sciioen.  ).  Ovale-oblong  ;  noir, 
poilu  et  à  squamules  serrées  et  crétacées;  les  2-3  articles  des 
smteunes  d  une  longueur  égale  ;  pfothorax  presque  cylindri(|ue, 
obscarémeat  bi-linéé  de  brun  ;  élytres  très-fiaemônt  ponctuees- 

striées.  Caucase.  .  , 

Ptoque  perdrix  (  p.  perdrix,  Sghoen.  ).  Ovale-allongé; 
noit  à  sqa^mules  variées  d'ombré  et  de  blanchâtre  ;  front  lé- 
eèrement  eanaliculé  ;  bec  avec  une  impression  à  la  base  ;  pro- 
thorax très-court,  à  points  écartés,  tri-linèé;  élytres  i^guUè- 
nsmeat  ponctuées-striées ,  à  soies  en  séries.  Caucase. 

pTOQ^B  pÈPORTÉ  (  P.  deportatus ,  Scaoen.  ).  Ovale  ;  à  squa- 
niules  serrêfcs.et  brunes  ;  antennes. et  pieds  d'un  brun  ferrugi- 
neux •  bec. obscurément  sillonné;  prothorax  court,  transversal, 
à  points  écartés;  élytres  finement  po'uctuées-striées,  à  soles 
l)lanchâtpes  et  en  séries.  Sibéi^ie. 

ProQVfi  f4EOS»ao0X  (  P»  ri^peSi  Schoe».  )»  Obloôg  \  i^oit , 
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luisant,  parsemé  desquamules  rares  et  cendrées;  autennset 
pieds  d'un  roux  ferrugineux  ;  bec  étroitement  caréné  à  b  Jmsc; 
protkorax  transversal,  profondément  ponelué;  élytics  (ii$- 
tinctement  ponctuées*striées,  les  intervalles  convexes,  ûiose. 

Ftoqub  a  deux  taches  [Ptoclius  6i5i^nattcs,  ScBOBN.).0Tile*, 
brun,  à  squamules  serrées  et  cendrées;  antennes  et  pieds tEà- 
tacés  ;  tête  et  bec  très-rugneax*ponctués  ;  prothorax  rêtnci 
postérieurement,  finement  rogueux-ponctué  ;  élytres  ovales, 
ponctuées-striées ,  avec  uue  tache  brune  de  cbaqae  côté,  et  de^ 
soies  en  séries.  Hongrie. 

Ptoqde  un  FED  TACHÉ  (  P.  subsigtiatus ,  ScHOEN.  ).  PrcsquÉ 
ovale  ;  couvert  de  squamules  d'un  cendré  blanchâtre  ;aDteoneï 
et  pieds  d'un  roux  testacé;  bec  plan  en  dessus  ;  prothorax  pres- 
que cylindrique,  rembruni  sur  le  dos. ;  élytres  ponctoèes- 
striées,  à  bandes  brunes.  Crimée. 

dnqaante'unième genre.  Tnkcai pulÉe {Trachyphlœus ^  Germ.. 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  épaisses;  scape  épais,  attei- 
gnant presque  le  prothorax ,  et  sensiblement  épaissi  vers  U 
sommet  ;  les  deux  articles  basilaires  du  fuiiicule  courteoient 
obconiques ,  le  premier  un  peu  épais  :  les  3-7  très-courts, 
transversaux,  uu  peu  serrés;  massue  petite,  ovale  ;  bec  de  la 
longueur  de  la  tête,  un  peu  défléchi,  linéaire,  presque  plan 
en  dessus,  échancré  triangulairement  au  sommet,  un  peuéle^e 
sur  le  bord  ;  scrobe  allongé,  presque  droit,  profond >  yeux  la- 
téraux, arrondis,  un  peu  déprimés;  prothoprax  transveisii, 
troiiqué  à  la  base  et  au  sommet,  plus  étroit  en  devant  ;  éfO'^ 
son  nul  ;  élytres  grandes,  counées,  courtement  ovales,  nû^io- 
crement  convexes  en  dessusi 

Trachyphlée  ventrue  {Trachyphlœus  ventricosits ,  Sctots.), 
Bec  sillonné  ;  corps  varié  de  gris  et  de  brun  ;  prothont  cana- 
liculé;  élytres  sillonnées ,  à  soies  courtes.  Hongrie. 

Trachyphlèe  rude  (  T.  scabriculus,  Schoen.  Curculio  stM" 
bricutus,  i^  éoiT.)  Ovale;  noire,  à  squamules  serrées  et  bru- 
nes; antennes  et  pieds  d'un  brun  ferrugineux;  prothorax asseï 
large,  inégalement  caualiculé  ainsi  que  le  bec;  élytres  mûri* 
quées,  à  écailles  blanches,  dressées  et  en  séries.  France. 

Trachyphlée  icAiLLEUSE  (  T.  squainosus ,  ScBOBN.  ).  Ovale; 
noire,  à  squamules  cendrées  et  serrées.,  avec  quelques  siûes 
rares  et  blanches;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun  ;  protho- 
rax caualiculé,  à  côtés  uu  peu  creusés  jeu  fossette.  Allemagne. 

Trachyphlée  ai^stée  (  T.  aristatuf,  Schoen.  ).  Ovale:  d'un 
roux  brun  ;  antennes ,  élytres  et  pieds  blanchâtres  ;  corps  cou- 
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rert  d'kailles  drtssées  et  blauchâcreK;  bec  et  piothorax  caoa- 

iculés.  Suède. 

Traghyphlcb  soyeuse  (  Tradiyphlœus  seiariust  Schqkn.  ). 
3vaie;  d'aa  bran  de  poix,  couverte  de  iiqaamnles  bruoes  et 
:endrée»,  partout  hérissée  de  soies  redressées  et  cendrées  ;  an- 
tennes insérées  au  miliea  du  scrobe  ;  pieds  d'au  roux  brun;  bec 
et  prothorax  canaliculés.  Allemagne. 

Trachtpulée  ÉCAK.LEUSE  {J', s^uamuUuus,  $GH0EN.)*  Ovale  ; 
d'aa  roux  bran  ;  sommet  des  antennes,  élytres  et  pieds  ferru- 
gineux; prothorax  assez  loog,  peu  élargi,  à  peiûe  canaliculé; 
élytres  à  soies  serrées  et  blaochâtres.  Paris. 

Trachtphlèe  spinimane  (t.  spinimanus,  Schoen.).  Ovale  ; 
noire,  couverte  d'un  duvet  d'un  brun  cendré,  et  parsemé  de 
squamules  rares,  redressées,  d'un  cendré  blanchâtre  ;  antennes 
et  pieds  ferrugineux  ;  prothorax  un  peu  canaliculé  ;  jambes  an- 
térieures bidéntées  vers  le  soinmet  à  l'extérieur.  France. 

Trachyphlée  alternante  (2";  allernans,  Schoen.)-  Ovale; 
brune,  couverte  partout  d*une  poussière  crustacée  d'un  cendré 
jaunâtre;  antennes  et  pieds  obscurément  testacés;  bec  à  peine 
sillonné  ;  intervalles  ues  élytres  alternativement  un  peu  plus 
élevés,  avec  des  séries  de  soies  écartées.  Paris. 

Tbachtphlêe  digitale  (T.  digltalis,  Schoen.).  Assez  courte  ; 
ovale,  couverte  d'un  duvet  cendrée;  antennes  et  pieds  ferrugî- 
neux;  prothorax  dcprîràé,  à  peine  canaliculé;  jambes  anté- 
ïieures  armées  extérieuremeut  de  deux  épines  assez  longues  et 
aigafts.  Suède. 

Trachtphlèe  laineuse  (T.  lanuginostts,  Schoen.).  Ovale; 
*ïO|rt,  incrustée  de  brun,  parsemée  de  soies  rares,  raides,blan- 
cnâtres;  antennes  et  pieds  bruns;  élytres  très-obscurément 
ponctuées-striées  ;  jambes  antérieures  armées,  vers  leur  som- 
Diet,  de  deux  épines  aiguës.  Podolie. 

Trachyphlêe  hérissée  (  T.  horrens  ,  Schoen.  ).  Ovale- 
oMongne;  noire,  à  squamules  et  soies  cendrées;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  brun  ;  bec  canaliculé  ;  prothôrax  assez  étroit, 
*gal;  élytres  régulièrementponctuées-striées.  Espagne. 

Antennes  médiocres,  menues  ou  assez  fortes  ;  scape  presque 
m*  long  que  la  tête,  plus  ou  moins  courbé,  épaissi  vers  le 
«ommet;  les  1-2  articles  du  funicule  courtement  obconiques, 
«  second  nn  peu  plus  long  et  plus  épais ,  les  3-7  noueux  ;  mas- 
^« ovale;  bec  court,  plus  étroit  que  la  tête,  avec  une  impres- 
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aiou  an  pen  triangalaire  vers  le  sommet,  dans  le  p4<^l 
nombre,  presque  plane  dans  quelques-uns  ;  scrobe  court,  w^ 
courbé  ;  yeni  arrondis,  convexes,  petits;  prothorai court» 
oblong,  tronqué  à  la  base  et  au  sommet  ;  écussoa  nnl  dm*''' 
plus  grand  nombre,  triangntaire  et  petit  dans  quelques-oi'< 
élytres  grandes,  courtes  ou  ovales-obîongues,  très^€(mTei0<* 
dessus. 

*  Corps  un  peu  arrondi;  point  ^ecusson. 
Omias  grenaille  {Omias  seminulum,  ScBOEN.CurcuUosem- 
nulum,  i"  ÉDiT.).  Courteraent  ovale  ;  d'un  noir  bronié  obscur 
en  dessus,  parsemé  d'une  pubesceuce  cendrée  et  déprimée, 
couvert  eu  dessous  de  squamules  d'an  vert  doré;  base  de 
antennes  rousse  ;.  prothorax  très-court,  rugueux-ponctué  ;  ély- 
tres globuleuses ,  profondément  ponctuées-sCriées ,  avec  nn* 
tache  scutellaire  d'un  blanc  écailleux  ;  cuisses  postérieures  ai- 
gument  dentées.  Hongrie. 

Omias  ramassé  (O.  glomeialiis,ScBOEH.).  Courtemeotoval*' 
noir,  parsemé  de  quelques  squamules  d'un  vert  ai^genté;  WJ« 
des  antennes  et  jambes  d'un  roux  brun  ;  tête  profondénjeni 
ponctuée;  bec  large,  avec  une  légère  impression;  ^rotbonï 
très-court;  élytres  globuleuses,  d'un  noir  bleuâtre,  ipio^j^^ 
ment  ponctuées-striées  ;  cuisses  postérieures  mutiqueS' C"®*^' 
Omias  GLOBOLEux  {O.globosus,  ScHOEN.).Courtementofa''f' 
noir,  un  peu  luisant,  à  pubesceuce  rare  et  cendrée  ;i«s<'*'' 
antennes  ferrugineuse  ;  bec  assez  large,  avec  une  large  imp**" 
sion  en  devant;  protborax  très-court,  pointillé  ;  «'ï^'^Jmi 
buleuses ,  profondément  ponctuées-striées,  à  points  u»  f**^ 
écartés;  cuisses  postérieures  dentées.  Caucase. 

Omias  arrondi  (  O  roiundatus,  Schoen.).  Ovale  ;  d'*."^! 
bronzé,  un  peu  luisant,  parsemé  d'une  pubescence  iif^ 
et  cendrée;  antennes  et  jambes  ferrugineuses;  bec  asjtfetioi , 
avec  une  impression  longitudinale  en  dessus,  à  points  »Pff' 
chés;  prothorax  court ,  finement  pointillé,  à  points  rappro<^?'|*' 
élytres  globuleuses,  profondément  ponctuées-striées ,  co*^^ 
mutiques.  Podolie. 

Omias  pieds-rocx  (  O.  rujipes,  Schoen.).  Ovale;  noir»  g'*' 
bre,  luisant  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  ferrugineux  ;  p'<|'''*^ 
rax  obscurément  ponctué  j  élytres  ovales ,  fioemeat  striéft* 
ponctuées.  Volhynie. 

Omias  col-roux  (O.  nificotlis,  Schoen.).  Un  peu  owlei 
ferrugineux,  parsemé  d'une  pubescence  pâle  ;  antennes  et  pie<» 
plus  pâles  ;  front  creusé  ;  bec  assez  large,  avec  une  impression 
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en  dessus ,  visiblement  pointillé  ;  protborax  d'un  bmn  ferru- 
pîiieuz,  un  peu  convexe  en  dessus,  à  points  profonds  et  assea 
nombreux,  les  eôtés. médiocrement  élargis  et  arrondis;  ély- 
tres  ovales,  profondément  ponctuées-striées  ;  cuiâses  antérieu- 
res obscurément  dentées.  Allemagne. 

Omias  délicat  (  Omias  mollinus,  Schoen.).  Ovale  ;  brun;  àU'- 
ten^nes  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  tête  obscurément  pointillée  ; 
■vcrtex  presque  lisse  ;  protHora'x  à  points  peu  nombreux  ;  ély- 
tres  de  couleur  marron,  profondément  ponctuées-striées,  à 
soies  blanches.  Allemagne. 

Omias  pieds-grêles  (O.  gracilipesy  Schoen.).  Un  peu  ovale; 
d'un  testacé  pâle;  tète  et  bec  pointillés, à  ponctuation  très-ser- 
rée; antennes  un  peu  épaisses;  scape  très-courbé;  prothorax 
court,  transversal,  assez  étroit  en  devant,  élargi  et  arrondi 
derrière  son  milieu,  obscurément  rugueux-ponctué  très-serré  ; 
él  y  très  ovales,  profondément  pQnctuées-strjiées,un^pen  soyeuses  ; 
caisses  mutiques,  peu  en  massue.  Allemagne. 

Omias  velu  (0.  hirsutulus^  Schoen.).  D'un  noir  bran;  pu-> 
bescent;  antennes  et  pieds  d'un'  testacé  pâle;  élytres  globu- 
leuses, hispides,  profondément  ponctuées-striées;  prothorajc 
étroit,  non  canaliculé  ;  bec  non  canalic^lé.  Ndrd  de  l'Europe.. 
*  *  Corps  ovale^bhng  ;  un  écusson 

Omias  piens-BRtiNs  (O.  brannipes,  Schoen.).  Ovalc-oblong ; 
d'un  brun  de  poix,  an  peu  luisant,  parsemé  d'une  pubescence 
rare  et  pâle;  antennes  et  pieds  téstacès;  bée  élargi  au  sommet, 
avec  une  impression  en  dessus,  obscurément  pointillé  ;  protho- 
rax un  peu  convexe  en  dessus,  profondément  ponctué,  à  points 
écartés,  les  côtés  médiocrement  élargis  et  arrondis;  élytres 
ovales,  profondément  ponctuées-striées.  France. 

Omias  mollicome  (  O,  moUicomus  ,  Schoen.  ).  Ovale- 
oblong;  d'un  roux  châtain,  un  peu  luisant,  parsemé  de  pu- 
bescence blanche  ;  antennes  et  pieds  plus  pâles  ;  bec  avec  une 
impression  au  sommet,  obscurément  pointillé;  prothorax  un 
pea  convexe  en  dessus,  à  points  écartés  sur  le  dos,  nombreux 
sur  les  côtés  ;  côtés  médiocrement  élargis  ;  élytres  profondé- 
ment ponctuées-striées.  Saxe.  v 

Omias  pellucide  (O.  pelluciduSy  Schoen.).  Ovale-oblong ; 
bran,  luisant,  parsemé  d'une  pubescence  cendrée;  antennes  et 
pieds  d'un  roax  ferrugineux;  bec  avec  une  impression,  visible- 
ment ponctué  et  à  points  rapprochés;  prothorax  un  peu  con- 
-vexe  en  dessus,  à  points  proft)nds  et  assez  nombreux,  avec  les 
côtés  élargis  ;  élytres  profondément  ponctuées-striées;  France, 
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Omias  iNDiGENT(Omifl5mrf»5en5,ScHOEN.).Ovale-oblong  i'uR 
bron  luisant,  parsemé  d'une  pubescence  cendrée  ;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  "ferrugineux;  bec  plan  dessus,  profondément 
striôlé-rugueux  ;  prothorax,  un  peu  convexe,  à  points  rade*  rf 
très-nombreux,  les  côtés  élargis;  éfytres  profofl dément pooc* 
tuées-s triées.  Portugal. 

Omias  joli  (O.  concifinuSf  Scïioen.).  Oblbng-,  bratt  luisaji'i 
parsemé  d*une  pubescence  cendrée  ;  antennes  et  pieds  aiti 
roux  testacé;  bec  assez  proFondéroent  ponctué,  avec  um  im- 
pression profonde  au  sommet  ;  prothorax  un  peu  conveie,  » 
points  nombreux,  leseôtés  médiocrement  élargis;  étytres  pro- 
fondément ponctuées-striéés.  Midi  de  la  France. 

Omias  petit  (  0.  parvuRis^  Schoen  ).  Oblong  ;  d'un  roux  brun. 
parsemé  d'une  pubescence  cendrée  ;  antennes  et  pieds  a  un 
roux  ferrugineux  pâle  ;  bec  sans  impression,  un  peuragueni; 
prothorax  assez  étroit,  à  points  nombreux  et  peu  profonds i 
élytres  peu  profondément  ponctnées-striées.  lUyrie. 

Cinquante-troisième  genre,  PÈkitèle  {PerileU{S,  GeRS*)' 

Aat«nneg  assez  longues,  un  peu  fortes  ;  scape  plus  Iod^*!?* 
la  té^,  presque  linéaire,  un  peâ  épaissi;  les  1-2  articles^"'"' 
nicule  assez  longs»  ol^coniqnes ,  les  3-7  plus  (Courts,  ^  ^ 
turbines  ou  }enticulalri>.s,  souvent  resserrés;  massue  Çï**l* 
ovale,  acumiuèe.Bec  àpeine  plus  iong  que  la  tête  ei  un  p^P  .^ 
étroit,  pres<jue  plan  en  dessus;  serobe  presque  en  desiii^t^P 
cal ,  oblong ,  an  peu  large»  profond;  pterygium  sfXA^^'^^ 
peu   dîvariqué;  mandibules  légèrement  saillantes ,  o'I'^'^' 
épaisses,  tronquées  au  sommet,  sans  dentelure  ;  y^"*''^*^! 
arrondis,  un  peu  convexes  ;  prûthorax  court,  tronqué  ^  '"v^ 
et  au  sommot,  rétréci  en  avant,  à  côtés  légèrement  arrûf'  ♦ 
élytres  presque  ovales^  légèrejoçntéchancrées  à  l&^^T^^ 
les  arrondies,  très~élvgies  derrière  les  épaules,  étcoil^^ 
leur  sommet,  un  peu  convexes  sur  le  dos  en  av«nt*  |^ 

PÉRITÈLE GKis[Peritelusgnseu^ Schoem.).  O vale-oblong» "   • 
à  sqnamules  brunes  et  serrées,  un  peu  variées  de  blao^,  . 
de  cendré;  antennes  et  pieds  d'un  roux  brun;  frootw^*'  ' 
élytres  finement  ponctuées-«triéeç.  France.  .     -^ 

PÉRITÈLE  xÈCBSSAJBE  {P ^ necessariuSi  SciïoEN.).Ailo»tf*j,vlj 
à  squamules  blanchâtres;  antennes  assez  épaisses,  5^.**     •  ,ts 
ainsi  que  les  pieds;  prothorax  étroitement  cai«û«f  *  P^.L 
épars;  élytres  assez  longues,  peu  coïkyfffj^,  poucW^*^*^ 
les  poi&ts  OD  peu  écwiés.  FrftBce. 
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PÉRiTàus  Maiii.ini  {Perksim  fauUiiarU^  ScaoEH.).  Un  ma 
7aie;  noir,  à  squamules  brimes  et  serrées,  variées  de  blancoâ- 
re  et  de  cendré  ;  bec  caDaliculé  ;  aatennes  et  pieds  d'un  roux 
irrugineoi;  élytres  fioemeut  ponctuées-striées,  très-variées  de 
lanc.  Hongrie. 

PÈaiTÈLE  NUISIBLE  (P.  nox^uSy  ScHOKN.)' Ovsle;  noir;  cou- 
ert  de  squamules  brunes  en  dessus  ;  antennes  et  pieds  d'un 
OUI  tflslacé;  bde  assez  étroit,  non  canalicnié;  antennes  asicac 
oogues,  les  articles  2-3  allongés  ;  protboraz  profondément 
vgueax-ponctaé,  avec  une  étroite  li^e  dorsale  et  les  cètéà  on 
>eu  argentés-écailleux;  élytres  fiaemei^  ponctuëcs^striées,  ta^ 
bées  detianehâtre.  Italie. 

PÈRiTÈLE  VIEUX  (P.  smex,  ScKOBN.).  Ovale;  noir,  couvert 
ie  squamnles,  grises  et  unicôlores  ;  antennes  et  pieds  d'an 
OUI  ferragineni;  bec  assez  étroit,  non  canaliculé;  «ntennee 
issez  menues.;  massue  ovale;  prothoraz à  points  serrés;  élytres 

inement  ponctuées*striées,  les  intervalks  soyenx.  Midi  de  In 

France. 

PéaiTàti  LvecoGliAMME  (  p.  kueogrammuÈ^  Scanm).  Gris,  à 
quamules  serrées;  antennes  et  pieds  d'un  brun  obscar;  ély» 
^65  finement  pooctuées-striées,  liuéée&de  blaùç»  Saxe. 

^^^nte^uatrième  genteXtkfàXOçà^M  {laparoceruSy  Schoen.). 

Antennes  longues,  minces;  tcape  en  massue ,  un  peu  plus 
'^^ que  la  tête;  les  articles  1-2  du  faniculè  un  peu  longs,  le& 
^'7  succes^vement  un  peu  plus  longs,  tous  obconiques  ;  massue 
oblongue;  bec  assesï  caurt,  presque  contigu  à  I.1  tête ,  un  pett 
piAQ  en  des^Sf  profondément  et  triangulaireinent  échancré  au 
sonunet'  scrobe  obloug,  large;  yeux  un  peu  arrondis,  médio- 
^'f  émeut  proéminents;  prothôrax  tronque  à  la  base  et  ausom- 
^i  avec  les  côtés  également  élargis  et  arrondis;  écusson  dis- 
|iQct,  obtusëment  trigone  ;  élytres  ovalesroblongues,  tronquées 
^  la  base,  çony«xes  en  dessus,  non  étroitement  appliquées  au 
prothorax.  .  rr  1 

*'*fAiU)claç  MORio  {iMparocerus  motio,  Schoen.).  Ovalc- 
obloug.d'oQ  noir  brun»  à  pubesceaee  fine  et  cendrée  ;  anten- 
Btttostacée».  Portugal. 

LiPAROGÈREBnui«||^.  ^t'ceus, ScHOEN.)^  Ovalc-obloug ,  beatt- 
^^  pins  petit  que  le  précédent  ;  brun,  un  peu  luisant  ;  bec, 
Qteuacs  et  pieds  d'm^  roux  -ferrugineux.  Portugal. 

«WJviiMB  wvisioN.  Lb9  OTIORHYNGHIDES. 
^  w«  peueeuH,  uàst»  épais,  pmefft^  kêrixonUd,  éUaié  et  épai^i 
fintomofoyw,  ton«  a,  *2. 


jd^Q  LES    COLEOPTERES.    OAORË   V- 

au  sommeiy  presque  pian  en  dessus  ;  ptefygium  apkal  é- 
variqué. 
Subdivision  première.  Prothorax  non  lobé  derrière  les  yas; 

corps  aptère. 

Cinquante-cinquième  genre.;  Otiorhtnque  (Otiorhynchui^ 

Germ.)* 
'  ÂDteniies  longues^  très-souvent  un  peu  minces,  raremeni 
fortes;  scape  surpassant  les  yeux,  en  massue  au  sommet,  oo 
sensiblement  épaissi;  les  1-2  articles  dufunicule  un  peu  longs, 
obconiques»  les  3-7  plus  coui^s,  obconiques,  turbines, oukntictt- 
laires;  massue  ovale  ou  ovale-oblongue  ;  bec  souvent  pins  looç 
que  la  tète,  épaissi  et  dilaté  au  sommet;  scrobe  court,  large; 
yeux  arrondis,  peu  convexes;  prothorax  tronqué  antérieure- 
;zient  et  postérieurement,  ayec  les  côtés  élar(;is  et  arrondis  ao 
milieu,  plus  étroit  en  devant» convexe  en  dessus  ;  écusson  petit, 
triangulaire,  peu  apparent;  ély.tres  très-souvent  uu  peu  ovales, 
quelquefois  ovales-allongées,  à  peine  plus  larges  que  le  protho- 
rax à  leur,  ba«^  convexes  en  dessus,  quelquefois  un  peu  places 
sur  le  dos» 

A.  Les  4-S  articles  des  antennes  assez  longs,  obconiques;  fMSSue 

obhngue,  irès^troite* 

a..  Cuisses  mutiques. 

OtiORHYNQUE  de  Raguse  (  Otiorhynchus  Bagusensfs, 
ScHOEN.).  Un  pea  ovale;  noir ,  parsemé  de  squamules  serrê«> 
arrondies  et  crétacées  ;  antennes  noires  ;  bec  caréné;  proU* 
rax  et  élytres  plans  en  dessus,  à  granulations  ëparseSjcM^* 
ëlytre  un  peu  acujnainée  au  somn^et  ;  cuisses  épaissies,  ft""?' 
nenses.  Dalmatie.  . 

Otiorhynque  de  Goerz  (  0.  Goerzènsis,  Schoen.  ).  FJ»P"' 
que;  noir,  à  squamules  rares  et  crétacées;  cuisses  épa^»ie$, 
rousses;  prothorax  et  élytres  assez  convexes,  à  grannlatioos 
trés-serrées  ;  chaque  é]y tre  arrondie  au  sommet.  Autriche. 

Otiortiynque  plan  (  O.  planatiiSj  Schoen.  Curculio  plam(«s, 
1"  ÈDiT.).  Elliptique;,  noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée; 
cuisses  en  massue,  rousses;  prothorax  convexe,  rugueux,  a 
granulation  très-serrée  ;  élytres  ponctuées-striées ,  les  in'*''' 
-valles  avec  des  séries  de  tubercules  :  elles  sont  planes  posté- 
rieurement, un  peu  tronquées  au  sommet  et  calleuses.  Italie- 

Otiorhynque  a  queue  (  0.  caudatusy  Schoen.  ).  Elliptique; 
noyr ,  ^  squamules  dorées  et  éparses  ;  protborax  et  élytres  ^* 
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luléa  sans  ordre,  finement  et  très-serrés  ;  élytres  déprimées 
postérieurement,  chacune  un  peu  aCMmiiiée  au  sommet,  av€C 
ie  longs  poils.  Italie. 

Otiorhtnqub'  des  Ptoénées  (  Oliorhynchus  Pyrenœus , 
ScHOEN.).  Ovale-allongé  ;  noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée; 
antennes  et{>ieds  d'un  ferrugineux  obscur;  prothorax  oblong, 
tubercnlé  serré  ;  élytres  striées-ponctuées ,  les  points  éeartés, 
et  les  intervalles  rugueux.  Pyrénées. 

Otioahtnqve  des  sables  (O.  sabulosusy  Schsen.).  Ovals- 
oblong  ;  noir ,  à  pubescence  grise  ;  cuisses  d'un  roux  brun  ; 
prothorax  finement  àtutacé  ;  élytres  sillonnées-ponctaées ,  dé- 
primées postérieurement ,  les  intervalles  rugueux-tubercules , 
chacune  un  peu  acuminée  au  sommet,  parsemées  de  squsfr- 
mules  à  reflets  dorés.  Hongrie. 

OTioRHYNQirs  sovpRÉ  (O.  sulphurifety  Scroen.).  Elliptique  ; 
noir,  à  pubescence  fine  et  d'un  jaune  de  souh'e  ;  prothorax  con- 
vexe ,  à  granulations  serrées  ;  élytres  très-obscnr^ent  ponc- 
tuéés-6triées,,les  intervalles  verruqueux,  rugueux,  chacune 
acuminée  au  sommet.  Italie. 

OnoRHTNQUE  DE  LA  Garinthie  (  O.  CarinthiocuSf  Sghoen.). 
A/a/,  noir,  granulé-rugueux,  à  pubescence  grise  ;  proihorax 
convexe,  oblong; élytres  allongées ,  un  peu  ovales,  fastigiées 
postérieurement,  acuminées  au  sommet.  Fem.  de  moitié  plus 
grande ,  et  surtout  plus  épaisse.  Italie. 

OnoRHTNQUE  A  LON&«ou  (  O.  longicoilts,  ScHOEN.  ).  Ovale- 
allongé  ;  noir,  à  pubescence  grise,  finement  granulé-rugueux  ; 
protfaorax  oblong,  convexe;  élytres  ovales-allongées,  fastigiées 
postérieurement,  chacune  acuminée  au  sommet  dans  le  mâle. 
Autriche. 

Otiorhtnque  PIEDS -emplumês  (  o.  plumipes,  Sghoen.). 
Ovale ,  convexe  ;  noir,  à  squamules  serrées  et  d'un  cendré 
blanchâtre  ;  prothorax  à  gratmlation  fine  et  serrée  ;  élytres  ob- 
scurément ponctuées,  striées,  les  intervalles  granulés-ru- 
gueux, atténués  postérieurement,  chacune  aigument  arron- 
die ai|  sommet  *,  jambes  ciliées  en  dedans,  les  postérieures  du 
mâle  à  poils  longs  et  serrés.  Garniole. 

Otiorhynqde  criblé  ( o.  cn7>ro5M5,  Schoew.)-  Ovale-ob- 
long;  noir,  inégalement  parsemé  de  poils  à  reflets  dorés; 
pieds  roux;  prothorax  un  peu  caréné,  à  granulation  serrée; 
élytres  profondément  ponctuéesi-striées ,  les  intervalles  con- 
vexes, granulées-rugueuses,  épaissies  et  tronquées  au  som- 
met; jambes  ciliées  en  dedans,  les  postériepres  des  mâles  à 
poils  serrés  et  longs.  Camiole. 
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OnoHBTM^UB  pis  Oalmatib  (  Otierhynchmê 
ScBOBN.  ).Ovale-oblong ;  noir,  à  pubescetice  rare  et  cemiitf: 
prothorax  évidemment  tubercule;  élytres  poactuécs  -  stricts, 
les  intervalles  rvi^aeax-tubepettlèiferré.  Dalmatie. 

OTlORHTMqOE    PULVÉRULCfiT   (  0.    pulverulêntUS^  ScBOBt.)* 

Mal.  ovale-oUong;  noir,  à  pHbeseeofce  fioe  et  grise  ;  pieds  raoi; 
genoux  et  tarses  poirs;  prothona  court,  à  granulatioa  sa- 
xée  ;  élytres  obscurément  pooctnées-stnées,  les  intervalles  |n* 
«nl^rogaeiix  :  ellessobt  un  peu  tronquées  ausomioet  ;  jambes 
postérienres  un  pen  tronquées  en  dedans.  Fem-  de  moitié  pbs 
|prande;élytres  beaucoup  plus  lai^eset  moins  oonYetes.CaniJok. 

OtiorHTNQUb  noir  (0.  niger,  Scvoen.  ).  CurcuUo  ni^er,  i" 
3IMT.  ).  Ovale-<oblong;  noirâtre»  on  peu  liÙMnft,  à  pubcir 
cence  rare  et  cendrée  ;  pieds  ronz }  genoax  et  lArses  noirsi 
|)rotltorax  obloog.,  étroit,  à  granulation  serrée;  élytres  pooc- 
tnèes-strjées,  à  points  écartés^  lès  intervallesgranuiés-ragiieai, 
chacune  aigument  arrondie  eu  sooamot*  France. 

Otiobutm<|ob  velu-vohgtub  (O.  vtUosopHnciatuBt  SCBOSIi.). 
Ovale*alloDgé  ;  noir ,  à  pubesceuœ  inégale  et  cendrée  ;  pieds 
fOttx,  à.geo^k  noirs  ;  prothoniK  étroit,  finement  ragneu-ta- 
beroolé;  élytres  rugueuses,  -  tnbBnottlées  iorré»  obecoréflMnt 
ponctttées-striées.  $tyrie. 

Otiorhthqub  AFB90UB  (O.  ctpeù* t  8c«0BM.  ).  Noir;  à  pu- 
bescence  couleur  de  soufre  ;  prothomz  ahit^c^  ;  âlytres  an  peu 
siflontaées,  les  sillons  granulés  par  séries  |  pieds  roux  et  genoux 
noirs.  Carniole* 

OnoRHTNQUE  piBiMHMiojis  (  O.  fusôpes,  ScHOBN.).  Oblo^g; 
BOir ,  presque  glabre;  pieds  d'un  roux  obscur  ;  ganons  et  tsr* 
ses  noirs  ;  prothorax  oblong,  fiuement  alutacé  ;  élytrefcre- 
nées-striées I  les  intervalles  obscarénieat  un  peu  rugueafr  Al- 
lemagne. 

Otiorbynqub  TBNB9IEI7X  (  0>  ienebricostis,  Scbobh.|.  t9otr, 
un  peu  brillant;  pied*  d'un  roux  brun;  prothorax  étroit, 
très-^ement  coriace  ainsi  que  la  tête  ;  élytres  ovales-obloa- 
gUes,  très-obscurément  striées,  atténuées  au  sommet;  bec 
émarginé ,  un  peu  caréné.  France. 

OTtoRBYHQDB  DU  RBTBB  (  O.fogt,  ScBOBiv.)-  Ovale-oUottg; 
noir  ,  un  peu  pubesoent;  pieds  loussàtres  ;  prothorax  étroit , 
finement  alutacé;  élytres  ovales-oblôngues,  à  peine  striées, 
un  peu  rugneuses-tuberculées  serré.  Midi  de  la  France. 

Otiobbtnque  sTRiOLB  (O.  substriaius,  SCHOBN.  ).  Ovale-ob- 
bug;  noir,  un  peu  pu^esceut;  pieds  con«olores(  prothorax 
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assez  court,  étroit,  obscnrément  alutacé;  élytres  obovales,  ob- 
scurément  cré nées-striées,  transversalement  un  peu  rugnea- 
ses  ;  bec  légèrement  resserré  à  la  base.  Alsace.    , 

OnoaHrNQUE  points-dorés  (  Oiiorhynchus  auropunctatus , 
Sciio£nO*  Ovale-oblong  ;  noir,  un  peu  pubescent  ;  pieds  roux, 
à  genoux  bruns;  prothoraz  étroit,  alutacé;  élytres  ovales^  ru- 
gueuses-tubércnlées,  obscurément  ponctuées^striées ,  avec  des 
taclies  éparses  écailleuses  d'un  vert  doré.  Pyrénées. 

OTtORHTNQUE  ARMADiLLE  (  O.  armadiUo ,  ScaoEN.  ]«  Ovale  ; 
noir;  prothorax  oblong,  évidemment  granulé;  élytres  amples, 
ovales,  un  peu  globuleuses,  ponctuées-sillonnées,  marquetées 
de  cendré,  déprimées  au  sommet ,  chacune  acuminée,  avec  Us 
intervalles  rugueux-tubercules  très-serré.  France. 

Otiorhynqtje  ailes -rudes  (  O,  scabripennis ,  Schoen.  ). 
Ovale;  noir;  protborax  oblong,  finement  granulé;  élytres 
ovales ,  marquetées  de  cendré ,  à  peine  sillonnées ,  rugueuses- 
granulées  finement  et  serré,  un  peu  déprimées  au  sommet,  ar- 
ron<Kes.  France. 

Otiorhynqué  multiponctué  (  o.  multipunctatus,,  Scho^n.  ). 
Noir  ;  finement  alutacé  ;  bec  caréné  ;*  élytres  ovales-globuleu- 
ses ;  obscurément  sillonnées,  marquetées  de  cendré,  déprimées 
au  sommet ,  acuminées.  Silésie. 

Otiorhynqué  enflé  (  O.  infiaiusy  Schoen.).  Ovale;  noir, 
obscor,  à  pubescence  fine  et  grise;  prothorax  en  forme  de 
coussin,  à  granulation  serrée  ;  élytres  déprimées  sur  le  dos^ 
distinctement  ponctuèes-striée»,  les  intervalles  grannlés-ru- 
gueax ,  atténuées  posté i*ieurement ,  tronquée»  au  sommet , 
calleuses.  Autriche. 

Otiorhynqué  couvert  { O.  obsitus,  Schoen.  ).  Ovale-ob- 
long;  noir,  à  pubescence  inégale  et  grise,  la  plus  grande 
partie  des  pieds  lavée  de  roux;  protborax  petit,  à  granulation 
serrée  ;  élytres  amples  ,  indistinctement  ponctuées-striées , 
rudes  et  rugueuses,  obscurément  tachées  de  gris;  pteryginms 
du  bec  réfléchis  et  acuminèsr.  Ulyrie. 

■  OrBiORYNQUE  IRRITANT  (  O.  irritans,  Schoen.  ).  Noir,  à  ptt« 
besceoce  grise  ;  protborax  alutacé  ;  élytres  ovales,  rugueuses, 
nuées  de  glauque,  ponctuées-striées ,  acuminées  au  sommet. 
Autriche. 

Otiorhynqué  MASTix  (0.  mosfajc ,  Schoen.  ).  Ovale-pblong; 
noir ,  couvert  d'une  pubescence  courte  et  cendrée  ;  antennes 
assez  longues ,  d'un  brun  testacé;  pieds  d'un  roux  ferrugi- 
neux ;  prothorax  obscnrément  alutacé  ;  élytres  un  peu  ponc- 
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tséeii-iiUoiinées,  !«•  iatervalle«  ru^petix-fpnmiilée  tiÂ»-senré. 
AiUriche. 

Otiorhtrque  enfle  {Otiorhynchus  iuryiduSt  Scboeh.)  .  Ovsle; 
noir, à  pabescence  fine  et  grise;  pieds  concolores  ;  prothoiu  à 
Ifraoulatioa  fine  et  serrée;  avec  les  côtés  un  peu  élargis  ;  èlytici 
obovales,  à  granulation  fine- et  serrée ,.  finement  ponctuée»* 
•triées.  Iljyrie.  ^ 

Otiorhtnque  cou-rude  (  0.  scabricoUis,  Scboen.  ).  Ovale*, 
Boir,  à  pnbescence  grise  et  serrée  ;  pieds  roux  i  prothorax  gra. 

Îulé serré,  les  côtés  médiocrement  élargis;  élytres  obovales, 
granulation  fine  et  serrée ,  un  peu  striées  de  points  fins,  ll- 
lyrie. 

Otiorhtnque  rude  (O.  scabrosus,  Scbqen.)*  Ovale-obloog; 
noir, à  pnbescence  brune;  antennes,  jambes  et  tarses  duc 
l^run  ferrugineux  ;  front  sillonné  ;  prothorax  tubercule  serré -, 
élytres  ponctuées'Sillonnées,  les  intervalles  ruineux- tnbercu* 
lés,  à  rugosités  très-serrées.  France. 

Otiorhynque  méridional  (O.  meridionaUs y  Schoem.).  Ovale* 
QbloBg  ;  noir ,  à  pnbescence  rare  et  cendrie  ;  antennes  et  tarses 
d'un  ferrugineux  brun  en  dehors;  prothorax  étroit,  à  graoB- 
lation  serrée;  élytres  obovales,  distinctement  ponctuées-striées, 
avec  les  intervalles  un  peu  rugueux;  bec  tri«^;aréné.  JMidideIt 
France. 

Otidrhtvque  lisse  (  0.  lœvi^tus,  Schoen.  ).  Ovale;  noir, 
glabre;  prothorax  rugueux-ponctué,  à  côtés  un  peu  élai^; 
élytres  obscurément  ponctuées-strièes,  avec  les  intervalles nfl 
peu  rugueux;  Autriche. 

Otiorhynque  orné  (  O,  concinnus ,  Schoen.  ),  Ovale  ;  noir, 
glabre  ;  bec  caréné  ;  prothorax  très-finement  alutacé  ;  éif<'^ 
rudement  pouctu^eS'Striées,  les  intervalles  finement  nuaeax. 
Sibérie. 

b.  Cuisses  dentées, 

OTiORHYNQtns  GiRAFFE  (O.  ^tmffn,  ScHOBN.).  Ovaie^Uoog; 
noirâtre,  à  taches  de  squamules  luisantes  et  d'un  janne  doré  ; 
{jrbihorax  à  granulation  serrée ,  les  côtés  élargis  ;  élytres  con- 
vexes, rudement  ponctnées-striées  et  presque  siiinnnéei,  les 
intervalle»  rugueux-tuberculéS.  Angleterre. 

Otiorhynque  lavande  (O. /«vanrfus,  Schoen.  ).  Ovale^b- 
long;  noir,  inégalement  couvert  de  squamùIes  grises  ;  pro- 
thorax à  tubercules  serrés  ;  élytres  obscurément  ponctuées- 
sillonnées,  les  intervalles  étroits,  granulés  en  séries,  Autriche. 

OtiowHYNQUfc    rnoNT^iLLONNÉ  <  Oi  subifrons ,   8o«0R«.). 
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OTale^ofelmiff;  noir,  presse  glaliPe  ;  front  et  bec  iillonBé»{ 
protliorax  à  tubercules  serrés ,  légèrement  t:analiculé  ;  éXyism 
orales  ^  finement  et  inégalement  tubercnlées»  lllyrie. 

OxiOBBTNQUE  DE  LA  ROSEE  {Otîorhynchus  rosoiduSy  SCBOEN.). 
Ovale-oblong  ;  noir,  à  squamules  serrées  et  d'un  jaune  doré  ; 
Bec  à.  peine  caréné  ;  prothoraz  court ,  alutacé  ;  élytres  obscu- 
rément ponctuées-striées ,  rugueuses-tuberculées  ;  cuisses  un 
peu  «ientées.  Caucase. 

Otiorhtnque  DEiA  VIGNE  (  O.  vitis,  ScHOEN.  ).  Courtement 
ovale  y  un  peu  convexe  ;  noir,  à  pubescence  serrée  et  cendrée  ; 
antennes  et  pieds  d'un  ferrugineux  obscar  ;  prothorax  pouc^ 
tué  très^serré,  avecles  côtés  très-élargis;  élytres  ponctuées- 
striées,  les  interTallès  à  granulation  roguéose  «t  serrée.  Cn- 
jnée. 

Wf.    i^^s  4"8  articles  des  antennes  courts ,  tronqués  au  sommet; 

massue  obhngue ,  ovale. 

*  Cuisses  mMliques. 

OTioaBTifQUE  TRÈs-poNCTuÉ  {O.  ptmctatisstmus ,  ScHOEN. ). 
Ovale;  uoir,  opaque,  un  peu  pubesceut;  cuisses  d'un  roux  ob- 
scur; protborax  et  élytres  alutacés  finement  et  très-serré  ;  les 
jambes  antérieures  arquées,  denticulées  en  dedans.  Dalmatie. 

OTiORHTrSQDE  Memnon  (  0.  Memnonius,  Sghoen.).  Ovale  ; 
noir  ,  loisant  ;  protborax  alutacé  serré ,  un  peu  ponctué  snr 
le  disque  antérieurement  ;  élytres  ovales,  partout  couvertes  de 
rugosités  tuberculeuses  très-serré ,  à  peine  ponctuées-striées. 
Allemagne. 

OrfOitHYNQUEUNicoLORE^O.  unicolor^  Sghoen.).  Ovale;  noir» 
loisant,  i^labre;  protborax  alutacé  très- serré  sur  les  côtés, 
avec  des  points. écartés  sur  tout  le  dos;  élytres  ovales,  obscu- 
rément ponctuées-striées,  le»  intervalles  visiblement  rugueux» 
tubercules ,  à  rugosités  rapprochées.  Europe. 

O.TioMHTM<2U£  n'ÈBÈNE  (0.  e6eninu5,  ScHOEN.)..  Ovale-al- 
tougé;  noir,  luisant;  pirothorax  alutacé  serré  sur  les  côtés, 
avec  des  points  écartés  sur  tout  le  dos  *,  élytres  ovales-oblon- 
gues,  évidçnunent  ponctuées-striées,  les  intervalles  latéraux 
tubercules ,  rugueux  q  une  nianière  peu  apparente  sur  le  dos, 
Allemagne. 

Otiorhynque  coo -crible  (O.  cribricoUis,  Sghoen.).  Ovale- 
obloDg;  noir,  un  peu  soyeux;  bec  sillonné;  protborax  à  disque 
ayant  des  points  enfoncés  écartés  ;  élytres  profondément  ponc- 
tuées-striées, les  intervalles  un  peu  à  côtes,  granulés  .en  9é» 
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ries  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  ferlugineax.  )fi£  <k^ 
France.  .   i 

Otiorhtnque  noble  [Otiorhynchus  nobiUst  Schoes .)•''"'♦ 
taché  de  doré  ;  pieds  roux  ;  prothorax  un  peu  cylindriq^;*:  | 
tacé;  élytres  ovales-obloùgues,  striées-ponctnées,  acoiBB»» 
au  sommet.  Autriche.  .     i 

Otiorhtnqoe  vêtu  (O.  vMtihw ,  Schoen.).  Ovale-obl«J^ 
noir,  opaque;  pieds  d'un  roux  ferrugioeux ;  F'^^^^^^LJ 
nulé,  un  peu  caréné,  à  pubescence  cendrée;  ^JY^^P^j^ 
dément  ponctuées-striées,  variées  de  squamules  d'un  blanc  a 
nn  peu  argenté.  Allemagne.  j 

Otiorhynque  chrysosticte  (0.  chrysosUctus ,  ^''^°^î^ 
Ovale-oblong ;  noir,  inégalement  parsemé  de  s^***"!!,    i. 


céoiées  et  d'un  blanc  argenté  ;  tête  et  bec  largement 
prothorax  à  tubercules  serrés,  obscurément  canaUciile;^y'^ 
sillonnées,  parsemées  de  tubercules  nombreux  et  m«r 
Caucase.  . 

OtiorhyNque  doux  (O.  dulcis,  Scho'en.).  ^^^^*'°.-,o- 
noir,uu  peu  à  pubesceiice  grise;  pieds  ferrugineux  ;ïf°°  ^^ 
vexe;  prothonix  transversal,  à  granulation  serrée; c'y  ^ 
peu  rugueuses ,  obscurément  ponctuées  -  striées  ;  corp 
ponctué  en  de^ous.  Dalmatie.  ^  j^ 

Otiorhynque  colère  (o.  stomachosuSf  Schoeî».)-  • 
oblong  ;  noir ,  un  peu  à  pubescence  grise  ;  pieds  à'oo  ".  ' , 
neux  obscur  ;  front  canalkulé  ;  prothorax  assez  lo»g'  (. 
nulatioù  serrée;  élytres  nupen  rugueuses,  obscarén»*''  ^jj^ 
tuées-striées  ;  corps  trës-Hnement  pointillé  en  dessoos-  » 
la  France.  '  "  ^         i^m, 

Otiorhynque  ORNÉ  (0.  velutinuSf  ScH0EN.).D*^''^,f,$3l. 
à  poils  gris-;  antennes  et  pieds  roux;  prolhorax^^îjj,rtiie, 
granulé;  élytres  ovales-oblongnes,  ponctuées-striêej'  ,^^^^-^ 

Otiorhynque  veau  (0.  vitellus,  Scbobn.).  ^*  Î!miub 
noir,  nn  peu  soyenk;  antennes  et  pieds  bruns;  V^"'^  ^i^, 
peu  caréné;  à  granulation  «errée;  élytres  ponctuées-' 
ruguenses  et  granulées.  France.  .  noir. 

Otiorhynque  de  Godet  (O.  GodêH).  Ovale-<*'^"^^.  bec 
à  pubescence  grise;  antennes  et  pieds  d*un  bran  {*^*^.'élv* 
obscurément  canaliculé;  prothorax  assez  loogi  *^  |  Je$  «' 
très  finement  créuées-striées,  les  intervalles  asse»  "  u 
un  peu  rugueux.  Voihynie.  .  .  foJe, 

Otiorhynque  perdrix  [O.  perdrix,  Schoew)'  ^^"j^  gfg- 
varié  d'une  pubescence  dorée;  prothonx  nt  p^"  ^      ' 
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nalé;  él|tre8  Qvales-aUongées,  granulées  eu  séries,  rétuseft  au 
sommet,  acufflinées.  Autriche. 


*  * 


Cuisses  dentées. 


Otiorhynque  infernal  {Otiorhyndius  infemalis,  Schoen.). 
Elliptique;  noirâtre,  opaque,  un  peu  pu^escent;  prothoraz 
court ,  à  granulation  serrée ,  obscurément  canaliculé  ;  élytres 
très-obscurément  striées,  à  granulation  serrée»  arrondies  au 
sommet.  Illyrie. 

OxioftHYNQUE  GRAVÉ. (0.  sculptus,  ScHOEN.).  Ovale«obIong ; 
noir,  parsemé  dé  soies  petites  et  cendcées;  prothoraz  forte- 
ment tubercule;  élytres  élargies,  profondément  ponctuées- 
striéei,  les  interv^les  un  peu  tubercules,  avec  des  séries  un 
peu  soyeuses.  Sicile. 

ÛTioaHYMQUE  RUGUEul  (0.  rtigosust  ScHOEN.).  Noirâtre  ;  gla- 
bre; bec  bi-canaliculé  ;  prothorai  presque  cylindrique,  gra- 
nulé; élytres  obscurément  striées;  les  intervalles  transversale- 
ment rugueux.  Russie. 

Otiobhtnque. SURNUMÉRAIRE  (Ot  ognatus,  ScHOEN.).  Ovale; 
^^^^t  àpubescence  cendrée;  prothorax  court,  alutacé;  ély- 
tres o?ales,  tuberculées- rugueuses  finement  et  très-serré, 
noji  striées  ;  cuisses  obtusément  dentées.  Hongrie. 

Otiobhynque  ASPHALTIN  (O.  asplialtinus,  Schoen.).  Noirâtre; 
«ïBant;  prothorax  granulé  ;  élytres  ovales-oMongues ,  profon-  ^ 
dément  striées-ponctuées,  les  intervalles  avec  une  double  série 
^«  points  fins  et  enfoncés.  Crimée. 

^lOKBYNQUE  ENRICHI  (0.  gemmatus^  Schosn.].  Ovale,  cou- 
^^ze;  noirâtre  ;  prothorax  en  fprme  de  coussin,  à  granulation 
ti'és-serrée,  les  côtés  élargis;  élytres  obscurément  ponctuées- 
stnees,  rugueuses  -  tuberculées  serré,  avec  de  nombreuses 
dches  écailleuses  d'un  verdâtre  argenté  ;  bec  obscurément  oêr 
^ca\é.  Hongrie. 

Otiorhynque  regrette  (O.  nigrita,  Schoen.).  Assez  court; 
^^it^  à  pubescence  cendrée}  bec  un  peu  caréné;  prothoraz 
^ssez court,  granulé;  élytres  ovales,  obscurément  sillonnées; 
^^eedes  taches  épanes,  9.  reflets  bronzés;  cuisses  aigument 
«entées.  France 

Otiorhynque  lépidoptère(0.  lepidopterus,  SGHOEM.).Oblong; 
Jtoir,  couvert  de  sqnamnies  d'un  verdâtre  argenté;  pieds  rouj, 
Jjgument  dentés;  prothoraz  un  peu  globuleux^  granulé  ;  ély- 
«es  obscurément  striées,  les  intervalles  rugueux.  Autriche. 

Otiorhynque  ou  frêne  (0,  fr^xini ,  Schoem.).  Noir,  à  pu- 
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bescence  grise;  prothorax  tansversal,  alatacé;  élytres  ovafcs, 
ponctuées-sillonnées,  les  intervalles  crénés,  acamiaës  au  som- 
met; cuisses  an  peu  dentées,  lllyr^e. 

Otiorhtnqub  a  pupille  [Oiioriiynchus  pupiUatits,  ScBOEJ.). 
Ovale*oblong;  d'un  brun  de  poix,  inégalement  couvert  desipa* 
mules  pâles;  antennes  et  pieds  d'un  brun  ferrugineux;  fn- 
thorax  oblong,  étroit,  finement  rugueux;  élytres  ponctoèes- 
striéef,  à  points  un  peu  écartés»  une  soie  pâle  au  milieu  àe 
points.  Sicile. 

Otiorhtnqub  maxillaire  (  O.  maxillosus  ,  Sghoen.)-  Ovale- 
oblong  ;  noir ,  obscur,  à  viUcsité  cendrée  ;  antennes  et  pieds 
d'un  ferrugineux  obscur;  prothorax  court,  tubercule  serré; 
élytres  ponctuées-striées,  à  intervalles  rugueux.  Autriche. 

Otiorhtnque  grêle  (  O.  graciUSfScnotiH.  ).  Allo|igë,  étroit; 
noir,  parsemé  d'une  pubescence  rare  et  cendrée;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  ferrugineux  ;  prothorax  oblong  ^  alutacé  ;  ély- 
tres évidemment  ponctuèes-striées,  les  intervalles  un  peu  rn- 
gueux.  Midi  de  la  France. 

Otiorhtnque  ÉLÉGANT  {  O.  etegantuliis ,  Sghoen.  ).  étroit; 
noir,  à  sauamules  grises  ;  pieds  ferrugineux;  prothorax  un  pot 
caréné  ;  élytres  ovales-oblongues  ,  brunes ,  striées  de  points 
squamîgères.  Carniole. 

C.  Les  4-3  articles  des  antennes  courts ,  transversaux  ,  ou  un  peu 
atrondis,  ou  noueux;  massue  ovale,  ou  oblongue-^nfale. 

V  Cuisses  mutiques. 

Otiorhtnque  orbiculaire  (  O.orbicularis ,  Schoen.  ).  Coar* 
tement  ovale  ;  noir ,  presque  glabre  ;  prothorax  court,  à  côlé& 
très-élargis ,  tubercnlé-serré  en  dessus ,  obscurément  esnali- 
culé  ;  élytres  grandies,  un  peu  sillonnées  de  points  éctfcés,  les 
intervalles  presque  lisses.  France. 

Otiorhynque  de  Navarre  (  0.  Navaricus,  ScaoEK.V  Ovale- 
allongé;  noir,  presque  glabre;  bec  un  peu  tri-caréné  ;  protho- 
rax très-finement  ponctué,  lisse %ur  le  dos,  à  côtés  très-élargis; 
élytres  ponctuées-striées.  Pyrénées. 

Otiqréynque  dangerrux  (  O.  malefidus,  Schoen.  }.  Ellip- 
tique, convexe;  noirâtre,  luisant,  presque  glabre  ;  prothorax 
en  coussin ,  pointillé  serré,  à  côtés  arrondi^  ;  élytres  à  points 
fins  et  en  séries,. à  peine  pouctuées,  les  intervalles  finement 
rugueux  ;  bec  distinctement  caréné.  Midi  de  la  France. 

Otiorhynqub  Maure  (  O.  Maurus,  Sghoen.  ).  Noir^  un  peu 
liùsaut,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  antennes  et  pieds  duc 
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-otix  iMnn ;  protfaorax  à  granalation  très-serrée;  élytres ovales, 
^onctuées-striées,  les  intervalles  an  peu  lisses.  Suéde. 

Otiorhynque  de  Bruct&r  [Oiiorkynckus  Bructeri,  ScHOEN.). 
S^oir  ;  avec  un  peu  de  pubescence  grise  ;  prothorax  presque 
ry-lobulenz; granulé;  élytres  ovales,  ponctuées-sillonnées;  pieds 
roux.  Allemagne. 

Otiorhtnque  ATROAPrÈRE  (  O.  atroaptefus ,  ScBovs .) .  Noir, 
un  peu  brillant;  pieds  d'un  roux  brun;  prolborax  à  côtés  élar- 
grîs ,  très-finement  coriace  ainsi  que  la  tète  ;  élytres  ovales ,  ' 
obtuses,  très-obscurément  sillonnées,  granulées;  bec  caréné, 
presque  entier.  France. 

Otiorhynqub  montagnard  (  O.  mùnûcola ,  Schoén.  ) .  Noi- 
râtre; luisant;  antennes  et  pieds  bruns;  côtés  du  pro|horax 
aigtrnient  arrondis;  élytres  ovales,  pointillées  serré,  striées- 
ponctuées.  Pyrénées* 

Otiorhtnque  gornes-ponctdées  (O.  puncUcomis,  Sghoen.)» 
Ovale-oblong ;  noir,  glabre;  antennes  épaisses  ,  d'un  roux 
l>run;  scape  ponctué;  )Mrotborax>  oblong,  à  points  écartés; 
élytres  finement  ponctnées',  les  points  écartés  et  un  peu  en 
stries.  Espagne. 

OrioRHYNQtJE  TAUREAU  (O.juwnciis,  ScHOEN.).  OvrIc  ;  d'uu 
noir  brun ,  à  poils  gris  ;  antennes  et  pieds  d'un  brun  ferrugi- 
neiix  ;  prothorax  un  fieu  caréné ,  ponctué  sur  le  dos  yk  côtés 
alutacés;  élytres  obscurément  ponctuées-striées ,  les  intervalles 
à  granulation  fine  et  s.errée.  Midi  de  la  France. 

Otiorhynqub  cotonneux  (  0.  tomentosusy  Schoen.)  Ovale; 
d'un  noir  brun,  un  peu  parseoié  de  poils  gris;  antennes  et 
pieds  d'un  ferrugineux  obscur  ;  prothorax  un  peu  caréné  « 
ponctué  sur  le  dos ,  à  côtés  alutacés  ;  élytres  distinctement 
pouctuées-striées,  avec  les  intervalles  très-légèrement  rugueux. 
Micii  de  la  France.' 

Otiorhynqux  pieds-fauves  (  O.fulvipes,  Schoen.  ).  Ovale- 
obloog  ;  noir ,  un  peu  pubescent  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux 
ferrugineux  ;  bec  caréné  ;  prothorax  assez  long,  ponctué  serré  ; 
élytres  distinctement  ponctuées-striées,  les  ittter\'alles  plans, 
pointillés ,  à  petits  points  épars.  Midi  de  la  France. 

Otiorhynqub  sablé  (  O.  conspersus,  Sckoen.  ).  Ovale;  noir, 
à  squamules  blanchâtres  ;  prothorax  court,  tubercule ,  à  côtés 
élargis  avant  le  milieu;  élytres  courtes,  larges,  ponctuée&- 
siUonnées,  les  intervalles  tubercules,  variées  de  taches  écaii- 
lenws  blanchâtres.  Europe. 

Ptioebtmqub  Pun>9-BRujf9  (  0.  pidpeSf  Sçi^omih»  ).  Oval«» 
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oUon^ ;  bran,  à  sqnanmles  serrées ,  bniftes et  ee&érées ;  jitis 
d'un  roux  bmn  ;  caisses  an  peu  dentées.  France. 

OTtoRRYNQUE  SINGULIER  [otîorhynchia  singular»^  SonO-)* 
Cendré;  élytres  striées-ponctnées,  à  points  Grensés  et  M«ttae 
centre.  Espagne. 

Otiorhtnque  RAOQtJE  {O.jQucus,  SciTOEN.).  Nair;ante&ao 
etpieJs  d'un  ronxbruii;  élytres  profondément ponctnées^tricn, 
nuées  d'une  pubescence  grise  et  brune,  carénées  postèrieotC" 
inent  ;  proihorax  un  peta  caréné.  France. 

OrioRHTNQUB  SBVTBifTRlORAL  (  O.  septentnonis ,  SCHonr.  )■ 
D'un  brun  roussâtre ,  varié  de  squamules  d'un  cendré  fihn- 
châtre  ;  antennes  et  pieds  plus  pâles  ;  intervalles  des  élyttts 
carénés,  avec  des  soies  en  séries.  Allemagne. 

OrioRHrMQUE  Gallican  (  O.  GallicanuSi  ScncKi.  ).  Ovale; 
noir ,  opaque ,  à  squamules  cendrées  et  petites  soies  blanehâ- 
treà;  antennes  et  pieds  obscarément  fjermgineax;  prothorax 
un  peu  plus  long  que  large,  en  coussin  >  à  grannlatièn  èparse; 
élytres  peu  convexes,  ponctnées-sillonnées  ,  les  intenralles 
élevé»  et  an  peu  rugueux.  Midi  de  la  France. 

Otiorhynque  sillonné  {  o.  porcatuSf  Schobh.  Y  Ovale, 
convexe;  noir,  opaque,  à  sqnamules  grises -et  serrées;  pieds 
ferrugineux  ;  prothorax  canaliculé,  à  granulation,  serrée',  sa- 
ture des  élytres  élevée ,  les  intervalles  élevés  et  à  oÀtes ,  avec 
des  tubercules  en  séries.  Autriche. 

Otiorhynque  LioNBOx  (O.  Ufjneus ,  Scroen.).  Ovate-oMoiiç; 
noir ,  un  peu  à  pubescence  grisé  ;  antennes  et  pieds  d'un  rooT 
ferrugineux  ;  prothorax  tubercule  serré  ;  élytres  silioatèe»* 
ponctuées ,  transversalement  rugueuses.  Midi  de  la  Fraaee. 

Otiorhynque  hérissojt  (  O.  hystrix,  Schobn.  ).  Olrf«- 
oblong ,  d'un  bmn  de  poix,  opaque,  à  soies  et  pubeseeMVfV- 
rées  et  brunes;  antennes  et  pieds  d'un  fermgineux  aNtnr ; 
front  et  bec  sillonnés ,  avec  une  impression  ;  prothonÉ court, 
à  tubercules  serrés;  stries  des  élytres  larges^  ponctoèes,  les 
intervalles  étroits,  à  côtes  )  avec  des  séries  de  tnbercules  tt  de 
soies.  Caucase. 

Otiorhynque  gornes-velites  (O.  hirticomis^  Scroen.).  D'an 
brun  opaque,  varié  de  squamules  serrées  brunes  et  grises; 
plus  pâle  en  dessous  ;  pïotborax  profondément  ponctue  ;  an- 
tennes épaisses ,  velues.  Allemagne. 

■J"  ^  Cuisses  dentées» 

Oriomanf^vE  vb  Là  utIcbs  {p,  U^usiMf  SoaoBri  )«  Hoir, 
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a  sqtiaïKMiles  crises;  bec  caréné;  prothorax  granulé;  élytres 
rudes  ,  pouctaées-striées  vers  les  hords.  France. 

Oxi<»lHYNQUE.POlu-ooRÉs  {OUorhynchus  ouricapUlus^ScBOOf.). 
Elliptiqt«i«;  Too^'»  opaque,  parsemé  de  poils  à  reflets  dorés  ;  bec 
caréné  ;  prothorax  à  granalation  serrée,  ainsi  que  lesélytres 
qui  sont  obovales,  on  peu  planes  à  la  base ,  ponctuées-striées 
5.  poii^tsnnpen  écartés.  Carnit^le.    . 

Otiorbtnqub  PLBURAm*  (  O.  iugen^,  Schoen.  ).  Elliptique; 
noirâtre,  un  peu  opaqae,  à  soies  rares  et  cendrées;  bec  avec 
une  iinpression  en  dessus  et  uqe  petite  carène  au  milieu  ;  pro- 
thorax à  tuberculesi  serrés;  éfytrés  cofivexes,  sillonnées,  à  sii- 
loxis  granulés,  les  intervalles  un  peu  rugueux.  Dalmatie. 

Otiokbtnqùb  sillonné  (O.  sulcqttts,  Schoen.).  Obiong; 
noir;  antennes  brunes;  bec  sillonné;  prothorax  obiong,  tu- 
bercule; élytres  profondément  sillonnées,  à  taches  poilues, 
pâles  et.  éparses.  France. 

Otiorhtnqub  funiculaire  {O,  funicuiaris y  Schoen.].  Ovale- 
allongé;  noir»  un  peu  à  pubescence  cendrée;  antennes  d'un 
brun  ferrugineux,  le  troisième  article  allongé;  bec  obscaré- 
nient  sillonné;  prothorax  un  peu  carré,  à  tubercules  serrés; 
élytres  rugueuses,  rudes,  poncluées^striées,  avec  des  taches 
écaiJieoses  éparses  et  cendrées,  lllyrie.- 

Otiorhynqub. GRILLÉ  (O.  clathratus^  Schoen,)-  Elliptique; 
&oir,  opaque,  à  pubescence  glauque;  bec  avec  une  large  im- 
pressioB;  protkorax  à  granulation  serrée»  les  côtés  à  peine 
élargis;  élytres  sillonnées,  avec  de  grands  points  écartés  dans 
les  sUion»',  des  impressions  eu  séries,  et  les  intervalles  fine- 
ment alatacés.  Illyrie. 

Otiorhtnqub  zbbrb.  (O.  xebra^  Schoen.).  Obiong;  noir, 
vané  de  poils  et  de  squamules.d'nn  cendré  blanchâtre  ;  pro- 
thorax granulé,  un  peu  caréné ,.  ainsi  que  la  partie  postérieure 
delà  sntore;  cuisses  antérieures  épaisses,  dentées.  France. 

Otxoiihtnque  d'Autriche  (0.  Âustriacus,  Schoen.).  Ovale; 
noir»  yfaaié  de  squamules  d'un  bronzé  jaunâtre;  prothorax 
court  y  à  tubercules  un  peu  écartés;  élytres  ponctuées  un  peu 
striées  >  la  suture  un  peu  élevée,  les  intervalles  alteniatifséle' 
vés,  avec  des  séries  de  tubercules  serrés.  Autriche. 

Otiorhx.nUUb  caréné  (O.  çarinatus^  Schoen.).  Ovale  ;  noir, 
avec  des  taches  écailleuses  d'un  jaune  métallique;  antennes  et 
pieds  bruns  ;  prothorax  tubercule  ;  élytres  profondément  ponc- 
taées*stiriées,  les  intervalles  alternativement  à  côtes»  avec  des 
séries  de  tubercules;  bec  noa  siUoaué.  lUyrie. 

En  tomolugie ,  toma  2 .  ii 
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OTiORHTlIQllB  TRATAiiXB  {OttorhynckttS  elaboratuê,  ScaMSa.). 
Elliptique;  noir,  opaqae»  inégalement  conTeit  de  squamoles 
d'un  jaune  métallique}  antennes  et  pied»  d'un  ferru^naux 
obscur;  bec  étroitement  caréné  ;  prothorax  assez  long,  à  gra- 
nulation serrée,  un  peu  canalicuïé«  avec  les  c6té5  lègèreiMBt 
èlacgis;  élytres  .poactuées*siUonnées,  lès  intervalles  al tenU" 
tivement  plus  élevés;  à  séries  de  granulations.  Allemagne. 

.Otiobutnque  a  chevelurb  noiuÈB  [O^auricûmtts  f  Schobit.). 
lÏQir,  à  poils  rares  et  jaunes;  pieds  bruns;  prothorax  on  pea 
cylindrique,  granulé;  élytres  ovales -(^longues,  ponctaée»- 
sillonnées,  les  intervalles  étroits  et  crénelés.  Carniole. 

Otiorhynqub  CQU-auGUEVX  ,(  O*  rugicolUs,  Schoen.).  Ellip- 
tique ;  d'un  noir  brun ,  obscur ,  à  poils  gris  ;  antennes  et  pieds 
d'un  roux  brun;  protherax  oblong ,  canahculé ,  longitadinale* 
m^nt  rugueux;  élytres  ponctuées-striées,  à  points  un  peu  écar- 
tés, .les  intervalles  transversalement  rugueux^  Dalmatie. 

.OtiORHYïlQUE  FROVT  -  BUGUEUX  (  O.  rugifpons,  SCROBlf.)- 
I^oir;  opaque,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  élytres  ponctuées- 
striées,  uu  peu  déprimées  sur  le  dos  ;  fron);  et  bec  iongitudi* 
nalemeat  rugueux  ;  cuisses  à  dent  petite  et  aiguâ.  ^ède. 

Otiobhtbqde  triste  (O.  tnasiust  Schobn.).  Ovale-obfoog; 
noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  antennnes  et  pieds  Juu 
ferrugineux  t>ruM;  bec  caréné,  un  peu  rugueux;  prothorax 
ponctué  sur  le  disque,  granulé  sur  les  côtés  ;  élytres  ponctaées- 
striées,  les  intervalles  phkns-,  grattulés<fragueux.  Midi  de  la 
France. 

ÛTXORHïnQUB  MALHEUREUX  (  O.  infitUStuS,  SCROEll.).  Owl*" 

oblong  ;  noir,  un  peu  à  pubescence cehdrée ;  antennes  etpÎB^ 
d*un  brun  ferrugineux;  bec  avec  une  impresûon  peu  appanite  ; 
protborax,  court,  alutacé  serré  ;  élytres  obscurément  pone- 
tuées-striées,  finement|tubercalées-rugueuse8»  an  peu  wjiéêsde 
squamules  i  légers  reflets  métalliques.  Illyrie. 

.Otiorhtnqub  tabup  (O.  ssg^ùif  ScHOsir.).  Oyale^oUong  ; 
noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  antennes  et  pieés  d'un  roax 
ferrugineux;  prothorax  alutacé  serré,  les  côtés  très-éJaigis ; 
élytres  ovales,  à  points  en  séries  et  assez  écartés,  k  peine 
striées,  les  intervalles  lisses.  Allemagne. 

Otiorhynqub  tourbillon  (  O.  t;orft'co5U5,  ScHOBN.).  Oblong; 
noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  antennes  et  pieds  d'un  roux 
ferrugineux  ;  prothorax  longituditialeœent>  rugueux-,  à  rugo- 
sité «errée;.  élytres  allongées-obovales,  crénéte-striéeSj  les  in- 
tervalles un  peu  ragueux.  Paris; 
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OTfdRHYVQim  DU  WH  (dft'orAyncAw  ^pfnastri,  ScttOEH.). 
Ovale-obtong;  noir,  ud  peu  pubesc6Dt  ;  bec  avec  une  impre$« 
skm;  protfaoraxà  tobercules  serrés;  élytres  profondément  pouc- 
taé«s,  un  pen.  sillonnées  ;  caisses  obscnrément  dentées.  Ulyrie. 

OrionTn QUE  OVALE  (O.  ovatus,  ScHOEN.).  Coui'tement  ovale; 
ni^T,  à  pubescepce  fine  et  cendrée  ;  antennes  et  pieds  <i*tin 
roux  ferraginenx;  prothoraz  un  peu  g)obuleax«  à  rugosités 
fines  et  serrées,. portant  une  petite  carène  raccourcie  sur  le  mi- 
lieu; élytres  grandes,  luisantes,  ponctnëes-striées,  les.  in  ter- 
Ta  Iles  plans  sur  le  dos,  presque  lisses,  à  côtés  finement  ru- 
gueux. France. 

OTlpABrNQCBAAIUBSOlQBUUU7SES(0.4r(oMf;Wnnt>,SCilbEN.). 

Ovale  ;  noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  antennes  et  pieds 
d'un  roux  brun  ;  prothorax  rugueux>ponctué,  ^  points  serrés, 
caréné  au  milieu  ;  élytres  courtement  ovales ,  évidemment  ponc- 
tuées-strièes,  les  intervalles  un  peu  rugueux.  Sibérie. 

OTioBBTBiQDC  DÉBONNAïAE  (O.  clenîens ,  Sghoen).  Ovak-ob- 
long  ;  d'un  brun  de  poix^  à  pubescence  cendrée;  antennes  et 
pieds  d'un  roux  ferrugiuenx  ;  protkorax  très-finement  alutacé, 
uo  peu  caréné  ;  élytres  obscurément  poncCnées-striées,  les  in- 
tervalles plans,  très-finement  granulés.  Russie, 

D.  Espèces  dont  la  place  est  incerUxine  dans  tes  divisions 
'  précédentes. 

N*  Cuisses  mutiques. 

Otiorbtnqûe  d'Istrie  (  O.  Istriensis,  Dahl.  ).  Noir;  k  pu- 
bescence cendrée,  «lutacé  en  dessus;  prothorax  presque  cy- 
lindrique ;  élytres  obscurément  striées;  cuisses  rousses.  Istne. 

Otiorhtnque  Hongrois  (  O.  Hungaricus,  Mero.  ).  Noir  ;  à 
pubescence  brune  ;  pieds  roux  ;  prothorax  presque  cylindri- 
que, oblong,  alutacé;  élytres  alutacées,  obscurément  striées 
sur  le  dos*  Hongrie. 

Otiorhtnque  humble  (O.  humiliSf  Germ.).  D'un  brun  noir, 
un  pea  poilu  et  à  poils  gris  ;  pieds  roux  ;  prothorax  presque 
ovale,  à  points  serrés,  un  peb  caréué  ;  élytres  ovales ,  striétt- 
ponctuées ,  les  intervalles  finement  rugueux.  Allemagne. 

Otiobhynqub  a  crochet  (  O.  uncinatus ,  Germ.).  Brun;  nn 
peu  écailleux  et  à  squamules  grises  ;  antennes  et  pieds  bruns; 
élytres  ovales ,  ponctoées^illonnées,  à  poils  droits,  en  massue 
ec  soyeuses;  Allemagne. 

OTioRHE8f^DKLA8fV6(Cun»fto£c<5tttô,  GERM.).Noir;  jambes 
et  tarses  bruns ;prx>tfaor]lx  rude,  canaliçulé;  élytres  globu- 
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leuset,  ave^  des  lignes  élevées,  dentées,  les  intervalles  bi-strie»-- 
ponctués.  Dalmatie. 

Otiorhynqub  prujneux  (  CurcuUo  pruinosus,  Gbrm .  ).  5oir; 
scabre ,  à  pnSescence  glauque  ;  pieds  ferrugineux.  Dalmatie. 

Otiorhtnque  pihéloïdb  [CurcuUo  pimehidest  Ollif.  ).  Soi- 
râtre;  tarses  bruns  ;  prothoraz  et  élytres  un  peuscabres.  tf 
de  la  France. 

Otiorhynqde  a.  sillons  {Qtiothynchus.  6'ru5 ,  Schb.  ).  Noi- 
râtre ;  glabre  ;  prothoraz  lisse  ;  élytres  à  peine  crénées-striees. 
France. 

S  Cuisses  dentées, 

Otiorhtnque  Morio'  (Curette  Mono ,  Fabr.  }.  Noirâtie; 
luisant;  élytres  glabres  ;  bec  bi-sillonné.  Europe. 

Otiorhtnque <:hevelurb  dorée  {Otiorhynchits  ckrysocomusj 
Mbgerl.  ).  Noir;  un  peu  à  poils  dorés  ;  pieds  roux;  prothorax 
presque^lobuleuz ,  profondément  ponctué  ;  élytres  un  peu  ru- 
gueuses, ponctuées^striées  au  sommet;  cuisses  un  peu  dentées. 
Garniole. 

Otiorhtnque  p6rtb-airain  (  O.  œrifer,  Schuppei.  ).  D'an 
Tert  un  peu  écailleux;  antennes  et  pieds  roux  ;  prothorax  gra- 
nulé ,  canaliculé  ;  élytres  ovales ,  ponctuées-sillonnées,  les  in- 
tervalles convexes  y  un  peu  à  côtes,  granulés  ;  cuisses  un  peu 
dentées.  Sibérie. 

Otiorhtnque  doré  (  O.  aurosparsusy  Germ.  ).  Noir,  à  squa- 
mules  bronzées ,  alutacé  ;  protborax  transversal  ;  élytres  ova- 
les ;  cuisses  un  peu  dentées.  Grimée. 

Otiorhtnque-du  NEFLIER  [O.cmtœ^y  Dabl.).  Bran,  ài^iU' 
mules  rares  et  jaunâtres;  prothorax  court,  granulé;  &prts 
ovales-globuleuses ,  soyeuses ,  marbrées ,  sillonnées,  à anoas 
avec  des  séries  de  points  à  pupilles  ;  cuisses  aigument  dentées. 
Istrie. ■ 

Otiorhtnque  confus  (  O.  turbatus ,  Schh.  ).  Noir  ;  protbo- 
rax rude  ;  élytres  rudes ,  crénées-ltriées.  Italie. 

Otiorhtnque  charbonneux  (C«rt:u/ioantAractntw,  Scop.  ). 
Noirâtre;  prothorax  rude;  élytres striées-ponctnées. Garniole. 

Otiorhtnque  ridé  {CurcuUo  corrugatu%^  Geopp.  ).  Brun  ; 
aptère  ;  ély  triis  rugueuses-striées.  France. 

Cinquanie^sixième  genre,  Ttlodère  {  Tyloderes^  ScROBN.  ). 

Antennes  longues,  un  peu  minces  ;  scape  droit,  surpassant 
les  yeux ,  sensiblement  épaissi  au  sommet;  les  i-a  articles  du 
funicule  asses  longs,  obconiques,   les  3.^7    couru,  lenti- 
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eulaîresf  qfiassue  ovaie-obloDgue,  à  i*'  article  long,  étroite 
sa  base  ;  bec  presque  le  double  plus  long  que  la  tète ,  épaissi 
au  sommet,  profondément  échancré;  scrobe  oblong;  yeux 
arroii$clis,méd1ocretti'ent  proéminents;  prothoraz  tronqué  à  la 
base  et  au  sommet,  médiocrement  convexe  en  dessus,  à  côtés 
également  élargis  et  arrondis  ;  êcnsson  petit ,  trigone  ;  élytres 

ovales-oblongues ,  échancrées -antérieurement,  à  peine  plus 

larges  que  le  prothorax ,  convexes  en  dessus. 

Tylodèke  chbtsops  (  ly^loderes  chrysops t  Sghobn.  ).  Oblong; 

noir ,  à  squamules  grises  ;  prothorax  canaliculé  ;  élytres  ponc- 

tnées-siUonnées  ;  les  intervalles  alternativement  plus  élevés , 

tubercules.  Autriche. 

Cinquctnte'Septième  qenre,  ÏlTTRODON  [^Elytrodon ^  Schoen.  ]. 

Antennes  médiocres ,  un  peu  fortes  ;  scape  surpassant  les 

Îreux,  en  massue,^  droit  ;  les  i-a  articles  du  fnnicule  assez 
ongs ,  obconiques,  les  8-7  plus  courts,  un  peu  semiz-orbiculés, 
tronqués  au  sommet,  les  extérieurs  successivement  un  peu 
plus  épais  ;  massue  ovale-allongée ,  un  peu  obtus»  au  sommet; 
bec  court ,  épais,  presque  cylindrique  ;  scrobe  apical,  oblong; 
yeux  arrondis,  médiocrement  convexes  ;  pico^horax  transver- 
sai ,  Jégèrefnent  bisinué  à  la  base,  tronqué  au  sommet ,  mé- 
diocrement convexe  en  dessus ,  à  côtés  également  élargis  et 
arrondis;  écusson  petit,  triangulaire;  élytres  Ovales-oblon- 
gués ,  convexes  en  dessus,  armées  de  chaque  côté ,  devant  leur 
sommet ,  d'une  épine  forte  et  droite. 

Elytrodon  bidentÈ  {E.  bidentatus ,  Schoen.  ).  Ovale-ob- 
long;  d'un  noir  brun ,  parsemé  d'une  pubescence  déprimée  et 
d'un  brun  gris;  bec  assez  court;  front  étroitement  canali- 
culé; prothorax  caréné,  avec  deux  impressions  peu  apparentes 
de  chaque  côté  ;  élytres  finement  ponctuées-striées,  ayant  en- 
tre leur  sommet  deux  tubercules  coniques.  Crimée. 

Elytrodon  dkux-éPines  (  E.  bûspinus ,  Schoen.  ).  Ovale- 
oblong;  noir,  con vert  d'une  pubescence  serrée ,  déprimée  et 
cendrée^  bec  assez  long  ;  front  non  canaliculé;  prothorax  avec 
une  impression  peu  apparente ,  de  chaque  côté ,  et  une  ligne 
latérale  noire;  élytres  finement  ponctuées-striée.«,  irrégulière- 
ment tachées  de  noir  sur  le  dos ,  avec  un  tubercule  conique 
entre  leurs  sommets.  Hongrie. 

Cinquante- huitième  genre.  Chloebie  (  Chlœbius,  Schoen.  ). 

Antennes  un  peu  longues  et  assez  fortes;  scape  atteignant 
\t  prothorax,  sensiblement  épaissi  au  sommet  ;  les  i-a  articles 
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du  funicala  un  peu  loDgs  »  obconiques,  les  5-7  plus  coarts, 
lenticulaires;  masrtie  ovalc-oblongue,  acaminée;  bec  unpen 
plus  long  et  plus  étroit  que  la  tête,  presque   cylindri^, 
épaissi  au  somoiet,  caaa'iculë  eu  dessus;  scrobe  apical, très- 
court ,  profond  ;  yeux  un   peu  latéraux,  ovales,  déprifflês; 
protborax  tronqué  à  la  base,  à  côtés  également  arrondis, ow 
plus  étroit  on.devant ,  largement  échaucré  en  dessus  et  en  des- 
sous an  sommet,  lobé  derrière  les.yeux;  éçusson  distinct,  U' 
rondi  ;  élytres  ovales-oblongues ,  médiocrement  convexes  en 
dessus. 

ChloeIue  du  Caucase  [Clœbius  immeritus^ScB.o'EN,).A\kiaçèe\ 
noire ,  couverte  de  squamules  d'un  vert  soyeux  ;  tête  et  bec  ca- 
naliculés;  antennes  çt  jambes  testacées  ;  élytres  fioemeat 
ppnctuées-striées,  à  soies  en  séries  ;  cuisses  mutiques.  Caucase. 

LÉGION  DEUXIÈME.  Lbs  MÉGÛRHYNQUES  {RhynOwt* 

nidet,  F A^Wi.) 

Bec  cylindrique  ou  filiforme  ^  'plus  ou  moine  aUimgé, 
rarement  plus  court  que  le  thorax;  antennes  ttw- 
rées  avant  ou  près  le  milieu  du  bef,  non  pas  contre 
le  sinus  de  la  bouche. 

SECTION  PREMIÈRE.  —  Antennçs  de  li  a  la  articles  ;  nutssvt 

de  4  articles. 

DIVISION  PREMIÈRE.    Les    ERIRHINIDES. 

Pie{ls  antérieurs  rapproclics  à  leur  base. 

Subdivision  première.  —  ProtAorarent/er  en  dessous^  non 
canaliculé  devant  les  pieds  an^étieurs. 

Coborte  première. — Ecussonplus  ou  moins  distinct;  insectesmlps. 

Cinquante-neuvième  genre.  LlXE    (  Lixus,  Fabric.  ). 

Antennes  médiocres ,  un  peu  minces,  insérées  demère  U 
milieu  du  bec;  t'unicule  de  7  articles  :  les  1-3  un  peup)os 
longs ,  presque  coniques ,  les  3-6  plus  courts ,  tronqués  au 
sommet,  un  peu  serrés  ;  le  7*  plus  épais,  appliqué  contre  la 
massue;  celle-ci  oblongue,  en  fuseau*  Bec  allonge,  un  peu 
fort,  cylindrique,  déHécbi,  un  peu  arqué;  yeux  latéraux, 
presque  ovales^  légèrement  convexes;  prothorax  oblon(;,  co- 
nique, un  peu  resserré  antérieurement,  bisinné  à  la  base;  éçus- 
son petit,  triangulaire,  à  peine  apparent;  élytres  allongées, 
cylindriques,  chacune  arrondie  à  la  base,  avec  Tépaule  no  peu 
aneulée  obtnsément.     ^ 
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A .  Chaque  élytre plus  ou  moins  distinctement  qcuminéeMA  sommet. 

«  ^Cuisses  mutitjues. 

liXE  PAKAPLECTlQtJE  ( tlXMS  paro^fectïCM*,  SCHOEN.  )•  EcTOit; 
soir,  à  pobescenée  cendrée  »  fariné  de  jaane  verdâtre;  pro- 
tborax' allongé,  obscurément  canaliculé,  très-finement  alu* 
tacé  ;  élytres  uti  pen  ponctnées-striées ,  longuement  macro- 
nées  an  sommet,  aignës,  déhiscentes.  Paris  et  tonte  l'Europe. 
L.ixe  A  DEUX  IMPRESSIONS  (  L.  bi'imprèssis ,  Schoen.  ).  Li- 
néaire-allongé, étroit;  d'un  noir  brun,  con vert  d'une  poussière 
pâle  épaisse  en  dessous,  rare  en  dessus;  prothorax  oblong, 
distinctement  ponctué,  légèrement  caréné  en  devant,  avec 
une  fossette  ronde  et  enfoncée  de  chaque  côté  ;  élytres  un  peu 
striées- ponctuées,  longuement  acnmiiiées  au  sommet,  aiguës, 
déhÎAceotes.  Sibérie. 

LiiXE  ÉHEUT1ER  (  I>.  (ur6atu5 ,  ScHOEN.  )•  Assez  lai^e  ;  noir, 
à  pubescençe  cendrée,  et  poussière  d'un  jaune  verdâtre  ;  pro- 
thorax assez  court,  un  peu  conique,  fortement  variolé-ponc- 
tué  ;  élytres  un  pen  striées-ponctuées ,  à  appendice  assez  tx)urt 
au  sommet,  peu  acuminées  et  peu  déhiscentes.  Toute  l'Europe. 
IjIXE  connivènt  (i.  connivensf  Schoeîs.).  Allongé;  assez 
^étroit,  noir,  partout  couvert  d'une  pubescence  et  d'une  pous* 
sière  épaisses  et  jaunâtres  ;  prothorax  assez  court ,  un  peu  co> 
nique ,  à  points  fins  et  serrés  ;  élytres  obscurément  ponctuées* 
striées,  acuminées  au  sommet ,  conniventes.  Caucase. 

LiXE  JUMEAU  (L.  ^emellatus,  Schoen.).  Etroit;  noir,  h  pu- 
bescence cendrée  et  poussière  jaunâtre;  bec  assez  long,  un 
peu  menu,  légèrement  caréné  à  la  base  ;  prothorax  presque 
conique,  fortement  rugueux-ponctué;  élytres  à  séries  de  points 
rapprochés  par  paires,  courtement  acuminées  au  sommet,  non 
mucronées.  Allemagne.  ■ 

LiXE  BLANCHATRE  (  L.  canescens ,  Scboen.  ).  Allongé;  noir, 
très-couvert  partout  d'une  pubescence  blanche  et  déprimée  ; 
bec  un  peu  arqué,  épais,  finement  ponctué;  prothorax  pres- 
que conique,  variole  de  points  peu  profonds,  avec  une  bande- 
lette obscure  de  chaque  côté,  peu  pubescent;  élytres  très-fine- 
ment ponctnées-striées,  mucronées  au  sommet,  déhiscentes,  avec 
une  impression  très-peu  apparente  derrière  l'écusson.  Crimée. 
LiXE  DE  Sicile  {L^Siculus,  Schoen.).  Oblong;  noir,  parsemé 
d'une  pubescence  cendrée  et  d'une  poussière  jaunâtre  ;  bec  de 
b  longueur  du  prothorax  et  de  la  tête ,  médibcrement  arqué  ; 
prothorax  presque  conique,  un  peu  profondément  variole,  à 
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squamules  blanchâtres  de  chaque  côté,  et  une  ligne  dorsa/tf 
obscare;  élytres  finement  striées -ponctuées,  avec  une  impres- 
sion légère  sur  lesépaules  et  une  plus  profonde  derrière  rêcns- 
son,  déhiscen  tes  au  soounet,  un  peu  carénées,  acumîpées.  Sicile. 

LiXE  SERPENT  {Lixus  anguinus ,  ScHOEN.)f  Allongé  ,  uopea 
cylindrique;  noir,  à  pubesceuce  blanchâtre  en  de&sous;tKCÀ 
peine  de  la  long^ueur  du  thorax,  ponctué  finement  et  sem> 
mëdiocreraçnt  arqué  ;  prothorax  presque  conique,  lai^meot 
variole ,  avec  quatre  lignes  blanches^  élytres  déhiscentes  ao 
sommet,  mucronées,  avec  une  ligne  latérale  large,  trois  au- 
tres étroites  sur  le  disque,  raccourcies  au  sommet ,  d'une pu- 
bescence  blanche.  Suisse. 

1.IXE  PETiT-SERPENT  (i.  anguiculus ,  ScHOBN.  )•  Allongé, «u 

Een  cylindrique  ;  noir,  parsemé  d'une  pubescence  cendrée; 
ec  de  la  longueur  du  prothorax ,  médiocrement  arqué  ;  pr»- 
thorax  assez  étroit,  conique,  variole  ,  obscurément  caréné  ea 
devant ,  à  quatre  lignes  blanchâtres  >  les  lignes  du  dos  peu  ap- 
parentes ;  elytr&s  mucronées  au  sommet,  à  pubescence  cendrée 
et  seprée ,  avec  une  large  ligne  latérale  blanchâtre  ;  dessous 
du  corps  ponctué  de  tioir.  Grèce. 

LiXE  PERROQUÉ   (  L. 5itta ,  SCHOEN.  ).  Obloug ;  noir, patse- 
mé  d'une  pubescence  ou  d'une  poussière  d'un  vert  pâle;  i>ec 
assez  fort,  presque  droit ,  à  petite  carène  vers  le  milieu;  pto- 
thorax  coriace,  variole ,  avec  deux  lignes  sur  le  dos  et  sur  les 
côtés  d'un  jaune  pulvérulent,  épais; élytres  pouctuées-strièes , 
ayant  upe  impression  à  peine  distincte  derrière   1  ecusson, 
mucronées  au  sommet,  déhiscentes,  avec  une  lar^e  tache  dei^ 
tée  ,  d'un  jaune  verdâtre  ccailleux,  vers  le  sommet.  Espa^^- 
LiXE   iNOPS  (L.  inops,  Schoen.).  Oblong;  noir,   parsemé 
d'une   pubescence  cendrée  et   d'une  poussière  jaunilte  et 
épaisse;  bec  non  caréné;  pro  thorax  variole,  longitudinalement 
et  oljscurémerUc^naliculé  ;  élytres  ponctuées-striëes profondé- 
ment à  la,base  jusques  au-delà  du  milieu,  et  ensuite  finement; 
elles  ont  une  tache  dentée  et  à  pubescence  jaunâtre,  épaisse  vers 
lesommet,  qui  est  mucroné,  elles. sont  déhiscente^.  Caiicase. 
LiXE  CYLiNDi^iQUE  (L.  cjf Undricus y  ScHOEN.).  Obfoug;  noir, 
parsemé  d'une  poussière  ombrée  ;  front  fovéolé;  antennes  et 
tarses  d'un  brun  ferrugineux;  prothorax  conique,  à  rugosités 
écartées,  les  côtés  largement  couverts  d'une  pubescence  blan- 
châtre et  de  poussière;  élytres  avec  des  impressions  profondes  et 
transversales  à  la  base,  ponctuées-striées,  avec  la  suture,  une 
large  bande  postérieure  et  transversale,  communes,  blanches  : 
le  sommet  acuminé,  déhiscent,  mucroné.  Midi  de  la  France. 
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I.IXB  DE  Lbfebvre  {Lixtts  Lefebvrà,  $CRa«j«.).  Oblong;  noir, 
à  poussière  épaisse  et  jaunâtre;  bec  un  peu  épais,  légèrement 
arqué ^  de  la  longueur  du  thorax  :  celui-ci  obconique,  assez 
profondément  rugueux,  profondément  sillonné  h  la  base  au- 
delà,  du  milieu;  elytres  ponctuées-striées ,  avec  une  légère  im> 
pression  sur  les  épaules  et  derrière  l'écmson,  non  délusceutes 
au  sommet»  chacune  ëcuminée.  Sicile. 

.  L.IXE  GENTIL  {L,  ifenu^tuUts,  SCHOBN.  )/Étroit;  noir, à  pn- 
bescence  fine  et  grise  ou  à  poussière. jaunâtre  ;  antennes,  jam- 
lies  et  tarses  d*un  roux  ferrugineux  ;  bec  obscurément  caréné 
à  la  base;  prdthorax  conique,  finement  variole  ;  élytres  fine- 
nient  striées-ponctuées,  avec  une  impression  peu  apparente  der- 
rière l'écosson,  atténuées  au  sommet,  déhiscentes,  mucronëef . 
Midi  de  la  France. 

LiXE  ▲  BBC  COURT  (I.  brevtrostris,  Scbobic.).  Étroit;  noir, 
parsemé  d'unepubescence  cendrée  et  déprimée;  jambes  et  tarses 
d*Qf&  brun  de  poix;  bec  beaucoup  plus  court  que  le  thorax  ; 
ce  dernier  un  peu  conique,  ponctué  finement  et  serré;  élytres 
avec  de  Itères  impressions  transversales  à  la  baie,  évidem- 
ment ponctuées-striées,  déhiscentes  au  sommet,  mncionées. 
Espagne. 

'  LiXE  NAIN  (L.  nanus,  Schoen.).  Étroit;  noir,  à  pubescence 
fine  et  cendrée  ;  bec  de  moitié  plus  long  que  la  tête,  presque 
d?6it;  protfaorax  conique,  ponctué  finement  et  serré;  élytres 
avec  une  impression  peu  apparente  et  transversale  à  la  base, 
évidemment  ponctuées-striées,  déhiscentes  au  sommet,  à  peine 
jUBcroné^.  Espagne. 

Idxx  MEtJBTRi  (L.  vibexj  Schoen-).  Cylindraçé;  très-blanc, 
ayant  de  chaque  côté  un  sillon  lioir,  longitudinal,  sur  le  tho* 
rax  et  le$  élytres;  bec  un  peu  cylindrique,  ayant  en  dessus  des 
stries  enfoncées  très-peu  apparentes;  élytres  ponctuées-striées, 
un  peu  acuminées.  .Sibérie. 

LttxE  n'i^SGANi  (Z.  Ascaniiy  Schoen.).  Allongé;  noir,  à  pu- 
bescence très-fine  et  cendrée  ;  antennes  et  tarses  obscurément 
ferrogineux;  bec  assez  court,  un  peu  épais ,  légèrement  arqué  ; 
prothorax  oblong ,  un  peu  variole ,  ayant  de  chaque  c6té  une 
ligne  assez  large,  d'un  blanc  écaillent;  élytres  finement  striées- 
ponctuées,  avec  une  lai^e  impression  transversale  à  la  base, 
acuminées  au  sommet,  ayant  une  ligne  marginale  d'uu  blanc 
écailleux.  France. 

LiXE  SANGUIN  (I.  sanguineuSf  Sohoen.).  Allongé;  noir,  par- 
semé d'une  pabescepce  cendrée  et  déprimée  et  d'une  poussière 
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rouge;  antennes,  jambes  et  tarses  bruns;  bec  court  ^  tm-pea 
épais,  obscurément  caréné;  front  fovéolé  ;  orbite  des  yeix 
d'un  blanchâtre  velu;  prothorax  conique,  variole  serré;  ob- 
scurément caréné  en  avant,  linééjde  jaune  d*ocre  de  diaque 
côté  ;  élytres  striées-ponctnées  antérieurement  et  postériçoie- 
ment  avec  une  impression  transversale  à  la  base,  atténuée»  au 
sommet,  obtusément  mucronées.  Italie. 

LiXE  €UPERCiHÊ(Ljjr«5  supercitîosusy  Schoen.).  Allongé;  nrar, 
à  poussière  rare  et  jaunâtre  ;  antennes ,  jambes  et  tarses  fer- 
rugineux ;  bec  court,  un  peu  épais  ;  obscurément  caréné  à  k 
base,  parsemé  d'une  poussière  roussatre;  prothorax  finoseat 
variole ,  Hnéé  de  jaune  de  chaque  côté  ;  élytres  finement  striées- 
ponctuées,  avec  une  fossette  basale  commune  et  uae  antre  de 
chaque  côté  sur  I^j^épaules,  peu  apparentes,  les  élytres  sont 
atténuées  au  sommet,  droites,  unpeuacuminées.  Portugal. 

LïXE  fiUFicORNE  (L.  rujicomis,  ScHOEN.).  Allongé;  uoir,  àpo- 
bescence  rare  et  cendrée  ;  antennes,  jambes  et  tarses  roux;  bec 
assez  court,  assez  étroit,  un  peu  arqué  ;  prothorax  presque  co- 
nique, finement  variole;  élytres  subtilement  striées-ponctuées, 
à  suture  et  bord  ferrugineux,  déhiscentes  au  sommet»  chacune 
acuminée.  Midi  de  l'Europe. 

LiXE  DE  LA  GAMELiNE  (L.  myagrî,  ScHOEN.).  Ovale-allouçé; 
noir,  couvert  d'une  poussière  épaisse  jaunâtre  ou  cendrée  •  bec 
caréné;  prothorax  profoudément  variole,  triiinéé  de  noir; 
élytres  finement  striées-ponctuées,  à  côtés  d'un  cendré  pubes- 
cent,  un  peu  atténuées  au  sommet,  légèrement  acuminées, di* 
vergentes.  Midi  de  l'Europe. 

LiXE  d'Eschscholtz  (t.  EsckschoUui ,  Schoen.),  OMflog; 
noir,  couvert  d'une  pubescence  blanchâtre,  assez  épaisse;  bec 
un  peu  épais,  obscurément  caréné  à  la  base,  presque  droit, 
prothorax  assez  profondément  variole,  avec  une  ligne  latérale 
de  chaque  côté  et  deux  autres  dorsales  peu  apparentes,  d'au 
blanc  pubescent;  élytres  finçment  striées-ponctuées,  avec  des 
impressions  derrière  lecusson  etsurles  épaules  :  elles  sont  an 
peu  atténuées  vers  le  sommet,  déhiscentes,  et  obtusément  mu- 
cronées. Sibérie  Occidentale. 


** 


Cuisses  dentées. 


LiXE  A  AILES  SDBVLÉEs  (L.  sitbuUpennis,  fICHOEN.  ).  Étroit; 
uoir,  à  poussière  jaunâtre;  bec  obscurément  caréné;  prothor^ 
variole ,  creusé  à  la  base  d'une  fossette  qui  lui  est  commune 
avec  les  élytres;  celles-ci  peu  régulièrement  striées-ponctuées, 
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ignment  mircroiiées  att  sommet,  déhiscentes;  cuisses  anté- 
eures  ai^ament  dentées.  Podolie. 

Êlyires  mutiques  au  soi^met  ^,  celui^ei  arrondi  soit  à  chaque 
élyire^  soit  à  la  rémtion  des  deux;  cuisses  mutiques. 

LiXE  ÉTROIT  (Ltjcus  an^ U5«af us,  ScHOEN.).  Allongé  ;  noir,  un 
ea  luisant ,  parsemé  d'une  pnbescence  cendrée  et  très-fine  ; 
ntennesd'mi  brun  ferrugineux;  front  fovéolé;  bec  plus  long 
[ne  le  thorax  ,  médiocrement  arqué,  ponctué,  à  points  écar- 
és ,  grands,  eta\ec  une  impression  ;  élytres  visiblement  striées- 
)onctuées,  assez  profondément  sur  les  épaules,  légèrement 
ierrièrerécusson.  France.       ^ 

l^ixm coo-CRiBLÉ  ( L.  cri6ncoKi5, ScHOEN.").  Oblong;  noir,  à 
pnbescence  cendrée ,  parsemée  d'une  poussière  jaunâtre  ;  an- 
ienoes  et  tarses  d'un  brun  ferrugineux;  bec  de  la  longueur  du 
thorax,  à  points  serrés,  striolé-ruguenx  à  la  base  ;  pro thorax 
îssez  large, profondément  variole  ;  élytres  visiblement  striées- 
ponctuées,  avec  de  légères  impressions  sur  les  épaules  et  der- 
rière récusson;  cuisses  antérieures  obscurément  dentées.  Paris. 
LiXE  VENTRE- PONCTué  (  L.  puTictiventris  ,ScRoiE3i:).  Allongé; 
noir,  nn  peu  luisant,  parsemé  d'une  pnbescence  assez  épaisse 
et  d'un  cendré  blanchâtre;  antennes  et  tarses  ferrugineux; 
bec  de  la  longueur  du  thorax,  un  peu  épais,  médiocrement 
arqué,  ragueux-ponctué  serré;  prothorax  oblong,  à  côtes 
presque  droits,  profondément  variole;  élytres  finement  ponç- 
tuées-striées,  avec  des  impressions  peu  apparentes  à  la  base, 
obtnsément  arrondies  au  sommet ,  déhiscentes ,  avec  des  pouits 
noirs,  Jaisants  et  nus,  en  dessous.  Caucase. 

LïXE  tTcOPHéE  {L\  lycophœus,  ScHoESf.).  Oblong;  noir,  à 
pabesceiïce  d'un  cendré  blanchâtre;  bec  assez  épais,  médio- 
crement arqué,  obscurément  caréné  à  la  base  ;  prothorax  va- 
riole les  côtés- à  pnbescence  cèùdrée;  élytteâ  obscurément 
l>i-imWessionées  à  la  base ,  striéesponctoéés ,  avec  une  ligne 
latérale  d'un  blanc  pubescent  :  elles  sont  lîrt  peu  atténuées  et 
légèrement  obtuses  an  sommet.  Caucase. 

LixE  DU  GENET  ipiMEux  (  L.  sparlii ,  ScïiOEN.).  Oblong  ;  noir, 
parsemé  d'une  pnbescence  cendrée;  front  fovéolé;  bec  court , 
un  peu  épais,  sillonné  au  sommet;  prothorax  un  P^^f  ""la"^' 
graSnlé,  avec  quatre  lignes  blanches  '^J^h^^^^^^.^'^'l'^^^^^^ 
poactuées,  les  intervalles  granulés  à  g-^'^n^^^^^^f,,^""^^^^^^^ 
avec  une  Ifgme  blanche  latérale  de  chaque  côté  ;  elles  sont  dô^  . 
lùsceates  et  un  peu  mttcronées.  Portugal, 
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LixB  TARiGOLORE  {Ltxus  varicoior,  ScHOEN.  ).  OUong;  Doîr, 
couvert  d'une  puBescence  et  d'une  poussière  orangées  ;  pit>- 
thoraz  assez  étroit,  conique,  un  peu  rugueux,  avec  une  lu* 
delette  blanche  de  chaque  côté ,  de  légères  impressions  tmB- 
versâtes  à  la  hase,  le  sommet  arrondi,  à  peine  mocFOoé. Tos- 
cane. 

'  LixE  bu  JONC  (L.  junci,  Sgboen.  ).  Allongé  ;  noir,  coQ^tf^ 
d'une  poussière  rare  et  jaunâtre  ;  front  fovéolé;  prothoraioi^ 
peu  conique,  pointillé  uii  peu  profondément  et  serré,  avecuoe 
impression  légère  devant  récnsson,  les  côtés  d'un  blanc ecai^ 
leuz;  él  y  très  très-finement  striées-ponctuées ,  avec  denx  i'D'' 
pressions  peu  apparentes  à  la  base,  une  ligne  blanche  laté- 
rale des  deux  côtés ,  et  le  sommet  un  peu  atténué.  Sardaigw- 

LiXE  ENTODAÉ  {L.  circumdatus,  ScHOEN.  ).  D'un  bmn  fer- 
rugineux ;  bords  des  élytres  et  du  prothorax  jaunes.  Aile* 
magne. 

LixE  BICOLORE  (  L,  bicolor,  ScROEN.  ).  Allongé  {  noir,  par- 
semé d'une  pubescence  et  d*nne  poussière  brunâtres  ;  bec  piu^ 
court  que  le  prothorax,  peu  fort,  droit,  caréné  ;  yeux  entouré 
de  jaune  de  soufre  velu;  prothorax  conique,  finement  variole, 
linéé  de  jaune  de  chaque  côté  *,  élytres  finement  ponctuées* 
striées,  avec  une  légère  impression  sur  les  épaules ,  et  derrière 
lecnsson,  parsemées  de  points  d'un  cendré  blanchâtre, ar- 
tondies  au  sommet  ;  abdomen  ponctué  de  noir.  France. 

LixE  ABDOMINAL  {L,  obdominalis ,  ScHOBN.  ).  Allongé;  doîTi 
parsemé  d'une  pubescence  cendrée  assez  épaisse;  bec  asstf 
épais,  presque  droit,  caréné  ii  la  base;  yeux  entoorés  ^ 
blandiâtre  velu;  prothorax  assez  court ,  laiige  «  profondci^^ 
▼ariolé,  les  côtés  médiocrement  arrondis  et  élargis ,  lin^^^^ 
blanchâtre  de  chaque  côté ,  avec  une  ligne  blanche,  ttc^ 
cie  sur  le  dos  antérieurement;  élytres  visiblement  ponctua 
striées ,  avec  une  impression  très-peu  distincte  à  la  bWBi'^'' 
domen  ponctué  de  noir.  Sicile. 

LixB  ORBITAL  (  L,  orbitalis,  Sghoen.  ).  Allongé  ;  floir ,  cou- 
vert d'une  pubescence  d'un  cendré  blanchâtre;  antennes «^ 
tarses  d'un  ferrugineux  obscur;  bec  fort,  presque  droit,  un 
peu  caréné ,  presque  de  la  longueur  du  prothorax  ;  tonr  des 
yeux  d'un  blanchâtre  pnbescent;  prothorax  oblong»  pc»  P*^* 
fondement  variole ,  avec  une  bandelette  blanche  de  chaque 
côté;  élytres  striées-pbnctuées,  un  peu  élargies  vers  le  som- 
met, avec  une  très-légère  impression  vers  la  base  ;  corps  non 
ponctué  en  dessous.  Crimée. 


RHYNCBOPBORES.   Pam.    19.  169 

LiiXE TARSES-NOIRS (£2.ru£  m^n'farsuj, ScQOBN.).  Allongé;  noir, 
parsemé  d'une  pubescence  d'un  cendré  blanchâtre  ;  antennes 
d'un  ferrugineux  obscur;  bec  fort,  presque  droit,  rugu^uj(- 
poiictué  fiuemeut  et  serré,  un  peu  caréné  ;  protborax  obloog, 
iinement  variole ,  avec  un€  bandelette  blanche  de  chaque  côté; 
élvtres  fînemeot  striées-ponctuées,  non  élargies  vers  le  som- 
met  ,  avec  une  impression  à  peine  apparente  à  la  base.  Midi 
de  l'Europe. 

I1.IXE  COMMUN  (  L.  vilis ,  ScHOEN  ).  Alloug^  ;  noir,  à  pubes- 
cence fine  et  cendrée;  bec  un  peu  plus  court  que  le  thorax , 
distiiicteoient caréné,  trës-finement pointillé;  prolhorax  près- 
I  que  conique,  variole  un  peu  profondément,  très-pointillé,  peu 
;  distinctement  caréné  sur  le  dos,  Unéé  de  cendré  de  chaque 
côté  ;  ély très  avec  uce  impression  transversale  à  la  base ,  fine- 
.  ment  striées-ponctuées,à  points  écartés.  Italie. 

LixE  LATÉRAL  (L.  latemlis,  Schoen.  ).  Allongé  ;  noir,  par- 
semé d'une  pubescence  cendrée  ;  bec  qourt,  assez  épais,  un  pea 
arqué»  caréné  en  dessus;  prothorax  profondément  variole, 
avec  une  bandelette  étroite  en  avant  de  chaque  coté,  et  cou-^ 
vert  d'une  pubescence  blaucbâtre;  élytres  finement  ponctuées- 
strïées',  avec  une  petite  tache  humérale ,  une  autre,  latérale 
avant  le  milieu  et  (Quelques  points,  d'un  blanchâtre  pubesceat. 

Italie. 

Lixt  SUBTIL  (I.  subtilis,  ScHOEN.  ).  Allongé;  noir,  par- 
semé d'une  poussière  jaunâtre  et  d'une  pubescence  grise;  au- 
tèn nés ,  jambes  et  tarses  bruns;  bec  arqué;  prothorax  un  peu 
cQiiiquè,  assez  court,  profondément  variole  ,  avec  left/:ôté& 
d'iin  jaunâtre  écailleux;  élytres  str^éeS'ponctuées ,  avec  une 
léger  e  impressiQn  sur  les  épaule^  ;  elles  sont  atténuées  au  som- 
met. Hon^jrie. 

Lixc  POUDREUX  {L.  pollinosuSf  ScuoEN.  ).  Oblqng  ;  noir, 
parsemé  d'une  pubescence  cendrée  ;  antennes  et  tarses  d'un 
brun  ferrugineux  ;  bec  de  la  longueur  du  prothorax,  pointillé 
serré  ,  obscurément  canaliculé  à  la  base  ;  prothorax  presque 
conique ,  avec  une  impression  transversale  et  profonde  en 
devant,  à  granulation  fine  et  serrée,  et  quatre  lignes  jaunâ- 
tres; élytres  marquetées  de  cendré,  avec  une  impression 
transversale  à  la  base ,  finement  ponctuées-striées ,  les  inter- 
valles à  granulation  serrée.  Sicile. 

LiXE  FILIFORME  (  L,  fiUformis ,  ScHOEN.  ).  Albngé.;  noir» 
parsemé  d'une  pubescence  et  d'une  poussière  jaunâtres;  an- 
tennes et  tarses  d'un  roux  ferrugineux  ;  bec  ponctué  serré ,  ob- 

^ntomohgie,  tome  2.  '^ 
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soarémetit  canaliculé  à  la  base  ;  prothorax  conique,  avec  use 
profonde  impression  transversale  en  devant ,  à  granulatioa 
fine  et  serrée ,  et  quatre  lignes  jaunâtres  ;  élytres  avec  va 
impression  à  peine  visible  à  la  base ,  ponctuées-striées  fii** 
mènt  et  serré ,  les  intervalles  agréablement  granulés.  Franct. 

LixE  PANTHÈRE  [ Ltxus pardoUs ,  SCROEN.).  Allongé;  Doir* 
parsemé  d'une  poussière  jaunâtre;  antennes  d'un  roux  ferrugi- 
neux; bec  médiocre,  presque  droit,  rugueux,  caréDéàia 
base;  prothonix  assez  court,  Knementr ugueux-ponctné, arec 
une  ligne  jaune  d'ocre  de  chaque  côté  ;  élytres  ^triées-ponc- 
tuées,  un  peu  rugueuses,  fasciculées  de  jaunâtre ,  atténoéesaa 
sommet ,  droites ,  un  peu  acuminées.  Portugal. 

LixEA  TARSES-RODX  ( L.  rufttarsis,  ScTiOEN.  ).  Etroit; noir , 
parsemé  d'une  pubescencé  cendrée  et  d'une  poussière  d'un 
jaune  verdâtre  ;  antennes  et  tarses  d'un  roux  ferrugineax  ;  téie 
allongée;  bec  mince,  médiocrement  arqué;  prothorax pooc' 
tué  profondément  et  serré,  peu  resserré  au  sommet,  linéé  de 
verdâtre  de  chaque  côté;  élytres  finement  ponctuées-striées, 
obtuses  au  «ommet.  Midi  de  la  France. 

LiXE  ACicCLAiRE  (  L.  acicutarisyUcHOta,  ).  Etroit  ;  noir;  an- 
tennes et  tarses  roux;  prothorax  à  points  rapprochés;  élytres 
brunes  ,•  profondément  ponctuées-striées.  Portugal. 

Lixs  BÉCASSE  (  L.  seolopaXf  Sghoén.  ).  Etroit  ;  noir ,  pnbes- 
cent  )  à  pioussière  épaisse  et  jaunâtre  ;  antennes ,  jambes  et  tar- 
ses d'un  ferrugineux  obscur  ;  prothorax  assez  court ,  à  grano- 
lation  serrée,  antérieurement  reSserré,  linéé  de  jaunâtre  de 
chaque  côté;  élytres  finement  ponctuées-striées,  un  peu  ne 
gueuses  transversalement.  Dalmatie. 

LiXB  ALLONOÉ  (L.  elongatus,  Schoen.  ).  Etroit;  noir,  ^ P°' 
bescence  grise  et  poussière  jaune  ;  prothorax  oblông,'"^'* 
élytres  ponctuées-striées ,  avec  deux  impressions  à  U  1)>^* 
Hongrie. 

LiXE  DE  LA  BABDANE  ( L.  bardanœ,  ScHOBN.).  Allongé;  noir, 
pnbescent ,  à  poussière  jaunâtre  ;  antennes  ferrugineuses  ;  bec 
obscurément  caréné  à  la  base;  prothorax  un  peu  conique ,  as- 
sez  profondément  variole,  peu  distinctement  resserré  ;  élytres 
finement  striées-ponctuées ,  les  intervalles  finement  granulés. 
Allemagne. 

LixE  A  COU-ÉTROIT  {  L,  atiffusticolUs ^  ScHOEN.  ).  Allongé; 
noir,  à  pubescencé  fine  et  cendrée;  antennes  ferrugineuses  à 
la  base;  front  défléchi,  striolé-rngueux  ;  bec  long,  assez 
épais ,  presque  droit;  prothorax  plus  large  au  milieu ,  variole 
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profondément,  pea  caréné;  ëlytres  striées-ponctuéet,  avec 
une  légère  impression  derrière  l'écassonet  sur  les  épaules.  Midi 
de  la  France. 

liiXE  GRISATRE  {Lixùs  cineroscens,  Sghobn.).  AJIongé;  noir,  un 
peu  luisant,  à  pubescence  très-fine  et  cendrée;  antennes,  genoux, 
jambes  et  tarses  ferrugineux  ;  beé  assez  court,  un  peu  épais, 
obscurément  caréné  ;  prothorax  pro/ondément  variole,  obscu- 
rément linéé,  de  cendré  de  chaque  côté ,  finement  canaliculé  à 
la  base;  élytres  allongées,  assez  profondément  ponctuêes- 
striées ,  bordées  de  ferrugineux.  Crimée. 

LiXE  BLANCHISSANT  (L.  tticanescens,  Schoen.).  Allongé  ;  noir, 
un  peu  luisant,  à  pubescence  fine  et  cendrée  ;  antennes,  jam- 
bes et  tarses  d'un  ferrugineux  olj^ur  ;  bec  assez  long ,  un  peu 
fin,  non  caréné  ;  prothorax  assez  étroit,  un  peu  variole ,  d  un 
cendré  pubescent  en  dessous;  élytres  allongées,  assez  profon- 
dément ponctuées-striées.  Caucase. 

LixE  A  con-coNiQUE  (  L.  conicoUis ,  Schoen.).  Allongé  ;  noir, 
à  pubescence  cendrée  ;  antennes  d*un  brun  ferrugineux;  bec 
assez  épais ,  un  peu  court  ;  front  profondément  fovéolé  ;  pro- 
thorax assez  étroit,  finement  variole,  obscurément  earépé  au 
miJieu  près  de  la  base ,  à  pubescence  cendrée  en  dessous,;  ély- 
tres assez  profondément  striées-ponctuées.  Constantinople. 

LiXB  VIEILLARD  (  L.  «emcu/i» ,  Schoen.).  Oblong;  noir, 
obscur,  à  pnbescence  très-fine  et  grise;  antennes  et  tarses 
d'un  roux  ferrugineux  ;  bec  un  peu  court,  assez  épais  ;  pro- 
thorax finement  variole,  obscurément  linéé  de  gris  de  chaque 
côté  ;  élytres  oblongues ,  finement  s.triées-ponctuées  ;  pieds  un 
peu  coarts.  Autriche. 

Soixantième  genre,  Larin  ^Larinus,  >^cn(rpp.). 

Antennes  courtes,  fortes;  funiculede  7  articles  :  les  i-a  as- 
sez courts  ,  un  peu  obconiques ,  les  8-7  plus  courts ,  transver- 
saux,  tronqués  au  sommet,  resserrés,  les  extérieurs  graduel- 
lement plus  larges ,  le  dernier' étroitement  appliqué  contre  la 
massue  :  celle-ci  ovale-obiongue,  acuminêe.  Bec  variable  en 
longueur,  cylindrique,  un  peu  épais,  plus  on  moins  arqué; 
scrobe  linéaire,  courbé;  yeux  perpendiculaires,  très-allon- 
gés ,  un  peu  déprimés  ;  prothorax  plus  court  que  la  largeur  de 
sa  base,  celle-ci  profondément  bisinuée,  les  côtés  obliques^ 
le  devant  étroit ,  et  le  sommet  un  peu  sinué-échancré  ;  écus* 
son  petit,  triangulaire;  élytreç  presque  ovales,  un  peu  plus 
larges  que  le  thorax  postérieurement.:  chacune  avec  un  ailon* 
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gement arrondi  au  sommet,  etTépanle  obtusément  angulèe; 
elles  sont  convexes  en  dessus,  souvent  légèrement  planes  surle 
dos  en  devant ,  un  peu  calleuses  postérieurement;  cuisses  «a 
massue ,  mutiques 

Larii<  de  L'ARTrcHAUT  (  Larinus  cynarœ,  Schoen.  Ujcus  cr- 
narœ,  i"  édit.  ).  Ovale-pblong  ;  noir,  fascié  de  cendré  et  de 
verdàtre  pubescents;  bec  tri-caréné  à.  la  base;  protkorax  ru- 
gueux, caréné;  élytre^  ponctuées-striées ,  peu  élarj^ies  vers  les 
épaules,  les  intervalles  plans  sur  le  disque,  et  n'étant  pas 
plus  élevés  antérieurement.  Midi  de  la  France. 

Larin  bec-a-côtes  (JL.  costirostris^  Schqen.  ).  Ôvale-obkmg; 
noir,  à  pubescence  cendrée,  épaisse  en  dessous  et  sur  les  cô- 
tés,  formant  des  taches  en  dessus,  avec  une  poussière  jaunâtre; 
bec  un  peu  à  trois  côtes  ;  prothorax  distinctement  carén^  éy 
très  striées-pouctuées ,  à  points  écartés ,  les  intervalles  plus  éfc- 
vés  antérieurement  sur  le  disqtie.  Odessa. 

LariiIi  dit  chardon  {I..  cardui f  Schoen.).  Ovale-oblong; 
noir,  à  pubescence  cendrée,  épaisse  sous  le  thorax  et  sur  les 
côtés  ,  en  bandes  sur  les  ély  très, avec  une  poussière  jaunâtre; 
bec ,  tète  et  prothorax  à  une  seule  carène;  ély  très  ponctuées- 
striées,  élargies  derrière  les  épaules,  les  intervalles  plus  élevés, 
médiocrement  sur  le  disque.  Italie. 

Larin  cou-ctlinurique  {L.  teretironris^  Schoen.).  Ovale- 
oblong  ;  noir,  à  pubescence  cendrée  formant  des  taches  sur  k 
dos;  bec  cylindrique,  presque  droit,  profondément  rugueux- 
ponctué  ;  vertex  canaliculé  ;  élytres  ponctuées-striées,  élargie» 
derrière  les  épaules,  les  intervalles  plansj  égaux,  trausversa/^ 
ment  rugueux.  Midi  de  TEurope. 

Lari»  BEC-otAÎBRS  (  I/.  glabrirostrisy  Schobn.).  OblcDg^i^P** 
tique;  noir,  à  pubescence  cendrée,  épaisse  sous  le  thoraxct  "*r 
les  côtés,  formant  des  taches  en  dessus,  avec  une  poossiète 
jaunâtre;  bec  avec  une  seule  carène  antérieure  et  assez  large, 
glabre  ;  élytres  ponctuées-striées,  un  peu  élargies  vers  les  épau- 
les, les  intervalles  plans,  subtilement  alutacés.  Sicile. 

Larin  buccinatore  (1.  /«/ccmator,  Schoen).  Ovale-oblong; 
noir,  inégalement  couvert  d'une  pubescence  d'un  cendré  blan- 
châtre ;  bec  caréné  à  la  base,  et  prothorax  tuberculeux  sur  les 
côtés,  un  peu  tubujé  antérieurement,  avec  les  côtés  et  une  li- 
gne dorsale  blanchâtre  ;  élytres  un  peu  striées-pouctuées,  les 
intervalles  plans,  très-alutacés.  Espagne. 

Larin  de  lonoporde  (t.  onopordinis,  Schoen.).  Courtemest 
ovale  ;  noir,  couvert  inégalement  en  dessus  d'nne  pubescence 
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d'un  cendré  pâle  ;  bec  ayant  en  dessus,  à  sa  base,  deux  sUIons 
courts  et  enfoncés  ;  prothorax  rugueux-ponctué,  k  pnbescence 
épaisse  sur  les  côtés;  ély très  étroitement  ponctuées-striées,  iné* 
gaiement  pubescentes.  Portugal. 

Larin  maculé  (JLorinus  maculosus,  Schobn.)*  Ovale;  noir, 
varié  de  puhescence  januâtre  ;  bec  épais,  bi-sillonné  à  la  base» 
caréné  au  milieu,  à  carène  bitide  ;  prothorax  rugueux,  légère- 
ment caréné  au  milieu;  élytres  finement  rugueuses,  ponctnées- 
striées.  Midi  de  la  France. 

XiARiH  ocKÉ  {L.ochreatus^  ScHOEN.).  Dessus  à  pnbescence  fer- 
rugineuse ;  boid  et  côtés  du  prothorax  jaunes,  ainsi  que  la  base 
des  ely  très  ;  bec  noir,  bi-sillonué.  Midi  de  la  France. 

ILâARiH  DO  scoLTME  (  L.  &cofymuSf  ScHOBN.).  Noir,  à  pubes- 
ceace  olivâtre;  bec  caréné,  assez  court;  protborax  conique,  à 
côtés  obliques,  à^peine  arrondis';  élytres  distinctement  ponc- 
tueés-striées,  marquetées  de  gris^  France. 

liARiN  TIMIDE  (L.  timi</u5,  SeHoÉN.).  Ovale-oblong;  noir,  à 
pnbescence  blanchâtre  en  dessons  et  sur  les  côtés  ;  bec  épais, 
na  peu  arqué,  distinctement  caréoé  en  dessus  à  la  base,  glabre 
aa  sommet;  prothorax  transversal,  rétréci  brusquement  eb 
avant,  un  peu  tubulé,  rugueux-ponctué  en  dessus;  élytres 
ponctuées*«triées,  obscurément  marquetées  de  pâlç.  Midi  de  la 
Russie. 

LiARiii  JAtTNATRB  (  L,  flavescens,  Schoen.).  Noir,  à  poussière 
jaune;  bec  court,  caréné;  prothorax  très-ponctué,  brusque- 
ment rétréci  au  sommet;  élytres pointillées,  ponctuées-striées, 
marquetées  de  gris.  Midi  de  la  France. 

JLahin  étourneau  (L.  stumust  Schoen.)*  Noir;  bec  pins 
long  qiie  le  thorax,  pointillé,  caréné  à  la  base  ;  prothorax 
ponctué-mgueux,  poiutillé-ridé;  élytres  finement  et  transver- 
salement rugueuses,  ponctuées-striées,  marquetées  de  gris. 
France. 

Larin  riche  {L.polUnis,  Schoex.).  Noir,  à  poussière  jaune  ; 
bec  presque  de  même  longueur  que  le  thorax,  rugueux,  caréné 
à  la  base  ;  prothorax  ponctué-rugueux;  élytres  coriacées,  ponc- 
tuées-striées, çivec  une  tache  scutellaire  grise.  Dàlmalie. 

Larin  Maure  (L.  Mourus,  Schoen.). Ovale;  noir,  à  pnbes- 
cence épaisse  et  d'un  cendré  blanchâtre  en  dessous  ;  bec  droit, 
caréné;  prothorax  mgueux-ponctné  serré,  avec  une  bandelette 
jaunâtre  sur  les  côtés  ;  élytres  ponctuées-striées,  à  points  un 
peu  écartés,  parsemées  de  quelques  petites  bandes  d'un  blanc 
pubescent.  ^cile. 
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Larin  cou-LmÈÉ (I-armtw  lineatocoUis y Scuowi.),  Ovale;  doû; 
un  peu  opaque,  à  pubescence  inégale  et  d'Un  cendré  blancliitre; 
bec  un  peu  plus  court  que  lé  thorax,  légèrement  caréné  à  2a 
base;  prothorax  à  granulation  et  ru(Tosité  serrées,  avecenri- 
ron  cinq  bandelettes  d''un  blanc  pubesceat  ;  élytres  strices- 
ponctuées ,  à  points  un  peu  écartés,  marquetées  de  blanchâtre, 
les  intervalles  alutacés  serré.  Russie  méridionale. 

Larin  dk  la  Jacêe(L.  /«c^œ,  Schoen.).  Noir;  marqueté  de 
gris;  bec  presque  de  la  même  longueur  que  le  prothorar,  bd 
peu  arqué,  pointillé;  prothorax  pointillé'rugaeux  ;  élytres co- 
riacées,  ponctûées-s triées,  avec  une  tache  scutellaire  grée. 
France, 

Larin  a  long-hec  {L.  longirostris,  Scroen.).  Ovale-oblotig; 
noir,  à  pubesceuce  épaisse  et  cendrée  en  dessotis,  variée  ea 
dessus  ;  bec  de  la  longueur  du  prothorax,  très-arqué,  lisse, 
luisant  ;  prothorax  finement  rugueux-ponctué,  à  rugosité  poin- 
tillée  ;  élytres  ponctuéjes-striées,  à  points  un  peu  écartés,  les  in- 
tervalles plans,  alutacés.  Midi  del'Europ^e. 

Larcin  turbine  (L.  turbinatus^  Schoen.).  Ovafe;  uoir,  à  pn- 
bescence  grise;  bec  ëpaiç,  droit,  atténué  en  dedans  ;  protbo- 
fax  à  rugosité  serrée,  ji^intitlée;  élytres  finement  rugueuses, 
ponctnées-striées,  marquetées  de  gris.  Alpes. 

Larin  blanchâtre  [L.  canescens,  Schoen.).  Ovale  ;  noir,  i 
pubescence  cendrée;  bec  court,  linéaire,  légèrement  caréné; 
prothorax  transversal,  à  côtés  élargis;  élytres pODclucft- 
striées,  nuées  de  gris.  Hongrie. 

Larin  plan  (L.  planus,  Schoen).    Noir,  nué  de  gris;  hee 
court,  caréné  à  la  base  ;  prothorax  conique,  rugueux  ;  éljfres 
presque  cylindriques,  ponctuées-striées,  fiuement  coriaces. 
Allemagne. 

Larin  obtus  (.L.  ohtusu)s,  Schoen).  Gourtement  ovale;  noir, 
varié  d'une  pubescence  d'un  brun  jaunâtre  ;  bec  court,  èçais  , 
courbé,  légèrement  caréné  en  dessus,  un  peu  angulé  ;  prolKo- 
rax  court,  ponctué  ;  élytres  ponctuées-striées,  les  intervaUes 
plans,  finement  granulés.  Autriche. 

Larin  cou-fovéolé  (L. /ovejico//75,  Schoen.).  Gourtement 
ovale  ;  noir,  à  pubescence  rare  et  cemdrée  ;  bec  médiocre,  un 
peu  arqué  ;  prothorax  ponctué,  avec  trois  fossettes  grandes  et 
enfoncées;  élytres  ponctuées-striées,  les  intervalles  plans,  fi- 
nement granulees-ponctuées,  marquetées  de  cendré.  Sibérie. 

Larin  de  Sibérie  {L.  Sibiricus,  Schoen.).  Ovale;  noir,  à  pu- 
bescence cendrée,  épaisse  en  dessous  et  sur  les  côtés,  rare  ea 
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dessus  ;  bec  médiocrement  pointillé;  ]>rothorax  court,  un  peu 
caréné,  inégalement  ponctué;  élytres  ponctuées-striées,  les 
intervalles  plans,  alutacés  finenienl  et  séné.  Sibérie. 

L.ARIN  MORio  [Larimis  morio^  Schoen.).  Ovale;  noirâtre,  à 
pubescence  rare  et  cendrée  ;  bec  épais,  droit,  distinctement  ca- 
réné à  la  base  en.  dessus  ;  protfaorax  rugueux,  à  rugrosités  serrées, 
le  lobe  scutellaire  acuminé  ;  élytres  ponctnées-striées,  à  points 
écartés,  les  intervalles  alutacés  serré;  jambes  arquées,  créne- 
lées iotérieu rement.  Midi  de  la  France. 

JCiUBiN  DE  L  Acanthe  (L.  Acanthiœy  Schoew.).  Oblong,  an 
peu  elliptique  ;  noir,  à  pubescence  cendrée^  bec  de  la  lon- 
gaear  da  thorax,  cylindrique,  arqué,  caréné  à  la  base  en  des- 
sus ;  prothoràx  obscurément  canaliculé ,  à  points  un  peu 
épars  ;  élytres  distinctement  ponctuées-striées,  les  intervalles 
plans,  finement  strigueux,  lavés  de  blanchâtre.  Portugal. 

Larin  ours  (L.  ursus,  Schoen.).  Ovale;  noir,  à  pubescence 
grise  ,  épaisses  en  dessous  ,  formant  des  lignes  en  dessus;  bec 
caréné,,  bi-sillonné  à  la  base;  prothorax  dssez  ion^,  presque 
cooique,  un  peu  rugueux^  à  cinq  bandelettes  ;  élytres  ponc- 
tuées-striées, les  intervalles  plans,  finement  alutacés,  avec  deux 
bandelettes  dorsales  grises.  Midi  de  l'Europe. 

Labin  viEitLARn  (X.  s<?ne/w,  ScHO EN.).  Ovale;  noir,  à  pu- 
bescence grise,  inégale  en  dessus,  épaisse  en  dessous  ;  bec  ca- 
réné,, bi -sillonné  à  la  base;  prothorax  assez  court,  à  côtés 
élargis,  finement  rugueux  en  dessus,  avec  trois  bandelettes 
grises;  élytres  finement  ponctnées-striées,  les  intervalles  ru- 
gueux, variés  de  gris.  Autriche. 

Larir  oe  Syrie  (  L.  Syriacus,  Schobn.).  Ovale-oblong  ; 
noir,  à  pubescence  cendrée,  rare  en  dessus,  épaisse  en  dessous  ; 
bec  court,  épais,  à  carène  interrompue;  prothorax  transver- 
sal, inégalement  ponctué;  élytres  finement  ponctu^es-si Mou- 
nées,  les  intervalles  plans,  subtilement  alutacés.  Syrie. 

Larin  convenable  (L.  tcfoneu5,  ScnoEN.).  Allongé-linéaire* 
noir,  à  pubescence  cendrée  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  fer- 
rugineux ;  bec  un  peu  caréné  ;  prothorax  canaliculé,  à  bande- 
lettes blanches  sur  les  côtés;  élytres-striées-ponctuées ,  à 
points  écartés,  les  intervalles  plans,  très-finement  rugueux.  £s- 
pagne. 

Larin  a  crinière  (L.  crinitus  ^  Scuoen.)-  Ovale-oblong; 
noir,  parsemé  de  villosités  blanchâtres  et  rares  ;  antennes  et 
tarses  ferrugineux  ;  pieds  bruns;  bec  à  rugosités  serrées,  avec 
uue  impression  transversale  ;  prothorax  profondément  pope- 
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taé  ,  à  points  écartés  ;  «^lytres  striées-ponctaées,  les  interfa/' 
les  avec  des  points  un  peu  en  séries  antérieurement.  Caucase. 

Soixante-unième  genre.  Riiinqcylle  [Rhinocylus,  Gem). 

Antennes  très-courtes,  épaisses,  un  peu  brisées;  scapenn 
pea  court,  ,trés-êpaissi  en  dehors  ;  funicule  de  sept  arûcks  : 
les  1-3  très-courts  et  obconiqnes ,  les  3-7  transversaux,  légè- 
rement pet  foliés,  un  peu  serrés,  les  extérieurs  graduellement 
nhis  larges;  massue  un  peuovaie;  bec  un  peu  plus  court qne 
la  tête,  épais, angulé,  plan  en  dessus;  scrobe  courbé,  bnuqne- 
jnent  fléchi  en  dessous;  yeux  perpenclicnfaires,  oblongs,  itnâts 
inférienrement,  légèrement  déprimés;  prothorax  transversal, 
profondément  hisiuué  à  la  base,  étroit  antérieurement,  large- 
ment éehancré  en   dessous  derrière  la  gorg^  ;  écusson  très- 
petit,  à  peine  visible  ;  ély très  oblongues ,  presque  linéaires, 
convexes,  chacune  avec  un  avancement  arrondi  à  la  base,  les 
épaules  obstuséinent  angulée^,  et  une  légère  eallosité  vers  le 
sommet. 

Rhinocylle  ATïTiODONTALGiQDE  [Rkinocylus  antiodontal^cus, 
Sçhoen).  Ovale-oblong;  noir,  obscur,  alutacé  très-serré,  varié 
d'une  pubescence  jaunâtre;  antennes  et  tarses  d'un  bran 
ferrugineux  ;  bec  avec  une  impression  peu  apparente,  nu  peu 
caréné.  Italie. 

Khinoctlle  large-bec  (  R.  latirostris,  Schoe5.  Lixus  loti  ras- 
ttis ,  1  >^  ÉoiT.).  Ovale-obloog  ;  noir,  obscur,  alutacé  très-sené , 
varié  d'une  pubescence  jaunâtre;  antennes  et  tarses  bruas; 
bec  avec  une  impression  profonde,  à  carène  interrompue.  Paris- 

Rhinoctlle  d'Olivier  {R,  OUvieriy  Schoen.).  Ovale-obkwg; 
noir,  obscur,  alutacé  très-serré,  ^varié  d'une  pubescence  pâle  ; 
antennes  et  pieds  noirs;  tarses  bruns;  bec  assez  étroit,  avec 
une  légère  impression,  à  peine  caréné.  Autriche. 

Bhinocyl*.e  a  front-plan  (/î-p/ani/roïM,  Schoeii.).  Ovale- 
oblong;  noir,  varié  d'une  pubescence,  d'un  cendré  pale;  bec 
assez  étroit,  plan,  à  peine  caréné  ;  prothoi^ax  assez  long,  res- 
serré en  avant,  obscurément  rugueux-ponctué,  à  tarses  ferru- 
gineux. Dalmatie. 

Soixanle-'deuxihme  genre.  Pissode  (  Pissodes,  Gekm.). 

Antennes  médiocres,  un  peu  fortes,  insérées  derrière  le 
milieu  du  bec  ;  funicule  de  sept  articles  :  les  1-3  obconiqnes , 
le  premier  un  peu  plus  long ,  les  autres  plus  courts,  obturbi- 
nés,  successivement  plus  larges  ;  massue  ovale,  acumiuée.  Bec 
allongé,  un  peu  mince,  arqué,  cylindrique  ;  yeux  presque  oy»- 
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es  9  légèrement  proémineDts  ;  prothorax  bisinué  à  la  base, 
jeauoôup  plus  étroit. en  devant,  tronc|ué  au  sommet;  écusson 
irrondi,  élevé,  distinct  ;  élytres  oblopgues,  pas  plus  larges  que 
le  iHorax  à  la  base,  un  peu  tronquées  antérieurement,  atté- 
nuées postérieurement,  peu  convexes  en  dessus,  calleuses  vers 
le  sQinmet  ;  cuisses  en  massue,  mutiques  ;  jambes  armées  en  de- 
dans, au  sommet,  d'un  fort  crochet. 

PissoDÇ  on  SAPIN  [Pissodes  piceœ,  Schobn).  Ovaie-oblong; 
assez  convexe,  brun,,  à  squamules  pâles;  bec  allongé,  brun  ; 
prothorax  légèrenieat  siuné  postérieurement,  à  angles  un  peu 
proénaineots  ;  ély tries  fasciées  de  pâle,  ponctuées-striées ,  avec 
une  impression  serobiforme  un  peu  obiongue  dans  le  '  milieu. 
Autriche. 

PissODS  DU  PIN  (P.  pihi,  ScHOEN.  Rynchc0nu9 pifit,  i^  édit.). 
Ovalé'-oblong,  un  peu  convexe  ;  d'un  roux  brun,  parsemé  de 
squamules  pâles  ;  bec  allongé,  fin,  d*un  roux  brun  *  prothorax 
légèrement  sinué  postérieurement,  à  angles 'à  peine  proémi- 
nents; élytres  ponétuées-striées,  avec  de  gros  points  au  milieu, 
serobiculés,  avec  deux  bandes  maculairés  d'un  pâle  écaillenx. 
France. 

PiSSODE  MARQUÉ  (P.  notalus,  ScHOEN.).  Ovalc-obloug,  peu 
convexe  ;  d'un  roux  brun,  parsemé  de  squamules  blanchâtres  ; 
bec  allongé,  menu,  d'un  roux  brun  ;  prothorax  assez  profon- 
dément sinué  postérieurement,  à  angles  latéraux  acuminés  ; 
élytrés  ponctuées-striées,  ayant  sur  le  dos  de  gros  points 
oblongs-carrés,  avec  deux  bandes  maculairés  d'un  jaune  blan- 
châtre. Europe. 

PissoDE  DE  Gyllenhal  (P.  GyllenhaUi,  Schobn.).  Ovale- 
oblong;  un  peu  convexe;  d'un  noir  brun,  à  squamules  blan- 
châtres; bec  allongé,  menu,  d'un  noir  brun;  prothorax  lé- 
gèrement sinué  postérieurement,  à  angles  des  cotés  un  peu 
proéminents  ;  élyttes  sillon nées-ponctuées,  à  points  le  plus  sou- 
vent presque  égaux,  oblongs-carrés,  avec  denx  baudet  inter- 
rompues d'un  blanc  écailleux;  cuisses  d'un  roux  brun.  Alle- 
magne. 

PissoDE  PiMiPHiLE  (  P.  piniphilus ,  ScHOEN.  ).  Ovale-oblong , 
un  peu  convexe;  d'un  brun  ferrugineux,  à  squamules  blan- 
ches ;  bec  assez  long,  menu ,  concolore  ;  prothorax  sinué  pos- 
térieurement,  à  angles  arrondis,  à  points  écartée  en  dessus 
avec  leurs  intervalles  lisses  ;  élytres  ponctuées-striées,  ayant 
au  milieu  une  tache  d'un  blanc  écailleux.  Allemagne. 

PissoDE  DE  Fabricius  (  P.  FabricH ,  Schoen.  )■  D'»»»  roux 
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brun ,  à  sqaamules  pâles  ;  bec  d  un  brun  ferruglneui  \  k\)\tti 
finement  ponctuées-striées ,  avec  deux  bandes  mterraDp'^ 
d'un  pâle  écailleux.  Angleterre. 

SoixantC'troisième genre,  Thamnophilb  (TAainnop/ii/tu, ScB»). 

Antennes  médiocres, uii  peu  menues,  presque  droites; itip« 
en  massue ,  cotti1>ë  ;  funiculè  de  7  articles ,  les  1-2  obconiqv^i 
le  a*  trés<çrand,  i^  antres  courts,  lenticulaires,  ftf^ 
égaux;  massue  oblongue,  ovale,  acuminèe;  bec  presque  cylin- 
drique, linéaire,  arqué,  plus  ou  moins  allongé  ;  yeuxgn'''^; 
AVales,  rapprochés;  prothorax  oblong ,  brusquement  pto 
en  devant  on  un  peu  carré,  tronqué  au  sommet,  pins  otvoios 
distinctement  bisinué  à  la  base  ;  écusson  distinct ,  trigone  ; 
élytfes  oblotigues ,  presque  cylindriques ,  non  calleuM*  a* 
sommet,  ne  couvrant  pas  lanns  ;  pieds  courts  ;  jambes isB^^ 
au  sommet  d'un  crochet  fort  et  défléchi. 

i*  Cuisses  dentées. 
Thamnophîle  violacé  {  ThamnopJiilus  violaceus,  Scboej 
Bynchœnus  violaceus^  i"»  édit.  ).  D'un  noir  bleuâtre  ;  tête  ni 
peu  pointillée  ;  prothorax  oblong,  rétréci  antérieuremeQ' 
déprimé  sur  les  bords,  à  côtés  légèrement  arrondis;  éîjtrei 
bleues ,  ponctuées-striées ,  les  intervalles  un  peu  rugucox-gTa' 
nulés  ;  bec  médiocrement  arqué.  France. 

Thamnophilb  frontal  (  T.  frontalis,  Schoen.  ).  D'un  iw'^ 
bleuâtre;  tête  évidemment  pointillée  ;  prothorax  assez  court, 
rétréci  en  'avant,  à  bords  réfléchis  ;  élytres  bleues,  ponctuéo' 
striées,  les  intervalles  obscurément  rugueux-tubercules;^' 
très-arqué.  Suède. 

Thamnophilb  double  (  T.  duplicatm,  Schoen.  ).  ^(^'^  ^^^ 
évidemment  pointillée;  prothorax  assez  court,  étroit  «*  ^^' 
vant,  à  peine  resserré  ;  élytres  d'un  noir  blenâtre ,  ponctuées- 
striées,  les  intervalles  simplement  ponctués  en  séries',  bec 
très-arqué.  Allemagne. 

Thamnophilb  flegmatique  (  T.  phlegmattctu,  ScBO^'^-]' 
D'un  noir  bleuâtre,  un  peu  glabre  ;  prothorax  un  peu  dépri- 
mé, resserré  en  devant;  élytres  bleues,  élargies  postérieure- 
ment^ finement  ponctuées-striées,  les  intervalles  très-ponctaés; 
tête  allongée,  un  peu  déprimée,  pointillée.  Suède. 

Thamnophilb  luisant  (  T.  nitidus ,  Schoen.  ).  Noir ,  luisant  ; 
tête  pointillée;  prothorax  oblong,  déprimé  eu  dessus,  fine' 
ment  ponctué ,  avec  une  impression  de  chaque  côté  antérieu 
remcnt  ;  élytres  ponctuées-striées,  les  intervalles  plans,  très 
finement  et  éparsçment  pointillés  ;  bec  presque  droit.  Suèdf  - 
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Thamnopbile  LinÉAiRB  {Thamnophilus  Unearis,  Sc|||BN.  ). 
Noir,  un  peu  luisant;  tête  assez  .large ,  visiblement  ponctuée  ; 
prothorax oblong,  un  peu  déprimé,  profondément  ponctué; 
élytres  linéaires,  potictuées-itriées,  les  intervalles  pointillés  là 
petits  points  épars.  Suède. 

Thammophilk  du  cerisier  (  T.  cerasi,  Schoen.  Rynchœnus 

^armeiiiacce,  i"  ÉDiT.  ).  Noirâtre,  opaque;  prothorax  court, 

mutiqne ,  très-ponctué  ;  intervalles  des  élytres  très-granulès- 

' coriaces;  bec  assez  court,  cylindrique;  cuisses  obscurément 

^  dentées.  France. 

'  Thamnopiiile  ASPHALTi;*  (  T.  asphaltinuSf  Schoen.  ).  Noirâ- 
''tre,  oiiaque  ;  prothorax  {rrauulé,  armé  de  chaque  côté  en 
^  avant  d'une  dent  aiguë  ;  élytres  ponctuées-striées ,  les  inter- 
'  v:illes  très-obscurément  pointillés  ;  antennes  d'un  toux  ferru- 
^  giiieux  ;  massue  brune.  Europe. 

Thamnophilb  INFERNAL  (  T.  stygius.^  Schoen.  ).  Noirâtre, 
opaque  ;  prothorax  presque  carré-,  denté  en  devant  de  chaque 
côté,  peu  pointillé;  intervalles  des  élytreâ  très-finement  co- 
riaces ;  bec  court,  large;  cuisses  aigumeut  deutées.  France. 

Thamnophile  encré  (  T.  airàmentarius,  Schoen.  ).  Noir,  un 
peu  Inisant,  glabre;  côtés  du  prothorax  crénelés;  élytres  à 
stries  grillées,  les  intervalles  convexes'et  presque  lisses  ;  caisses 
aigoment  dentées.  Europe. 

Thamnophilb  rocx  (  7.  ru/ns ,  Schoen.  ).  Roux,  noir  en 
dessous  ;  bec  long  ;  élytres  striées-^ncliaînées,  les  intervalles 
plans  y  avec  des  séries  de  points.  Autriche. 

Thamnophilb  charbonné  (  T.  carbonarius ,  Schobn..).  Ob- 
loog,  noirâtre;  massue  des  antennes  veine;  élytres  crénées« 
striées  ;  cuisses  dentées.  Europe. 

j;^  Cuisses  mutiques. 

Thamnophilb  barbigornb  (  T.  barbicomis,  Schoen.  ).  Noir, 
presque  opaque  ;  antennes  ferrugineuses,  à  massue  très-longue 
et  d'un  noir  brun;  prothôrax  resserré  en  devant ,  un  peu  plan 
en  dessus,  fovéolé  ;  élytres  plus  luisantes,  sillonnées-pouc- 
tuces ,  les  intervalles  convexes,  très-finement  strigueux.  Eu- 
rope tempérée. 

Thamnophilb  du  prunier  (  T.  pruni ,  Schoen.  Rynchœnus 
prunif  i^  ÉDIT.  ).  Noir,  un  peu  opaque;  autennes  ferrugineu- 
ses ;  bec  court,  droit;  prothorax  bituberculé;  élytfes  allon- 
gées ,  presque  cylindriques ,  crénées-striées.  Europe. 

Thamnophilb  rLAVicoRNE  (  T.flavicomUf  Schoen.  ).  J^ovc, 
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uh  peuYuisant  ;  antennes  pâles;  bec  assez  long  ,  arcjué;  p- 
thorax  pointillé  serré,  obscurément  bitubercalé;  élytresâ&>ez 
courtes ,  ponctuées-striées.  France. 

Thamnophile  ruine;  {Thamnophilus  rhina^  Schoen.).  îîoir,u>i 
peu  opaque;  bec  assez  court,  droit;  protborax  presque  mutitfif; 
ély très  allongées,  un  peu  cyKndriques ,  crénées-striées;a'i* 
tenues  noires  ;  massue  très-longue.  Âflemagne. 

iSbÛBante-^uatrtème  jfenr^à  ËRIRBIN  {Erirhinus  i  Schobk.)- 
Antennes  assez  longues,  menues;  fuhicuie  de  7  articles, ks 
i-^  assez  longs,  obconiques ,  lefr  autres  courts^,  noueux  ;  ïms- 
sue.ovale-oblongue;  bec  allongé,  de  longueur  variable,  cy- 
lindrique, linéaire^  arqué',  presque  tiKforme  dans  plusieurs; 
prothorax  un  peu  tronqué  à  la  base ,  à  côtés  élargis  et  arron' 
dis  au  milieu,  plus  étroit  antérieurement,  plu»  ou  moins  lobe 
dwvière  les  yeux  ;  é<fusson  distinct,  triangulaire  ,  arrondi  au 
sommet;  élytres  oblongues,  plus  larges  à  la  basedeiantle 
thorax,  à  épaules  obtusément  angulées,  un  pett  élevées:  elles 
fioiitconve^Ees  en  dessus  «  souvent  calleuses  veré  le  sommet. 

*  Jambes  ordinairement  droites  f  les  antérieures  armées  au  som- 
met dun  petit  crochet.  ' 

a.  Pieds  antérieurs  non  allongés  ;  cuisses  tottfount  mutitfufS't^ 
'  genre  iVotans  de  Germar  et  de  Latrbiixb^ 

Ertrhin  a  deux  taches  (  Erirhinus  bi-mùculatu5 1  SCHOB^  <• 
Noir ,  opaque ,  à  poils  bruns  ;  bec  long ,  arqué,  noir,  à  po'"^ 
épars;  élytres  obscurément  striées,  les  intervalles  presÇ"^ 
plans,  alutacés  serré,  avec  un  point  blanc  et  velu  sur  le  °'*' 
que.  Europe. 

Erirhin  des  joncs  (  JE;  scirpi^  Schoeii.  ).  Noir,  opa^»^»  * 
poils  bruns  ;  bec  long,  arqué,  noir,  visiblement  strié; élytres 
profondément  striées  vers  la  suture,  les  intervalles  convexes, 
aliitacés.  France. 

Erirhin  sauterelle  [E.  acridulus,  Schoen.  )•  Noir,  à  P^' 
besceuce  grise  ;  antennes  et  pieds  <Fun  roux  brun  ;  ï^  ''**' 
long,  arqué ,  noirâtre,  pointillé  ;  élytres  profondément poo*^' 
tuées-striées  ,  les  intervalles  rugueux.  France. 

Erirhin  Ethiopien  { JS.  j^thiops,  Schoen.  ).  Noir,  glabre; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  brun  ;  bec  très-long ,  arqué;  p^^" 
thorax  oblong  ;  élytres  ovales-oblongues ,  ponctuées-striées, 
les  intervalles  presque  lisses.  Suède, 

ERIRHIN  POUDREUX  (^.  piUumus ,  ScHOEN.  ).'AHv*Ç^»  ^'^ 
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oax  brun ,  couvert  d'une  poussière  cendrée  et  parsemé  de 
oies  blanches  ;  antennes  et  pieds  testaicés  ;  prothorax  ponc- 
ué  ;  élytres  ponctuées^striées ,  les  intervalles  alternativement 
)las  élevés.  Allemagne. 

b.^  Pieds  antérieurs  non  allongés  ;  cuisses  dentées. 

ERiïtHm  voRACE [Erirhinus  vorax, Schobn.)-  D'un  noir hrun, à 
pubescence  inégale  et  cendrée;  antennes  et  pieds  ferrugineux; 
bec  long,  menu«  très-arqué  ,  noir,  strié  en  dessus;  protborax 
transversal,  resserré  antérieurement  ;  élytres  ponctuéeS'Striées/ 
variées  de  ferrugineux  et  de  noir,  parsemées  dé  nombreuses 
taches  d'un  cendré  pubescent.  Europe. 

Erirhi:^  du  tremble  (  Ë.  tremuUe,  Schoen.  ).  D'un  bfun 
ferrugineux,  à  pubescence  eendrée;  bec  long,  mince,  arqué  , 
noirâtre,  un  peu  resserré  à.  la  base  ;  élytres  variées  de  brun  et 
de  cendré  ;  cuisses  épaisses ,  en  massue ,  fortemoit  dentées. 
Europe.  ' 

EniRHiN  V4RIB  (  E.  variegatuSf  Scboen.  ).  D'un  noir  brun, 
3.  pubescence  épaisse  .et  cendrée;  bec  long,  menu ,  arqué ,  noi- 
râtre, légèrement  strié;  pro thorax  assez  large,  un  peu  con- 
-vexe;  cuij&ses  épaisse»,  en  massae ,  fortement  dentées.  Autriche. 

£rirhi3I  pbrvers  (  !E.  vècors,  Schoen.  ).  D'uà  brun  ferru- 
gineux ,  à  pabeiseence  cendrée  ;  bec  long ,  un  peu  menu ,  ar- 
qué ,  noirâtre,  évidempnent  strié;  prothorax  rétr,éci  antérieu- 
rement ,  assez  convexe  ;  cuisses  épaisses ,  en  massue,  fortement 
dentées.  Suède. 

Esajimin  »ec-tort  (E.  validirostris ,  Schoen.).  Ovale-oblong; 
noir>  varié  d'une  pubescence  d'un  cendré  blanchâtre  ;  an- 
tennes et  pieds  ferrugineux;  élytres  finement  ponctuées-striées  ; 
bec  court,  épais ,  presque  droit.  Paris. 

EniRHin  SEMBLABLE  (  E.  affinis ,  Schoen.  ).  Noir,  à  pubes^ 
cence  serrée  et  épaisse  ;  ailteunes  et  pieds  d'un  .ferrugineux 
obscur  ;  bec  assez  épais ,  rugueux  ;  pro  thorax  très-court;  élytres 
variées  de  ferrugineux  et  de  cendré.  Suède. 

EniRHiN  BOtTB  (  JS.  suratusy  Schoen.  ).  Oblong  ;  noir,  à 
pubescence  cendrée;  pieds  ferrugineux,  à  genoux  noirs  ;  ély- 
tres testaoées,  avec  deux  bandelettes  raccourcies  noires,  assez 
larges,  sur  le  dos;  bec  long,  un  peu  menu,  arqué,  strié. 
Autriche.  ^ 

Èrirhin  bxndelEtte  (  E.  tœniatusy  Schoen.  )'.  D'un  brun  de 
poix;  pieds  testacés;  protborax  un  peu  rétréci  postérieure» 

Entomologie,  tome  a*  i^ 
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ment,  testacé  à  Id  base  et  au  sommet;  élytres  pâles,  tacbèd 
de  brun;  bec  assez  épais,  rugueux.  Europe. 

Erirhin  du  sxvLE{Erirhtniissalicinus,  ScHOEN.).  Assez étwi^ 
d'un  noir  brun  ,  varié  «  couvert  en  dessous  d'une  pubesance 
épaisse  et  blanchâtre;  pieds  tous  testacés  ;  prothorax  asseiloi^i 
à  côtés  égalenicut  arrondis.  Norvège. 

EuiRHiN  DES  FRUITS  {E.  ftuctuum,  ScuoEfi,).  FerrugiiMisi'i 
élytres  obscurément  nuées,  de  noir.  A.ugleterre, 

ËRiRHiN  DUR  -{E.  occallescens ,  Sciiof.n.).  Oblong;  tête,  bec 
et  corps  noirs  en  dessous  ;  antennes  et  pieds  ferrugineux  ;  pn>- 
thorax  et  élytres  testacés,  yariéç  d'une  pubescence  blancbi- 
tre  et  de  ligues  poires  et  brunes;  élytres  avec  une  callosité  pofi' 
térieure  très-élevée  et  blanche  ;  bec  court  et  épais.  Suisse. 

Erikhin  pe;tit  (  E.  minutus ,  Schoén.).  Ovale-oblong,  d'o» 
brun  testacé,  varié  d'une  pubescence  blanchâtre  ;  antenneset 
pieds  d'un  testacé  pâle;  bec  assez  court,  un  peu  épais,  pres- 
que droit;  prothorax  transversal  ;  cuisses  un  peu  dentées.  Au- 
triche. 

Erirhin  débile  (E.  tn/$rmu5,  ScfioEN.).  Ovalc-oWong  î <i'o* 
brun  ferrugineux ,  à  pubescence  inégale  et  cendrée;  antennes 
et  pieds  d'un  testacé  pale  ;  bec  assez  court,  un  peu  arqué,  bran; 
écusson  blanc;  élytres  brunies  à  la  base  intérieiire  et  au  som- 
met, avec  une  fascie  de^la  même  couleur  derrière  le  miKea, 
et  une  autre  bande  maculaire  d'un  blauc  cotonneux  près  da 
sommet.  *\utriche. 

Eririiin  j)E  MAI  {E.  majalis,  Schoen.).  Noir,  à  pubescence 
cendrée;  prothorax,  élytres,  antennes,  pieds  et  anus  d'an 
roux  ferrugineux;  bec  assez  épais,  rugueux  ;  disque  des  ^1' 
très  d'un  brun  nuageux.  France. 

Eririiin  pectoral  (  E.  pcctoralis,  Schoem.  ).  D*aii  ron**^ 
tacé ,  à  pubescence  cendrée;  poitrine  noirâtre;  bec  asses^^^* 
pointillé ,  brun  au  sommet  ;  élytres  variées  de  brun  et  de  cen- 
dré; cuisses  en  massue,  aigumcnt  dentées.  Europe. 

Erirhin  velu  (E.  viUosidus^  Sohoen.  ).  Ovale-oblong;dtttt 
testacé  obscur ,  unicolore,  à  pubescence  blanchâtire  et  é{)aisse; 
bec  assez  long,  ponctué  à  la  base;  élytres  obscurément ^onc 
tuées-striées;  cuisses  un  peu  dentées.  Antriche. 

Erirhin  nébuleux  {E..inebulosus ,  Schoen.).  Oblong;  testacé 

en  dessus ,  varié  de  brun ,  parsemé  d'une  pubescence  iné^a^* 

^«ît  pâle,  antennes,  et  pieds  plus  pâles  ;  bec  assez  court ,  presque 

tir -oit,  testacé;  prothorax  un  peu  caréné;  élytres  ponctuée** 

stri.^ps-  Paris. 
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ErÎRHin  tortrix  [Eiirhinus  torttix ,  Schoen.]-  D'«hi  testacé 
pâle,  un  peu  luisant,  sans  tache,  pubescent  ;  poitrine  brune  ; 
bec  médiocre,  un  peu  arqué  ;  ély très  assez  convexes.  Europe. 

EJliuHiN  FiLiRosTRE  (JE. ^/tro5(m,  ScHOEX.  ).  Oblon(T;  fer- 
rugineux, couvert  d'une  pubescence  épaisse  et  ocliracée  ;  pro- 
thorax court,  profondément  serré  en  devant;  bec  très-long, 
mince ,  u»  peu  lisse ,  luisant ,  d'un  roux  ferrugineux.  Paris. 

Erirhin  PONCTUÉ  (£. />tmctqtu5,^CBOKN.).  D'uu  bruu  fer- 
rugineux ;  ély  très  ponctuées-striées.  .Allemagne. 

Ebirhim  DORSAL  (£.  dorsaNs,  ScHOEN.  ).  Noir;  presque  gla- 
bre ',  élytres  rouges,  avec  les  bords  de  la  moitié  antérieure  de 
la  suture  noirs;  bec  assez  long,  un  peu  épais rStdé.  Europe. 

*  *  Jambes  toutes  arquées  ^  armées  au  sommet  tfun  fort 
crochet;  cuisses  toujours  mutiqties. 

Erirhin  dd  spargânium  (E,  sparganii,  Schoen.).  Allongé; 
noir,  à  pubescence  et  soies  épaisses  et  cendrées  ;  antennes  d'un 
roux  bruu  ;  bec  allongé,  un  p(;u  épais,  arqué,  brun  ,  strié  et 
ccailleux.  Autriche. 

Eribbin  de  la  fêtuque  f  £. /e^tuco? ,  Schoen.  ).  Oblong; 
brun  ,  à  tquamules  serrées  et  cendrées  ;  bec  très-long,  mince  ; 
arqué,  d'un  roux  ferrugineux  ainsi  que  lès  pieds.  France. 

Erirhiî»  néréide  (i;.  nereis,  Schoen.).  Linéaire-allongé  ; 
d'uu  brun  de  poix,  d'un  Cer^ugineux  obscur  en  dessus,  à  squa- 
mules  cendrées  et  servies  :  liée  très-long,  mince,  un  peu  lisse, 
d'un  roux  ferp»  j'ioeux  ainsi  que  les  pieds  ;  élytres  ayant  en 
avant  uqç  triche  dorsale  brune.  Europe. 

£^JRH1N  SQUIRRHEUX  (E.  s6îrr/io5iw,  ScHOEN.).  AlloHgé  ;  d'un 
noir  brun,  parsemé  de  squamule»  d'un  cendré-jaunâtre;  bec 
long,  assez  fort,  strié  et  ponctué;  pieds  ferrugineux;  élytres 
crenées-strîées,  variées.  France. 

Érirhin  DES  ROSBAU]f  {E.  arundineti,  Schoen.).  Allongé-li- 
néaire ;  brun ,  d'un  ferrugineux  obscur  en  dessus,  à  squamu- 
les  serrées  et  cendrées  ;  bec  et  pieds  d'un  roux  brun  ;  élytres 
variées  de  cendré.  Angleterre. 

Sohcante^cinquième  genre.  Grtpidie  {Grypidius^  Schh.). 
AntôDDes  assélB  longues,  minces  ;  fnnicule  de  sept  articles  : 
les  1-3  assez  longs,  obconiques,  les  autres  courts,  tronqués  au 
sommet;  massue  ovale-oblongue ;  bec  allongé,  cylindrique, 
arqué,  un  peu  mince;  protborax  tronqué  à  la  base,  les  côtés 
également  arrondis,  assez  étroit  en  avant,  lobé  derrière  les 
yeux;  écQSSon  petit,  oblong;  élytres  presque  le  double  plus 
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larges  à  la  base  que  le  devant  du  thorax,  à  épaules  reçta^p- 
laires  et  saillantes,  un  peu  convexes  sur  le  dos  en  avant,  soo- 
vent  bossues  postérieurement  ;  jambes  droites,  angulées  au 
sommet  en  dedans,  armées  d'un  très-petit  crochet  fléchi  en  de- 
dans. 

Grypidie  de  la  prèle (Gry;)!rfm5  equise ti^ScBOEV.  Rjnckanits 
equiseli,  i^  édit.).  Noir;  varié  de  squamules  blanchâtres  ;  bec 
très-iong,  noirâtre  ;  prpthorax  globuleux  ;  élytres  à  tubercu- 
les noirs,  à  limbe  blanchâtre  ainsi  que  deux  points  sur  le  dis- 
que. France. 

Grtpidib  bec-brur  (G.  6rtfnniro5f m,  Schoen.).  Noir,  cou- 
vert de  squamules  et  de  poils  cendrés;  bec  très-long,  arqué, 
glabre;  pieds  d'un  ferrugineux  obscur;  élytres  également 
striées.  Allemagne. 

Soixante^ixième  genre.  Htdroicome  (Hydronomus^  Schoeti.]- 
Antennes  médiocres,  un  peu  menues  ;  funîcule  de  sept  arti- 
cles :  le  premfer  obovale,  épais,  le  deuxième  obconîque,  les  3-; 
peu  nouent,  serrés,  les  extérieurs  graduellement   beaucoup 
'^oais;  massue  grande,  courtement  oVale;  bec  un  peu  al- 
pins vj.  '*vlindriqoe,  médiocrement  arqué  ;  yeux  ovales, 
longé»  tort,  v^    .      .^  oblong,  un  peu  cylindrique,  troDqtié  à 
déprimés;  prothor»».^  arrondis,  largement  échancré  en 
la  base,  les  côtés  un  peu        •  .^jère  les  yeux  ;  écusson  petit, 
avant  dessous  et  dessus,  lobé  de».         ..^^^  atténuées  au  som- 
arrondi;  élytres  oblo ligues,  bmsquei..  allongés,  menus; 
met,  à  épaules  ootusément  angulées;  pieds  *     .     aa  sommet; 
jambes  toutes  arquées,  armées  d'un  crochet  fof%  > 
tarses  un  peu  étroits. 

Hydronome  du  PLAictAiN  d'eau  (ff.  «Uismat^,  Sghoi^-)* 
Noir,  varié  de  squamules  d'un  cendré  blanchâtre  ;  bac  assez 
court ,  presque  droit  ;  prothorax  avec  une  impressiou  de  cha- 
que côté  ;  intervalles  des  élytres  plans;  jambes  arquées,  tes- 
tacées.  Allemagne. 

Soixante-septième  geme.  Ellesque  (£^/escu«,  Megbrle). 

Antennes  médiocres,  un  peu  memies  ;  funicule  de  sept  arti- 
cles :  les  1-2  obconiques,  le  premier  plus  long  et  plus  épais,  les 
autres  un  peu  perfoliés;  massue  presque  ovue;  bec  allongé, 
assez  fort,  légèrement  coui4)é  ;  yeux  presque  latéraux,  arron- 
dis, un  peu  proéminents  ;  prothorax  plus  étroit  antérieurement, 
légèrement  tronqué  en  avant  et  en  arrière;  élytres  ovales- 
oblongues,  à  épaules  obtuse  ment  angulées. 

EllesQue  de  Sganie  {Eitescus  Satnicus,  Schobn.  Bymchenms 
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scanicus,  1"  édit.).  D'un  roax  testacé.  à  pubescence  cendrée; 
tête  et  poitrine  bru.nes;  élytres  avec  Ki  sature  et  une  Jitiéoie 
racooiiTCÎe  d'un  blanchâtre  poilu.  Midi  de  la  France. 

E1.LESQUE  BI  PONCTUÉ  [Ellescus  biputictatuSf  ScHOEH.Rynchœnus 
bipunctatu^t  1"  édit.).  Noir;  à  pubescence  épaisse  et  cendré  ; 
antennes,  jambes  et  tarses  roux  ;  élytres  ayant  dé  chaque  côté 
ui>e  tache  nue  et  noire.  Allemagne. 

Soixante" huitième  genre.  Lignyode  {LignyodeSy  ScHopu.). 

Antennes  assez  longues,  un  peu  mincçs  ;  funicnle  de  sept  ar- 
ticles :  les  1-2  allongés,  obconiqnes,  le  premier  épais,  les  au- 
tres lenticulaires,  égaux  ;  massue  ovale  ;  bec  allongé,  assez  fort, 
un  pen  arqué  ;  yeux  grands,  convexes,. un  peu  rapprochés; 
prothorax  très-étroit  en  avant,  tronqué  à  la  base  et  au  som- 
met ;  élytres  ovales-pblongues,  à  épaules  obtusémentangulées , 
pygidium  ouvert,  semi-arrondi. 

LiG^VoDEt:LAiR  {Lignyodes  enucl^atory  Sçiioen.).  Bmn,.opa- 
qae,  inégalement  parsemé  de  squamules  pâles';  tète  ,  bec, 
antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé;  prothorax  rugueux- 
ponctué;  élytres  très-obscurément  ponctuées,  avec  la  base  et 
une  large  bande  d'un  pâle  écailleux.  Paris. 

Sùtxante'neuvième  genre.,  Brachontx  (  Bracfionyx,  Schoen.). 

Antennes  médiocres,  un  peu  menues  ;  funicule  de  sept  arti- 
cles: les  1-1  obconiques ,  le  premier  plus  long  et  plus  épais, 
les  antres  courts,  lenticulaires;  massue  ovale  ;  bec  allongé,  cy- 
lindrique, linéaire,  mince,  arqué  ;  yeux  arrondis,  un  peu  proé- 
minents; prolhorax  légèrement  bisinué  à  la  base,  plus  étroit 
en  avant,  tronqué' au  sommet;  élytres  allongées,  un  peu  cylin- 
driques, à  épauleii  obtusément  angulées  ;  pieds  assez  courts  ; 
jambes  mutiques  au  sommet,  le  dernier  article  des  tarses  très- 
court.  ^ 

Braohonyx  INDIGÈNE  {Bmclionyx  indigena,  Schoen.).  Étroit; 
noir,  à  pubescence  grise  ;  bec  très-menu,  arqué,  d'un  noirâtre 
luisant;  antennes, pieds  et  élytres  d'un  roux  testacé.  Allemagne. 

Soixante-dixièxne  genre.  Bradybate  (  Bradybalus,  Germ.  ). 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  fortes ,  funicule  de  six  arti- 
cles i  le  preiçiier  plus  grand,  épais,  le  deuxième  obconique  , 
les  autres  plus  courts,  tronqués  au  sommet,  suocessivement 
plus  larges  ;  massue  assez  épaisse,  ovale-oblbngue  ;  bec  assez 
long,  linéaife,  cylindrique,  assez  fort,  arqué  ;  yeux  arrondis , 
médiocremeût  proéminents  ;  prothorax  presque  plus  court  que 
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long,  l^èrement  bisinué  à  la  base,  plus  étroit  ea  avmV"»- 
serré  contre  le  sommet  oùll  est  iroaqué;  élytresalkMigéc^an 
pea  cylindriques,  à  épaules  obtusément  angutées  ;  pieds  «outs^ 
forts  \  jambes  ongutcalées  au  sommet. 

Bradtbate  de  CftEUTZER  (  Brqdybatus  Cr£ittteri ,    ScboM-V 
Allonge;  d'un  noir  brun,  parsemé  d'une  pubescence  pâk; 
antennes,  élytres,  pieds  et  anus  ferrugineux;  protliorax  ragueoi> 
ponctué;  écusson  d'un  blanc  écailleux;  élytres   pon(^es- 
striées  serré,  les  intervalles  presque  lisses.  Autriche. 

Soixante-ontième  genre,  Anthonome  {Anihonomus,  Gekm-V 

Antenneà  longues,  mennes  ;  fusicule  de  sept  articles  :  les  f') 
allongés,  presque  coniques,  le  deuxième  plus  long,  les  3*7 
conrts,  lenticulaires,  presque  égaux  ;  massue  alloDgée,  ovale; 
bec  long,  mince,  filiforme,  un  peu  arqué  ;  yeux  arrondis,  coït- 
vexes;  prothorax  presque  conique,  bisipuéà  là  base,  à  côtés 
médiocrement  arrondis,  tt-onqné  au  sommet,  beaucoup  plus 
étroit  eix  avant  ;  écussion  allongé,  distinct;  élytres  ovales^ 
oblongues,  convexéis,  très-souvent  grandes  j  les  épaules  angu' 
lées;  pieds  assez  longs,  les  antérieurs  plus  allopgés;  cuisses 
épaisses,  dentées.  ^ 

ANTHONOME  PES  BAIES  (  Anikonomus  druparum  ,  SCBO*'- 
Rynchœnus  druparum^  i''®éi>it.).  D'un  roux  testacé,  à  pubes- 
cence grise;  bec  menu,  presque  di'oit;  élytres  avec  deux  baO" 
des  nues,  ondées-dentées.  Europe. 

AîïTHONOME  DE  l'orme  [A.  u/mi,ScHOEN.).  D'uu  TOUX  tcstacc, 
un  peu  pubescent;  tète,  bec  et  poitrine  d'un  noir  brun;  ^ 
menu,  arqué,  allongé  ;  J)rGthorax  avec  une  ligne  blanchâtrea» 
milieu;  écusson,  et  une  bande  postérieure  transversale  surle* 
élytres,  blanchâtres.  Europe. 

4NTII0N0ME  DO  POMMIER  [A.  pomorum ,  ScHO^fi,).  iVoobru" 
de  poix,  à  pubescence  cendrée  ;  élytres  ferrugineuses,  avec  uoe 
bande  postérieure  oblique  et  blanche  entourée  de  noir;  écus- 
son blanc  ;  bec  mince  et  arqué.  France. 

AîïtHONOME  iNcouRBÊ  [A.  încuruus,  ScHOEN.).  D'un  brunac 
poix,  à  pubescence  cendrée  ;  élytres  d'un  noir  brun,  à  épau- 
les et  bords  ferrugineux,  une  bande  oblique,  peu  apparente, 
blanchâtre,  à  pubescence  jaunâtre  ;  écusson  blanc.  AlIemagD^- 

Anthonome  pubbsgenx  {A.  pubescens^  Schoen.I.  Noir,  à  p»** 
bescence  assez  longue  et  cendrée;  prothorax,  élytres  et  pic<^ 
roux  ;  écusson  blanc  ;  bec  allongé ,  un  peu  arqué,  roux,  brnn 
an  sommet  ;  jambes  un  peu  dentées.  3uède. 
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Aimf  ONOMB  TETE  -  ItoiRÉ  '  (  Anthonomus  melanocephatus , 
âcHOSN.).  Noir,  à  pubescence  rare  et  cendrée;  prothoraz» 
élytres  et  pieds  roirx;  écusson  bFanC;  cuisses  aigumeàt  dentées; 
tarses  noirâtres.  Allemagne. 

An^thowome  variable  (  A.  varians^  Schoen.).  Noir,  à  pabes- 
ceiice  assez  lon^e  et  cendrée  ;  élytres  rousses,  à  bords  noirs  ; 
écusson  blanc;  pro thorax  pr<^ondément  ponctué;  cuisses  ai- 
gunient  dentées.  Suède. 

Anthonome  LANGUtssANT  (^.  languidûs,  Schoen.).  Ovale; 
trun  testacé  pâle;  presque  glabre;  bec  lisse,  bran;  prothorax 
obscurément  ponctué,  resserré  en  avant  ;  élytres  striées-ponc- 
tuées,  à  points  écartés;  cuisses  obtusément  dentées.  Crimée. 

Anthonome  obsccr  {^A.  obscurus,  Schoen,).  D'unnoir  brun, 
un  peu  pubescent  ;  base  des  antennes  et  jambes  d'un  roux 
brun  ;  écusson  noir.  Angleterre. 

Anthonome  noirâtre  (  A.  aier,  Schoen.).  Noir,  un  peu  pu- 
bescent ;  écusson  concolore  ;  prothorax  opaque,  un  peu  rude  ; 
antennes  noirâtres.  Angleterre. 

Anthonome  du  fra^oisier  [A.  rubi,  Schoen.).  Noir,  fine- 
ment 'pubescent;  écusson  blanc;  prothorax  à  points  fins  et 
serrés  ;  cuisses  obscurément  dentée^.  Europe. 

Anthonome  du  sorbier  {A.  sorbiy  Schoen.).  Noir;  pieds 
bruns;  base  des  antennes  rousse;  prothorax  avec  trois  lignes 
grises  ;  élytres  avec  deux  bandes  linéaires  ondulées  grises  ; 
écusson  blanchâtre.  Allemagne. 

Anthonome  a  massue  (-^.  clavatus,  Schoen.).  Noir,  un  peu 
pubescent;  élytres  striées;  ècusson  noirâtre;  bec  en  massue; 
massue  comprimée.  Angleterre. 

Soi^'ante- douzième  genre,  Balanin  (^BaUininus,  Gbrm,  ). 

Antennes  longues,  grêles  ;  funicule  de  sept  articles,  les  ba- 
silaires  assez  longs,  les  autres  successivement  plus  /courts,  tous 
nn  peu  coniques,  ou  les  extérieurs  noueux  ;  massue  ^blongue, 
légèrement  aiguë,  ou  ovale  ;  bec  très-long,  filiforme,  très-menu, 
arqué;  yeux  arrondis,  déprimés,  grands;  prothorax  oblong, 
nn  peu  conique,  légèrement  bisinué  à  la  base;  les  côtés  pos- 
térienrement  arrondis;  écusson  élevé,  arrondi;  élytres  un 
peu  cordiformes,  légèrement  échancrées  à  la  base,  à  épaulés 
un  peu  arrondies,  très-étroites  postérieurement^  chacune  ar- 
rondie au  sommet  ;  pieds  assez  longs  ;  cuisses  très-souvent 
dentées  en  dessous;  jambes  droites,  tronquées  au  sommet,  les 
antérieat'es  armées  d'un  crochet  très-petit. 
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Bal AMN  ÉLÉPHANT  {Balanitius  elephaSf  ScBOKS,  Ifyn^iaïuis 
gulosus,i^^  ÉDiT.).  Ovale-'allongé ;  d'un  roux  brun, à  sqaaouiles 
blanches  ;  pieds  testacés;  bec  menu,  très-long,  lisse  ;  anfeDiies 
ayant  tous  les  articles  du  fimicule  allongés  et  menus.  Fitoce. 

Balanin  ifAZAL  (B.  nasutus,  Schôen.)*  El  y  très  cenânes, 
rousses  au  sommet;  bec  brun,  de  la  longueur  du  corps. Eu- 
rope. 

Balanin  VEINEUX  [B.  venosuSy  ScHOEN.)OvaIe-obloDg;  aou, 
à  squamnles  jaunâtres  ;  bec  médiocre ,  roux,  plus  épais  à  la 
base, strié;  antennes  ferrnginc^uses,  à  articles  du  funicute ob- 
coniques  ;  prothorax  avec  trois  bandelettes  plus.pâles  ;  élyties 
fasciées  de  brun  ,  avec  la  suture  à  crête  postérieurement- 
France.    ,       .  ,  '    .  ,         . 

Balanin  du  noisetier  (B.  nucu m,  Sgqoen.  Byncftcenusm' 
cum,  i^^  ÉDIT.).  Ovale;  noir,  couvert  de  squamules  jannâtres 
ou  cendrées  ;  pieds  d'un  bruu  ferrugineux  ;  bec  plus  épais  à 
)a  base,  bruu,  caréné  et  strié,  atténué  en  dehors,  rouge  ;  funt- 
cule  des  anienues  à  poils  serrés  ;  les  derniers  articies  plus 
courts  et  un  peu  noueux.  Europe.  .      , 

Balanin  TROUBLÉ _(jB.  turbatus,  ScHOEN.).  Ovale;  noir,  à 
squamules  serrées  et  jaunâtres  ;  écusson  blanchâtre;  pieds 
d'un  brun  ferrugineux;  bec  très-long,  menu» .très:arqiié;  lîsse, 
roux  ;  funicule  des  antennes  à  articles  tous  allongés.  France. 
BALAifiN  DES  CERISIERS  {B.  ^crosorum,  ScHOEN.).  Brao, 
varié  de  ^âle  ;  bec  roux;  piedi  testacés;  cuisses  obscuréinent 
d^ntdes.  Alieinagqe. 

Balanïn  rougeatre  (B.  nibidus,  Schoen.).  D'un  roux  I»h"i 
en  dessus ,  noir  en  dessous  ;  parsemé  inégalement  de  sqo^mul^s 
étroites  et  d'un  cendré  blanchâtre;  antennes  courtes,'  fernigi- 
neuses;  pieds  pâles;  hec  arqué,  roux,  de  la  longueur  de  la 
moitié  du  corps;  élytres  testaeees,'un  peu  fasci>&es  deUauc; 
cuisses  à  peine  dentées.  Paris. 

Balanin  velu  (B.  villosu&y  Schoen.).  Noir;  à  pubcscewce 
irare  et  cendrée;  antennes  ferrugineuses;  écusson  blanchâtre , 
ainsi  qu'une  bande  postérieure  sur  les  élytres.  Europe. 
'.  Balanin  croix  (B.crujc,  Schoen.).  Noir;  antennes  rousses; 
une  bandelette  sur  le  prothorax. et  une  croix  sur  les  élytres, 
d'un  blanc  écailleux.  France. 

Balanin  du  chou  (B.  hms&icœ^  Sohoen.).  Noir;  dessus  à  pU' 
bescence  rare  et  cendrée;  écusson,  dessous  du  corps  et  )M)i- 
trine  à  squamules  blanches  et  serrées;  élytres  à  intennfies 
assez  larges;  antennes  ferrugineuses  à  la  base;  bec  Irès-lon^, 
menu.  Europe. 
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Balanin  cqRnes-rouges  {Balaninu^  pyrrhocems,  Scsobn.)* 
Noir  ;  à  légère  pubescènce  ceudrée  en  .de^BS  ;  antennes  testa- 
cées ,  à  massue  noirâtre  ;  élytres  à  intervalles  étroits  ;  écusson 
et  dessons  dti  c6rps  à  squamules  serrées;  disi^ue  de  la  poi- 
trine nu  ;  bec  très-long ,  menu.  Europe. 

BAi.Ai!iin  BRDN  (B.  brunneus,  Schoen.).  p*un  noir  brun;  un 
peu  pabescent;  prothorax  rude;  élytres  profondément  ponc- 
tuées-striées  ;  pieds  entièrement  testacés.  Angleterre. 

Soixante-treizième  genre.  Amale  {Amalug,  Seilfi^. 

Antennes  assez  longues,  un  peu  menues;  fumcule  de  6  ar- 
ticles :  les  1-3  assez  longs,  un  peu  coniques,  le  premier 
épais,  les  autres  courts,  noneux;  massue  ovale-obtongue ; 
bec  allongé,  un  peu  menu,  cylindrique,  défléchi 9  arqué; 
yeux  latéraux,  arrondis,  médiocrement  proéminents;  protho- 
rax légèrement  bisinué  à  la  base,  les  côtés  médiocrement  ar- 
rondis^ étroit  en  avant,  tronqué  au  sommet  ;.écusson  très-petit, 
à  peine  visible;  élytres. courtement  sub-ovales,  médiocrement 
convexes  en  dessus,  arrondies  au  sommet,  plus  courtes  que 
l'abdomen;  épaules  obtusémént  angulées;  pieds  médiocres, 
tous  mutiques. 

Amale  de  cuir  (Amahis  scortillum^  Schoen.).  Noir;  con- 
vexe ;  d'un  blanchâtre écaiileux  en  dessous;  pieds  rouges;  ély- 
tres profondém^t  ponctuées-striées ,  rousses  au  sommet,  avec 
la  sature  d'un  blanc  écaiileux  à  la  hase  France. 

Soixante-quatorzième  genre.  Cortssomère  (  Coryssomerus, 

Antennes  médiocres,  un  peu  menuds;  funicule  de  7  arti- 
cles ries  1-2  un  peuioûgs,  obconiques,  les  autres  transver- 
J^aux,  lenticulaires,  un  peu  serrés,  les  derniers  successivement 
pluslfe^S*^?  massue  ovale-oblongue ,  àartictes  très-serrâs;  bec 
long,  ûû  peu  fort,  liu^ake,  très^arqaé;  yeux  grands,  un  peu 
arrondis ,  médiocrement  convexes,  un  peu  écartés  sUr  le  front  ; 
pro thorax  échancré  en  devant,  très-allongé  postérieurement 
ver8récus$on,  à  côtés  médiocrement  arrondis;  élytres  ovales, 
à  épaules  méd^crement  arrondies,  un  pen  plus  courtes  cpe 

l'abdomen. 

CoRYSsoMèRE  CAPUCIN  {Coryssomerus  capuçînus,  Schoen.). 
Noir  ;  base  des  antennes ,  jambes  et  tarses  roux  ;  prothorax  ayant 
à  la  base  trois  taches  d'un  jaune  écaiileux;  élytres  marquetées 
de  gris;  écusson  et  suture  fauves,  Allemagne. 

CoRtssoMÈRe  HÉRON  (  C.  ardetty  $choen.).  Noir;  d'un  cendré 
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un  peiiéciUlettx,à  pubescence  brune  en  dessous;  antenon, 
jambeA  et  tarses  roux.  Al  lasagne. 

Soixante'^inzième  genre.  Ttchje  (  Tychius,  Gbrm.). 
Antennes  médiocres  ',  un  peu  menues;  fumculeordinairenent 
de  7  articles,  rarement  de  6  :  les  1-2  asse»  longs,  ob€M>niqKS, 
les  antres  courts,  tronqués  au  sommet  pu  lenticulaires,  lua- 
térieurs  un  peu  plus  épaissis;  massue  ovale -oblong^e;  bec a^ 
longé,  arqué,  un  peu  épaissi  à  la  base  et  légèrement  âtténaè 
au  sommet,  on  un  peu  menu  et  linéaire  ;  yeux  latéraux, près* 
.  que  ronds,  médiocrement  convexes  ou  un  peu  déprimés;  pro- 
tnorax  transversal,  légèrement  tronqué  à  la  base  et  au  sommet, 
élytres presque  ovales,  médiocrement  convexes,  couvrant ranos. 

A.  Bec  un  peu  épaissi  à  la  base  et  légèrement  atténué  cm,  sommet. 

Cuisses  dentées, 

TrcniE  A  CINQ  PoiKTS  {Tychius  quinquepunctatus ^  Schoen. 
Rynchœnus  t/uinguepunctatus ,  1'*  édit. ).  Noire;  couverte  en 
dessus  de  squamules  d'un  pourpre  doré,  Jilanrhes  en  dessous; 
thorax  à  ligne  dorsale  d'un  blanc  écailleux,  ainsi  que  ia  suture 
des  élytres  et  quatre  taches;  antennes  et  jambes  ferrugineuses. 
Toute,  l'Europe. 

Ttcbie  4}racieusb  [T.  venustus,  Schoen.).  Noire;  coaveite 
eb  dessus  de  squamules  et  de  poils  d'un  brun  cendré ,  blancs 
en  dessous  ;  prothorax  et  élytres  liiiées  de  blaDC  ;  aonaoet  âa 
bec ,  antennes ,  jambes  et  tarses  d'un  roux  ferrugineux.  France. 

TrcHiB  A  PLUSIEURS  LIGNES  (T.  />ofy/ine«tM5^.ScHOBN,).  Noifc, 
opaque ,  couverte  en  dessus  de  squamules  d'un  brillant  méW- 
lique;  une  bandelette  au  milieu  du  prothorax  et  des  &ff^ 
<l^un  blanc  écailleux,  ainsi  que  les  intervalles  alternes  desély* 
très  et  le  dessous  du  corps;  sommet  du  bec,  antennes»  jambes 
et  tarses  ferrugineux.  Autriche. 

TTCHiBciitiÉB  (T.  ciliaiuSy  Schoen.).  Ovale;  noire, couverte 
partout  de  squaranles  serrées  et  blanches  ;  sommet  du  bec ,  9ia- 
tenues^  jambes  et  tarses,  testacés;  cuisses  en  massue,  brunes,  ci- 
liées et  armées,  en  dessous,  d*une  denft  aiguë;  prothorax  ar- 
rondi sur  les  côtés,  resserré  en  devant.  Grimée. 


•  • 


Cuisses  mutiques, 

Ttchie  striée  (T.  stnatulust  Schoen.).  D'un  noir  brun,  op>- 
que ,  couverte  en  dessus  de  squamules  cendrées  et  serrées,  blâii* 
ches  en  dessous;  sommet  du  bec,  antennes  et  jambes  ferragi* 
neux;  cuisses  mutiques;  bec'  épaissi  à  la  base,  squamuJetK} 
atténué  au  sommet.  Midi  de  la  France. 
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ticmEi>zScBStiDUi{TychiusSchmeider^SaioEH.).  ClKpdaQe  ; 
loire,  un  peu  déprimée,  à  «cailles  étroite»,  coachées,  a'ua 
eiidré  blanchâtre;  une  ligne  dorsaJe  «ur  le  prOthorax,  la  ta- 
are  des  élytres  et  le  dessous  du  corps  à  squamules  plus  ter-- 
3es  ;  base  des  aateanes,  jambes  et  tarses  ferrugineux;  pro- 
lorax  pointiUé'serré  ;  élytres  ponctuées-striées;  bec  lioéaire, 
rqué.  France. 

Ttgsie  i£g»roox  (  T.  rufirostris^  ScHOEif.  ).  Ovale;  d*nn 
oux  bnm,  à  squaoïules  serrées,  pâtes  en  dessus ,  blanches  en 
'essoas;  bec  long,  linéaire;  antennes  et  pieds  xl'un  roux  tes- 
acé  ;  Puisses  mu  tiques.  Caucase. 
Ttchie  cimQUANTE  (T.  aurichalceus^ScnoES.).  Ovale;  noire; 
essus  àsquamules  déprimées,  d'un  jaune  métallique  luisant 
n  dessus,  blanches  en  dessous  ;  sommet  du  bec,  antennes, 
imbcs  et  tarses  d'un  roux  brun  ;  élytfes  finement  ponctuées- 
tri  ées.  Portugal. 
Ttchie  MrsARAicuE  (T.  «otrji;,  Schoen.  )•  Etroite  ;  noire , 
couverte  partout  de  sqnamules  serrées  et  blanchâtres  ;  anten- 
nes, jambes  et  tarses  d'un  testacé  pâle;  bec  long,  épais  à  la 
base,  arqué,  subnlé,  testacéau  sommet.  Russie. 
,    Tycbie  cotonneuse  (  r.  tomentosusj  Sghoem.  ).  Assez  con- 
vexe; d'un  noir  brun,  couverte  d'une  pubescence  soyeuâe  et 
luisante;  bec  assez  long,  atténné  ;  antennes,  pieds  et  sommet 
au  bec  d'un  roux  ferrugi  neux.  Eu rope . 

Tychie  DE  Stepiien  (T;  Slephenif  Schoen.  ).  Noire,  à  pu- 
bescence  pâle;  prothorax  un  peu  gris;  antennes  et  pieds  d'un 
roux  testacé.  Angleterre. 

TrcBiB  DES  JONCS  (  T.junceus ,  Schoen.  ).  Elliptique  ;  noire, 
couverte  de  squamules  serrées,  d'un  verdâtre  à  reflet  doré  en 
dessus,  crétacées  en  dessous;  bec,  antennes  et  pieds  testâ- 
tes ;  prothorax  obscurément  caréné  ;  bec  de  la  longueur  du 
prothorax  j  atténué  au  sommet.  Allemagne. 

Ttchie  blanchâtre  (  T.  cânescens,  Schoen.  ).  Brune;  tête  et 
trois  stries  sur  le  prothorax  d^uu  blanchâtre  obscur  ;  élytres 
striées  ,  à  suture  noire  ;  pieds  d'un  roux  brun.  Angleterre. 

Ttchie  peute  (7*.  parvulus,  Schoen.).  Brune,  à  pubescence 
rare  et  olivâtre  ;  base  de  la  suture  d'un  roux  brun  ;  antennes 
et  pieds  roux.  Angleterre. 

Ttchib  du  melilot  (  T.  v/ieliloiit  Schoen.  ).  D'nu  roux  brun, 
couverte  d'une  pubescence  jaunâtre  ;  bec  brun  ;  cuisses  noirâ- 
tres. Angleterre. 
Ttgh»  .cou-jaoke  [T.ftavkomis^  Sçhokn.)-  ^*^^  "^'** 
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brun  ;  prothorax  couvert  d^me  pubescence  jaimàXre  ;  élylrts 
grisâtres;  antennes  et  pieds  testacés.  Angleterre. 

B.  Éec  un  peu  menu ,  pï:esque  linéaire. 

•h  Cuisses    dentées» 

Tychie  scrophuleuse  {Tychius  strumarius,  Schoen.).  OviIc> 
oblougi:^e;  d'un  noir  brun»  à  squamules  arrondies  eu  àtts»^ 
déprimées,  cendrées;  antennes  et  pieds  d'an  roux  brun;  bec 
assez  long,  très-arqué»  glabre,   luisant;  protfaorax  bi^e, 
transversal  ;  élytres  convexes,  ponctuées^striées  ;  eusses  posté- 
rieures armées  d'une  dent  forte.  Portugal. 

Tychie'  HiEMATOcÈPHALE  (  T.  hœmatocephalus ,  Schoen) 
Ovale-oblongue  ;  d'un  noir  brun  ;  tête,  bec,  antennes  et  pieds 
ferrugineux;  prothorax  grand,  pointillé  serré,  à  bandelette 
cendrée  ;  élytres  étroitement,  striées,  un  peu  variées  de  squa- 
mules cendrées.  France. 

f  ■{*  Cuisses  mutiefues, 

Tychjb  éPARSB  (  T.  sparsutus,  ScnoE^.).  Ovale  ;  d'un  ooir 
brun,  variée  de  squamules  lancéolées  et  blanchâtres^  dos  àa 
prothorax  noir-brun  ;  élytres  variées  de  taches  noires  et  blan- 
ches ;  bec  strié,  d^un  roux  ferrugineux  ainsi  que  les  anteno^s. 
France. 

Ttchie  tÉOBRE  {T.peiTiiXf  ScnOEN.  ).  Ovale;  d'un  noir 
brun ,  couverte  de  squamules  ovales  et  blanchâtres  ;  milieu  du 
dos  du  thorax  d'un  noir  brun;  élytres  non  variées;  bec  strié, 
d'un  roux  ferrugineux  ,  ainsi  que  les  antennes.  Hongrie. 

TYchie  ÉCAiLLEUSE  (  T.  5^uamo5U5 ,  ScHOEN.  }.  Ov'alc;  noire» 
luisante,  un  peu  pairsemée  de  squamules  d'un  jaune  doréiaé' 
tallique;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle  ;  protborax  brge, 
transversal ,  ponctué  ;  élytres  ponctuées-striées ,  à  ppiats  écar- 
tés. France. 

Tychie   gou-doré  (  T.  auricolHs,  Schoen.  ).    Assff  Urg^i 
noire,  parsemée  de  squamules  d*un  jaune  métallique;  sommet 
du  bec  d'un  roux  testacé  ,  ainsi  qae  les  antennes ,   Ja  partie 
postérieure  des  élytres,  les  jatnbes  et  les  tarses;  prothorax 
très-ponctué  ;  cuisses  mu  tiques.  Crimée. 

C.  Bec  allongé  y  cylindrique  ^  médiocrement  arçué  ,  linéaire. 
Funicule  de  6  articles,  — .  Les  Miccotro^gus  de  Scan. 

Tychie  coivreuse  (  T.  cuprifer^  Schoen.  ).  Oblongue,  un 
peu  déprimée;  noire,  à  squamules  crétacées  et  serrées  en  des- 
sous, étroites  en  dessas ,  déprimées ,  d'un  cendré  btandiâtre, 
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^  reflets  cuivreux;  antennes,  jambes  et  tarses  testacés;  pro- 
t.horax  assez  long,  serré  en  devant;  élytres  finement  ponc- 
mées—striées ,  ferrugineuses,  à  suture  et  limbe  noirâtres.  Al- 
lema^jnc. 

Xychie  BEC-BRtJN"(7yc/uus piciVo5(rw,  Schoen.).  Assez  étroite; 
noire,  convexe ,  à  pubescence  rare  et  cendrée  en  dessus;  base 
des  antennes,  jambes  et  tarses  ferrugineux  ;  bec  un  peu  rous- 
sa  tre  au  sommet.  Touie  l'Europe. 

Ttchie  uséatelle  (  T.  Uneatelltts ,  Schoew.).  D*un  noir 
Jyrnn,  cbnverte  de  poils  plombes  ;  suture  blanche  ;  pieds  roux. 
Angleterre. 

Ttchie  postiche  {T.  posticus ,  Schoen.  ).  Assez  étroite; 
rïoire ,  un  peu  conve.xc,  à  squamnles  rares  et  blanchâlres  en 
dessus,  serrées  en  dessons  ;  base  des  antennes,  sommet  du  bec, 
pieds  et  partie  postérieure  des  élytres  d'un  roux  testacé  ;  pro- 
tliorax  pointillé,  un  peu  plus  long  que  large.  Paris. 

Soixante'seizième  genre.  MicRONTX  (Micmn;yx',ScflOEN.  ) 

Antennes  médiocres,  un  peu  fortes  ;  funiculé  de  7  articles  : 
le  »**"  Bssei.  long,  obconique,  les  autres  courts,  tronqués  au 
sommet,  un  peu  serrés ,  presque  égnux  ;  massue  des  antennes 
ovate-obfongue ,  acuminée  ;  bec  allongé,  cylindrique,  médio- 
crement arqué,  assez  fort;  yeux  inférieurs,  enfoncés;  pro- 
thorax pi  as  long  que  largCyà  côtés  médiocrement  arqués,  étroit 
en  devant,  nn  peu  lobé  derrière  les  yeux  ;  élytres  nn  peu  ova- 
les, médiocreraent  convexes;  tarses  un  peu  larges,  à  ongles 

petite. 

MiCROîïYx  bLeu  {Micronyxcyanensy  Sciioen.)>  Ovale  ;  d'un 
noir  bleu,-  luisant;  prothorax  pres'que  ovale,  convexe,  ponc- 
tué avec  trois  bandelettes  raccourcies,  peu  apparentes,  d'un 
blanchâtre  écaillenx;  élytres  très-finement  ponctuées-striées, 
à  points  écartés,  ayant  chacune  à  la  base  une  petite  ligne 
courte  d'an  blaoc  écailleux  :  pieds  d'un  cendré  écailleux.  Midi 
de  la  France. 

MlCBOïTTX  DKLAJOBGEIlMAN?]E  (  M.7U/l^ema«n/«I,  ScHOEN.). 

Ovale--obloilg  ;  noir,  un  peu  taché  eu  dessus  de  squaraules 
blanches,  épaisses  en  dessous;  antennes  testacécs  à  là  base; 
protborax  un  peu  globuleux,  luisant ,  obscHrcment  pointillé, 
un  peu  resserré  antérieuremeiit  ;  élytres  distinctement  striées, 
à  stries  peu  apparentes,  les  points  écartés,  les  intervalles  plans, 
pointillés.  Allemagne.  . 

Micron YX  nE  Reich  (  M.Rëkhn.  Schoen.  ).  Ovale-ôbrong, 

Eniomobgie,  iCfSDA  2^  '7 
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convexe  ;  noir ,  d'un  blanc  écailleuz  en  dessous;  bec  évidac- 
ment  pointillé  *,  prothorax  à  points  serres,  obscurément  ca- 
réné ,  profondément  resserré  en  devant  ;  stries  des  élytie» 
peu  apparentes,  à  points  écartés;  épaules  élevées,  un  pcau- 
gulées.  France. 

Micron YX  sauterelle  {Micronyx  cicus,  Schoer.].  Ov^ 
ob]ong;noir,  un  peuluisant,variéet  tacheté  desquamulesserm^ 
et  blanchâtres  en  dessous ,  rares  en  dessus  ;  prothorax  médio- 
crement convexe,  ponctué  serré,  resserrèen  devant;  stries  des 
élytres  fines,  à  points  écartés,  les  intervalles  finement  alutacés 

Microutx  varie  (  M.  variegatus,  Schoeh.  ).  Ovale^bloQ^. 
noir,  couvert  en  dessous  de  squamules  serrées  et  d'an  cendre 
blanchâtre;  prothorax  un  peu  globuleux,  resserré  en  avant, 
grossièrement  linéé  de  blanc. en  dessus;  élytres  pouctuèe»- 
striées ,  à  points  écartés ,  parsemées  de  plusieurs  taches  'i'uo 
blanc  écailleux.  Paris. 

IfH^OHTx  ATBUOLB(Jlf.  ccBcus  y  ScHOEiT.  ).  Noîrâtre)  luUaot 
en  dessus ,  à  squamules  très-fines  et  blanchâtres  en  dessous  et 
sur  les  càtes;  élytres  striées,  à  base  obtuse  et  calleuse;  yeo^^ 
peine  distincts.  Allemagne. 

Soixante^ix^septième  genre,  Philernb  {^Phiiemus,  ScflOBN-)' 
'  Antennes  assez  longfues ,  minces  ;  funicnle  de  7  articles  :  le 
i«r  allongé, en  massue,  lesi  autres  courts,  leoticalaires;  maf* 
sue  ovale-oblongue,  acuminée;  bec  long,  un  peu  fort, cylio^^ 
que',  arqué  ;  yeux  oUongs,  inclinés ,  enfoncés  ;  prothorax  ol>- 
long,  à  côtés  également  arrondis,  médiocrement  convexe  » 
dessus;  écnsson  élevé,  arrondi ).é)ylrfts«Vales*obIongaes,^ 
lement  élaiigies-arroudies  vers  àês  eiiiés]  épaules  uDjuàW' 
Tondies  ;  pieds  forts ,  à  tarses  étroits. ^  :  '  " 

Philernb  fabinbux  {Phitemuslfarinôsi^,  Sohobii.).  Ù^î'^ 
l>rnn,  couvert  partout  de  squamules  blanchâtres  et  serrées; 
antennes  et  pieds  tM4aoé8  ;  prothoraz  un  pen  déprimé,  poin- 
tillé; élytres  convexes,  ponctuées-striées.  Sibérie. 

Soixante  dix^huiiihme  genre.  Sibtne  (  Sibynes,  ScIïobk.  ]• 

Antennes  médiocres ,  menues  ;  funicule  de  6  articles  :  les  i-3 
aAsez  longs,  un  peu  obconiques,  le  i»""  un  peu  plus  long  et  plas 
épais ,  les  autres  courts ,  un  peu  tronqués  au  sommet  oa  len- 
ticulaires; massue  ovale-oblongue;  bec  allongé,  presque  li- 
néaire, médiocrement  arqué  ;  yeux  latéraux,  un  peu  arrondis, 
légèrement  convexes  ;  prothorax  sensiblement  plus  étroit  en 
devant,  un  peu  arrondi  sur  les  cotés  ;  resserré  au  soiiuseti 
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tronçpié,  ordinairement  un  peu  bisinué  à  la  base,  rarement 
illongé  ;  élytres  oblongues,  presque  carrées ,  planes  sur  le  dos, 
ju  ovales-oblongues,  légèrement  convexes  et  obtusément  an- 
nulées aux  épaules;  elles  sont  chacune  arrondies  su  sommet, 
3t  plus  courtes  que  l'abdomen. 

1  o  Prtuhorax  légèrement  bisinué  potêérieuremeni,janum  allongé 
au.  tniUeu,  Eljrtres  oblongites,  presque  carrées  ^  un  peu  planes, 

SiBTNK  BtANCBE  [Sîbynes  canus,  ScHOBif.).  Oyale;  ivoire, 
couverte  en  dessus  de  squamnies  piliformes  cendrées  ou  d*un 
brun  ochracé,  en  dessous  blanchâtres;  protboraz  légèrement 
sinué  à  la  base, le  lobe  du  milieu  arrondi;  élytres  ponctuées- 
striées,  calleuses  postérieurement.  France. 

SiBY?iE  DE  LA  LYCHNiDE  (  5.  viscarios ,  ScHOEN. "Aj'ncAœnuf 
viscariœ^  i^  édit.).  Noire  ;  un  peu  déprimée,  à  pubescence  serrée 
et  déprimée,  d'un  cendré  yerdâtre  en  dessus,  blanchâtre  en 
dessous  ;  prothorax  un  peu  angolé  postérieurement.  Europe. 

Si^,Tif B  A  baudïlbttes  (  S.  vittotii5,  ScHOEif.  ).  Ovale;  brune 
en  dessus,  d'un  blanc  écailleux  en  dessous;  protboraz  et  ély- 
tres avec  trois  bandelettes  blanchies.  Allemagne. 

SiBnrs  MAGNiFK^UE  (5.  attalicus,  Schosn.  ).  Ovale;  noire, 
couverte  de  squamules  d'un  doré  pâle  et  serrées  en  dessus, 
blanches  en  dessous;  antennes  et  tarses  testacés ;  protboraz 
avec  trois  bandelettes  pâles  ;  élytres  obscurément  ponctuées^ 
striées,  les  intervalles  plans,  alutacés.  Italie. 

SiBYHE  DE  Ll  POTKRTICLE  {S.  potentillœ ,  ScROEN.  ].  Ovalc  ; 
d'un  brun  tomenteux  eu  dessus ,  et  d'un  blanc  écailleux  en  des- 
sous; prothorax  obscurément  trilinéé  ;  élytres  striées  de  blan- 
châtre. Allemagne. 

SiBYNE  ïUGiTiVE  (  S.  fugàx,  ScHOEN.  ).  Ovalc;  noire,  d'un 
verdâtre  tomenteux  eu  dessus,  et  d'un  blanc  écailleux  en  des- 
sous; antennes  et  jaml)es  brunes  ;  élytres  striées.  Berlin. 

SisTNE  FÉMORALE  (  S.  femoralis ,  Schoen.  ).  Ovale;  tomen- 
teuse  en  dessus,  à  squamules  blanches  en  dessous;  bec,  an- 
tennes et  jambes  roux;  prothorax  brun,  avec  trois  lignes  gri- 
ses; élytres  grises, avec  une  tache  oblongue  brune.  Autriche. 

SiBYWE  TiBiELLE  (5.  tîbiellus,  ScHOEN.).  Courtcment  ovolc , 
an  peu  convexe  ;  noire ,  à  squamules  blanches  et  serrées  en 
dessous ,  variées  de  fauve  et  de  blanc  en  dessus  ;  antennes , 
jambes  et  tarses  d'un  ferrugineux  obscur;  bec  .atqué,  cylin- 
drique ;  prothorax  pointillé  serré,  subitement  rétréci  en  avant; 
élytres  ponctuées-striées.  Midi  de  l'Europe. 
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SiBTNE  DES  SABLES  {Sibj^ties  areiiar/iE,  ScHOEN.).  Noirâtre  \coa- 
verte  d'ooe  pubesceace  grisâtre  en  dessus ,  blaocliâtre  en  de»' 
sous  ;  base  de  la  suture  avec  une  tache  d'un  brun  ferTugiseas; 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  obscur.  Angleterre. 

SiBYME  PRINCIPALE  (S.  primitus ^  ScQOEN.  ].  Noîre,  an  pea 
déprimée,  couverte  d'une  pnbescenoeetdesnoamales  d'nnftf- 
rugioeax  doré  en  dessui^,  entièrement  blanchâtres  ea  dessoss; 
prothorax  bisinné  postérieurement;  élytres  avec  des  tnib 
bruns  et  blancs  au  milieu.  Allemagne. 

SiBTNE  VARIÉE  (  S,  varialus ,  SCHOEN.  ).  Ovaie-oblougiiê ', 
noire  ;  poitrine  et  ventre  à  squaniules  blanches  et  serrées;  tète, 
prothorax  et  élytres  couverts  d'une  pubescence  d'un  testa- 
cé pâle;  bec,  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé;  élytres  ol>- 
scurément  ponctuées-striées ,  un  peu  lavées  de  noir.  France. 
a*  Prothorax  un  peu  tronqué  postérieurement;  élytres  owdt^ 
.    oblongues,  un  peu  convexes^  légèrement  trowfuées  à  la  base. 

Stbiiib  gamarde  {S.  sodalist  ^Schoen.).  Oblongue  ;  bnine  ea 
dessus ,  d'un  blanc  écaillenx  en  dessons  ;  bec ,  antennes  et 
pieds  bruns;  élytres  parsemées  de  blanc.  Allemagne. 

Soixante-dix-neuvième  genre.  Acaltptb  [Jcafyptus ,  Scboes.), 

Antennes  médiocres,  un  peu  menues;  funi(îule  de  sept  arti- 
cles :  les  i-i  allongés,  obconiques>  le  premier  plus  long  et  plus 
épais,  les  autres  courts,  trouqués  au  sommet,  serré,  gra- 
duellement un  peu  plus  larges;  massue  ovale;  bec  allongé, 
unpeu'meiiu,  linéaire,  arqué;  yeux  latéraux,  arrondis,  un 
peu  convexes  ;  prothorax  légèrement  bisinué  à  la  base,  tron- 
qué au  sommet  ;  élytres  ovales-carrées ,  un  peu  convexes  en 
dessus,  chacune  arrondie  au  sommet,  ne  couvrant  pas  Tauns. 

Acalypte  soyeux  [Acalyptus  sericeus%  Schoen.).  Noir;  un 
peu  convexe,  couvert  de  squamules  piliformes,  d'un  ai^enté 
soyeux  et  luisant  ;  antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé  pâle  ; 
bec  long,  arqué,  pointillé  serré,  .\llemagne. 

Acalypte  de  la  charmille  {J.  carpini,  Schoen.).  îîoir; 
un  peu  déprimé,  couvert  d'une  pubescence  d'un  cendré  soyeux 
et  luisant;  antennes  et  pieds  testacés;  bec  très-long,  arqué. 
Allemagne. 

Acalypte  ailes-rouges  [A.  rujipennis,  Schoen.).  Ovale  ;  noir, 
un  peu  déprimé ,  à  pubescence  serrée  et  d'un  cendré  soyeux  ; 
antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle  ;  prothoraz  un  peu  élargi 
sur  les  côtés;  élytres  pouctuées-striées;  d'un  roux  testacé,  à 
base,  suture  et  bords  latéraux  rembrunis.  Paris. 
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Quatre-Vingtième  genre.  Phttobie  (Phytobius,  Schm.). 

Antennes  médiocres,  assez  menoes  ;  funicule  de  six  articles  : 

I  es  s  '3  assez  longs,  un  peu  coniques ,  les  autres  un  peu  noueux, 

un.   peu  serres  ;  massue  pblongue,  légèrement  ovale  ;  bec  assez 

court ,  épais,  cylindrique^ arqué  ;  yeux  grands,  arrondis,  très- 

proêmiuents  ;   prothoraz  un  peu  traiisversal ,  bisinué  à  la 

L»ase,  plos  étroit  en  devant,  légèrement  tronqué,  à  deux  ou 

qxtatre  tubercules  en  dessus j  élytres   grandes,  courtement 

ovales,  un  peu  convexes  en  dessus,  plus  courtes  que  l'abdomen  ; 

épaules  obtusément  angulées. 

A.  Tarses  as^  longs,  étroits^  à  pénnWèmê  article  non  spongieux 

en  dessotUf  à  ongles  longs. 

pHYTOBiE  ORNÉE  {Phytobtus  velatus,  ScHOEN.).  Noire,  opaque, 
à  sqiiatnules  Cendrées  et  serrées  en  dessous  et  sur  les  côtés  ; 
antennes  et  pieds  testacés  ;  genoux  noirs;  protborax  à  quatre 
tubércûres  aigus;  élytres  grandes,  profondément  ponctuées- 
striées  ,  les  intervalles  convexes,  dont  le,  quatrième  pi  as  élevé 
que  la  suture  .-celle-ci  d'un  cendré  blancbâtre  écailleux ,  ainsi 
que  des  lignes  sur  le  disque.  Allonagne. 

Phttobie  myriophylle  (P.  mjrriopkyUi ,  JScboes.),  Un  peu 
déprimée,  noire,  opaque ,  a  squamules  blanches  et  serrées  en 
'dessous ,  d'un  fuligineux  écailleux  et  lavé  de  blanc  en  dessus  ; 
pieds  testacés;  prothorax  inégalement  tubercule.  Angleterre. 

Phytobie  letjcogastre  (P.  lencogaster,  Scroen.  J.  Noire, 
opaque ,  à  squamules  serrées  et  pâles  en  dessous  et  sur  les 
côtés  ;  pieds  testacés  ;  genoux  et  tarses  noirâtres  ;  prothorax 
bitube-i^olé;  élytres  grandes,  convexes,  profondément  striées, 
à  stries  obscurément  ponctuées.  Angleterre. 

B<    Tarâes  moins  longs ,  à  péntUtième  article  plus  large ,  bièobé» 
spongieux  en  dessous  ^  à  ongles  médiocres. 

Pmttoeie  GRéïTÉE  (P.  gran'ùtus,  ScnoEN.).  CouHement  ovale  ; 
noire ,  un  peu  depriméie  ,  à  Squamules  blanchâtres ,  rares  en 
dessus ,  serrées  en  dessous  et  sur  les  côtés  ;  jambes  testacées  ; 
prothoratx  canaticnlé ,  à  quatre  tubercules  ;  élytres  dvec  une 
tache  blanche  didyme  vers  la  base  de  la  sature,  et  les  inter- 
valles do  disque  granulés.  Autriche. 

pHYTOBiE  MARQUÉE  (P.  notula,  ScRÔEN.).  Gourte ;  noire, 
le  dessus  presque  nu,  le  dessous  et  les  côtés  d'un  blanc  écail- 
leux et  serré  ;  ptotborax  court,  à  quatre  tuberéules  ;  élytres  à 
taches  êparses  el  d'un  blaiic  écailleux  ;  pieds  lestacés  ;  cuisses 
rembrunies  au  milieu.  France. 
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PhYTOBIE  A  QUATRE  tfoEvts{PhYlobiusquadrinodôSus,^&(mw.9.). 
Noire  ;  base  de  ta  suture  et  corps  d'un  blanc  écaitlenx  ;  finfc 
roux  ;  prothorax  profonde  m  eut  ponctué  ;  élytres  tufaeroiiéff. 
Allemagne. 

Phytobie  du  cômarft  (P.  romarij  Scroen.)-   Coartewol 
ovale  ;  noire,  àsquanmles  serrées  et  blanchâtres  soas  le  corps  et 
sur  les  côtés  du  prothorax '/antennes  et  jambes  testacées;  {m* 
thorax  oanaiiculé,  obscurémeut  bitubercnlé;  élytres  profon- 
dément striées,  parsemées  de  taches  nombreuses  d'un  centré 
écailleux.  Europe. 

Phytobie  a  qcatre  tubercules  (P.  quadrituberculatuit 
Schoen.)-  Noire,  nuée  de  cendré  eu  dessus,  à  squamulesblan- 
obutres  en  dessous; jambes  testacées;  protfaorax  déprimé,  fo- 
véolé ,  à  quatre  tubercules.  Suède. 

Phytobie  a  quatre  cornes  (  P.  quadricomis ,  Scboen.]- 
Noire,  d*un  blanchâtre  écailleux  en  dessons;  antennes  et  pieds 
tous  testacés;  suture  blanche  à  la  base;  prothorax  assez  con- 
vexe ,  à  quatre  tubercules.  Midi  de  la  France. 

Phytobie  rous^atre  [P .rufcscans,  SclkQEM.)«  b*un  roux  bran 
obscur,  cendrée  en  dessous;  prothornx  avec  un?  petite  carène 
dorsale,,  couvert  de  sqnamûles  blanchâtres;  élytres  Uiiges» 
sans  tadics,  blanchâtres  à  la  base  ;  anteiiues  et  pieds  d'an  tous* 
sâtre  brun.  Angle  ferre. 

Phytobie  a  quatre  dents  (P..  quadridenùttus,  Schoen.) 
Noire,  cendrée  eu  dessus,  d'uu  blanchâtre  écailleux  en  dessons: 
prothorax  peu  distrnctement  canaliculé,  à  quajtre  tubercule» 
aigus  ;  jambes  rousses.  Angleterre. 

QnaO^e-viiigt-umème  genre.  Anopjue  [Anoplus,  ScHCP.}* 
Antennes  médlucres,  uii  peu  menaes;  fooicule  de  sept  arti- 
cles :  le  premier  assez  long,  un  peu  épais,  presque  obconi<iuet 
les  autres  courts^  un  peu  perfoUés,  serrés,  les  ex térieois suc- 
cessivement un  peu  plus  courts;  massue  ovale;  bec  as8ei}<^"6> 
épais,  cylindrique,  légèrement  arqvijé;  yeux  presque  latéraux, 
arrondis,  légèrement  convexes;  protborax  bisinué  à  la  base, 
un  peu  transversal,  à  côtésmédiocrement  arrondis ,  le  devant 
très-étroit,  tronqué  an  sommet  et  convexe  en  de.ssus  ;  élytres 
ovales ,  obtusément  angulées  aux  épaules ,  à  dessus  convexe  ; 
tarses  mntiques ,  sans  ongles. 

Anoplb  plantaris  {Anoplus  plantons,  Schoen.].  Ovale; 
noir,  convexe;  base  des  antennes  testacée;  écusson  lUaU' 
châtre,  ainsi  que  les  côtés  de]a  poitrine;  bec  coart,  épais. 
Europe. 
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Quatre'innffi^deuxième  genre,  Orchbsts  {Orchestes ^Illig.). 

Anteniies  médiocres,  un  peu  menues;  fuiiicule  de  six  ou 
sept  articles  ;  les  i-3  assez  longs,  obconiques,  le  premier  plus 
épais,  les  autres  courts  et  an  peu  noueux;  massue  un  peu 
épaisse,  ovale-oblongue.  Bec  allongé  ;  protborax  petit,  presque 
conique;  élytres  ovales-oblongues ,. plus  larges  que  le  tborax, 
obtuséinent  arrondies  du  sommet,  ne  couvrant  pas  l'anus  dans 
quelques-uns;  pieds  assez  forts;  caisses  postérieures  épaisses, 
propres  a  sauter. 

•{•  Funicule  de  six  articles. 
*  Cuissei  postérieures  denticulées. 

Orchests  no  CHÊNE  {Orchestes  quercus,  Schobn.).  D'un  roux 
testacé,  pubescent;  yeux  et  poitrine  noirs;  élytres  avec  une 
tache  antérieure  triangulaire  d'un  cendré  pabescent;  cuisses 
postérieures  dentées  en  scie.  Toute  TEurope. 

Okcbestb  scutellaire  (  O.  scuteUariSy  Schobn.].  D'un  roux 
ferrugineux;  yeux,  sommet  du  bec,  dessous  du  protborax, 
poitrine  et  abdomen  noirs;  écussoii  d'un  blanc  poilu;  cuisses 
postérieures  uni-dentées.  Toute  l'tlarope. 

Orchsstb  bourreau  {0.  eamifeXf  Schobn.)-  Roux,  un  peu 
pubescent;  yeux,  dessous  du  protborax,  poitrine,  abdomen  et 
écassou  noirs;  cuisses  postérieures  uni-denlées.  Allemagne. 

Orchestb  hématite  (O.  hœmaticus,  Schoen.).  Boux;  un 
peu  pabescent;  yeux ,  poitrine  et  abdomen  noirs  ;  cuisses  pos- 
térieures dentées  en  scie.  Allemagne. 

Orcheste  roux  (o.  rufus,  Schoen.).  Oblong,  un  peu  con- 
vexe .d'un  roux  testacé,  à  pubescence  et  poils  cendrés  ;  yeux 
et  poitrine  noirs  ;  protborax  convexe,  pointillé-;  écusson  con- 
colore,  presque  nu;  élytres  grandes,  distinctement  ponctuées- 
striées,  à  points  écartés.  France. 

Orcheste  demi-rodx  (O.  semirufus,  Sçhoek. ).  Oblorig; 
noir,  pubescent,  à  écusson  d'un  blanc  poilu;  élytres,  antennes 
et  pieds  d'un  roux  ferrugineux.  Allemagne. 

Orcheste  tête-noire  {O.melanocephalùs,  Schobn.)*  Oblong, 
ui)  peu  déprimé  ;  noir,  à  pubescence  cendrée  ;  protborax.  ély- 
tres, antennes,  anus  et  pieds  d'un  roux  testacé  ;  genoux  noirs. 

l'rance.  .  «i 

Orcheste  cou-noir  (0.  nigricolUs^  Schoen.).  Noir,  poilu  ; 

antennes ,  élytres ,  anus  et  pieds  ferrugineux.  Aogleterre. 
Orcheste  de  l'aulne  (  0.  alni,  ScHdEN.).  Noir,  pubescent; 

protborax,  élytres,  anus  et  tarses  d'un  roux  testacé;  élytres 


apo  us  COLBOPTBRBS.  ORDRE  T. 

• 

av^  quatre  taches  noires  ;  cuisses  postérieures  deatées-ciUétf . 
Toute  l'Europe. 

Orcheste  déprime  (Orchestes  depressus,  Schoen.).  B'unnoir 
brun,  finement  poilu;  bec  rouge;  antennes ,  jambes  et  tarses 
roussâtres;  prothorax  avec  une  petite  li^ne  dorsale  enfoncée 
et  peu  apparente.  Angleterre. 

Orcheste  dd  hou±  (0.  iUcis,  Schoen .).  Ovale-oblong  ;  nisr, 
varié  d'une  pubescence  d'un  cendré'  blanchâtre  ;  antennes  A 
tarses  testacés;  cuisses  postérieures  grandes,  dentées  eu  scie. 
Toute  TEurope. 

Orcheste  poilu  TO.  pilosus,  i**  éoiT.).  Noir,  varié  de  cendré; 
écusson  blanc  ;  antennes  et  tat^es  testacés.  Allemagne. 

Orcheste  pubescbnt  {O^  pubescens^  Sohoen.).  Ovale-oblo&g; 
noir ,  à  pubescence  cendrée  et  serrée  ;  base  des  antennes  tes- 
tacée;  écusson  et  élytres  bordés  de  blanc  ;  élytrés  avec  cinq 
taches  nues  ;  cuisses  postérieures  uni-dentées.  Allemagne. 

Orcheste  du.betre  (O.fagi,  Schôen.).  Ovale-allongé  ;  noir, 
sans  taches,  à  pubescence  iine;  antennes  et  tarses  d'nn  testacé 
pâle;  toutes  le»  citisan uni-dentées,  les  postérieares épaisses, 
angulées.  Toute  l'Europe. 

Orcçeste  RHopoPE  (O.  rkodopus,  Schobn.).  Rugaeuz  ;  hroo, 
un  pen  pubescent  ;  antennes  et  pieds  rOuz  ;  élytres  très-obscu- 
rément striées.  Angleterre. 

Orcheste  des  prés  (O.  pratetisist  Schoen.).  Ovale-obloog; 
noir,  à  pubescence  cendrée;  antennes  et  tarses  roussâtres; 
élytres  ponctuées-striées  ;  cuisses  postérieures  angulées-dentées. 
Allemagne. 

Orcheste  cotonnevx  (O.  tomentosUSf  Sohoen.).  Obloog; 
noir ,  parsemé  partout  de  squamules  piliformes ,  blanchâtres  t 
serrées*,  antennes  testacées;  tarses  ferrugineux;  bec  koÇt 
menu  ;  cuisses  postérieures  dentelées  en  dessous.  Autriche- 
,  Orcheste  IOTA  (O.  tbto,  Schoen.).  Ovale;  noir,  rude,  velu  -, 
prothoraz  canaliculé  ;  siiture  des  élytres  d'un  blanc  poilu  à 
la  base  ;  antennes  et  tarses  d'un  brun  ferrugineux  ;  cuisses 
postérieures  angulées  en  dessous,  dentées.  France. 

*  *  Cuisses  postérieures  dentées, 

Orcheste  ou  chèvrefeuille  (O.  lonicertEf  Schoen.}.  Ovale  ; 
d'un  jaune  ferrugineux;  pubescent;  '  yeux,  poitrine,  abdo- 
men, cuisses  postérieures  et  une  bande,  noirs;  élytres  avec  un 
point  humerai  et  Une  bande  dentée  au  milieu  d'un  brun  noir. 
Suisse. 
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OrcÎiestbdu  peuplier  (Orchestes  populi,  Schoen.).  Ovale- 
obtong;  aoir;  antennes  et  pieds  dan  testaoé  pâle;  cuisses  pos- 
térieures avec  une  bande  noire;  poitrine  à  pnbesceuce  bîan- 
cbâtre.  Toute  TEurope. 

Oroieste  du  saule  (  O.  saUcis,  ScnoEN.).  Ovale;  noir;  an- 
tennes ,  jambes  et  tarses  testacés  ;  protborax  ferrugineux  on 
d'un  gris  velu»  ainsi  cpi'uoe  tache  eordifonne  à  la  base  des 
élytres  et  «ne  bande  postérieure  raccourcie.  Europe. 

Orcheste  sali  [O.fœdatus,  Schoen.)-  Ovale-oblong;  noir, 
à  pubescence  cotonnense ,  serrée  et  pâle  ;  antennes  et  pieds 
d'un  joli  jaune;  protborax  transversal,  ponctué;  élytres  ponc- 
tuées~striées,  à  points  écartés,  les  intervalles  plans,  alatacés  ; 
Cuisses  armées  d'une  dent  fine.  France. 

Orcheste  DU  fragon  (O.  ruici).  Ovale;  noir;  antennes  et 
tarses  ronx  ;  élytres  sillonnées  ;  base  de  la  strie  snturale  et  deux 
bandes  macnlaires  rapprochées ,  d'un  blanchâtre  poilu.  Alle- 
magne. 

"^ir  Funicule  de  7  articles;  cuisses  toujours  mutitfues.  Genre 

Tacliyerges  de  Steph. 

Orcheste  a  deux  bandes  (  O.  bifasciatus,  Schokn.).  Ovale  ; 
noir;  antennes  rousses  à  la  base;  élytres  striées,  avec  deux 
bandes  blanchâtres  ondées  et  flexueuses  ;  les  élytres  sont  di- 
latées antérieurement  vers  la  suture  et  jaunâtres ,  rétrécies 
postérieurement  et  blanches.  Toute  l'Europe. 

Orcheste  tarses-roux  C  P*  rufitarsis,  Schoek.  ).  Ovale  ; 
noir  ;  antennes  et  tarses  roux  ;  élytres  striées^  avec  deux  ban- 
des raccourcies.  France. 

Orcheste  mélangé  [d  confaruiatiASy  Sciioen.  ).  Ovale-ob- 
long;  noir;  écusson  concolore  ;  antennes  et  tarses  d'an  roux 
testacé.  Angleterre. 

Orcheste  paré  (  O.  </ecoratu5,  Schoen.).  Ovale;  noir;  an- 
tennes et  tarses  d'un  roux  testacé  ;  éciisson  blanc  ;  élytres  avec 
deux  bandes  peu  apparentes  composées  de  petites  lignés  blan- 
châtres. France. 

Orcheste  stigma  (  O*  stigtna,  Scroen.  ].  Ovale-oblong  ; 
Qoir;  protborax  ablong,  conique;  élytres  ponctuées-sillon- 
nées  ;  écusson  blanchâtre.  France* 

Orcheste  des  saussaie^  (  O.  saliceti,  SchoeN.  ).  Oblong  ; 
noir,  un  pcn  pubescent  ;  base  des  antennes  et  jambes  testa- 
cées  ;  élytres  convexes ,  profondément  ponctaées-striécs  ;  poi- 
trine d'un  pabeKent  blanchâtre.  Suéde. 
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Orghestb  èrtthrope  {prchestes  erythfopust  ScHOSB.V  Vci- 
râtre  ;  antennes  et  pieds  &uves;  prothorax,  base  des  élfires,. 
une  bande  raccourcie  postérieure  et  sommet  (errugijaeiz  <hl 
d'un  gris  velu.  Allemagne. 

Orch£ste  choucas  (  O.  monedula,  Schoen.  ^.  Noir i bec 
ferrugineux  ;  tête  et  protboraz  d'un  brun  pbscur  ;  pieds  dvB. 
ferrugineux  obscur.  Allemagne. 

Cohorte  deuiième.^  —  Point  ttécusson*  insectes  apHèm. 

Quatre-vingt-troisième^  genre,  Sttphle  [  Styphtu.s  ,    ScHOES.]. 

Antennes  assez  longues»  un  peu  menues  y  funièuje  de  7  ar- 
ticles :  le  !<>' allongé,  en  massue ,  les  autres  courts ,  arrondis, 
soyeux ,  égaux  ;  massue  presque  ovale ,  visiblemeu  t  de  quatre 
articles  ;  tête  retirée  ;  front  déprimé  ;  ^ec  allongé  ,  fort,  cy* 
lindrique,  médiocrement  arqué,  un  peu  resserré  à  la  baw; 
prot^opa^  plus  long  que  l|irge ,  linéaire,  un  pen  resserré  avant 
le  sommet^  élytrés  ovales-oblongues ,  échancrées  à  la  base; 
jambes  .assez  larges,  un  peu  comprio^ées ,  sinuées  en  dedansj 
avec  un  très-petit  crochet  au  sommet,  à  peine  apparent. 

«  Funicule  de  7  articles. 

Styphi-e  pÉnicillé  (  Styphlus  peniciUaiuSf  Schoen,  ).  Allon- 
gé, noir;  antennes  et  tarses  ferrugineux;  prothorax  lîaêairâ 
allongé,  varioleux;  élytreis  profondément  penctuées-striée9> 
avec  les  intervalles  alternativement  élevés. 

*  *  Funicule  de  6  articles, 

StypHLÉ  sotV0X  (  S.  àetuhsUs^'  ScliOETf.  Cornasmvs  setul»- 
suSf  Dej.  ).  Ovale-oblong  ;  d'un  brun  fèrrugirienx,  à  pul)^' 
cenee  ceudrée  ;  ^pnt  ^onvete  ;  antennes  et  pieds  fermgiiKUi  ï 
bec  large ,  arqué ,  non  caréné  ;•  prothorax  prcsqpe  carré  ;  ^T" 
très  ovales,  ponctuées-sillonnées ,  les  intervalles  altematiYe' 
ment  plus  élevés ,  avec  des  soies  en  séries.  France; 

Styphle  SÉtigère  (S.setiger,  Schoen.  Comasinus  sclos«s> 
Dej.  ).  Roussâtre  ;  élytres  un  pen  ponctuées-sillonnées,  les 
intervalles  alternativement  plus  élevés,  carénés,  à  séries  de 
soieâ  ;  premier  article  du  funicule  en  massue ,  non  obcooique. 
France. 

Quatre^ingt'^uatrième  genre.  Teachode  (  Trachodes^  ScaiOP.  )' 

Antennes  médiocres ,  un  peu  menues  *,  funicule  de  7  articles: 
les  1-2  ohconiques,  le  ler  plus  épais;  les  autres  un  pen  noueux, 
les  extérieurs  graduellement  un  peu  plus  lafigcsj  massue  cour- 
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tement  «Talîe;  bec'àîlongé,  un  peu  menu,  cylindrique ,  li- 
néaire, striiuéi  prothorai  tronqué  à  la  base  et  au  sommet,  à 
côtés  arrondis,  resserré  en  devant  ;  élytres  un  peu  ovales,  lé- 
gèrement tronquées  à  la  base,  à  angles  humérauz  un  peu 
arroïKÎis;  elles  sont  atténuées  vers  ïc  sommet,  et  médiocre- 
jQent  convexes  en  dessus. 

TTrachode  ptinoïde  (  Trachodes ptinotdes,  Schoen).  Cuisses 
mutiques;  d'un  brun  noir  ;  prothoraz  oblong;  curéné;  élytres 
ponctuées-striées,  hispides,  lavées  de  gris.  Sibérie. 

Trachode  HisplDE  (  T.  fiispidiis,  ScHOEN.).  Cuisscs  dentées; 
d'ua  brun  foncé  ;  convexe ,  à  squamules  cendrées  ;  antennes 
et  pieds  rpussàtres  ;  dessus  parsemé  d'écaillés  droites  et  noires; 
élytres  connées,  profondément  striées  ;  bec  mince  et  arqué. 
France. 

•'      '     '' 
Quafr^*vtt^<^in9utèmé  ^eiuv.  Mtorain  {Myorkinus,  Schobr.).^ 

Antennes  longpaes,  menues  ;  scape  en  massue,  surpa-ssant 
les  yeu^  9  funicuTe  de  7  articles  :  les  1-2  asèez  longs ,  obcoui- 
ques  ,  l^s  autres  très-courts  et  un  peu  obconiques;  massue 
ovale,  obloDgue;  bec  de  plus  du  double  plus  long  que  la  tête, 
fort 9  ^pais,  arqué,  à  carène  élevée  à  la  base;  scrobe  supé- 
rieur droit,  large,  profond  ^  la  base;  yeux  placés  en  dessus 
de  la  base  du  bec,  presque  connexes ,  un  peu  arrondis,  dépri- 
més ;  protfaorax  transversal ,  tronqua  à  la  base  et  au  sommet  ; 
élytres  ovaleis,  très-convexes,  atténuées  vers  le  sommet,  dé- 
clives^ à  angles  humérauxarrondrs. 

MroRBiN  UNSÉ  DB  BE.A!iG-(  Myorhinus  aiboiineatus ,  Soroen:). 
Ovale;  n(Mr,  un  peu  pubescent;  antennes  d'un  ^ux  brun  ; 
protiiorax  et  élytres  marquée  de  bandelettes  alteraaftivement 
blanches  et  d'un  cendré  écailleux  *,  élytres  évidemmeqt  fiouc- 
tuées-^ triées,  les  intervalles  plans.  France. 

Subdivision  deuxième.   —  Prothorax  plus  ou  moins  distincte^ 
ment  canaliçMf^  en  dessous^  devant  le^  pj^ds  antérieurs. 

QuatrC'-vin^^-'SixMmê  ig6nre.    AUTHAOSTiNS    (  Arthroitenus  ^ 
î  ■  "      •  i  .  ■   ScHQSff.  •)       ;  .        ^ 

Antennes  assez  longues  ,  menues;  funicule  de  7  articles:  lei^ 
1-4  un  pen longs,  obconiques',  j^s  5-7  plus  courts,  tronqués 
au  sbnomet,  les  derniers  graduellement  un  pep  plus  larges  j 
massue  aîlçng'ée,  fusiforme  ;  bec  assez  long ,  un  peu  mince  , 
cylîndriq;ûe^  tin  peu  arqué  ;  yeux  latéraux^  arrondis,  médio- 
crement coiïVexcs  ;  pTOtnorax  un  peu  ôblobg  et  conique,  res- 
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serré  en  devant,  à  canal  inférieur,  profond  ;  élytrtt  ovaks- 
oblongues»à  épaules  obtusénient  angulées  ;  elles  nesontjias 
calleuses  vers  le  sommet  ;  pieds  assez  longs,  les  aotériennptas 
longs  ;  jambes  crénelées  en  dedans ,  armées  au  sommet  duo 
crochet  horizontal  ;  tarses  longs,  assez  larges,  spongieaiea 
dessous. 

Arthrostènb  cewdrk  [j^rtlimstenuscinenus,  Schoe».).  Al- 
longé ;  noir,  parsemé  de  sqapmules  serrées,, unicol  ores  et  cen- 
drées ;  front  enfoncé;  bec  médiocrement  arqué,  striolé-ni- 
gueux;  protliorax  obscurément  pointillé  ;  élytres  finement 
ponctuées-striées  ;  jambes  et  tarses  d'un  roux  testacé.  Canca». 

Çut^re^vingt-septième  yenre.  Ltpre  (^LypruSy  ScHB.) 

/  Antennes  assez  courtes,  un  peu  menues  ;  fanicule  de  6  ar- 
ticles :  les  i-a  assez  longs ,  obconiques,  le  premier  plus  épais , 
les  3-6  courts,  un  peu  perJFoliés ,  très-serrés ,  les  extèrienrs  gra- 
duellement plus  larges,  le  dernier  serré  contre  la  massue: 
.celle-ci  ovale,  grande;  bec  allongé,  un  peu  mince,  arqué, 
cylindrique  ;  yeux  latéraux ,  arrondis ,  un  peu  convexes;  pro- 
thorax, oblong,  presque  cylindrique,  tronqué  à  la  base  et  au 
sommet,  avec  le  canal  inférieur  large  et  non  profond  ;  élytres 
allongées,  cylindrique^s,  atténuées  vers  le  sommet,  compri- 
mées; jambes  cylindriques,  bisinuées  en  dedans,  armées  au 
sommet  d'un  crochet  fort  et  aigu  ;  tarses  longs,  étroits,  com- 
primés. , 

Lypre  cylindre  (  Lyprus  cvUndrus,  ScmoEJt.  ),  Linéaire<i'- 
longé  ;  noirâtre,  à  sqttamules  cendrées  ;  antennes  et  jamb» 
d'un  brun  ferrugineux;  bec  médiocre,  arqué,  noirâtre;  élftrts 
postérieurement  déprimées.  France. , 

Quati-e-vitigt-^uitième  genre.  Bagous  (  Sé^fOUSii  flfrBfM  )• 

Antennes  assez  courtes,  un  pen  menues;  fôiiiiâtii}%7  ^^" 
ticles  :  les  i-a  un  peu  longs ,  obconiques,  le  prêter  lAIS^Ipais , 
les  3-7  courts,  nn  peu  perfoliés,  serrés,  le  6'  et  le 7* beau- 
coup plus  lai]ges,  le  7'  appliqué  serré  contre  la  massne  :  celle- 
ci  ovale,  grande  ;  bec  assez  long,  fort,  presque  cylindrique , 
médiocrement  arqué  ;  yeux  latéraux,  ovales ,  un  peu  con- 
vexes, assez  grands;  prothorax  un' peu  cylindrique,  un  peu 
plus  étroit  en  devant,  largement  échancré,  très-lobé  derrière 
les  yeux  ;  canal  inférieur  large ,  non  profond  ;  élytres  ovales- 
oblongues,  obtusément  angulées  aux  épaules,  atténuées  vers 
le  sommet,  un.  peu  déprimées  en  dessus  en  ayàni .  déclines 
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postérieurement^  calleuses;  jambes  IdiiRues,  arcpiées  vers  le 
sommet  et  armées  d'uH  irocliet  aiga  et  fort -,  tarses  élroîls. 
Bicogs  BinoDULEDï  (  Bn^Gu,bi,wd>doms.  Schoej.;).  Noir  , 

veirif  lit  plus  élevés,  à  callosités  siguès  |)Oitérieiirenienl  \  jam- 
bes ferrngineiises  antérieurement  Allemagne. 

Bagous  son  EPI  {  B.  Horfiifujui,  Schoe.i.  ).  Noir,  i  squa- 
mules  cenJriea  et  serrées!  prothoraï court,  i  peine  c;inali- 
ctilé  ;  élytrea  poncluèes-slriées ,  les  inlervatles  inégalement 
granii'és,  alternaliïement  plus  élevés,  avec  quatre  callosité» 
postérieures  vers  la  suture.  Allemagne. 

B'COOa  ■OCEUX  (  B  tutosus,  .Scroeh.  ).  Nair  ,  à  squainula 
cendrées;  pieds  ferrugineaj  ;  Ëlyirès  atténuées  an  sammel, 
iivec  une  seule  callosiùS  obtuse.  Franue. 

BaCOUS  auDcAKKiÉlB.  iijboiii'iwlNs.ScnoEs.  ].Noir,  larié 
lie  sc|"aiQuleî  cendrées  ;  jamTies  ferrugineuses;  protliorai  un 
l>cu  caréné,  ol)scurèinenl  resserré,  àdeu.i  lignes  noires  sur  le 
ilos  ;  cl  y  1res  avec  un  point  Jiscoïdàl  blanc;  pénulliènie  article 
Jcs  tarses  an  peu  dilalè.  france. 

Bagous  orottb  (  B.  iuiufriKni,  Schoeh.  ].  Noir,  varié  de 
sqdamn'es  dentées;  jambeS:  ferrugineuses;  elytres  obtuses  an 
soiuiuet,  â  callosité  peu  apparente;  pénultième  article  des 
(nrsos  dilaté,  bilobé,  Allemagne. 

BaCOUS  p.wotté  {  B,  binotatm  ,  Schoeh.).  Noir;  élylresavec 
une  tiwlie  mnde  Iilancbâtre.  un  peu  atténuées  an  sommet  ; 
callosité  peu  apparente;  pieili  bruni.  Angleterre. 

Bacous   FArinEux  (  B.  JumJosus,  ScHoeh.1.  Assez  ëlroil; 

II  profondément  resserré, 
vajles  des  élytres  plus  élevés';  pénul- 

ni\.>t  ij-i  tempeiiiviii  ,  Schofjh.  J.   Allongé  , 

'^{^uainjiles  tiindréesi  lu;e  des  aateiiues 

-    lesj  prothoraï  étroit  postérieurement, 

:&  .dorsales  voiies  ;  élytres  poncluées-^ 

r-.-ai 'elles  intervalles  alternes  plus  cleirès; 

i'àrar&'Sài  tarses  étroit.  France. 
WsÈBi  Vfi-  li'mosiiS,  ScaoES.  ).  Hoir,  à  écailles  cen. 
"  Ss'  autcnnéa  et  jambes  ferrugiueuses;  protborai 
éljtres  profonilémentsilIonDées-ponctuées;  pé- 
[luliri'iu''  .Trii'^l*^  "liis  tarses  étroit.  Snède.  •;.• 

BacÔi^s  LArtCÉ-cab  [H.  (ahMHu.SçHOE!!.)- D'un  noir  bnin, 

■  ~^ÉSitotnolo'jie,  lome  3.  '8 
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à  sqaamules  cendrées  et  serrées  ;  jambes  d'an  ferroginemoi'- 
4car  ;  prothorax  court,  dilaté  avant  le  milieu;  élytrespc- 
taées-striées ,  les  intervalles  convexes.  France. 

Bagous  efpritè  {Bagous  Jtit,  Sciioen.).  Noir,  varié  deiqua- 
mules  cendrées;  base  des  antennes  et  jambes  ferrugineoses; 
prothorax  court,  resserré;  pénultième  article  des  tarses  étroit. 
Allemagne. 

Bagous  court  (  B.  6revw,  Schoen.  ).Noir,  opaqne,  partout 
couvert  de  squamules  cendrées;  base  des  antennes  et  des 
jambes  ferjug^ineuse,  ainsi  que  le  sommet  destarses;  protboai 
canalicnlé,  avec  trois  fossettes  profondes;  élytres  obscurément 
ponctuées-striées ,  les  intervalles  alternativement  plus  élevé»; 
pénultième  article  des  tarses  non  dilaté.  Suède. 

DIVISION  DEUXIÈME.  Les  APOSTASIMERIDES. 
Pieds  antérieurs  dis lan($  à  la  base;  poitrine  plane  ou  pbts  cv 

moitis  distinctement  caualiculée  enttv  les  pieds  antérienrs. 
Subdivision  première.  -"-  Les  Cholides.  Poitrine  ptaneentn 
les  pieds  de  devant ,  sans  canal. 

Qudtre^vingt-neuvieme  genre.  Baridie  (  Baridius,  ScHH-  ). 

Antennes  assez  courtes,  un  peu  fortes;  fuuîcule de 7  arti- 
cles, dont  le  i*""  ou  les  1-2  allongés ,  obconiqnes,  les  autres 
transversaux,  ressei^-és,  graduellement  un  peu  plus  large*; 
massne  obtusément  ovale;  bec  assez  court,  fort,  on  un^^"''] 
long  et  menu,  cylindrique  et  arqué;  yeux  latéraBX,oblon(];ï;' 
déprimés;  prothornx  bisinué  à  la  base^  brusquement étrBii 
antérieurement,  ordinairement  médioci;ement  convexe,  le dfS; 
sons  entier  ou  obscurément  canalicnlé;  ccusson  petit ,  aiwnd^ 
au  sommet;  élytres  oblongues,  un  peu .convexies  end«*"*'. 
obtusément  arrondies  au  sommet ,-  pieds  !>M|^^lb|tli  ^^^  ' 
jambes  ordinairement  armées  d'un  rrnrhrt  rffîrff  imaMT 
a.  Antennes  très-soiivent  fortes ,  à  arti€lsfbasiiàifi..d^f^ 

allongé f  un  peu  obconigue;  les  autres  cà^t^&  $èrrii(s fiff'^^^^^ 

au  sommet.  '-t";  *  '"  " 

Baridie  rrili;.ante  [BarrdiuS  nitans^  ScHOExjîJ^Vil*-.^'^"' 
gue;  noire,  luisante,  glabre;  bec  assez  épais,  courbé, à  po'''^' 
Serrés;  protho.rax  finement  ponctué  ;  élytres  peu  profondcnieni 
ponctuées. striées,  les.  intervalles  à  séries  de^ points.  Europe- 

Baridie  de  l'armoise  {B.  orfemwiœ,.ScHoÉN.).  Oblbngnf- 
noire,  un  peu  luisante,  glabre;  antennes  et  tarses  d'un  fer- 
rugineux obscur;  tête  obscurément  pointîllée;  bec  éyidein« 
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nent  pointillé;  prothorax  assez  étroit,  profondément  ponctué  ; 
';]ytres  striées,  les  intervalles  finement  pointillés  en  séries. 
foute    l'Europe. 

Baridie  spouée  [Baridius  spoliaiusy  Scmoem.)-  Oblongue; 
loire,  luisante;  bec  et  pieds  d'un  roux  ferr^  gineux;  bec  arqué; 
)rothorax  très  -  resserré  en  devant,  vaguement  pointillé  et  à 
loints  écartés  ;  élytres  simplement  striées ,  les  intervalles  èvi- 
iem:nent"pointillés;  parsemés  de  squamules  blanchâtres.  Midi 
Je  la  France. 

Baridie  a  cou-carré  [B.  quadmticollis ,  Scboem.).  Ovale- 
jhlongne;  noirâtre,  luisante;  bec  assez  épais j  arqué;  pro- 
thorax  un  peu  large ,  resserré  en  devant ,  vaguement  ponctué , 
nu  pea  tronqué  à  la  base;  élytres  simplement  striées,  les  in» 
tervalles  finement  et  vaguement  ponctués.  France. 

Baridie  picinb  {B.  picinusy  Schobn.).  Oblongue;  noire,  un 
peu  luisante,  glabre  ;  bec  un  peu  épais,  pointillé;  prothorax 
oblong;  finement  pointillé  ;  élytres  finement  striées  ,  ii  fond 
des  stries  obscurément  ponctué ,  lés  intervalles  plans ,  très-fi- 
nement réticttlés-strigueux ,  les  intervalles  pointillés  en  séries. 
France. 

Carioie  atrambntaire  (fil.  atramentarius^  Scroen.).  Oblon- 
gue ;  noirâtre,  luisante  ;  bec  assez  court ,  arqué ,  ponctué-serré  ; 
prothoraz  assez  profondément  ponctué  ;  élytres  an  peu  courtes, 
striées,  les  intervalles  plans  et  à  séries  pointillées.  Hongrie. 

BARiniE  ANALE  {9.  onatts ,  ScHOKx).  Oblongue;  noire;  bec 
arqué;  prothorax  ponctué-,  obscurément  curéné  en  avant; 
élytres  crénées-striées;  les  intervalles  obscurément  ponctués, 
rousses  au  sommet  jusque  vers  le  milieu.  Midi  de  la  France. 

Baridie  BEd-cciVREux  (B.  cupnrostns ^  Schoen.).  Oblongue; 
glabre  en  ^elsftd^^^^hrtout  d'un  vert  bronzé,  luisante  ;  bec  ponc- 
Uié,  car^éii^\^pri^hoTSiX  presque  conique,  finement  pointillé 
et  les  po^Mt^)^(^;  'élytres  non  élargies  derrière  les  épaules  , 
à  stries  dorsales  pfêsque  lisses,  les  côtés  à  points  écartés,  les 
intervalles  plans  ef  sans  points.  France. 

Barii>>ie  violacée  {B.  violuGeus^  Schoen.)-  Linéaire-allongée, 
d'un  bleu  violacé ,  à  soies  blanchâtres  rares  en  dessus  et  serrées 
en  dessous  ;  bec  et  pieds  noirs  ;  prothorax  à  points  serrés  ;  ély- 
tres simplement  striées,  les  intervalfes  soyeiix  et  pointillés  en 
séries.  Hongrie. 

Baridie  chloris{B.  cklorisy  Schoes.),  Oblongue;  glabre, 
verdâtre  en  dessus,  d'un  noir  bleuâtre  en  dessous;  prothorax 
a8«ez  court,  médiocrement  ponctué;  élytres  simplement  striées,  ^ 
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les  intervalles  à  peine  pointillés;  elles  ne  sont  pas  élargie* 
derrière  les  épaules.  France. 

Baridie  BLEUATRE  [Baridius  cœrulescen&,  ScHOEN.).Oblonfae; 
glabre,  Meue,  luisante;  bec  et  pieds  noirs;  proihorax  asseï 
court,  médiocrement  ponctué;  élytres  simplement  striées,  dob 
acrandies  derrière  les  épaules,  les  intervalles  très-finenenl 

pointillés.  France. 

Baridie  VERDOYANTE  (B.  chhritanst  Schoen.).  Ovale-obloa- 
gue;  noire,  glabre,  d'un  bleu  verdâtre  en  dessus;  prothorax 
presque  conique,  finement  pointillé  serté  ;  élytres  assez  courtes, 
striées,  les  stries  eltérieures  obscurément  ponctuées ,  les  in- 
tervalles très-finement  pointillés.  France. 

Baridie  du  thlaspic  (B.  lepidii ,  Schoen.).  Ovale-oblongue; 
noire,  glabre,  bleuâtre  en  dessus;  prothorax  assez  long,  ponc- 
tué, à  points  un  peu  carénés;  élytres  obscurément  ponctuées- 
striées,  élargies  derrière  les  épaules,  les  intervalles  très-fiue- 
raent  sériés-pointillés.  France. 

Baridie  ponctoéb  (B.pi«nctot««»ScHOEN.).Oblangue  ;  glabre, 
d'un  bleuâtre  obscur;  prothora»-u»  peu  convexe,  ponctué- 
serré,  atténué  au  sommet  v  élytres  bleues,  simplement  et  u« 
]>ett  sillonnées,  non  élargies  derrière  les  épaules  ,  les  inter- 
valles distinctement  pointillés^  France. 

Baridie  de  l'abrotanum  {B.  abrotani,  Schoen.).  Prolborax 
très-pbnctué,  atténué  au  sommet,  bleu,  luisant;  élytres  sim- 
plement striées,  les  intervalles  distinctement  pointillés.  Alle- 
magne. ,         ' 

Baridie  DE  LARHiC0TiER(J5.  armcmacte,  Schoem.)-  Noirâtre, 
pubes'cente  ;  élytres  ponctuéés-striées.  France. 

Baridie  sans  points  (B,  impunctatus ^  Schoen.  )-  Noire,  I>l«« 
en  dessus  ;  prothorax  presque  lisse  ;  élytres  striées ,  les  inter- 
valles sans  points.  Angleterre. 

Baridie  béca8sb(B.  sco/opacc«5, Schoen.).  Bmne,à  squamnies 
blanchâtres;  bec  noirâtre;  élytres  un  peu  planes  sur  le  dos, 
ponctuées-striées ,  tachées  de  blanc.  Hongrie. 

B.  Antennes  un  peu  menues ^  les  articles  i-a  du  f articule  obco- 
niques  ^  le  deuxième  plus  petit  ;  les  autres  courts,  transversau  i  ^ 
serrés.  . 

Baridie  T  rlang  (B. T. album,  Schoen.).  Linéaire-allongée; 
noire,  un  peuluitonte  ;  poitrine  et  abdomen  àsquamules  serrées 
et  blanches  sur  les  côtés  et  en  dessous }  bec  médiocre,  incourbé; 
prothorax  peu  allongé,  évidemment  ponctué;  élytr-es  assec 
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proIbndéflMDt  striées,  les  intervalles  à  petits  points  et  à  soies 
blanches  en  séries.  France. 

Baridib  crocopblme  [Baridius  cixKopelmus ,  Schoen.).- 
Oblongae;  noire,  à  pubescence  rare  et  cendxée;  tarses  ferru- 
gineux, prothorax  assez  long,  ponctué,  à  points  un  pen  écartés, 
légèrement  tronqué  à  la  base;  élytres  simplement  striées,  les 
interValles  avec  des  séries  de  points.  Crimée. 

Subdivision  deuxième.  LesCrtptorhtnchides.  ^  Poitrine  rfw- 
tineiement  canaliculée  entre  les  pieds  de  devant^  dans  le  plus 
grand  nombre. 

Cohorte  première.  —  Prothorax  distinctement  canaliculé  en  des- 
sous  pour  loger  le  bec;  le  canal  prof ond,Jinement  bordé,  con* 
tinué  sur  la  poitrine,  distinctement  terminé. 

QuaWe^ngUdixième genre,  Crtptorhtnqob  (Cryptorhynckut , 

Illig.). 

Antennes  assez  longues ,  un  pen  menues  ^  funicule  de  7  ar- 
ticles :  les  premiers  un  peu  plus  longs  que  les  antres,  légèra^ 
ment  obconiques ,  les  derniers  nu  peu  airondis  ;  massue  ovale 
OQ  ovale-oblongne ;  bec  très-souvent  long,  fort,  arqué,  cylin- 
dri^e  ;  yeax  latéraux,  plus  ou  moins  distants,  ovales ,  un  peu 
déprimés;  prothorax  bisinué  à  la  base,  les  cètés  médiocre- 
ment élargis  'et  arrondis ,  très-souvent  lobé  derrière  les  yeux  ; 
canal  inférieur  du  thorax  continué  jusqu'à  la  seconde  paire 
de  pattes ,  distinctement  terminé  et  à  bords  élevés  ;  élytres  ob* 
longues,  ou  courtement  ovales,  convexes,  convrant  l'anus; 
elles  sont,  dans  quelques-uns,  linéaires,  presque  cylindriques  ; 
épaaies  très-souvent^obtusément  angulées. 

Ce  genre  renfermeconsidérablement  d'espèces  que  Ton  trouve 
par  toute  la  terre,  et  surtout  au  Brésil;  mais  on  n'en  connaît 
qa'une  d'Europe. 

CRTPTonHYNQUB  DE  LA  pATiBNCB  (  Cryptorkjrnckus  lapathi, 
ScHOKtf, Rhynchœnus  lapathiy  i^  éniT.);  Bossu;  noir,  opaque; 
côtés  du  prothorax  et  une  bande  à  la  base  et  au  sommet  des 
élytres  d*un  blanc  écailleux  ;  protborax  et  élytres  avec  des  tu- 
bercules fascicules  écailleux  et  noirâtres;  cuisses  des  mâles 
évidemment  bidentées.  Europe. 

Quatre-vingt-onzième  genre.  Camptorhin  (  Camptorhinus , 

SCHOEN^.). 

Antennes  assez  courtes ,  pas  trop  minces;  funicule  de  7.  ar- 
ticles :  les  1-3  allongés  y  obconiques,  les  autres  courts ,  un  peu 


tronqués  an'sommet,  légt^reiii«nt  serrés ,  d'une  épuÎMeaT  en»» 
saute  ^graduellement  ;  massue  obtusénient  ovale  ;  bec  assez  ktog^ 
uû  pvQ  épais,  presque  cylindriqne 5  légèrement  arc|ué;3r«iix 
iatérattl,  bas,  un  peu  ovales,  déprimés;  prothoraz  oUoog, 
oi>sciirément  bisinué  à  la  base;  les  côtés  éçalement  arrondû, 
subitement  pbis  étroit  vers  le  sommet,  avancé  en  avant  ;  canal 
inférieur  du  thorai  s'éCendant  entre  le»  pieds  antérieurs,  fine- 
ment bor4é ;  élytres  allongées,  presqi}^  c;yliDdriques  ;  épaoles 
obtusémeat  angulées;  pieds  antérieurs,  et  surtout  les  posté- 
rieurs, longs;  cuisses  comprimées  à  la  base,  les  postérieures 
s'étendant  au-delà  du  sommet  des  élytres. 

Camptorhin  statue  (  Camptorhinus  daiua;  Scuaaff.).  Al- 
longé; noir,  parsemé  dé  squamules  nbiràtreè  ;.a|iiem4»  et  bec 
ferrugiueux,  ce  dernier  un  pen  meiin  »  •pqnctuei,'.  ItlgWinept 
arqué  ;  prodior^X  anj>eagU>MeiaxAfM»aictaé;  é)yfere§  profon^ 
dément  ponctuées- striées,  les  intifrvalles  alternes,  élevés  sur 
le  dos,  carénés  ;  elles  ont  une.  l;aAhe..transversalç  commune, 
blandies,  derrière  le  milieu;  cuisses  àigument  dentées.  France. 

Quatre-^ngt-^ouzième  genre.  Les  Gaatarooères  {Gasùemceruyf 

Late.)' 
'  Antennes  assez  courtes ,  un  peu  taétsues  ;  Ibnicule  dp  f  ar« 
ticles  ;  les  1-2  obconiques,  les  autrui  tfè»<aJott8,  un  peu  ar- 
rondis ;  massue  ovale-onlongue  ;  bec  a^ex  coorty-fort,  souvent 
presque  droit,  aplani  ;  prothofiix  bisttuié  à  la  base,  les  côtés 
médiocrement  élargie  et  arrondis,  assess- brusquement  étroit 
vers  le  sommet,  resserré,  avancé  en  avant;  élytres  très-son- 
vent  un  peu.  cylindriques ,  chacune  arrondie  et  écfaancrée  à  la 
base  ;  pieds  assez  courts,  forts ,  comprimés ,  les  antérieurs  quel- 
quefois allongés  dans  les  mâles  ;  tarses  velus. 

Gasterocerb  bec-déprimé  (  Crosterocerus  depressinetris  ] 
ScHOEN.).  Allongé,  presque  cylindrique';  d'un  noir  bruo,  varié 
de  squamules  d''un  cendré  blanchâtre  ;  pruthorax  resserré  en 
devant,  bitubercdlé  au  sommet;  élytres  striées-ponctuées,  à 
points  écartés,  avec  une  crête  élevée  et  oblique  à  la  base. 
France.  ' 

'  Quatre-vingt-treizième  genre,  CtXÙoVE^CœUodes ,  Schoen.). 

Antennes  médiocres ,  grêles';  funicule  de  7  articles  :  les  i-4 
asâez  longs,  uh  peu  obconiques,  les  derniers  un  peu  arrondis; 
massue  ovale,  acviminée  ;  bec  allongé^  un  peu  miuce,  linéaire, 
médiocrement  arqué  ;  prothorax  transversal ,  les  côtés  très-sou- 
vent élargis-arrondis,  le  devant  beaucoup  plus  étroit ,  resserré , 
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un  peu  tronqué  au  so'mmet  on  léQ^rpoofint  bislnuf^  ;  écusson  dift- 
^oct  ,  ou  petit  et  à  peiue  visible ;,élytre$  courtement  ovalesy 
obtttsément  angulées  aux  épaules ^  un  p^u  plus  étroites  postée 
rieureinent,  plus  couctesque  l'abdomen,  chacune  arrondie  au 
sommet i  pieds  médiocres,  presque  égaux;  jambes  mutiques  au 
sonftinet,  ciliées.  ,,.,;..* 

A.  Cuisses  mutiques, 

OcfBLiODE  DV  GREKB  {CœUodes  çuencos,  ScitDBN.  Mhynchànuê 
quercus,  i'«  bdit.).  Un  peu  déprimé ;.  d'un  broo  noir,  à  squa- 
tnules  cendrées;  pieds  d'an  bmn  fenugineiàz;  ély très  obscu- 
rément ponctuée»«trîées,  testacées-»  àpÊgl^àifis  çndvàéfis  écail-» 
leoses  et  cendrées.  Europe.^.  ■  .  '.  :^'T*''         ■    .-  . 

COBLioDE  ROUGE  (C.  itujfitfi  ScB^i».).  Cooftenient  ovale; 
x&oirâtre,  à  squan^ules  blanchâtre  «etrées:  en  dessoas,  en  fasci- 
cuJes  en  dessus;  bec  roux  an  sortiàiet  ;  élytres^  d'un  roux  tes» 
tacé  ,  aTCC  des bàniiesoiidnlëts,d*un  blanc  écailleux;  pieds  d'un 
bran  ferrogineiKc;  cuissesarmées  en  dessous  d'un  fascicule  den- 
tilorme.-  Angleterre. 

-  Con.M»DE  jiEORbvX-(€.  ru/!n»«lri5,  ScBOEN.  ).  D'un  brun 
noir  ;  éiytres  d'un  roux  testacé,  sans  taches;  poitrine  et  abdo- 
men roux  ;  :biBC  noir,  roux  au  sommet.  Angleterre. 

CosuoDB  uuBicoRD  (C.  rubicunduSt  Sghoeei.).  Convexe  ;  noir, 
à  s^uâmules  cendrées  ;  pieds  roux  ;  ély  très  profondément  ponc- 
taées-«triées,  d'un  roux  testacé  ;  suture  brune^  d'un  blanc  écaiU 
Veux  à  la  base.  Europe. 

CoBUODB  DE  l'ÈpIlobb  (C  epilbbli,  Schoen.).  Noir,  nué  de 
cendré  ;  antennes  et  tarses  ferrugineux  ;  bec  fort  ;  prothorax 
quadrilubevculé  ,  à  bord  échaucré  en  devant  ;  élytres  avec  une 
croix  d'un  blanc  écailleux  a  leur  base.  Suède. 

B.  Cuisses  dentées. 

C0BLIODE  GOUTTELETTE  {C.  guttula,  ScHOEN.).  Ovale  ;  noir, 
opaque  «  un  peu  déprimé,  à  squamules  brunes  et  rares  en  des- 
sus ,  serrées  et  blanches  en  dessous  ;  front  avec  une  fossette  lan- 
céolée enfoncée;  prothorax  sinué  sur  les  côtés ,  ayant  des  sillons 
profonds  et  interrompus  en  dessus,  et  de  chaqjie  côté  un  tuber- 
cule oblique  et  transversal;  élytres  striées,  blanches  au  sommet, 
avec  une  tache  suturale  à  la  base  d'un  soyeux  noirâtre.  Europe. 

CoELiODF.  FULIGINEUX  [C. ^fi4,Uginosus  ,  SGhoen.  ).  Ovalc ; 
noir  ,  opaque,  un  peu  déprimé»  à  squamules  brunes  et  rares 
en  dessus,  blanches  et  serrées, en  dessous;  front  plan,  non 
fovéolé  ;  prothorax  plu^  étroit  an  devant ^  à  côtés  obliques  , 
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droits,  avec  un  sillon  p^  profond  sur  le  dos,  interronpo 
largement,  et  un  tubercule  conique  de  chaqaè  côté;  élytrès 
striées,  d'un  blanc  écailleux  en  devant,  avec  une  tache  sutunie 
d'un  soyeux  noirâtre  à  leur  base.  Europe. 

CoELiODE  OE  ^ANNERHEiM  {Cœliodes  Mannerftcimii,ScHOîS.V 
Ovale,  coirvexe  ;  d'un  brun  de  poix,  à  squamules  blancbe^', 
antennes  et  tarses  ferrugineux  ;  bec  médiocre,  un  peu  strié', 
prothbrax  profondément  resserré  en  avant,  à  bord  élevé  et  fer- 
rugir^eux  ;  éensson  oblong,  étroit  ;  ély très  pouctuées-striées,  à 

{>oints  écartés  ;  cailus  des  épaules,  une  bande  raccoarci«  avant 
e  milieu,  et  une  tache  au  sommet^  nus.  Suède. 

CoELioDE  PRESQUE  nov\  (  C.  subrufus^  ScHMSN.).  Courtemeot 
ovale  ;  d'un  roux  testacé  en  dessus,  dessous  d'nn.  brun  noir,  à 
squamules  serrées  ;  bee  long,  un  peu  menu,  arquée  strié  soi 
les  côtés  ;  protborax  court,  bituberculé  ;  élytres  grandes,  pouc* 
tuées-striées,  à  points  écartés,  avec  trois  raies  arquées  d'on 
blanc  écailleux  ;  caisses  obscurément  dentées  en  deuous.  Eu- 
rope. , 

GoBUODE  DiDTMB  (  C<  (/{<^vme,  ScHOEN.) .  Courtemeat  ovale; 
noir,  opaque,  à  squamules  blanches  et  sei^rées  eu  dessous,  va- 
riées en  dessus;  jambes  et  tarses  d'un  roux  obscur  ;  protlioraz 
bituberculé,  canaliculé,  à  bord  peu  réfléchi  en  avaat  ;  éiy très 
courtes,  convexes,  ponctuées-siUonnées,  avec  le  sonmaet  de  Va 
suture  et  une  ta^he  latérale  composée  d'un  blanc  écailleux. 
France. 

Cœuode  du  l'amibr.  (C.  lamiiy  Schoen.).  Courtement  ovale  ; 
noir,  à  squamules  d'un  cendré  blanchâtre  et  serrées  eo  dessous, 
variées  en  dessus  ;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses  d'un  tes- 
tacé obscur  ;  prothorax  distinctement  bituberculé,  à  bord  an- 
térieur élevé;  base~et  sommet  de  la'  suture  des  élytres  d*an  blanc 
épaifleujx,  ainsi  que  quelques  lignes  sur  le  disque.  Allemagne. 

Coelioob  pointillé  (^€.  punctnluTUt  Schof.n).  Courtement 
ovale  ;.  noir,  à  squamules  d'un  cendré  blaocbâtre  et  serrées  en 
dessous,  variées  en  dessus  ;  base  des  antennes,  jambes  et  tarses 
testacés  ;  prothorax  obscurément  bituberculé,  légèrement  ca- 
naliculé ,  avec  le  bord  antérieur  peu  élevé  ;  base  et  sommet 
de  la  suture  des  élytres  d'un  blanc  écailleux,  ainsi  qu'une  ta- 
che latérale  avant  le  milieu  et  oneliguesurledisque.AlIemaj^ne. 

Coeliode  du  géranium  (C.  (jeraniiy  Schokn.).  NoîV,  d'un 
blanc  écailleux  en  dessous  ;  prothorax  en  traversin,  obscnré- 
ment.bituberculé,  avec  une  impression  transversale  antérieure; 
élytres  striées,  les  intervalles  avec  des  séries  de  tubercules. 
Allemagne. 
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CoELtoDB  EXIGU  {Cœiiodes  0jn^tru5,SciiOBN.)*  NoirAtre,  nn  pea 
luisant,  à  squamales  blanchâtres  en  dessous  ;  prothorax  en 
traversin ,  obscurément  bitul>erca1é,  trés-finement  pointillé, 
réfléchi  en  avant  ;  élytres  silloniiées,  les  intervalles  à  tubercu- 
les longs  et  soyeux,  en  séries.  France. 

CoELioDE  HEMORRHOÏDAL  (C.  hemorrhoîdalis,  Steph.).  ITun 
brun  de  poix  ;  élytres  un  peu  crénées-striées,  brunes,  rousses 
au  sommet  ;  pieds  roux  ;  bec  noir.  Angleterre. 

CoeuoDE  CiORNES-RoassBs  {C»  ruJicorhiSy  Steph.).  Un  peu 
déprimé  ;  d'un  noir  brun,  à  S<piamules  b]aachÂtres«n  dessous; 
aatennes  rousses;  intervalles  des  élytres  alternativement  d'un 
roux  cendré,  une  tache  suturale  noire.  Angleterre. 

GœLiODB  SEMBLABLE  [C.  offitiis,  Stbpb.)*  Uu  pcu couvexe} 
noir,  couvert  partout  de  squamnles  ccfhdrées,  plus  serrées  en 
dessons  ;  élytres  fidement  striées.  Angleterre. 

Quatre-vinyt-quatorzième genre.  Mononyque  {Mononychus, 

Germ.). 

Antennes  assez  courtes, grêles  ;  funicul»  de  sept  articles  :  les 
i>3  an  peu  longs,  légèrement  obconiques,  les  antres  plus 
courts  et  au  peu  turbines  ;  massue  ovale -oblougue,  acuminëe  ; 
tète  avec  une  impression  antérieui-ement»  convexe  postérieure- 
ment, carénée;  bec  allongé,  un  peu  menu,  cylindrique,  mé- 
diocrement arqué;  yeux  peu  distants,  arrondis,  légèrement 
convexes;  protnorâx  transversal,  à  côtés  médiocrement  ar- 
rondis, beaucoup  plns.étroit  en  devant,  allongé  vers  récossôu, 
un  peu  convexe  en  dessus,  tronqué  au  jommet»  avec  une  im- 
pression en  avant;  canal  inférieur  profond j  continué  sur  la 
poitrine  ;  écusson  à  peine  visible,  prorondénient  enfoncé  ;  ély- 
tres presque  carrées,  plus  courtes  qiie  I  abdomen,  enfoncées 
derrière  1  écusson^  à  épaules  arrondies» -thacnoe  arrondie  |ioè- 
térieurement  ;  jambes  éperonnée»  en  dehors  avant  le  sommet  ; 
tarses  à  ongle  unique  et  simple. 

MONONTQUE  DE  LA  FLAMBB  (Ménon/0^5^StfUcia<»ri,SCHOBN.). 

Courtement  ovale,  un  peu  déprimé  ^  nèit,  àsquamiilesblanché' 
très  en  dessous,  avec  une  tache  semblable  à  là  base  de  la  suture  ; 
antennes  ferrugineuses  ;  protfadrax  ragueux-ponctué  serré , 
longitudinalement  canaliculé;  élytres  striées,  à  stries  obscu- 
rément ponctuées,  les  intervalles  plant,  coriaces.  France. 

MoNONTQUE  DB  LA  SAUGB  {M.^akHcêi  ScROBN.).  Gourtement 
ovale,  moins  déprimé  ;  noir,  oonvelrt;  de  squamulies  piliformes 
J'un  jaune  ocbracé  pâle,  ou  fauves;  antennes  d'un  toux  tes- 
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tAcé  ;  prothorax  finement  rugneux-ponctné/canaUculé  finement 
au  piikieu  ;  élytres  striées,  à  stries  >isibWment  pointtUées,  l«s 
intervalles  plans,  coriaces  ;  une  petite  tache  nn  peu  obloiigue, 
d'un  blanc  écailleux,  derrière  Técusson.  France, 

Qu(itt'e'''Vingl-^uinùème  geni-e..  Maumarope  [  Marmaropus^ 

SCHOEN.)- 

Antennes  assez  courtes,  menues;  fanicule  de  sept  articles: 
les  i-a  assez  longs,  un  peu  coniques,  les  autres  courts,  tur- 
bines; massue  ovale,  acumioée;  bec  assez  court,  épais,  cy- 
lindrique, nn  peu  arqué;  yeux  latéraux,  un  peu- bas,  arron- 
dis, légèrement  j)roéminents,  luisants  ;  prothorax  oblong,  un 
peu  carré,  légèrement  tronqué  à  la  base  et^au  sommet,  subite- 
ment plus  étroit  en  devant,  lobé  derrière  les  yeux;  écasson  a 
peine  visible,  profondément  enfoncé  ;  élytres  oblon^ues,  pres- 

3ue  linéaires,  légèrement  convexes  en  dessus,  chacune  arron- 
ies  au  sommet;  épaules  obtuses,  un  peu  arrondies  ;  pieds  mé- 
diocres ;  jambes  cylindriques ,  mutiques  au  sommet. 

Marmarope  de  Besser  (  Matmaropus  Besseri,  Schokn).  Ob- 
long ;  noir,  opaque,  nuageux  eu  dessus  ;  d'un  blanchâtre  écail- 
leux  en.  dessons;  protborax çrand,  granulé,  avec  une  impres- 
sion à  la  base;  élytres  ponctiiées-striéés,  les  intervalles  plans; 
cuisses  dentées.  Pologne. 

Quatre-vingt-seizième  genre.  Acalle  {Jcalles,  Sçhoe^n.}. 

Antennes  médiocres,  nn  peu  menues  ;  fanicule  de  sept  ar- 
ticles :  les  i>3  allongés,  obconiques  ,  les  autres  courts,  un  peu 
arrondis'et  un  pe^  distants  ;  massue  légèrement  ovale  ;  bec  as* 
sez  long,  épais,  un  peu  cylindrique,  sensiblement  aplani  vers 
le  sommet,  médiocrement  arqué  ;  yeux  latéraux,  ovales,  assez 
déprimés;  prothorax  tronqué  à  la  basé,  un  peu  avancé  au  mi- 
lieu eu  devant,  plus  ou  moins  distinctement  lobé  derrière  les 
yeux;  écussou  nul  on  très-petit  et  à  peine  distinct  ;  élytres 
presque  ovales,  connées,  convexes  en  dessus;  pieds  médiocres, 
d'une  longueur  presque  égaie,  forts  ;  cuisses  légèrement  épais- 
sies  et  quelquefois  dentées. 

Acalle  denticolle  {Acalle&denticoUiStScROtJf,).  Ovale  ;  noir, 
parsemé  de  squamules  fauves;  antennes  et  bec  d'un  roux  ferru- 
gineux ;  prothorax  grand,  plan,  caréné  longitudinalement  ^ 
profondément  bisinué  à  la  base,  à  angles  très-grands;  ély- 
très  profondément  ponctuées-striées,  les  intervalles  alteruafi- 
vemeat  élevés.  Hongrie. 
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^cALi'E  d'Aube  (^ca/ie£ ^u6e(,SGH0EN.).  Ovale-^obloiig;  d'un 
noir  brun,  couvert  de  squamales  d'un  brun  clairet  serrées; 
bec  ferrugineux,  finement  pointillé;  protborax  pointillé  assez 
serré,  avec  une  impression  postérieure,  loi^itudinale  sur  le 
dos  le  devaut  médiocrement  rétréci;  élytres  a\ec  une  petite 
tacbe  blanchâtre  avant  leurmiliea;  elles  sont  médiocrelnent 
ponctuées-striées,  les  intervalles  convexes,  le  second  élevé  à 
sa  base  et  d'un  noir  écaillenx;  cuisses  mutiques.  France. 

Ac^lI'E;  comédien    [â.  hipocnta,  Schoen.)-  Un  peu  ovale  ; 
noir,  parsemé  d'écaillés  brunes  ;  téie,  bec,  antennes  et  pieds 
j'j,ii  roux  brun  ;  protlforax  resserré  çn.dcvant,  rugueux-ponc- 
tué,    les  points  serrés*,  élytres  obscurément  strièes-ponc^uéeSy 
les  intervalles  convexes,  finement  granulés  et  coriaces.  France. 
AcALrLE  CHAMEAU  [Jl.  caiiie/wi,  ScHOEN.).  Ovaïc-oblong  ;  d'un 
rowx.    brun,  parsemé  de  squamules  jaunes  d'ocre*,  antennes, 
bec  et  pieds  plus  pâles  ;  prothorax  presque  globuleux,  finement 
rui'UCQX-poncttf^^  quatre  tubercules  transversaux  peu  appa- 
rents,   profondément   resserré    en  devant,  très-écaille^x  de 
chaque  c'^Sfté;  élytres  trùs-conyexes,  sillonnées,  à  points  pro- 
fonds dans  le  fond  des  sillons,  les  intervalles  convexes,  avec 
ciua tré  tubercules  assez  forts  et  postérieurs  sur  le  dos,  placés 
transversalement.  Allemagne. 

Ac^LLC  PTINOÏDE  (^.  ptinotdes j  ScHOE^.),  Ovale;  brun,  à 
scraailtules  cendrées,  hérissé  en  dessus  de  petites  épines  droi- 
tes et  noires  ;  antennes,  bec  et  pieds  ferrugineux  ;  bec  presque 
droit  ;  ^rothpraï  oblong,  fionctué,  à  points  peu  profonds,  res- 
serré en  devant  ;  élytres  convexes ,  médiocrement  ponctnées- 
strîées,  les  intervalles  un  peu  convexes;  cuisses  mutiqnes. 

Fraface, 

a£âlle  petit  {A.patvuluSf  Sciioeîî.).  Ovale  ;  (crrojpncux, 
vaii^t^l'écailles  cendrées,  hérissé  de  petites  épines  courtes,  droi- 
tes et  noires;  bec,  anteuDes  et  pieds  plus  pâles;  bëc  médiocre- 
ment  arqué;  prothorax  assez  court,  pointillé  peu  pirofondé- 
ment  obscurément  resserré  en  devant;  élytres  coni^exes,  mé- 
diocrement ponctuées-striées,  les  inter^ralles  assez  larges,  un 
peu  convexes.  France, 

AcALLC  PROPRE  (  A.  abstersus,  Schoen.).  Ovale-oblong  ;  bran, 
à -squamules  grises;  auteànes  et  I>ec  ferrugineux;  prothorax 
assè» .court,  large,  canaliculé  sur  le  dos;  élytres  an  peu  bos- 
su^i  i^fon^ïément  ponctuées-striées,  les  intervalles  convexes. 

-.'Agal*0ENavières  {A.  yavieresi,  S0HOBNi>  Ovale;  tcrru* 
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gineux,  d'un  gris  écaiileux  ;  antennes,  bec  et  pieds  plus  ^es  ; 
prothorax  grand,  convexe,  resserré  en  devant,  ponctué  serre, 
finement  canalicnlé,  obscurément  quadri-tuberculé  ;  élytres 
globuleuses,  striëes-poiietuées  rudement,  les  intervalles  con- 
vexes. Paris. 

AcM.L^noCTVVi^E  {Acallesnoctumus',  Schoen.).  Ovale;  dfun 
noir  brun,  varié  de  squamules  cendrées  ;  antennes  ,  bec  el 
pieds  ferrugineux  ;  bec  médiocrement  arqué  ;  prpthorax  obsca- 
rément  pointillé,  légèrement  resserré  en  devant;  élytres  ass«z 
profondément  ponctué es-striées,  les  intervalles  con  vexes.Paris. 

AcALLE  VARIÉ  {A.  vatretjatust  Schoen.).  Ovale;  brnn,  varié 
de  squamnles  serrées  et  cendrées  ;  bec  assez  épais,  médiocre- 
ment arqué,  évidemment  pointillé;  prothorax  profondémpnt 
ponctué,  a  peine  resserré  en  devant  ;  élytres  finement  ponc- 
tuées-s triées,  les  intervalles  plans;  cnissés  rautiques.  Sicile. 

Quati^e-vingt-dix-septième  genre.  ScleroptÈre  {Sc[eropternSj 

SCHOEN.). 

Antennes  médiocres,  menues;  funicule  de  sept  articles  :  les 
1-3  fiss^z  longs  et  un  peu  en  massue  :  le  premier  un  peu  plus 
épais,  les  autres  un  peu  plus  courts,  un  peu  oblongs  et  arrou- 
dis  au  sommet,  le  dernier  beaucqup  plus  court  et  plus  large, 
étroitement  appliqué  contre  la  massue,  en  faisant  presque  par- 
tie; massue  ovale;  l»ec  allongé,  cylindrique,  fort,  arqué;  pro- 
thorax oblong,  tronqué  à  la  base,. très-resserré  avant  le  milieu, 
un  peu  allongé  au  milieu  du  sommet,  échancré  sur  les  côtés 
devant  les  yeux  et  à  peine  lobé;  éçussou  non  visible;  clytres 
pourteç,  ovales;  pieds  assez  longs,  forts,  les  antérieurs  les  plus 
longs;  cuisses  en  massue,  mutiques ;  jambes  antérieures  trè^ 
courbées  en  dedans  avant  leur  sommet. 

ScLEHOPTCRE  DENTÉ  {Sclcroptsrus  serratuSy  Schoem.).  Uo  peu 
ovale;  noirâtre;  antennes,  jambes  et  tarses  ferrugineux;  bec  assez 
épais,  pooctuc-rugueux ;  prothprsx assez  long,  trè^r^dpifni e« 
devant,  canaliculé,  profondément  ponctué^  les  ç^^^^«ti|g^)^i|» 
et  avancés ,  ôJytres  courtement  orales,  poncti^JS|aUM|i^({St 
les  intervalles  un  peu  épineux  ;  épaules  obturé  ^"  -  ^  •- 
Li vonie .  -  7.     p. j  ■j.mjpb  ■  ■ 

SCLEBOPTÈRE    HEURTE  (5,  offenSUSf  ScHOE^)y^^gjSS£Sl^^ 

noi^tre;  antennes,  jambes  et;  tarses  ferru^iii^^i  :i^§2|l^4 
épais,  striolé-rugueux;  protborax  assez  coty^ .^'^T^^^^yf  .en 
devant,  canaliculé  à  la  base,  profondément  ponctu^*j^f^<|ôléf 
•arrondis;  élytres  un  peu  ovales,  ponctuées-sillona^^j^l^  .ju* 
tervalles  rugueux,  et  les  épaules  arrondies.  Cariuthie. 
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l 
CoHoïte  deuxième.  —  Frothorax  moins  distinctement  canaliculé 

en  dessous  pour  recevoir  le  bec,  ou  à  peine  canaliculé;  dans  le 

ptus  grand  nombre  le  canal  est  continué  sur  la  poitrine,  mais 

jamais  distinctement  terminé.  ' 

Qaatt^e'vingt-dix-kuitième  genre.  CEUTHoaHTNQUE  (CeutAor/ijn- 

chus,  ScHUP.  ). 

Antennes  médiocres.,  menues»;  funicule  dé  sept  articles  :  les 
I  -3oQ  l'ii assez  longs,  un  peu  obconiques ,  les  autres  courts , 
légèrement  arrondis  ;  massue  libre,. ovale ,  acumin^e  ;.  bec  long, 
filiforme^  linéairey'pius  ou  moins  menu  ou  fort  médiocrement 
arqué,  infléchi,  appliqué  contre  la  poitrine;  yeux  latéraux, 
arrondis,  un  peu  défwimés  ;  piotborax  conrt ,  très-arrondi 
et    élargi  sia*  les  cptés,,  plus  étroit  en  devant,  peu  distinc- 
tement lobé  derrière  les  yeux,  profondément  échancré  sous  la 
gorge;  écusson  non  visible;  ély très  courtes,  presque  ovales,  à 
épaules  obtnsément  augulées,  plus  courtes  que  l'abdomen,  un 
peu.  planes  sur  le.  dos,  cbacune  obtnsément  arrondie  au  som- 
met ;  pieds  courts,  les  antérieurs  nn  peu  distants  à  la  base,  à 
hanches  tubéreuses  ;  jambes  mutiques  au  sommet. 

A.  Prothorax  inégal,  tubercule,  ou  à  bord  antérieur  élevé ^ 

.    réfléchi. 

»  Cuisses  mutiques. 
CsOTHOEBTKi^VB  CISELB0E  (  CeuthorhynckttS  topiaritts , 
Schoeh.  ).  Courtemeat  ovale  ;  noir,  varié  en  dessus  et  cou- 
vert en  dessous  de$qaamnles.d'lm  c^idré  blanchâtre;  anten- 
nes et  pieds  d'un  brun  ferrugineux;  prothorax  bitubirculé, 
prc^ondément  rebserré  antérieurement,  à  bord  tnè»-élevé  vers 
le  aavnxs^i  ;  ély  très  ponetuées-striées  ,  marquetées  dé  cendré 
noirâtre,  à  base  de  la  suture  dnn  blanc  écaiileux;  coisaes 
ayant  en  dessous  un  fascicule  deDttforme.  Italie. 

GBUtHO&HTMQnE    BAND)EllCTTES-BX,AlfC|IBS   (  0.   nlbovittatllS , 

SosqSS-  )•  Comntemenfc  ovale;  noir,  à sqnamules blanchâtres, 
serrées  &b. dessous,  inégalement  parsemées  en  dessus;  anteii- 
nés  et  tartes  ronssâtres  ;  pit)thorax  mntique,  avec  trois  bande- 
lettes blanches;  ély1ire»napen  ponctnées^striées ,  à  base  de  la 
sntuxe,  bords  et  denx  aitervalles  d  un  blanc  écaillenx  plus 
épais;  caisses  avec  nn  fascicule  dentiforme  en  dessous.  Hon- 
gite« 

4Sioiii\  Aaa^i^^à  jq^mulcfiJibuDidiâlMiietAtflcé^en  doMOUS, 
Entomohgiep  tome  2*  ^9 
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ceudrces  en  dessus  ;  antennes,  jambes  et  tarses  ferragioeu; 
prothorax  canaliculé,  avec  une  ligue  blanche  au  milieu;  ély- 
tres  ponctuécs-striées ,  avec  une  tache  scutellaire  oblougueet 
les  bords  latéraux  d*un  blanc  écailleux.  France. 

Ckuthorhynque  sutural  {Ceuthorhjnchus  suturaliSf^i^- 
Rhynchçenus  suturaliSy  i"  ioir.).  Noir,  à  squaraaies  bUn- 
châtres,  serrées  en  dessons,  rares  en  dessus;  pieds  testacts; 
prothorax  déprime,  avec  une  bandelette  blanche  aa  milira; 
élytres  ponc'tnées-striées ,  avec  toute  la  suture  et  les  bords 
latéraux  d'un  blanc  ééailleux.  France. 

CEtlTIIORHYNQtTE  ÉCUSSOS-BLANC  (C  afbÔSClltellatUS^^CWl'^) 

Courtement  ovale;  noir,  à  squamules  blanchâtres,  rarfSfD 
dessus,  serrées  en  dessous  ;  sommet  du  bec ,  antennes  etpids 
ferrugineux  ;  prothorax  court,  canaticulé,  bituberculé ,  res- 
serré en  av^nt,  à  bord  élevé  an  sommet;  élytres  striées,  avec 
une  taché  scutellaire  d'un  blanc  écailleux.  France. 

Ceuthorhynqoe  syrite  (C.  syrites,  Schoen.  Rhynch(rnm 
alauda,  i"  ÈtMT.  ).  Norf,  à  pnbescence  épaisse  ;  pidsunpcu 
brune;  prothorax  canalirulé,  obscurément  bttuberculé,  rf* 
fléchi  en  avant;  élytres  assez  courtes,  muriquées  au  somfflc'l 
bec  très-long,  menu.  Finance. 

Ceuthorhynque  semblable  {C.  assimilisy  ScHOW.  ]•  ^  "'^ 
noir  plombé,  à  pnbescence  rare;  tête  saillante  ;  prothorax  ca- 
naliculé ,  évidemment  brtuberculé,  îréfléchi  eu  devaot;  ély- 
tres assez  longues,  plus  ou  moins  distinctement  muriquées  a» 
sommet  ;  bec  très-long,  menu.  Europe. 

Cedthorhtnqde  austère  (  C.  ausierust  Scboen.  ).  0«'*' 
noirâtre,  un  peu  luisant,  à  squamules  cendrées,  rairs  en  des- 
sus, serrées  en  dessous;  prothorax  court,  transversal,  >'i^' 
berculé ,  avec  un  petit  canal  interrompu  sur  le  do«  ;  «T^'** 
ponctuées-striées ,  les  intervalles' plans,  les  côtés  etle^''^' 
met  finement  muriqués.  Paris.  . 

G BUTHORHYMQUe  HEPATIQUE  ffi.  hcpaticuS  ,  SCHOEH'I- ^*'^    ' 

un  peu  déprimé;  brun,  opaque;  partout  couvert  despamu- 
leè  cendrées;  élytres  ronges;  jambes  et  tarses  ^*^^^^ 
pâle;  bec  noirâtre,  luisant  ;  prothorax  transversal,.  W^ocr- 
culé,  resserré  en  avant,  à  bord  et  côtés  assez  élevés  ;  «y^ 
étroitement  striées,  les  intervalles  plans,  alntacés.  P^f^  . 
Ceuthorhtwque JOYEUX  (C.  œgroftus,  SchoenJ.  Ovale»  "**?' 
à  squamules  blanchâtres  rares  et  inégales  en  dessus,  $^^ 
en  dessous;  bec,  élytres  et  pieds  d  uaToux  testieé  ;  pfo^^ 
transversal ,  obseutéanat  bitabecculé  ,  avac  aoe  ftéow»  bB" 
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pression  au  milieu  de  sa  base  ;  élytres  étroitement  striées  t  à 
stries  à  peine  ponctuées,  avec  une  tache  d'un  blanc  écailleux  à 
Ja  base  de  la  suture.  France. 

CBTJTHonHTSQDE  cou-dépbimé  {Ceutiiorhynchuà  depre&sicoltîs, 
ScHOEX.).  Noir;  à  pubescence  cendrée,  d*un  blanchâtre  écail- 
leux serré  en  dessons  ;  protborax  déprimé,  obscurément  caua- 
Hculé  ,  bitubercnlé ,  tronqué  postérieu renient  ;  élytres  obscu- 
rément crénée^striées,  linéées  de  cendré.  Snède.^ 

Cectthorhtnque  Dti  VÉLAR  (C.  etysîmi,  Schoen.^-  D'un  noir 
bronzé ,  un  peu  luisant  ;  bee'et  pieds  hoirs  ;  tête  saillante,  non. 
carénée  postérieurement  ;frontnn  peu  déprimé  ;  élytres  bleues, 
profondément ponctnées-striées,  à  épaules  obtnsément  angu- 
lées  ,  élevées;  prothorax  canaliculé,  bituberculé.  France. . 

Ceothorbtkqve  BLEUATRE  (C  cœt-uU&cens ,  ScHOEN.j«  Cour- 
tement  ovale;  d*un  brun  bronzé  ;  dessous  a  squamnles  blan- 
châtres et  serrées  ;  prothorax  profondément  ponctué ,  à  peine 
canalicnléy  avec  un  petit  tubercule  de  -chaque  côté;  élytres- 
d'unbleu  foncé,  luisantes»  projfbndément  striées-ponctuées  , 
les  intervalles  étroits ,  convexes.  Paris. 

Cectbobhtbqub  contracte  {C.  çontractuSf  Schoen.).  Ovale; 
noir,  presque  glabre  en  dessus  ;  dessous  d'un  cendré  blanchâtre 
érailieux;  prothorax  bituberculé ,  resserré  en  devant;  ély- 
tres distinctement  ponctuées-stHées ,  d'un  noir  bleuâtre,  lui- 
santes, les  intervalles  un  peu  lisses.  Europe. 

CEUTBOBHTNQUe  NOIRATRE  (  C,  âlratu /u5,  SCHQEN.  ).  Ovale; 

noir,  un  peu  luisant,  à  squamnles  d'un  cendré  blanchâtre , 
serrées  en  dessous  ;  protborax  profondement  ponctué,  trans- 
versalement convexe  en  arrière,  avec  un  petit  canal  interrom- 
pu an  milieu ,  obtnsément  tubercule  de  chaque  côté;  élytres 
assez  profondément  ponctuées-striées ,  avec  la  hase  de  la, su- 
tare  d'un  blanc  écailleux  peu  apparent.  Allemagne. 

CEUTHORHYNQUE  du  COCHLEARIA    (  C.COc/j/ertr/te,SCHOEN.  ). 

Noir,  nn  peu  à  pubescence  cendrée;  base  de  la  suture  et  poi- 
trine d'an  blanc  écailleux  ;  prothoràx  canaliculé,  bitube^culé, 
bisinué  à  la  base,  à  disque  convexe;  élytres  profondément 
ponctnées-striées,  à  épaules  arrondies.  France.- 

Cevthorhynque  oes  ciiÉNAiES  (c.  querceti,  ScHOEN.),'Noir , 
àsquamules  blanches,  rares  en  dessus,  serrrées  en  dessous; 
milieu  des  antennes,  pieds  et  sommet  des  élytres  d*un  roux 
testacé  ;  prothorax  avec  deux  tul>ercules  aigus.  Suède. 

Geutiiorbynqub  ArPiCAL  (  C.  aptcalis,  Schoen.  ).  Ovale; 
noir,  à  s^uamoles4:en4fé6s»  rares  en  dessns,  serrées  en  des- 
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SOUS  ;l)ord  apical  des  élytres,  jaiobes  et  tarsesd'an  rouxtesbcé; 
prothorax  obscurément  bituberculé,  profondément  resserré  £u 
avant;  élytres  ponetoées-striées ,  d'un  blanc  écailleaxàla 
base  de  la  suture  ;  cuisses  avec  un  fascicule  deotiforme  ta 
dessous.  Europe. 

CeutHoruynqu'È  du  chervis  {Ceùtliorhynchus  sii,  SchoU-V 
Ovale;  noirâtre,  un  peu  luisant,  d un^laoc  écailleux  sené 
en  dessous  ;  tarses  d'un  testacé  pâle;  protborax  bituberculé, 
resserré  en  devant ,  avec  une  bandelette  dorsale  d'un  blanc 
écailleux;  élytres  ponctuées-striées,  d'un  blanc  écailleuiàla 
base  de  la  suture,  roussâtres  au  sommet;- cuisses  avec  m  fesci' 
cule  dentifbrme  en  dessons.  France.  . 

CBUTHORHTIfQUE  POSTHUME  (C.  pOSthumUS,  SCHÇlES.),  ÛYaU  ; 

noir ,  à  squamules  cendrées,  rares  en  dessus,  serrées  en  des- 
sous; jambes  et  tarses  roussâtres;  protborax  transversal,  ob- 
scurément, bituberqulé,  courtement  canalici|lé  au  milieu  k 
sa  base ,  resserré  en  avant ,  à  bord  du  sonilûaet  un  peu  relevé  ; 
élytres  ponctuées-striées,  les  intervalles  un  peu  rngoeoi-  Al- 
lemague. 

Ceuthorhitnque  floral  (Ç.yfora/w,  ScHOEN.).,Noîr^àpa- 
bescence  cendrée  ;'Suture  et  corps  à  squâmi^les  biandistres  et 
serrées  en  dessous;  prothora]^  canaliculé  ,  bitubercolé ,  un 
peu  convexe ,  bisinué  â  la  base  ;  élytres  obscurément  crénées- 
striées ,  linéées  de  cendré,  à  épaules  obtuses,  à  peiue  aogulées 
Europe.  .  ' 

Ceuthohhynque  pulviné  (C.  puhinatus,  ScHOEn.  )•  Cour- 
tement ovale;  noir, à  squamules  serrées  et  blanchâtres;  p"*" 
thorax  assez  lar^^e,  trans;irersalement  convexe  ,  canalicu'é, 
très-obscurément  bituberculé,  réfléchi  eu  devant;  élytres  as- 
sez courtes,  obscurément  crénées-s triées ,  à  intervalles  et  su- 
ture d'un  blanchâtre  écailleux;  les  épaules  obtusémeot angu- 
lées.  Allemagne. 

CecjthorhYnque  cou-convexe  (  C.  convexicotlis y  ScRoW  )• 
Courtement  ovale,  convexe;  noir,  à  squamules  blanchâtres, 
serrées  en  dessous,  rares  en  dessus;  prothorax  transe er*^'» 
convexe,  obscurément  bituberculé,  un  peu  réfléchi  eu  de- 
vant, non  canaliculé  sur  le  dos;  .élytres  amples,  striées,  à 
stries  obscurément  ponctuées,  les  intervalles  convexes,  alut^' 
cés.  Allemagne. 

Ceuthorhynqde  ertthrorhtmque  ,(  C.  erythrorfynchus, 
ScHOEN.).  Ovale;  d'un  brun  noir,  opa^e,  à  squamules. blan- 
ches, rares  en  dessus,  serrées  en  dessous;  bec  roussâtre,  1"»- 
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sanC  ;  jambes  d'nn  testacé  pâle  ;  prothorax  transversal ,  obscu- 
rément bituberculé,  resserré  en  avant;  élytres  profondément 
striées  ,  à  stries  obscurément  ponctuées,  les  intervalles  con- 
vexes, un  peu  roa[ueax,  liuéés  de  blanc  écailleux.  France. 

CeuthorhVnqite  de  l'achillÈe  {Ceuthorhynchus  achilleœ , 
ScHOE^O-  Assez  étroit;  noir,  couvert  partout  de  sqoamules 
cendrées;  sommet  du  bec  et  pieds  bruns;  prothorax  profon- 
dément caoaiiculé, réfléchi  en  avant,  à  peine  tubercule;  élytres 
ponctnées-striées,  déprimées  antérieurement.  Allemagne. 

CEDTHORHTIfQCfi  DE  LA  BRUTÈaE  (  C.  ericœ,  SCHOES.  ).  NoÎT, 

à  poussière  verdâtre  ;  base  de  la  suture  et  poitrine  d'nn  blanc/ 
écaifléfix  ;  antennes  et  pieds  roux ,  ainsi  que  le  bec  qui  est 
très-long  et  menu  ;  protborax  un  peu  déprimé,  bitnberculé; 
élytres  profondément  ponctuées-striées,  les  intervalles  tuber- 
cules-rugueux ,  striés  de  poils.  France. 

CfeUTHORHTHQUE    BLÀN&SOTEUX    (  C.  aU}OSetOSUS,   SCBOEN.  ). 

O^ale;  noirâtre,  un  peu  luisant;  à  squamules  et  soies  blan- 
ches et  .serrées  en  dessous;  bec,  antennes  et  pieds  d'un  roux 
testacé;  prothoraz  à  grannlation  serrée,  binoueux  sur  le 
bord  du  sommet,  tubercule  de  chaque  côté ,  obscurément  ca- 
naliculé  sur  le  dos;  élytres  ponctuées-striéMBs,  les  intervalles 
noueux ,  d*un  blanc  soyeux.  Paris. 

Ceuthorhtnqde  a  une  tacbe  (  c.  monosti^ma,  Schoeh..). 
Dessus  d'nn  cendré  brun  ,  dessous  l^lanchâtre  ;  prothorax  bi- 
tnberculé, marqué  d'une  ligne  postérieure  au  milieu  ;  élytres 
striées,  avec  un  point  blanc  defnère  l'écusson.  Angleterre. 

GeiJTHoanTNQUE  9ec-rouge  (  C.  pyrrhorfiynchus ,  Scboen.  ). 
Noir;  d'un  blanc  argenté  en  dessous  ;  prothorax  pointillé,  ob- 
scurément bi tubercule  ;  bec  roux,  noir  à  la  base;  élytres  un 
peu  ponctuées-striées.  Angleterre. 

Ceutborhtnque  mblanaire  (  C.  melanarius,  Rirby  ).  Noir 
à  pnbescence  cendrée ,  à  squamules  blanchâtres  et  serrées  en 
dessons;   prothorax  un  ))eu  convexe,  bitubercnlé,  obscu re- 
ndent canaliculé  ;  élytres  profondément  créuées-striées  ;  épau- 
les un  peu  proéminentes.  Angleterre. 

Ceuthorhyivque  a  8U.LON  (  c.  sulculuSf  Kirbt  ).  Noir,  à  pn- 
bescence fine  et  cendrée  ;  suture  postérieurement  et  dessous 
du  corps  d'un  blanchâtre  écailleux;  prothorax  un  peu  con- 
vexe, profondément  canaliculé,  bituberculé,  un  peu  tronqué 
à  la  base  ;  élytres  obscurément  crénées-striées  ;  épaules  un  peu 
proéminentes.  Angleterre. 

GEUTBORHTiiQt^E  PHBORHYNQWE  {C  phœorhynchus  ^  Marsh.). 
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Noirâtre,  à  pubescence  d'un  cendré  argenté;  élytres  obscu- 
rément striées;  prothoràx  bitnbercalé;  bec  fermgineiuL.  An- 
gleterre. • 

Ceutuorhyrque  croix-rousse  (  CeutUorhynchus  rufictux  , 
Marsh.).  Noir;  élytres  d'im  roux  obscur,  striées-cendrées; 
jambes  testacées;  prothorax  roux  en  devant»  obscarémect 
bituberculé.  Angleterre. 

CE(JTiioRHïN(£UE  TERMINÉ  (  C.  terminatus,  Herbst.  ).  Noir; 
prothorax  avec  une  ligne  dorsale;  élytres  roussâtres  en  desstf. 
à  tanche  scutellaire  blanche.  Allemagne. 

Ceuthorhtnque  TARiiÉ  (  C.  variegatusy  Ouv.).  Ovale;  pro- 
thorax élevé  antérieurement,  bitubercolé  de  chaque  côte; 
élytres  noires,  variées  de  blanc;  tarses  roux.  Europe. 

Ceuthorhynque  pultiaire  (C.  puUiarius^  Foùhcr6t}.  Uu 
peu  arrondi;  npir  ;  prothorax  épineux  de  chaque  côté,  a^ec 
trois  lignes  blanches.  France. 

«  *  Cuisses  dentées, 

CeWTrfORHTNQCE    DE    LA    VIPéUtftE    {C.  €ckii,    SCHOEIT.     — 

Hhynchûcnus  echiii  i^  ÉBflT.).  Noir;  blaiMhâtre  éo  dessous; 
d'iin  brun  éepilletix  en  dessus  ;  bord  postérieur  do  prothorax 
avec  trois  bandelettes  blanches  et  étroites  :  élytres  muriquées 
vers  les  c6tés ,  partout  liiiéolées  de  blanc ,  obliques  dans  quel- 
ques-uns. Europe. 

GeutKoR^ynqfb  ratissoir  (C  raduUty  Schobn.).  Gourtement 
ovale,  un  peu  déprimé;  noir,  à  sqaamules  inégalement  d^an 
cendré  blanchâtre  ;  antennes,  jainbê»et  tarses  tes (aéés;  prothc- 
rax  canal îcttté,  avec  trois  ligne»  blanches ,  les  côtés  muriqué$, 
à  bord  du  sommet  élevé,  ferrugineux;  stries  des  élytres  étroites, 
à  peine  ponctuées,  les  intervalles  plans,  les  côtés  et  le  sommet 
mnriqués,  toutes  marquetées  de  blanc  et  de  pâle.  Allemagne. 

CenTHORHYNQDE  HoHRiBLB  (C>  hotridus,  Scrobn).  Courte- 
ihent  ovale ,  un  peu  déprimé  ;  brun,  à  sqiiamules  inégalement 
blanchâtres;  antennes,  élytres  et  pieds  testacés  ;  prothorax 
canaliculé,  à  trois  bandelettes  peu  apparentes,  couvert  de 
petites  épines  noires  et  droites  et  de  soies  blanches  ;  élytres 
ponctuées  striées,  les  intervalles  couverts  d'épines  et  de  soies 
comme  le  prothorax.  France. 

CBDTHORHVNQtJE  VRUP  (C.  viduattts,  Schoen).  NoIr,  opaque  ; 
tin.  peu  déprimé;  élytres  légèrement  striées,  avec  une  tache 
latérale  de  chaque  coté,  une  lunule  an  sommet,  et  le  dessous 
du  corps  d'un  blanc  écailleux  ;  prothorax  mutiquc;  pieds  d'uu 
brun  ferrugineux.  Suède. 
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Çeothohhynque  de  la  ravenelle  [Ceùihorhynchus  raphai^^ 
Schoen).  Noir^  partout  d'un  cendré  écailleux  épais  ;  antennes 
et  tarses  ferrugineux;  prothorax  dèjprimé,  alutacé,  obscuré- 
ment tubercule  de  chaque  côté;  élytres  finement  striées- 
ponctuées,  les  intervalles  plans,  alutacés;  une  bande  oblique, 
x-accourcie,  d'un  cendré  blanchâtre  écailleux.,  de  chaque  côte 
derrière  les  épaules.  Allemagne. 

Ceuthorhtmqije  DE  LA  BOUfiBACHE  (C.  ^orm^zmî,  ScHOÈN.)* 
Cloortement  ovale,  un  peu  convexe;  noir,  opaque,  à  squa- 
xxmles  cendrées»  assez  serrées  de  tous  côtés;  antennes  et  tarses 
r-oussâtres  ;  prothorax  transversal ,  resserré  en  devant ,  à  côtés 
très -arrondis,  distinctement  canaliculé  stir  le  dos;  élytres  lé- 
gèrement striées,  à  stries  obscurément  ponctuées  j  les  inter- 
valles plans  et  alutacés,  la  suture  antérieurement  d'un  bkinc 
écailleux.  France. 

CEnTHORHYMQUE  RACCOURCI  [C.  a&/>reviût«s,  Schoén.).  Noir, 
à.  sq|,uamales  brunes  en  dessus,  cendrées  en  dessous, lavé  de 
l>lanchâtre;  antennes  et  tarses  testacës  ;  prothorax  un  peu 
caréné;  élytres  ponctuées-striées,  obscurément  fasciées  de 
blanchâtre,  les  intervalles  finement  alutacés.  Allemagne. 

CEUXpORHVNQUE    CRUCIFERE   (  C.   Cruc/ycr  ,  SCH0EN.)«  ^Noir  , 

opaque ,  un  peu  déprimé  ;  élytres  ponctuées-striées,  avec  une 
croix  à  la  base  et  au  sommet,  une  tache  latérale  de  chaque 
côté ,  et  le  dessous  du  corps  d'un  blanc  écailleux  ;  protborax 
mutique.  Europe. 

Ceothorhynque  Étranger  (C.  peregrinus,  Schoen.).  Çour- 
tement  ovale ,  un  peu  déprimé  ;  noir,  opaque ,  à  squamules 
blanches  et  serrées  en  dessous;  antennes  et  tarses  testacés; 
prothorax  transversal,  inégal ,  varié ,  à  côtés  obtusément  tu- 
bercules ;  élytrbs  finement  ponctuées-striées,  variées  de  cendré, 
avec  une  grande  tache  commune,  cruciforme,  d'un  pâle  écail- 
leux ,  derrière  l'écusson,  une  autre  sinuée,  blanche,  au  som- 
met ,  et  une  baude  raccourcie ,  blanche ,  de  cliaque  côté  sur  le 
milieu  des  bords.  Sicile. 

Ceothorhynque  trois-taches  (C  trimaculatus ,  Schoen.). 
Noirâtre,  opaque;  antennes  et  tarses  ferrugineux  ;  prothorax 
déprimé,  canaliculé;  à  gros  tubercules  de  chaque  côté;  élytres 
pouctuées-striées ,  avec  une  large  tache  apicale ,  une  baude 
raccourcie  au  milieu  des  côtés ,  et  trois  points  de  chaque  côté 
vers  la  base  de  la  suture ,  d'un  blanc  écailleux  ;  suture  d'un 
pâle  écailleux  antérieurement.  Allemagne. 

CeuthorhynqoemaRque.e|lai^chb(C.  aWosignatuSf  Schoen.). 
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^^^^',  !lu  peu  luisant ,  à  squamules  blanches  et  serrées  en  des- 
soos  ',  sommet  des  tarses  ferrugÎDeux  ;  prothorax  court ,  man- 
que, resserré  antériearement,  à  trois  bandelettes  blanchâtres 
en  dessas  ;  élytres  un  peu  sillonnées,  à  squamules  blanchâ- 
tres et  éparses ,  la  suture  antérieurement  d'un  blanc  écailleax 
Pans. 

CEDTHORHYNQtiE  DBS  FEViLVEs  [Ceutkorhynchus  osperifoUa- 
rum,  ScaoEN.].  Courtemeot  ovale,  un  peu  déprimé;  noir, 
opaque,  à  squamules  blanches  ;  serrées  en  dessous ,  inégale- 
ment parsemées  en  dessus;  antennes,  jambes  et  tarses  d'an 
roussâtre  pâle;  prothorax  pâté,  profondément  mais  étroitemest 
resserre  Vies  côtés  à  peine  tubercules;  élytres  finement  ponc- 
tuées^triées ,  les  intervalles  plans ,  alùtacés;  une  bande  rac- 
courcie et  latérale  de  chaque  côté,  une  antérieure  suturale, 
d'an  blanc  écailleux.  Autriche. 

Cbuthorhynque  gracibdx(C.  lepiduSy  Schôen.).  Conrtement 
ovale ,  un  peu  déprimé  ;  noirâtre ,  à  squamules  blanches  et 
serrées  en  dessous;  aptennésl  jambes  et  tarses  d'an  rofH 
testacé  ;  prothorax  transversal ,  resserré  en  devant,  à  côté 
tubercules;  élytres  finemei^t  ponctuées-Striées,  avec  une  tadie 
commune  un  peu  cruciforme  à  la  base ,  une  bande  nceourde 
latérale  de  chaque  côté  d'un  blanc  écaitleux  ,  et  de  nombreu- 
ses lignes  courtes  et  d'un  blanchâtre  écailleux.  Âàsace. 

Ceuthorhïnque  marqué  (C.  signatus ,  Schoen.V  Conrte- 
ment ovale,  un  peu  convexe  ;  à  squamules  blanches  et  serrées 
en  dessous ,  varié  en  dessus  ;  tarses  d'un  brun  ferrugineux  ; 
prothorax  obscurément  bituberculé,  à  bords  un  peu  éie\«s 
en  devant  et  des  deux  côtés;  élytres  ponctnées ,  un  peu  sil- 
lonnées, avec  des  lignes  nombreuses  et  raccourcies ,  une  bnnde 
latérale,  et  une  bandelette  suturâle  interrompue,  au  milieu, 
d'un  blanc  écailleux.  Hongrie. 

CE0TH0RflYN<)UE  CHAMPETRE  (C  Cdmpe5t/1>,  SCHO^EN.).  Cour« 

téhient  ovale,  un  peu  déprimé;  noir,  opaque,  à  squamules 
Llapches  et  serrées  en  dessous  ;  antennes  et  jambes  d*un  brun 
ferrugineux;  tarses  d'un  testacé  pâle;  prothorax  transversal, 
à  côtés  obtuséinent  tubercules,  resserré  en  devant,  avec  trois 
bandelettes  d'un  blanc  écailleux  sur  le  dos  ;  élytres  ponctuées* 
striées,  avec  des  bandelettes  et  des  points  d'un  blanc  érail' 
leux ,  une  bandelette  suturale ,  an  milieu,  et  une  tache  -i)bh).> 
gue,  noire,  interrompue.  Autriche. 

Cedthorhy.nque  MOLiTOR  (C.  mo/îtor ,  ScHOEff.).  Court ement 
ovale,  un  peu  déprimé  ;  noir,  opaque,  à  squamnies  blanches 
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et  serrées  qa  dessons  ;  jambes  ferragiofiusss  ;  tarses  d'un  tes* 
tacé  pâle;  prot^oraz  un  peu  .traits versai,  bituberculé ,  res^ 
serré  en  devant,  avec  .une  bandelette  dorsale  et  les  côtés  d^uu 
blanc  écailleu;c-;  él^tres  obscurèmenl  ponctuées<striées  ^  avec 
une  bandelette  à  la  base  de  la  suture ,  et  une  bande  maculaire 
partant  de  cette  base  et  se  rendant  obliqaemeat  a|i  milieu  des 
bords,  d'un. blanc, écailleux.  Sicile. 

Cedthorhy?<qub  ny  ÇHRTSANTHàMS  [CeutkoH^nchus  cit'iy- 
santAemtVSçiiosN.).  Courtei^ent  ovak»  up  peu  déprimé- j  noir; 
dessous  d'un.blanc  éc^illev^x;  antennes,  jambes  et  tarses  d'un 
testacé  pale  i  prothoraz  un  peu  transversal ,  bi;;ubercvdé ,  res" 
serré  antérieuFement,  avec  une  seule  band^tte  dorsale  et  les 
côtés  d'un  blanc  écailleux  ;  ély très  ponctuée«*striée6 ,  avec  des 
lignes  suturales  et  des  fasQÎes  maculaires  d'un  blanc  écailleux, 
les  antéirienres  trè^^âei^uep^^;  sature  noirâtre  au  mUieu,  Aile- 
inagne.        ,  ' 

CEUT^ORiiTaQÇE  ^G}JGUX  {Ç*  rug\dosui\  ScHOEN,).  Cour- 
tenaient  ovale,  un  >peu  .convexe»  dlwp  ^oir  Jwrun;  antennes, 
jambes  et  tarses. testacé^; iprotb^oràx  cou,rt,  transversal,  bitu- 
berçuljé,  fessarré  ,en  avant,  avec  trois  Jaandelettes  parallèle^ 
sur  le  dos,  d'un  cendré  écailleux  ;  élytres  avec  des  bandelettes 
et  des  points  d'un  bladc  écailleux,  et ^  «^n  milieu,  une  tache 
sutucale  noirâtre.  France. 

CBUTaoH«^YN<^UE  .FRA^^AIS  (C,  ùalUcus,  Scaoïm.)'  Ovale,  uA 
peu  déprimé;  noir,  opaqne,  partout  couvert  de  squamules 
serrées  et  d'un  cendré  blanchâtre  ;  jan^bes  et  tarses  testacés  ; 
prothorax  transversal,  resserré  en  devant,  les  côtés  à  peme 
tubercules ,  trois  bandelettes  .plus  blanchâtres ,  peu  apparen- 
tes en  dessus  ;  élytres  iJonotuèes-striées,  ^^ec  une  bandelette 
suturale,  une  tache  au  milieu ,  noirâljre  et  jn^rrqmpue ,  et 
quelques  larges  pointssêrrés.etd'un  blanchâtre  écailleux.  Paris. 
CEUTHORaTNQyB  MfjtotiHB  t{C.  diffomus,  ScEOEn.^.  Qvale- 
obloiig ,  un  peu  conyexe;  d'^n  noir  foncé ,  inégalement  squa-» 
m ul eux-crétacé  ;  jambes  et  tordes .testacés;, prothorax  oblong, 
bituberculé  ,  avec  une  bandelette  mince,  et  crétacée  en  des-, 
sifs;  élytres  éridemment-ponctuées-striées,  une  bandelette  su- 
turale interrompue  au  milieu,. et  des  Ugnes  nombreuses,  raç-* 
courçies ,  d'un  crétacé  écailleuf .  Paris. 

GeUTHORHYNQDE  CACHE  (C.  OCultUS,  SCHQEM.].  Ovale-oblong, 

un  peu  convexe  ;  noir,  Q|>a^iie ,  crétacé  en  dessous,  à  squamu- 
les cfindrées  en  desso»;  jaspées  j^  tarse^  testacés  ;  prothors^ 
transversal ,  cânaliculé,  bituberculé ,  resserré  en  devant ,  avec 
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Noirâtre,  à  pubescence  d'un  cendré  argeoté;  clytres  (Asat 
rément  striées;  prothorâx  bituberculé;  bec  ferragineia' ^ 
gleterre.  '•. 

Cevtuorhynqub  croiX'Rousse  {  Ceuthorhynchus  ru^GUy 
Marsh.).  Noir;  élytres  d*nn  roux  obscur,  striées-ceodrées; 
jambes  testacées;  prothorax  roux  en  devant»  obscoréniiSt 
bituberculé.  Angleterre. 

Ceutùorhyn(^ue  terminé  {  C.  terminatus^  Herbst.  ).  Son; 
prothorax  avec  une  ligne  dorsale;  élytres  roussatreseu  àessas, 
à  touche  scntellaire  blanche.  Allemagne. 

CEUTHORflTNQUE  VARIE  (  C.  Varie ff atus ,  Oliv .).  Ovale;  pro- 
thorâx élevé  antérieurement,  bituberculé  de  chaque  côté; 
élytres  noires,  variées  de  blanc  ;  tarses  roux.  Europe. 

Ceuthorhynque  pultiaire  (C.  pultiarius,  "Fov^ctiài)-^^ 
peu  arrondi  ;  npir  ;  pro thorax  épineux  de  chaque  côté,  »^^ 
trois  Dgnes  blanches.  France. 

«  *  Cuisses  dentées» 

CéirrrfonHTNQCE  de  la  vipéniNs  [C.  echU,  ScBOE»-  " 
Rhynchœnm  echii^  i^  éWt.).  Noirç  bl«Mhâtre  êndttsoos; 
d'iin  brun  éefrilletix  en  dessus  ^  bord  postérieur  du  protbo**^' 
avec  trois  bandelettes  blanches  et  étroites  :  élytreâ  muHqu^^ 
vers  les  côtés ,  partout  lihéolées  de  blanc ,  obliques  dans  q^e»" 
ques-mis.  Europe. 

CEtrTrioR"HYNQi?B  RATissoiR  (C.  rodubt  ScHogN.).  Conrte^J'* 
ovale,  un  peu  déprhné;  noir,  à  s<|aainules  inégalfmeDt  d<ii> 
cendré  blanchâtre  ;  antennes^  jambes  et  tarses  testâmes;  p*]^,*** 
rax  canal  iculé ,  avec  trois  lignes  blanches ,  les  côtés  mori^' 
à  bord  du  sommet  élevé,  ferrugineux;  stries  des  élytres éW**' 
à  peine  ponctuées,  les  intervalles  plans,  les  côtés  et  le  io^^ 
mnriqués ,  toutes  marquetées  de  blanc  et  de  pâle.  Allemag'^' 

Geuthorrynque  HORRIBLE  {G:  horridus,  Schoen)-^'"''^ 
Thent  ovale ,  un  peu  déprimé  ;  bran,  à  squamules  inég»^'"*" 
blanchâtres;  antennes,  élytres  et  pieds  testacés  ;  pw^i^o^ 
canuliculé,  à  trois  bandelettes  peu  apparentes,  couvert 
petites  épines  noires  et  drmtes  et  de  soies  blanches  ;  éiy"]^ 
ponctuées  striées,  les  intervalles  couverts  d'épines  et  de  soï<^ 
comme  le  prothorax.  France. 

Ceotiîorhynqûe  veup  (c.  vidtuttus,  Schoen).  Noir,  opa<ï««^ 
un.  peu  déprimé;  élytres  légèrement  striées,  avec  on«  tacU 
latérale  de  chaone  côté ,  une  lunule  an  sommet,  et  lede^»'^ 
du  corps  d'em  blanc  écailleux  ;  prothorax  matiqoe;  pieds  flO" 
brun  ferrugineux.  Suède. 
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ÇEITTHOnHTNQUE  DE  LA  RAVENELLE  [CeÛthorhytlchuS  rophau,^ 

Scho.en).  Noir^  partout  d'un  cendré  écailleux  épais  ;  antennes 
et  tarses  ferrugineux;  prothorax  déprimé,  alutacé,  obscuré- 
ment tubercule  de  chaque  côté;  élytres  finement  slriées- 
ponctuées,  les  intervalles  plans,  alutacés;  une  bande  oblique, 
raccourcie,  d*un  cendré  blanchâtre  écailleux,,  de  chaque  côte 
derrière  les  épaules.  Allemagne. 

C£UTHOBHTNQUE  1)E  LA  BOURRACHE  (C.   ÙorraginîS,'ScEOiN.). 

Courtement  ovale,  un  peu  convexe  ;  noir,  opaque,  àsqua- 
mules  cendrées»  assez  serrées  de  tous  côtés;  antennes  et  tarses 
roussâtres  ;  prothorax  transversal ,  resserré  en  devant ,  à  côtés 
très -arrondis,  distinctement  canaliculé  sfir  le  dos;  élytres  lé- 
gèrement striées,  à  stries  obscurément  ponctuées ,  les  inter- 
valles plans  et  alutacés,  la  suture  aulérieurement  d'un  bkinc 
écailleux.  .France. 

CEnTHORHYMQUE  RACCOURCI  (C  abbreviatusy  ScHOE^.).  Noir, 
à  s<piaiunles  brunes  en  dessus,  cendrées  en  dessous,  lavé  de 
blanchâtre;  antennes  et  tarses  testacës  ;  pro thorax  un  peu 
caréué;  élytres  ponctuées-striées,  obscurément  fasciées  de 
blanchâtre,  les  intervalles  finement  alutacés.  Allemagne. 

CJEUTpORHYNQUE    CRUCIFERE  (  C.   Crucijcr  ,  ScHOEN.).  "Noir  , 

opaque  ,  un  peu  déprimé  ;  élytres  ponctuées-striées,  avec  une 
croix  à  la  base  et  au  sommet,  une  tache  latérale  de  chaque 
côté  ,  et  le  dessous  du  corps  d'un  blanc  écailleux  ;  prothorax 
mu  tique.  Europe. 

Cedthorhynque  Étranger  (C.  peregrinusy  Schoen.).  Cour- 
tement ovale^  un  peu  déprimé  ;  noir,  opaque,  à  squamules 
blanches  et  serrées  eu  dessous;  antennes  et  tarses  testacés; 
protborax  transversal,  inégal ,  varié ,  à  côtés  obtusément  tu- 
bercules ;  élytres  finement  ponctuées-striées,  variées  de  cendré, 
avec  une  grande  tache  commune,  cruciforme,  d'un  pâle  écail- 
leux ,  derrière  l'écusson,  une  autre  sinuée,  blanche,  au  som- 
met ,  et  une  baude  raccourcie ,  blanche ,  de  chaque  côté  sur  le 
milieu  des  bords.  Sicile. 

CeUTHORHFNQUE  TROIS-TACHES  (C  trimOCulatUS ,  SCHOEN.). 

Noirâtre,  opaque;  antennes  et  tarses  ferrugineux  ;  prothorax 
déprimé,  canaliculé^  à  gros  tubercules  de  chaque  côté;  élytres 
ponctuées-striées ,  avec  une  large  tache  apicale ,  une  baude 
raccourcie  au  milieu  des  côtés ,  et  trois  points  de  chaque  côté 
vers  la  base  de  la  suture,  d'un  blanc  écailleux;  suture  d'un 
pâle  écailleux  antérieurement.  Allemagne. 

CEUTHORHYNQaEMARQrE-B|LANCHE(C.  albosignatUS,  ScBOEN.). 

n 
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^oïv^^  »;;^  pea  luisant ,  à  squamules  blanches  et  serrées  en  dff- 
tons;  sommet  des  tarses  ferrugineux;  prothorax  court, ood- 
que,  resserré  antérieurement,. à  trois  bandelettes  bladdiâtres 
en  dessus  ;  élytres  un  peu  sillonnées ,  à  squamules  blaccbâ- 
tres  et  éparses ,  la  suture  antérieurement  d'un  blanc  écaUleni. 
Pans. 

Cedth6rhynqde  DBS  FEPiLLES  [Ceutkorhynchits  asperif(XA' 
runiy  ScHOEM.].  Gourlement  ovale,  un  peu  déprimé;  noir, 
opaque,  à  squamules  blanches;  serrées  en  dessous,  inégale- 
ment parsemées  en  dessus  ;  antennes,  jambes  et  tarses d'ao 
roussâtre  pâle;  prothorax  pâté,  profondément  mais  étroitement 
resserre  Vies  côtés  à  peine  tubercules;  élytres  finement  potic- 
tuées^triées ,  les  intervalles  plans ,  alùtacés;  une  bande  rac- 
courcie et  latérale  de  chaque  côté,  une  antérieure  suturale, 
d'an  blanc  écailleax.  Autriche. 

Ceuthorhtnque  gracieux  (C.  lepéduSyScHùBH.yCourteBieot 
ovale,  un  peu  déprimé;  noirâtre,  à  squamules  blanches  et 
serrées  en  dessous;  antennes |  jambes  et  tarses  (fan '^^^ 
testacé;  prothorax  transversal,  resserré  en  devant,  à  càtes 
tubercules;  élytres  finement  ponctuées-striées,  aVec  une  tache 
commune  un  peu  cruciforme  à  la  base ,  une  bande  raccourcie 
latérale  de  chaque  côté  d'un  blanc  écailleux,  et  de  nombreu- 
ses lignes  courtes  et  d'un  blanchâtre  écailleux.  Alsace. 

Ceuthorhynque  marqué  (C.  signatus ,  S€hoen.).  Courte- 
ment  ovale,  un  peu  convexe  ;  à  squamules  blanches  etsen«fi« 
en  dessous,  varié  en  dessus;  tarses  d'un  brun  ferragin^^ï 
prothorax  obscurément  bituberculé ,  à  bords  un  peu  élev«s> 
en  devant  et  des  deux  côtés;  élytres  ponctuées,  un  pe«  sil- 
lonnées, avec  des  lignes  nombreuses  et  raccourcies,  une  baiiw 
latérale  ,  et  Une  bandelette  suturale  interrompue,  au  luilieUt 
d'un  blanc  écailleux.  Hongrie. 

CEOTHORflYii«iUE  cfi ampétre  (C.  cdm;?e5t/w,  Schoen.)«  ^^'j""* 
tément  ovale,  un  peu  déprimé;  noir,  opaque,  à  squa'»"''^* 
Llapches  et  serrées  en  dessous  ;  antennes  et  jambes  d'an  Ij^*^'^ 
ferrugineux  ;  tarses  d'un  testacé  pâle;  prothorax  transversal, 
à  côtés  obtusêtnent  tubercules^  resserré  en  devant,  avec  tro" 
bandelettes  d'un  blanc  écailleux  sur  le  dos  ;  élytres  ponciin'Ç^" 
striées,  avec  des  bandelettes  et  des  points  d'un  blanc  cia"" 
leux ,  une  bandelette  suturale ,  au  milieu,  et  une  tache  vbn>-^" 
gue,  noire,  interrompue.  Autriche. 

Ceuthobhtkque  moutor  (C.  mo/itor,  Schoey.)'  Courteioeiit 
ovale,  un  peu  dépfimé  ;  noir,  opaque,  à  squamules  bla^t'hes 
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et  serrées  ^ti  dessous  -,  jambes  ferragioeases  ;  tarses  d'ua  tes- 
lacé  pâle;  protlioraz  un  peu  .trai^sversal,  bituberculé ,  res- 
serré en  devant,  avec  .une  bandelette  dorsale  et  les  côtés  d'un 
blanc  écailleu^*;  élytres  obscurèmenl  ponctuées-striées  *  avec 
une  bandelette  à  la  base  de  la  suture ,  et  une  bande  maculaire 
partant  de  cette  base  et  se  rendant  obti^oeiaent  ap  inilieu  des 
bords,  d*un  blanc  écaill eux.  Sicile. 

.Cedthorhykqub  ny  caRTSANTHà^E  {Ceutkorhynchus  d^j- 
santhemi^Sç^oKN.).  Courteiiient  ovak,  up  peu  déprimé- j  noir; 
dessons  d'unblanc  éc^ille^x ;  antennes»  jambes  et  tarses  d'un 
testacé  pâle;  prothorax  nn  peu  transvelrsal ,  bitobercvdé ,  res- 
serré antérieurement,  avec  une  seule  bandelette  dorsale  et  les 
côtés  d'un  blauc  écaiUeux  ;  ély très  ponctuées-striées ,  avec  des 
lignes  sutnrales  et  des  fas^ies  macufaires  d'un  bl^nc  écailleux, 
les  aotéçieares  tré^fleji^ueitôes;  siiture  noicâtre  au  m^ieu.  Aile- 
inagne. 

CEUTj^ORiiTriQDE  ^KVGpfiUX  (Ç*  n^fi/o^ti^;  ScHOBN.).  Cour- 
tenvent  oyale,  un  peu  convexe»  d'uç  noir  Jwruo ;  antennes, 
jambes  et  tarses, testacé^;  ,pro.t^orax  Gou.rt ,  transversal ,  bitU' 
berçulé;  ress^ré  .en  avant ^  avec  trois  bandelettes  parallèle 
sur  le  dos,  d'un  cendré  écailleux  ;  àlytr;es  avec  des  bandelettes 
et  des  points  d*un  bladc  écailleux,  et,  au  milieu,  une  lâche 
suturale  noirâtre.  France. 

Cbutboh^yn^^ue  .Francis  (C.  ùalUcus,  Schoek.).  Ovale^  un 
peu  déprimé;  noir,  opaque,  partout  couvert  de  squamules 
serrées  et  d'un  cendré  blanchâtre  ;  jalAbes  et  tarses  testacés  ; 
prothorax  transversal,  resserré  en  devant,  les  côtés  à  peine 
tubercules ,  trois  bandelettes  .plus  blanchâtres ,  peu  apparen- 
tes en  dessus  ;  ély  très  .ponctuées-striées,  avec  une  bandelette 
suturale,  une  tache  au  milieu ,  noirâtre  et  interrompue ,  et 
quelques  larges  poiutssèrrésetd'un  blanchâtre  écailleuit.  Paris. 
Ceuthorsyn^^^e  MWftotiHK,{C,  dif formas,  ScHOEVi.).  Ovale- 
oblong  ,  un  peu  convexe;  d'un  noir  foncé ,  inégalement  squa-^ 
muleux-crétacé  ;  jambes  et  tarses  .testacés  ;  prothorax  ohlong , 
bituberculé,  av^c  une  bandelette  mince,  et  crétacée  en  des- 
sus; ély  très  évidemqient-ponctuées-striées,  une  bandelette  su- 
turale interrompue  au  milieu,. et  des  lignes  notnbreuses,  rac- 
courcies, d'un  crétacé  écailleux»  Paiis. 

Ceuthorhynque  caché  (C.  ocukus,  ScHQBM.].  Ovale'Oblong, 
an  peu  convexe;  noir  «  opaque ,  créiacé  eu  dessous,  à  squamu- 
les cgttUrées  eç  dessus;  jaspi^es  #  tarses  testacés  ;  prothora^ 
transversal ,  canaliculé,  bituberculé ,  resserré  en  devant ,  avec 
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•une  ban4elette  dorsale  et  les  côtés  d^aii  cendré  écaitteux;  en- 
tres obscurément  ponctuées-striées ,  à  sature  d'uu  blanc  km- 
leuz  interrompu^  et  une  bande  dç  la  même  couleur  derrière 
les  éjjanles.  France., 

^  Cecthorhynque     élégant     (  Ceuthoi'hynckus     conannns, 
Sœoen.).  Courtement  ovale,  un  .peu  déprimé;  noir,  opaque, 
à  sqaamule^ 'blanchâtres,  serrées  en  dessous,    iiiëgalei&eat 
parsemées  en  dessus;  antennes  et. tarses  d*un  testacé  pale; 
pTo thorax  un  peu  transversal^  obscuiréffient  bitaberctUé,  lé- 
gèrement resserré  en  devant ,  à  bord  un  pea  élevé  vers  le 
^mmet;  élytres.  obscurément  ponctuées-striée»,  à  côtés  inflé- 
chis et  d'un  blanchâtre  éçailleax^  avec  des  petites  lignes  de 
la  même  couleur  à  la  base.  Paris. 

CEotHORHYMQUE  ARQUÉ  (C.  arquata,  ScHOEK.)*  Ovale-oblong, 
un  peu  convexe;  noir,  opac|;ue,  à  s^uamules  serrées  et  créta- 
cées en  dessous  ;  antennes.,  jambes  et  tarses  d'un  testacé  pâle  ; 
prothorax  presque  transversal,  bitubercuié,  légèrement  res- 
serré en  devant ,  les  côtés  d'un  blane  écailleux  tiinsi  qu'une 
bandelette  dorsale  ;  élytres  ponçtuées-striées ,  -variées  de  squa- 
mules  blanchâtres;  suture  d^nn  blanc  écailleux ,  interrompue 
de  noir  au  milieu,  avec  des  traits  coinposés  près  des  épaules , 
également  d'un  blanc  écailleux.  Allemagne. 

CeUTHORHYHQUE  MELAMOSTICTe  t  ^.   fne(an05ttCtttS,  SCHOEN.)* 

Ovale-oblong,  un  peu  cohv.exe;  d'un,  noir  foncé  varié  en  des- 
sus et  très-couvert  en  dessous  de  sqnamules  blanches  ;  tarses 
testacés  ;  prothorex  oblong,  canalicnlé ,  bituberculé,  légèi-e- 
ment  resserré  «  à. bord  élevé-interromjpu  au  sommet;  élytres 
ponçtuées-striées ,  variéeis  de  squamufes  blanchâtres  ;  suture 
d'un  blanchâtre  écailleux  interrompu  de  noir  au  milieu  ;uoe 
bande  maculaire  derrière  les  épaules  et  sommet  des  élytres  à 
squamules  blanchâtres  et  serrées.  Angleterre. 

GeuthorhVkque  nu  lycope  [C,  lyœpi,  Schobn.).  Ovale- 
oblong ,  un  peu  conveie  ;  d'un  noir  foncé ,  à  squamules  créta- 
cées et  serrées. en  dessous,  varié  de  eendré  en  dessus;  tarses 
testacés;^  prothorax  obscurément  bituberculé  et  canaliculé, 
inégalement  cendré>écaillèux  ;  élytres  ponctuées-striées ,  à 
bandelettes  nombreuses  ,  interrompues,  et  traits  d*Qn  cendré 
blanchâtre  ;  suture  d'un  blanchâtre  écailleux  interrompu  «le 
noirâtre  au  milieu ,  avec  une  petite  ligne  blanche  de  chaque 
côté  à  la  base.  Paris. 

Ceuthorhykque  troublé  {C,  peHÙrbatus,  Scroen.).  Ovale- 
oblong ,  un  peu  convexe  ;  noirâtre ,  opaque ,  à  squamules  cré- 
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tacées  et  serrées  en  des&ons  ';  tarses  testacés  ;  prothorax  obscu- 
rément  caitalicDlé,  distinctement  bitnberculé,  les  côtés  et 
une  l^andeletté  dorsale  d'un  cendré  écailleox;  élytres  ponc- 
tnées-striées ,  avec  plusieurs  traits  d'un  blanc  écaitieux ,  ainsi 
que  la  sature  qui  est  interrompue  de  noirâtre  au  milieu  du  dos 
et  a  une  petite  ligne  courte  de  chaque  côté  à  la  base,  d'un  blanc 
éc5a%Ueux.  Paris. 

CBDTflOBBTNQtre  QUAtRB-DENTs(OufAorA}'ficAu5  t/uadridetis, 
ScHOEN.).  Noir  ;  un  peu  déprimé ,  d'un  cendré  écaiileux  en 
f  Jessous  ;  tarses  roux  ;  prothorax  canaliculé,  bitubercuJé  ;  élytres 
lavées  de  cendré,  avec  la  base  de  la  suture  blanchâtre.  Europe. 
CETJTHOBHfNQUE  DU  BKSÉOA  (  C.  resedtp ,  ScHOE:».).  Un  peu 
clé  primé;  noir,  à  squamules  serrées  et  un  peu  pâles  en  des- 
sous; j^bes  et  tarftes  ferrugineux  ;  prothorax  canaliculé,  ob- 
tiisément  bituberculc,  un  peu  cotivexe  transversalement  au 
milieu  ;  élytres  étroitement  ponctuées-striées,  avec  une  petite 
ligue  son tellaire  d'un  pâle  écaiileux.  Angleterre. 

Ceuthorhynque  doigtStPAles  (C.  palUdactylus,  Scboen.). 
T?n  peu  déprimé;  noir,  à  squamules  cendrées  rares  partout; 
anCeniies  et  tarses  testacés;  prothorax  obscurément canaliculé, 
avec  na  fort  tubercule  de  chaque  côté  ;  élytres  visiblement 
crénée»-str|îes ,  m^xriquées  sur  les  côtés  et  postérieurement. 
Angleterre. 

CBUTHORnTHQUE  BORDE  (  C.  marginattts ,  Scboen.).  Courtea 
ment  ovale,  nn  pen  convexe;  noir«  opac^ie,  à  squamnlcs  ser- 
rées et  blanches  en  dessous ,  rares  et  d'un  brun  cendré  en 
dessus;  prdthorax  transversal,  légèrement  canaliculé,  profon- 
dément resserré  en  devant,  à  bords  et  sommet  élevés,  les  côtés 
mutiqaes  ;  élytres  étroitement  striées ,  avec  une  tache  courte  à 
la  base  de  la  sature,  d'un  blanc  écaiileux,  ainsi  que  les  côtés 
qui  sont  infléchis  antérieurement;  anus  arroqdi  an  sommet, 
entier.  France. 

Cbutborhtuqub  PONCTUE (  C.  puncl^er,  Megerle).  Il  res- 
semble au  précédent,  mais  il  est  plus  de  deux  fois  plus  petit , 
le  c&té  da  protborax  est  on  peu  tubercule,  et  Panus  ou  dernier 
segment  de  Tabdomen  est  incisé  au  sommet.  Suiese. 

Cbutborbynque  PiLOSELLE  {C.  piloselltis,  ScHOEN.).  Courte- 
ment  ovale,  un  peu  convexe;  d'un  noir  foncé,  luisant,  à  squa* 
mules  serrées  et  pâlw  en  dessous ,  et  à  poils  bruns  en  dessus; 
tarses  brans;  prothorax  transversal,  bitu hercule,  resserré  eu 
avant;  élytres  ponctnécs^lriées ,  les  intervalles  convexes, un 
peu  Rigaeiiz»  avec  une  tache  acateliiiire  d'un  pâle  écaiileux. 
France. 
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,  CBOTaoRnTNQUB  DU  CBCRE  (  Geuti^on^c^us  t^wcméA, 
ScHOKN.  ).  Noir,  opaoue;  dessous  d'an  cendré  écuUeoi;  pro- 
thorax  déprimé,  bitnberculé,  canaHculé  à  la  base;  tiytRs 
variées  de  cendré,  à  base  de  la  suture  blanche.  Europe. 

CEurnoRBYNQUE  DENTiCDiB  (C.  denticutatus ^  SCBOa,]'^^ 
peu  déprimé;  noir,  opaque,  partout  couvert.de  squaonks 
serrées  «t  cendrées;  jambes  et  tarses  d'un  testacé  obscur;^ 
thorax  assez  iarge,  obscurément  bituberculé,  i  bords  k 
sommet  médiocrement  élevés  ;  élytres  fortement  murifquéesiu 
sommet ,  avec  une  tacbe  d'un  pâle  écailieux  à  la  base  et  » 
sommet  de  la  suture.  France. 

Ceuthorhtnque  rustique  (C.  rustieus,  Sci^bn.).  Om^ 
oblonç;  noir,  opaque,  à  squamnles  rares  et  cendrées;  bec  ? 
plusieurs  stries  à  la  base  ;  prothorax  un  peu  convexe^  profoe- 
dément  ponctué,  canaliculé,  réfléchi  en  devant,  granulé  surit) 
côtéç;  élytres  ponctuées,  un  peu  sillonnées,  ies  intervalles 
plans,  alutacés,  les  côtés  et  le  sommet  g^ramilés-nuiriquc^ 
Midi  de  l'Europe.  *         *      • 

Ceothorhynque  poudreux  {C.'polUnarius,  Schoen.).  ^oir, 
un  peu  déprimé;  d'un  brun  cendré  eu  dessas  et  d'an  hlao- 
châtre  écailieux  en  dessous;  an ténnes .et- tarses  ferrogtfWi 
bec  allongé,  noirâtre,  àr,què;  protborax  canaài^j^léib»***^' 
culé;  élytres  à  bords  granulés-muriqués.  France.. 

Ceuthorhtnqub  ôbsolet  (  C.  obsoletuSt  Scbobn.).  Ofsle,  m 
peu  déprimé  ;  noirâtre,  opaque,  à  squamules, brunes  en  dessas, 
grises  et  serrées  en  dessous;  protborax  canalicuié»  bituber- 
culé ,  à  bord  antérieur  très-élevé  ;  élytres  fjonctoées^tri**"*»  ^ 
callosité  apicale  muriquée ,  et  à  épaiàes  d*un  fouve  écailleiu- 
Allemagne. 

Ceuthorhynque  lie  [C.  fœculentus ,  Sciiokn.>.  C^rteœw' 
ovale,  un  peu  convexe;  noirâtre^  un  peu  hiisant,  pwsem* 
partout  de  squamules  à  reflets  argentés;  prothor«  «wirt, 
transversal ,  obscurément  bituberculé ,  à  botd  antéiiear  in<S- 
diocrement  élevé,  avec  une  fosse  profonde  au  idiKen ^^  ^ 
base  ;  élytres  assez  profondément  striées,  fes  intervalles  on  peu 
convexes,  rugueux.  France. 

Ceothorhynque  cov-sitLOJi^é{C,sulcicoUiSi  Sc0Obk.).O*3'^' 
légèrement  convexe;  un  peu  luisant,  à  squamt^  blanches  et 
serrées  en  dessous,  rares  et  cendrées  en  dessus  ;  prcMborsi  pi^ 
fondement  canaliculé,  bituberculé,  ressemé  fntérie«ra«ne«*» 
élytres  un  peu  sillonnées,  les  inteï'vaHes  rugueux,  lanriqo*** 
au  sommet;  aôtés  à  squaiantef  S9n^  hl$mhe^xmJ9»oà^'^' 
Europe. 


CetmiORHTNQUÉ vEtk  RAVE  {Ceuthorhynchui  rapKê, Scù oen.) . 
D'un  noir  plombé  ;  partout  couTert  de  squamules  cendrées  et 
seetéa  ;  {MPOthorax  assejs  long,  finement  ponctué,  tubchrculé  des 
denx  celés,  plus  étroit  devant,  à  bord  plus  élevé;  intervalles 
des  éîytife*  finement  alntacés,  mnrkjués  an  sommet.  France. 

CEtJTHOurttiiQUE  bE  BoBÉRT  {€.  Roherti ,  Schoen.).  Ovale, 
médiocrement  convexe;  noir,  un  peu  luisant,  à  sqiiamules 
d*uii  cendré. blanchâtre,  serrées  en  dessous,'  rares  en  dessus; 
prothorax  transversal,  canalicnlé,  bitaberculé, profondément 
poncstué  ,  à  bord  antérieur  peu  élevé;  élyttes  obscnrément 
ponctaéès-stri^es,  les  intervalles  un  peu  plans,  rugueux.  Bel- 
gique; 

CEOTBOttltTNQUB  00  MATET  (C  fiopi ,    SCHOEN.  ).   D'un  noÎT 

^  plombé  y. couvert  de  totil^  côtés  de  sqiiamules  d'un  cendré  blan* 
châtre;  ptothoràx  assez  court,  cànaliculé,  très-réfléchi  en 
devanJU  ^^^  càtés  h  peine  tubercules  ;  élytres  étroitement  et 
simpl%iftetstnées,  non  muriqnéés , au  sommet  ;  cuisses  obscu- 
re nac^t  dentées.  Allemagne. 

CEOTI*OttHTNQirB    BEC-GLABRE   (C    ghtbriroslris ^    SCROEN.  ). 

C^artelkient  ovale,  convexe  ;  noir,  opaqn^,  à  sqtiamnies  blan- 
châtré9  assez  serrées  partout  v  bec  menu ,  glabre ,  très-luisant  ; 
prortlorarx  e»  traversin ,  canalicnlé ,  un  peu  élevé  au  bord  an- 
té  rietir,  les  côtés  non  tubercules  ^  élytres  ponctuées-sillonnées, 
les  intervalles  plans,  linéés  de  blanchâtre  écailleux;  anus 
arrondi  au  sommet.  Paris. 

GEtJTHORBTNQtJE  NEUTRE   (C.    néutralîs ,  SCHOEN.)-  Çourtfr- 

ment  ovale;  d'un  noir  plombé  ,  opaque,  à  sijnamules  blan- 
châtres et  serrées  en  dessous  et  star  les  côtés,  rares  et  cendrées. 
en  dessus  ■,  vertex  courtement  caréné  ;  prothorax  transversale- 
ment convexe ,  xanaliculé ,  obscurément  bituberculé,  à  bord 
antérieur  très-élevé  ;  élytres  courtes,  légèrement  ponctuées- 
striées ,  muriquées  au  sommet.  ÂHemagne. 

Ceothorhykqxje  cou-bronzé  (C.  œneicoUis;  Schoen.).  Ovale, 
un  peu  déprimé,  obscurément  bronzé,  à  squamules  blanches , 
rares  eii  dessus,  serrées  en  dessous,  jaunâtires  sur  les  épaules  ; 
prothorax  cànaliculé,  resserré  en  devant,  très-éievé  sur  le 
bord  an  sommet,  les,  côtés  à  callosité  transversale  ;  élytres 
d'un  verdâtre  bronzé,  ponctuées-striées,  les  intervalles  plans, 
alntacés  ,  avec  une  callosité  muriquée  au  sommet.  Autriche. 

Cbcthorhywque  scAPULAiRE  (C.  scapukiris ,  Schoen.).  Cour- 
tement ovale,  un  peu  convexe;  bleuâtre;  luisant,  inégale.- 
nient  ^ttvert^e  squamules  pâles  en  dessous  et  blanches  sur  les 

Entomé^ieii  tome  a.  ao  ' 
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épAiiles;  pied«  k  reflets  l)rjHizé&;  prothora^  canaliculéy  hfia- 
b^rcuJi ,  à  bord  antérieur  à  peÎDç  élevé  ;  ély  très  ponctuée^ 
striées,  bleues,  lesiutervalles  convexes,  ra.gu£az^  un  peana- 
riqués  au  sommet.  Suisse. 

Cectho&hyjkque  «lecatre  {Çeuihorhynchus  obscure€^anaHj 
ScHOEN.  ).  Ovale,  convexe;  noir,  un  peu  luisant,  ioégaiemeit 
couvert  en  idessous  de  squamules  cendrées  ;  prothorax  canali- 
culé,  bituberculé,  un  peu  élevé  sur  le  bord  au  soimnet;  cin- 
tres ass.ez  profondément  ponctuéeS'Striées.,- d'im  bleu  obscoi, 
l«s  intervalles  couv^xes  ^et  rugueux.  France. 

Ceuthobhtnqoe  ÀiLEs-BLEUES  (  C.  cyaniperu^^  Schoem.  }. 
Noir,  un  peu  soyeux ,  à  squamules  grises  en  dessous  ;  protbo- 
rax  canaliculé,  resserré,  bituberculé,  roux  au  sommet  en 
dessous;  ély  très  bleues,  ponctuées-striées,  les  intervalles 
plans,  ponctués  en  séries, muriqués  au  sonunet.  France. 

CedthorbyjNQUE  chalibèë  (C.  chafybœuSySGBQEn.  ).  Cour- 
t^jnent  ovale,  un  peu  convexe;  noir,  légèrement  luisaiit,  à 
squamules  d'un  cendré  blanchâtre ,  serrées ,  en  dessous  ;  pro- 
thorax  transversal,  bituberc^lé,  canaliculé,  resserré  fB  de- 
vant; ély  très  ponctuées-striées,  bleues,  soyeuses.  Les  inter* 
valles  convexes,  rugueux,  muriqués  au  sommet.  France. 
'  CEUTHOBiiTMQUE  POILU  (C.  hirtulus,  ScHOEN.).  NoiTi  uu  peu 
soyeux I  à  squamules  grises  en  dessous;  tête  saillante  ;  iront 
un  peu  déprimé;  prothorax  canaliculé,  resserré,  bi tubercule; 
ély  très  un  peu  bleuâtres,  étroitement  striées,  muriquées  au 
BQjmnet;  cuisses  obscurément  dentées.  Allemagne. 

Ceuthorutnque  troolodtte  (C*  troglodytes,  Sghoen.).  D*un 
TQUX  brun,  à  squamules  blanches  en  dessous;  antennes  et  pieds 
d'un  roux  testacé  ;  prothorax  mutique ,  avec  trois  ligpies  cen- 
drées; ély  très  profondément  ponctuées-striées,  à  squamules 
droites,  blanchâtres ,  en  séries ,  muriquées.  Europe. 

Gedthorhtnque  piquant  (  C.  urens ,  ScBOEif . }.  D*un  roux 
brun  ;  dessous  d'un  blanchâtre  écailleux ,  dessus  à  soies  brunes 
et  serrées;  antennes  et  pieds  d'un  f^errugineux  pâle  ;  protborax 
rudement  ponctué,  canaliculé,  à  bord  antérieur'  assez  élevé  ; 
èlytres  profondément  ponctuées-striées ,  le»  intervalles  con* 
.Texes  et  rugueux.  Portugal. 

Ceuthorhynque  oyale  (C.  ovalis,  Scboen.).  Uu  peu  déprimé, 
noir ,  nué  de  cendré  ;  prothorax  bitubercuLé ,  avec  un  point 
noir  de  chaque  côté  ;  antennes  et  pi^ ds  noirs  ;  tarses  d'un  fer- 
rugineux obscur.  Angleterre. 

Ceuthorbtiiqux  CAUOiNsuz  (C.  califfim)5Uff  ScBOW.).  Noir; 
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un  pea'  déplumé,  d'un  cendré  écaîlleHS  en  dessotifi  ;  prolho- 
rax  bitabercàlé'  de  chaque  eôté  ;  sommet  des  antennes ,  jam<- 
bes  et  tarses  ferrugineux.  Angleterre. 

CEUTnoKHYNQtiE  TACHE-NOinE  {t!euthorhyneHus  melanoS" 
tigma ,  ScBotN.).  Nmr;  corps  pâle  en  dessoos;  éfytres  dW 
cefidré  noirâtre  arec  une  tache  commune  noire.  Angleterre. 

Ceutiiobhtnqvb  ctetimà  [C.einereusf  Sobobn.).  Geiidré; 
élytres  ayant  à  la  base  une  H^ne  sutnrale  raccourcie,  blanche 
en  d«yant ,  ûoire  postérieurement^  tarses  rouges.  Angleterre. 

Ceuthorhtkqub  scutfxlé  (C.  scuielhtui,  Scboem.).  Noirè- 
tre,  à  squamnles  cendrées  v  antennes  et  pieds  noirs;  élytres 
sans  tache  ^  si  ce  n*est  une  ol>^oogue  et  blanche  à  la  base  de  ta 
suture.  Angleterre. 

CeuthorhtNqcb  unitaêheté(C.  uniguttatus^  Schoem.).  D'un 
cendré  écailteux  ;  élytres  d'un  blanc  nébuleux ,  avec  une  tache 
commune  noi)râtre;  tarses  roussâtres.  Angleterre. 

Cbotborhtnqce  congénère  {C.  congéner,  Schoeh.).  D'aa 
brun  écailleux  ;  jambes  et  tarses  roux  ;  prothorax  à  côtés  t»- 
berculésy  maraipé  eu  devant;  élytres  striées,  avec  une  t^cbe 
roai^iuaie  et -le  sommet.de  la  suture  blanchâtres.  Allemagne. 

Cjbuthorbtnque  FBNDir  (C.  rimuiosuSt&GBOVsJ),  Noir;  à 
squamules  grises  ;  prothorax  tratosversalemeat  conitexe ,  tu- 
bercule ,  canaliculé  »  à  peine  margiué  en  devant  ;  élytres  ova- 
les-globnleuses,  ponciuées^sillonnéeSy  a?ec  le  milieu  de  la  su» 
tare  brun.  Allemagne. 

B.  Prothorax  presque  égal ,  ni  tubercule ,  ni  réfléehi  en  dâoattU. 

•^  Cuisses  muiîques. 

Ceuthorhynque  distingué  [C.  in«er$h'nc/u5,ScH0EN.).  Ovàle, 
au  peu  convexe;  d'un  noir  brun,  à  sqùamules  blanches  et  iné- 
galement parsemées  en  dessus,  crétacées  et  serrées  en  des- 
sous ;  antennes  brunes  ;  prothorax  assez  long ,  légèrement  res- 
serré en  devant ,  à  disque  transversal ,  à  sqùamules  blanches 
et  serrées  ;  élytres  ponctuées ,  un  peu  sillonnées;  suture  d'un 
blanc  écailleùx  ainsi  que  de  noinbreuses  ligues  interrompues. 
Autriche.. 

f  f  Cuisses  dentées.       ' 

CEnTHORBTNQUE  PURICOLLE  [C.  pubîColUs,  ScHOETi.).  Ovale, 

un  peu  convexe  ;  d'un  noir  brun  ,  à  sqùamules  serrées  et  cré- 
tacées en  dessous,  variées  de  blanc  en  dessus  ;  pro thorax  uu  peu 
resserré  en  devant,  tubulé /légèrement  canaliculé  en  arrière; 
élytres  ponctuées-striées,  avec  la  suture,  les  intervalles  et  plu- 
sieurs taches  interrompues  d'un  blanc  écailleùx.  Autriche. 
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Gedthorhtnqve  nubèculeux  (  Ceuthorhynckus  nùbeeuAuus, 
ScHOEN.)'  Noir;  tête,  bec  et  dessous  du  corps  d'an  cendiéUan- 
châtre  écailleuz  ;  bec  atténué  ;  prothorax  transversal ,  in  peu 
tubulé  antérieurement,  avec  deux  bandelettes  d<H*sales  bivies  ; 
élytres  ponctuéesrsillonnées,  avec  tous  les  intervalles  à  banik- 
lettes  d'un  blanc  écaiileux ,  à  peine  interrompues.  Sibérie. 

Qualre^Jngt'^Ux'fieuvième  ^enra.  Rhinonqtjb  (  Rhinoncus, 

SCHOEN.  ). 

Antennes  assez  courtes ,  menues;  fnnicule  de  7  articles:  1rs 
basilaires  assez  longs ,  presque  coniques,  les  autres  courts,  ud 
peu  arrondis;  massue  ovale,  acuminée;  bec  assez  court,  un 
peu  épais,  cylindrique,  légèrement  arqué;  yeux  latéraux,  ar- 
rondis,  médiocremient  convexes;  prothorax  court ,  les  côtés  un 
peu  arrondis ,  assez  étroit  en  avant,  légèrement  resserré  au 
'  sommet  »  profondément  échancré  en  dessous  derrière  la  gorge; 
écusson  non  visible  ;  élytres  conrtement  ovales;  épaples  obtu- 
ses; un  peu  augnlées,  presque  rétusesdans  quelques-nns ,  cha- 
cune arrondie  au  sommet  et  plus  courte  queTabdomen.  Pieds 
médiocres,  les  antérieurs  un  peu  distants  à  la  base;  jambes 
-mntiques  an  sommet. 

RnmoNQtJE  CASTOR  {Rhinoncus  castor,  Schoen.  tilfynchœnus 
castor,  I»  ÉDiT.).  Courtement  ovale,  un  peu  convexe;  noir, 
àsquamules  blanches  et  serrées  en  dessous,  variéeis  en  dessus; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  teistacé  ;  prothorax  à  granulation 
serrée,  bitubercùlé,  obscurément  cailaliculé,  avec  trois  ban- 
delettes blanches  ;  élytres  obsôprément  ponctuées-striées,  les 
intervalles  tous  tubercules,  marquetées  de  blanchâtre,  à  base 
'de  la  suture  d'un  blanc''écailleuz.  Europe. 

Bhimonque  a  ailes  gRANolées  (  R.  granulipennis ,  Sgboe?(.  ]. 
OvaIe>oblbng,  un  peu  convexe  ;  noir,  à  squamules  blanches  et 
rares  en  dessus ,  serrées  en  dessus;  antennes  et  pieds  testacés; 
prothorax  canaliculé ,  bituberculé,  à  bord  du  sommet  à  peiue 
élevé  ;  élytres  obscurément  ponctuées-striées,  lés  intervalles  le 
plus  souvent  tubercules,  à  base  de  la  suture  et  une  ligne  corn* 
mune  d'un  blanc  écaiileux.  Paris. 

RHiNoivQnE  BRUCHOÏOE  (  R.  bruchoïdes ,  Schoen.  ).  Courte- 
ment ovale,  un  peu  convexe  ;  noir,  opaque ,  d'un  blanc  écàl- 
leux  et  épais  en  dessons;  antennes  et  pieds  d'un  testacé  pâle; 
protiiora;ic  transversal,  bituberculé,  évidemment  canalicnlé, 
é  bord  du  sommet  à  peine  élevé  ;  élytres  ponctuées-striées,  les 
intervalles  convexes,  avec  quelques  rares  tubercules.  Alle- 
magne, 
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BniifdiVQoê  itlcoNSiDÉité  (AAinoïK^us  tVicens/^eciu;,  Sctfoen.). 
Ovale,  convexe  ;  d'un  noir  brao,  opaque,  à  squamules  blanchâ- 
tres et  secx^s  en  dessous,  variées  de  cendré  rongeâtM  en  des- 
su»;  antennes  et  pieds  ti'un  roux  lestacé^  prpthorax  bitnber- 
ealé  y  assez  distinctement  oanalicnlé  ;  ëly très  p9ncCuéeS'8triées» 
les  intervalles  finement  rugueux.  Fnhice. 

RniNOfiQVE  FÉRiCABPiEN  (12.  peHcûrpius,  ScOOEH*  Curculh 
^ramih^uf,  FABRic.).Courtemeat ovale,  convexe;  noir, àsqna» 
mules  crétacées  et  serrées  en  dessous;  antennes  et  pieds  dan 
ferrugineux  obscur;  prothorax  transversal,  à  granulat^oii  ser- 
rée, obscurément  bitubercnlé  et  canaliculé  ;  élytres  ponctuées* 
striées,  les  intervalles  finement  alutacés,  à  base  delà  suture, 
bords  et  côtés  d'un  crétacé  écailleux  épais.  Eoropdl  . 

BfiiifQiKjDfi  UN  PEU  FAsciÉ  {R.  subfosciatus ,  ScHOEif.).  Ovale^ 
convexe;  noir,  lavé  de  blanchâtre,  avec  une  ffetite  ligne 
scutellaire  et  le  corps  d'un  blanc  éçaUleux  |  base  des  antenne^ 
et  jambes  testacées.  France. 

Rhihonque  outtale  (  R,  guttalis,  SctiOEV.  ).  Ovale-oblong  ; 
noir,  à  squamnles  d'un  cendré  blanchâtre  et  serrées  .en  des^ 
sous,  variées  en  dessus;  base  des  antennes,  jambes  et  tarsei 
testées;  prothorax  obiong,  presq^e  ccfuique^  obscurément 
bituberculé  et  canaliculé;  élytres  ponctuées-striées,  variées 
de  cendré ,  à  base  de  la  suture  d'un  blanc  écailleux  épais.  Al- 
lemagne/ 

RBisioNQUE''Gou-DENTB  (  R.  denticolUs  ^  ScHOEN.  ).  Ovalë-ob- 
long;  noir,  à  squamules  d'un  ceiidré  blanchâtre  et  serrées  en 
dessous;  jambes  testacées;  prothorax  granulé,  canaliculé, 
quadrituberculé  ,  un  peu  rétréci  en  devfint  ;  élytres  ponctuées^ 
striée^  ^  les  iittervalles  convexes,  alutacés;  base  de  la  sutura 
d'un  blanc  écailleux.  Italie. 

Rhironque  a  ceinture  blarche  {.r.  albidncius ,  Scroeh.  ). 
Oblong;  noir,  opaque,  d'un  blanchâtre  écailleux  et  épais  en 
dessous  ;  jambes  et  tarses  d'un  brun  testacé  ;  prothorat  oblong» 
profondément  ponctué ,  varié  dé  squamules  blanchâtres  ;  ély- 
tres étroitement  ponctuées-striées,  avec  une  tache  derrière  les 
épaules,  le  bord  ,  et  une  bande  près  du  milieu,  d'un  blanchâ- 
tre écailleux.  Paris. 

RnmoisQUE  du  Sparte  {R.  SpartU,  Schoën.).  Oyale-allongé; 
noir;  base  delà  suture  et  corps  d'un  cendré  écailleux^  anten- 
nes et  pieds  bruns;  intervalles  des  élytres  tin  peu  coriaces.  An- 
gleterre. -^1 

Rmnoi^QUE  AQmLw(lf.  grypust  Schoeï*.  ).  Noifâtrej  élytres 
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Striées  y  lavées  de  gris,  avec  une  tacbe  scutellaiie  Uancbâtie. 
Allemagne. 

Centième  genre,  Poopkage  (  PwrphaguSi  Schoên.  ). 

Antennes  médiocres ,  un  peu  mennès;  fônieule  tSe  7  ai6- 
des  :  les  i-3  nupep  longs,  légèrement  obconiques ,  les autns 
courts,  un  peu  tnrbinés;  massue  ovale,  acuminée  ;  bec  loDg, 
nn  peu  mince,  cylindrique  ,  très-àrqué  ;  yeux  latéraux ,  légè- 
renient  arrondis ,  un  peu  convexes  ;  prothorax  bîsînuê  à  la 
base ,  les  côtés  un  peu  arrondis-élargis ,  le  devant  assez  étroit, 
largement  resserré,  le  somi&et  légèrement  tronqué.  Elytres 
oblongaes ,  presque  ovales ,  chacune  arrondie  au  sommet,  avec 
les  épaules  obtusément  angulées  et  assez  élevées. 

PoopHAGE  DU  sisrifRUB  [Poophogus  sisymbrUrScHoio^,  Bhjrn' 
chcenus sisymbriif  ire  boit.  ).  Obloog,  nn  peu  déprime;  noir, 
àsquamales  crétacées,  épaisses- partout  ;  prothorax  avec  une 
large  impression  transversale,  derrière  le  sommet ,  canaiiculé 
aumilieu,  bilinéédebrun;  ^lytres  finenrent  ponctuées-striées, 
avec  une  tadjte  transversale  comipane  au  milieu  du  dos,  et 
quatre  traits  bruns  ;  callosité  humérale  et  bec  noirâtres  et  nus. 
France. 

PQQPHAGB  OLIVACÉ     (  P.  oHvaCeuS  ,  SCHOEN.  ).    OblOBg,  UB 

peu  déprimé  ;  noir,  à  squamules  olivâtres,  rares  et  également 
parsemées  en  dessus ,  serrées  et  cendrées  en  dessous;  protbo- 
rax  avec  une  large  impression  traosversalederrière  le  sommet, 
canaiiculé  au  milieu;  élytres  visiblement  ponctuéés^stiiées, 
les  intervalle»  convexes,  rugueux.  France. 

PoOPHAGE  DU  «ASTURTIUM  (  P.  mZ5tur(U,  SCHOEN.  ).  OMong, 

un  peu  déprimé;  d'un  vert  bronzé,  à  squamules  cendrées, 
rares  en  dessus ,  cendrées  en  dessous  ;  sommet  du  bec ,  anten- 
nes et  tarses  roussâtres  ;  prothorax  avec  nne  large  impression 
transversale  derrière  le  sommet;  canaiiculé  sur  le  dos  ;  élytres 
ponctuëes-striées ,  à  reflets  verts  ;  cuisses  armées  d'une  petite 
dent  en  dessous.  France.  " 

Cent-unième' genre.  Tapinôte  (  Ta/Jinofu/,  Schoen.  ). 

Antennes  médiocres,  un  peu  menues;  funicule  de  6  arti- 
cles: les  1-3  allongés,  un  peu  obconiques,  le  1"  un  peu  plus 
épais  «  les  4-6  courts,  un  peu  arrondis,  égaux ,  tous  un  peu 
serrés;  massue  ovale,  acuminée  ;  bec  un  peu  long,  assez  fort, 
cylindrique,  médiocrement  arqué;  yeux  latéraux,  presque 
ronds,  légèrement  convexes;  prothorax  presque  conique,  à 
côtés  un  peu  arrondis,  légàremept  pliu  étroit  en  avant ,  un 
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,  peo  resserré,  à  bord  antériear  tronqué  et  réfléchi ,-  lobé  der- 
rièt-e  les  yeux,  à  canal  pectoral  peu  apparent;  écutsontrès' 
petite  à  peine  visible,  triangulaire  ;  êlytres  oblongnes,  presque 

'  carrées,  k  épaules  obtusémentangulées,  plus  courtes  que  l'ab- 
domen ;  pieds  assez  longs,  un  peu  forts,  presque  égaux,  les 

!  antérieurs  distants  à  la  base;  cuisses  un  peu  en  juassue  ;  jam- 

(  bes  droites*  cylindriques. 

I       TÂPiNOTE  8EU.É .(  Tapinetas  sellatus,  Schoen.  ).   Ovale-ob- 

>  long;  noir,  couvert  d'un  cendré  blanchâtre  ;  antennes ,  jam- 

f  bes  et  tarses  testacés;  prothorax  avec  deux  bandelettes  noires, 
ainsi  qu'une  bande  raccourcie  au  milieu  des  élytres.  Allenuigne. 

*  Cenlndeuxième  genre,  Bbtoikmoiu  (  RhyUdosonmSf  Sgbobii.  ). 

Antennes  médiocres ,  un  pea  menues  ;  funicnle  de  6  arti- 
cles :  les  i-a  assez  longs,  nn  peu  obconiqnes,  les  antres  courts, 
presque  ronds ,  nn  peu  serrés  ;  massue  ovale-oblongne ,  acu- 
\  minée  ;  bec  long,  fort,  cylindrique,  très-arqué  ;  yeux  nn  peu 
'   latéraux ,  légèrement  arrondis ,  assez  convexes ,  prothorax  un 
^    peu  court , "étroit  antérieurement ,  légèrement  resserré  au  som- 
met; écusson  k  peine  visible;  élytres  courtement  ovales,  à 
épaules  obtusément  angulées,  un  peu  plus  courtes  que  l'abdo- 
men, médiocrement  convexes  eii  dessous. 

Rhttioosoms  otOBUtnrx  [Rhytidosomm  glohulus ,  Scroen  .  ). 
Noir,  nn  pen  opaque;  une  ligne  soturale-et  c&tés  de  la  poi- 
trine d'un  blanc écailleux  ;  élytres  globuleuses,  profondément 
sillonnées  etponctnées ,  les  intervalles  étroits,  crénés.  France. 

Cent-troisième  génrt,  Orobite  (  Orobitis,  Gbrm.  ). 

Antennes  médiocres,  un  peu  menues,  insérées  nn  peu  de- 
vant le  milieu  du  bec;  funicule  de  7  articles  :  le  f  un  peu 
long,  obconîque,  les  a-5  très-courts,  obconiqnes,  les  6-7  un 
pea  arrondis;  massue  ovale;  bec  allongé ,  un  peu  menu,  cy- 
lindrique, légèrement  épaissi  à  la  base,  ar.qné,  ensuite  presque 
droit ,  infléchi  ;  tête  presque  retirée  dans  le  thorax;  front  seu- 
lement visible  et  un  peu  convexe;  yeux  bas,  rapprochés  du 
front,  un  peu  arrondis ,  déprimés,  assez  grands;  pro thorax 
très-court ,  transversal ,  beaucoup  plus  étroit  en  avant ,  un  peu 
tronqué  k  la  base ,  émarginé  au  sommet  de  chaque  côté,  à  ca- 
nal  inférieur  ne  se  continuant  point  sut  la  poitrine  ;  écusson 
distinct,  élevé,  ponctiforme  ;  élytres  presque  semi-globuleuses , 
à  angles  hnméraux  arrondis,  atténuées  postérieurement,  très- 
convexes  en  dessus;  pieds  assez  longs;  cuisses  nn  peu  en  mas- 
sue, canaliculées  en  dessous;  jambes  infléchies,  droites,  pres- 
que cylindriques^  mutiques  an  sommet. 


•  OROBitB  fiiccr  (  Orobiîis  cytnieus ,  ScBOEit.  ).•  Soir  en  6a$os, 
glabre,  dessous  d'un  blaac  écailleux  ;  atiteUnes  et  pieàsinms; 
élytres  bossaes^  d'an  noir  bleuâtre,  à  stries  lisses }  étasoo 
d'an  blanc  écadleux.  Europe* 

SECTïDW  DEUXIÈME.  Antennes  de  dix  ou  neuf  articles- 
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Antennes  assez  courtes  i  d^  9  ou  lo  articles  t  funicule  de  5  fl»*- 

clés;  massue  de  3  ott4  articles  ;  fieds  antérieurs  ou  raftpro- 

chés  ,  ou  distants  à  la  base, 

Cent'-^uatrlèrne  genre.  Cto»B  [donusiCuaRVitis). 

Antennes  Assez  courtes»  titi  peti  mefides  ;  faniënle  de  5  arti- 
cles :  k»  i-a  assez  longs,  obconiques ,  les  antres  courts,  i^ 
rement  tronqués  au  sommet,  un  peu  serrés,  les  extérieurs  gra* 
dnellenaent  plus  larges;  masfyue  ovale-obtongue,  aaaiàvie, 
de  4  articles  ;  bec  aliotigé ,  cylindrique^  un  peu  arqué,  inflé- 
chi ;  yeux  bas ,  un  peu  rapprochés  du  iront ,  nvales-oWongs , 
légèrement  convexes  ;  prothorax  petit,  transversal, 'ptos  étroit 
en  de  vaut ,  resserré  vers  le  ,  sommbt ,  •  transe  à  la  base  et  au 
sommet,  très-çonvexe' en  dessus,  entiei'  en  dessous  ;  élytres 
grandes ,  en  carré  ovale,  légèrement  trisipUé  à  la  hast,  à  épaO' 
les  obtusangulées;  elles  ^ont  médiocrement  convexes,  et  cou- 
vrent l'anus;  pieds  assez  courts,  lés  antérieurs  rapprochés  a 
leur  base;  cuisses  médiocrement  en  massue,  -nni-deotéeseo 
dessous  ;  jambes  droites^  tronquées  au  sommet ,  mutiqùes. 

GioNE  DELA  scHOPRCFf.Ai  RE  (Cionti5  scrophularîdB  t  Scboer}' 
Noir  ;  prqthorax  ,  une  tachef  humérale  des  élytres,  poitnoe 
et  pieds  d'un  jaunâtre  poilu  ;  massue  des  antennes  ovale-ob- 
longue  ;  élytres  brunes  ,  les  intervalles  alternativement  plis 
élevés,  marquetés  de  noir  et  de  blanc,  avec  deu:ç  taches  sutu- 
ràles  -d'un  noirâtre  soyeux  accompagné  de  blanc.  t*aris. 

CioNE  DE  LA  MOLÈNE  (  C.  vcrbasci,  ScttoEisr.  ).  NoiF  \  anteDDCS 
et  tarses  ferrugineux  ;  côtés  du  prothorâx,  une  tache  hnine- 
rale  des  élytres,  et  des  bandelettes  dune  pnbescence  jaunâtre; 
massue  des  antennes  plus  longue  et  fusiforme  ;  intervalles  ues 
élytres  alternativement  plus  élevés,  marquetés  de  noir  et  de 
cendré ,  avec  deux  taches  suturales  d'un  noirâtre  soyeux  ac- 
compagné de  blanc  ;  pieds  à  poils  cendrés  et  rares.  Paris. 

CioNE  d'Olivier  (  C.  OUvieri,  Schden.  ).  Noir ,  à  pubfô- 
cence  serrée,  égale,'  d'un  jaune  verdâtre;  antennes  et  pied* 
d'un  ferrugineux  obscur  ;  bec  assez  long,  un  peu  mena  ;  ^'y 
tres^d'an  brun  obscur,  les  intervalles  alternativemeiit  on  p*'* 
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plas  élerés,  avec  des  taches  d'an  noir  prononcé  an  iniliea  et 
postérieurement,  et  ikvx  suturâtes,  orbicuiées,  simples  et 
d*an  noirâtre  soyenz.  France. 

GiONE  nu  TUAP8US  {Ctonus  thapskSf  Schobn.).  D'un  bmn 
foncé,  inégalement  couvert  partout  d'une  pnbescence  d'un  cen- 
dré verdàtre  ;  bec  assez  long  et  assez  fort  ;  intervalles  des  ély- 
très  alternativement  peu  élevés ,  marquetés  de  taches  nues , 
indéterminées,  brunes  et  pâles  ;  denx  taches  suturales  orbicu- 
lées,  simples,  d'un  noirâtre  soyenx.  France. 

CioNB  OMGUICDLÉ  (C.  uugutatus,  ScnoEN.).  D*anbnin  foncé  ; 
prothorax,  une  tache  dilatée  au  bord  de  ia  base  des  élytres, 
poitrine  et  pieds  à  pubescence  épaisse  et  d'un  jaunâtre  bchracé; 
élytres  un  peu  poilues,  les  intervalles  desstriet  alternativement 
un  peu  plus  élevés,  obscurément  marquetés  de  noirâtre 
soyeux,  avec  deux  taches  suturales  orbiculé^  de  la  même 
couleur,  à  limbe  jaunâtre;  dernier  article  des  tarses  antérieurs 
trè»-aUongé  dans  les  mâles.  Paris. 

GioHs  H0RTUi4LNç(C.  Aortufa}iiw,ScHOE!f.).D*un  brun  foncé, 
inégalement  couvert  partofit  d'une  pubescence  d'un  cendré 
vêrdâtre  ;  intervalles  des  élytres  alternativement  nn  peu  plqs 
élevés,  marquetés  de  taches  brunes  et  pâles,  avec  deux  taches 
suturales  orbiculées,  simples,  d  un  noîrâ^e  soyeux  ;  bec  du 
mâle  menu,  atténué  ;  celui  de  la  femelle  plus  long  et  subnlé. 
France. 

CioNR  OE  Clairville  (C.  Cluirvîlteîy  Schoen.).  Ovale;  d'un 
noir  bmn,  couvert  partout  d'une  pubescence  courte,  serrée ,  ' 
d'un  cendré  blanchâtre  ;  pieds  plus  pâles  ;  prothorax  sans  ta- 
che; élytres  marquetées  de  brun,  avec  deux  taches  suturales 
d*nn  noirâtre  soyeux,  simples.  Paris. 

CiONE  opoRANT  [C.olens,  ScHOEN.].  Brun,  hérissé  de  poils 
gris  ;  antennes  et  pieds  ferrugineux  ;  élytres  à  soies  courtes, 
serrées  et  blanches,  avec  deux  taches  suturales  d'un  noirâtre 
soyeux  ;  cuisses  antérieures  peu  fortement  dentées.  France. 

CioNE  dl4ttairb(C.  ^^ttofio?,  Sghoen.).  Bruu  ;  prothorax, 
base  externe  des  élytres  et  poitrine  à  pubescence  épaisse  et 
blanche;  une  tache  brune  à  la  base  du  prothorax;  élytres 
d'un  blatac  poilu,  avecplusiei:^'S  taches  antérieures,  deux  sutu- 
rales, et  une  postérieure  orbiculée,  d'un  noirâtre  soyeux,  les 
intervalles  des  stries  alternativement  plus  ou  moins  marque- 
tés de  noir.  France. 

CioNE  POUDREUX  (C.  pulverosus  ,  Schobn.).  Brun  ,  couvert 
partout  d'une  pubescence  d'un  cendré  pôle  entremêlée  de 
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soies  tfès-conrtes;  bec,  airtennes  et  pieds  testacés;  éljfns 
avec  deux  taches  satarales  petites  et  des  poîittsbrnDs;bec  on 
peu  long,  mena.  Grèce. 

CioNE  DU  FRÊNE  (  Cîotius  froxinîy  SchoenJ.  Ovale,  on  peu 
convexe;  d'un  bran  foncé,  à  squamulles  ceûdrées  ;  bec,  anten- 
nes, élytres  et  pieds  fehugineax  ;  protfaoral  canî<ïae  ;  «IjlKs 
ayafkt  snr  le  dos  une  grande  tacb«  commune  antérieure,  d'un 
noir  de  poil.  £utope. 

CiooiE  JOLI  (C.  pulçhelhtSy  ScnoEFï.).  Ovale,  ua  pea  convcit; 
bran,  à  pubescence  rare  et  grise;  prethorat  très-coart,a 
c6tés  arrondis;  élytres  peu  élargies  postérienremènt ,  le 
.  intervalles  alternativement  un  peu  plus  élevés,  marquetés  de 
tacbes  éeaHleuses  noires  et  blancbes,  avec  trois  taches  satara- 
les, dont  lintermédiaire  pins  grande,-  d'an  noirâtre  soyeux. 
Europe. 

GlONB  DE  LA  MORELLE  (C.  sotatii,  SchOen.).  Otale,  pc«  con- 
vexe en  dessus  ;  d'un  brun  foncé,  à  pubescence  grisâtre  ;  co- 
tés du  prothorax  arrondis;  élytres  à  ?oies  noires  et  blanches, 
les  intervalles  altelrnativemeiit  marquetés  de  brun  et  àt  bl^c- 
France. 

Cione  bn  dbuil  (  C.mœstus,  Sqhoen.).  Noir;  proAo»»^ ^" 
berculé;  stitttpe  deis  élytres  avec  une  tache  noire  «tbUache. 
'Europe.- 

Cione  TRiNoxÊ  (C.  trtno^atus,  Scroen.).  Brun  ;  fo^^°'^  ^"'^ 
les  côtés  ;  aisselles  et  sommet  4es  élytres  avec  une  strie  angu- 
leuse et  droite,  d'un  blanc  velu.  Russie. 

Cent-cinquièmç  ^enre.  Gymnetron  (  Gymnetron,  ScHOES-)' 

Âtennes  assez  courtes,  un  peu  niinces  ;  funicule  de  cinq  ^f" 
ticles  :  les-  i--2  asser  longs,  obconiques,  le»  autres  coarW,  b"^ 
peii  tronqués  ou  unpeu arrondis  au  sommet,  légèrementsef®» 
augmentant  souvent  graduellement  d'épaisseur  ;  massue  ass** 
grande,  courtement  ovale,  de  quatre  articles»  Bec  de  ïong""'^ 
variable,  cylindrique,  filiforme  et  un  peu  ar^ué,  ou  atténiy" 
sommet  et  presque  droit,  en  paitie-déôécbi  et  en  partie  inn«- 
chi  ;  yeux  latéraux,  un  peu  arrondis  et  peu  convexes,  ou  P**^^ 
ovales  et  légèrement  déprimés;  prothorax  transversal,  iégèrt- 
ment  sinué  ou  arrondi  et  avancé  à  la  base,  très-éti^^'  ^ 
bord  élevé  en  avant,  obliquement  tronqué  au  sommet^  uo  p^ 
convexe  en  dessus,  canaliculé  ou  entier  en  dessous  ;  ély**"*f  ?^ 
couvrant  pas  l'anus  ;  dernier  segment  de  l'abdomen  défléc^' . 
pieds  médiocres;  cuisses  en  massue;  jambes  anlérieuits  "**^ 
un  crochet  très-petit  au  sommet,  les  postérieures  mutiq»***- 


^.  Becym/ortne,  presque  linéiiire,  défiéchi;  élytres  presque  ovO" 
les,  un  peu  convexes;  dernier  anneau  de  fcdufomen  à  peine 
couvert  par.  les  élytres. 

Cuisses  denticulées. 

'    < 

O^MNB^aoN  1^8  PATURAGES  {^Gymnetrùn  pascuorum, 
Sghoen.).  Noir,  à  pnbeecenee  grise  ;  une  tache  sur  les  élytres  ; 
l)ase  des  «otennes,  jambes  et  tarses  ferrugineux  ;  prothorax 
assez  long,  sinué  à  la  base  ;  bec  anenu,  un  peu  plus  court  et  plus 
épais  daiis  ks  mAles.  Fralice. 

.Gtmnetrok  Nom  (G.  mêlas,  ScHoetv.)'  ElUpli^is,  un  peu 
déprimé;  noir,  à  pubescenee  cendrée  •;  antennes  courtes,  con- 
colores;  bec  linéaire,  médiocrement  arqué  ;  protiiorax  assez 
large,  ponctué;  élytres  grandes,  profondément  ponctuées- 
stnëes  ;  cuisses  obscurément  dentées.  Paris. 


•  « 


Cuisses  mutiques. 

Gtmketrûn  velu  (g.  viUosulus,  Schoeq|}.  Noir  ;  un  peu  dé- 
primé ;  couvert  de  tous  côtés  de  squamulS  d'an  ceûdré  bla|i- 
châtre;  élytres  et  pieds  d un ^rruginenx  obscur;  prothorax 
à  c6tés  arrondis,  a\ec  des  squamules  rares  sur  le  dos  ; 'élytres 
ponctnées-striées  d'une  manière  peu  apparente.  Paris. 

Gtmnetron  db  la  vénoMiQUE  (G.  veronicœ,  Schoen.  ). 
fïoir,  à  pubescenee  rare  et  grise  ;  côtés  dû  prothorax  et  de  la 
poitrine  à  sqùamules  blancneç  et  serrées  ;  base  des  anteunesj 
jambes  et  tarses  d*an  roux  testacé  ;  élytres  distinctement  ponc- 
tuées^striées,  chacune  avec  une  tache  d'un  roux  testacé  ;  pro- 
thorax sinué  postérieurement.  France. 

Gtmnetron  du  bscabonga  (  G.  becabun^tp,  Scmovs.).  Noir  ; 
pcothorax,  une  bandelette  et  côtés  de  la  poitrine  à  sqùamules 
blanchâtres  et  serrées  ;  base  des  antennes  et  pieds  ferrugineux  ; 
élytres  striées  et  obscurément  ponctuées  dans  les  stries,  ferru- 
gineuses, avec^  la  suture  et  le  bord  noirs  *,  prothorax  on  peu 
tronqué  postjérieur ornent.  Suè»dc*  ^ 

Gtmnetron  tombant  (  G.  lubilisy  Schoen<].  Noir,  couvert  de 
pcHls  cendrés  ;  base  des  antenœS/  jambes  et  tarses  d'un  roux 
testacé  ;  élytres,  d'un  roux  ferrugineux,  à  base  noire,  ainsi  que 
k  suture  et  deux  handes  raccourcies.  France. 

Gtmnetron  petit^bec  (G,  rostellum,  Schoen.).  Ovale- 
oblong,  convexe;  noir,  à  poils  rares  et  cendrés  ;  base  des  an- 
tewM  «t  '}9S^^  ]roa»«M  *,  beç  linéaire,  peu  arqu^}  prothoraz 
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trajisversaly  pointillé  ;  élytres  profondément  ponçtuAcs-stri«es> 
avec  la  suture  et  les  intervalles  à  soies  en  séries;  cirnsesnati- 
ques.  Allemagne. 

GYMnetron  aiOuillonné  (Gymnetron  sUmukMsuSf  ScROO.V 
Ovalé-oblong,  ped  convexe  ;  noir,  à  poils  rares  et  cèndiè»; 
base  des  antennes  rousse  ;  bec  peu  arqué,  un  peu  atténué  a 
sommet  ;  prothorax  petit,  transversal  ;  élytres  g^randes,  con- 
vexes, ponctuées-striées,  les  intervalles  avec  des  séries  de 
soies,  la  partie  postérieure  de  la  suture  et  une  tache  oblongae 
et  didyrae  au  sommet,  rousses;  cuisàeirmutiques.  Aliemaçne. 

Gtmnetaon  wiLANAiRE  (  G.  metanarius,  Schoen^).  Noir  ;  an- 
tennes^rousses  à  la  base;  élytres  ponctuees-striéeSy  avec  des 
séries  de  soies.  Allemagne.  ^  -    -  ■ 

,;  ■     «  .         •  ;  '  ■• 

B.  Bec  infléchi,  souvent  atténué,  vers  le  sommet;  se  logeant  dans 
un  canaldu  prothorax  ;  élytres  un  peu  plarieSf  presque  carrées; 
dernier  segment  de  tabdomen  ouvert:  • 

■  ■.'•■,  ' 
^  Cuisses  dentées, 

Gtmnetron  obscdr  (G.  teter,  Schoen.).  Conrtement  avale  ; 
noir;  un  peu  déprimé,  à  pmlsgris  et  serrés;-  bec  asses  conrt , 
subulé ,  sillonné  en  dessus  ;  prothorat  transversal  ;  élytres 
striées;  cuisses  très^paissies,  dentées.  France.    - 

Gtmnetron  i>u  muflier  (G.  antirrhiniy  Scposif.).  Ovale; 
noir  ;  nn  peu  déprimé,  à  poils  gris  assez  serrés  ;'bec  presque 
de  la- longueur  du  tborax,  subulé,  obscurément  siiloiiDe  an  mi- 
lieu en  dessus,  un  peu  plus  long  dans  la  femelle  et  plus  nu  au 
sommet  ;  protl^orax.  transversal  >  élytres  striées  ;  cuisses  mè- 
dtocremefit  épaissies,  denticulèes  ou  mutiques.  France. 

Gtmnetron  TÉNÉBREUX  ( G.  nootis,  Schoen.).  Ovale;  noir*, 
un  peu  déprimé,  à  poils  gris  et  rares;  bec  très-K:ourt,  subulé, 
obscurément  sillonné  au  milieu  en  dessus  ;  prothoraz  à  p«ne 
plus  court  que  large  ;  élytres  distinctement  ponctiiéies-striées  ; 
cuisses  médiocrement  épaissies,  obscurément  dentées  ou  muti- 
ques. Allemagne. 

Gymnetron  DES  COLLINES  (G.  coUinus^  ScHosN.).  Ovale^ 
noir  ;  un  peu  déprimé,  à  pubescence  grise,  rare  et  dépûmée  ; 
bec  médiocre,  cylindrique,  peu  arqué  ;  prothorax  transversale- 
ment ovale  ;  élytres  ponctuées-slriées  ;  cuisses  aignmdit  den- 
tées. France. 

GYBfNETaoM  HABaLÉ  (G.  amîctus,  ScHOEN.).  Gris»  poilu;  bec 
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lis^,  noirâtre  v  élytres  striées,  tronijuées  au  sommet  ;  cuisses 
épaissies,  un  peu  dentées.  Portugal. 

Gymnetron    veto  {^Gymnetron  vestittts,   Schoen.].  Bec  un 
peu  incourbé,  hèf^èremeot  plan  en  dessus,  noirâtre  ;  corps  cou- 
vert de  poils  gris  et  serres;  élytres  un  peu  planes,  striées; 
cuisses  un  peu  en  massue,  dentées.  Portugal. 
■  Gymî«etron  ASEL.LB  (G.  osel^is,  ScHO£N.).  Bcc éteudu,  pres- 

'  que  filiforme;  corps  gris,  poilu;  prothorax  un  peu  orbiculé, 

'  légèrement  plan;  élytres  en  carré  obloog,  striées  ;  cuisses épais- 

'  sîeS|  aigumeut  dentées.  Allemagne. 

'  ^-^  Cuisse&  rmitiqnes. 

i^THIV^TROBr    fM-  iiO]DiI4AN»SL4NC  (G.    uer6ctf Cl  ,  SCBOEJI.  ). 

'  Courtemeut  ovale  ;  uoir  ;  un  peu  déprimé  ;  à  pubescence  rare 
et  grise  ;  bec  plus'  long  que  le  thorax,  droit,  subulé,  courte- 
ment  canaliculé  au  milieu  en  dessus ,  pubescent  à  la  base  ; 
prothorax  transversal;  élytres  brunes,  striées,  ayant  cha- 
cune postérieurement  une  grande  tache  iudéterminée  rousse  ; 
cuisses  très-épaissies.  Russie. 

Gtmîîetron  SPILOTE  (G.  spUotus,  ScHOEN.).  Ovale,  un  peu 
convexe  ;  uoir,  hé.rissé  de  poils  bruns 4  bec  cylindrique;  pro- 
ttorax  transversal,  à  côtés  aigument  arrondis  ;  élytres  profon- 
dément ponctuées-striées,  chacune  avec  une  grande. tache 
oblongue  et  rousse,  n'atteignant  pas  ia  suture;  cuisses  muli- 
ques.  Midi  de  la  France. 

Gymnetron  de  la  linaire.(  g.  linariœ,  Schoen.)-  Ovale;  un 
peu  convexe;  noir,,  un  peu  luisant,  parsemé  de  poils  courts. 


épaissies,  mûtiques.  Allemagne. 

C.    Bec  filiforme,  infléchi^  cacKé  dans  un  canal  du  thorax  ;'élylres 
tin  peu  planes,  presque  carrées;  dernier  segment  de  f abdomen 

cuvert. 

p^    Cuisses  dent/ées. 

Gymnetron  a  iopfG-BEc  (G.  fon^îrostrw,  Schoen:).  Courte- 
mcnt  o\ale  ;  noir,  à  poils  serrés  et  d'un  gris  brun  ;  prothorax 
un  peu  Cransversal,  ponctué  §erré;  élytres  largenaent  sillon- 
née», à  siilons  obscurément  ponctués  ;  bec  de  moitié  pl^xs  long 
que  le  corps,  presque  droit,  un  peu  atténué  en  dehors;  cuis- 
ieé  en  massue,  les  postérieures  obscurément  dçntées.  Midi  de 
I9  France. 

Entomologie  >  tome  a  •  '  ' 


34a  f'BA  COLÉOPTÈRES.   OftDRE  tT. 

GTMNEltlON  l)U  GRiiMEif  (^Gymnetron  graminis^  âcHQGT.). 
Courtement  ovale ,  médiocrement  convexe  ;  noir ,  coovert  de 
poîls  cendrés,  déprimés  et  rares  ;  bec  allongé,  mena,  on  pea 
arqué,  plus  long  dans  la  femelle  ;  prothorax  obtusément  n- 
roudi  à  la  base  *,  ély  très  assez  profondément  ponctuées-striées, 
les  intervalles  à  séries,  de  poils  \  cuisses  postérieures  obtnsè- 
ment  dentées.  Allemagne. 

Gtmmetron  des  plantes  (G.  p/antarufn,  Schoen.).  Ovale- 
ôblong;  noir,  un  peu  dépriçsé^  à  poils  rares,  déprimés,  d'un 
cendré  blanchâtre  ;  prothorax  assez  long:,  pointillé  ,  obscuré- 
ment caréné;  ély  très  ponctuées-sillonnées ,  à  côté  à  peine 
agrandi;  cuisses  postérieures  un  peu  dentées.  Midi  de  J4  France. 

Cp    Cuisses  mutiques, 

Gymnetron  de  la  campanule  (,  g.  com;Mnti^<e,  ScnoEif.  ). 
Ovale-oblong  ;  noir,  un  peu  déprimé ,  parsemé  de,  poils  courts, 
d*nn  cendré  blanchâtre,  en  séries  sûr  les  élytres;  bec  allongé, 
menu^  élytres  ponctuées,  un  peu  sillonnées;  cuisses  tontes 
mutiqués  ;  anus  fovéolé  an  sommet ,  bidentc  dans  les  mâles. 
France.  ,  " 

Gymnetron  PETIT  (G.  micros f  ScnoEN.  ).  Ovale-oblong,  an 
peu  déprimé;  noir,  à  petites  soies  rares  et  cendrées;  protho- 
rax pointillé  serré,  à  côtés  élargis  et  arrondis  postérieurement; 
écusson  triangulaire,  ai^,  couvert  de  squamules  cendrées  et 
serrées  ;  élytres  obscurément  ponctuées-striées  ;  cuisses  muti- 
ques.  Allemagne.  . 

Cent-sixième  genre.  Mecike  (Afecintu,  GerAt.  ). 

Antennes  assez  courtes,  pas  trop  menues  ;  fnnicule  de  cinq 
articles  :  les  1-2  un  peu  longs,  obconiques,  le  deuxième  du  dou- 
ble plus  4ong ,  les  3-5  transversaux,  un  peu  arrondis ,  égaux  ; 
massue  ovale ,  de  quatre  articles ,  les  articles  très-serrés  ;  b«c 
assez  long  et  assez  fort,  cylindrique,  arqué,  défléchi  ;  yeux  la- 
téraux, un  peu  bas,  presque  ovales,  légèrement  convexes  ;  pro- 
thorax à  peine  plus  large  que  long,  tronqué  à  la. base  «tau 
sommet ,  les  côtés  un  pe\i  arrondis,  un  peu  plus  étroit  au  som- 
met, bordé-élevé  en  devant,  médiocrement  convexe  en  des- 
sus  ;  élytres  allongées,  un  peu  cylindriques,  couvrant  l'anus; 
jambes  toutes  armées  d'un  crochet  au  sommet. 

MÉciNE  ou  POIRIER  SAUVAGE  (  Mecinus  pyraster,  Sghoejv.  ). 
Linéaire-allongé;  noir,  un  peu  luisant,  à  pubescence  cendrée 
et  légère  ;  bec  assez  long,  un  peu  menu,  très-arqué,  plus  court 
dans  les  mâles,  finement  pointillé,  celui  des  femelles  plus  long 
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et  lUse  en  dehors;  prothoraz  trés-pointillé  ;  élytres  ponctttées- 
striées,  fes  intervalles  à  petits  points  un  peu  en  séries  ;  cuisses 
armées  de  dents  petites  et  aiguës.  France. 

MÊciNS  A  COLLIER  {Mecitxus  coUaris,  Schobn. ).  Linéaire- 
oblong;  uoir,  un  peu  luisant,  à  pubescence  fine  et  cendrée;  bec 
court,  fort»  presque  droit,  ponctué;  prothoraz  arrondi,  à  bords 
postérieurs,  côtés  de  la  poitrine  et  bandelette  à  squamnies  fau- 
ves et  serrées;  élytres  peu  profondément  ponctuées-striées;  les 
intervalles  plans«  obscnrément  ponctués;  cuisses  presque  nra- 
tigoes.  Autriche. 

MÉciNE  JARTHms  {M.  janthinus,  Schoen.).  Linéaire-allongé; 
noir,  un  pen  luisant,  à  pubescence  très-fine  et  cendrée;  bec 
assez  long^  nn  peu  menu,  médiocrement  arqué,  pins  court, 
plus  épais  et  ponctué  dans  les  mâW,  plus  long,  plus  menu  et 
lisse  en  dehors  dans  les  femelles  ;  prothoraz  presque  carré,  mé* 
diocremeoit  arrondi  sur  les  codés;  élytres  hlenes,  ponctuées- 
striées,  les  intervalles  à  points  en  séries;  cuisses  des  mâles  den- 
tées en.devant,  mntiqnes  dans  les  femelles.  Franee. 

MÉciHR  BORDÉ  (M.  ârcuhitus,  ScHOEN.  ).  Linéaire-allongé; 
brun,  presque  opaque,  à  pubescence  grise;  antennes,  jambes, 
tarses,  un  large  bord  des  élylres  et  suture,  ferrugineuz  ;  front, 
trois  Ugnes  du  prothoraz,  et  une  bandelette  intramai^inal*» 
sur  les  élytres,  à  pubescence  blanche  et  serrée  ;  prothoraz  à 
points  écartés;  élytres  ponctuées-striées,  les  intervalles  à  points 
un  pea  en  séries  >  cuisses  mntiques.  France. 

Ceni'Septième  genre,  Na!^ophtb  {Nanophyes,  Schocn.). 

Antennes  assez  longues,  un  peu  menues  ;  funicule  de  cinq 
articles  :  les  i-a  oblongs,  presque  coniques,  le  deuxième  plus 
épais  et  plus  long,  les  autres  plu» courts,  nn  peu  arrondis, 

1  presque  égaux  ;  massue  assez  grande,  très-allongée;  ovale-ob- 
ongue,  de  trois  articles  c  les  articles  un  peu  distants,  les  deux 
hasuaires  presque  transversauz,  tronqués  au  sommet,  le  der- 
nier sensiblement  atténué  au  sommet,  acuminé;  bec  allongé, 
cylindrique,  linéaire,  peu  arqué,  défiéchi;  yeux  un  peu.  rap- 
prochés vers  le.  front ,  arrondis,  assez  grands,  légèrement  con- 
Tezes;  prothorax  un  peu  conique,  tronqué  au  sommet,  mé- 
diocrement conveze  ;  écusson  très-petit,  à  peine  visible;  élytres 
presque  ovales ,  atténuées  vers  le  sommet-,  très-convezes  en 
dessus  antérieurement,  un  peu  bossues,  couvrant  Tanus  ;  pieds 
assez  longs  ;  jambes  tronquées  au  sommet,  mntiques. 

NaNOPHTB  OB  la  SALICAIRB  (ISanophyes    fythri,  ScHOEîf .  ), 
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Noire,  luisante,  à  pnbescence  grisé;  base  cfes  antennes  etpkis 
pâles;  bec  strié;  élytres  à  pubescence  blanche,  aTCC  une 
bande  raccourcie  et  une  tache  testacées;  côtés  de  la  pùtiine 
très-couverts  de  squamules  blanches.  France. 

Nanopht^  CLOBulb  [Nanophyes  glqbulus^  Schôen.).  Soire, 
luisante,  un  peu  pubescente  ;  base  des  antennes  et  des  cuisse  tt 
jambes  d'un  roux  tçstacé  ;  disque  àe&  élytres  testaoé,  ponctué  de 
noir  *,  cuisses  mutiuaes.  Âiiemagne. 

Nanophte  be  l  orme  (ZV.  ulmi ,  Schoek.)*  "i^âlè  ;  à  pubes- 
cence menue  et  un  peu  épaisse  sur  la  poitrine;  bec,  deux  ta- 
ches sur  le  vertex,  poitrine  et  abdomen,  noirs;  cuisse nuiti" 
ques.  Italie. 

Nanophte  luisante  (N.  nitidulust  Sohobn.).  D'un  ronx  fer- 
rugineux; pubescence  pâle^  antennes  et  pieds  d'un  ferrugineux 
plus  pâle;  tête,  jiommet  du  bec,  poitrine  et  abdoinen  noirs; 
élytres  ponctuées-striées ,  à  places  nues;  cuisses  antérieures 
armées  de  deux  épines  en  dessous,  les  autres  unid^ntées.  Por- 
tugal, v 

Nanophte  du  tamarix  (JV.  tamarisci,  S.CHOBit*)«  Bec  assef 
long,  menu,  un  peu  lisse,  d'un  roux^  ferruginfeux-ainsi  que  le 
prothorax;  élytres  pâles,  avec  uii  trait  arqué  et  fiemigiiieux 
au  milieu;  poitrine  brune;  pieds.d'un  testacé  pâle; caisses  bi* 
épineuses.  Midi  delà  France. 

Nanophte  PALE'(i!V.  palUdus,  Schoks.).  ÛTale^  d^tinjaime 
pâle  ;  cuisses  antérieures  un  peu  dentées.  Portugal. 

Nanophte  pâlotte  {N,  paUidulug:^  Schoen.).  D'un  testacé 
|)âle,  à  pubescence  blanchâtre,  irare  eh  dessus,  épaisse  en  des- 
sous ;  poitrine  et  abdomen  noirs  ;  chaque  éfytf e  ayant  au 
milieu  un  sillon  raccoctrei,  longittfditial ,  d*an  bfufi  pâle; 
cuisses  mntiquea.  Midi  de  la  France. 

Nanophte  postiche  (2V.  ;îo5<icm5,  Schoen.).  Pâle,  à  pubes- 
cence fine  et  blanchâtre  ;  vei*tex,  bord  antérieur  du  prolho- 
fax  et  poitrïne,  bruns  ';  élytres  distinctement  ponctuëes-striées, 
chatune  avec  une  strie  postérieure  raccourcie ,  d'un  brun 
foncé;  cuisses  antérieures  bidentées^  les  postérieures  uniden- 
tées.  Midi  de  la  France. 

Nanophte  hémisphérique  (iV.  hemisphœricus  ^  Schoen.). 
Ovale,  un  peu  hémisphérique,  pâle  ;  à  bec,  prothorax,  ba^e  des 
élytres,  d'un  noir  bronzé;  cuisses  mu  tiques.  Paris. 

Nanophte  marbrée  {N.  màrmoratus,  Schoen:).  Noirej  élytres 
tejtacées,  à  bandes  obliques  et  brunes.  France. 
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ÇBCnoif.  TROIStBME.  —  Jftttnnes  <fe  lo ,  9,  8,  7  articles  {funicuie 
ordinairemeni  de  6,  y  articles,  quelquefois  dé  4»  5.) 
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'antennes  médiocres  ;  funicule  de  6  ou  de  5  articles;  massue  ou 
bi-articulée,  ou  presque  solide  et  à  articles  indistincts  ;  bec  ou 
défléchiy  ou  avancé,  ■ 

Cent'htdiième genre.  Sphenophore  [Sphenophorus,  Scàoas,), 

Antennes  médiocres,  assez  fortes  ;  les  1-2  articles  du  fnjù-^ 
cale  obioogs,  turbines,  obconiques ,  les  autres  courts,  un  peu 
arrondis,  tons  distants;  massue  courtement  ovale*  comprimée» 
cunéiforme  ;  bec  allongé,  un  peu  menu,  épais  à  la  base,  mé- 
diocrement arqué  ;  prothoraz  oblong,  plus'  étroit  en  avant, 
trés-ressenré  ;  arrondi  ou  bisiuué  à  la  base  ;  élytres  oblon- 
gne8,-nn  peu  ovides,  très-souvent  un  peu  planes  en  dessus; 
pieds  médiocres ,  forts ,  presque  d'égale  longueur. 

SPHioiopHORE  BRtrif  {Spkenopfiorus  piceus,  ScttosN .)«  Ovale^ 
alloiigê;  noir,  glabre  ;  bec  enflé  à  la  basQ,  un  peu  comprimé  en 
<^ehors;  prothoraz  plus  long  que  large,  à  points  épan  ;  élytres 
un  peu  ponctuées-striées,  les  intervalles  ponctués  finement  et 
sans  ordre;  écusson  triangulaire.  Paris. 

Si^BifOp'iiORE  jiACGODRCi  {S,  abbrevtûtuSt  Schoeîy.)*  Ovale- 
alioDgé;  noir,  à  sqnamules  cendrées  et  rares-;  prothorai  plus 
long  que  large,  à  points  épars;  élytres  un  peu  ponctuées- 
striées,  les  intervalles  plans,  ponctués  sans  ordre,  les  points 
assez  grands,  remplis  de  petites,  squamules  cendirées;  corps 
convexe  en  dessus.  Europe. 

.  Sfbénopbôre  PEU-poMCTUB  {fS*  parum^punctatus,  Schoen.). 
OvaloAllongé  ;  noir ,  glabre  ;  bec  assez  court ,  enflé  à  la  base , 
un  peu  comprimé  en  dehors)  prothoraz  oblong,  appoints 
épars;  élytres  étroitement  striées,  les  intervalles  très-fine- 
ment pdintillés;  écusspn  obtus  au  sommet.  Midi  de  l'Europe. 

Sphénophore  opaque  (5.  o/iacuf,.ScBQEN.).  Ovâle-oblong  ; 
noir»  un  peu  opaque  ;  prothoraz  ovale ,  plus  long  que  large , 
ponctné,  à  bords  antérieurs  testacés  ;  élytres  assez  courtes, 
un  pen  ponctùées-striées,  les  intervalles  ponctués  sans  ordre; 
les  points  du  thorax  et  des  élytres  remplis  de  squamules  cèn« 
dré es.  Italie. 

SpBJENOPHQRE  MUTILE  {S.  muUlatus ,  ScHOEK.)«  Ovalo  ;  d'un 
noir  brun ,  un  peu  opaque*;  prothorax  un  peu  plus  long  que 
large,  ponctué,  |i  bord  antérieur  testacé;  élytres  assez,  courtes, 
un  peu  pouctuées-striêes,  les  intervalles  alternativement  plu» 
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Itroîts  et  uh  peu  poncbiés-âtriés ,  tous  les  pointa  liânp^  Ûe 
squaraules.  Europe. 

SpHÉNOPtioRE  MÉRIDIONAL  { SpkehàphoruÉ  mèriéSomSsy 
SoHOEN.  ).  Obldag  ;  DOir ,  un  f^u  luisant  ;  jambes  ferro^ncd- 
ses;  prothorax  obtusément  arroiidl  eu  arrière,  profoodéneat 
ponctué  et  à  points  serrés  en  dessus,  avec  une  tache  ôblon^ 
et  lisse  sur  le  disque;  élytres  brunes,  un  peu  opa(|ues,  but- 
ment  ponctuéés-striées ,  les  intervalles  à  points  serrés.  Midi  de 
là  Grande. 

Sphénophorê  BRtiLè  (S.  arrfe^/uA,  Scîïôën.J.  b*nn noir  cen- 
dré, luisant  ;  bec  un  peu  comprimé,  noir;  côtés  <iu  pix)thon.i 
avec  des  infJ)réssions.  t^'i-aiice. 

Cent-neuvième  gentei  SitopIsile  (SitQphiUts  ,  Schoen.). 
Antennes  a^sezcoiHrteSf  un  peumehoe»!  Ie6  i-t  artielesda 
funicule  assez  longs,  obconiquesj  les  autres  €Qarts,anpefl 
turbines;  massue  ovale^oblongacr>  lin  pèa  aeuounée $  l^ec al- 
longé <  assez  menu ,  épaissi  à  ia  ijase  «eyiiçdriqae ,  quelquefois 
un  peu  arqué  ;  prothorax  trèd-allongé ,  plus  étroit  en  devant, 
resserré  avant  le  commet,  qui  est  troâqué  ainsi  qoe  la  base; 
élytres  obloogues ,  un  peu  carréeâ,  sensiblement  un  pea  pins 
étroitea  vers  le  sommet,  plus  courtes  que  I  abdoowa;  pieds 
médiocres ,  forts }  le  pénultième  article  des  tarses  im  peu  plus 
large  que  les  autres,  presque cordlforoie,  à  peina,  spongieux 
en  dessous. 

r  SiTOPaiLE  Des  gralqis  {Sitophilus  granarius^  Scnosii.  Curca- 
liagranariusyLm,  Fab.).  Allongé;  d'un  ronx  bran, presquegla- 
bre  ;  prothorax  brusquement  pbs  étroit  en  devant;  ^saréaè  en 
dessus,  k  points  profond.»  et  épars,  plusieurs  de  ces  points  ob- 
longç;  élytres  un  peu  plus  courtes  qUe  l'abdomen,  ponctnées- 
striées,  les  intervalles  ponctués  eh  séries  et  alternativeineot 
plus  élevés  eu  devant.  France  et  toute  l'Europe. 

DIVISION  GiNQuièME.  Les  C0SS0NÎÎ)ES. 

-antennes  courtes;  funicule  de  y  articles;  massue  indistinctemeat 

articulée  ou  presque  solide,  toujours  spongieuse  au  sommet; 

bec  dcjléchi;  élytres  couvrant  kpygidiumi  les  deux  premiers 

segments  de   Vaidomeh  beaucoup  plus    longs,    intimement 

joints  y  difficiles  à  distinguer;  pieds  antêneut^  eUstants, 

Cent'dixième  genre.  CossoN  {  Cossonus,  Claibyilu  ). 
Antennes  médiocres,  assez  fortes,  insérée»  Vers  le  Sommet 
drt  bec  ;  ftloicnle  de  7  artîcleé  :  les  i-a  assez  tougs,  tré^^urt*-* 
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&éiïl  iihcoîAi^és ,  les  autres  courts  ,  égaux,  transversaux  » 
lenticulaires  ou  un  peu  péMbliés ,  un  peu  serrés,  le  dernier  non 
appliqué  contre  la  massue  ;  celle-ci  assez  grande,  ovale,  pres- 
que «ôiidc;  bec  allongé ,  très-souvent  étroit  à  la  base ,  médio- 
crement arc^uè  ;'  pro thorax  obloug,  iin  peu  quadrangnlé ,  tron- 
qué au  sominet;  éïytres  alloiigées,  linéaires,  tronquées  à  la 
base ,  lie  couvrant  pas  exactement  l'anus,  médiocrement  çon- 
Texes  èri  dessus  ;  pieds  médiocres  ]  cuisses  médiocrement  en 
màBsue  ;  jsrinbes  étroites  à  là  base  «  légèrement  bisinuées  en 
dedanâ,  armées  d'un  grand  crochet  défléçhi  au  sommet  ;  tarses 
grêles,  à  pénultième  article  étroit. 

Cbssos  LiN^AiRB  (  Cossdnus  linearis,  Schoen.  ).  b*un  noir 
brun;  glabre,  presque  plan  en  dessus  ;  antennes  et  pieds  d'nn 
rdax  ferrugineux;  beb  assez  long,  un  peu  menu,  dilaté  au 
sôtbm^  ;  prothorax'Oblong,  avec  deux  impressions  peu  appa- 
reiiiéâ  à  labase  et  vers  le  miKeti,  porictné  finement  sur  \e  dos, 
et  à  points -phis  gros  et  pins  serrés  sut  fe^  côtés  ;  élyCres  pres- 
que planes,  peu  profondément  pouctu^es^striées,  les  inter- 
valles nn  peu*  convexes.  France. 

CossoN  FERRUGiNEtJX  (  C/fiiTugineus ,  ScHOBN.  ).  Noir,  gla- 
bre; antennes ,  élytres  et  pieds  bruns  ;  hec  plus  du  double  plus 
long  que  la  tête,  menu,  médiocrement  dilaté  au  sommet; 
prothorax  un  peu  quadrangulë,  finement  pointillé,  obscuré- 
ment caréné,  peu  enfoncé  à  la  base;  élytres  profondément 
ponctuées-striées,  les  intervalles  lisses.  Suisse.. 

CdssoN  CYLTNDR^QOÉ  (  C  cylindricus ,  Schoen.  ].  Noir^  gla- 
bre; un  peu  convexe  en  dessus  ;^  antennes  et  pieds  d'un  roux 
ferrugineux  ;  bec  assez  court ,  un  peu  épais ,  peu  dilaté  au 
sommet,  courtement  canàliciîlé  en  dessus  :  prothorax  un  peu 
quadrangulé,  avec  une  impression  peu  apparente  au  milieu 
postérieurement,  ponctué  partout  profondément  et  peu  serré, 
avec  une  ligne  dorsale  lisse  ;  .élytres  convexes ,  sillopnées ,  à 
sillons  profoixdément  ponctués.  France; 

CossoN  LEJST  (  C  tarda ^  Sctjoen.  ).  D'un  noir  brun,  ou 
tnarron ,  luisant  ;  antennes  et  pieds  chruains^  élytres  ponc- 
tuées-striées,  lés  intervalles  rugueax»  Irlande. 

Cent-ontième genre,  MésIte  (Mi?5ite$,  Schoen.). 

Antetines  assez  courtes,  un  peu  épaisses ,  insérées  vers  le  mi- 
lieu du  bec  dans  les  mâles ,  à  ta  base  du  funicule  dans  les  fe- 
melles ;  Scape  médiocrement  en  massue  ;  funicule  de  7  arti- 
cles :  le$  i-a  assez  longs,  turbines»  les  autres  un  peu  perfoliés^ 
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un  peu  resserrés,  saccessivejnent  an  peu  plas  larges,  le  dénia 
UOD  pressé  contre  la  tnassue  :  celle-ci  petite,  courtement ovale, 
indistinctement  bi-articalée  ;  bec  assez.  long ,  un  peu  épais 
dans  le  mâle,  presque  cylindrique,  linéaire  :  dans  les  femeUes 
il  est  un  peu  épaissi  à  la  base,  ensuite  plus  menu ,  cylindrè^ae; 
prothorax  oblong,  plus  étroit  en  devant ,  resserré  au  sommet, 
médiocrement  convexe  en  dessus;  écusson  petit,  arrondi,  un 
peu  élevé  ;  élytres  allongées ,  presque  cylindriques,  médiocR- 
ment  convexes ,  ne  cachant  pas  exactement  Tanus  ;  pieds  forts, 
les  antérieurs  un  peu  plus  longs  ;  jambes  armées  au  somiDet 
d'un  crochet  fbrtet  courbé^  tarses  étroits. 

MÈaiTE  cuNipèoE  (  Mesiies  cunipes,  Schoen.  ).  Allongé; 
noir,  glabre 4  antennes  et  pieds  ferrugineux;  front erensé  en 
fossette;  bec  plus  long  que  la  tète,  canaliculé  entre  les  anten- 
nes ;  prothorax  dblong,  ponctué,  avec  une  ligne  lisse  au  mi- 
lieu ;  élytres  sillonnées,  à  sillons  ponetués ,  les  intervalfes  trèsr 
finement  pointillés  en  'séries.  Midi  de  la  France. 

Ceiit-iiouzième  gente.  Pm.ce6pirA6E  (  Phlceophagus ,  Schobn.  ). 

Antennes  médiocres,  un  peu  minces  ;  fuiiicale  de  7  articles  : 
les  1-3  assez  longs,  uii  pea  obconiques  ,  les  antres  courts, 
lenticulaires, presque  égaux  ;  massue  un  peu  ovale, biarticu' 
lée,  presque  solide  ;  bée  alfongé,  fort,  cylindrique,  un  peu 
arqué  ;  yeux  arrondis,  déprimés  ;  prothorai  oblong,  un  P^** 
plus  étroit  vers  la  base  et  le  sommet ,  arrondi  sur  les  côtés , 
médiocrement  convexe  en  dessus  ;  écusson  petit ,  arrondi  ;  ély- 
tres allongées,  presque  linéaires,  tronquées  à  la  base,  con- 
vexes en  dessus,  avec  les  épaules  obtusément  augulées  ;  ^^^ 
médiocres,  presque  égaux  ;  tarses  étroits. 

Phloeophagb  ou  BOIS  {  Phlœôphagus  Ugnarîusl  Schoex  }• 
Allongé  ,  un  peu  convexe  ;  d*un  noir  brun  ,  un  peu  luisant, 
glabre;  antennes  et  pieds  plus  pâles;  bec  assez  menu, évi- 
demment ponctué  ;  prothorax  légèrement  resserré  des  deux 
côtés  près  du  sommet,  finement  pointillé  ;  élytres  peu  profon- 
dément ponctuées-striéps  ,  les  intervalles  plans,  obscurémenC 
rugueux.  Angleterre. 

PRLOEOPHAGE   SPADICB^  (P.  Spùdix,   SciTOEX.  ).  UU  peU  COU* 

vexe  ;  d'un  noir  brun,  un  peu  luisant ,  à  pubescence  cendrée; 
antennes  et  pieds  ferrugineux;  bec  peu  épais  ^  presque  de  l^ 
longueur  dn  prothorax  ;  prothorax  oblong,  peu  élargi  des  deux 
côtes,  profondément  ponctué,  obscurément  caréné  ;  élytres 
crénées^strices,  les  intervalles  obscurément  pointillés^  rugueui. 
Autriche. 
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Phlogophage  scolpté  (  Phlaéophagus  sculptus,  Scroen.)*  Ua 
peu  convexe  y  d'an  roux  brun ,  à  pubeacencç  rare  et  cendrée  ; 
antennes  et  pieds  d'un  roux  testacé;  prothorax  assez  court, 
variolé-ponctué  très-serré  >  à  côtés  élargis  ;  élytres  crénées- 
striéës ,  les  intervalles  rugueux,  obscurément  pointillés  ;  bec 
plus  long  ({ue  la  tète ,  assez  étroit.  Suède. 

t^HLOBOPRAGE    DNGIPEDE    (  P.  uncipes ^  SCROEN.  ).   OvaIe-at>- 

long,  tin  peu  convexe;  d'un  roux  ferrugineux  ;  antennes»  bec 
et  pieds  plus  pâles;  prothorax  oblong,  profondément  ponctué 
et  à  points  serrés;  écusson  nul;  élytres  ponctuées -âtriées ,  l«s 
intervalles  convexes,  rugueux,  à  petites  soies  pâles.  Italie. 

Cent-'traàùhne  genre*  Rrtmgolè  (  BhyncùiaSf  Crbgtz.). 

Antiennes  assez  courtes,  un  peu  épaisses  ;  funicule  de  7  ar- 
ticles :  le  i^*"  plus  grand,  turbiqé,  l^s' antres  courts,  un  peu 
perfoliés,  resserrés;  massue  petite ,  un  peu  ovale ,  indistincte- 
ment de  4  articles;  bec  très-court  dans  le  plus  grand  nombre, 
linéaire,  cylindrique;  protbdrat oblong;  médiocrement  con- 
vexe; écnsson  petit,  arrondi;  élytres  allongées  «  convexes, 
cylindriques  ;  pieds  assez  courts  ;  tarses  grêles ,  le  pénultième 
articfe  souvent  étroit. 

Rhyncole  CYLINDRIQUE  (  Rhyncolus  cylindiicHs',  SCHOEN.  ). 
Allongé,  un  peu  cylindrique;  d'un  noir  brun,  glabre  ;  an- 
tennes et  pieds  plus  pâles;  bec  épais,  de  la  longueur  de  la 
tête,  finement  canaliculé  à  la  base}  prothorax  allongé ,  un  peu 
cylindrique,  légèrement  resserré  en  devant,  assez  profondé- 
ment ponctué  et  à  points  peu  nombreux,  avec  une  ligne  étroite, 
un  peu  élevée ,  lisse  ;  ély treé  assez  profondément  stHées-ponc- 
tnées,  les  intertalles  très-obscn rément  pointillés  en  séries.  Es- 
pagne. 

.  Rhyncole  chlorope  (  B.  cliloropust  Schoem.  ).  Noir ,  glabre; 
antennes  courtes,  épaisses  ;  pieds  d'un  roux  brun;  bec  très- 
court,  large,  déprimé;  intervalle . des  élytres  obscurément 
pointillé  en  séries.  Europe^ 

RHYNcotE.  PORC  (jR.  po^ram^,  ScHpEN.  )•  Oblon^,  presque 
cylindrique  ;  noir ,  glabre  ;  bec  court,  large ,  étroit  antérieri- 
reraent;  antennes  ferrugineuses,  à  massue  comprimée;  pror 
thorax  à  points  profonds  et  peu  nombreux ,  avec  les  côtés  un 
peii  arrondis  ;  élytres  cylindriques ,  nbtusémént  arrondies  an 
sommet ,  profibndément  ponctuées-sillonnées,  les  intervalles 
ponctués  en  séries.  France. 

Rhyncole  allongé  (if.  elongatus^  Schoen.).  ploir,  glabre; 
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antennes  conrteii ,  épaisses  ;  pieds  bruus  ;  protborax  profbncfé- 
ment  ponctué,  un  peu  caréné  au  milieu  ;  élytres  silloiiiiées-> 
ponctuées;  bec  très-court,  déprimé,  de  la  laideur  de  li  tête. 
Nord  de  l'Europe. 

Rhyncolb  cojJNAiRE  { Rhyneolus  cuUnaris,  Scboen.).  Ob- 
long  ;  d'un  roux  ferrugineux ,  un  peu  luisant  ;  massue  com- 
primée; bec  court,  assez  étroit,  cylindrique;  pl-othorax un 
peu  ovale  ,  à  points  profonds,  et  assez  rtipproch^és  ;  élytres 
soyeuses,  linéaires ,  obtusément  arrondies  au  sommet,  profon- 
dément ponctuées-sillonnées,  les  întèryallés  pointillés  un  peu 
en  séries,  transyersalemlent  rugueux  et  un  peu  muriqués  pos- 
térieurement* France. 

Bbtncole  submdriqué  (  R.  s'ubmuricatust  ScfiOEJi.  ).  Brun, 
un  peu  luisant;  bec  court,  presque  de  la  largeur  de  la  tête, 
obscurément  caréné  ;  prothorax  à  points  rapproché»,  les  côtés 
un  peu  agrandis ,  avec  une  impression  transversale  près  du 
sommet  ;  élytres  ponctuées-sillonnées,  les  intervalles  finement 
pointillés  en  devant,  un  peu  muriqués  postérieurement.France. 

Rhyncole  exigu  (  R.  exiguus,  Scboen.  ).'D'un  roux  ferru- 
ginèut  pâle ,  luisant,  glabre  ;  massue  un  peu  comprimée  ;  bec 
et  tête  pointillés  finement  et  serrés  ;  prothorax  un  peu  arrondi 
des  deux  côtés,  à  points  profonds  et  assez  nombreojç;  élytres 
linéaires,  obtusément  arrondies  au  sommet,  profondément 
sillonnées-ponctuées,  les  intervalles  très-finement  pointillés  en 
séries,  non  muriqués  postérieurement  Hollande. 

Rhyncole  des  troncs  (  R.  iriincorunif  Schoen.).  Assez  large; 
d*un  roux' ferrugineux )  luisant,  glabre;  massue  un  peu  cu- 
néiforme, comprimée;  bec  plus  long  que  la' tête,  finement 
pointillé  ;  prothorax  presque  ovale ,  à  points  profonds  et  écaf- 
tés;  élytres  linéaires,  obtusément  arrondies  au  sommet,  pro- 
fondément sillonnées-ponctuéeSi  les  intervalles  très-finement 
pointillés  ;  cuisses  comprimées,  dilatées  des  deux  côtés.  France. 

Rhtngolb  a  bec  cyliîîdriqCe  (  R.  cylindrirostris ,  Schoen.). 
D'un  brun  ferrugineux ,  glabre;  antenties  et  pieds  plus  pâles; 
prothorax  finement  ponctué ,  les  côtés  élargis ,  le  devant  res- 
serré; élytres  ponctuées-striées ,  les  intervalles  à  petits  points 
un  peu  épars;  bec  plus  long  que  la  tête,  cylindrique,  courCe- 
ment  canaliculé  en  dessus.  Paris, 

Rhyncole  réfléchi  {R.rypjlexus,  Scboen.  ).  D'un  brun  fer- 
rugineux, glabre;  bec  court,  sensiblement  un  peu  plus  étroit 
vers  le  sommet;  prothorax  à  points  plx>fonds  et  assez  rappro- 
chés ,  l(!ê  côtés  élargis ,  le  devant  assez  profondément  resserré  ; 
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y  très  médiocrcineqt  ccénées^triées,  les  intervalles  pointillés 
t  transversalement  rugneux ,  le  sinème  très-élevé  vers  le  som- 
let ,  caréné ,  réfléchi.  Paris. 

Rhtncole  pointillé  {  Rhyncolus  pwnctalutus ,  Schoen.  )• 
iun  noir  bran,  un  peu  luisant,  glabre;  antennes  et  pieds 
l'un  roux  ferrugineux j  bec  très-court,  de*  la  laiigeur  de  la 
ête,  avec  une  impression  ;  prothofax  pointillé  serrÂ^  élytfes 
oédiocrfement  ponctuées-^triées,  les  intervalles  rugueux-ponc- 
aés.  France. 
Zent-quatorixème  genre.  EtiMTcrÈRB  (  Eumycients,  Schoen.  ). 

Antennes  assez  longues ,  un  peu  fortes;  fimicule  de  7  arti- 
cles :  le  i^'  allongé ,  un  peu  obconique ,  les  autres  courts,  nu 
;>ea  turbines >  progressivement  plus  épais;  massue  étroite ,  un 
peu  ovale, indtslinetemént articulée;  bec  allongé,  cylindrique, 
linéaire,  arqué,  un  peu  menu  ;  yeux  bas,  très-éloïgnés  du 
front,  déprimés,  se  touchant  presque  sous  la  tète;  prothorax 
oblong ,  Hronqué  à  la  base  et  au  sommet,  à  côtés  médiocre- 
tnent  élargis  et  arrondis;  écusson  petit,  ajrrondi,  un  peu 
élevé  ;  éljtres  allcftigées,  convexes,  un  peu  cylindriques  ;  py- 
gidium  ouvert,  un  peu  défléchi,  contigu  à  l'abdomen,  à  pein» 
saillant  hors  des  élytres  ;  pieds  assez  longs,  les  antérieurs  très- 
distants  à  là  base  ;  le  pénultième  article  des  tarses  plus  large, 

bilobé.  „  I 

EuMTCTÈBE  BiANC-ÉCAiLiEuX  (  Eiimyclerus  albosquamulatus, 
ScHOEN.  ).  Allongé  ;  brun ,  un  peu  luisant ,  parsemé  de  squa- 
raules  rai^s  et  blanchâtres  ;  bec  long ,  un  peu  mince ,  arqué  ; 
prothorax oblong,  finement  pointillé,  les  points  écartés ,  avçc 
une  ligne  étroite  et  lisse  sur  le  dos;  élytres  finement  ponctuées- 
striées,  les  intervalles  plans ,  à  points  écartés,  avec  des  im- 
pressions en  séries.  Anatolie. 

DIVISION  CINQUIÈME.  tES  DRYOPHTHORIDES; 

Antennes  cotartes  ;  funicule  de  4  articles;  bec  un  peu  déftechi; 

pygidium  couvert  par  les  élytres. 

Cent-quinzième  genre,  Drtophthore  [Dicyophlliorus,  Schoen.). 
Antennes  courtes,  tortes ,  insérées  devant  lé  milieu  du  bec; 
funicnie  de  4  articles  :  les.1-2  très-courts,  obconiqucs,  le  a«  un 
peu  plus  long,  les  3-4  transversaux <  tronqués  au  sommet, 
resserrés,  progressivement  plus  épais;  massue  assez  grande, 
ovale ,  presque  solide ,  spongieuse  au  sommet  ;  bec  assez  ^ong , 
êpau,  presque  cylindrique,  un  pe^  arqué;  yeux  latéraux, 


\ 
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ovales ,  déprimés,  petits  ;  prothorax  oblong,  tronqué  ao som- 
met ;  écussotf  non  visibhe;  élytres  allonçe'es,  métRocrâiient 
convexes  ;  jambes  avec^un  crochet  fort  au  sommet^  un pen  dé- 
fléchi; tarses  courts,  grêles,  de  5  articfes.  ' 

Drtophthore  LTMEXiLûN  [Dryophtkorus  fymexilon,  ScBOts). 
D'un  brun  de  poîi,  àpubescence  rarcet^rise;  antennes  et  pieds 
roussâtres  ;  bec  avec  une  légère  impression  à  la  base  ;  prelho- 
rax  presque  cylindrique,  profondëïneut  resserre  Ters  le  som- 
met, à  points  rudes  ;  ély  très  profondément  ponctuëes-striées 
les  intervalles  étroits,  élevés,  lisses.  France. 

Drtophthore  bitubebcolb  (  Z).  bituberculatusi^  ScflOEfl.}. 
Assez  large,  d'un  brun  foncé vautennes  et  pieds  roussâtres; 
ba^  du  bec  sans  impression  ;  prothora^t  proCondéiDeBt  pouc- 
tué,  légèreraeut  resserré  près  du  sommet;  élytres  nn  peu  atté- 
nuées au  sommet,  pqnctuées-striées,  les  intervalles  assez  larges, 
peu  élevés;  points  de  tout  Ijb  corps  remplis  duue  poussin 
grise.  «Californie. 
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Analyse  dtj$  genres. 

^    (  Antennes  Âe  rJîi  articles  distincts,  ou  Hioin'^ 2 

*  \  Antenjaes  de  onze  a^rtides ' l.,.     |0 

2  .(  Palpes  s'aniiocifsant  «  |a  p»iate,  coniques 3 

*  (  Palpes  ûliformes,  ou  plus  gros  à  l'extrémilé.......     5 

/  Palpes  courts  ;  antennes  de  liuit  on  sewf  a*  Ueles 

g   J      distincts;  corps  cylin<<rique G.  1er.  scotYTES. 

*  1  Palpes  Hssez  allongés  ;  antennes  de  deux  ou  de  dix' 

\    articles  ;  corps  déprimé ,  en  carré  long 4- 

/  Ajitenùes  de  deux  arti<.-îes,  dont  te  dernier  très- 

^   }     grand.............^..... G.  2e,  PACsscs. 

i  Antennes  de  dix  articles,  per.'bliées  «  leur  hase. 

^" • G.  3e.  CÊRAPTfiWI. 

g    (  Corps  étroit  et  allongé,  cylindrique  ou  linéaire...  6 

'  ^  Corpd  ovale  ou  arrondi,  déprimé....^ 9 

{  Antennes  en  massae  perCoUée,  ou  en  sole...* 7 

6.  <  Anterines  terminées  en  massue  solide ,  presque 

V     globuleuse. ; , G.  7e.  cérylo». 

i  Antennes  plus  longues  que  la  tête;  corps  dé~ 
primé  ou  cylindrique /.     ^ 
Antennes  guère  plus  longues  qiie  la  tête,  celle-ci 
presque  aussi  longue ,  que  le  prothorax  ;  corps 
^iaéûre : .., G.  6^.  «fiJUOZQMS. 

{  Corps  cj-Undrique  ;  pfoilioraz  globuleux  on  cubi- 

^'i  c3l"Ar""r • ••••  ^•^-  BOSTRicac. 

VLoiÇs  déprimé ,...  G.  5e.  psoA, 
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/.Corps  oT.ale G.  8e.  cis. 

9.  I  Cprpi  arrondi^  grotliorai  en  forme  de  bouclier, 

(     cachant  la  tète «...., 6.  9f.  CLTPtflSfRE. 

/  Corps  orale  o«  dûtHi|ejiK  ;  antennei  grosnissaat 

.^   I      insensiblement  vers  l'extrémité «.;*. H 

*^'  V  Gorps  étroift  ek  aUoafé;  extrémité  aeole  des  an^  * 

V^    tewaes  en  massue » li 

(^Qrpf  OTfjle;  anteottes  perfotiiea  oa  en  oasme 
il.  j      de  trois  h  quatre  articles ,...^....  G.  fOe.  ÙTCÉTOPBAGJt. 

\  Gqrps  presque  globuleux  oq  contractile..  G.  Ile.  AGATiiims. 

(  Bfassne  des'antennes  de  deux  articles 13 

^^'1  HaHoe  des  antennes  de  trôif  on  qoatre  articles..    14 

/  Antennes  de  la  longoenr  de  la  tête  et  da  pro- 

-  4     thorax;  nandibaleÂ  sftiMantes G.  t^e.  ltcte. 

13.  l  Antenne». poiiM  longwBs  qne  la  tête  et  le  pro- 

t     Uiora^;   mandibule»  çarbées  on  pep  décon- 

V     tertçs t.... G.  lie.  bitouk. 

^  Antennes  guère,  plus  longues  que  la  tête.  G.  15e.  colyd^E. 
^*'  \  Antennes  notablement  plus  longues  qne  la  tête.  '  15 

(  Handibo les  fortes  et  avancée» G.  12e.  TRogosite. 

*«>•  \  Mandibnles  petites 16 

(  Palpes  maxillaires  saillants...; G.  16e.  Héryx. 

*®'  j  Palpes  trës-coorts •  17 

S  Second  article  des  antennes  plos  grpnd  que  ie 
(roisièqouB;  tè(e  et  prothorax  pii^  étroit  que 
l'abdomen G.  17«.  LATRIDIE. 
Seoon'i  article  des  antenne^  k  pen  près  de  même 
grandeur  qne  les  antres;  tête  et  prothorax 
aussi  larges  que 4'abdomeo G.  18e.  stltaix. 

Caractères.  Tête  non  prolongée  en  trompe  ou  en  museau  ; 
tarses  simples,  a  articles  entiers  où  dobt  le  pénultième  seul  est 
quelquefois  élargi  en  cœur  ;  antennes  plus  grosses  vers  leur  ex* 
trémité  ,  ou  perfolîées  dès  leur  base. 

Les  laryes  de  ces  insectes  vivent  dans  le  Lois ,  et  font  assez 
souvent  un  très-grand  tort  aux  plantations  d'olivier,  ainsi 
qu'aux  forêts  de  pins  et  de  sapins. 

SECTION  PREMIÈRE. 
Antennes  n  ayant  jamais  plus  de  dix  articles  distincts. 

*  Palpes  coniques. 
Premier  genre.  Les  Scolytss  (  Scolytus  ). 

Palpes  très-petits  ',  antennes  de  huit  à  neuf  articles  distincts, 
les  derniers  eo  massue  coniqne  ou  à  tvois  feuillets  :  corps  cy- 
lindrique. 

Soovent  ces  insectes  ont  le  corps  coupé  obliquement  à  son 

entomologie f  tome  a«  as 
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extrémité  postérieare,  et  les  élytres  ont  de  petites  dents  et  Jes 

aspérités  à  cette  partie  de  la  troncature. 

Premier  sous-genre.  Les  Scolytes.  Antennes  en  massue  soUr. 

•SgolTTB  destructeur  (  Scolytus  destrùdor^  Latr..  ByleàuÊS 
scolytus,  Fab.  ).  Noirâtre  V  glabre;  élyM%s  brunes,  tronqum 
et  striées;  tête  couverte  de  poils  gris-cendrés  abdomen  rétu. 
Paris. 

ScoLTTE  PTOMÉ  (S.pygm<Bus,LAJKMylesinu$pygmœus,'FàM.). 
Très-noir  et  luisant  ;  abdomeli  rétus;  élytres  brunes,  entières. 
Paris. 

ScoLYTE  MiCROGRiKPRE  (  S,  mycrographuSf  Latr.  Bosirickus 
mycrographuSf  Fab.  ).  Cylindrique  ;  dessous  ferrugineux  ;  des- 
sus testacé  ;  prothorax  raboteux  en  devant ,  lisse  à  sa  partie 
postérieure-,  élytres  entières ypointiUées,  presque  lisses,  ve- 
lues à  l'extrémité.  Paris. 

ScoLYTE  chalcographe  (S.  chalcograf^tu$ ,  Latr.  Bosùichus 
ehalcographus,FAh'.).  Noir;  élytres  rousses,  presque  lisses, 
un  peu  tronquées ,  ^yant  trois  denticnles  à  l'extréimtè.  Au- 
triche. 

ScoLYTE  TYPOGRAPHE  {S.  typogrophus^  Latr.  Bostrhhus  ty 
pograplius^  Fab.).  Testacé,  velu  ;.  élytres  striées ,  tronquées  et 
dentées  à  Textrémité.  Allemagne. 

ScoLYTE  MGNiPERDE  [S.  Ugniperda,  Latr.  Hylesinus  Hgni' 
perda ,  Fab.).  Brun  noirâtre^  velu  ;  élytres  à  stries  ponctuées, 
ayant  quelques  rides;  les  quatre  jambes  postérieures  dentelées. 
France. 

ScoLYTB  piniperde)  S,  pinipejrdu,  Latr.  Hylesinus  piniper" 
da^  Fab.  ).  Noir  ;  un  peu  velu  ;  tarses  rouX;  élytres  à  stries 
crénelées.  Allemagne» 

ScoLYTE  PUBESCENT  (  5.  pubescens,  Latr.  Hylesinus  pubeS' 
cens,  Fab.).  D'un  brun  noirâtre,  pubescent;  antennes  et 
pattes  jaunâtres  ;  front  velu.  Paris. 

ScoLYTE  siX'DBnté  (S.  sex-dentatus ,  Latr.).  Gylîndriqne; 
testacé  ;  couvert  d'un  léger  duvet  ;  élytres  un  peu  tnmquées  , 
ayant  six  dents  peu  apparentes  à  l'extrémité.  Paris. 

ScOLYTE  RÈTDs  (  S»  retusus ,  Latr.).  Brun  ;  légèrement  ¥eln; 
élytres  lisses  et  un  peu  tronquées.  Paris. 

ScoLYTE  BiDEKTé.(  .S.  6ùie}i5,  Latr.  BosUichus  bidens,  Fab.). 
Brun  foncé;  élytres  tronquées,  ayant  une  dent  près  de  Ja  su- 
ture. Paris. 

Sçolyte  grenelé  (  S.  crenatus,  Latr.  Hylesinus  rrematais, 
Fab.  ).  Noir  ;  antennes  et  pattes  d'un  brun  obscur;  élytcw  de 
la  même  couleur,  à  stries  crénelées.  Paris. 
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ScOLTTB  VARIÉ  {  Scolyttis  tmrius  ^  Latr.  Hyleiinus  varius^ 
Fab.  ).  Noirâtre;  élytres  d'un  brun  fauve  varié  de  cendré, 
striées.  Paris. 

ScoLTtE  ENFONCÉ  (5.  impressus ,  Latr.).  Ovale;  noirâtre; 
une  latge  impression  sur  le  front;  élytres  entières,  couvertes 
d'un  duvet  soyeux  et  cendré  ,  à  stries  ponctuées.  Paris. 

Sgolytb  monographe  (  S.'  monographus ,  Latr.  Bostrichus 
monpgraphus ,  Fab.  ).  D'un  bmn  testacé  ;  élytres  lisses,  un  peu 
tronquées  à  l'extréinité ,  ayant  chacune  trois  petites  dents , 
dont  denz  à  Textrëmité  de  \s  suture  «  et  la  troisième  au  bord 
extérieur.  Paris. 

SoOLTTE  oifÈiPERpc  (  5.  oleiperdày  Latr.  Hylesinus  oleiper^a, 
Fab.  ).  Brun  et  velu;  élytres  d*un  gris  testacé ,  striées  ;  pattes 
faaves.,  Bfidi 'de  la  France. 

SooLTTB  DBS  DATES  (  S,  dodylipcrda,  JjklK.  Bostrichus  dacty- 
liperda,  Fab.  ).  Velu;  ély^tres  entières,  testacées;  jambes  an- 
térieures dentées.  Paris. 

ScxxLYTB  NAtN  (  5.  pusiltus,  Latr. ').  Ovalc-obloug  ;  brun  ; 
vêla;  élyto«8  ponctuées,  entités.  Paris. 

SoOLYjE  DU  FRENE  {S.  /nxini,  Latr.  Hylesinus  fraxint, 
Fab*).  Gris;  deux  ligues  noires^  confluentes  antérieurement., 
sur  le  prothorax  ;  des  taches  noires ,  comme  réticulées ,  sur  les 
élytres.  Paris. 

ScoLTTiB  DU 'mélèze  {S.  laricis,  Latr.-  Bostrichus  laricis, 
Fab.  ).  Bmn;  élytres  tronquées,  ayant  chacune  quatre  petites 
dents;  pattes  roussâtresi  Allemagne. 

ScoLTTE  DU  SAPIN  [S.  abietînus,  Latr.  Hylesinus  abietinus  , 
Fab.  }.  Noir;  élytres  brunes  et  courtes.  AUemagne.  ' 

Sgolyts  poltoraphb  {S,  polygraphuSf  Latr.  Bostrichus po' 
ly^raphustVxB,  ).  Noirâtre;  prothorax  rétréci  en  devant  ;  an- 
tennes et  pattes  jaunâtres  ;  élytres  d*un  brun  verdâtre ,  vague- 
ment ponctuées.  Suède. 

ScoLTTE  RUBANÉ  {S.  vittatus,  Latr.  Hylesinus  guttatus,  Fab.). 
Brun;  un  peu  velu;  une  bande  courte  et  cendrée  sur  chaque 
élytre.  Allemagne. 

ScoLTTE  VELU  {S»villosuSt  Latr.  Hylesinus  villosus,  Fab.  ). 
Brun  ,  velu;  élytres  striées  par  des  lignes  de  points  alterna- 
tivement plus  enfoncées  ;  pattes  d'un  brun  clair.  Allemagne. 

ScoLTTE  RACCOURCI  (  S.  btevis,  Latr.  ).  Noirâtre;  prothorax 
mguenx»  bmn;  élytres  d'un  fcrrua  ferrugineux  ,  à  stries  légè- 
res et  ponctuées  ;  antennes  et  pattes  rousses.  Allemagne. 

ScoLXTB  DENTELE  (S.  sérrotus,  Latr.).  Brun;  prothorax 


aS6  LES  cciLéoi^kiii^.  bthkn  ▼. 

ferrugineux,  rade  antèriéUfemeni;  é)ytré«  Uttés  et  Itriécs.  Al- 

lemagne. 

ScoLTTE  MiBluscCLB  (  Scofytus  mimmus,  Latr.  ^ylesims 
minimus,  Fab.  ].  Cendré;  étytres  anpeii  plus  obscures. ({oe le 
reste  du  corps,  lisses  et  entières.  Saxe. 

ScoLYTE  TESTAcé  (5.  testaceus^  Latb^  Bytesinits  tesiaciMi  ^ 
Fab.  ).  Testacé  ;  glabre  *,  élytres  lissés ,  de  la  longueur  de  lab- 
domen.  Allemagne. 

ScoLTTE  pATTES-iADNES  (  S.JÏavipei,  LATR.j.îSfoir  ;  Telu;  pro- 
thorax cylindrique ,  caréhé  en  dessus;  élytres t>runes,  striées; 
jambes  et  antennes  fauves.  An  triche. 

ScoLYtB  TETE-NÔmÈ  {S-  melanocepfuttus ,  tiAtR.  tiytesinus 
fhelanocephalus y  Fab.  ).  bris  ;  velu;  iêbs  noire  ;  jambes  jao- 
nâtres.  Danemarck. 

ScoLYTÉ  THORAti<itrè  (  ^.  thoracîcus,  îiAfâ.  ).  ffoîrâtre  x  pro- 
thorax globuleux ,  rugiieùx  en  devant,  dnn  nôîr  foncé;  an- 
tennes et  pattes  fauves  ;. élytres  entières,  â  stries  ponctuées  et 
brunes.  Allemagne. 

Deuxième  soèis-|fenret  Les  Plmyrès.  ànittmeè  tnmaêiàé 
àoUde;  tanes  lonys^  à  arlielttt  éimphs. 

PllTYPB  CYLINi)RlQtfe  (  PbitypUS  trUtidribùl^  ;  Lréll.  BOstH- 
chus cylindricus,  Fab.).  Cylindrique;  noirâtre;  |niites  eom- 
priiiiéesét  fauves;  élyt(«s striées , veluéé ;  nû  peU  tfotit^es, 
dentées  &  reitréniité.  Allemagne.  Franèe.- 

Troisième  sous-^eare.  Les  PAloiotribis.  Antennes  ayant  itur 

massue  eti  éventail. 

PHLOidTRiliE  DB  l'ôuvIBR  (  Phlototnbut  ofeie,  Lavr.  flffasi- 
nus  ohœ*).  Gris  cendré  ;  velu  ;  antennes  figiiiveii  patte»  bmoes. 
France  piéridlonale. 

Deuxième  genre.  Les  pAUSsnd  (  Pàuésui). 

Ils  diffèrent  des  Scolyies  pat*  leurs  palpes  assez  allongés,  feurs 
antennes  de  deux  articles,  dont  le  dernier  très-graud  ;  leur 
corps  est  déprimé,  en  carré-long. 

On  ignore  leà  mœurs  de  ces  insectes  exotiques  ;  mais  on 
pense  qu'ils  doivent  vivre  dans  le  bois  comme  les  {Précédents. 

Paossus  LiNéé  (Pau55U£ /mea(us,LATR. }.  firiin;  une  ligne 
noire  sur  chaque  élytre.  Un  Cap. 

Paussds  MicROcépHALB  (  P.  microcephalûs ,  Latr.  J.  Bran  ; 
massue  des  antennes  très-gtande  e(  irrégaÙèrement  dentée. 
Afrique. 
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Troisième  genre,  hsa  CsRAPTèRES  {Cerapterus). 

Us  ont  tons  les  caiaetères  des  Pausstis;  maïs  leurs  antennes 
sont  de  dix  articles  et  perfoUées  dès  la  base. 

GÉRAfTÈEB  FiATicoaME  {Cerapterus  fiavicomis).  Noir;  les 
deux  premiers  articles  des  antennes  ronssâtres,  les  autres  noirs; 
ély très  d'un  bleu  brillant.  Java. 

«  •  Palpes  fiUformtif  ou  plus  gros  à  ^extrémité. 

Quatrihne  genre.  Les  Bûstriches  (  Bostrichus  }. 

Antennes  en  massue  de  trois  articles,  perfbliées  on  ep  scie, 
plus  longues  ane  la  tête  ;  coirps  cylindrique ,  étroit  et  allongé  ; 
profhorax  globuleux  ou  cubtcrue. 

Leurs  larves  vivent  dans  le  bois,  et  c*est  aussi  là  qu'on  ren- 
contre Tinsecte  parfait. 

Bosniens  capucin  {Bostrichus  capuànus^  Latr.  jipate  ca^ 
pucina ,  Fab.  ).  Long.  1 1  miUim.  (  5  lignes)  ;  noir  ;  protho- 
rax  bossu  y  ayant  des  points  élevés  ;  al>aomen  et  ély  très  d'un 
fauve  rouge.  Paris. 

BosrraicBEBN  deuil  (  B.  Utctuosus^  Latr.  ).  Noir;  prothorax 
bossu,  couvert  de  points  élevés;  ély  très  raboteuses,  entières. 
France  méridionale. 

BosTRicHE MÛRIQUB  [B,  muricatus,  Latr.  Sînodendron  mw 
ficatum,  Fab.  ).  Noir;  prothorax  bossu ,  muriqué  en  dev&nt  ; 
élytres bnmes ,  tronquées  et  à  six  dents  à  lextrémité.  Midi 
de  la  France. 

BosTRicBE  BIMACULB  (  B.  bimoculatus,  Latr.  Apate  bimacu- 
lata^  Fab.}.  Noir;  prothorax  rugueux,  renflé,  ayant  de  chaque 
côté  une  tache  blanche  ponctuée  de  noir;  ély  très  tronquées  à 
l'extrémité ,  ayant  chacune  une  dent  courte  et  arquée.  Midi 
de  la  France. 

BosTRicHB  lAvii  (  B.  tineatus ,  Latr.  ).  Noir;  pattes  et  an- 
tennes fauves  ;  élytres  entières ,  testacées ,-  ayant  leur  bord 
extérieur  noirâtre,  ainsi  qu'une  ligne  longitudinale  sur  le  dis- 
que. Nord  de  l'Europe. 

BosmiCHE  RUFipÈDE  (  B.  rv/ipes ,  Xatr.  ).  Brun  ;  pattes  rous- 
sâtres  ;  prothorax  noir ,  chagriné  en  devant;  .élytries  striées , 
déprimées ,  non  .tronquées.  Paris. 

BosTRiCHE  TRONQUÉ  (  B.  retusus,  Latr.  ).  Brun;  antennes 
fauves;  élytres  pointUIées,  tronquées,  sans  épines.  Paril. 

BosTBiCHB  BORDÉ  (  B.  UmbatuSf  Latr.  Apaie  Umbaia ,  Fab.  ).. 
Noir;  antennes  fauves;  élytres  lisses,  jaunâtres,  un  peu  striées, 
à  bord  extérieur  et  suture  noirs;  Nord  de  TEurope. 


Bostrich£  six>denté  [Bostrithus  sex-^niaius^  Livil.).  Noi- 
râtre; àtiténnès  liaves;  |)ràtfaura^  ^Iblnileiii;  élytHs  fvn 
bruu  clair,  ponctuées,  â  iix  petites  detittf.  Ptahace  niêri<lldfiftte. 

BoSTRicHB  siPiui  (  B.  sinuûtus,  Latr.  Apate^ihuaid  ,  tA). 
Noir;  pt«thoni<  muriquê^  é\i[ité9  thnitjuées  et  sltiiiééii  irét- 
trémité.  Paris. 

CttujUièmè  genre,  XM  Pâ6A  (  Pkoa  ). 

lU  ne  diffèieolt  ét&Bostrithti  que  pSiiXà  fèti&t  ild|)i^lliiée  de 
leat  corps. 

PsoA  JïB  YiBifNé  (  Psoa  Fiénnensii,  Fitf.  ).  tf  mi  bron«é  feu* 
ce;  élytres  loneaes,  plus  ou  moins  taa^éàtt^f  ^neiqaefois 
d'un  roage  vif.  Italie. 

PsoA  AMÊaicAiN  (  P.  Jmericana,  Fab*  );  Entièrement  tfOir. 
Amende.  -^  Get  inseete  appartJent-il  réellemeiit  à  n  §eûtt  ? 

^xiènie  genre.  Les  Némozomes  (  Hemozoma  ). 

Antennes  en  massue  perfoliée,  guère  plus  longues  qae  la 
tête  :  celle-ci  presque  aussi  longue  qoe  le  protKorax  \  oorps 
linéaire. 

Nêmozome  allonge  (  Nemozoma  eUmgtUq  )  Late.  ).  D*an 
noir  brillant;  pattes  et  adtennes  ronssea,  ainsi  qu'une  Iwide 
à  la  base  des  élytres  et  deux  tachea  à  reztrèmité.  JParls.  . 

SepHèrite  genre,  ixi  CéartdNS  (  Cbijlori  ). 

Antennes  terminées  en  massue  solide  ^  presque  gTobnlense; 
corps  allotigé,  aplati,  presque  de  la  même  largeut  partout. 

Comme  lès  précédents ,  ces  insectes  vivent  dans  les  bois  et 
sotis  lei  écorces  d'arbres. 

CéftTLOX  ATTÉNUÉ  (  Cerytoh  aitenuatiti,  LaIH.  ).  Mince;  cy- 
lindrique; marron;  yeinx  noirs;  élytres  un  peu  obscures  à 
l'extrémité..  Paris. 

CÉRYLON  DÉPRIMÉ  (  Ô.  dcpressiiS ,  LÂtR.  Lyctiks  depressus  y 
¥ki.  ).  D'un  btùn  ferrugineux  ^  protberax  plan,  oblong,  fine- 
ment ponctué  ;  élytres  déprimées ,  à  stries  pointitlées.  Aile- 


magne 


GÉRTLON  BRlLLAltf  (  Ci  nitidultiS ^  LatIî.  tyctits  nitiétlus  y 
Fab.  ).  Noir;  glabre;  brillant  ;  tête  et  base  des  antennes  fer- 
rugineuse ,  aiusi  que  les  pattes.  Allemagne. 

CÉRYLON  picipÈDE  (  C.  picîpeSy  Lata.  Lyctus  potitus ,  Fab.). 
D*an  noir  luisant  ;  pattes  et  antennes  d'un  l>run(  ferrugineux  ; 
prothorax  ponctué  ,  plan  ;  de  légères  strier  poîntillêeB  sar  les 
élytres.  France. 
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GÉRTLON  DU  NOTsâ  [Cerybn  juglaneUs,  Latr.  lyctus  ju^ 
ff  tandis ,  Fab.  ).  D'an  bran  obscar  ^  liéri$sé  de  |k»îIs  très-courts  ; 
élytres  à  .strî^  crénelées;  antennes  et  pattes  d'un  brun  testacé. 
France»  septentrionale.  .  ,  • 

Gertlon  tarière  (  C.  terebranSf  hAjtk.  I^cttts  terebrans  ^ 
Fab.  ) .  D'un  brun  ferrugineux ,  sans  taches  ;  prothorax  poinr 
tillé',  très-rebordé  ;  éjytres  à  stries,  crénelées.  Paris. 

CÉRTLON  BiMACULÉ  (  C.  bipustulatus ,  Latr.  Lyctus  bipunC' 
tatus,  Fab.  }.'Noir  ;  glabre  ;  pattes  et  antennes  roussâtres  *«  ély- 
tres ayant  cfiacuiie  an  point  ferrugineux  près  de  leur  extré- 
mité.. Saxe. 

CÉRTLON  À  PEUX  FOSSETTES  (  C.  bifoveatus,  Latr.  ].  Noir  ; 
hérissé  de  poils  très-courts;  prothorax  allongé,  plus  étroit 
que  les  élytres,  ayant  deux  fosisettes  à  sa  partie  postérieure. 
Suède, 

GÉRTLOif  EaoAMfc^  (  C  histerokhsy  Lats.  Lyeius  bisieroides  ^ 
Fab.  ).  I>!an  noir  brillant  et  glabre  ;  prothorax  non  rebordé , 
profondément  ponctué  ;  pattes  et  antennes  marron.  Paris. 

CÈRTtdN  LUISANT  (  C.  nitidus,  Latr.  Lyctus  nitidus,  Fab.). 
D'un  ihoîr  luisant,  glabre  ;  antenne»  et  pattes  d'un  bran  fer- 
rugÎDenx  ;  élytres  lisses.  France. 

CéitTLoN  RËâSERÎtiS  (  C.  tontractas,  Latr.  }.  Fertuginenx  ; 
tête  f>ointillée ,  ainsi  qbk  lé  prothorax ,  qni  est  rebordé  ;  des 
stries  potntillées  sur  les  étytres.  Pariis. 

Huitième  genre.  Les  Cls  (  Cis  \, 

Ofxps  otate  ou  arrondi ,  dépririié  ;  palpes  mainiàires  beaa- 
cotip  phis  grahdi  que  -les  Jabiaax ,  plus  gros  à  ienr  extrémité  ; 
antennes  en  massne  feuilletée  ;  mâles  ayant  sottfent  sar  la  tête 
deux  petites  éininences. 

Ces  insectes  vivent  dans  les  bolets  et  agalrics  qtti  croissent 
sur  lés  arbres. 

Gis  DU  bolet  (  Lis  boleti,  Latr.  Anobium  boteti^  Fab.  ). 
Brun;  irrégulièrement  ponctué  sur  les  élytres;  pattes  testa- 
cées.  Paris. 

Cis  NAIN  (  C.  minutuSf  Latr.  Hylesinus  minutas,  Fab.  ). 
Noir  ;  glabre  et  sans  taches.  Paris. 

Neuvième  .^enre.  LkS  CLfTitMTMS  {Cfypeaster). 

Mêmes  caractères,  mais  corps  orbiculaire,  très-plat;  têi^ 
cachée  sous  un  prothoritx  en  démi-cercle. 
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SECTION  DEUXIÈME. 
Antennes  de  onze  articles  distincts. 
Dixième  ^enre.  Les  MYCÈroPitAOÈs  (  Mycetophagùs), 

Corp&  ovale;  antennes  insensiblement  plos^  grosses  et  per- 
foliées,  quelquefois  terminées  ett  ^àssue  de  trois  à  quatre  u- 
ticles. 

Ces  insectes  vivent,  en  état  parfait  et  de  larve  »  dans  ks 
cliampignons. 

Mt'cbtophage  (^uadRIMACULÉ  (  Mycetophagus  qttadrinuwu" 
iatus,  Latr<  ).  D'on  brun  ferrugineux  ;  prothorax  noir,  ainsi 
que  les  élytres,  qui  ont  des  stries  ponctuées  et  diacime  deux 
taches  rouges.  Paris. 

Mtceto PEAGE  lunaire- (M  lunaïiSy  Fab.).  Boox;  élytres 
noires,  légèrement  striées,  portant  chacune  une  limale  et  on 
point  roux.  Paris. 

Mtcbtophagb  A  PLUSIEURS  POINTS  (M*.  multipuncUxtus,  Latb.). 
D  un  brun  terrogineuz  ;  élytres  fauves ,  un  peu  striées .  ayant 
de  nombreuses  .taches  brunes.  Paris.   - 

Mycétophage  FULVicoLLB  { Mé  fulmcoUis ,  Latr.).  Noir;  on 
peu  velu  ;  pattes  et  protborax  roux ,  ainsi  que  deux  taches  sur 
les  élytres  et  leur  bord  extérieur.  Paris. 

.  MrcÉTOPHAGE  LISSE  (M.  qlabratus,  Lajr.).  Noir  en  dessus  ; 
élytres  lisses,  rousses  à, la  base  et  à  l'extrémité.  Allemagne. 

Mycétophage  derImbstoïde  (Af.  dermestoideSf  Latr.).  Brun; 
abdomen  et  pattes  test^cés.  Allemagne.  — 

Mycétophage  atome  (Af.  atomarius,  Latr.).  Noir;  profon- 
dément ponctué  sur  le  prothorax  et  les  élytres  :  celles-ci  ayant 
une  tache  fauve  près  de  la  base,  une  bande  sinuée  près  de 
l'extrémité,  un  point  derrière  cette  bande,  et  cinq  autres  poiou 
sur  le  disqqe  de  chacune.  Autriche. 

Mycétophage  dix-points  (M.  decem^punctatus^  Latr.}. 
Noir;  pattes  et  le  dernier  article  des  antennes,  roux;  doq 
points  de  cette  coolenr  sur  les  élytres.  Russie. 

Mycétophage  SI  NUE  (A/,  smuafuj,  Latr.].  Noir,  deux  bandes 
rousses,  en  croissant,' sur  les  élytres ,  et  un  point  de  la  mém« 
couleur  près  de  Textréinité  de  ces  dernières.  Autriche. 

Mycétophage  testaçé  {^M,  testaceut,  Latr.).  Testaçé  ;  sans 
taches.  Allemagne. 

Mycétophage  mètaluquR  {M,  meialUcus^  Latji.).  Bronzé  ; 
pattes  ferrugineuses.  Saxe. 

Mygetophacs  CHATAIN  (Af,  costaneusi  Latr.}-  ^oir;  pattes 
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et  antenneâ  mafton,  ainsi  ^ue  lés  ëlytres  qiii  sont  un  peu 
plus  fôiicées  près  àt  letir  botd  eiteriie,  et  èliargées  de  légères 
stries  pointillées.  Aliemag[tie. 

MtcÈtophage  nigrico'rne  \j^ycetophagusmgricornîs,Xjk'tïi,), 
Roux  ;  antennes  noires.  Saxe. 

MtcéroniAGB  iTrun  (Jif.  ^tccï«,LAfR.).  Bmn  foAcé;  élytres 
ayant  et  légères  striée  poiniinéës,  tine  tdcbe  près  de  lear  base, 
tiiiè  bandé  et  âti  point  à  rextremîté ,  ferrugineux.  Allemagne. 

Onzième  genre.  Le»  Agathidie^  (Jgathidium), 

Elles  se  distingaent  des  précédents  par  la  figure  presque  glo- 
buleuse et  contractile  de  leur  corps. 

Si  Ton  n'dvait  la  cdnformité  des  tarses  en  consîdêraUon ,  ces 
insectes  seraient  placés  d'une  manière  beaucoup  plus  naturelle 
clans  la  dernière  famille  des  Tetra  mères,  a  côté  des  Phalacres. 

AgAt^IIÏTe  GhQtOt.'k\iSE{Aqalhidiumgtobus^\\AAG.  Èphœridiutn 
glûhas ,  FAà.).  Corps  globuleux  ;  tête  noire,  Inisaiite;  antennes 
brunes;  prothorax  d'un  roux  obscur,  luisant,  sans  taché; 
élytres  fisses,  noires  et  Iqisantès;  pattes  brunes.  Paris. 

Agathidië  SEMiLun be  .  (  ^.  semilunum,  Ïllig.  Sphcendiùm 
semilunumy  Fab.).  Noir;  abdomen  et  pieds  roussâtres.  Paris. 

Agathidië  NifenlPÈNNE  {J,  nigripennei  Illig..  Sphœridium 
nigripennêy  Fâb.).  Tête  et  ptothorax  roussâtres,  lùisaùts ,  saris 
taches;  antennes  brunes ,  rousses  à  la  base,  ainsi  que  le  corps 
et  les  pattes;  élytres  trèâ-gldbres ,  noirâtres,  luisantes.  Alle- 
mag^né. 

Ùouiième  genre.  Les  TrogoSites  (  Tro^osita). 

Corps  étroit  et  allonge;  antennes  notablement  pltis  longues 
que  la  tête,  ayant 'rettrémîtê  seule  en  massue  composée  de 
trois  à  epiàtre  articles  un  peu  saillants  fin  côté  liîfehie  ;  màri-^ 
dî baies  fortes  et  saillantes;  mâchoires  telrmitiéé^  par  un  seul 
Idbe. 

l>a  larTé  d't^ne  eipéce  de  ce  genre  fait  bèàttcôd])  de  foàl  au 
blé  qui  est  dans  les  greniers;  elle  est  éônbtic  soiis  \ë  nom  de 
cadelie.  ; 

TROGOSnz  ^Ltv  (Trogàsita  càèruied,  L'Àii,).  D'ûti  hoit 
bletiâtrÇL  et  Itiisant^  avec  utié  ligne  ènfônééè  svti  la  fête.  Pto* 
Tëtice.  Il  attaqfie  le  pain. 

TftocsosiTB  MAiTÂitAÂiQtTE  (  T.  Màùritâhitâ  ,  LAtR.  t.  ca- 
raboides ,  Fab.  ).  Dessus  noirâtre  ;  dessous  brun  ;  l>rothoraX 
Ufi  peu  èordifonfle.  tebbrdé  ;  élytres  dvëè  dés  striefe  lisses. 
Paris.  Il  attaque  le  blé. 
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Treixième  genre.  Les  Ltctes  [Lycius), 

Corpi  comme  les  précédents  ;  anteiiaes  de  la  longueur  de  la 
tête  et  du  prothomx,  tenninées  par  une  massue  de  deux  arti- 
cles seulement;  mandibules  saillautes. 

Les  Lyctes  vivent  dans  les  bois. 

Ltctb  OBtOHO  {Lyctus  canfUiculatui ^  Fab.  I^etus  O6I01191K, 
Latr.).  D'un  brun  noirâtre  on  testaeé  »  un  peu  velu  ;  un  edon- 
cementan  miliea  du  pro thorax;  élytres  souvent  plus  ciaim 
que  la  tète  et  le  pro'thoraz ,  ayant  des  stries  ponctuées.  Paris. 

Quatorzième  genre.  Les  Bitomes  [Bitoma). 

Corps  comme  les  précédents ,  mais  antennes  beaucoup  plas 
courtes  I  aussi  en  massue  formée  de  deux  articles  ;  maudibnles 
cachées  ou  peu  découvertes. 

On  trouve  ces  insectes  sons  lés  écorces  dé  vienx  bois. 

BiTOMEcaÉNBLB^JSifoma  crenata^  Latr.).  Noir  ;  prothomx 
raboteux ,  avec  quatre  lignes  élevées  ;  des  stiies  crénelées  et 
deux  taches  rooges  sur  les  élytres.  Paris. 

BiTOMB  RI7PIPENNE  [B.  rufipentiiSf  La'TO.  Lyctus  n^pennis, 
Fab.).  Il  diffère  du  précédent  par  ses  élytres  entièrement  fiiu- 
ves.  Allemagne. 

B1TOME  RUFicoRNB  (j9.  ruficomist  Latr.).  Noir;  protfaorax 
sillonné  ;  antennes  et  pattes  d'un  brun  ferrugineux ,  ainsi  que 
la  moitié  des  élytres.  Italie. 

B1TOME  RU6IC0LLE  (B.  rugicolUsy  Latr.).  D'un  brun  obscur; 
quatre  lignes  longitudinales  élevée»  sur  le  protfaorax,  ainsi  que 
sur  les  élytres,  qui  ont  en  outre  des  stries  ponctuées.  Paris. 

Quinztème  genre.  Les  Goltoies  [ColycUum), 

.  Corps  étroit  et  allongé;  antennes  guère  plus  longues  que  la 
tête»  en  massue  perfoliée  et  de  trois  articles;  mandibules  non 
saillantes  et  tête  non  allongée. 

Coltdib  sillonnée  (Colydium  sulcatum,  Latr.).  Testacée, 
à  tête  un  peu  plus  obscure;  prothorax  plan,  sillouné;  élytres 
avec  de  légères  stries.  Paris. 

Coltdib  filipormb  (  C,  filiforme  y  Latr.).  Noire  ;  élytres  sil- 
lonnées ;  pattes  fauves,  à  la  base.  SaxCé 

C0LTDIE  allongée  (C.  elongalum,  Latr.).  Noire;  prothorax 
stllonné;  patte»  et  antennes  ronssâtrès;  quatie  lignes  élevées 
sur  chaque  élytre  et  une  double  rangée  de  points  entre  les 
lignes.  Paris. 

CoLToiE  tête -ROUSSE  (C.  erythtocephalum,  Latr.).  Moire; 
tête ,  base  des  élytres  et  pattes,  rousses.  Hongrie 
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Seizième  genre.  Les  MÉryx  {Meryx), 

Semblables  aax  précédents,  mais  palpes  maxfllaires  saillants 
et  maodi  baies  petites. 

L.es  aùtennes  sont  formées  d'articles  cylindrieo-coniqaes,  et 
grossissent  însiEinsiblemeDt  ;  les  palpes  maxillaires  sont  terminés 
par  un  article  un  peu  plus  gros  et  tronqaé. 

MÉRTX  RUG0EUX  {Metyx  rugosa,  Latk.),  T^ng.  environ  8 
tnillim.  (3  i;a  lignes);  bmn;  un  sillon  longitudinal  sur  le 
proCfaorax;  élytres  fortement  ponctuées,  rogoeoses.  Inde. 

DiX'septième  genre.  Les  Latridibs.  [Latridius). 

Corps  allongé;  mandibules  petites;  palpes  très^courts,  an- 
tennes à  second  article  plus  grand  que  le  troùièma,  cdot-ci 
et  les  suivants  beaucoup  plus  menus  et  cylindriques  ,  jusqu'à 
la  massue,  qui  est  formée  des  trois  derniers  ;  tête  et  prothorax 
plus  étroits  que  l'abdomen.^ 

LiATRiDiE  ENFONCÉE  [Latiidius  impressuSf  LatR<)*  Brune; 
prothorax  arrondi ,  avec  un  enfoncement  à  sa  partie  supé- 
rieure; élytres  pointillées  et  pubescentes.  Paris. 

I^ATRioiE  MAINE  (L.  mmufu5 ,Latr.).  Noire;  prothorax  re- 
bordé postérieurement;  pattes  et  antennes  fauves;  élytres 
striées.  t*aris. 

LiATRiDiE  TRANSVERSALE  (L.  franfversus,  Latr.).  Tcstacéc; 
élytres  plus  pâles  et  striées;  prothorax  rebordé,  ayant  der- 
rière un  enfoncement  transversal.  Paris 

DiX'huUième  genre.  LesSylvairs  {Sylvanus)» 

Ils  ont  aussi  le  corps  étroit  et  allongé ,  les  mandibules  peti- 
tes ,  et  les  palpes  fqrt  courts  ;  mais  leurs  antennes ,  terminées 
en  massue  de  trois  articles ,  ont  leur  second  article  et  les  soi* 
vants  f  jusqu'à  la  massue ,  presque  égaux  et  ep  fontae  de  cône. 
La  laiigfnr  de  leur  corps  est  égale.  Leur  tête  est  triangulaire. 

SYI.TA1N  UNIOENTÉ  {Sylvanus  umdentalHs,  Latr.  Dermestes 
urûdentaïus^  Far.).  Testacé,  sans  taches;  une  dent  avandée  de 
chaque  côté  du  prothorax;  élytres  fortement  pointillées.  Paris. 

FAjfitLB  21.  LES  PLATYSOMES, 

Analjft^  de$  genres. 

(  Labre  avancé  entre  les  iqandiboles;  tarses  très^    > 

i.  \      courts 9 

^ Labre  très-petit;  tarses  Allongés G.  3*.  parandre. 

/  Antennes  moniliformes,  plus  courtes  que  le  corps. 

\ G.    i".  CCCDJB. 

'*  i  Antennes  à  articles  cylindriques ,  très-longues. 

I    ,, „ ; G,  ae.  vUioTE 


3C4  LES  COLBOPTÈRBS.   ÔRDRB  V. 

Cahacteres.  Tête  non  prolongée  en  trompe  on  en  masean; 
tarses  simples,  à  articles  entiers;  antennes  de  la  même  gros- 
seur on  plu«  grêles  k  rextréjoiité;  corps  déprimé,  allongé. 

Ces  insectes  ont  Itfs  mêmes  habitudes  que  les  précédeati; 
cQiiime.«uz  ils  habitent  sotts  les  écorces  d'arbre. 

Premier  genre.  Les  Gdcujes  iCucujus). 

tahre  avancé  entre  les  mandibules;  tarses  très-courts  ;  an- 
tennes presque  moniliformes,  plus  courtes  que  le  corps. 

Cdcuje  bi maculé  {Cucujus  bimaculatus ,  hàTti.  Ç.  monHis, 
Fab.).  Testacé  ;  milieu  du  prothoraK  noir;  une  taché  oblon- 
gue,  testacée,  sur  chacune  des  élytres ,  qui  sont  noires.  Paris. 

CucniB  népRiMB  (C.  depressus,  Latr.).  Rouge;  dessous  du 
corps  et  pattes  noirs;  prothoraz  sillonné,  dentelé  sur  les 
bords.  Autriche. 

CocujB  pERMBSréÏDB  (C.  dermestoides ,  Latr.).  Bran  ;  pro- 
thorax sillonné;  ély très  lisses  et  testacées.  Allemagne. 

CucuJE  UNiFASoiÈ  (C.  untfasciatus,  Latr.).  Très-petit  ;  fauve; 
ëlytres  plus  pâles ,  faiblement  striées  ,  ayant ,  dans  leur  mi- 
lieu, une  tache  grande,  noire,  n'atteignant  pas  les  bords; 
yeux  noirs;  prothorax  presque  carré,  mutique,  avec  une  Ugne 
imprimée  de  chaque  c6té.  Paris. 

CucujE  NOIRATRE  (C.  piceus,  Latr.).  D'uu  bruu Doîr ,  sans 
taches;  prothorax  lisse  ;  ély  très  striées.  Paris. 

GucDJE  atre  (  C.atery  Latr. )  D'un  noir  luisant;  protho- 
rax  lisse ,  un  peu  cordifoitne;  des  stries  crénelées  sur  les  ély- 
très.  France. 

CucujE  MUTIQUE  (C.  mtUifuf^  Latm-)-  l^oir  ;  élytjre»  s|iîé«s; 
prothorax  lùutique,  ayant  une  ligne  iipprifflâe  de  çli4<{a^  çâté. 
Styrie. 

Deuxième  genre.  Les  Pléïotss  (  Uleiota), 

Labre  et  tarses  comine  les  précédents,  mais  antemies  lon- 
gues et  à  articles  cylindriques. 

Uléïote  flavipèoe  (  Uleiota  fiavipes,  Latr.  Brontes  Jiavipes , 
Fab.).  Noirâtre  ;  bouche ,  antennes  et  pattes  fauves;  bords  la- 
téraux du  prothorax  dentelés;  des  stries  ponctuées  &nr  les 
ély  très,  et  une  ligne  élevée  longitudinale  près  du  bord  exté- 
rieur. Paris.  Variété  d'un  brou  plus  clair  ou  jaunâtre  :  le  JBron- 
tes  pollens  de  Fabricins. 

Uléïote  testacée  (C/.  testacea,  Làtr.).  Très-petite;  d'un 
fauve  te«tacé;  ély  très  plus  pâles;  protho|:ax  sans  dentdures , 
ayant  une  ligne  imprimée  de  cha^e  côté.  Paris. 


•"ÏMT*" 
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Troisième  genre.  Les  Parah dres  {Parandra  ) . 

Labre  très-petit  ;  tarses  allongés  ;  mandibules  fortes  et  den- 
tées ;  corps  moins  aplati  que  dans  les  précédents  ,  ressemblant 
beaucoup  à  celui  d'un  Lucane. 

Pabarore  lisse  {J*arandra  lœvis,  Latr.).  Long,  environ  3" 
milUm.  (  1  ponce  )  ;  d'un  brun  marron  luisant  et  lisse  ;  yeux  " 
noirs;  corps  vaguement  ponctué;  élytres  et  pattes  d'un  brun 
marron  .plus  clair.  Amérique  septentrionale. 

Famille  22.  LES  LONGIGORNËS. 

Ânalyie  des  genre». 

Yeux  en  forme  de  rein,  eoTironnant  scovent  la 
base  des  antennes;  tête  ordinairement  enfoncée 
dans  le  protborax,  on  ayant  an  cou,  mais  alors 
le  3e  article  des  antennes  fort  long 1 

Teux  arrondi»,  entiers  ou  lég;èreroent  échancrés, 
n'entdurant  pas  la  bMe  dei  antennes  ;  tête  sé- 
parée da  proihorax  par  noe  sorte  de  coa  ;  3« 
article  des  antennes  moins  long  que  le  quart 
de  l'antenne  totale 55 

^  Dernier  article  des  palpes  oralaire  on  ovoïde,  ter- 

1    I      miné  en  pointe;  tête  penchée  en  avant 3 

i  Dernier  article  des  palpes  ordinairement  renflé 
V     vers  le  sommet;  tête  verticale  ou  inclinée 32 

i  Antennes  coortes,  à  articles  intermédiaires  aussi 
larges  que  longs;  arête  extérieure  des  jambes 
denticnlée  ou.  crénelée G.  4«r.  spomdyle. 
Antennes  à  articlen  allongés;  arêtes  des  jambes 
sans  dentelures 3 

Antennes  insérées  près  de  la  base  des  mandibules , 
non  entourées  par  les  yeux,  à  3a  article  presque 
égal  anx  deux  suivants,  pris  ensemble ,  ou  plus 
long;  prothorax  conico-tronqué,  ou  transversal 

•j  J    et  arrondi ,  denté  on  anguleux  sur  les  câtés 4. 

^ ^Antennes  insérées  à  distance  des  mandibules,  le 
plus  souvent  entourées  par  les  yeux ,  h  3e  ar- 
ticle moins  long  que  les  deux  suivants  pris 
ensemble  ;  prothorax  arrondi  sur  les  côtés  ou 
muni  d*nn  tubercule  mousse  ou  épineux 7 

Tète  enfoncée  dans  le  prothorax  jusqu'aux  yeux..    6 
I  )  Tête  prolongée  en  arrière  en  une  sorte  de  cou  ; 
prothorax  mntique  sur  les  c6tés ,  un  peu  épi- 
neux sur  les  côtés G.  5e.  ^gosome. 

f  Antennes  de  douze  articles  ,  dentées  en  scie;  pro- 
,.  I      thorax  à  trois  dents  aiguës  sur  les  côtés.  6.  2e.  priqme. 
**'  I  Antennes  de  onze  articles,  sans  dentelures,  an 

\    moins  chez  les  femelles..*.,; , •    6 

entomologie  f  tome  a.  a 3 
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/  Prothoru  presque  en  carré  transversal ,  crénelé 

g  J     snr  Im  c6téi ,.  6.  3a.-B&€àTE. 

j  prothorax  presque  en  hexagone  (ran5yer:^al  j,  avjec 

\    nn  angle  de  chaque  côté G.  4e.  tragosoIE. 

Prothorax  ayant  de  chaque  côté  une  épine  on  «a 
tnbercule  épineux  ;  caisses  postérieures  allon- 
gées y  jamais  rétrécies  à  la  base.ni  en  massae 
9.  \     rers.  l'extrémité , ^.. ...............    8 

Prothorax  ordinairement  mutique ,  quelquefois 
snbépineux  ou  tuberculeux  latéralement,  et  dans 
ce  cas  caisses  brusquement  terminéei  en  massae.    1  f 

f.    (  Elytres  conrexes  et  dures 9 

(  Elytres  planes  et  flexibles 10 

(  Des  plis  transTersaox  on  de  fortes  rugosités  an 

^   V    milieu  du  prothorax G.  6e.  CÈRAUBU. 

i  Point  de  plis  transversaux  ni  de  fortes  rugosités 

^    au  miliea  du  prothorax 6.  7e.  porforiCèn(. 

Î  Antennes  portant  des  houppes  de  poils  aa  som- 
met des  articles  intermédiaires...., G.  8e.  Ro&AUE. 
Antennes  glabres  on  sans  houppes G.  9«.  Àl3tOHif< 

Elytres  ni  très-courtes  ni  brusquement  rétrécies 
près  de  leur  base,  et  terminées  en  alêne  ;  pro- 
thorax moàas  long  que  large......... 13 

11.  {  Elytres  très-çoprtes  ou  brusquement  rétrécies  un 
peu  au-delà  de  leur  base  et  terminées  en  alêne , 
ou  couvrant  topt  l'abdomen,  et  alors  prethorax 
plus  long  quç  large....... ....^ 36 

iProthoràx  soborbicnlaire,  d^rimé  ;  cuisses  pos^ 
térieures  en  massnê. 13 
Prolborax  4e  plus  souvent  globuleux  ;  quelquefois 
un  peu  déprimé,  mais  alors  caisses  postérieures, 
allongera,  non  en  massue k...,/^19 

i  Antennes  à  second  article  moins  long  que  la 
moitié  du  3e;  cuisses  fortement  en  massue 14 
Antennes  courtes,  à  second  article  aussi  long  que 
la  moitié  du  troisième;  cuisses  peu  en  massue 
et  yeux  très-échancrés G.l6e;  CRlOMORPBK' 

i  Troisième  article-  des  antennes  plus  long  quç  le 
quatrième 15 
Troisième  article  des  antennes  moins  long  que 
le  quatrième  ;  prothorax  ayant  une  petite  épine 
de  chaque  côté... G.  lîîe.  oxYPtEdiE- 

/Protborax  soyeux,  ou  non  chargé  de  tubercules 

j„.  1      lisses 16 

i  Prothorax  chargé  de  tubercules  lisses  ou  de  deux 
\     empâtements  luisants. 17 

r  Pointe  du  médtsternum  bilobée G.  10*.  ROPALOPE* 

16.  <  Pointe  du  médisternum  simple,  obtuse  ou  aiguë. 

V     • ...M  G.  ll«.  CAWIBB. 


LES  LokcicbRNES.    P^am.    22.  2^7 

i  Pointe  dn  médisternom  simple  ;•  trois  oa  qaatre 
Cubercales  listes....:... G.  120.  ^HtMATODé. 
Pointa  du  médisterniffli  échAoctéé  ;  on  eiti'pftté- 
meat  loiflflnt  de  chaqae  côté  An  miiieB  de  pro-* 
thorax « v »..«.. f8 

f  Troislëme  artide  des  «ntebnes  à  peine  plus  loU^ 

.^  \      que  le  sairant G.  15«.  SÂHANOTE. 

1  Troisième  article  des  antennes  une  fois  aossi  long 

\    qae  le  suivant ^...  G.  14®.  iiylotrqpe. 

ElytfM  it'étant  pas  tronqoées  va  somifiet,  ni  obli- 
qaement  coupées  ou  arroadies  à  l'angle  setural.    90 
jq  }  Eljlreft  tronquées  on  échancrées  an  sommet  ;  ou 
^      coures  obliquement  ou  arrondies  à  Tan^ie  sa- 
turai ;  prothorax  saw  épine  ni  tubercule  sur  .'* 
les  côtés.... (......« 25 

ÎTedi  triSrpeu  échancréA ,  n'ejàtourànt  pas  la 
base  des  antennes ^ 31 
Yeux  profondément  échancrés 22 

{ Pointe  du  médisternutn  simple G.  17e.  àséttB. 

^^i  Pointe  dosteraum  biâde..... 6.  18e.  t^Rlocél^BALll. 

fProtborax  presqoe  or^latre^  qd  peu  oonTCxis. 
^ G.  19e..  SOIiKMDraORI. 
Prothprax  globuleux ;...« G.  20e<  HESPÉRO^HANt. 

/  Prothorax  eil  otale  transrersdil  ;  antenhes  téta- 

Icées,  épaisees ,  ua  -  peu  épineuses  eittérievre-^ 
ment  au  sommet  de  leur»  articles.. .t..  G«  2le.  VLATTMOTB. 
Protboraz  presque  globuleux  ou  oblongi  quelque- 
fois   presquV-n.  ovale  transversal.,  mais  alorg 
antennes  courtes  et  .motique» ..« 24 

Î  Cuisses  postérieures  faiblement  et  grsdoellemént 
renflées.......... ....;.;...; G.  29*.  CLtTlS. 
Cuisses  postérieures  en  nwasoe «....<  6.  23e.  amaglyptc. 

El^tres  ordinairement  «tusM  Ibngdes  que  l'abdo- 
men ,  non  rétrécies  ni  terminée^  en  alêne  ;  ûil 
très-courteS)  mais  alors  palpes  maxillaires  beau- 

coap  plus  longs  que  leS  tabiadi 26 

SS  (  El^ftr^S  ansM  longues  que  l'abdomen  et  brusque- 
ment rétréeies  un  peu  au-delà  de  leur  base  et 
terminées  en  a!ène  ;  ou  très-courtes,  mais  alors 
palpes  ma:xillaires  ^  peine  plus  longs  que  les 
labiaux i « , 30 

(  Protfiorax  tuberculeux    ou  subépineux  sur   lés 

Î6.J     côtés  ;  corps  convexe 27 

(  Protborax  mulique  sur  les  côtés  ;  corps  déprimé.    28 

SYenx  peu  échancrés;  dernier  article  des  palpes 
ovalaire ,  terminé  en  pointe  oblongue  ou  tron- 
qnéé...... G.  24».  CARTALLE. 
Yeux  trëiB-échancrés;  dernier  article  des  palpes 
en  triangle  renversé G-  *^'    ob^e. 


sCS  LES  COLÉOPTÈRES.   ORDRE   V. 

ÎElytres  couvrant  tout  le  dos  de  l'abdomon 29 
Elytres  ne  counant  pas  les  trois  quarts  du  dos. de 
l'abdomen , G.  S6e.  LEPTIDil. 

{Palpes  égaux,  très-coérts,  cachés G.  36«.  deilb. 
Palpes  maxillaires  très-saillants ,  trois  fois  aussi 
Ipngs  que  les  labiaux G.  97e.  geACilik. 

/'Elytres  très-courtes 31 

«Q  1  Elytres  aussi  longues  que  l'abdomen,  brusquement 
J  rétrécies  près  des  épaules ,  terminées  en  alêne 
\     et  écartées  vers  leur  extrémité .  G.  3ie.  STÉROPTàu. 

1  Antennes  grôles ,  plus  longues  on  auasi  longues 
que  le  corps,  à  troisième  article  à 'peu  près 
égal  au  cinquième G.  39e.  MOLORQUB. 
Antennes  épaisses,  égalant  à  peine  les  deux  tiers 
du  corps  en  longueur ,  à  troisième  article  no- 
tablemeni  moins  long  que  le  cinquième.  G.  30e.  NéCTDALB. 

^  Prothorax  portant  de  chaque  côté  une  épine  on 

»  1     un  tubercule  épineux.* 33 

'  j  Protborax  mutiquQ ,  ou  ne  portant  point  de  tu- 
\    bercule  épineux  aux  eûtes 43 

i  Cuisses  post^teures  simples  ;  ou  quelquefois  en 
massue ,  mais  alors  ailes  nulles  on  rudimen- 
taires ,  et  elytres  presque  soudées 3f 
Cuisses  postérieures  en  massue  ;  des  ailes  sous 
les  elytres.... !% 

Tête  sans  sillon  on  peu  profondément  sillonnée; 
elytres  peu  ou  point  anguleuses  aux  épaules  > 

..1      à  fossette  hnmérale  rarement  prononcée 7& 

'  Tête  creusée  entre  les  antennes  d'un  sillon  pro- 
fond, dont  les  bords  sont. relevés  à  la  base  de 
celle-ci 36 

(Troisième  article  des  antennes  presque  cylin« 
drique ,  un  peu  courbe ,  notablement  plus  iong 
que  le  premier  et  le  quatrième G.  32e.  parMÂRB. 

""*  \  Troisième  article  oboonique ,  à  peu  près  égal  au 
r  quatrième,  plus  court  ou  à  peine  aussi  long 
\     que  le  premier G.  3.V.  DORCAOlon. 

(  Ailes  peu  développées  ou  nulles G.  34e.  mordu. 

^'  \  Ailes  déreloppées 37 

(  antennes  plus  courtes  que  le  corps  ou  à  peine 

^  \     plus  longues., G.  55e.  LAMIR. 

*  \  Antennes  notablement  plus  longues  que  le  corps. 
\     G.  36e.  HOr^OHAIflR. 

/  Antennes  non  ciliées  en  dessons ,  ou  munies  de 

^g  ;     cils  courts  et  peu  nombreux 39 

'  i  Antennes  garnies  en  dessous  de  cils  longs  et 
\.     nombreux., 4i 


tis  tÀyruGicomis.  fïtrn,  a,  ^69 

/  Antennes  À  peine  ^las  longues  que  le  corps  ;  pro- 

.(^    1      thorax  tabetculedt G.  37e.  acaNTHODÈAE. 

i ,  Antennes  de  moitié  an  moins  plas  longues  qae  le 

V  ie  corps. , 40 

/*  El^fc[;es  entières  au  sommet;  oviducte  des  fe- 
^  \      meiles  ordinairement  apparent G.  38e.  JEDILE. 

•  I  Eljtres  on  pea  échancrées  au  sommet;  oviducte 

V  caché...'. G.  39e.    LEIOPB. 

/*  Prothorax  moins  long  que  large.... 42 

41.  <  Prothorax  pins  long  qoe  large,  non  tabercoleux; 

(     élytres  obliquement  tronquées G.  42e.  STÉNOSOMB. 

f  El; très  entières;  prothoftx  nen  tabercoleux. 

Ma    J î 40«.    EXOCBKfRE. 

*  I  Elytres  tfonquées  obliquement  au  sommet  ;  pto-    > 

\     thorax  tuberculeux.... ;  G.  4le.  pOGONOCHtRE. 

Eljtres  plifs  on  moinâ  eonrexes  en  deesns,  n'ayant 
pas  de  trace  d'Une  arête  hpmérale  longitùdintt- 
lement  prolongée  ^  raremeDt  tronquées  h  ret- 

r»   I      trémité...... \ >.    44 

'  Elytres  un  peu  déprimées  ioegitudinalement  en 
•desaas ,  brusquement  rabatj;i)es  sur  les  côtés , 
offrant  les  traces  d'une  arête  humérale  prg» 
longée,  ordinairement  tronquées  ou  échancrées.    47 

/"  Antennéd  ée  onxe  articles;  quelquefois  de  douze 
^  1      dans  les  mâles,  mais  alors  élytres  tronquées..?    48» 
j  Antennes  de  douze  articles  ;  élytres  toiyo"'^  ^°~ 
\     tières,  oblongues  ou  Unéaires... G.'466.  agapasthe. 

i  Antennes  annélées ,  gartaies  en  dessous  de  cils 
Ion jS  et  nombreux-.... V.... >..    4é 
Antennes  unicolsfes,  presque  glabres  ou  garnies 
en  dessous  de  cils  rares  et  peu  allongés  ;  élytres 
entières  à  l'extrémité , G.  45e.  amESTHÈte. 

(  Elytres  larges,  entières  à  l'extrémité G.  43«.  MEIOSE. 

46. J  Elytres  alloneées,  tronquées  &  Teitrémité  ;  corps 

\      Sdffli-c^ttndrique -.........; 6.  44«.  NiPifoNB. 

/  Crochets  des  tarses  Simples  ;  jeux  parfois  dirîsés 

..  S      en  deux  parties..... 48 

i  Crochets  des  tardes  divisés  chactin  en  deux  bran- 
V.    ches  ;  yeux  jamais  séparés  en  deux  parties....    51 

^  i  ^lytres  amincies  vers  l'extrémité 40 

^'  (Elytres  obtuses  ou  tronquées  au  sommet 50 

1  Elytres  on  peu  convexes,  non  terminées  par  une 
pointe  an  sommet '. G.  47«.  compsidië. 
Elytres  un  peu  déprimées  longitudinalement  eh 
dessus,  terminées  au  sommet  par  une  petite 
pointe.. G.  48«.  AHŒrée. 

».  (  Yeax  divisés  en  dedx  parties G.  49e.  8APER»e. 

^'  \  Yeux  largement  séparés  en  deux  parties.  G.  50«.  amcetie* 
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Elytres  allongées,  presque  linéaires,  rétrécies 

dans  leur  partie  moyenne. SS' 

51.^  Ely très  rétrécies  Tsrs  leur  extrémité  ,  oblique- 
ment tronquées  ,  ou ,  mais  ràremetit ,  an  peu 
poialues  au  sommet.., G.  53e.  pgTTÇBCn. 

Elytres  arrondies  ou  obtuses  au  sommet.  G.  51«.  STÉMO8T0UL 
tti.  I  Elytres  obliquement  échancrées  ou  tronquées  aa 

sommet .'., G.  5âe.  OBÉRÉS. 

f  Tête  prolongée  derrière  les  yeux,  d'une  longueur 
L      pr^ue  égale  au  moins  au  diamètre  de  ces    . 
y     derniers,  puis  brusquement  rétrécie  et  séparée 

S3.  <      dn  prothorax  par  une  sorte  de  con...'. ^..    54 

i  Tête  brusquement  rétrécid  derrière  les  yeux  oa 
r  presque  immédiatement  après  eux ,  et  séparée 
V     dn  prothorax  par  une  Sorte  de  cou Si6 

-   /Prothorax  mutique,  rétréci  en  devant  presque  en 

M.  )     demi-cercle G.  54«.  yBSPÈRS.. 

'  1  Prothorax  armé  de  chaque  côté  d'un  tubercule 
\    obtus  on  épineux , ;., S5 

i  Prothorax  muni  de  chaque  côté  d'un  tubercule 
obtus  ;  3^  et  4fi  articles  des  antennes  moins 
longs  que  les  suiTants G».K5e.  RBA1DIU81S. 
Protborax  muni  de  chaque  côté  d'un  tubercule 
épineux  ;  3e  article  des  antennes  plus  long  qne 
les  suivants G.  56e.  RBAGIE. 

(Anlennes  devant  les  yeux  ,  on  à  l'extrémité  an- 
tèrietiTe  de  !eur  échancrnre,  et  alors  elytres 
£K>.^      à  peine  moitié  plus  longues  que  larges 57 

f  Antennes  situées  tout  au  plus  à  l'extrémité  anté- 
\      térieure  de  l'échancrure  des  yeux 58 

S  Quatrième  article  des  antennes  à  peine  moitié 
aussi  long  que  le  3e  et  le  5e  ;  écusson  en  trian- 
gle curviligne i...  G.  57».  TOXOTB. 
Quatrième  article  des  antennes  plps  de  moitié 
plus  long  que  le  Se  et  le  5e  ;  écusson  eu  trian* 
gle  rectiligne G.  58e.  PACHTTB. 

/Elytres  rétrécies  de  la  base  à  l'extrémité 59 

^  1  Elytres  presque  parallèles ,  rétrécies  vers  leur 
'  \     milieu  ou  presque  aussi  larges  à  l'extrémité 
\     qu'à  ta  base 60 

{ Angles  postérieurs  du  prothorax  prolongés  en 

59.  <      pointe  épineuse G.  59e.  STRANGAUB. 

V.  Angles  postérieurs  du  prothorax  obtos...  G.  60e.  lEPTVRB. 

C  Angles  pos.érieurs  du  prothorax  obtus..  G.  6ie.  AMOPLODÉBB. 

60.  l  Angles  postorii>urs  du  protborax  terminés  par  une 

{     petite  épine- G.  62e.  GRAMMOPTÉRE. 

Garact.  Les  trois  premiers  articles  des  tarse»  spongieux  oa 
garnis  de  brosses  ;  le  pénultième  f^rofondément  divisé  en  deux 
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lobes  ;  antennes  ordinairement  amincies  vers  rextrémité,  lon- 
gues, quelquefois  filiformes  ;  corps  et  pieds  allongés  ;  division 
extérieure  des  mâchoires  plus  grande  ou  aussi  grande  que  l'in- 
terne ,  ne  ressemblant  pas  à  un  palpe  ;  languette  grande  com- 
parativement au  menton,  cordiforme,  évasée,  échancrée  ou 
bifide  à  Vextrémité  supérieure;  protborax  en  forme  de  tra- 
pèze, on  rétréci  en  avant  ;  yeux  souvent  allongés ,  en  forme  de 
rein. 

Les  larves  de  ces  coléoptères  tétramères  vivent  dans  le  bois, 
sons  les  écorces  ou  dans  I  intérieur  des  arbres. 

SECTION  PREMIÈRE. 

Yeitx  très'échancrés  ;  tête  enfoncée  dans  le  prothorax  jusqu'aux 
yeux;  quelquefois  elle  en  est  séparée  par  une  sorte  de  cou  , 
mais  alors  le  troisième  article  des  antennes  égale  le  quart  de  /a 
longueur  totale  de  ces  organes, 

*  Tête  penchée  en  avant» 

Premier  genre.  Spondtle  [Spondylis,  Fabr.). 

Antennes  grenues  et  courtes  ;  corps  convexe  ^  cylindrique  ; 
prothorax  arrondi ,  sans  épines  ni  reboriis  ;  arête  extérieure 
des  jambes  crénelée  ou  denticolée;  mâchoires  à  deux  lobes 
très-petits. 

Sponptle  ruprestoïde  (  Spondylis  buprestotdes ,  Far.) .  Loiîg. 
i6  millim.  (7  lignes)  ;  noir;  ponctué  ;  prothorax  globuleux  ; 
deux  lignes  élevées  sur  chaque  élytre.  Midi  de  la  France,  dans 
les  bois  de  pins. 

Spomotle  allongé  (5.  elongatus.  Mec).  Peut-être  la  femelle 
du  précédent.  Long,  près  de  120  millim.  (9 lignes);  comme  le 
Buprestûïde,  mais  point  de  lignes  élevées  sur  les  élytres. 
Lyon  et  Bordeaux. 

Deuxième  genre.  Prions  (^Prionus,  Geof.). 

Tête  enfoncée  jusqu'aux  yeux  dans  le  prothorax  ;  labre 
étroit,  très-petit  ;  antennes  de  douze  articles,  dentées  en  scie, 
surtout  dans  les  mâles  ;  prothorax  en  carré  trausversal ,  por- 
tant trois  dents  aiguës  sur  les  bords  latéraux  ;  mâchoires  à  un 
seul  lobe  linéaire. 

Ces  insectes  se  tiennent  sur  les  arbres  et  ne  voletft  que  le 
soir. 

Prions  TANNEUR  {Frionus  corianui,  Latr.)«  Long.  34  mil- 
lim. (  1 5  ligues)  ;  d'un  brun  noirâtre  ;  prothorax  brodé,  muni 
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de  trois  épines  de  chaque  côté;  antennes  en  scie,  courtes; 
trois  lignes  élevées  presque  effacées  sar  chaque  élytre.  Paris. 

Prioîie  CERVicoRNE  (PrionuJijceryicornw,  Fab.).  C'est  le  plas 
grand  des  Priones  conuus  ;  il  a  près  de  1 63  millim.  (6  pouces)  de 
longueur  ;  mandibules  très-grandes  ;  prothorax  t'errugineai, 
aplati,  ayant  trois  fortes  épines  de  chaque  côté  ;  élytres  jaunes, 
avec  des  lignes  et  des  taches  ferrugineuses.  Cayenne.  Sa  larve 
vit  dans  le  bois  du  Fromager ,  et  les  habitants  la  recherchent 
pour  la  manger.  Cette  espèce  a  servi  de  type  à  M.  Serville  pour 
créer  sougenre  MacrodonJtia, 

Troisième  genre.  Ergate  [Ergalus,  SerV.). 

Tête  enfoncée  jusqu'aux  yeux  dans  le  prothorax  ;  antennes 
de  onze  articles,  sans  dentelures,  au  moins  dans  les  femelles  ; 
prothorax  presqu'en  carré  transversal,  crénelé  sur  les  côtés  ; 
cuisses  antérieures  des  mâles  plus  grandes  que  les  autres. 

Ergate  artisan  [Ergatus  faber,  Dej.  Prionusfaber  et  Prio' 
nusobscurus,  t"  edit.).  Long.  37  à  4^  millim.  (13  à  30  lignes); 
brun  ou  d'un  brun  rougeâtre  en  dessus;  antennes  simples, 
grêles,  à  premier  article  renflé  ;  élytres  rugueuses ,  ponctuëes, 
avec  deux  lignes  longitudinales  souvent  indistinctes  ;  prot^- 
rax  de  ia  femelle  portant  une  dent  de  chaque  côté.  Lyon;  Midi 
de  la  France. 

Quatrième  genre.  Tragosome  .(  Tragosomoy  Dej.). 

Tête  et  antennes  -comme  dans  le  genre  précédent,  mais 
prothorax  presqu'en  hexa(|^one  transversal ,  présentant  un  an- 
gle de  chaque  côté. 

Tragosome  boulanger  [T.  depsarium ft)ZJ.  Prionus  dep' 
sarius,  i"^  èdit.).  Long.  33  millim.  (i4  lignes);  dessus  brun, 
dessous  ferrugineux  et  pubescent;  antennes  courtes,  ferru- 
gineuses; prothorax  unidenté;  élytres  rugueuses,  ponctuées, 
à  lignes  élevées.  Alpes  de  Savoie  ;  Suède. 

Cinquième  genre.  iEG0S0ME(i£'^050ma,  Serv.). 

Tête  prolongée  en  une  sorte  de  cou  ;  prothorax  eu  trapèze 
ou  en  cône  tronqué,  mutique  sur  les  côtés,  un  peu  épineux 
aux  angles  postérieurs  ;  antennes  sétacées ,  égalant  au  moins 
le  quart  de  la  longueur  de  ces  organes  ;  palpes  maxillaires  pa- 
raissant composés  de  cinq  articles  ;  femelles  ayant  l'oviducte 
long  et  saillant. 

^GOSOME  ROUILLE  {^gosoma  scabricorne,  Serv.  Prionus 
scabricomis,  i'*ÉDiT.).Long.  37  à  45  millim.  (i  2  à  3o  lignes)  ; 
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d'un  brnn  cannelle  foncé  ;  prothora^bordé  postérieurement, 
unidenté;  élyCres  brunes,  avec  deux  lignes  élevées;  antennes 
de  moyenne  longueur,  plus  ^éles  vers  le  bout ,  hérissées 
simplement  de  petites  épines.  Lyon  ;  midi  de  la  France. 

Sixième  genre,  GAPRicoitifB  {^CerambyXy  Lin'.,Serv.  Hamma^ 

ticherusy  Megerl.). 

Prothoraz  muni*  de  cha«|ue  côté,  d'un  tnberchle  épineux', 
et  portant  des  rugosités  ou  des  plis  transversaux  au  milieu; 
labre  échaocré  ;  mandibules  dentées  intérieuEement  ;  palpes 
égaux  ,  les  maxillaires  ayant  le  deuxième  article  plus  long  que 
le  troisième;  le  dernier  plus  long  que  le  deuxième,  comprimé 
vers  Textrémité  ;  antennes  noueuses  ou  à  troisième,  quatrième 
et  cinquième  articles  renflés  au  sommet. 

Capaicorne  veld  (  Cerambyx  v£/ufmu«, De J.).  Long.  38  à 
54  millim.  (17  à  24  lignes);  d'un  châtain  noirâtre  ou  d'un 
brnn  marron  en  dessus  ;  couvert  d'un  duvet  d'un  gris  blan- 
châtre ;  milieu  du  prothorax  très-rugueux ,  sans  rides  ou  plis 
transversaux  ;  dessous  du  corps  noirâtre.  Midi  de  la  France. 

C'APRicoRJtE  HÉROS  (C.  heros,  Latb.).  Long.  34  à  5a  mil- 
lim. (i5  à  23  lignes);  dessous  noir,  ou  d'un  noir  brunâtre, 
glabre  ;  bout  des  élytres  couleur  de  poi'x  ;  antennes  longues  ; 
protborax  très-ridé,  épineaz  ;  écusson  triangulaire  et  sinueux. 
Paris. 

Capricorne  soldat  (C  milest  Dej.).  Long.  29  à  5o  milIim. 
(  i3  à  sa  lignes)  ;  comme  le  précédent,  mais  antennes  moins 
longues;  écusson  en  demi-cercle,  non  sinueux  ;  dessous  du 
corps  nn  peu  duveteux  ;  dessus  d'un  noir  marron  ou  d'un  rouge 
brunâtre.  Midi  de  la  France. 

Capricorne  savetier  (C.  cerdoy  Fab.),  Long.  18  à  a5  mil- 
lim. (8  à  II  lignes)  ;  noir  ;  prothorax  entièrement  ridé  trans- 
versalement ;  élytres  rudes,  unicolores,  un  peu  duveteuses  ; 
écusson  triangulaire  ;  antennes  longues,  surtout  dans  le  mâle. 
Paris. 

Septième  genre  Purpuricène  {^Purpuricentis,  Serv.). 

Élytres  convexes  et  dures  comme  dans  le  précédent  ;  milieu 
dn  prothofax  sans  rugosités  très-fortes  ni  plis  transversaux;  du 
reste,  mêmes  caractères. 

PURPORicÈNE  de  Koehler  f^Purpuricenus  ^Kœhleri,  Serv. 
Cerambix  Kœhleri,  i"  èdit.).  Long.  i4  à  23  miUim.  (6  à  10  li- 
gnes);  noir;  prothorax  noir,  quelquefois  avec   une  tache 


274  '  ^'^  GOtéoPTERES.    ORDRE   V. 

ron{,e  de  cliaqne  côté,  ou  bordé  de  rouge  en  devant;  élytres 
d'un  rouge  vermillon,  avec  une  tache  noire,  oblongue,  sur  la 
suture^  ne  couvrant  pas  le  sommet,  t^aris. 

Variétés  :  i*>  P.  bilineatus.  Deux  taches  oblongues  ou  linéai- 
res rapprochées  de  )a  suture  des  élytres;  3^  P.  cincius.  Elytres 
noires,  bordées  de  rouge  ;  S^'  P.  serviUei.  Élytres  entièrement 
rouges.     •  '     . 

PoRPtJRtcÈNÈ  DÉ  Hongrie  (Parpwncenujfcîicfetwîs,  Goetze). 
Long.  1 1  à  i4  millîm.  (5  à  6  lignes)^  prothorax  noir,  quelque- 
fois avec  an  point  rouge  de  chaque  côté,  ou  bordé  de  rouge  en 
devant  ;  d'antres  fois  roiige,  ou  ronge  et  bordé  de  noir  posté- 
rienrement}  élytres  d'un  rouge  vermillon,  marquées  posté- 
rieurement d'une  tache  sutnrale  noire,  s'élargissant  aa  sonmiet 
qu'elle  couvre  entièrement.  Pontarlièr.  Très-ràrë. 

PURPÛRICÈNE    A    cou  GLOBULEUX    (P.    globuUcolUs  ^     DeJ.  ). 

Long.  i4  à  16  millim.  (6  à  7  lignes)  ;  comme  le ICae/tÂ?n, mais 
plus  petit;  prothorax  plus  globuleux,  marqué  de  rouge  de 
chaque  côté  ;  à  pointe  latérale  petite  et  fine  ;  tache  noire  des 
élytreâ  partant  de  l'écusson  sans  se  prolonger  jusqu'à  rextré- 
mité.  Digne. 

Huitième  genre,  ^osalïe  {Rosalia,  Serv.). 

Élytres  presque  planes,  flexibles  ;,antennes  garnies  de  bonp- 
pes  de  poils  au  sommet  des  articles  intermédiaires;  palpes 
grêles  terminés  par  un  article  plus  grand,  obconique,  allongé 
et  comprimé,  les  maxillaires  plus  courts  que  les  labiaux  et  ne 
dépassant  pais  l'extrémité  des  mâchoires;  labre  échancré  ;  pro- 
thorax sans  fortes  rides  ni  rugosité,  ayant  de  chaque  côté  une 
épine  obliquement  relevée. 

Rosalie  des  Alpes  (Aosa/ia  Alpina^  Serv.  Callichroma  ji^nna, 
l'^^ÉDiT.).  Long.  23  à  36  millim.  (10  à  16 lignes);  d'un  bleu 
cendré,  avec  des  taches  et  des  bande§  noires  ;  antennes  lon- 
gues, d'un  bleu  cendré,  avec  l'extrémité  de  chaque  article 
très-noire  et  velue.  Cette  espèce  exhale  une  agréable  odeur  de 
musc.  Paris. 

Neuvième  genre,  âromie  {Aromia,  Serv.), 

Élytres  comme  dans  le  précédent,  mais  antennes  glabres  ; 
mandibules  faiblement  dentées  au  côté  interne. 

ÀAOMiE  MUSQUÉE  {Aromia  moschata,  Scop.  Callichroma  moS" 
chata^  i«"fi  ÉuiT.).  Long-  25  à  34millim  (  1 1  à  i5  lignes);  d'un 
Vert  brillant,  quelquefois  cuivreux  ou  bleuâtre  ;  antennes  de 
moyenne  grandeur  ;  cuisses  mutiques.  Paris  :  sur  le  saule. 


tE5  toffCicottMfis.  Fam.  ai.  3^5 

Aromie  ambroisie  [Àromia  an»6ro5taca,  Stev.).  Long. '3 5  à  34 
millim.  (11  à  i5  ligaes];  prothorax  d'un  bleu  verdâtre  mé- 
tallique, avec  une  tache  rouge  de  chaque  côté  ;  élytres  d'un 
vert  métallique,  portant  deux  lignes  lougitudipales  peu  éle- 
vées. \iUe£ranche  ;  dans  les  Pyrénées. 

Aromie  thoracique  (  A.  titoradcuf  Fish.).  Comme  la  précé- 
dente, mais  milieu  du  prothorax  entièrement  rouge.  Pyrénées. 

Dixième  genre.  Ropalope  (Bopalopus,  Mdls.). 

Deuxième  article  des  antennes  moins  long  que  la  moitié  du 
troisième;  celui-ci  plus  long  que  le  quatrième  ;  cuisses  en  mas- 
sue ;  prothorax  soyeux  ou  non  chargé  de  tubercules  lisses  ; 
pointe  du  médisternum  bilobée;  élytres  presque  planes;  der- 
nier article  des  palpes  presqu'aussi  long  que  tous  les  autres. 

KoPALOPK  Dtr  MitrANAis  (  Ropalopus  insubricus,  Muls.  Calli' 
dium  insubricunif  Dej.).  Long.  18  à  23  millira«  (8  à  10  li- 
gnes); protnorax  noir;  presque  ovale  transversal,  marqué  de 
points  rares  dans  son  milieu,  rugueux  et  anguleux  de<:haqne 
côté,  quelquefois  lisse. et  sans  points  au  milieu;  élytres  dun 
vert  métallique,  rugueuses,  dilatées  postérieurement  et  arron- 
dies au  sommet,  ou  très-fortement  rugueuses  et  d'un  bleu  d'a- 
cier brillant.  Sarguemines. 

ROPALOPE  CLAVIPÈOB  {R.  clavipcSyMvLS.  Callidium  clavipes, 
i"  ÉDiT.).  Long.  16  à  20  millim.  (  7  à  9  lignes);  d'un  noir  opa- 
que ;  antennes  un  peu  plus  longues  que  le  corps,  épineuses  ; 
élytres  rugueuses  à  la  base.  Lyon  ;  Paris. 

RoPALOPB  FEMORALE  (  R.  Femoratus^  Muls.  Callidium femo'  ' 
ratum^  l'e édit.).  Long.  7  a  11  millim.  (3  à  5  lignes);  d'uu 
noir   opaque;   prothorax  et  élytres  légèrement   chagrinés; 
caisses  d'un  rouge  ferrugineux.  Paris. 

Onzième  genre,  Ck\JAïMiE.{CalUdium,  Fab.). 

Mêmes  caractères  que  le  genre  précédent,  mais  jpointe  du 
médisteraum  simple,  obtuse  on  ^igue  ;  antennes  ofi  peu  fili** 
formes,  à  peine  aussi  longues  que  le  corps. 

Callidie  violette  (Ca//i£/mmWAaceum4  Latr.).  Loi^.  11 
à  )6  millim.  (  âà  7  lignes);  violette;  cuisses  chagrinées,  ainsi 
qne  le  prothorax  qui  est  arrondi  et  pnbescent  ;  élytres  unifor- 
mément ponctuées  ;  antennes  courtes.  Paris  :  rare. 

Callidie  dilatée  (C.  dilatatum.  Paye.).  Long.  11  à  i4  mil- 
lim. (5  à  ô  lignes)  ;  d'un  verdâtre  bronzé  en  dessus;  protho- 
rax finement  chagriné  ;  élytres  plus  larges  vers  leur  extré- 
mité, rag^eusef  et  chargées  4e  deç*  lignes  élevées  et  ramifiées, 
Alpes, 
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Caludie  sanguine  {CalUdiam  san^uineu m, Latr.). Long,  g  à 
II  millim.  (4^5  lignes);  protliorax  arrondi,  tubercule, d'un 
ronge  sangain  et  duveteux,  ainsi  que  les  élytres  ;  corps,  tête, 
pattes  et  antennes  noirs,  ces  dernières  médiocres.  Paris. 

Gallidib  unifasciÉe  (C.  unifasciatum,  Ross.).  Long,  yà  9 
millim.  (  3  à  4  lign<»)  ;  corps  déprimé  en  dessus,  d'nn  bran  fér- 
nigineux,  plus  clair  sur  le  prothorax  et  sur  la  base  des  élytres; 
celles-ci  avec  une  bande  blanche  dans  leur  milieu-,  se  rétrécis- 
sant vers  là  suture.  Lyon  :  sur  la,  vigne. 

Callidie  de  l'aune  {C.alniy  Fab.  Clytus  alni^  i'^édit.}. 
Long.  5  à  7  millim.  (  a  à  3  lignes)  ;  corps  un  peu  déprimé, 
noirâtre  en  dessqs  ;  antennes,  jambes,  tarses  et  base  des  élytres 
d'un  rouge  ferrugineux  :  ces  dernières  portant  deux  bandes 
arcfuées,  et  ayant  quelquefois  la  base  noire.  Lyon  :  sur  le 
chêne.* 

Callidie  rufipede  (C.  rufipes,  Latr.).  Long.  7^9  millim. 
(3  à  4  lignes)  ;  tête  bleue  ;  prothorax  luisant,  d'un  bleu  violet  ; 
élytres  violettes,  lisses  ;  dessous  du  corps  d'un  noir  bronzé  lui- 
sant ;  jambes  d'un  jaune  rougeâtre.  Pai'is. 

Douzième  tj/enre»  Phtmatodb  (  Phymalodes,  Muls.J. 

Mêmes  caractères  que  les  précédents,  mais  {urothorax  chargé 
de  trois  ou  quatre  tubercules  lisses  ;  pointe  du  médisterauxa 
simple  ;  antennes  sétacées^  plus  longues  que  le  corps  dans  les 
mâles;  élytres  presque  planes;  corps  allongé. 

Phtmatode  variable  (  Phymatodes  variabilis ,  Mdls.  Calli" 
dium  variabile,  1^ ÉDiT.).  Long.  9  à  16 millim.  (4^7  lignes ); 
dessus  du  corps  déprimé  ;  prothorax  inégal,  tuberculeux»  gla- 
bre, arrondi,  d'un  vert  cuivreux  ;  élytres  allongées,  flexibles, 
un  peu  pubescentes,  ponctuées,  delà  même  couleur,  portant 
chacune  une  ligne  peu  élevée  ;  antennes  et  pattes  brunes,  Paris. 

Phymatooe  nigrine  (p.  nigrinuSf  Muls.).  Variété  de  la  pré* 
cédente  ;  élytres  d'un  noir  violet  on  verdâtre  ;  tout  le  reste  du 
corps  noir  on  noirâtre.  Paris. 

Variétés  ;  !<>  à  bouche  OU  partie  antérieure  de  la  tête  d*nn 
rouge  brun  ;  2**  à  base  d'une  partie  des  articles  des  antennes 
d'un  brun  rouge  ;  3^  à  extrémité  des  antennes  entièrement 
d'un  brun  ronge  plus  ou  moins  foncé  ;  4°  ^  ^àté  du  prothoranc 
d'un  brun  rougeâtre  ou  d*un  rouge  ferrugineux  ;  5»  à  tuber- 
cules du  prothorax  noirs  ou  noirâtres;  6°  à  protkorax  d*an 
rouge  obscur  dans  son  milieu,  etc. ,  etc.,  etc. 

PflYfiiATons  BLEUAT&fi  (  P.  fentitcus,  MuL8.  CalUdium/ènni^ 
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cum,  1*'''  ÊDIT.).  Long,  9  à  i6  millim.  (4  à  7  lignes)  ;  protho- 
raz  arroifdi,  roui;  aiosi  que  la  base  des  caisses  et  des  jambes, 
les  tarses,  l'extréoiité  de  1  abdomen,  et  la  base  d'une  partie  des 
articles  des  antennes  ;  tout  le  reste  du  corps  noir  ou  noirâtre. 
Paris. 

Variétés  :  i*^  A  bouche  ou  partie  de  la  tété  d'un  ronge  brun  ; 
3^  à  aateunes  d'un  rouge  brun  à  l'extrémité  on  dans  leur  to- 
talité ;  3o  jambes  ou  abdomen  testacés  ou  ferrugineux. 

Phtmatode  NioRicoLLE  [Phymatodes  nigricolUsy  Muls.  CaUi' 
dirnn  luridum,  i^^  ioiT.).  Comme  les  précédentes,  mais  élytres 
d'un  fauveou  d'un  roux  jaunâtre;  tout  le  reste  du  corps  noir  ou 
noirâtre.  Paris.  Variétés  nombreu^s,  plus  ou  moins  tachées 
de  brun  rodge,  de  ferrugineux",  ou  de  roux  obscur. 

PHTMitTODE  BRULB  (P.  prœuslus,  MuLS.  CalUdium  prœustumy 
Fab.J.  Partie  des  élytres  d'un  fauve  jaune  ou  d'un  rouge  jau- 
nâtre ;  tète,  poitrine,  ventre,  partie  des  pieds  et  des  antennes 
iioirs;  le  reste  ferrugineux.  Variétés  nombreuses  plus  ou 
moins  tachées  de  ferrugineux,  de  testacé,  d*un  bleu  d'acier  on 
violâtre,  etc. ,  etc.  Paris. 

Phtmatode  testacé  (  P.  testaceiis,  Muls.  Callidium  testaceum, 
I'»  ÉDiT.).  Long.  9  à  16  millim.  (4  à  7  lignes);  élytres  d'un 
jaune  livide,  ou  d'un  rouge  ou  fauve  jaunâtre  ;  prothorax,  ex- 
trémité de  l'abdomen,  partie  des  pieds  et  desantennes,  testa- 
cés ou  ferrugineux.  Variétés  nombreuses  pins  ou  moins  ta- 
chées de  rouge,  de  fauve  obscur,  etc  ,  etc.  Paris. 

Phtmatode  thoraqque  (P.  thoracicus  ,  Muls.  Callidium 
complanatum,  Latr.).  Long,  "j  k  g  millim.  (3  à  4  lignes); 
corps  déprimé  en  dessus,  d'un  brun  violâtre,  pubescent  ;  pro- 
thorax un  peu  tubercule,  souvent  testacé  au  milieu  ;  bouche, 
ventre  et  pieds  testacés;  élytres  sans  lignes  élevées,  légère- 
ment rugueuses.  Midi  de  la  France. 

PHTMAtODE  HUMERA  L  (  P.  /iumem/i5,  MuLSl  OalHdxum  hume- 
raie^  Dej.  ).  Long.  7  à  9  millim.  (3  à  4  lignes)  ;  corps  dépri- 
mé en  dessus,  d'un  brun  violâtre,  pubescent  ;  antennes  et  bou- 
che plus  pâles;  prothorax  inégal,  un  peu  tuberculeux  ;  élytres 
un  peu  rugueuses.  Lyon  ;  Bordeaux. 

Treizième  genre.  Se.nlanote  [Semanotus,  Muls.). 

Mêmes  caractères  que  les  précédents,  mais  troisième  arti- 
cle des  antennes  à  perne  plus  long  que  le  suivant.  Antennes 
sétacées,  aussi  Ipngues  que  le  corps  dans  les  mâles  ;  prothorax 
chargé  de  chaque  côté  de  son  milieu  d'an  tubercule  au  empâ- 

Eniomologie,  tome  a.  ^4 
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tement  lisse  et  luisant  ;  élytres  un  peu  déprimées  ;  "pointe  du 
médisternnm  échancrée  ;  cuisses  en  massue. 

Semanote  onde  [Semanotus  undatus,  Muls.  CalUdium  unda- 
tum,  i"  ÈDiT.).  Long.  9  à  ii  millim.  (4  à  5  lignes);  dessus 
brun  ou  noir,  à  poils  gris;  élytres  ponctuées,  avec  deux  bandes 
ondées  blanches  et  le  bore!  extérieur  de  là  même  couleur, 
quelquefois  les  bai^des  s'oblitèrent  et  se  réduisent  à  une  bande 
ou  deux.  Paris  :  très-rare. 

Nota.  Les  genres  Phymatode,  SemanotefRopolope,  etc. , 'dé- 
membrés des  Callidies  par  M.  Mulsant,  n'ont  point  encore  été 
adoptés  par  les  naturalistes,  et  me  paraissent  fondés  sur  des 
caractères  assez  peu  importants. 

Quatorzième  genre.  Hylotrupe  {Hyiotrupes,  Serv.). 

Troisième  article  des  antennes  une  fois  aussi  lon^  que  Jes 
suivants,  et  du  reste  mêmes  caractères  que  les  genres  précé- 
dents. Antennes  à  peinte  aussi  longues  que  la  moitié  du  corps, 
presque  filiformes  ;  dernier  article  des  palpes  presque  cylin* 
drique,  aussi  long  que  les  suivants  ;  pointe  du  médisteruum 
échancrée  et  peu  apparente  ;  élytres  flexibles,  uu  peu  arrondies 
à  l'angle  suturai. 

Hylotudpe  porte-faix  {Hyiotrupes  bajulus,  Serv.  CaUi-^ 
dium  bajuluSf  i^  ÉDi-ç.).  Long.  1 1  à  20  millim.  (5  à  9  lignes); 
prothorax  velu,  avec  deux  tubercules  peu  élevés  et  d'un  noir 
luisant  ;  élytres  un  peu  chagrinées  ,  ayant  quelques  poils  blan- 
châtres et  caduques  formant  une  bande  transverse.  Paris.  

Deux  variétés  :  l'une  à  élytres  d'un  gris  jaunâtre ,  l'autre  à  ély- 
tres sans  bandes  velues. 

Quinzième  genre,  Oxypleure  (  Oxypleurus  f  Mdls.  ). 

Antennes  sétacées ,  à  peine  plus  longues  que  le  corps ,  même 
dans  les  mâles ,  à  3"  article  plus  court  que  Je  suivant.  Dernier 
article  des  palpes  élargi  vers  le  sommet ,  sécuriforme  ;  pn>- 
thorax  presque  hexagone ,  portant  une  petite  épine  de  chaque 
côté  ;  pointe  du  médisternnm  bilobé  ;  cuisses  en  massue  ;  corps 
allongé. 

Oxypleure  de  Nodier  (  Oxypleurus  Nodieri,  Muls.).  Long, 
9  à  18  millim.  {^kS  lignes  )  ;  brun ,  un  peu  déprimé  ;  pro- 
thorax pubescent,  épineux  sur  les  côtés  ;  élytres  parsemées  de 
petits  espaces  circulaires  et  glabres ,  ressemblant  à  des  points 
élevés.  Draguiguan. 

Seizième  genre.  Griomorphe  (  Criomorphus,  Mdls.  ). 

Antennes  atteignaDt  à  peine  à  la  moitié  de$  élytres,  épaicses 
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à  la  base ,  à  articles  noneux ,  le  2*  aussi  long  que  la  moitié  du 
suivant  ;  dernier  article  des  palpes  obtriangulaire  ;  yeux  très- 
échancrés  ;  prothorax  un  peu  déprimé ,  plus  étroit  à  la  base; 
pointe  du  mcdisternum  simple  ;  cuisses  en  massue  oblongue. 

Criomorphe  impérial  (  Criomorphus  aulicus,  Mdls.).  Long. 
^  à  1 8  millim  (4^8  lignes  )  ;  un  peu  déprimé  ;  prothorax 
noir ,  luisant ,  f ortemenjt  rebordé  à  la  base ,  sillonné  ;  écussoa 
canaliculé  ;  des  lignes  élevées  souvent  peu  apparentes ,  sur  les 
élytres.  Alpes. 

Criomorphe  apptttê  [C^fulcratuSyîAfJLS.).  CallidiumJ'ul'- 
cratum,  i">  édit.  ).  Long.  9  à  18  mtUim.  (4^8  lignes  )  ;  noir  ; 
prothoraxnu,  brillant;  cuisses  rougeàtres  ;  deux  lignes  longi- 
tudinales élevées ,  très-peu  apparentes ,  sur  les  élytres.  Saxe. 

Criomorphe  livide  (  C.  luridus,  Muls.  CaUidium  luridum^ 
i^e  ÉDIT.).  Long.  9  à  1 8  millim.  (4^8  lignes  )  ;  noir ,  glabre  ; 
élytres  testacées  ou  d'un  rouge  de  sanguine.  Paris. 

Criomorphe  marron  (  C.  casianeus,  Muls.  Caltidium  cas-' 
taneum,  Patk.  ).  Long.  9  à  18  miliim.  (4^8  lignes  )  ;  noir; 
antennes  et  pieds  ferrugineux  ou  d'un  rouge  brun;  élytres 
couleur  de  sanguine.  Suède. 

Cmomorphe  imprima  (  C.  impressus,  Mttls.  CaUidium  im-~ 
pressum,  Vayk  ).  Long.  9  à  18  miltim.  (4^8  lignes  )  ;  noir  ; 
tarses  roussâtres;  prothorax  non  sillonné,  avec  une  fossette 
très-apparente  de  chaque  côté  près  de  sa  base.  Suède. 

Dix'Septième  genre,  âsèmb  [Atemum^  EscHS.  ). 

Teux  très-peu  échancrés,. n'entourant  pas  la  base  des  an- 
tennes ;  antennes  courtes ,  à  ar^ticles  obconiques,  le  deuxième 
aussi  long  que  la  moitié  du  suivant;  lobes  des  mâchoires 
presque  égaux  ;  palpes  un  peu  filiformes ,  à  dernier  article  peu 
renflé  ;  pointe  du  médisternum  simple,  aiguë. 

Asème  STAiÊ  (  Azemum  striatuYiif  EscHS.  CaUidium  striatum ^ 
1^*  ÉMT.  ).  Long.  14  à  18  millim,  (  6  à  8  lignes  )  ;  noir  ;  an- 
tennes courtes  ;  cuisses  non  renflées  ;  prothorax  glabre ,  arron- 
di ;  élytres  ayant  des  lignes  longitudinales  peu  élevées.  Lyon  : 
sur  les  pins. 

ÂsÈME  agreste  (  A.  agreste  y  Muls.  CaUidium  agreste',  Fab.). 
Comme  le  précédent  ,  mais  élytres  brunes  Ou  d'un  brun 
rouge.  Midi  de  la  France. 

Dix-huitième  genre.  Criocéphale  (  Criocephalum ,  Dej.  ). 
Comme  le  genre  précédent,  mais  pointe  du  médisternum 
bifide;  antennes  courtes;  lobes  des  mâchoires  très-petits  ;  l'in-r 
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terne  plus  court  et  presque  radimen  taire;  yeux,  presque  ovaies; 
cuisses  longues,  comprimées,  non  en  massue. 

Criogéphale  rustique  {Criocepiialum  rusticum^t)i^.  Caili- 
dium  rusticurriy  i'*  édit.  ).  Long.  i4  à  25  millim.  (  6  à  1 1  lig.); 
d'un  brun  fauve;  déprimé;  deux  lignes  longitudinales  peu 
élevées  sur  les  élytres  ;  trois  petits  enfoncements  disposés  en 
triangle  sur  le  prothorat ,  qui  est  nu  ;  antennes  courtes.  Paris 

Criocéphâle  farouche  (  C.  ferum,  Dej.  ).  Comme  le  pré- 
cédent, mais  dessus  du  corps  presque  indistinctement  granulé, 
souvent  brun  ou  châtain  ;  antennes  plus  minces  à  la  base,  et 
prothorax  un  peu  plus  globuleux.  Midi  de  la  France. 

Criocéphâle  pachymère  (  C.  pachymerui,  MtJLs.  ).  Coanme 
le  Rusticum ,  mais  cuisses  très-fortes  et  comme  en  massue  fnsi- 
forme.  Lyon:  sur  les  pins. 

Dix~neuvième  ^erire.  Solénophore,  (  Solenophorus,  MuLs.  ). 

Yeux  très-profondément  échancrés  ;  prothorax  presque  ova- 
laire,  un  peu  convexe,  peu  dilaté  latéralement  ;  lobes  des 
mâchoires  très-développés,  l'interne  uu  peu  plus  court  ;  Jer- 
nieir  article  des  palpes  en  ovale  tronqué  ;  antennes  aussi  lon- 
gues ou  plus  longues  que  le  corps;  cliisses  comprimées,  pres- 
que linéaires. 

SoLENOPUORE  BRUISSANT  (  Solenophorus  strepenSf  MxiLS.  Stro- 
maiium  strepens ,  Dej.  ).  Long.  18 à  25  millim.  (8  à  11  ligues): 
entièrement  d'un  fauve  jaune,  pubescent;  pieds  un  peu  plus 
pâles  ;  extrémités  des  mandibules  et  yeux  noirs;  deux  ou  trois 
ligties  élevées,  peu  saillantes  sur*  les  élytres,  et  des  petits  points 
élevés  saillants  près  de  la  suture;  Midi  de  la  France. 

Vingtième  genre,  Hespérophane  (  Hesperophanes ,  Dej.). 

Mêmes  caractères  que  le  genre  précédent ,  mais  pro thorax 
globuleux  ;  dernier  article  des  palpes  en  triangle  renversé  ; 
tarses  quelquefois  canaliculés  en  dessous. 

Hespérophane  soyeux  { Hesperophanes  sericeus,  Dej.  Calli- 
dium  sericeum  y  i'*  edit.  ).  Long.  20  à  27  millim.  (9  a  12  li- 
gues) ;  prothorax  cendré ,  soyeux  ;  écusson  d'un  blanc  cendré; 
élytres  testacéés ,  avec  des  points  rougeâtres  et  élevés.  Midi  de 
la  France. 

Hespérophane  nébuleux  (  H.,  mi:Ktus,  Dej.  Caltidium  ne- 
buhsum ,  r°  ÉDiT.  ).  Long.  i4  à  20  millim.  (639  lignes  )  ; 
prothorax  nébuleux ,  globuleux ,  muni  de  tubercules  peu  éle- 
vés ;  dessus  du  corps  couvert  d'un  duvet  gris  cendré  ou  d'un 
fauve  grisâtre  ;  écusson  souvent  blanchâtre  ;  caisses  épaisses. 
Paris  :  sur  le  peuplier. 
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HespÊropbane  vale  {Hesperophanes  pallidiis,  Muls.  Callidium 
pallidum,  i^*>  ÉDiT.).  Long.  14  à  18  millim.  (6  à  8  lignes)  ; 
prothorax  globuleux,  dVn  rouge  fauve  ou  ferrugineux,  à 
duvet  blond  sur  les  côtés  ;  élytres  d'un  fauve  jaune ,  pubes- 
ceiites,  marquées,  vers  l'extrémité,  d'une  tache  d'un  rouge 
fauve  ;  cuisses  en  massue.  Bordeaux. 

Vingt-unième  genre.  Plattnote  (  Plalynotus,  MuLS.  ) 

Ànteones  sétacées ,  moins  longues  que  le  corps  ;  palpes  à 
dernier  article  t^nqué ,  plus  ou  moins  renflé  ;  yeux  très-échan- 
crés  ;  protht)rax  en  ovale  transversal ,  aussi  large  ou  plus  lai^e 
que  les  élytres ,  £elles-ci  rétrécies  vers  Textrémité ,  oblique- 
ment tronquées  ou  arrondies  à  Tangle  suturai  ;  premier  article 
des  tarses  postérieurs  moins  long  ou  à  peine  aussi  long  que 
tous  les  sui van  ts . 

Platykote  usé  {Platynotus  détritus ,.  Muls,  Clytus  détritus^ 
ire  ÉojT.).  Long.  i4  à  18  millim.  (  6  à  8  lignes)  ;  prothoraz 
noir,  avec  deux  bandes  transverses  jaunes  ;  antennes  et  pattes 
ferrugineuses;  élytres  noires  ou  brunes,  ayant  ciuq  fascies 
jaunes  transverses.  Paris. 

Plattnote  arqué  (P.  arcuatus,  Muls.  Clytus  arcuatus\  i" 
ÊDiv.  ).  Long.  1 1  à  i4  millim.  (  5  à  8  lignes  );  noir;  prothôrax 
portant  une  bande  jaune  transversale  en  devant ,  et  une  autre 
interrompue  dans  sou  milieu;  écusson  jaune;  élytres  ayant 
chacune  deux  points  vers  la  base,  trois  bandes  arquées  sur  leur 
disque  \X  une  ligne  oblique  à  l'angle  suturai ,  de  la  même  cou- 
leur. Paris. 

Vingt-deuxième  genre.  Clyte  (  Clytus,  Fab.  ). 

Mêmes  caractères  que  le  genre  précédent,  mais  prothorax 
ordinairement  un  peu  globuleux  ou  oblong  ;  cuisses  posté- 
rieures faiblement  et  graduellement  renflées;  élytres  sans  bosses 
à  la  base. 

Cltte  floral  (  Clytus  flomlis ,  Fab.  ).  Long.  9  à  i4  millim. 
(  4  à  6  lignes  )  ;  antennes  ferrugineuses ,  un  peu  épineuses  ou 
terminées  extérieurement  en  pointe  au  sommet  de  leurs  arti- 
cles ;  corps  noir;  pattes  ferrugineuses,  ayant  un  peu  de  noir 
sur  les  cuisses;  une  bande  sur  le  prothorax  et  cinq'  sur  les 
élytres,  dont  la  deuxième  et  la  troisième  arquées,  blanchâ- 
tres ou  jaunâtres.  Paris. 

Clyte  tropique  (  C.  tropicusy  Fab.  ).  Long.  1 1  à  i6  millim. 
(  5  à  7  lignes  )  ;  antennes  mutiques  au  sommet  de  leurs  arti- 
cles, courtes,  fauves;  prothorax  noir,  avec  quatre  taches 
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jaunes  ;  êlytres  fauves  à  la,  base ,  noires  ensuite,  avec  une  bande 
jaune,  arcjuée ,  qui  se  prolonge  à  Ik  suture  presque  jusqu^à  l'é- 
co8son;une  petite  tache  Jaupe,  la  base  de  1  elytre  et  une  bande 
jaunes;  deux  autres  bandes  jaunes  à  l'extrémité  de  l'élytre  ; 
pattes  et  milieu  des  cuisses  fauves.  Paris. 

Clyte  arvicole  (  Clytus  arvicola,  Latr.  Callidium  arvicola , 
Oliv.  j.  Long.  7  à  i4  millim.  (  3  à  6  lignes  )  ;  noir  ;  antennes 
courtes,  fauves  ;  pattes  de  cette  dernière  couleur,  à  partie  ren- 
flée des  cuisses  noirâtre  ;  quatre  taches  jaunes^ur  ^  prothoraz 
et  deux  lignes  semblables  sur  la  tête;  élytres  ayant  chacune 
trois  bandes  à  l'extrémité  et  une  ligne  près  le  haut  de  la  sa- 
ture ,  qui  se  réunit  à  la  seconde  bande ,  jaunes.  Midi  de  la 
France. 

Clyte  cordonnè  (  C.  liciatus,  Schoen.  Callidium  ticiatum  et 
Call  hafniense,  i^  ÉDif).  Long.  9  à  i8  millim.  (4  à  8  lignes); 
deux  lignes  élevées  sur  le'  froiit  ;  prothorax  obscur ,  avec  qua- 
tre lignes  d'un  duvet  jaunâtre  ;  élytres  obscures  ou  d'un  brun 
jaunâtre ,  parsemées  de  petits  atomes,  de  plusieurs  taches ,  et 
marquées  postérieurement  d'une  bandé  très-arquée ,  formée 
de  poils  d'un  jaune  plus  pale  ou  rougeâtres.  Paris. 

Clyte  atomaire  (  C.  atomariùs,  Fab.  Callidium  oméga, 
Rossi  ).  Comibe  le  précédent,  maïs  lignes  du  protliorax  inter- 
rompues et  formant  des  points  d'un  gris  blanchâtre;  taches 
des  élytres  plus  petites,  et  bnnde  plus  étroite.  Lyon. 

Clyte  antilope  (  C.  antilope,  Îllig.  ).  Long.  9  à  i4  millim, 
(  4  à  6  lignes  )  ;  prothorax  noit,  avec  deux  points  à  la  base  et 
une  ligne  interrompue  au  sonkmet,  d'uu  duvet  jaune;  élytres 
duveteuses  j  veloutées,  à  point  humerai  et  trois  bandes  étroites 
d'un  duvet  jaune  ,  la,  première  très-courte  et  remontant  vers 
l'écusson,  la  deuxième  transversale  et  oblique,  la  troisième 
terminale.  Paris. 

-Clyte  bélier  (  C.  aHetis,  FàB.  ).  Long.  9  à  i4  millim.  (  4  à 
6  lignes);  noir  ;  antennes  courtes,  ferrugineuses,  ainsi  que  les 
pattes;  prothorax  bordé  de  jaune  en  devant,  et  d'une  bande 
pareille  et  souvent  interrompue  à  la  base  j  extrémité  des  ély* 
très  jauhe^  ainsi  que  trois  bandes,  dont  la  seconde  arquée  vers 
la  partie  antérieure  ;  abdomen  annelé  de  jaune  et  de  noir.  Pa- 
ris. Variété  à  bandes  du  prothorax  et  des  élytres  d'un  blanc 
jaunâtre^  ainsi  que  l'écusson. 

Clyte  db  Bouroillon  (  C.  Bourdilloni,  Dueont  }.  Comme 
le  précédent,  mais  espace  compris  entre  les  deuxième  et  troi- 
sième bandes ,  entièrement  jaune ,  moins  une  tache  sur  la  su- 
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tiure,  en  Ibrtne  de  cœur  renversé ,  et  de  chaque  côté  une  plus 
petite,  triangulaire,  attenant  au  bord  extérieur,  noire.  Ver- 
sailles; 

.  Cltte  gazellb  [Cfytîis  gazella,  Fab.).  Long.  739  millim.  (3 
à  4  lign^  )  t  ^oic  ;  prothorax  ayant  une  bande  jaune  anté- 
rieur^, et  une  seconde  semblable  postérieure  ;  pattes  fauves , 
à  cuisses  noires  ;  élytres  avec  un  point  à  la  base ,  et  trois  ban- 
des dont  la  première  recourbée  en  avant,  jaunes.  Paris. 

Cltte  bu  nerprun  (  C.  rhamni,  T^rm.  Clytus  temesiensis, 
RoLL.  ).  lldiifère  du  précédent  par  son  corps  hérissé  de  poils, 
et  ses  cuisses  obscpres  vers  le  sommet.  Dalmatie. 

Cltte  de  Marseille  (  C.  MassUiensis,  Schonh.  ).  Long.  5  à 
7  miilim.  (  a  à  3  figues);  noir;  écusson  blanc;  deux  taches 
blanches  de  chaque  côté  de  la  poitrine  ;  bord  des  anneaux  de 
l'abdomen  blanc  ;  élytres  ayant  chacune  trois  bandes  blan- 
ches, dont  celle  de  la  base  arquée,  interrompue.  Paris. 

Cltte  de  Dupont  (  C.  Duponti,  Dej.  ).  Long.  9  à  11  mil- 
lim. {^k  5  lignes  )  ;  brun  ou  d'un  brun  roiigeâtre  ;  prothorax 
presque  pyriforme  ;  élytres  arrondies  à  l'angle  extérieur  du 
sommet,  ayant  à  leur  base  d'eux  lignes  longitudinales  dont 
l'intérieure  plus  longue  ^  arquée  vers  le  bord  externe,  et,  pos- 
térieurement, deux  bandes,  Tune  transversale,  l'autre  apicale, 
toutes  formées  d'un  duvet  gris  cendré  ;  antennes  rougeâtres. 
Paris  :  très-rare. 

CLTfÉ  PLÉBÉIEN  (  C.  plebeiust  Fab.  ).  Long.  9  à  r4  millim- 
(4  à  6  lignes  )  ;  noir  ;  deux  points  blancs  de  chaque  côté  de  la 
poitrine  et  au  bord  des  anneaux  de  l'abdomen  ;  élytres  épi- 
neuses à  l'angle  extérieur  de  leur  sommet,  ayant  à  la  base  deux 
lignes  longitudinales  dont  l'intérieure  plus  longue ,  arquée  : 
un  point  presque  humerai,  et,  postérieurement,  deux  bandes 
transversales,  d'un  duvet  cendré;  antennes  brunes,  à  duvet 
cendré.  Lyon. 

Cltte  ruficor|se  (  C.  ruficomisy  Dej.),  Long.  739  millim. 
(3  à  4 ligues);  noir;  prothorax,  tête  et  antennes  au  moins  à 
leur  base,  ferrugineux^  élytres  duveteuses,  brunes,  portant  une 
ligne  arquée  blanche,  et  deux  bandes  cendrées.  Midi  de  la 
France.' 

Cltte  trifascié  (C.  trifascialus,  Fab^).  Long.  9  à  11  millim. 
(4  à  5  lignes);  prothorax,  antennes  et  pattes  ferrugineux;  ély- 
tres d'un  noir  duveteux,  avec  quatre  bandes  d'un  blanc  sale  : 
celle  de  la  base  raccourcie,  la  deuxième  flexueuse,  la  troisième 
transversale,  la  dernière  apicale.  Midi  dé  la  France. 
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•  Cltte  ferrugineux  (Clytus  ferrugineuSf  Ddfoor).  Comme  le 
précédent,  mais  tête  et  prothorax  ferrugineux  ;  duvet  du  fond 
des  êiy très  moins  rougeâtre;  antennes,  pieds  et  dessous  du 
ventre  d'un  ferrugineux  blanchâtre.  Bordeaux. 

Cltte  orne  [C.  omatus,  Fab.).  Long.  9  à  i4  niillîm.  (4  à 6 
lignes);  velouté,  d'un  jaune  verd^tre -,  trois  points  transver- 
saux ou  une  bande,  noirs,  sur  le  prothorax  ;  trois  autres  bandes 
non  interrompues,  sur  les  élytres,  celle  de  la  base  formant  le 
demi-anneau,  et  les  deux  autres  arquées  en  sens  inverse.  Midi 
de  la  France.  ' 

Clvte  de  la  molènf  (C.  verbasci,  Fab.).  Long.  9  à  i4  mil- 
Hm.  (4^6  ligiics);  vefdâtre;  antennes  filiformes  et  noires-, 
prothoraxayant  une  bande  transversale  noire,  formée  d^une 
tache  et  de  deux  points  noirs;  élytres  avec  deux  bandes  noires 
et  une  tache  en  croissant,  près  de  la  base,  sur  chacune.  Paris. 

Clyte  QtTATRE-poiNTS  (  C.  <7Marfrz;)Mnctofi«J,  Fab.).  Long.' 9 
à  16  millim.  (4  à  7  lignes);  dessous  du  corps  et  pattes  d*un  vert 
noirâtre;  dessus  d'un  vert  jaunâtre;  élytres  marquées  de  quatre 
points  noirs,  deux  à  la  base,  un  au  milieu,  et  le  troisième  près 
du  sommet.  Paris. 

Vingi'iroisième  genre.  Anagltpte  (  AnaglyptuSy  AfuLS.). 

Antennes  un  peu  sétacées,  presqiie  aussi  longues  que  le  corps 
dans  les  mâles;'  palpes  à  dernier  article  en  triangle  renversé; 
yeux  raédiocreinent  échancrés  ;  cuisses  postérieures  en  mas- 
sue ;  premier  article  des  tarses  postérieurs  moins  long  ou  à 
peine  aussi  long  que  tous  les  précédents. 

Anaglypte  bossu  [AnàglYptus  gibbosus^  Muls.  Clytus  gibbo' 
sus,  r*ÉDiT.).  Long,  i.i  à  i4i3iiliini.  {.i>  à  6Jignes)  ;  noirâtre; 
quelques  taches  blanches  sur  l'abdomen;  élytres  ayant  cha- 
cune deux  bandes  cendrées,  un  tubercule  élevé  à  la  base,  et 
une  épine  à  l'angle  extérieur  du  sommet.  Variété  ayant  trois 
bandes  sur  chaque  élytre.  Midi  delà  France. 

Anaglypte  mystique  [J.  mysticus,  Muls.  Cfytus  mystictts, 
1'*  ÊoiT.).  Long.  1 1  à  i4  millim.  (  5  à  6  lignes  );  noir;  élytres 
rougeâtres  à  la  base ,  relevées  en  bosse  de  chaque  côté  de  la 
suture,  ayant  leur  extrémité  et  trois  raies  courbes  blanchâtres, 
quelques  taches  rougeâtresde  chaque  côté  de  la  poitrine.  Paris. 

Anaglypte  hiéroglyphique  [À.  hieroglyphicus ^  Muls.). 
Comme  le  précédent,  mais  base  des  élytres  noire.  Montagnes 
du  Jura. 
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F'ingt'qttatrième  genre^  Cartalle  {Cartallum,  Dej.). 

Antennes  nn  peu  filiformes ,  à  peâ  près  de  la  longaeur  du 
corp$,  à  premier  article  allongé,  renflé,  faiblemeht  arqué,  les 
snWantsplns  épais  à  leur  sommet;  deruîer  article  des  palpes 
renflé  an  sommet ,  comprimé  i  tronqué  obliquement  ;  yeux  à 
peine  écbancrés,  un  peu  triangulaires  ;  un  tubercule  obtus  de 
chaque  côté  du  prothorax  ;  écusson  en  demi-cercle  ;  cuisses  en 
saassne. 

Cartalle  ruficolle  [Cartatlum  rujicolley  Dej.  Caltidium 
ruficoUe,  i'*  édit.).  Long.  739  millim.  (3  à  4  lignes);  protho* 
raxronl,  tubercule,  velu  ;  tête  et  pattes  noires,  ainsi  que  le 
dessous da  corps;  antennes  ferrugineuses,  à  premier  article 
noir;  élyires  d'un  vert  bleuâtre  ;  abdomen  quelquefois  rouge. 
Midi  de  la  France. 

Vintjl-^inquième  genre,  Obrie  {Obrium^  Dej.). 

Comihè  le  genre  précédent,  mais  articles  des  antennes  cy- 
Kndriqttes,  de  grosseur  uniforme;  dernier  article  des  palpes 
allongé,  ovalaire,  terminé  en  pointe  obtuse^  ou  tronqué;  yeux 
trés-échancrés ,  entourant  la  base  des  antennes  ;  écusson  um 
peu  triangulaire,  canaliculé. 

Obrib  cantharine  (  Obrium  cantharinnm,  Dej.).  Long,  j  à 
9  millim.  (  3  à  4  lignes)  ;  d'un  testacé  ferrugineux  en  dessus; 
antennes  et  pieds  noirs,  au  moins  en  partie;  prothorax  allongé, 
ayant  de  chaque  côté  un  tubercule  obtus.  Paris. 

Obrie  brurneum  (0.  brunneum,  Dpj.  ).  Long.  5  à  9  millim. 
(3  à  4  lignes)  ;  d'un  testacé  ferrugineux  ou  brunâtre,  ainsi  que 
le^  antennes  ;  prothorax  allongé ,  portant  de  chaque  côté  un 
tubercule  obtus;  pieds  ferrugineux.  Paris. 

yingl'^sixième  genre.  DÈile  {peilus^  Serv.).  • 

Antennes  courtes,  de  onze  articles  obconiques,  un  peu  plus 
épaisses  vers  Textrémité;  palpes  égaux,  très-courts;  yeux  très- 
échancrés;  élytres  linéaires,  obliquement  tronquées  ou  échau- 
erées  du  sommet  à  Tfingle  suturai  qui  est  un  peu  épineux; 
ptemîer  article  des  tarses  postérieurs  beaucoup  moins  long 
que  les  deux  suivants  pris  ensemble. 

DélLE  TVGACE{DeilusfugaXfSuKvCallidiumfugaXj  i'*ÉDlT.). 
Long.  7  à  9  millim.  (3  à  4  lignes);  déprimé  ;  d'un  gris  verdâ- 
tre  bronzé;  prothorax  oblong ;  élytres  obliquement  tronquées 
au  sommet,  ponctuées,  et  portant  une  ligne  longitudinale  éle- 
vée. Midi  de  la  France  ;  Lyon. 
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Finguseptième  genre.  Gracilie  [GradUay  Se»v.). 

Mêmes  caractères  que  le  précédent,  mais  palpes  maxillaires 
très-saillauts ,  trois  fois  aussi  longs  que  les  labiaux  ;  antennes 
sétacées  ;  premier  article  des  tarses  postérieurs  à  peu  près  ansà 
long  que  les  deux  suivants  pris  ensemble. 

Gracilie  timide  (  Gracilia  timida,  Menetr.).  Long,  ii  mil- 
Hm.  (5  lignes)  ;  dernier  article  des  palpes  maxillaires  obtrian- 
gulaire  ;  dessus  d'un  rouge  brun  ,  plus  foncé  à  la  base  des  ély- 
très,  celles-ci  ayant  une  tache  blanohâlr^,.et  une  bande  d'au 
jaunâtre  livide  souvent  interrompue.  Pila. 

Gracilie  pygmée  (G.  pjgmœa.  De/.).  Long.  5  à  7  millim. 
(2  à  3  lignes);  dernier  article  des  palpes  maxillaires  presque 
linéaire  ;  déprimée;  d'un  brun  noirâtre  ou  rougeâtre-,  dave- 
teux  ;  antennes  ferrugineuses  ou  testacées.  Du  ^reste  elle  Tarie 
beaucoup.  Paris  ;  Dijon. 

Vingt-huitième  ^enre,  LeptidÊe  (X,e;jtiWea,MuLS.). 

Elytres  couvrant,  au  plus,  les  trois  quarts  du  dessus  de  l'ab- 
domen ;  antennes  presque  filiformes;  palpes  inégaux,  les  la- 
biaux très-gréles,  à  dernier  article  ovalaire,.po^u  :  les  maxil- 
laires trois  fois  plus  longs,  forts,  à  dernier  .article  cylindrique 
et  tronqué;  yeux  très-peu  échancrés;  ailes»  prolongées  au» 
delà  des  élytres;  premier  article  des  tarses.,^<|^térieuq&à  peu 
près  aussi  long  que  tous  les  autres  e\nem\^fij/y^ 

Leptidke  a  ailes  courtes  (  Leptidèa  Ùrevipennis  ,  MnLS. 
Gracilia  brempennis ,  Dej.).  Long.  2  à  iS  millin).j(i  à  2  lignes); 
déprimée  ;  brun  ou  d'un  brun  rougeâtre  ;  prothorax  presque 
entièrement  d'un  ferrugineux  testacé,  dans  la  femelle.  Midi  de 
la  France. 

Vingt-neuvième  genre.  Molorque  [Molorchus,  Fab.)« 

Elytres  très-courtes,  en  forme  d*ccailles,  couvrant  au  plus 
la  moitié  de  l'abdomen  ;  antennes  sétacées,  très-gréles,  de  douze 
articles  dans  les  mâles,,  aussi  longues  ou  plus  longues  que  le 
corps ,  le  troisième  article  égal  ou  à  peu  près  au  cinquième  ; 
palpes  presque  égaux,  à  dernier  article  filiforme,  tronqué; 
pointe  du  médisternum  simple  ;  cuisses  postérieures  en  massue 
globuleuse. 

Molorque  mineur  (  Molorchvs  minor,  Latr.  M.  dimidiaius^ 
Far).  Long.  7311  millim.  (  3  à  5  lignes)  ;  noirâtre  ;  bout  des 
anneaux  de  l'abdomen  comme  argenté;  antennes  sétacëes,  plus 
longues  que  le  corps  ;  élytres  très^courtes,  d'un  brun  ferrugi-» 
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neuz  ou  fauv«s,  ayadt  vers  l'extrémité  une  petite  ligne  blanche 
et  oblique.  Grande^  Chartreuse., 

MolokQtJe  des"  ombellifères  (  Molorchus  umhellatorum , 
LATn.)Xong.  7  à  9  mill.  (3  à  4  lignés);  velu  ;  noir  ;  antennes  séta- 
cées,  un  peu  plus  longues  que  le  corps  dans  la  feàielle,  d'un  brun 
noirâtre  ainsi  que  les  pattes  ;  éiytres  très-courtes,  testacées, 
sans  taches.  France. 

Trentième  genre.  Nêcydale  [NecydaliSf  Lin.). 

Comme  le  précédent,  mais  antennes  épaisses,  égalant  à  peiné 
les  deux  tiers  du  corps,  à  troisième  article  notablement  moins 
long  que  le  cinquième,  de  onze  articles  dan» les  mâles;  palpes 
à  dernier  article  plus  gros  que  les  précédents;  éiytres  couvrant 
à  peine  le  quart  des  ailes  ;  pointe  du  médisternum  bifide  ; 
cuisses  postérieures  eu  massue  allongée. 

NécTDALG  MAJEUR  (  Nccydalis  major,  LiN.  Molorchus  major^ 
ire  i^iT,  ).  Long.  23  à  32  miUim.  (  10  à  i4  lignes);  prothorax 
noir,  bordé  d'un  duvet  doré;  éiytres  rousses,  ainsi  que  les 
pattes,  les  antennes,  et  la  bouche;  extrémité  des  ailes  et  des 
cuisses  postérieures,  noire.  Paris. 

NÊCTDALE    DU    SADLE   (  iV.    salicis ,  DuPONt).  Long.    20  à    25 

miUim.  (9  à  1 1  lignes);  prothorax  noir,  bordé  sur  les  côtés 
d'un  duvet  doré  pâle;  éiytres  rcbordèes,  ferrugineuses;  bou- 
che, base  des  antennes  et  pieds  d'un  jaune  ferrugineux,  au 
moins  en  grande  partie  ;  ailes  presque  unicolores.  Paris. 

TfeJite'Unicme  genre.  .StÈnoptère  { Slenoptents,  Illig.). 

Eiytres  aussi  longues  que  l'abdomen ,  mais  brusquement  ré- 
trécies  un  peu  au-de^Qus  des  épaules,  terminées  en  alêne,  et 
écartées  entre  ell^s^éj^ljpxtrémité;  antennes  de  onze  articles, 
filiformes  ou  uu  peu .jmi^^paisses  vers  l'extrémité;  palpes 
couits,  presqu'égaux^JHpPier  article'à  peine  plus  gros  que 
les  précédents;  protïiorax  gubocbiculaire ,  mu  tique;  premier 
article  des  tarses  postérieurs  à  peine  aussi  long  que  le  dernier. 

Sténoptère  fauve  {Stenopterus  ru/Wf,  Illig.  Necydalis  rufa^ 
1"  ÉoiT..  ).  Long.  9  à  i4  miilim.  (  4  â  6  lignes  )  ;  noir;  un  peu 
velu  ;  antennes  fauves,  ainsi  que  les  éiytres  qui  sont  sdbulée» 
et  portent  une  côte  longitudinale;  cuisses  postérieures  ferrugi- 
neuses ;  des  taches  latérales  d'un  blanc  jaunâtre  sur  l'abdomen 
et  la  poitrine.  Paris. 

Sténoptère  bout-brulk  (S.  prœustusy  Illig.  Necydalis prœus^ 
ta,  i'*  ÈuiT.).  Plus  petit  que  le  précédent;  noir  ;  éiytres  su- 
bulées ,  portant  une  cote  longitudinale  ferrugineuse.  Midi  de 
la  France. 


I 
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Stenoptère  Noiii  (Stenopterus  alety  Illig.)-  Comme  le  précé- 
dent, mais  entièrement  noir,  avec  quelques  taches  sur  la  partie 
inférieure  du  coips  et  le  bord  des  aimeaux  de  l'abdomen,  d'un 
duvet  argenté.  Midi  de  la  France. 

Stbmoptèbe  brûlé  {S.  ustulatusy  DEJ.*)>'^Gd|Drae  TaCer, mais 
plus  petit;  ély très  d'un  brun  obscur,  avec  la  base  noirâtre 
se  prolongeant  autour  de  l'écusson ,  et  une  baade  de  poils 
blanchâtres  le  long  de  la  suture;  base  des  cuisses  postérieures 
jaunâtre.  Perpignan. 

**  Tête  verticale  ou  inclinée, 

Trente*deuxième genre.  Parmène  {Parment^Si&Kyf,), 

Antennes  presque  fililormes,  à  troisième  article  un  peu 
courbe,  notablement  plus  long  que  le  premier  et  le  quatrième, 
tous  un  peu  cylindriques;  tête  ordinairement  bombée  sar  le 
front,  peu  ou  point  sillonnée  entre  les  antennes;  prothorax 
presque  cylindiique,  épineux  sur  les  côtés;  élytres  soudces; 
ailes  nulles  ;  pieds  robustes. 

Parmène  de  SoLiEii  {Parmena  pilosa,  Solier).  Long.  9  à  1 1 
millim.  (4^5  lignes j;  d'un  gris  cendré  en  dessus,  hérissé  ; 
prothorax  presque  cylindrique;  élytres  ovales,  ponctuée^  avec 
une  bande  transversale  vers  le  milieu  et  deux  anneaux  unis, 
cendrés.  Variété  à  élytres  entièrement  grises.  Marseille. 

Parmène  fascié  [P»fasciata,  Villers).  Long.  5  à  7  millim. 
(2  à  3  lignes)  ;  duveteuse  ;~  prothorax  d'un  brun  cendré;  élytres 
ovales,  fortement  ponctuées,  d'un  cendré  brunâtre,  avec  une 
bande  brune,  anguleuse,  vers  leur  milieu.  Lyon. . 

Trente-Troisième  genre.  Dorcadiom  {DorcatUori,  D^lm.  ) 

Antennes  courtes,  sétacées,  à  trcrisième  article  à  peu  près 
égal  au  quatrième ,  moins  long  ou  à  peine  aussi  long  que  le 
premier,  tous  obconiques;  palpes  maxillaires  plus  longs  que 
les  labiaux  ;  prothorax  presque  hexagonal ,  ou  à  tubercules 
latéraux  et  épineux.  Du  reste ,  mêmes  caractères  que  le  genre 
précèdent. 

D0RCADION  FAUTE  [Dorcadionfulvuniy  Hekbst.  Lamia  fuliHMy 
i'«ÉDïT.).  Long.  i6à  18  millim.  (738  lignes);  prothorax 
portant  un  tubercule  épineux;  noir;  élytres  ferrugineuses,  k 
rebord  extérieur  blanchâtre;  premier  article  des  antennes, 
cuisses ,  jambes  et  ventre  d'un  rouge  blanchâtre.  Département 
de  la  Lozère. 

DoHCADiON  FULIGINEUX  (D.  fuUgtnator,  ScHONH.  Lamia/uit^ 
^finator,  i^imT,)»hoïiQ^ii  k  lômiUim.  (5  à  7  lignes);  prochorax 
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à  tubercule  terniiné  en  pointe  obtuse  ;  ély  très  passant  da  cendré 
au  brun,  selon  les  variétés,  bordées  de  blanc,  avec  deux  lignes 
blancbes ,  dont  l'intérieure  souvent  plus  courte.  Paris. 

DoRCADiON  A  QUATRE  LIGNES  {^Dorcadion  queidrUin^aium  j 
Cbevrol.)'  Comme  le  précédent,  dont  il  n'est  probablement 
qu'une  variété,  mais  une  troisième  ligue  tr,ès-étroitQ,  intermé- 
diaire Cintre  celles  du  disque.  Amiens. 

DoRCADioN  yÉRioioNÀL  (D.  m^u/tomiie,  Dej.),.  Comme  le 
fuligineux,  dont  il  n'est  probablement  qu'une  variété,  mais 
ély  très  souvent  à  duvet  veiné  de  lignes  onduleuses  plus  claires, 
et  fond  d'un  brun  plus  prononcé.  Midi  de  la  France. 

DoRCABioN  DES  PTRENéES  (D.  PyretiaXcum,  Dej.  ).  Long. 
11  à  i4  millim.  (5  à  G  lignes);  prothorax  comme,  dans  les 
précédents;  corps,  tête,  antennes. et  piedi  noirs;  élytres 
veloutées  de  brun ,  bordées  de  blanc,  avec  trois  lignes  de  la 
même  couleur,  dont  l'intermédiaire  ne  touche  pas  à  la 
base.  Pyrénées. 

D0RCAD10N  LiRÉOLé  (D.  Uneola,  Illig.).  Long.  11  à  i4 
millim.  (  5  à  6  lignes);  dessus  d'un  brun  clair  et  velouté;  une 
double  ligue  blanche  sur  le  vertex  et  le  pro thorax;  élytres 
bordées  de  blanc,  avec  deux  lignes  de  la  même  couleur,  l'in- 
térieure phis  courte  que  l'humérale  ;  pteds  ferrugineux^  Lyon. 

DoACADioN  de  Donzel  {D.  DonieUf  (Muls.  ).  Long.  11  à  i4 
millim.  (5i  à  6  lignes);  dessus  brun,  poudré  de  blanc;  une^ 
double  ligne  blanpbe,  longitudinale,  an  milieu  du  protfaorax; 
élytres  bordées  de  blanc,  avec  trois  larges  ligues  de  la  même 
couleur,  rin(«rienr<plu$courte  et  l'intermédiaire  tarés-étroite; 
pieds  d'un  ferrugineux  blanchâtre.  Midi  de  la  France.' 

Trente' fittatrième  genre.  Morime  {MorimuSf  Serv.). 

Antennes  de  onze  articles;  palpes  maxillaires  plus  grands 
que  les  labiaux,  à  <lernier  article  fiti»  long,  ovalaire ,  terminé 
en  une  pointe  obtuse  ou  tronquée  ;  un  sillon  profond  entre 
les  antennes  ;  prothorax  à  tubercules  épineux;  élytres  de  forme 
variable  ;  ailes  nulles  ou  peu  développées  ;  cuisses  non  ren- 
flées en  massue. 

Morime  funeste  {Morimus  funestus,  Serv.  Lamia  funeste^ 
i^  £DiT.).Long.  i6  à  20  millim.  (7  à  9  lignes);  brun  ;  antennes 
courtes;  élytres  lisses,  avec  deux  tacliss  d'un  noir  velouté* 
France  méridionale. 

Morime  lugubre  (M.  Uigubris,  Serv.).  Long.  18  à  39 
nillûn.  (8  à  1.3  Ugnef  )  ;  dessus  bjrua  ou  d'un  noir  gi^lsâtre, 

Entomologie^  tome  2.  '    ^5 
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chagriné;  élytres  convexes,  portant  deux  taches  d'un  noir 
bran ,  quelquefois  très-peu  apparentes;  antennes  plus  longues 
que  le  corps.  Paris.  , 

MoRiME TRISTE  (Monmus  tr««w,  Serv.  Lamia  trisiis,  i««  édit.). 
Long.  35  à  29  miiiim.  (11  à  i3  lignes);  noirâtre  ;  antennes 
plus  longues  que  le  corps;  élytres  raboteuses ,  avec  deux  taches 
d*un  noir  sombre.  Midi  de  la  France. 

Trente-cinquième  genre.  Lamie  (^Latnia,  Serv.) 

Antennes  sétacées  au  plus  aussi  longues  que  le  corps,  à  troi* 
sième  article  moins  grand  que  les  deux  suivaots^  ensemble; 
une  Faible  dépression  au  milieu  du  prothorax;  élytres  longues, 
non  convexes  j  rectangulaires  aux  epiaules;  ailes  développées; 
jambes  comprimées,  triangulaires,  élargies  au  sommet,  les 
intermédiaires  portant  une  pointe  moussesur  l'arête  extérieure. 

Lamie  textor  {Lamia  textor ,  Latr.).  Long.  i8  à  27 
millim.  (8  à  12  lignes);  brune  on  d'un  noir  gris;  apteones 
moins  longues  que  le  corps;  prothorax  épineux,  rugueux, 
ponctue;  élylres  fortement  chagrinées  ou  ponctuées,  surtout 
à  la  base.  Paris. 

Trente-sixième  genre.  Monohamme  [Monohammus,  Serv.). 

Antennes  sétacées,  une  fois  aussi  longues  que  le  corps  dans 
les  mâles,  à  troisième  article  le  plus  long  de  tous;  élytres 
allongées,  rectangulaires  aux  épaules,  sensiblement  rétrécies 
chez  les  mâles  ;  pieds  grêles,  allongés  ;  cuisses  linéaires;  jambes 
courbes  ouâexueuses;  premier  article  des  tarses  postérieurs 
un  peu  plus  long  que  le  troisième. 

MoNOHAMME  SARCLEOR  [Monohummuissartor,  Dej.  ).  Long. 
a3  à  29  millim. (10  à  i3  lignes);  dessus  d'un  brun  bronzé; 
écusson  recouvert  d'un  duvet  jaune  ;  antennes  unicolores  et 
noires,  ou  annelées  de  cendré;  élytres  un  peu  déprimées  le 
long  de  la  suture  et  trans versaient ent  à  leur  tiers  antérieur, 
rugueuses  et  ponctuées,  surtout  à  la  base,  presque  sans  taches 
€t  rétrécies  postérieurement  dans  le  mâle,  presque  parallèles 
et  tachetées  de  jaune  pâle  dans  la  femelle;  pieds  noirs. 
Alpes  du  Jura. 

MoifOHAMME  CORDONNIER  {  M.  sutoT,  Dej.  Lamia  sulorf 
1^  ÉDiT.).  Long.  18  à  23  millim.  (8 à  10  lignes);  dessus  d'un 
brun  bronzé;  écussoi)  jaune;  antennes  noires,  unicolores  ou 
annelées  de  cendré;  élytres  presque  parallèles,  ponctuées  à  la 
base ,  plus  ou  moins  tachées  de  jaunâtre  ;  pieds  noirs, 
Alpes  du  Jura. 


LES  LON6IC0RNES.   Fam,    22.  2g t 

MoMOHÂMME  PBOVBNÇAL  {Monohammus  galUh'provincialiSf 
Dej.  Lamia gallo-provinciaUsyi**  ÉoiT.).Long. iGàaSmill. (7a 
1 1  lignes);  dessas  d'an  brun  bronzé  ;  écusson  canaliculé ,  fauve; 
élytres  ponctuées,  fortement  chagrinées  à  lear  base,  parsemées 
de  taches  et  de  points  grisâtres  ;  pattes  et  antennes  fauves,  ces 
dernières  annelées  dans  la  femelle*  Midi  de  la  France. 

Trente-septième  genre,  Acanthodere    {Acanthoderes  y  Sert.) 

ÂDtenDes  sétacées,  de  oaze  articles, -à  peine  plus  longues 
qoe  le  corps;  prothorax  court,  portant  deux  pu  trois  tubercules 
en  dessus  ;  palpes  presque  filiformes ,  à  dernier  article  terminé 
par  une  pointe;  élytres  tronquées  obliquement  au  sommet; 
segment  anal  échancrédans  les  mâles,  entier  dans  les  femelles; 
cuisses  en  massge. 

AcAjNthodère  varié  i^Acanthoderes  varius^  Sert.  Latnia 
varia f  i'*  êoit.  ).  Long.  11  à  16  millim.  (5  à  7  lignes]  ;  dessus 
du  corps  nn  peu  convexe,  duveteux,  d'un  gris  cendré,  par- 
semée de  taches  fauves  et  brunes  ou  seulement  brunes;  pieds 
et  antennes  annelés  ;  élytres  obliquement  tronquées.  Lyon. 

Trente-hmHème  genre,  iEoiLE  {JEdilis,  Serv.) 

Comme  le  genre  précédent,  mais  antennes  de  près  de  moitié 
au  moins  plus  longues  que  le  corps,  et  souvent  très-longues; 
élytres  entières  au  sommet;  segment  anal  échancrédans  les 
mâles,  prolongé  dans  les  femelles  en  un  tube  conique,  saillant; 
ovtducte  ^e  celles-ci  déprimé,  linéaire,  ordinairement  appa- 
rent; premier  article  des  tarses  postérieurs  une  fois  aussi 
long  que  le  troisième. 

iËDiLB  DE  MONTAGNE.  [jEdîUs  montana^  Serv,  Lamiaiedilis^ 
i'«  ÉDiT. ).  Long.  i4  à  18  millim.  (6  à  8  lignes);  d'un  gris 
cendré  ;  quatre  points  jaunes  sur  le  prothorax  ;  élytres  presque 
onduleuses,  avec  deux  bandes  obliques  brunâtres;  premier 
article  des  antennes  noir  du  côté  extérieur.  Lyon. 

iEniLE  ATOMAiRE  [JE,  aiomàriay  Serv.  Lamia  ntomaria, 
ire  BOIT.  ).  Long.  1 1  à  i4  milUm.  (5  à  6  ligues)  ;  d'un  gris  cendré 
varié  de  brun  ;  quatre  points  tuberculeux  sur  le  prothorax; 
élytres  allongées,  plus  obscures  aux  deux  tiers  de  leur  longueur, 
ayant  des  lignes  et  des  points  noirs  élevés.  Les  Alpes. 

iEniLE  GRISE  (yE.  grisea,  Serv.).  Long.  9  à  ii  millim.  (4  à 
5  lignes)  ;  d'un  gris  cendré  ;  quatre  points  jaunes  sur  le  pro- 
thorax ;  élytres  allongées,  obliquement  traversées  par  deux 
bandes  de  taches  dont  la  première  presque  effacée  ;  premier 

...ticle  des  antennes  noirâtre  au  sommet.  Bordeaux, 
ar 
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Trente^neuvième  genre.  LmoPE  (  I<£to/7U5,  Serv.) 

Comme  les  JEàiles^  mais  ély  très  un  peu  échancrées  au  sommet; 
segment  anal  entier  dans  les  mâles ,  prolongé  dans  les  femelles 
en  un  tube  conique  peu  saillant;  oviducte  caché.  Premier  ar- 
ticle des  antennes  presque  aussi  long  que  le  troisième  ;  pmnt 
de  tubercilles  sur  le  prothorax. 

Leiope  nébuleux  [Leiopus  nebuiosuSi  SeAt.  Lamia  nebuèosa, 
1'*  éuiT.).  Long.  7  à.gmilUm.  (3  à  4  %ii^);  d'un  gris 
cendré;  des  points  et  une  bande  ondulée  noirs  ^  prèâ  deJ'ex- 
ttémité  des  élytres  ;  antennes  et  pieds  annelés  de  blanc  ou  de 
blanchâtre  et  de  noir.  Variété  à  duvet  ferrugineux,  pieds  et 
antennes  annelés  de  ferrugineux  et  de  noir.  Lyon. 

Quarantième  genre.  Exocentre  {Exocentrus  ,  Dkj.  ) 

Antennes  hérissées  de  cils  longs ,  et  nombreux  ;  prothoraz 
moins  long  que  large»  non  tuberculeux  en  dessus,  épineux  ; 
élytres  entières»  oblongues,Tétrécie8  vers  rextrémitê»  mais 
ni  tronquées  ni  épineuses  au  sommet. 

Exocentre  cendré  {Exocentrus  cinereus,  Muls.).  Ixmg. 
9  millim.  (4  ligues);  couvert  d'utl  duvét  cendré;  êfytres 
mouchetées  de  gris ,  avec  deux  taches  de  la  même  couleur  ; 
antennes  annelées.  Grande-Chartrénse. 

ExocENTRE  CEINT  (JE.  batteatus ,  Dej.).  Long.  5  à  ^mlUim. 
(a  à  3  lignes)  ;  d'un  bruti  fet'rugineux ;  prothorax  pubescent , 
ayant  de  chaque  côté  une  petite  épine  recourbée  en  arrière; 
élytres  à  duvet  cendré^  avec  une  bande  obscure  ;  antennes 
peu  distinctement  annelées.  Lyon. 

Quarante-unième  ^enre.  PoGOMOCHÈRE  [PogonocIteruSf    Dbj.) 

Comme  le  genre  précédent,  mais  élytres  tronquées  obli- 
quement au  sommet,  et  prothorax  tuberculeux  ;  premier 
article  des  antennes  un  peu  ovoïde  :  le  quatrième  égal  au 
troisième  ou  plus  grand  que  Ini;  les  suivants  plus  courts. 

PoGoNocHfeRE  oVale  {Poqonocherus  ovalis,  Serv.).  Long. 
5  à  7  millim.  (a  à  3  lignes);  élytres  presque  ovalaires,  rc- 
trécies  postérieurement  et  tronquées  an  sommet ,  ferrugineuses, 
à  duvet  gris  cendré  moucheté  de  brun,  avec  une  bande 
oblique  noire  et  trois  lignes  élevées.  Bourgogne. 

PoooNocitèRE  FAsciCDLAiRE  [P.  /asc/cu fa r£s,  Dbj. ).  Long. 
5  à  7  millim.  (  2  à  3  lignes);  élytres  allant  bn  se  rétrécissant 
jusqu'à  leur  extrémité,  mutiques,  obtusément  tronquées  au 
sommet,  d'un  fauve  ferrugineux,  couvertes  d'an  duvet  mé- 
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langé  de  jaunâtre,  de  bran  et  de  cendré ,  avec  une  tache 
blanche  oblique  et  trois  lignes  élevées".  Lyon. 

PoGOlVOCBÈRE  DE  PEitROUD  {Pogonochents  Perroudi,  MuLS.). 
Long.  7^9  mill«  (  3  à  4  lignes)  ;  élytres  rétrécies  et  tronquées 
comme  dans  le  précédent,  mais  un  peu  épineuses  à  l'angle 
extérieur,  d'un  ferrugineux  fauve,  à  duvet  mélangées  de  fauve 
brun  et  de  cendré  bleuâtre ,  avec  une  bande  oblique  d'au 
duvet  bland  un  peu  glacé  de  bleuâtre;  Bordeaux. 

PoooKOCHÈRE  HispiDE  (  P.  hisptdus,  Dej.  Lomia  hispidai 
i'*BDrr.).  Long.  7  à  9  mîllim.  (3  à  4  lignes);  quatrième 
article  des  antennes  d'un  blanc  pur  dans  sa  plus  grande  partie  ; 
élytres  blanchâtres  à  la  base,  mélangées  de  ferrugineux,  de 
cendré  et  de  brun  dans  le  reste  de  leur  longueur^  tronquées  à 
l'extrémité  qui  est  fortement  épineuse.  Paris.    ' 

PoGONocBÈRE  POILU  (P.  pilosus ,  Dej.  Lomta  pilosa , 
l'^^ÉDiT. ).  Long.  5  à  7  millim.  (2  à  3  lignes);  antennes 
annelées  de  ferrugineux  et  de  blanchâtre;  élytres  rétrécies 
vers  Textrémité ,  ayant  une  forte  épine  à  l'angle  extérieur  du 
sommet,  ferrugineuses,  à  duvet  cendré  on  ferrugineux  par- 
semé de  brun ,  avec  une  bande  oblique ,  blanchâtre  ou  d'un 
blanc  ferrugineux.  Toute  la  France. 

Quarante-deuxième  genre,  Stenosoma  (Stenosoma^  Muls.). 

Élytres  obliquement  tronquées  au  sommet,  sans  fascicules 
de  poils  ;  antennes  de  onze  articles  :  le  troisième  un  peu  plus 
long  que  le  suivant;  prothorax  plus  long  que  large,  presque 
cylindrique^  ayant  de  chaque  côté  une  petite  épine  un  peu  re- 
courbée en  devant;  corps  linéaire. 

Stenosome  de  Fouoras  [Stenosoma  Foudmsi,  Mvu.).  Long. 
9  millim.  (4  ligQcs);  linéaire;  vertex et  prothorax  couverts 
d'un  duvet  épais,  d'un  roux  jaunâtre  ;  élytres  presque  glabres, 
d'un  rouge  brun,  ponctuées  et  faiblement  canaliculées  le  long 
de  la  sntttre.  Bordeaux. 

Quarante-troisième  genre.  Mésose  {Mesosa,  Sert.). 

Antennes  de  onze  articles,  sétacées,  au  moins  aussi  longues 
que  le  corps,  fortement  ciliées  en  dessous  ;  dernier  article  des 
palpes  allongé ,  peu  renflé,  terminé  en-  pointe  obtuse  ;  tête 
creusée  entre  les  antennes,  à  face  plate  et  inclinée;  prothorax 
pen  renflé  dans  son  milieu,  mutique,  à  surface  unie,  un  peu 
échancré  sur  les  côtés;  élytres  larges,  entières  à  l'extrémité  ; 
pieds  assez  forts,  médiocrement  longs. 

MÈsosB  cuRCULiONOÏDE  (  Mcsosa   curcuUonotdes,  Dej.  La^ 
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mta  curcuUono'ides,  i'?  édit.}*  Long,  ii  à  i6  milltm.  t5à7 
bgnei);  courte,  convexe,  d'un  gris  plombé  parsemé  de  petites 
ondulations  jaunes;  prothoraz  ayant  quatre  taches  ocellées 
noires  à  iris  jaune,  et  deux  taches^  semblables  sur  chaque  éijr- 
tre.  Tonte  la  France. 

MÉsoss  jfvit{Mesosa  nebulosa.  Du.  Lamia  nutnla,   i  '*  êdit.)* 
Long.  9  à  i4  milliin.  (4  à  6  lignes);  duveteuse;   prôthorax 
fauve,  hiyé  de  noir;  antennes  et {tieds bruns,  annelés.degris 
Manchâtre;  élyires  nuées  de  bmn,  avec  des  points  fertnçineox 
et  une  grande  tache  caodt'ée  près  du  bord  extérieof .  Paris. 

Quarante-quatrième  genre,  Niphome  {Nîphona,  Megerlb). 

Comme  le  genre  précédent,  mais^  antennes  de  douze  articles 
dans  les  mâles»  de  la  longueur  du  corps  ;  face  un  peu  bombée  ; 
tête  médiocrement  creusée  entre  les  antennes  ;  prothorax  à 
surface  inégale  ;  élytres  allongées,  tronquées  et  dentelées  an 
sommet,  mais  à  dentelures  cachées  par  des  poils.  Corps  semi- 
cylindrique. 

NiPHONB  SAPERDOÏOE  (  Niphona  saperdoïdeSf  t>EJ. }.  Long. 
i4  à  i6  millim  (  6  à  7  lignes)  ;  dessus,  antennes  et  pieds  d'un 
gris  fauve  ;  une  tache  blancne,  nuageuse  sur  les  élytres  ;  des 
mduchetarës  blanches  snr  les  antennes  et  sur  les  pièds.  Dra- 
guignàn. 

Quarante-cinquième  genre.  ANASTHèiE  {^ÂnassthetiSy  Dbj.). 

Antennes  unicolores,  de  onze  articles,  presque  glabres,  ou 
garnies  en  dessous  de  cils  rares  et  peu  allongés  ;  élytres  entiè- 
res à  l'extrémité  ;  face  très-bombée  ;  pieds  assez  courts  ;  cuisses 
légèrement  renflées,  et  du  reste  mêmes  caractères  que  les  deux 
jlfenres  précédents. 

Anjesthète  testacée  {jinœsthetis  testacea,  Dej.  Saperda 
testacea,  1"  êdit.).  Dessus  du  corps  conveve  ;  antennes,  tête  et 
pieds  noirs  ;  prothorax  un  peu  cylindrique,  brunâtre  ;  élytres 
fauves,  garnies  de  poils  peu  nombreux.  Midi  de  la  France. 

Quarante-sixième  genre.  Agapanthie  {^Agapanthia^  Serv.), 

Antennes  sétacées,  de  douze  articles,  au  moinç  aussi  longues 
que  le  corps  et  quelquefois  deux  fois  aussi  longues  dans  les 
mâles  :  le  premier  article  moins  long  que  le  troisième,  ie  se^ 
cond  petit,  globuleux  ;  tête  sillonnée  entre  les  antennes  ;  face 
très-inclinée  ;  prothorax  dilaté  et  arrondi  de  chaque  côté  ; 
élytres  entières  ;  crochets  des  tarses  simples. 

Agapanthie  arrosée  (  Agapantliia  irrorata,  Dbj.  Saperda 
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irrorata,  i'^Édit.).  Long.  16  à  18  millim.  (7  à  8  lignes);  d'un 
noir  bleuâtre;  antennes  annelées;  prothorax  rayé;  quelques 
lignes  de  petites  taches  grises  sur  les  élytres  ;  ces  mouchetures 
manquent  quelquefois.  Midi  de  la  provence. 

AgapaNTHIE  de  l  asphodèle  {Agapanthia  asphodeli,   Dej.  5a- 
perda  asphodeli,  i«  édit.).  Long.  16  à  20  mil!.  (7  à  9  lignes]  ; 
proiltorax  court  avec  trois  bandes  longitudinales  d'un  duvet 
jaune  ;  élytres  d'un  jaune  verdâtre  bronzé,  uniformément  ponc- 
tuées;. Bordeaux. 

AgapantRie  ou  chardon  {a.  cardut,  Dej.  Saperda  cardui, 
t'»  £i>iT.].  Long.  i4  à  16  milliin.  (6  à  7  lignes);  d*uu  gris 
noirâtre  ;  parsemée  d'un  duvet  jaunâtre  ;  trois  lignes  jaunâ- 
tres sur  le  prothorax  ;  écu<;son  de  cette  couleur  ;  antennes  an- 
nelées de  noir  et  de  gris.  Midi  de  la  France. 

Agapanthie  a  cou  ÉTROIT  {A.  angusiicoilisy  DEJ.).Ldng. 
1 1  à  f 4  millim.  (5  à 6  lignes);  comme  la  précédente, mais 
prothoraz  plus  long  que  large,  plus  allongé  et  presque  cylin- 
drique. Midi  de  la  France. 

AgIpamthie  BLEUE  {A.  cœruteAy  Schonh.).  Long.  9  à  11 
iBiI]im..(4  à  5  ligaes);  d'an  beau  bleu  métallique  en  dessus; 
t^Ce  et  prothorax  pointillés;  élytres  fortement  ponctuées; 
écusson  garni  de  poils  blancs  ;  antennes  et  pieds  noirâtres,  au 
moins  en  partie.  Midi.de  la  France.  Variété  noire,  avec  la  se- 
conde moitié  des  élytres  d'un  bleu  d'acier.  Bourgogne. 

Agapanthie  suturale  {A,  suturalis,  Dej.  Saperda  suturalis, 
i^'  édit.)!  Long,  9  à' II  millim*  (4  à  5  lignes);  d'un  noir 
bronzé  ;  antennes  annelées;  trois  raies,d'un  gris  jaunâtre  sur  le 
prothoraz  ;  élytres  pointues  à  l'extrémité^  ayant  leur  sature 
grise.  Midi  de  la  France. 

AcAPANtHis  MAROINALE  [A.  marginaliSf  Peirol.).  Gomme  la 
précédente»  mais  suture  des  élytres  k.  peine  distincte.  Mont- 
Pila. 

Agapanthib>d'un  noir  cuivreux  {A.  nigroœnea,  Dufour ). 
Comme  la  suturalis,  mais  dessus  du  corps  d'un  noir  violâtre, 
ou  bleuâtre  bronzé;  vertex  et  prothoraz  avec  une  ligne  blan- 
cbâcre  dans  leur  milieu;  élytres  sans  bordure  suturale.  Midi 
de  la  France. 

Agapanthie  mahginelle  [A.  marginella,DE3.).  Long.  739 
millim.  (3  à  4  liguer)»  corps  linéaire  ;  trois  bandes  jaunâtres 
sur  le  pi^thoTaz;  antennes  non  annelées;  élytres  d'un  gris 
cendré,  bordées  de  jaunâtre  Icf^ong  de  la  suture  et  sur  les  cô- 
tés. Midi  de  la  France. 


396  LES  COLEOPTERES.   ORDRE   T. 

Quarante-septième  genre.  Compsidie  (  Compsidia^  Muls.)! 

AnteDDes  sétacées,  de  onze  articles,  presque  de  la  longaear 
du  corps  ou  UD  peu  plus  longues,  annelées,  à  cils  peu  nom* 
breux  ;  face  inclinée,  un  peu  bombée  ;  segment  anal  entier 
dans  les  deux  sexes  ;  pieds  assez  courts  ;  jambes  interm^édiai- 
res  un  peu  flexueuses  ou  largement  et  peu  profondément  édian- 
crées,  faiblement  frangées;  crochets  des  tarses  simples;  é\y- 
très  amincies  vers  l'extrçmité,  un  peu  convexes,  non  terminées 
en  pointe  au  sommet. 

CoMPSiDiE  DU  PEUPLIER  {Compsidia populnea^MuhS.  Saperda 
populnea,  i""*  édit.).  Lopg.  9  à  i4  miU.  (4  à  6  lignes)  ;  un  peu 
déprimée,  noirâtre;  antennes  annelées  de  noir  et  de  cendré  ; 
trois  lignes  jaunâtres  sur  le  prothorax,  dont  celle  du  milieu 
souvent  effacée,  et  quatre  à  cinq  points  delà  même  couleur  sur 
les  élytres.  Paris. 

Quarante- huitième  genre,  Anoeréb  (Anœrea^  MULS.). 

Mêmes  caractères  que  le  précédent,  mais  élytres  un  peu 
déprimées  en  dessus,  et  terminées  au  sommet  par  une  petite 
pointe. 

Anoer^e  cargharias  {Anœrea  carchàrias,  Muis.  Saperda 
carcharias,  \^*  èdit.).  Long.  aS  à  37  millim.  (10  à  13  lignes^; 
couverte  d'un  duvet  d'un  cendré  jaunâtre;  élytres  chagrinées 
ou  ponctuées  de  gros  points  noirâtres  ;  antennes  anne\ées  de 
noir  et  de  gris.  Paris. 

Quarante-neuvième  genre,  Saperde  {Saperda,  Fab.). 

Comme  les  Compsidies^  mais  élytres  obtuses  ou  tronquées  au 
sommet;  yeux  non  divisés  en  deux  parties;  segittent  anal  des 
mâles  visiblement  échaitcré. 

Saperde  du  tremble  {Saperda  tremuta,  Fab.).  Long.  t4  à 
16  millim.  (6  à  7  lignes)  ;  pnbescente;  verte;  deux  oa  quatre 
points  d'un  noir  velouté  sur  le  pro thorax,  quatre  sur  les  ély- 
tres. —  Variétés  :  1®  d'un  vert  jaunâtre  passant  au  vert  bleuâ- 
tre ou  au  vert-de-gris  ;  "a®  d'un  gris  plombé  ;  3°  à  4*  point  des 
élytres  nul  ou  obliiéré.  France. 

Saperde  ponctuée  {-S.  ptinS^,  Fab.).  Long,  if  à  18  mil- 
lim.  (  5  à  8  lignes)  ;  entièrement  couverte  d'unduTCt  verdâtre. 
Six  points  noirs  sur  le  prothorax  et  dix  ou  douze  sur  chaque 
élytre. — Variétés  :  i*  passantdu  bleuâtre  blanc  au  veit-de-gris, 
nu  au  vert  jaunâtre;  20  à  poû^latéranx  du  prothorax  nuls  ; 
3°  à  deuxième  ou  quatrièmesHt  des  élytres  oblitéré. France. 
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SAt>«Ane  t><mTB-ÉCHELLS  [Saperda  scalaris,  Patk.). Long.  1 4  à 
i8  niiliim.(6  à  8  lignes);  hîspide  ;  jaunâtre  en  dessoas  ;  élytres 
noires,  avec  la  ligne  su turale  dentée  et  des  points  jaunes.  Paris. 
—  Far.  à  duvet  du  dessus  d*iin  cendré  blanchâtre. 

Cinquantième  genre,  ânoetie  (Anoetia^  Dej.). 

Comme  les  Saperda,  mais  yeux  largement  séparés  en  deux 
parties  ;  antennes  presque  filiformes,  un  peu  plus  longues  que 
le  corps,  unicelores  :  les  troisième  et  quatrième  articles  pres- 
que égaux  ;  pieds  courts. 

Anobtib  xooT-BRUUs  [Anotita  pfvtustUf  Dej^  Saperda  prœas- 
ta ,  i'«  ÈDiT.).  Long.  I  à  5  millim.  (  t/a  à  3  lignes)  ;  pieds  an- 
térieurs j,  jambes  et  tarses  des  suivants  d'un  jaune  livide,  ainsi 
que  les  élytres  qui  sont  noires  à  rextrémité.  —  Var.  à  jambes 
et  tarses  des  pieds  postérieurs  bruns  on  d'un  brun  jaunâtre. 
France. 

I 

Vinquanie-'unième  genre.  Stenostolè  {Stenbstola^X)^].  ). 

Ântemies  sétacées*  un  peu  plus  longues  que  le  corps,  de  1 1 
articles  :  le  premier  renflé,  le  deuxième  petit  et  globuleux,  le 
troisième  le  plus  long,  cylindrique  ainsi  que  les  suivants  ;  der» 
nier  article  des  palpes  un  peu  ovalaire,  tronqué  an  sommet; 
crochets  des  tarses  divisés  en  deux  ;. élytres  allongées,  presque 
linéaires,  rétrécies  dans  leur  milieu,  arrondies  ou  obtuses  au 
sommet. 

Stenostolè  aux  pieds  noirs  (  Stenostola  nigripes ,  Dej.)« 
Long.  9  à  i4  milliin.  (4  è  6-  lignes);  prothorax  ardoisé,  avec 
deux  lignes  longitudinales  blanchâtres;  écusson  blanchâtre  ; 
élytres  noires,  couvertes  d'un  duvet  d'un  gris  cendré.  Jura.  — 
Far,  à  prothôrax  sans  lignes  blanchâtres. 

Gnquanie^^deuxième genre.  Obérée  [Oberea^  Megerle.). 

Gomme  le  genre  précédent,  mais  antennes  moins  longues 
que  le  corps,  presque  filiformes  ;  palpes  courts,  à  dernier  ar- 
ticle pointu  ;  élytres  obliquement  échaucrées  ou  tronquées  au 
sommet. 

Obérée  oCCLî^e  (  Oberea  oculata  ,  Dëj.  Saperda  oculata , 
!»■«  ÉDIT.).  Long.  i6  à  i8  milliro.  (7  à  8  lignes);  linéaire; 
tête  et  antennes  nûires;  abdomen,  pattes  et  prothorax  d'un 
roux  jabnâtre^  ce  dernier  souvent  avec  deux  points  noirs  ; 
élytres  d'un  noir  cendré.  France. 

Obérée  a  prunelle  (O.  /jupi/faia,  Dej.  ).  Long,  ii  à  16 
millim.  (5  à  7  lignes);  linéaire;  tète,  antennes,  un  point  de 
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chacpie  côté  du  prothorax,  et  tacHe  dessous  le  corps»  noirs 
prothorax,  pieds  et  tache  sar  1  ecusson,  d'un  jaune  orangé , 
élytres  ardoisées,  ponctuées ,  échancrées  au  sommet.  Bonr- 
gogoe. 

Obérée  linéaire  (  Oberea  Unearis,  Dej.  Saperda  Unearis, 
i^e  ÉoiT.).  Long.  1 1  à  16  millim.  (5  à  7  lignes);  linéaire  ;  cyHn- 
drique  ;  noire  ;  palpes  et  pieds  d'un  jaune  roussâtre  ;  élyties 
ponctuées,  quelquefois. bordées  de  jaune  à  la  base.  Paris. 

Orérèb  ertthrocepiialb  (  O.  erythrpcephala,  Dbj.).  Long. 
7  à  1 1  millim.  (3  à  5  lignes)  ;  linéaire;  tète  et  protborax  d'un 
rouge  ferrugineux  ;  antennes  noires  ;  pieds  et  extrémité  dn 
ventre,  d'un  jaune  orangé  ;  élytres  noires,  ponctuées.  •—  F'ar. 
à  prothorax  d'un  gris  cendré.  France. 

Cinquante-troisième  genre.  Phytoecie  {Phytœcia,  Dej.}. 

Comme  dans  les  Ste»ostoles,  mAis  élytres  se  rétrécissant  vers 
rextrémitè,  obliquement  tronquées  ou,  mais  rarement,  |Hres- 
que  terminées  en  pointeau  sommet;  antennes  presque  fili- 
formles  ;  dernier  article  des  palpes  pointu. 

Phttoecie  porte-bande  [Pttyiœcia  vittigera^Mvis.).  Long. 
16  à  18  millim.  (  7  à  8  lignes)  ;  d'un  gris  brunâtre  ;  trois  lin- 
gues blanches  sur  le  prothorax,  celle  du  milieu  la  pins  Jongne  ; 
une  bandé  longitudinale  de  la  même  couleur  sur  les  élytrps, 
qui  sont  ponctuées.  Algérie. 

Phttoscie  maculée  (  P.  maculosa ,  Muls.  ).  Comme  la  pré- 
cédente ,  mais  dessus  d'un  cendré  jaunâtre  ;  bande  des  élytres 
formée  de  mouchetures;  points  plus  nombreux  et  moins  ré- 
guliers. Midi  de  la  France. 

Phttoccie  voisine  (  P.  etfjinis,  Vej.).  Long.  11  à  i4  millim. 
(  5  à  6  lignes  );  extrémité  du  ventre,  cuisses,  jambes  et  pro» 
thorax  d'un  rouge  jaune;  ce  dernier  bordé  à  la  base  et  an 
sommet  de  la  même  touleur,  et  portant  sur  son  disque  deux 
points  semblables  ;  élytres  couvertes  d'un  duvet  ardoisé. 
Frauce. 

Phytoecie  ophtalmique  (  P.  ophtalmica ,  Dbj.  ).  Long.  7  à 
1 1  millim.  (  3  à  5  lignes  )  ;  élytres  d  un  gris  cendré  ou  ar- 
doisé; prothorax  d'un  rouge  ferrugineux,  bordé  de  noir  au 
sommet  et  à  la  base ,  avec  sept  points  de  la  même  conteur  sur 
le  disque  ;  tête  d'un  rouge  ferrugineux,  avec  trois  points  noirs 
sur  l'occiput;  extrémité  du  ventre,  cuisses  et  jambes  d'un  jaune 
rouge,  avec  les  genoux  et  le  haut  des  quatre  jambes  posté- 
rieures,  noirs.  Bourgogne. 
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PHTTOECIB  l>ONCTUÉE  [Phyiœcia  punchmif  Dêj.).  Lodg.çà  1 1 
millim.  (4  ^  ^  lignes)  ;  dessus  d'an  gris  ardoisé  ;  nn  large  point 
d'uD  rouge  ferrugineux  au  milieu  du  prothoraz;  pieds  noirs  ; 
extrémité  dii  ventre ,  jambes  antérieures  et  seconde  moitié  des 
cuisses  ,  d'un  jaune  rouge.  Midi  de  la  France. 

PHTToeciB  hiséoLÈE{  p.  lineoUif  Dej«  Saperda  lineola,  !*• 
ÊDiT.)  l^onç.  7^9  millim.  (  3  à  4  %t>cs)  *  ardoisée  en  dessus  ; 
une  ligue  élevée  d'un  rouge  jaune ,  sur  le  prothorax  ;  seconde 
moitié  des  caisses,  jambes  antérieures  et  extrémité  du  ventre 
d'un  jaune  rouge  ;  pieds  noirs.  Lyoo. 

PHTTOKCiE  BATEE  (  P.  ephippiutn,  Dej.  ).  Long.  7  à  9  millim. 
(  3  à  4  ligues  ]  ;  dessus  ardoisé  ;  une  ligne  d'un  blanc  jaunâtre 
sur  lé  prothorax  ;écnsson  de  même  couleur;  moitié  des  cuisses, 
jambes  antérieures  et  souvent  partie  des  iutermédiaires,  d'un 
jaune  rouge,  fkf idi  de  la  France. 

Pbttobcie  cy|.indbiqi)e  (  p.  cylindrica,  Dej.  Saperda  cylin» 
drica  ,  i"  édit.  ).  Long.  9  à  ii  millim.  (4^5  lignes.)  ;  dessus 
ardoisé;  une  ligne  d'un  blanc-cendré  sur  le  prothorax;  écus- 
son  de  même  couleuj  ;  moitié  des  cuisses  et  jambes  des  pieds 
antérieurs  d'un  roux  jaunâtre.  Alpes  du  Jura. 

pHTTOECiE  COBNE-NOIRB  (  P.  nigricarms ,  Dej.  ).  Long.  7  à 
1 1  millim.  (  3  à  5  lignes  )  ;  dessus  du  corps  et  pieds  ardoisés; 
trois  lignes  d'un  blanc  cendré  sur  le  prothorax,  celle  da  mi- 
lieu la  plus  longue.  Alpes  du  Jura. 

PhytgbCIE  terdatre  (p.  virescens,  Dej.  Saperda  virescens, 
]"  ÉoiT.  )  Long.  7  à  i4  millim.  (  3  à  6  lignes  )  ;  dessus  du  corps 
et  pieds  d'un  cçndrë  verdâtre  ;  premier  article  des  tarses  pos- 
térieurs à  pen  près  aussi  long  que  les  trois  Vlerniers  ensemble  ; 
trois  lignes  plus  pâles  sur  le  prothorax  ;  élytres  un  peu  cana- 
licolées,  rebordées  à  la  suture.  France. 

Phttyiecib  de  la  MOLYBDENE  (  P.  mofybdœna ,  Dej.).  Long. 
•y  à  9  inillim.  (  3  à  4  lignes  )  ;  d'un  bleuâtre  cendré  en  dessus  ; 
tarses  comme  le  précédent  ;  une  ligne  d'un  cendré  blanchâtre 
sur  le  prothorax;  élytres  un  peu  déprimées  sur  leur  disque  et 
xebordêes  à  la  suture.  France  orientale. 

SECTION  DEUXIÈME. 

Jête  penchée ,  brusquement  rétrécie  en  arrière  en  forme  de  cou  ; 
yeux  arrondis,  entiers  ou  légèrement  échancrés;  dernier  ar^ 
ticle  des  palpes  généralement  renfié, 
->  Tête  prolongée  derrière  les  yeux  dune  longueur  presque  égale 
au  moins  au  diamètre  de  ces  derniers. 
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Cinquante'-quatnème  genre.  Vespère  [Fespents^  Dej.  ). 

Dernier  artide  des  palpes  renflé ,  obtriangulaire  ;  prothonuc 
matique  ;  yeux  derrière  les  antennes;  celles-ci  dentées  es  scie, 
de  onze  articles  allongés,  le  premier  arqué,  plus  court  qae  le 
troisième  ;  élytres  des  femelles  plus  courtes  que  l'abdomeo , 
béantes  ;  ailes  des  mâles  développées,  celles  des  femelles  courtes 
ou  nulles. 

Vespère  BRUtANT  (  Vesperus  strepens,  Dej.  Leptura  slr^ 
pens,  i'*  BOIT.  }.  LongA  ao  à  27  mUlim.  (  9  à  la  lignes  )  ;  télé 
d'un  ferrugineux  brunâtre  ou  d'un  brunâtre  livide  ;  prothoni 
de  même  couleur;  élytres  d'un  jaunâtre  livide  ou  brunâtre, 
sans  côtes  apparentes  dans  le  mâle,  à  côtes  plus  ou  moins  obli- 
térées  dans  la  femelle.  Provence. 

Vespère  pale  (  F.luridusj  Mal.,  Solieri,  Fera.  Dej.  j.  Long. 
5  à  18  millim.  (  2  àiî  lignes  )  ;  comme  le  précédent,  mais  an- 
tennes à  peine  dentées,  plus  longues  ;  tête  du  mâle  fortement 
rétrécie  en  arrière ,  et  celle  de  la  femelle  non  élargie  dans  son 
prolongement;  élytres  d'un  pâle  livide.  Midi  de  la  Proyence. 

Vespère  de  Xatart  (  V.  Xatartii ,  Dej.  ).  Long.  27  millim. 
(  12  lignes  )  ;  tête  d'un  noir  de  poix,  ainsi  que  le  thorax;  ély- 
tres pâles,  presque  deux  fois  plus  courtes  que  l'abdometi  , 
dans  la  femelle ,  et  chargées  de  quatre  côtes  à  peine  élevées. 
Pyrénées. 

Cinquante*cinquième  genre.  Rhamnusie  (  Rhamnusiumy  Dej.  ). 

Palpes  comprimés  )  le  dernier  article  des  maxillaires  en  o^ale 
tronqué  et  sillonné  en  long  ;  yeux  notablement  échancrés  et 
rétrécis;  prothorax  muni  de  chaque  côté  d'un  tubercule  obtus; 
troisième  et  quatrième  articles  ae&  antennes  moins  lon^  que 
les  suivants,  ceux-ci  un  peu  comprimés  et  subdentés  en  scie; 
élytres  presque  parallèles,  ou  très-peu  rétrécîes  vers  le  milieu. 

Rhamnusie  du  SA17I.B  (  Rhamnusïum  salicisy  Dsj.  Rhagiuni 
saUciSf  i"  ÉoiT.).  D'un  rouge  ÊEiuve  ;  poitrine  noire  ;  antennes 
noires,  fauves  à  la  base;  élytres  d'un  bleu  noirâtre,  quelque- 
fois rouges.  Paris.      * 

Cinguante-sixième  genre.  Rhagie  {RhagiumyVA^,  }. 

Comme  le  genre  précédent ,  mais  prothorax  portant  un  tu- 
bercule épineux  de  chaque  côté  ;  troisième  article  des  antennes 
plus  long  que  les  suivants;  dernier  article  des  palpes  un  peu 
moins  comprimé,  obconique  obtriangulaire  ;  yeux  presque  en- 
tiers  et  presque  arrondis. 


RnAGifi  BIFASCIÉB  [Rhûghtm  bifasciatum,  Fab.  ).  Long,  ii 
à  ao  iniUim.  (5  à  9  lignes)  ;  élytreS  noires  auprès  de  la  sutnre, 
roQgeâtres  sur  les  côtés,  ayant  deux  taches  obliques  d*un  jaune 
bâU»^^^  trois  lignes  élevées  sur  chacune.  I^aris. 

Rhagie  UMIFA8CIÉE  (  R.  unifasciatum,yLvLa.  ).  Comme  la 
précédente,  dont  elle  n'est  probablement  ^  ainsi  que  la  suir 
vante ,  qu'une  variété ,  mais  ély  très  bronzées  depuis  la  base 
iusqi|*à  la'  première  bande  et  le  long  de  la  suture  jusqu'au  mi- 
lien  de  lenr  longueur;  d'un  ferrugineux  testacé  ou  roux  assez 
vif  dans  tout  le  reste.  Alpes. 

B.nAGiB  d'Ecopfet  (  B.  Ecoffeti,  Mues.).  Elytrcs  d'un  rouge 
pale  on  blanchâtre  dans  leur  pourtour,  bronzées  à  leur  base 
et  sar  les  côtés  à  l'extrémité;  d'un  jaune  livide  dans  lenr  par- 
tie moyenne.  Pontarlier. 

Bhagib  mobdante  (  R,  mordaXf  Fab.  ).  Long.  18  à  37  mil- 
lim.  (  8  à  12  lignes  )  ;  grise ,  un  peu  hispide  ;  cuisses  piquetées 
de  noir;  élytres  nébuleuses,  ayant  deux  bandes  testacées  peu 
apparentes  et  deux  lignes  élevées.  Paris.  , 

BflAOïB  scRVTATEnB  (  A.  scrutaior.  =—  Stenocorus^  scrutator , 
Oi.IT.  ).  Même  grand^;  noire  ;  chagrinée;  couverte  d'un  du- 
yet  très-conrt  et  d'un  gris  jaunâtre;  tète  fort  large  postérieu- 
rement ,  marquée  d'un  sillon  longitudinal  profond  ;  élytres 
ayant  des  lignes  élevées  et  chacune  deux  bandes  transversales 
droites  ,  écartées,  ferrugineuses.  Autriche.  France  ? 

BnAGiE  iHQUisiTEUll  (  R,  itiquisiior,  Fab^  ).  Long.  16  à  ao 
miiliin.  (7^9  lignes  )  ;  noire  ;  couverte  d'un  duvet  jaunâtre  ; 
dessons  du  corps  pointillé  de  noir  ;  élytres  ayant  deux  lignes 
élevées  et  chacune  deux  bandes  testacées  et  irrégulières.  Paris. 

Bhagib  chercheuse  (  R.  iyxdagaior,  «Fab.  ).  Long.  9  à  16 
millim.  (4^7  lignes  );  élytres  chagrinées ,  d'un  cendré  rou» 
geâtre,  ayant  chacune  trois  lignes  élevées  et  deux  ou  trois 
bandes  noires  ;  pattes  brunes ,  à  tarses  noirs.  France. 

Bhagib  nainb  (  R,  minutum ,  Fab,  ).  Long.  9  à  1 1  millim. 
(  4  à  5  lignes  )  ;  élytres  d'un  gris  rougeâtre ,  chagrinées,  ayant 
chacune  trois  lignes  élevées,  deux  bandes,  et  quelques  traits 
dans  Vintervalle ,  noirs.  Allemagne. 

Bhagie  investigateur  (  JR.  tnvestigator,  Mdls.  ).  Comme 
Vindagator,  dont  elle  n'est  probablement  qu'une^  variété,  mais 
élytres  couvertes  d'un  duvet  jaune  cendré ,  avec  trois  bandes 
snbréticnlées,  noires,  l'intermédiaire  plus  large. 

£ntomo/b^te,  tome  2.  ^^ 
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«  «■  Tête  brusquement  rétrécie  derrière  tes  yeux-,  ei  séparée  ik 

prolhorax  par  un  cou. 

i*  Antennes  ordinairement  devant  les  yeux. 

Cinquante'septième  genre.  Toxote  (  Toxotus-,  Dej.  ). 

Ecttsson  en  triangle  curviligne  ;  dernier  article  des  palpes 
obeonique  ;  antenoes  ayant  le  quatrième  article  à  peine  moitiâ 
aussi  long  que  le  plus  grand  de  ceux  auxquels  il  tj^nt  ;  pro- 
thorax allongé ,  portant  de  chaque  coté  uu  tubercule  obttu 
ou  un  peu  épineux  ;  élytres  relevées  aux  épaules. 

ToxoTB  DISSEMBLABLE  (  Toxotus  dxspar ,  Dej.  ).  Long,  n 
niiUtm.  (  ^  lignes.); 'quatrième  article  des  antennes  à  pebe 
aussi  grand  qne  la  moitié  du  suivant  :  celui-ci  aussi  long  que 
le  tcoiûème  ;  élytres  un  peu  rétr^ies  à  leur  extrémité ,  obii' 
quement  tronquées  du  sommet  à  l'angle  sntaral ,  testacée^  ou 
d'un  jaune  terne  dani  le  mâle ,  noires  comme  le  reste  du  corps 
dans  la  femelle.  Sargueiriines. 

ToxOTE  GOVREUR  (  T.  cursor,  Dej.  ).  Long.  i6  à  aS  miWiffl' 
(  7  à  lo  lignes  )  ;  quatrième  article  des  antennes  tout  au  plus 
aussi  grand  que  la  moitié  du  suivaût»  celui-ci  notabkoieot 
plus  long  que  le  troisième;  élytres  testacées,  avec  i«  ^°^^ 
et  une  raie  longitudinale  noires,  ayant  chacune  tfoisHgi^^ 
élevées  peu  apparentes.  Grande*  Chartreuse. 

ToxoTE  DE  Verneuil  (  X.  VemeuiUi,  Mul$.  ).  ÇeBio^  l« 
précédent ,  mais  élytrqs  dTun  ferrugineux  un  peu  liride,  ?^* 
raissant  jaunâtre  à  cause  du  duvet  dont  elles  soi^t  garnies  ^ 
tout  le  reste  du  corps  d'un  ferrugineux  pâle.  Alpes. 

ToxoDB  DE  MIDI  (T.  meridianus,  Dej..  Leptura  meridi^^' 
Ire  ÉDiT.).  Long.  i4  à  23  milUm.  (  6  à  lo  lignes  )  ;  quatrième 
article  des  antennes  à  peine  aussi  grand  que  la  moitié  du  p^^' 
cèdent,  c^nt^plus  long  que  le  cinquième,  ainsi  qo^  ^^^ 
toutes  les  espèces  suivantes.  Corps  noir,  pubescent  ;  une  poio'^ 
courte  et  moussci  de  chaque  côté  du  prothorax  ;  pattes  testa' 
cées ,  à  tarses  et  genoux  noirâtres  ;  lise  des  élytres  et  abdo- 
men testacés.  France. 

ToxoTB  CHRYSQGASTAB  (  T.  chrysogustcr ,  Dbj.  Lepturachiy 
sogasùer,  iro  Éoir.  ).  Noir,  couvert  d'un  duvet  soyeux  et  dû* 
gris  doré  ;  élytres  un  peu  ponctuées ,  presque  lisses ,  ohhtl^^'' 
ment  tronquées  à  l'extrémité ,  du  côté  qui  regarde  la  sutnre< 
France.  .   '    . 

ToxoTE  nssÈ.(  T.  lœvis,  Muls.  Leptura  lawis,  \*^  ^^^'^',  f' 
Parlie  des  antennes,  de  la  bouche»  des  pieds  et  du  vestre  dua 
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ferrngmeikx  paie  ou  testacé  ;  corfi^s  pubescetit,  noir  ;  è)ytre& 
livides ,  iin  pea  noires  à  l'extrémité  et  à  la  suture,  t^aris. 

ToxoTt  soYEVt.{Toxotus sericeus  ,Mvis.  Leptura  sericea ,  f» 
KDiT.).  Epaules,  abdomen ,  une  grande  partie  des  pattes ,  ori- 
gine du  bord  extérieur  des  élytres,  tougeâtrA  ;  élytres  d'un 
noir  Terdâtre,  soyeuses ,  presque  lisses.  Paris. 

ToxoTE  OÉï«ODiLLé  (  T.  ^êntcttlatus ,  Mûts.  ).  Elytres  entiè-^ 
rement  d'un  ferrugineux  pâle' ou  d'un  jaune  ferrugineux  ;  ma- 
jeure partie  des  pieds ,  partie  des  antennes  an  moins ,  de  là 
bouche  et  du  ventre,  de  la  même  couleur  ;  le  reste  noir;  tête 
et  prothorax  à  duvet  d'un  grh  cendré ,  gris  jaunâtre ,  dii  pres- 
que doré.  France. 

Citufuante'huitième  genres  I^achtte  (  Pachjrta ,  Dej.  ). 

Comme  le  genre  précédent,  mais  écusson  en  triangle  irecti- 
ligne  ;  quatrième  article  des  antennes  plus  detUOitSé  auèsi  grand 
que  le  plus  long  de  ceux  avec  lesquels  il  est  uni  ;  dernier  ar- 
ticle des  palpeis  en  ovale  tronqué ,  un  peu  cylindrique,  Ou  foi- 
blement  obtriangulaire. 

A.   Un  tubercule  de  chaque  côié  du  prothorax. 

a.  Elytres  presque  parxillèles,  rétrécies  dans  le  milieu. 

Pachyte  grillée  (  P.  dathrata^  Dej.  ).  Long.  9  à  1 1  milJim. 
(4  à  5  lignes)  ;  prothorax  noir,  allongé,  à  tubercules  obtus  ; 
élytres  étroites,  obliquement  tronquées  au  sommet,  noires,  à 
réseau  jaunâtre  à  la  partie  postérieure.  Alpes.  Variété  à  pieds 
d'un  brun  ferrugineux,  ou  noirâtres.  Bourgogne. 

Pachtte  Aëtm;ulêe(P.  reeicw/ato,  Muls.).  Comme  îâ  pré- 
cédente, mais  base  des  élytres  également  parée  de  bandes  ou 
de  rêticulations  testacées  ou  d'un  jaune  rouge.  Jura. 

Pacbtte  a  douze  taghbs  (P.  duodecim'riUKuiatù ,  Des.  Lep' 
tara  \^-maculata,  i^'^édit.).  Tubercules  du  prothorax  obtus; 
élytrcj^d'un  jaune  pâle,  ayant  chacune  six  taches  ponctiformes 
noires,  une  à  rècusson ,  trois  an  bord  extérieur,  deux  sur  le 
dis(|né.  Les 'Alpes. 

Pachtte  interro)?ation  (  P.  interrogationis ,  t)EJ.  t>eplura 
interrogatiènis,  inédit.).  Elytres  d'un  jauhe  pâle,  portant 
quatre  taches  noires  ponctiformes,  l'une  à  l'écusson,  les  trois 
autres  sur  le  bord  externe,  et  une  ligne  de  la  même  couleur  et 
arquée.  Alpes. 

Pachtte  a  batvde  courbe  (fP.  curvilineata,  Mûts.).  Elytres 
d'un  jaune  pâle ,  portant  trois  taches  noires  presque  poncli- 
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formes,  l'ane  à  récosson,  les  deux  autres  toudiaat  au  hord 
extérieur,  avec  une  bande  de  la  même  couleur,  recourbée  à  ses 
deux  extrémités  jusqu'au  bord  externe.  Alpes. 

Pachtte  a  taches  JAUmes  (  Pachyta  ftavùtotoia ,  Mou.  ). 
Comme  les  précédentes,  mais  ély  très  noires  à  la  suture,  ayant 
trois  taches  ponctiformes  sur  lé  bord  extérieur,  et  une  bande 
transversale  près  du  sommet,  d'un  jaune  pâle.  Alpes. 

Pachtte  burginellb  (P.  marginella ,  Mols.  ).  Comme  Us 
précédentes,  mais  élytres  noires  ;  suture,  deux  à  quatre  taches 
ponctiformes  sur  lé  bord  extérieur,  et  extrémité,  d'un  jaune 
pâle.  —  F'ar.  :  i°  à  élytres  noires,  bord  extérieur  orné  d'une  i 
trois  taches  triangulaires  ou  ponctiformes  d'un  jaune  pâle; 
a**  à  élytres  entièrement  noires ,  ou  avec  l'extrémité  obscuré- 
ment fermgineiise,  et  quelques  taches  de  cette  couleur  peu  ap- 
parentes. Alpei. 

Pachtïe  virguialb  {  P.  viiyinea,  Pbj.  Leptum  %riryinea, 
if  ÉDiT.).  JLong.  9  à  1 1  millim.  (  4  ^  ^  lignes);  noire  ;  abdo- 
men rougeâtre  ;  élytres  d'un  bleu  violet.  Midi  de  la  France. 
—  Far  :  i*  élytres  d'un  violet  métallique  ;  i<^  prothorax  ronge  ; 
élytres  d'un  bleu  ou  violet  métallique  ;  3**  élytres  entiàrament 
noires.  Alpes* 

a ,   a.  Elytres  se  rétrécissant  de  la  base  à  Vextrémiié;  cuisses 
postérieures  plus  longues  que  t abdomen. 

Pachtte  quatre-taches  (P.  quadrimaculata ,  Des.  Leptura 
É^-maculata^  V^  édit.  ).  Long.  1 1  à  ao  millim.  (  5  à  9  ligues  )  ; 
noire;  prothorax  bituberculeux  sur.  son  disque;  élytres  livi- 
des, ayant  chacune  deux  grandes  taches  noires,  l'une  au  tiers, 
l'autre  aux  deux  tiers  de  leur  longueur.  —  Kar^  :  à  une  seule 
tache.  Midi  de  la  France. 

A  A.  Prothorax  sans  tubercules  ni  poinies  sur  les  côtés,- 

X  Elytres  se  rétrécissant  de  la  base  à  t extrémité.  Cuisses  posté' 
Heures  plus  longues  que  V abdomen. 

Pachtte  a  dix  points  (P.  decem^piinctata,  Dei«  Leptura 
decem-punctata,  l'e  édit.).  Long.  9  à  ti  millim.  (4à  5  lignes); 
noire  ;  légèremeut  couver  te  d'un  duvet  doré  ;  élytres  jaunes, 
ayant  chacune  trois  points  et  deux  tachas  noires.  Paris.  —  Far,: 
1°  les  trois  points  antérieurs  réunis  en  une  bande;  2**  les  trois 
points  antérieurs  réduits  à  deux  par  la  réunion  de  deux  d'entre 
eux;  3*  élytres  d'uo  jaune  livide,  à  trois  taches  ou  points 
noirs. 
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"X  X         Efytres  presque  parallèles. 

Pachtte  ÉTRILLÉE  (PacAyto  strigilaia ,  Dej.  ).  Long.  9  millnn. 
(4  liH<^^)  *  ^^^^*  hérissée  de  poils  obscun;  ëlytres  d'un  fauve 
livide  ,  avec  ie  reWd  satura)  brun,  et  une  ligne  de  la  même 
couleur,  descendant  jusqu'au  milieu  de  leur  longueur.  Basses- 
Alpes.  — '  Var,  :  s^^élytres  sans  raie  brune  faûmérale. 

PaC»TTB  a  colubr  (  P.  collaris,  Dej.  LeptUra  coltaris, 
jro  BDiT.  ).  Long.  7  à  9  millim.  (3  à  4  lignes) •,  tète,  antennes, 
pattes  et  poitrine  noires  ;  prothoraz  et  abdomen  rouges  ;  ély- 
tres  d'un  bleu  fonc^  ncAràtre. — Far.  :àprothoraz  noir.  France. 

-^   Antennes  insérées  à  l^ extrémité  antérieure  deVéchancrure  des 

^eux. 

Ctnqtumte^neuvième  genre.  Strangalie  {StrangaHa,  Serv.). 

Antennes  filiformes,  presqne  aussi  longues  qtie  le  corps,  au 
iDOins  dans  les  mâles  \  dernier  article  des  palpes  allonge,  mé- 
diocrement renflé  vers  l'extrémité;  élytres  rétrécies  de  la  base 
à  Textremité  ;  angle  postérieur  du  .prothorax  prolongé  en 
pointe  épineuse;  pieds  grêles  et  allongés. 

5TRAN6ALÎE  DOREE  (  Strangaiia  aurulenïa,  Serv.  Leptura 
aurulenta ,  i"  ÊoiT.  ).  Long.  i4  à  i8  milUm.  (  6  à  8  lignes  ); 
noire  ;  prothorax  ayant  jses  bords  antérieurs  et  postérieurs  do- 
rés; élytres  testacées,  avec  quatre  bandes  simples ,  noires; 
pattes  brunes  ;  base  des  cuisses  noire.  France. 

Strangalie  QUADRiPASCiÉE  {S.  gnàdrîfasciata,  Seuit.  Lep" 
tara  quadrifasciata ,  i^»  éoiT.  ).  Long.  i4  à  i6  millim.  (  6  à  7 
lignes);  noire;  élytres  testacées ,  mucronées  extérieurement  à 
l'extrémité ,  avec  quatre  bandes  transverses  noires,  dentées. 
Alpes  du  Jura. 

Strangalie  villageoise  (S.  vilUca,  Serv.  Leptura  vilUca, 
ira  ÉDiT  ).  LoHg.  1 1  à  i4  millim.  (5  à  6  lignes)  ;  ferrugineuse; 
yeux,  antennes  et  poijtrine  noirs;  élytres  fercugineuses  dans 
la  femelle,  noires  dans  le  mâle.  France. 

Strangalie  bordée  de  roux  (5.  rufomarginata ,  $feRv.  ). 
Long.  ï4  ^  *6  millim.  (  6  à  7  lignes)  ;  prothorax  roux;  élytres 
d'un  noir  bleuâtre,  à  base  ferrugineuse,  avec  une  tache  de  la 
même  couleur  au-dessous  de  chaque  angle  humerai.  France. 

Strangalie  labiée  (  S.  labiata.  —  Stenura  tabiata,  Ï)éj.  ). 
Lonp*.  i4  21 '8  tnillim.  ( 6  à  8  lignes);  partie  dé  la  bouche,  pre- 
mier article  des  antennes,  parties  antérieure  etpostérieure  du 
prothorax,  élytres,  ventre,  cuisses  et  jambes  d'un  rouge  testacé 
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ou  fierraçineux;  tout  le  reste  noir.  —  Var.  :  comme  la  piëcé- 
(iente,  mais  prothorax  entièrement  noir.  Paris. 

Strangalie  a  labke  novx  [Strangaiia  fulmlahris^  Pbeaoud.}. 
Long.  i4  à  16  milHm.  (6  à  7  lignes)  ;  entièrement  noire;  par- 
ties de  la  bouche  d'un  ferrugineux  livide.  France. 

Strangalie  pubescente  {S.  pubescens^  Serv.).  Long.  14  mU- 
lira.  (  6  lignes }  ;  prothorax  noir,  pubescent  ;  élytre»  d'an  noir 
bleuâtre,  obliquement  échancrées  au  sommet;  tout  le  reste  du 
corps  noir.  France  méridionale. 

Strangalie  obscdrb  (S;  ohscura^  Muls.  ).  Long.  14  millim. 
(6  lignes)  ;  comme ia  précédente;  noire^  base  des  jambes  d'an 
ferrugineux  testacé.  Franoe. 

Strangalie  soyeuse  (  S,  holosericea,  Muls.  ).  Comme  la 
précédente;  noire;  élytres  et  base  des  jambes  ferrugineuses 
ou  d'un  ferrugineux  testacé.  Franoe. 

Strangalie  atre  {S.  atra,  Serv.  Leptura  atra,  i'«  èoit.  ). 
Long.  Il  à  i4 millim.  (  6  à  6  lignes};  entièrement  noire  et  nn 
peu  pubescente  ;  élytres  échancrées  obliquement  à  rextrémîté. 
France. 

Strangalie  armée  {S,  armata,  Dej.  ).  Long.  i^A  16  millim. 
(6  à  7  lignes)  ;  antennes  annetées  de  jaune  et  de  noir;  protîio* 
rax  noir;  élytres  d'un  jaune  pâle,  portant  qaatre  bandes  noi- 
res, la  première  au  quart  de  leur  longueur  etforméede  points, 
lu  seconde  au  milieu,  la  troisième  transversale,  la  dernière 
apicale.  —  Far.  :  à  bande  autérieure  des  élytres  nulle,  ou  ré- 
duite à  un  seul  point  sur  chacune,  ou  à  deux  points.  France. 

Strangalie  sinuée  (  S.  sinuata,  —  Leptura  sinuata^  Pamz.). 
Long.  i4  à  16  millim.  (637  lignes);  comme  Yarmata^  mais 
bande  antérieure  des  élytres  entière,  foirtemçnt  recourbée 
dans  son  milieu  du  côté,  de  la  base ,  presque  en  ligne  droite  à 
la  partie' opposée;  seconde  bande  entière.  France. 

Strangalie  un  peu  épineuse  {S.  sub$pinosa.  —  Leplura 
subspinosat  Fab).  Long.  i4  à  16  millim.  (6  à  7  lignes)  ;  comme 
Yarmata^  mais  bande  antérieure  des  élytres  formée,  sur  cha- 
cune, de  trois  points,  Tioèerne  placé  sur  la  suture  et  commun 
aux  deux  étuis ,  la  seconde  bande  nébolensement  prolongée 
jusqu'à  la  suture,  France.  ' 

STRANGALiE,,ÉJ?E|ibNNÉE  (5.  Cttlcarata,  —  Leptura  calcarata, 
*'*  ÉD^T,).  Long.  .i4  à'i6  millim.  (6  à  7  lignes)  ;  noire;  antennes 
annelées  de  jaune  et  de  noir  ;  jambes  postérieures  dentées  ; 
élytres  jaunes,  amincies,  ayant  quatre  bandés  noires  :  la  pre^ 
mière  formée  de  cinq  points,  la  seconde  interrompue.  France. 
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Stk^KGAL»  atténuée  {Strangaliaaitenuatay  Du.  Leptura  at^ 
tenuaêay  i  '*  édit.).  Long.  11  ài4niUIiiii.  (5  à  6  lignes)  ;  noire  ;  aly> 
domen  qoelquefois iestacé,  à  eixtrémité  noire; pattes testacêes  ; 
élytres  testaeées,  atténuées,  ayant  quatre  Itandes  noires.  France. 
8TRANGAI.IB  HOIRS  [S.  nigra,  Dkj.  ).  Long,  y  k  g  millim. 
(  3  à  4^  lignes);  d'un  noir  brillant;  partie  de  Tabdomen  d'un 
rouge  ferrugineux  ;  élytres  obliquement  tn>nquéQB  à  l'extré- 
mité. Paris. 

St&angalib  porte-croix  [S.  crwn'ala,  Dsii  Leptura  cruciala, 
]  re  ÉDIT.).  LoBg.  7  à  II  millim.  (3  à  5  lignes)  ;  tète,  prothorax, 
antennes  et  pattes  noirs;  abdomen  rouge,  av«c  le  bout  noir  ; 
élytres  rouges,  avec  l'extrémité  et  une  bande  trans verse,  noires. 
Paris. 

Strangaue  méi^nure  (  .s.  melarwra ,  Dbj.  Leptura  mêla» 
nura,  i'"  éoit.).  Long.  7^9  millim.  (3  à  4  lignes) ;  noire;  ély- 
tres rouges  on  testaeées,  à  suture  et  extrémité  noires  ;  ventre 
noir.  Paris. 

Soixantième  genre.  Lepturb  [Leptura f-Lw.). 

Comme  le  genre  précédent,  mais  angles  postérieurs  du  pro* 
thorax  obtus, non  prolongés  en  pointe  épineuse;  palpes  maxil- 
laires plus  longs  que*  les  labiaux,  à  dernier  article  presque 
ovoïde,  à  sommet  tronqué. 

Lepture  verdotante  (  Leptura  virens,  Latr.  ).  Long.  i4  ^ 
18  millim.  (6  à  8  lignes)  ;  d'un  vert  jaunâtre  et  soyeux;  anten- 
nes annelées  de  vert  et  de  noir.  Grande-Chartreuse. 

Leptore  rouge  (L.  rubra,  Latr.  Leptura  rubra  et  testacea, 
}>*•  Borr.)-  Long.  i4  à  20  millim.  (6  à  9  lignes) ;  noire;  protho- 
rax,  élytres  et  jambes  rouges,  dans  la  femelle;  protborax 
noir  ;  jambes  fauves  et  élytres  testaeées,  sans  taches ,  dans  le 
mâle.  -^  yar»  :  avfic  deux  taches  ferrugineuses  sur  le  derrière 
de  la  tête.  France. 

liEPTURE  ROUSSE  (  L.  ru/z,  Dej.  ).  Long.  i6  milîim.  (7  lignes); 
prothorax  lioir, ainsi  que  la  tête  et  rextréqaitè  des  mandibules; 
antennes  noires  ma/.,  ou  ferrugineuses /(?m.  ;  élytres  échan- 
crées  a^n  sommet,, d'un  rouge  ferrugineux,  ainsi  que  le  labre, 
les  palpes,  ranns  et  les  pieds.  France. 

LepturE  de  Fontenat  (L.  Fonlenayi,  Muls.).  Long.,i4  ^  16 
millim.  (6 à  7  lignes);  élytres  d'un  rouge  ferrugiueu^  obli- 
quement échancrées  au  sommet  ;  protborax  noir,  âuisi  que 
tout  le  reste  du  corps  ;  yeux  bruns  ;  ventre  ayant  près  aii  bord 
antérieur  de  ses  anneaux  une  bande  d*an  blanc  argenté.; Cuis- 
ses simples.  Bordeaux. 
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LEPT0RB  AiLCâ-ROUSSBS  [Leptura  rufipennis ,  MmLS.  ).  Long. 
l4  à  16  mîllim.  (6  à  7  lignes)  ;  noire;  élytres  d'an  ronge  ferra-' 
gineux,  obliquement  échancrées  au  sommet; pieds  anténenrs 
et  intermédiaires  d'an  testacé  ferrugineux  «  à  caisses  reoftées; 
les  postérieurs  tioirs,  avec  l'extrémité  déâ  jambes  et  une  partie 
des  tarses  d'un  ferrugineux  obsQur.  Alpes. 

Lepture  SCT7TELLBE  ("L.  scutetlûta,  Latr.  ),  Long.  11  à  18 
millim.  (5  à  8  lignes)  ;  dessus  du  corps  ponctué,  d'un  noir  mat; 
écusson  blanc  ou  jaunâtre  ;  élytres  finement  pûintilléës,  obli- 
quement tronquées  au  sommet.  Paris. 

Lepture  restée  (L.  hastaia,  Latr.).  Long.  i4  à  ï6  millim. 
(6  à  7  lignes);  noire;  élytres  rouges,  ayant  reltrémité  et  la 
suture  noires ,  ainsi  qu'une  tache  triangulaire  qui  se  prolonge 
jusqu'à  l'extrémité.  Paris. 

LEPTURE  COTONNEUSE  (L.  tomentosà,  Latr.).  Long.  11  à  i4 
millim.  (5  à  6  lignes];  noire;  prothorax  hérissé  de  poils  jau- 
nâtres ;  élytres  testacées ,  noires  à  l'extrémité  ;  segment  anal 
échancré  et  bidenté.  France.    • 

Leptdre  ceinte  (L.  ctncta,  Gtll  ).  Iiong.  11  à  i4  millim. 
[5  à  alignes);  élytres  échancrées  à  TeXt  rémité,  livides  avee 
le  sommet,, le  bord  extérieur  et  le  rebord  suturai  noirs;  ou 
rouges  avec  une  partie  du  bord  externe  et  le  bout  du  sommet 
noirs  ;  prothorax  et  tout  le  reste  du  corps  noirs;  segment  anal 
peu  ou  pqint  échancré.  France. 

Lepture  notée  (L.  notatay  Latr.).  Elle  ne  diffère  de  la 
précédente  que  par  ses  élytres  rouges,  avec  le  bord  externe 
et  une  partie  de  la  surface  noirS.  Peut-être  n'est'te  qa'ane 
variété?  France. 

Lepture  sanguinolente  (  L.  sanguinolenta ,  Gyll.).  Long. 
9  à  1 1  millim.  (4  àt  5  lignes);  noire;  élytres  échancrées  à  Tex* 
trémité ,  d'un  jaune  livide  avec  le  sommet  et  une  partie  au 
moins  d»  bord  externe  noirs;  ou  entièrement  rouge;  segment 
anal  peu  ou  point  échancré.  France. 

Lepture  a  cornes  tachées  (L.  macuUcortiis ,  de  Gekr.). 
Long.  9  à  1 1  millim.  (4  à- 5  lignes)  ;  noire  ;  élytres  d'un  jaane 
livide,  échancrées  à  leur  sommet;  antennes  annelées  de  fer- 
rugineux à  la  base  de  leurs  articles.  France. 

Lepture  liviue  (L.  livida,  Latr.).  Long  5  à  9  milliin.  (  1  à 
4  lignes  ;  noire  ;  élytres  tronquées  et  obtuses  au  Sommet ,  d'un 
rouge  jaune  ;  segment  anal  terminé  en  pointe  obtuse.  Paris. 

Lepture  uniponcTuée  (I.  unipunciata ^  Latr.).  Long.  9  à  i4 
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millîiB.  (4  ^  ^  l>gx>^)t  noire;  élytres  allongées»  convexes, 
obtuses  on  tronquée» à  rextrémité ,  fauves,  ayant  chacune  uu 
point  noir  au  mÛien.  Midi  de  la  France. 

Soixante-^nième-^enre»  Anoplodère  {'Anoplodera y  Muls.). 

Elytres  presque  parallèles .  rétrécies  vers  leur  milieu  ou 
presque  aussi  larges  à  rextrémité  qu'à  la  base  ;  angle  posté- 
rieur du  prothorax  obtus;  palpes  maxillaires  plus  longs  qne 
les  labiaux,  à  dernier  article  renfté  et  tronqué  ;  antennes  pres- 
que filiformes.  **         ; 

Anoplooère  sex-gvttée  {Anoplodera  xx'guUata,  Mols. 
Leptura sex-^utUUa ,  1'* boit.).  Long.  9  à  1 1  millim.  (4  à  5  li- 
gnes) ;  entièrement  noire  ;  trois  taches  ponctiformes  muTes  sur 
chaque  él  y tre.  Paris. 

Anoplodère  exclamation  [A.  exclamationis,   —  Leptura 

exclamattonis t  i'*  édit.).  Long.  9  à  1 1  millim^(4  à  5  ligues); 

noire;  chaque  élytre  ayant  au  milieu  une  ligne  jaune,  et  un 

point  de  la  même  couleur  vers  la  base.  France.  Variété  à  ta« 

che  antérieure  existant  seule. 

AsoFLOOÈRR  A  PIEDS  ROUX  (  ji.  rufipesj  jMuLS.).  Long.  9  à  1 1 
millim.  {^à  S  lignes)  ;  d'un  noir  mat  et  pubescent  en  dessus, 
luisant  en  dessous  ;  extrémité  des  cuisses  et  base  des  jambes 
d'un  rougë  jaune.  ^Variété  à  pieds  entièrement  noirs.  France. 

AnoiPLonÈRE  PALE  {J,  huidu,  MuL$.)*  Loug.  9  à  1 1  millim. 
(4  à  5  lignes);  prothorax  et  tète  ferrugineux  ou  d'un  brun 
obscur  ;  élytres  d'un  testacé  livide  ;  pieds  jaunâtres  ;  extré- 
mité des  cuisses  et  des  jambes  postérieures  noire.  Paris. 

Soixanie^euxième  genretGRAMMOpTÈtiE  [Grammoptera^  Serv.). 

Elytres  comme  dans  le  genre  précédent  ;  angles  postérieurs 
du  prothorax  terdiinés  par  une  petite  épine;  palpes  maxillaires 
plus  longs  que  les  labiaux  ,  à  dernier  article  presque  cylin- 
drique ,  faiblement renflédans  son  milieu.  Antennes  un  ^en 
cylindriques,  à  premier  article  renflé ,  les  troisième  et  cin- 
quième plus  grêles,  que  les  derniers. 

GltAMMOPTÈRE  8PIN0SULE  (Grammoptcra  spinosuh,  FoyoRAs). 
Prothorax  pubescent,  brunâtre,  plus  ou  moins  livide;  élytres 
d'un  testacé  livide  ;  pieds  d'un  livide  fauve  ;  extrémité  des 
cuisses  et  des  quatre  jambes  postérieures  noirâtre  ainsi  que 
les  tarses.  Mont-d'Or. 

Grammopterb  lisse  (G.  lœvis,  J&brv.).  Long.  5  à  7  millim. 
(3  à  3  lignes);  prothorax  noir,  à  duvet  jaunâtre  ;  élytres  d'un 
ferrugineux  jaunâtre,  ou  d'un  testacé  livide ,  avec  les  rebords 
extérieur  et  suturai,  et  l'extrémité ,  noirs;  pieds  roux.  Alpe«, 
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GRAMMOPTàm  QUADRiGurrée  {Gammoptem  qttaàriguUata, 
Sciiv.)  Lgng.  9  millim.  (4  lignes)  ;  prothorax  noir,  à  duvet  jau- 
nâtre ;  bouche ,  antennes,  élytres  et  pieds  d'un  fauve  livide  ; 
élytres  bordées  de  noir  à  la  suture  ;  caisses  postérieures  noires 
vers  l'extrémité.  Paris. 

GrammoptÉre  ANALR  (  G.  analis ,  Serv.).  Long.  5  milirm.  ^1 
lignes)  ;  dessus  d'un  noir  verddtre,  duveteux;  antennes  noirâ- 
tres; base  des  cuisses  et  anus  d'un  rouge  jaune.  France. 

Grammoptèhe  RUFiCQRNE  [G.Tuftcomis ,  Serv.).  Longr.  5  à  7 
millim.  (2  à  3  lignes)  ;  dessus  duveteux,  d'un  noir  verdâtre; 
base  des  cuisses,  ou  au  moins  une  partie,  d'un  rouge  jaune 
livide  ;  ventre  noir,  antennes  annelées.  Paris. 

GrammoptÉre  brulÈe  (  G.  prœusta,  Serv.  Leptura  prceusta, 
i'«  ÉDiT.).  Long.  739  millim.  (  3  à  4  lignes)  ;  noirâtre,  à  du- 
vet doré  ;  pattes  fauves  et  tarses  noirs  ;  tête  et  extrémité  des 
élytres  noires. 

Famille  23.  LES  ËUPODES. 

Analyte  dei  genrei. 

/  Languette  profondément  échanc'rée  ;  pointe  des 

.    \     mandibales  entière '. ,.    S 

j  Langaettd  entière  on  pen  échancrée;  mandibules 
V     biBdes  à  ia  pointe 4 

«  (  A ntennei)  courtes,  presque  en  soie.  1 G.  le*.  UEGAtora. 

(  Antennes  allongées,  simples , 3 

i Articles  des  antennes  obcoiliques  ;  dernier  article  . 
des  palpça  maxillaires  plus  grand,  un  pen  cylin- 
drique; cuiast>s  de  même  grandeur.......  G-  âe.  ORSODACMK. 
Articles  des  antennes  inégaux  ;  palpes  filiformes  , 
à  dernier  article  ovoïde  et  pqintu  ;  cuisses  pos* 
térieures4;rès-grande8 6.  3^.  SAGRB. 

/  Yeux  sans  échancrure  ;  cuisses  postérieares  très- 
.    1      grandes  ;  articles  des  antenneà  allongés.  G.  40.  fiOMAClK. 
1  Yeux  échancrés ;  caisses  presque  égales;  antennes 
\     à  articles  grenus G.  6e.  CRiOCÊftB. 

Caractères.  Languette  presque  carrée,  on  arrondie  dans 
plusieurs ,  non  évasée  en  forme  de  cœur  ;  protliomX'  étroit  et 
cylindrique  ;  tarses  plus  courts  que  dans  la  ramille  précédente; 
pas  de  dents  cornées  aux  mâchoires;  antennes  n'étant  pas  en 
massue  |ierfoUée  ;  les  trois  premiers  articles  des  tarses  spon  - 
gieux  ou  garnis  de  brosses. 

Plusieurs  de  ces  insectes  ont  les  cuisses  postérieures  fort 
longues.  Ils  vivent  sur  les  Veuilles  de  divers  végétaux  dont 
leurs  larves  se  nourrissent.  Us  ont  aussi  le  corps  allongé  comme 
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les  LongicorneSf  mais  leurs  yeax  n  entourent  jamais  Ja  hase 

des  anteimes. 

Pcçmier^enre,  Lbs  Mégalopes  {Megalopus). 

langaette  profondément  échancrée  ;  pointe  des  manibales 
entière;  antennes  courtes,  presque  en  scie;  dernier  article 
des  palpes  finissant  en  pointe.  Ces  insectes  sont  tous  exotiques. 

MÊGATAPE  RUFicoRNB  {Mcgulopus  ruficorriis,  Latr.).  Testa- 
cé  ;  vertes  de  la  tête  et  dos  du  prothorax  noirs.  Amérique  mé- 
ridioDale. 

MÉGAioPE  TïiGRiooRNE(Jlf.  nigricomis,  Latr.).  Testacé;  an- 
tennes, bord  des  élytres  et  janibes  postérieures ,  noirs.  De  la 
Trinité. 

deuxième  genre.  Les  Qrsodacnbs  {Ôrsodacne). 

languette  et  pointe  des  mandibules  comme  dans  les  précé- 
dents; antennes  simples,  allongées >  à  articles  obconiques; 
dernier  article  des  palpes  maxillaires  plus  grand,  un  peu 
cylindrique  ;  cuisses  à  peu  près  de  la  même  grandeur. 

^iirs  mandibules  sont  dentelées ,  et  leurs  yeux  n'ont  pas 

decltancrure. 

Orsooacns  chloRotiqub  (^Orsodacne  chloroûca,  Latr.  ). 
Entièrement  jaunâtre  ;  élytres  un  peu  plus  pâles;  yeux  noirs. 

Paris. 

Orsodacne  hcméral  (O.  humeràlis,  Latr.).  Bleu;  protbo- 
fax  ayant  deux  taches  postérieures  fauves  ;  élytres  avec  une 
tache  fauve  à  la  base  externe  de  chacune. 

Troisième  genre.  Les  Sacres  ^Sagra). 

Languette  et  points  dea  mandibules  comme  dans  les  Mégo- 
tes; antennes  simples  et  allongées  ,  à  articles  inégaux  ;  pal- 
pes ftlifonues ,  à  diemier  article  ovoïde  et  pointn  ;  cuisses  pos- 
térieures fort  grandes. 

l^urs  mandibules  sont  sans  dents;  les  troisième  article  et: 
suivants,  des  antennes,  sont  plus  courts,  plus  arrondis  que 
^ox  du  milieu.  Tous  sont  exotiques. 

Sagre  fémorale  (&i^ra/èmorate,  Latr.).  D'un  bronzé  vert; 
cuisses  et  jambes  postérieures  dentées.  Inde. 

Sacre  pourpre  {S,  purpurea,  Fab.  le  mâle.  Sagra  splen-- 
^'rfa,  Fab.  la  femelle).  Long.  18  à  a3  milUm.  (8  à  10  lignes)  ; 
corps  d'un  beau  vert  doré,  très-briliant ,  à  reflets  pourpres; 
cuisses  postérieures  munies  en  dessous,  vers  leur  extrémité^  de 
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trois  dèntt,  riatermédiaiTe  forte  et  aiguë;  jambes  postérietnj 
aussi  terminées  par  trois  dents.  Chine.  | 

'   Quatrième  genre.  IjEsDanACits.(iyon€tcia)., 

lianguette  entière  ou  pea  échaocrée  ;  extrémité  des  mam 
baies  bifide,  ou  terminée  par  deux  dents. 

Le  dernier  article  des  palpes  est  ovoïde ,  et  leurs  aoteonj 
sont  à  arâcles  cylindriques, ^tUôngés,  presque  égaux.  Tej 
globuleux  ;  abdomen  presque  triangulaire  ;  cuisses  postéiifl 
res  grandes'.  Ces  insectes  se  trouvent  sur  quelques  plaDl 
aquatiques;  leurs  couleurs  sont  brillantes. 

Doif  AciE  CRASSiPÈOE  {Donacia  crassipes ,  Latr.  Donacia  n/H 
phecBf  Fab.).  Cuivreuse  ou  d'uti  vert  bronzé  en  dessus;  pr< 
thorax  ayant  deux  tubercules  latéraux ,  antérieurs ,  et  on  si 
Ion  dorsdl  terminé  postérieurement  par  un  petit  enfoncemeql 
élytres  étroites,  convexes  »  à  stries  ponctuées,  comme  ridéi 
transversalement;  cuisses  postérieures ùnidentées.  Paris :rari 

DoNACiE  NOIRE  {D,  nigra,  LÀtr.).  Noire  ; -antennes  etptft 
fauves;  cuisses  postérieures  ùnidentées»  très^renflées.  Alie 
magne. 

DoNACiE  RUFiPÈDE  (I?.  Tufipss,  Latr.).  D'qii  htomté  DoirîÉj 
en  dessus  ;  antennes,  pattes  et  anus  fauve»;  cuisses  postéiiev 
res  ùnidentées ,  renflées;  élytres  convexes,  à  stries  ponctuéd 
arrondies  postérieurement.  Allemagne*  Peut-être  est-ix  niv 
variété  de  sexe  de  la  précédente,  ainsi  que  la  suivante? 

DoNACiE  ABDOMINALE  ( Z>.  obdominaUs,  Latr.}.  D'an  oo'^ 
violet  en  dessus  ;  abdomen^  antennes  et  pattes  d'ao  rc^! 
ferrugineux.  Allemagne. 

DoNACiB  cLAViPÈDE  (D.  clûmpe^,  Latr.).  4)'nn  vert  dore* 
dessus;  dessous  couvert  dun  duvet  argenté;  cuisses  ^^ 
rieures  longues,  sans  dents.  Allemagne. 

DoifAciE  DE  LA  SAGITTAIRE  (/>.  sàgUtariœ,  Latr.)*  D'^!^ 
doré  brillant ,  quelquefois  cuivreux  en  dessus  ;  recouverte  °i|' 
duvet  serré,  coyirt  et  doré,  en  dessous;  cuisses  postérieoj^ 
un  peu  renflées,  munies' d'une  petite  dent  à  Textrémit^;  ^1' 
très  avec  des  stries  légères ,  ponctuées,  ayant  de  légères  <>«' 
pressions  irrégulières  qui  les  font  paraître  comme  ondées.  Ps^^ 

DoNACiE  RATÉE  (D.  vittatu,  Latr.  D.  dentipcs ,  Fab.}.  *'" 
vert  doré,  avec  nue  bande  longitudinale  plus  on  moins  u>|^ 
et  pourpre,  sur  les  élytres,  et  les  bords  verts;  cuisses  ^ 
rieures  ùnidentées  et  un  peu  renflées;  dessous  du  cofp*r* 
bescent  et  doré.  Paris. 
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Çoif  AGIS  «ROitzÉc:  (ponacùi  œnea^  ItATR.).  Bronzée  ;  prothor»^ 
caouelé  ;  élytres  un  peu  tronquées  à  l'extrémité;  cuisses  nos- 
térieures  simples  on  faiblement  dentées.  France. 

X)oNAci£  BioENTÉE  [D.  bidens ,  Latr).  Verte»  ayant  un  re- 
^et  violet  près  de  la  suture  ;  deux  dents  aux  cuisses  postérieu- 
res qui  |pnt  renflées.  Parb. 

DoNAGiE  MUCRONÉE  (  JD.  mucronata,  Latr.  Donatia  equiseti, 
Fab.).  Noire;  prothorax  d'un  jaune  pâle,  ainsi  que  les  élytres 
q^ui  sont  terminées  par  une  petite  épine.  Paris. 

DoMAaE  sii>iPLE  (D.  si mp/èx,  Latr.).  Bronzée,  plus  ou  moins 
brillante;  élytres  striées,  tronquées  à lextrémité  ;  cuisses  sans 
dents.  Allemagne. 

JDtfNACiE  PE  lbydrocharis  [D,  hydrocharidis .,  Latr.  ). 
Soyeuse  ;  d'un  gris  bronzé  ;  cuisseirpostérieiires  mutiques ,  fer- 
rugineuses à  la  base,  ainsi  que  les  intermédiaires.  Allemagne. 

Cinquième  genre.  Les  Griocères  (Çriocm*).  - 

languette  et  extrémité  des  mandibules  comme  dans  les  prér 
cédents  ;  cuisses  presque  égales;  antennes  en» grande  partie 
g^renues;  yeuxéchancrés. 

L.e  dernier  article  de  leurs  palpes  ^st  cylindrique  et  tronqué  ; 
leur  tête  est  i;étrécie  posté rieurenvent  en  forme  de  co«,  et  leur 
abdomen  est  presque  carré.  Ils  rongent  les  feuilles  des  végé- 
taux, particulièrpment  celles  des  liliacées,  et  leurs  larves  se 
couvrent  de  leurs  excréments. 

Ckiocère  du  lis  {Crioceris  merdigetà,  Latr.  Lema  merdi- 
gera,  Fab.  ).  Tête  noire  ainsi  que  le  dessous  du  corps;  élytres 
et  prothorax  rouges ..Paris.^  • 

Criocèrebrun  (C.  brunneaf  Latr.  Lema  brunnea ,  Fab.). 
D*un  rouge  ferrugineux;  yeux ,  antennes ,  poitrine  et  base  de 
l'abdomen ,  noirs.  Allemagne.  Paris. 

Criocère  DOUZE-POINTS  [C.  duodecim-punclata ,  hAnUgLema 
\i-punctata,  Fab.).  Rouge;  àix  poijats  noirs  sur  chaque  élytre. 
Paris. 

GriocÈrb  de  l*aspkrge  (C.  asparagif  Latr.  Lema  asparagi, 
Fab.)-  Bleu;  prothorax  rouge,  marqué  de  deux  points  noirs, 
et  quatre  tachés  blanches  sur  le  bord  externe  de  chaque  élytre. 
Paris. 

Crjocère  bleu  (C.  cyanella,  Latr.  Lerna  cyanella^  Fab.), 
Bleu;  jambes  et  tarses  noirs;  prothorax  cylindrique,  légère- 
ment renflé  sur  les  côtés.  Paris. 
'Criogère  melanope  (c,  me^iino^;LATR.  Lema  melanopa^ 

Entomologie^  tome  2.  ^7  • 
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Fab.).  Blea;  tête  et  antennes  noires;  prothorax  eé  pattes  d'an 
ronge  fauve.  Paris. 

GRiocèRE  CINQ-POINTS  {CHoceris  quinque-punctata  ,  Xatr. 
Lema  quinque^punctata,  Fab.).  Noir;  prothorax  fauve  ;  Mytres 
jaunâtres ,  ayant  chacune  réxtrémité  noire,  un  point  à  la  base, 
et  un  autre  commun  au  milieu  de  la  suture,  de  la  métne  con- 
lenr.  Autriche. 

Criocère  champêtre  (  C.  campestris,  —  Chrysomcia  campés^ 
Cm,  Lin.],  Bleu;  prothorax  d'un  bleu  verdâtre;  élytres  rou- 
tes ,  à  bord  extérieur  jaune ,  ayant  quatre  points  olancs  pos- 
térieurs réunis  à  ce  bord.  Italie. 

Griocérb  QUATORZE- POINTS  (C.  ié^-punctata,TjkTn,  Lcma  i4- 
punctata,  Fab).  Tête  fauve,  ainsi  que  le  prothorax  ^ui  a  cinq 
points  noirs  ;  élytres  jaun^res ,  ayant  chacune  sept  points 
aoirs.  Autriche. 

CRiocèRE  paragçnthèse  (c.  paracenthesis,  — CLythra  para' 
eentkesis ,  Latr.).  Prothorax  mélangé  de  jaune  et  de  noir  ;  ély- 
tres jaunes,  ayant  sur  chacune  une  ligne  parallèle  à  la  suture, 
et  trois  points \ioirs.  Midi  de  la  Frahcç. 

Famille  2*.  LES  CYCLIQUES. 

'   Analyse  des  genret, 

/Antennes  très-loin  de  la  bouche,  snr  le  sommet 
(      de  le  tète,  très-ripprochées  à  leur  base,  droites 

.    1     et  avancées 9 

i  Antennes  rapprochées  de  la  boache ,  insérées 
I  devant  on  entre  les  yeux ,  plnk  longue?  et  pins 
\    gréiez;  corps  plus  bombé.... ^ 4 

/Corps  orale  oblong;  tête  entièrement  dégagée, 

1      : G.  1er,  HISPB. 

i  Corps  circulaire  ou  carré;  tête  cachée  sons  le 
.   \    prothorax  ou  reçne  dans  une  échancrure S 

/Tête  cachée  sons  le  prothorax,  non  dans  une 
^   S     échancrure  do  prothorax G.  Se.  CASSIDB. 

i  Tète  découverte  ^  logée  dans  une  échancrure  an- 

\    térieure  dd  prothorax G.  3e.  IXATIDIB. 

/  Antennes  insérées  an-devant  des  yenx ,  et  dis- 

^3     tantes  l'une  de  l'antre..... , 5 

*•  4  Antennes  insérées  entre  les  yeux ,  très-rappro- 

^     chées  à  leur  base 13 

r  Corps  cylindrique,  court 6 

S.  \  Corps  ovale,  plus  on  moins  allongé  ou  hémisphé- 
^     rique * • 8 

Î  Antennes  courtes,  en  scie < 7 
Antennes  simples,  presque  de  la  longueur  du 
corps G.  6«.  GRIBOCIU. 
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.  (  Palpef  labiMis  non  fourchas G.  4e.  cltthke. 

^*  (  Pflpe*' l>^ûi"  f<x^f chiu G.  se.  colàhts. 

,Tôte   presque  verticale;   maodibales   ressorées       ' 
bmaqaçoient ,  arquées  à  l'extrémité ,  à  pointe 
forte  ;  .tes  'qiutre  ou  cinq  derniers  «rticlss  des 

anteiliies  allongés,  coooprimés. 9 

8.  {  Télé  saillante  ou  sioopleiDent  penchée  ;  mandibules 
obtuses  ou  tronquées,  ou  terminées  par  une 
pointe  très-CQorte  ;  dernier  article  des  antennes 
presque  globuleux .  oo  turbiné ,  on  les  quatre 
derniers  presque  en  massue. 10 

/  Dernier  article  des  palpes  plus  grand  oo  ovoïde. 

».  J     i G.  7e.  S1I1I0I.PI. 

(,  Palpes  filiformes,  à  dernier  article  conique.  G.  8*.  COLASPB. 

(  Corps  oTale  on  oblong 11 

1^*  ^  Corps  hémisphéiiqae  oo  orale  raccoorci S^ 

/Corps  plus  oo  moins  orale  ;  derniisr  article  de^ 

Il  9     antennes  globuleux  ou  tnrl|)iné G.  fie.  CBaYSOMÂLI. 

'  j  Corps  oblong  ;  les  quatre  derniers  articles  des 
V    antiDii0i  presque  en  massoe G.  lie.  hélode. 

i1>eniier  article  des  palpes  maxillaires  presque  en 
hache »  G.  10.  faropsids. 
Dernier  article  des  palpes  maf  illaires  beaucoup 
plus  éoarjt  que  le  précéd«'nt ,  transversal  ;  ar- 
rière-sternum s'avtDcant  en  forme  de  corne, 
.i G.  9e.  DORIPHORB. 

(Point  de  pieds  propres  à  sauter • 14 
Cuisses  postérieures  renflées  ,  propres  à  sauter. 
i...  G    16e.  ALTI8B. 

IAranfr-d^nier  article  des  palpes  maxillaires  dilaté, 
le  dernier  beaucoup  plus  court  et   tronqué. 
G.  13».  ADORIB. 
Les  deux  derniers  articles  des'  palpes  maxillaires 
différant  pçu  en  grandeur 15 

f  Antennes  au  moins  de  la  longueur  du'  corp«  ,  à 

..  y     articles  cylindriques G.  t4e.  lupÈRB. 

'  J  Antennes  plus  iourtes  que'  le  corps ,  à  articles 
\     obconique5 G.  15e.  galÉROQUB. 

Garact.  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  spongieux  ou 
garnis  de  brosses  ;  pas  de  dents  cornées  aux  mâchoires  ;  an- 
tennes n'étant  pas  en  massue  perfoliée  ;  languette  presque 
carrée  ou  ovale,  entière  ou  légèrement  écKancrée  ;  corps  ordi- 
nairement arrondi  ;  base  d  u  prothorax  aussi  large  que  les  ély  très, 
dans  les  espèces  dont  le  corps  est  oblong;  division  extéi^ieure 
des  mâchoires  ayant  l'apparence  d'MO  palpe  étroit,  cylindrique, 
d'une  couleur  plus  foncée. 

Leurs  antennes  sont  filiformes  ou  légèrement  grosse  ver» 
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le  bout  ;  division  intérieure  de  la  mâclioire  pTos  |ar|p0  que 
l'extérieure ,  et  sans  onglet  au  bout.  Le  plus  ordinairement 
ces  Coléoptères  sont  de  petite  taille  et  ornés  de  cooleurs  assez 
vives.  Leur  corps  est  toujours  glabre ,  souvent  três-luisant. 
Lorsqu'on  cherche  aies  prendre  ils  contractent  leurs  pattes, 
contrefont  le  liiort,  se  laissent  tomber  et  se  perdent  dans  le 
feuillage.  Leurs  larves  vivenfsur  Tes  feuilles  de  différents 
•  végétaux. 

SECTION  PREMIÈRE, 

antennes  très-loin  de  la  bouche ,  sur  le  sommet  de  la  iête^  très- 
rapprochées  à  leur  base  y  droites  et  avtmcées. 

Premier  genre.  Les  Hispès  {Hispa). 

Corps  ovale>-oblong  ;  tête  entièrement  dégagée  ;  prothorax 
presque  carré  ou  en  trapèze. 

Premier  sous-genre.  Les  HispeS.    Jntennês  à  atiictes  courts, 
.presque grenus  ou  moniUformes  ;  corps  souvent  épinitux 

HisPB  TRÈs-ifoiRE  {Bispa  atra,  Latr.).  Long.  3  millim. 
(  1  1/2  ligne);  entièrement  noire,  les  deux  premiers  artic}es 
des  antennes  ayant  chacun  une  épine  à  leur  base  ;  protfaorax: 
avec  deux  épines  géminées  au  bord  antérieur,  trois  à  chaque 
bord  latéral ,  et  une  petite  à  chaque  angle  postérieur;  é\if très 
ayant  de  gros  points  enfoncés,  et  plusieurs  rangs  d'épines.  Paris. 

HisPE  TESTACÉE  {H.  testacca ,  Latr.).  Longue  d'environ 
7  millim.  (3  lignes);  d'un  fauve  rougeâtre ;'. antennes  dé- 
pourvues d'épines  à  leur  base;  prothorax  en  ayant  cinq 
rapprochées  à  leur  base  à  chaque  bord  latéral,  et  une  sixième 
ayant  la  même  insertion,  mais  interne;  éfytres  fortement 
ponctuées,  un  peu  ridées,  ayant  plusieurs  rangs  d'épines. 
Bordeaux. 

Deuxième  sous-genre.  Les  Alurpies.  Jniennes  àariiclesalltmgés, 
cylindriques  ;  corps  non  épineux;  mandibules  souvent  armées 
dune  forte  dent  à  f  extrémité. 

âlURNE  grossie  {^Alurnus  grossus,  t'AH.  Hispa  gros^a,  Oliv.). 
Noire  ;  prothorax  d'un  rouge  écarlate;  ély  très  jaunes.  Cayenue. 

Deuxième  genre.  Les  Gassides  (^Cassida). 

Corps  déprimé,  presque  rond,  en  ferme  de faouclief*  ou  de 
petite  tortue,  souvent  un  peu  élevé  en  pyramide  âQ  milieu 
du  dos ,  et  déboHé,  tout  le  tour,  par  les  côtés  du  proihorax 
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et  les  élytres  ;  tête  cachée  sous  le  prothorax;  antennes  gros- 
àssaat  însensihiement  vers  le  bout. 

Gasside  verte  (Cassida  viridis,  Latb.)*  Dessus  d'un  vert 
])omiae  pâle;  dessous  noir;  pattes  d'an  roiissâtre  pâle,  ayant 
la  moitié  infiéneure  de  leurs  cuisses  noire  ;  prothorax  cootiga 
aax  élytres  dans  toute  sa  largeur  ;  élytres  ayant  des  points  dont 
qoelques-nns  forment  de  légi^res  striés.  Paris. 

Gasside  RUBiGuiBnsB  (C.  rubiginosa^  Illig.)*  Semblable  à 
la  précédente  y  dont  elle  n*est  peut-être  qu^une  variété,  mais 
base  des  élytres  rougeâtre.  France. 

Gasside  vibex  (C.  vibex,  Fab.).  Semblable  à  la  Casside 
verte  i  mais  prothorax  nn  peu  pins  long ,  et  suture  des  élytres 
rougeâtre.  Paris. 

Cassidb  thoracique  (C.  thoracica,  Lath.)*  Semblable  à  la 
Casside  verte  ^  mais  prothorax  d*an  brun  rougeâtre  pins  ou 
moins  prononcé ,  et  dont  la  teinte  se  prolonge  snr  la  sature 
des  élytres  ;  pattes  entièrement  roussâtres.  Autriche. 

Casside  samouinolente-  (.Csan^utilo/enta,  Latr.).  Elle 
ressemble  k\^  Casside  thoracique^  mais  elle  est  plas  ronde, 
plus  petite»  et  son  disque  est  un  peu  plus  élevé;  stries  des 
ëiytres  mieux  marquées,  points  plus  profonds;  élytres  ayant 
en  oiltre  chacune  deux  petites  côtes  courtes  et  peu  distinctes, 
près  de  la  sutnre  ;  une  tache  triangulaire  rouge ,  dessus  et 
autoar  de  Técusson.  Paris. 

Casside  équestrb  (C.  e^ue^fm,  Latr.).  Grande;  noire  en 
dessons ,  d'an  vert  tendre  en  dessps,  à  points  petits,  nombreux 
et  vagues  ;  prothorax  ne  joignant  pas  ^les  élytres  à  ses  angles 
postérieurs;  pattes  jaunâtres,  aiDsiqueles  bords  de  l'abdomen; 
cuisses  n*ayant  pas  de  noir  à  leur  base.  Paris. 

Casside  nébuleuse  (C.  nebulosa,  Latr.)*  Dessus  d'un  jau> 
nâtre  roussâtre  et  clair;  noire  en  dessous;  des  petites  taches 
noires  sur  les  élytres  qui  ont  des  stries  formées  de  points  en- 
foncés, entremêlés  de  quelques  petites  (iôtes  :  chaque  élytre  en 
ayant  une  près  de  la  suture,  qui  jette  un  rameau  se  réunissant 
à  cette  suture  à  peu  de  distance  de  i'écnsson.  ?—  Variété  :  Cas^ 
sida  a/finis,  Fab.  {Cassida  tigrina,  Duft.)!  Dessus  du  corps 
d'an  vert  fort  clair  et  très-pâle,  grisâtre.  Paris, 

Casside  obsolète  [Cassida  obsoleta,  Il'lio^).  Elle  a  de  l'ana- 
logie avec  la  précédente  ;  corps  ové ,  convexe ,  d'tm  jaune  gris  ; 
tète  et  pattes  jaunes;  élytres  ayant  des  stries  ponctuées. 
France  méHdionale. 

Cassiob  prasins  (C.  prasina^  Latr.).  Une  foi»  P^**  petite 
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qoe  la  Cassute  verte;  courte  ;  ovée;  d'un  vert  gai  '^élytHn ayant 
des  points  rangés  en  stries;  stries  un  peu  élevées  ;  anteDDes 
et  pattes  pâles.  Allemagne. 

CA8sibEviRU)DLB(Ca5xtV^uin</u/a,PAYK.)>  D'un  verdàtrepâle 
en  dessous)  prothorax  sans  rebords  ;  élytres  ayant  de  légères 
stries  formées  par  des  points  ;  pattes  d'un  brun  noirâtre.  Suède. 

Cassiue  panachée  (C  varia ,  Latr.  C.  tnumea ,  Illig.  C  va- 
riegiata^  Lm.).  Verte  en  dessuspendant  la  jeunesse  »  ensuite 
rougeâtré  ;  élytres  tachées  de  noir,  ayant  des  rangées  de  points 
enfoncés  jusqu  a  leur  bord  extérieur;  antennes  et  pattes  noires, 
ainsi  que  le  dessous  du  corps.  Paris. 

Cassidb  BUBAiféB  {Cvittata^  Latr;).  Ronge  en  dessus; 
trois  lignes  noires  sur  le  prothorax  ;  élytres  ayant  leur  siiturc 
noire,  ainsi  qu'une  bande  interrompue.  Suisse. 

Casside  noircie  {CatratOt  Latr.).  D'un  noir  mat;  milieu 
du  bord  antérieur  du  prothorax  Ferrtigineuic;  disqne  des 
élytres  un  peu  rugueux.  Autriche. 

Cassidë  Autrichienne  (C.  Austridca,  Latr.).  t^rande  ; 
ovale;  d'un  ferrugineux  foncé;  bords  des  élytres  lét^ges  et 
sans  tache  ;  leur  disque  ponctué  de) noir,  à  petites  rugosités 
entremêlée^  de  beaucoup  de  points  enfoncés;  pattes  fermgi' 
neuses;  base  des  cuisses  noire,  ainsi  que  le  corps.  Antricbe. 

Cassidb  azurée-  [C.  aturea,  IiATr. ).  D'un  bien  qui  pâlit 
considérablement  après  la  mort  de  l'animal  ;  corps  noir  ;  pattes 
pâles  ;  élytres  ^ovès ,  striées  de  points,  à  bords  pAles.  Hongrie. 

Cassidb  ferrugineuse  (C.  ferrugineas  Latr.  ).  I3n  peu  plus 
petite  que  la  Casside  Autrichienne ^  plus  convexe;  à  bords 
moins  dilatés  ;  dessous  noir,  dessus  ferrugineux ,  vaguement 
ponctué^  parsemé  de  quelques  nébulosités;  pattes  ferrugi- 
neuses,  à  basé  des  caisses  noire;  élytres  ayant  chacune  deux 
points  élevés.  Midi  de  la  France. 

Casside  obscure  (C.  fusca,  Fueslt)  .  Elle  ressemble  beauconp 
à  la  précédente  ;  dessus  noirâtre;  élytres  presque  striées ,  avec 
deux  lignes  élevées.  Allemagne. 

Cassidb  bordée  (C. /tm6ata,  Latr.  ).  Prothorax  bronzé ,  à 
bord  d'un  rouge  obscur;  élytres  pubescentes,  pointiliëes, 
d'un  vert  obscur,  bordées  de  rouge.  Allçioagne. 

Casside  pale  {C  paUida,  Latr.).  D'un  jaunâtre  gris  eu 
dessus  ;  prothorax  bordé  ;  élytres  avec  des  stries  de  points 
enfoncés  et  presque  ocellés.  Suéde. 

Casside  perlée  (C.  margaritac^a,  Latr.).  Verdâtfe  ;  élytres 
d'un  vert  argenté  ;  tête  et  poitrine  noires.  Paris. 
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Cassure  ^ô^LE  (  Cassidanohilis,  LAtÀ.  ).  D'uh  jaunâtre  plus 
t)u  moins  roux  en  dessus ,  plus  pâle  sur  les  bords;  des  stries 
ponctuées  sur  les  élytres,  et,  près  de  leur  sutui'e,  une  ligne 
loQgitadinale  d'un  vert,  doré  pendant  Id  vie  de  Tanimal ,  de- 
venant, jaanâtre  après  sa  çiort;  pattes  d'un  roux  jaunâtre ,  à 
base  des  cuisses  noire ,  ainsi  que  (e  dessous  du  corps.  Paris. 

Cassidb  GENTILLETTE  (  C.  putcheîla ,  CiiEtJTZ.).  Elle  ressemble 
absolumcfnt  à  la  précédente,  si  ce  n'est  que  la  sutura  de  ses 
élytrés  est  noire.  Allemagne. 

Tfnisième  genre.  Les  Iihatidies  (  Imatidium  ). 

£Ues  ne  diffèrent  des  Cassides  que  par  leur  tête ,  qui  est 
aécouvette  et  reçue  dans  une  écbancrure  du  prothorax.  Leurs 
antennes  sont  filiformes ,  cylindriques ,  et  leur  corps  est 
presque  carré.  Ces  insectes  sont  tous  exotiques. 

iMATioiE  TRiMACUtéE  {Intatidium  '  Irimacutatum ,  Latr.). 
Pâle; disque  du  prothorax  d'un  noir  bleuâtre,  ainsi  que  trbis 
taches  sur  les  élytres,  dont  la  postérieure  commune.  Ame- 
ï^Hae  méridionale. 

SECtiON  DfetîXIÊME. 

■antennes  rapprochées  ou  peu  éloignées  de  la  bouche ,  insérées 
devant  ou  entre  les  yeux,  plus  longues  et  plus  grêles  que 
f^ns  les  précédents  :  corps  plus  bombé. 

A.  Antennes   insérées  devant  les  yeuXj  et  distantes  l'une  de 

Cautre. 

Quatrième   genre.  Les  Glythres  (Clyrthra). 

Corps  cylindrique,  court;  fête  verticale,  entièrement  en- 
foncée dans  le  prothorax  ;  antennes  courtes  et  en  seie  :  souvent 
>es  deux  pieds  antérieurs  des  mâles  sont  allongés. 

Cltthre.  tridentée  (  Clythra  tridentata,  Latr.  ).  D'un  noir 
Weuâtre;  pattes  antérieures  très-longues;  élytres  sans  taches, 
^'«n  jaune  pâle.  Paris. 

Clythre  longipÈde  (C.  longipes^  Latr.).  D'un  noir 
«leuâtre  ;  élytres  pâles ,  ayant  chacune  trois  points  noirs  ; 
pattes  antérieures  allongées.  France  méridionale. 

Clythrç  LONGiMANE  (C  longimano ,  Latr.).  D'un  -vert 
"ronzé;  pattes  antérieures  très-longues;  élytres  testacées, 
3yant  chacune  un  point  noir  à  la  base.  Paris. 

Clythre  A  six  taches  (C.  sex-macidata ^  Latr.}.  Noire; 
pTothorax  fauve,  sans  taches;  élytres  testacées,  ayant  cha- 
<^"ne  trois  points  noirs.  Espagne. 
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Gltthke  81X-POINTS  {dythra  seX'punctata,hATH.).  Noire; 
prothorax  roux;  élytres  testacces,  ayant  chacune  trois  points 
noirs  ;  jambes  rousses.  Midi  de  la  France. 

Cltthiib  de  l'athaphace  (C.  atraphaxidis,  Latr.  ).  Noire  ; 
prodiorax  rouge,  à  trois  tache«;  élytres  rousses,  ayaut  cha- 
cune trois  taches  noires  ;  jambes  rousses.  Midi  de  la  France. 

Clythre  QUAORiPONCTUÈB  (C.  quadripunciaia^  Latr.).  Noire; 
élyti«8  rouges,  ayant  chacune  deux  points  noirs.  Paris. 

Gltthre  rougeatrb  (C.  rubm,  Latr.).  Noire;  prothoraz 
rouge  ,  avec  une  tache  noire  sur  le  dos  ;  élytres  rougeàtres  et 
luisantes,  ayant  chacune  deux  taches  noires.  Paris. 

Gltthre  bucéphalb  (C.  bucephala ,  JjKtr.)»  D'un  bleu 
foncé  et  luisant;  bouche,  côtés  du  prothorax  et  jambes, 
rouges.  Paris. 

Gltthre  cyaeocéphale  (C.  cyanocephala,  Latr.).  Dessous 
du  corps  d'uu  noir  bleuâtre  luisant,  ainsi  que  la  tète  ;  prothorax 
fauve  ;  élytres  d*un  jaune  testacé.  En  Gorse. 

Gltthre  bimouchetée  (C.  biguitata,  Latr.).  Noire;  élytres 
testacées,  ayant  chacune  deux  points  noirs;  deux  points 
rouges  sur  le  prothorax.  Espagne. 

Gltthre  marginée  (C.  marginata,,  Latr.)..  D'uu  uoir 
bronzé  ;  un  point  jaune  sur  le  front  ;  élytres  jaunes,  bordées 
de  noir.  Allemagne. 

Gltthre  quadrimaculèb  (C.  quadrimaculata y  Latr.).  Ron- 
gea tre  ;  base  de  la  tête  d'un-  noir  bleuâtre ,  et  deux  taches  de 
la  même  couleur  sur  ehàque  élytre.  France. 

Gltthre  florale  [Cfloralis;  Latr.).  Noire;  prothoraz 
d'un  fauve  luisant,  sans  taches  ;  élytres  d'un  rouge  pâle ,  ayant 
chacune  près  de  la  base  une  petite  tache  noire  en  croissant, 
et  une  autre  au-delà  du  ^milieu  ;  écusson  noir.  Midi  de 
la  France. 

Gltthre  scopoline  (C.  scopoUna,  Latr.).  Noire;  pro- 
thorax d'un  rougeâtre  luisant;  élytres  rougeâtres,  ayant  deux 
bandes  transversales  d'un  noir  bleuâtre,  la  première  à  la 
base  et  la  seconde  au  milieu ,  un  peu  interrompue  à  la  suture. 
Midi'  de  la  France. 

Gltthre  indigo  (C.  cxaneâ,  Latr.  ).  D'un  noir  bleuâtre  ; 
élytres  pointillées,  d'un  blanc  luisant  ;  pattes  fauves,  avec  les 
tarses  et  hi  base  des  cuisses,  noirs  ;  prothorax  fauve  et  sans 
taches.  Paris. 
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ClViq)iil?nie  genre,  ha  CHLAMtS  {ChtaWiyi). 

£0es  différent  des  Clythres  par  leurs  palpes  labiaux,  qui 
sont  fourchus,  et  par  leurs  antennes  se  logeant  le  long  cle  la 
poitrine ,  dans  les  rainures  ;  leur  corps  est  trèé-rahofeux. 

Chlamys  TUBÉREUSE  (C/i/flmy5iM6<T(wa,KNOCH.).  D'unbronzé 
noir;  éhfti-es  ayant  des  tubérositéâ,  et  à  suture  crénelée.  Amé- 
rique septentrionale. 

Sixième  genre.  Les  Gribodeis  {Cryptocephalus), 

Corps  cylindrique  ;  tête  mfoncée  Terticalement  dans  le  pro- 
tborâx;  antennes  siokples,  presqae  de  la  longueur  du  corps, 
à  articles  cylindrique. 

GtiBOURi  SOYEUX  (CryptocephaUts  settceus ,  LatA.).  D'an  vert 
doré  en  dessus  ;  dessous  d'un  vert  blanchâtre  et  laiflmt ,  ainsi 
que  les  pattes;  élytres  pointiUées;  antennes  et  yeux  noirs. 
Parîi. 

Griboiiri  itBaiORaHoioAL(C.  kemorrhoidalisy  Latr.).  Bleu; 
base  des  antennes,  extrémité  des  élytres  et  pattes  fauves. 
Fittnce» 

Gmbouri  dnioolorb  {C,  uniùolor^  Latr.).  D'un  bleu  foncé 
noirâtre^,  pu^e$c6nten  dessous,  proihorax  finement  pointillé; 
atttennes  noires,  excepté  à  partir  du  deuxième  au  cinquième 
artides,  qui  sont  fauves  ;  élytres  presque  raboteuses.  France. 

Griboobi  FLAVicoLLK  [C.  fiavtcolUs  y  Latr.).  Noît  ;  protfao> 
TBX  rongeâtre,  ayant  six  points  noirs;  élytres  jaunes,  avec 
chacune -deux  points  noirs.  Sibérie. 

Gribouri  du  noisetier  (C.  coryU,  Latr.).  Noir;  deux  points 
jaunes  sur  la  tête  ;  prothorax  glabre^  ronge >  ainsi  que  leà  ély- 
tres qui  sont  striées.  Paris. 

Gribouri  RcroicoLLS  ( C.  rttgicolUiy  Latr.).  Noir;  prothorax 
ayant  des  points  sei^és  et  oblongs)  élytres  jannes  *,  avec  cha- 
cune deux  points  noirs  inégaux  à  la  base  et  un  autre  à  Tex* 
trémité.  Midi  dp  la  France. .  ^ 

Gribouri  BOTHNiEN  (C.  6ofAntcu5,  Latr.).  Noir;  pat  tes  jaunes, 
ainsi  f(ae  la  bouche,  et  une  tache  sur  le  front;  souvent  une  ligne 
d'un  jaune  rbu{;eâtre,  plus  ou  moins  apparente,  au  milieu  du 
prothorax.  Suède. 

Gribouri  cordifère  (C.  cordigera,  Latr.).  Noir;  prothorax 
ayant  ses  côtés  jaunes,. ainsi  qu'une  tache  dorsale  antérieure 
et  nue  tache  postérieure.  Paris.  ^ 

Gribouri  bimaculè(C.  bimaculatust  LATR.).D*ttn  noir  obscnr; 
protfaorax  rougeâtre;  élytres  testacées,  ayant  chacun^ 
points  noirs.  Midi  de  la  France. 
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GrÏBOURI  biponctué  (  Cryptocephqlus  bipunctatus\  LiAtr.  }. 
D*un  noir  brillant;  éîytres  rouges,  avec  chacune  deux  poiaCs 
noirs,  dont  un  petit  prés  de  la  base  et  un  autre  plus  grand 
au  milieu.  Paris ^  '^ 

Gribouri  a  collier  (C.^co/(arù,  Xatr.).  D'un  bleu  luisant  ; 
côtés  du  prothorax  rougeâtres  .ainsi  que  l'extrémité  4es  ély* 
très  et  les  çiysses.  Sibérie. 

Gribouri  brillant  (C.  nitens,  Latr.)«  B'un  vert  bleu  ou 
d'anbleu  noirâtre  luisant;  lesdeux  ou  les  quatre  pattes  postérieu- 
res noires  ;  base  desantenn^Sj,  bouche  et  pa  ttes,  d'un  jaune  feave  ; 
prothoraz  lisse;  des  stries  ponctuées  sur  les  éîytres.  Paris. 

Gribouri  six-poimts  (C.  sex'punctàtusyXjATK.).  Noir  ;  un  point 
jaune  sur  le  front,  prothorax  mélangé  de  noir  et  de  jaune  ;  ély> 
tresrongeâtres,  bordées  de  noir,  ayant  chacune  deuxpoints  noirs 
vers  la  base  et  un  autre  plus  ^and  sur  le  disque.  Allemai^ne. 

Gribouri  carré  (C.  quadratus,  Latr.).  D'un  noir  luisant; 
éîytres  jaunesr,  ayant  chacune  une  bande  noire,  large  y.  courte 
et  un  peu  oblique.  France. 

Gribouri  bigarré  {d  variégatuSy  Latr.)*  Noir;  un  point 
jaunâtre  entre  les  antennes;  une  ligne  dorsale  courte»  et  Jes 
bords  latéraux  du  prothorax  rougeâtres  ;  élyti^  testaoées, 
ayant  chacune  un  point  noir  près  de  la  base.  Italie.  * 

Gribouri  raté  (C.  vittaïus^  Latr.).  Noir;  éîytres  ayant  leur 
bord  externe  jaune,  et  sur  diacune,  une  bande  courte  de  la 
même  couleur.  Paris.  , 

Gribouri  pe.  Moréb'(C.  Morei,  Latr.).  Noi^  foncé  ;  éîytres 
ayant  chacune  deux  taches  jaunes ,  lune,  à  l'extrémité ,  l'autre 
au  milieu,  sur  le  bord  externe..  Paris.  " 

Gribouri  oix-PbiNTS  (C.  decem-punctatusy  Latr.).  Noir  en 
dedans;  tête  et  prothorax  mélangés  de  noir;  élytrep  jaunes, 
ayant  chacune  cinq  points  noirs,  dont  trois  sur  le  bord  externe 
et  deux  au  milieu,  *plus  grands  et  oblongs.  Allemagne. 

Gribouri  bipustolé  {C.  bipu^iulatus ,  Latr.).  Noir;  éîytres 
striées,  ayant  chacune  une  grande  tache  rougéâtre  vers  Textré- 
mité.  Suisse. 

Gribouri  hoit-taches  (C  octo^guttatus ^  Latr.).  D'un  noir 
luisant  ;  éîytres  ayant  des  stries  ponctuées  et  chacune  quatre 
taches  jaunis.  France. 

Gribouri  MARGiNELLE  (C,  mar^tne/Zu^,* Latr.).  D'un  noir 
bleuâtre  :  base  des.  antennes  jaune ,  ainsi  que  l'extrémité  des 
éîytres,  les  pattes  antérieures  et  les  jambes.  France. 

Gribouri  bleu  (C.  cœruleus,  Latr.).  Dessus  d'un  bleu  bril^ 
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laot;  bouche  jsime;  des  stries  ponctaées  sur  les  élytres  ;  des- 
soas  noir  et  sans  tacheau  ainsi  qne  les  pattes.  France. 

Gkséovbi  KunpBDE  [Cryptocephalus  rufipes,  Làtr.).  Noir; 
tête  d  tto  roogeAtre  luisant ,  ainsi  que  le  prothorax  ;  pattes 
fauves;  des  stries  pointillées  sur  les  élytres.  Paris. 

SRiBOURt  TfJSiLLB  (C.  pusUtuSf  Latr.  ).  ProthoTCiz  fanye; 
.élytres  testacées,  striées,  ayant  chacune  deux  points  à  la  baie, 
M  une  bande  postérienre ,  noirs.  Paris. 

GamovRi  du  fin  [Ç.  pini,  Latr.).  Testacé  ;  antennes  brunes; 
éiytres  un  peu  plus  pâles  vers  leurs  bords.  Allemagne. 

Grivovbi  quadripcstvlé  (C.  quadripvstulaiiis ,  Latr.).  Noir; 
é\y très  lisses,  ayant  chacune  deux  taches  rdugeâtres.  Nord  d^ 
l'Europe. 

GaiBocRi  HISTRION  (C.  hisîtio ^  Latr.].  Noir;  pattes  ferru- 
gineoses,  avec  les*genonz,  et  une  bande  sur  les  caisses  posté- 
rieures, noirs;  élytres  et  prothorax  raboteux,  parsemés  de 
taches  ÎFerrugineuses.  Italie. 

Grjbouri  marqueté  (C.  tesseUatuSf  Latr.).  Noir  ;  deux  points 
jaunes  à  l'anus;  élytres  et  prothorax  un  peu  raboteux,  par- 
semés de  tâches  jaunes.  Midi  de  la  France. 

GaiBouRi  MARQUÉ  [C.  signatus ,  Latr.).  Noir;  deux  points 
et  les  côtés  du  prothorax  jaunes;  élytres  jaunes,  ayant  la  sn- 
tore  et  deux  bandes  noires.  Midi  de  la  France. 

Gribouri  LABIE  (C  labiatus,  Latr.)*  D'un  noir  brillant  et 
foncé;  base  des  antennes,  bouche  et  pattes,  jaunâtres.  Parii* 

Griboubi  BiuncÉ  (C  bilineatus, Latr.).  Noir;  pattes ferm- 
gioeuses  ;  élytres  ayant  chacune  deux  lignes  jaunes  réunies  à 
Textrémitê.   France. 

Gribouri  renflé  (C  crassus,  Latr.].  D'un  noir  brillant; 
les  quatre  pattes  antérieures  jaunes  ;  une' tache  sur  le  front  et 
OD  point  snr  le  bord  des  élytres  de  la  même  couleur.  Midi  de 
Ja  France.  *"  • 

Gribouri  flavipède  (C./«;i;>c5,  Latr.).  D'an  noir  luisant; 
tête  et  pattes  jaunes.  Paris. 

Gribouri  flavuabre  {Cflavilabris,  Latr.).  D'un  noir  violet 
ou  luisant;  bouche  jaunâtre;  pattes  et  antennes  noires.  Saxe. 

Septième  genre.  Les  Eumolpbs  [Eumolpus).  • 

Corps  ovoïde  ou  en  ovale^ allongé,  souvent  rétréci  en  avant  ; 
mandibules  resserrées  brusquement,'  arquées  à  l'extrémi*®» 
avec  la  pointe  forte;  tête 'presque  verticale;  antennes  ay»**^ 
leurs  quatre  ou  cinq^demiers  articles  allongés^  GOO^^*^  ^^  ^^ 
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triangle  reayersf^,  comprimés;  dernier  artickdçs  palpei  pjiu 
grand  et  ovoïde. 

ËUMOLPE  À9IAXIQUR  (£uqfo/»u$  Asiatic^f ,  hATtL.),  D'un  irert 
bronzié;  élytres  d'uu  bleu  yiol«t.  Russie. 

EuMOLPE  PAÉciEUX  (£.  preciosiis,  Latr.)*  B'un  bleu  violet 
très-luisant ,  yaguepieut  et  ÛDement  ponctué.  Pai'is. 

EuMOLPs  OBSCUH  (£.  obscums,  Latr.)*  Noir;  pub^M^ent ;  aa- 
tennes  ayant  leîir  base  ferrugineuse;  France. 

EuMOLPEDE  LA  VIGNE  {E.  vitts,  Latr.X  Noît;  élytrei  d'an 
rouge  sanguin.  Paris. 

ËUMOLPS  ARÉNAiRE  {E.  arètiarius,  Latr.).  Koirâtre;  obscur; 
sans  taches.  France  méridionale. 

EuMOLPE  BRONZÉ  {E.  œriujinosus,  Latr.].  Bronzé;  pattes 
ferrugineuses.  France  méridional^. 

Huitième  genre.  Les  Colaspes  (Coïaspis). 

Us  ne  diffèrent  des  Eumolpes  que  par  leurs  palpes  filiformes 
dont  le  dernier  article  est  conique  ;  antennes  plus  longues  que 
le  prothorax-,  moniliformes  au  plus  à  leur  extrémité. 

CoLASPE  atre  (Colaspis  aira^  Latr.  Oirysontela  atra,  Ouv.). 
Ovale;  d'un  noir  luisant,  vaguement  ponctué;  prothorai  uu 
peu  plus  étroit  que  l'abdomen,  arrondi  postérieurement;  pre- 
miers articles  des  antennes  fauves.  Midi  de  la  France. 

Coi^sPE  DU  soPHiA  (C.  sophiœ.  —  Chrysotnela  5o/?/ïife,  Latr.^. 
D'un  ©leu  luisant;  jambes  jaunâtres.  Allemagne. 

Neuvième  genre.  Les  Doriphores  (  Doriphora  ), 

Corps  hémisphérique  ou  ovale  raccourci;  mandibules,  tête 
et  antennes,  comme  dans  les  Chrysomèles;  dernier  article  des 
palpes  maxillaires  beaucoup  plus  court  que  le  précédent,  trans- 
versai  ;  arrière-sternnm  s'avançant  en  forme  de  corne. 

DoRiPHORE  PUSTULSE  (  Doripiiora  pustulata,  Illk.  Chryso^ 
mêla  pustulata ,  Fab.  ).  Noire,  luisante ^,é}y très  fasciées,  ayant 
cinq  points  tauves.  Cayenne. 

Dixième  genre.  Les  Paropsides  (  Paropsis). 

Corps  hémisphérique  on  ovale  raccourci  ;  mandibules,  tête 
et  antennes ,  comme  dans  les  Chrysomèles  ;  prothorax  trans- 
versal ;  dernier  article  des  palpes  maxillaires  presque  en  hache. 

Paropside  d'Amboine  {Paropsis  Amboinensis^  OLrv»).0\aie\ 
d'un  brun  fauve  en  dessous  ;  tête  et  prothorax  d'un  blanc  pâle, 
mélangés  de  noirâtre;  élytres  pâles,  avec  des  points  bruns 
enfoncés  et  des  points  élevés,  jaunâtres,  presque  disposés  en 
stries.  Amboine. 
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Paropside  RitFLPÈn£  {Paropsts  rufipes ,  Oliv.).  Même  forme; 
d'un  noir  bronzé  ;  rebords  du  prothorax  et  des  élytres  fauves, 
ainsi  que  les  pattes.  Iles  de  la  mer  du  Sud. 

Onzième  genre.  Les  Ghrtsomeles  (  Chrysomela  ) . 

Corps  plus  ou  moins  ovale;  mandibules  obtuses  ou  tron- 
quées, oa  terminées  par  une  pointe  très-courte  ;  tête  saillante 
ou  simpleroent  penchée  ;  dernier  article  des  antennes  presque 
globuleux  ou  turbiné  ;  les  deux  derniers  aiticlès  des  tarses  ma- 
xillaires presque' de  la  même  longueur,  et  le  dernier  ovoïde* 
tronqué  ou  presque  cylindrique.    • 

Chrysomèle  tÉsébrion  (  Chrysomela  tenebricosa,  Latr.  ). 
5oire  ;  ovoïde  ;,  sans  ailes  membraneuses  sous  les  élytres  ;  an- 
tennes et  pattes  violettes.  J^aris. 

Chrysomèle  FÉMORALE  (  C.  femoralis ,  Latr.  ).  Noire  en 
dessus,  tirant  sur  le  violet  înférieurement;  cuisses  fauves. 
Midi  de  la  France.  ^ 

Chrysomèle  rugueuse  (  C.  rugosa,  Latr.  ).  Noire;  aptère; 
élytres  d'un  noir  bronzé ,  rngueuses  ;  prothorax  en  croissant  ; 
abdomen  et  pattes  bleuâtres.  Midi  de  la  France. 

Chrysomèle  de  Bank.s  (  C.  Banksii,  Latr.).  Bronzée  en  des- 
sus; ferrugineuse  en  dessous.  Midi  delà  France. 

Chrysomèle  lusitanique  (  C.  tusitanica ,  Latr.  ).  Protho- 
rax cuivreux  ;  élytres  bronzées  ,  avec  des  points  bleuâtres  et 
enfoncés;  dessous  du  corps  violet.  Portugal. 

Chrysomèle  de  l'adonide  (  C.  adonidis,  Latr.  ).  Noire  ;  cô- 
tés du  ^rothprax  jaunes  et  marqués  d'un  point  noir  ;  élytres 
jaunes ,  ayant  la  suture  et  une  longue  raie^longitudinale  d'un 
noir  bleuâtre  sur  chacune.  Autriche. 

Chrysomèle  de  la  centaurée  (  C.  cçntaurii,  Latr.  ).  Cui- 
vreuse et  brillante  en  dessus  ;  dessous  d'un  vert  broi^zé  ;  pattes 
cuivreuses.  Allemacjne. 

Chrysomèle  de  Gottingue  (  Ç.  Gœttingensis  ,  Latr.  ).  Vio- 
lâtre;  lisse;  base  des  antennes,  palpes  et  tarses,  roussâtres. 
France. 

Chrysomèle  tarianté  (  C.  varions,  Latr.  ).  D'un  bronzé 
bleuâtre  en  dessus;  bleue  en  dessons;  antennes  et  tarses  noirs. 
Allemagne. 

Chrysomèle  hémoptère  (  C.  hœmopiem^  Latr.  ).  D'"*^  ^^^^ 
violet  ;  pattes  ,  tarses  et  ailes  rouges.  Paris.  , 

Chrysomèle  dorsale  (  C.  dorsaiis,  Latr.  ).  ^o^re;  P.^^'.^^^w, 
rai  ayant  ses  bords  externes  testacés ,  avec  un  ï^pint  n*'^^  » 

Entomologie,  tome  a,  aô 
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très  testacées,  ayant  sar  la  sature  une  raie  courte  et  noire Cre* 
Autriche. 

Ghrysomele  ccivREOSE  (  ChrysomeUt  cuprea,  Latr-  )*  Tète 
bronzée,  ainsi  que  le  prothofax  ;  dessous  du  corps  noir  ;  élytres 
cuivreuses.  France. 

Ghrysomele  du  gramen  (  C.  gmminis,  Latr.  ).  li'un  vert 
bleuâtre  et  brillant  ;  élytres  ayant  des  points  enfoncés.  Paris. 

CHRYSO!tfÈLE  VIOLETTE  (  C.  vîoUuxo,  Latr.  ).  D'un  beau  vio- 
let ;  ailes  rouges.  Paris.  ^ 

Chrysomèle  du  çEurLiER  (C.  populi,  Latr.  ).  Bleue;  élytres 
rouges  j  à  extrémité  noire.  Paris. 

Curysomèle  viMiNALE  (  C.  vimitmlis ^  Latr.  ).  Noire;  pro- 
tliorax  et  élytres  fauves ,  sans  taches.  —  Variété  à  anus  ronge, 
h  élytres  ayant  d'une  k,  six  petites  taches  noires  à  la  base  ;  à 
pattes  fauves  ou  noires.  Paris. 

Chrysomèle  briquetèe  (  C.  sUiphiUea,  Latr.  ).  D'un  brun 
testacé  ;  yeux  noirs;  des  points  enfoncés  et  épars  sur  les  ély- 
tres. Paris. 

Chrysomèle  lisse  (  C.  poUta,  Latr.  ).  Tête  et  prothoraz 
dorés;  pattes  et  dessous  du  corps  d'un  vert  obscur  ;  élytres 
d'un  brun  testacé,  lisses,  finement  pointillées.  Paris. 

Chrysomèle  du  tremble  (  C.  tremulœ,  Latr.  ).  Bleue;  ély* 
très  d'un  rouge  testacé ,  sans  tachés.  Paris, 

Chrysomèle  luride  (C.  /«irû^a ,  Latr.  ].  Noire  ;  élytres  d'un 
brun  testacé ,  ayant  des  points  enfoncés  disposés  en  stries 
près  de  la  suture.  Paris. 

Chrysomèle  du  polygonum  (  C.  polygoni,  Latr.).  D*aB  bien 
verdâtre  ;  prothorat  rougeâtre ,  ainsi  que  les  cuisses,  les  jann 
bes  et  l'anus.  Paris. 

Chrysomèle  pale  (  C.  palUda ,  Latr.  ).  Jaune  ;  yeux  et  ex- 
trémité des  antennes  noirs;  élytres  lisses,  à  stries  ponctuées. 
Allemagne. 

Chrysomèle  Lapone  (C  Laponica^  Latr.). -D'un  bronié 
bleuâtre  ;  élytres  rouges,  ayant  chacune,  près  de  la  base«  un 
point  bleuâtre,  ainsi  qu'une  bande  au  milieu,  la  suture,  et 
une  tache  en  croissant  près  de  .l'extrémité.  Saxe. 

Chrysomèle  de  la  patience  (  C,  rumicist  Latr.  ).  Noire  ; 
prothorax  fauve ,  avec  quatre  points  noirs  ;  élytres  lisses,  fau- 
ves, à  suture  noire,  ainsi  qu'une  petite  bande  sur  chacune. 
Espagne. 

Chrysomèle  a  collier  (  C.  coUarîs ,  Latr.  ).  Violette  ;  pro- 
thorax ayant  ses  côtés  jaunes,  et  UB  point  noir  au  milieu.  Al- 
lemagne. 
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CBBTSOUiLS  C£RBALE  (Chrysomeia  etsreatU,  Latr.  ).  Dorée 
m  desMis  ;  prothoraz  ayant  trois  bandes  longitudinales  bleuéi, 
et  les  élytres  cinq.  France. 

CHUYsOMÈaLB  SANGUINOLENTE  (  C.  sanguinoletita ,  Latr.  ]. 
Noire  ;  élytres  rogneuses,  à  bord  extérieur  d*un  rouge  de  sang. 
France. 

Chbtsomèlb  globibuse  (  C.  gbriosa  ,  Latr.  ).  D*an  vert 
brillant  ;  une  ]%ne  bleue  au  milieu  de  chaque  élytre.  France. 

Gbbtsomblb  bordée  (  C.  Umbata,  Latr.  ).  D*un  noir  bleuâ- 
tre ;  élytres  ponctuées ,  luisantes ,  à  limbe  rouge.  Paru. 

Cbrysohèlb  Américaine  (  C.  Jlmericana,  Latr.).  D'un  vert 
bronzé  ;  élytres  ayant  cinq  stries  d'un  ronge  de  sang.  Italie. 
France  méridionale. 

CoiTScmiLE  PASTUBVSB  (  C,  fostuoso ,  Latb.  ).  D*un  vert 
brome  très-brillant;  élytres  ayant  leur  suture  bleue ,  et  cba* 
cane  une  bande  de  cette  couleur.  Paris. 

Chrtsomble  bourreau  (  C.  camifex,  Latr.  ).  Noire  ;  ély- 
tres lisses ,  ayant  leur  bord  externe  sanguin.  France. 

Chrtsomèlb  Hamovriennb  (  C.  Hanoverianat  Latr.)-  Bleue; 
c6tcs  du  prothorax  y  bord  externe  des  élytres  et  une  bande  au 
miEiev  de  chacune  de  ces  dernières,  d'un  jaune  ferrugineuz. 
Allemagne. 

Chrysomèlb  mabginèb  (  C.  marginata,  Latr.  )•  ^'^^  bran 
bronzé;  élytres  ponctuées,  bordées  de  jaune  ;  ailes  rouges. 
Europe. 

Chrtsomble  variable  (  C.  variabilis ,  Latr.  ).  Noire  ;  ély- 
tres ayant  leur  bord  extérieur  rouge ,  ainsi  que  plusieurs  ligues 
courtes  et  en  nombre  variable.  Espagne. 

Chrtsomble  Schagh  (  C.  Schach ,  Latr.  ).  Tête  bleue  ;  pro- 
thorax et  élytres  d* un  noir . bleuâtre  bronzé^  très-brillant  et 
très-lisse;  bord  externe  de  ces  dernières  d'un  rouge  de  saug, 
Allemagne. 

Chrtsomèlb  umipGnctubb  (  C.  unipunctata ,  Latr.  ).  Noire  ; 
côtés  du  prothorax  ayant  chacun  une  tache  d'un  jaune  pâle  ; 
élytres  testacées ,  avec  un  point  noir  au  Rïilieu ,  près  de  la  su- 
tare.  Espagne. 

Chrtsomèlb  marginelle  (  C.  marginella ,  Latr.  )•  D'un 
vert  bronzé  bmHant;  prôthorax  et  élytres  bordés  de  jaune. 
Europe. 

Chbtsomèlb  cinq-points  (C.  quinquepunciaia ,  Latr.).  Noire; 
frothorax  rougeâtre  ;  élytres  testacées ,  avec  cinq  points  no»'*- 
France. 
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Chrtsomele  des  saules  {Chrysomela  vitellinœ,  Latr.  Galeruca 
vitelUnœ^  Fab  ).  Ovale-oblongue  ;  bleae  ou  bronzée ,  laisaote; 
des  points  disposés  en  lignes  sur  les  élytres  ;  anus  rouceatre. 
France. 

Chrysomèle  perle  (C.  margarita,  Latr.).  D'un  fouge  coi- 
Trenx  et  brillant  ;  élytres,  finement  poiutillées  ;  antennes  noi- 
res. France. - 

Chrysomèle  od  bouleau  (  C,  betulœ,  Latr.  Galei-uca  be- 
tuîœ,  Fab.  ).  Ronde;  d'un  bleu  foncé  et  luisant  en  dessus; 
d'un  noir  violet.en  dessous  ;  élytres  ayantdes  rangées  de  poiots. 
Paris. 

Chrysomèle  fardée  (  C.  fucala,  Latr.J.  Noire  ;  protbonx 
et  élytres  d'un  vert  bronzé.  Italie. 

Chrysomèle  >Du  cresson  {  C.  armoricœ ,  Latr.).  Arrondie  ; 
bleuâtre  ou  violette  en  dessus  ;  noire  en  dessous  ;  finement  et 
vaguement  ponctuée;  élytres  ayant  une  fossette  près  de  leur 
bord  externe.,  et  une  petite  callosité  à  leur  base  ;  anteuoes 
rouges  à  la  ba.«el  France. 

Chbysomèle  petite-ligne  (  C.  /l'iuro,  Latr),  Noire  en  des- 
sous; fauve  en  dessus  ;  pattes  fauves;  élytres  ayant  Jeur  su- 
ture noire ,  et  une  petite  ligne  de  la  même  couleur  sur  cha- 
cune. France. 

Chrysomèle  écussonneë  (C.  areato,  Latr.  ).  Noire;  pro-  1 
thorax  et  élytres  très-lisses,  ayant  leur  botd  externe  roux. 
Paris. 

Chrysomèle  anale  (  C.  analisy  Latr.),  Noire  ;  tête  et  pro- 
thorax  très-lisses;  élytres  blanches ,  a  bord  externe  roui,  ainsi 
que  la  base  des  antennes.  Allemagne. 

Chrysomèle  vijjôt-points  (  C.  »o-punc{a(a,  Latr.  ).  O'ud 
vert  bronzé;  côtés  du  prothorax  blancs  ;  élytres  blanches, 
ayant  chacune  dix  taches  bronzées.  Italie. 

Chrysomèle  bronzée  (  C.  œnea ,  Latr.  ).  Ovale  ;  d'un  vert 
bronzé  ;  élytres  vaguement  ponctuées  ;  dessus  de  l'abdomeu 
noir;  anus  ferrugineux.  France. 

Chrysomèle  Autrichienne  (  C,  Austriaca,  Latr.).  Noire; 
crochets  des  pattes  rouges;  élytres  ponctuées,  d'un  noir  bronié. 
Autriche. 

Chrysomèle  du  prunier  [Cpadi,  Latr.).  Noire;  élytres 
pâles  ou  livides  à  l'extrémité.  Nord  de  l'Europe. 

Chrysomèle  verdelette  (  C.  viridula,  Latr.).  D*un  vert 
luisant  et  doré  ;  prothorax  coupé  en  devant  ;  abdomen  noir 
en  dessus.  Paris. 


LIS  CYCLIQUES.  Fam,   a4.  3a9 

Ch&TSOMblb  pallipèdb  {Chrysomela  palUpes^  Latii.j.  Noire  ; 
élytres  très-lisses,  pâles,  ainsi  que  les  pattes  et  la  base  des 
antenoes.  Allemagne. 

Douzième  genre.  Les  Hblodes  (  Helodes  ). 

CoÉ*ps  obloog  ;  protfaorax  à  dbmètres  presque  égaux;  man- 
dibules et  tête  comme  dans  les  précédenu  ;  les  quatre  derniers 
aztides  des  antennes  presque  en  massue. 

On  trouve  ces  insectes  dans  les  lieux  aquatiques  ,  sur  les 
plantes. 

HÉLODB  DE  LA  PBBLLÀNDRIB  (Hehdes  phellandni ,  Fab.  ). 
D'tm  noir  bronzé  ;  côtés  é^u  protnorax ,  bord  externe  des  ély- 
tres et  une  ligne  sur  cbaque ,  jaunes.  Paris. 

HxLODX  VIOLETTE  {H,  woUicea ,  Fab.  ).  D'un  violet  noirâ- 
tre, plus  dair  en  dessus,  plus  foncé  en  dessous;  élytres  striées. 
Paris. 

B,  jintennes  inséries  entre  tes  yeux ,  très-rapprochées  à  leur 

base. 

*  Cuiises  postérieures  non  renflées,  n* étant  pas  propres  à  sauter. 
TVeistème  genre.  Les  Adories  (  Adorium  ). 

Pénultième  durticle  des  palpes  maxillaires  dilaté ,  le  dernier 
beaucoup  plus  court  et  tronqué  ;  corps  ovale  arrondi  ;  élytres 
grandes  et  fort  larges,  dilatées  extérieurement. 

Adorib  BiPONCTUBE  (  Adorium  bipunctatum  ,  Latr.).  Testa-, 
cée  ;  une  tache  noirâtre  sur  chaque  élytre.  De  l'Inde. 

Quatorzième  genre.  Les  Lupères  {Luperus). 

Les  deux  derniers  articles  des  palpes  maxillaires  différant 
pea  en  grandeur  ;  antennes  au  moins  de  la  longueur  du  corps, 
à  articles  cylindriques ,  mâles  ayant  les  antenties  plus  longues 
<{ue  les  femelles. 

LapÈRB  FLAVIPÈDE  {  Lupcrus  ftavipes ,  Latr.  Crioceris  flavi* 
p«5,  Fab.  ).  Noir  ;  lisse  ;  pattes  d'un  jaune  fauve,  ainsi  que  la 
base  des  antennes,  et  souvent  le  prothorax;  antennes  des  mâles 
nue  demi-fois  au  moins  plus  longues  que  le  corps.  Pans. 

LupÈRB  A  PExrrE  suture  {L.suturella).  Un  peu  plus  petit 

ÎDe  le  précédent;  jaune  en  dessus,  avec  une  bande  à  la  base 
a  prothorax ,  et  une  ligne  à  la  suture  et  au  bout  des  élytres» 
>oires.  Paris. 

Lupbre  jauhe  { L.ftauus,  Dej.).  De  même  taille  que  le  prê- 
jCédent;  entièrement  d'un  jauue  pâle.  Espagne. 
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Quinzième  genre.  Les  GalÉroques  (  Gaferuca  ). 
Palpes  comme  les  Lupères;  antennes  plus  courtes ,  à  atticîes 

en  cône  renversé.  '    ^  .  ,  , 

Ces  insectes  se  i*éunissent  quelquefois  en  grand  nonabre  sur 
les  végétaux,  en  rongent  ,leîs  feuilles,  et  Font  presque  autant 
de  dégât  que  les  chenilles. 

Galéruqde  NiGRicoRNE  (  Gaîeruca  nigricotmis ,  Latr.).  Jau- 
nâtre; base  de  la  tête  verte,  ainsi  que  les.élytres;  antennes 

noires.  France.  ♦,     ,   «  .       , 

Galéruque  rustique  C  Ù.  rusiica,  Fab  ).  Dessous  noir  ;  des- 
sus gris;  élytres  ayant  des  points  enfoncés  et  des  ligues  éle- 
vées. France.  ,  •  j  .  »  4^  x 
Galéruque  a  quatre  taches  (  G.  quadnmaculaia ,  tATH.  ). 
Noire  ;  protiiorax  fauve  ;  poitrine ,  pattes  et  antennes  testa- 
cées,  ainsi  que  les  élytres,  qui  ont  chacune  deux  taches  noi- 
res. Paris.                                                                        V    „   . 

Galéruque  DE  la  tanaisie  (  G.  tonacefi,  Latr.  ).  Noire.; 
des  joints  élevés  et  confluents  sur  les  élytres.  Paris. 

Galéruque  de  l'absinthe  (  G.  absinthii ,  Latr.  ).  D'un 
jaune  pâle;  Une  tache  noire  sUr  le  pfothorai,  et  Uois  lignes 
de  la  niéme  couleur  sur  les  élytres.  Sibérie. 

Galéruque  brûlée  (  G.  adûslay  LAtR.  ).  NbiW;  tête  et 
prothorax  fauves  ;  élytres  testacées ,  ayant  chacune  atie  tacbe 
noire  avant  leur  extrémité.  Autriche. 

Galéruque  nigripède  (  G.  nigrlpeSy  Latr.  Cislela  testacea, 
Fab.'  ).  Noire  ;  prothorax,  élytres  et  abdomen  jaunes.  Midi  de 

la  France. 

Galéruque  boRdée  (  G.  tenella,  Latr.).  Ferrugineuse  ;  pu- 
bfescente  ;  tête  et  prothorax  jaunes-,  ainsi  que  le  bord  externe 
des  èlyires.  France. 

Galéruque  sanguine  (  G.  sanguinea,  Latr.).  Dessous  noir; 
dessus  d'un  rouge  sanguin;  des  points  profonds  et  irréguliè- 
rement placés,  sur  le  prothorax  et'les  élytres.  Paris.^ 

GALÉRUQUE  du  nénuphar  (  G  ny mpheœ y  Lath.).  D^un  brun 
obscur;  pubescente  ;  tête  ,  prothorax  et  pattes,  mélangés  de 
jaune  et  de  noir;  élytres  ayant  leutbotd  externe  proéminent 
et  jaunâtre.  Paris. 


Galéruque  de  l'aulne  (  G.  atni  ;  LATr).  Ovale;  dessus  tIo- 
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let;  dessous  noir ,  ainsi  que  les  antennes  ;  pTt)thorai(  ilnt,  court, 
vaguement  ponctué,  ainsi  que  les  élytres;  corps  luisant.  Paris. 

Galéruque  du  saule  {Galeruca  caprœ,  Latr.).  Dessus  noir  ; 
dessous  gris;  élytres  convexes,  profondément  et  irrégu\ière- 
ment  ponctuées.  Paris. 

Galércque-mabginÈe  (  G.  marginata^  Latr.  Meloe  margi" 
«aia,  Fab  ).  Noire;  prothoraz  bordé  de  rougeÂti*e,  alusi  que 
les  élytres,  qui  sont  très>conrtes  et  d'uti  Uoir^  verdâtre.  Midi 
delà  Frauce. 

Galércque  glabre  (  G.  glabratat  Latr.  ).  Port  des  Crio^ 
cères;  deSsus  du  corps  et  pattes  jaunâtres  ;  antennes  brunes  ; 
tête  d'an  roux  obscur;  prothoraz  fiuve,  un  peu  proéminent 
de  chaque  côté  ;  élytres  noires.  Allemagne. 

Galérvque  suBÉpiHEUSE  (  G.  subspinosa,  Latr.  ).  Port  de 
la  précédente;  noire;  antennes,  tête,  prothorax  et  pattes, 
^ves  ^  une  espèce  de  petite  dent  de  chaque  côté  du  protho- 
lax.  Paris. 


*  • 


Cuisses  postérieures  renftéeSf  propres  à  sauter. 
Seizième  genre.  Les  Altises  {Altica). 

Elles  ne  diffèrent  guère  des  Galéruques  que  par  le  renfle- 
ment de  leurs  cuisses  postérieures.  Elles  sont  petites,  ornées 
de  couleurs  brillantes,  et  font  beaucoup  de  tort  à  nos  jardins, 
en  piquant  les  feuilles  des  plantes  potagères,  sur  lesquelles 
elles  sont  en  grand  nombre. 

Altise  potagère  [Altica  oteracea,  Latr.).  Oblongue;  d'un 
bleu  verdâtre  luisant  ;  antennes  noires,  ainsi  que  les  jambes  et 
les  tarses  ;  une  ligne  imprimée,  transversale  et  postérieure^ 
sur  le  prothorax  ;  élytres  finement  et  vaguement  ponctuées. 
Paris. 

Altise  bleue  (  A.  cœrulea,  Latr.).  Bleue ,  convexe  ;  des 
points  épars  et  enfoncés  ;  pattes  fauves,  ainsi  que  la  base  des 
antennes.  Paris. 

Altise  des  jardins  [^A.  Iiortensfs,  Latr  ).  D*on  noir  bronzé; 
élytres  à  stries  formées  de  points;  base  des  antennes  fauve, 
ainsi  que  les  pattes,  à  l'exception  des  cuisses  postérieures. 
Paris. 

Altise  du  chou  [A.  brassicŒj'LkTR..  Crioceris  brassiceByFAB.). 
Noire  ;  devant  du  prothorax  d'un  jaune  pâle,  ainsi  que  les 
élytres,  qui  sont  bordées  de  noir  et  très-lisses.  Paris. 

Altise  de  la  roquftte  (  A.  erucœ  ,  Latr.  Galeruca  ertica, 
FàB.).  Bleue;  antennes  noires.  France. 
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AltisS  du  cresson  {Jltica  nasturtU,  Latr.  Criocetis  nasbirtiit 
FÀb.).  D'un  noir  foncé  ;  élytres.testacées,  totalement  bordées 
de  noir.  Allemagne. 

Altise  JAUNE  {A.  tabida,  LAtRl  Crioceris  tahida,  FAB.).D'un 
jaune  pâle  ;  yeux  noirs  ;  des  rangées  longitudinales  de  points 
sur  les  élytres.  France. 

Altise  des  soi  s  {A.  nemorumy  Latr.  Crioceris  nemorum^VAH.). 
Oblongue;  uoire;  vaguement  ponctuée;  nue  bande  jaune, 
longitudinale,  au  milieu  de  chaque  élytre.  Paris 

Altise  dorsale  (^.Viorsab^,  Latr.  Crioceris  dorsalis,  Fab.}- 
Noire;  prothorax  et  bord  des  élytres  pâles.  Angleterre. 

Altise  striée  [A,  exolelaf  Latr.  Crioceris  exoleta,  Fab). 
Ovale;  fauve  ;  un  sillon  transversal  et  postérieur  sur  le  pro. 
thorax  ;  stries  peu  régulières,  formées  par  des  points  sur  les 
élytres.  Paris. 

Altise  de  l'euphorbe  {A.  euphorbiœ,hktVi,  Crioceris  euphor- 
bicsy  Fab).  D'un  noir  luisant;  vaguement  et  finement  ponc- 
tuée ;  base  des  antennes  pâle,  ainsi  que  les  pattes;  cuisses  pos- 
térieures noires  ;  élytres  ponctuées.  Allemagne. 

Altise  très-noire  (y^.  atroy  Latr.  Crioceris  atra,  Fab.).  Al- 
longée et  un  peu  déprimée  ;  d'un  noir  foncé;  profondément  et 
vaguement  ponctuée  ;  base  de»^antennes  et  tarses  d'un  brun 
foncé.  Nord  de  l'Europe. . 

Altise  marginellb  {A,  marginellaf  Latr.  Crioceris  margi' 
nella,  Fab  ).  Noire  ;  élytres  d'un  bronzé  vert,  ayant  une  bor- 
dure et  deux  points  blapcs.  Europe. 

Altise  de  la  mercuriale  [A.  mercurialiSy  Latr.  Crioceri» 
mercurialïSy  Fab.).  Ronde;  d'un  noir  luisant  et  très-foncé  ;  an- 
tennes et  pattes  d'un  noir  moins  intense.  Allemagne. 

Altise  du  sisymbre  (  A.  sisymbrii,  Latr.  Crioceris  sis^mbrii, 
Fab.).  D'un  noir  foncé  ;  prothorax  fauve  ;  élytres  d'un  fauve 
plus  pâle,  entièrement  bordées  de  noir.  Allemagne. 

Altise  paillette  {A.  airicilU^  Latb.  Crioceris  atricilla.  Fab)- 
Noire  ;  prothorax  d'un  jaune  pâle ,  amsi  que  les  élytres  qui 
sont  sans  stries.  Paris. 

Altise  Anglaise  (  A.  Anglica^  Latr.  Crioceris  Anglica^V At.)' 
Très-noire;  élytres  et  jambes  pâles.  Angleterre. 

Altise  test  âgée  (A.  testacea,  Latr.  Chrysomela  tr^stacea^ 
Fab.).  Orbiculaire;  rauve;  finement  et  vaguement  poinlillée; 
yeux  noirs  ;  prothorax  uni.  Paris. 

Altise  pattes-fauves  (^./i«/vi/>e5,  Latr.  Crioceris  futuipes, 
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Fab.).  Noire;  base  des  antennes,  tête,  prothorax  et  pattes 
fauves  ;  élytres  bleues,  vaguement  ponctuées.  Paris. 

Altise  foscipète [Alticafuscipes, — CHoceris  fuscipes,  Panz  . ). 
Violette  ;  tête  et  prothorax  fauves;  pattes  noires.  Allemagne. 

Altise  RVFico'nNâ(^.  rufircbmis,  Latr.  Crioceris  ruficornisy 
Fab.J.  Ovale;  bleue;  aotennes,  tête,  prothorax  et  pattes, fau- 
ves ;  des  stries  formées  par  des  points  sur  les  élytres.  Europe. 

Altise  du  Holstbin  {A.  Holsatica,  Latr.  Crioceris  Holsattca, 
Fab.).  Un  peu  ovale;  noire.  Une  tache  rouge  près  de  l'extré- 
mité postérieure  de  chaque  étytre.  Nord  de  TEurope. 

Altise   quaorh.lb  [A.  tfuatuor-pustulata ,  Latr-.   Crioceris 
quadripixstulataf  Fab.).  Presque  ovale  ;  noire;  élytres  vague- 
ment ponctuées  ,  ayant  chacune  deux  petites  lignes  ou  taches 
roageâtres.  Paris. 

Altise  érythrocéphale  ^A.  erythrocephala,  Latr.  Chryso- 
mela  erythrocephala^  Fab.).  D'un  blei»  très-foiicé  ;  tête  fauve  ; 
pattes  ayant  les  genoux  de  cette  dernière  couleur.  Europe. 

Altise tripasciêb  {A.  trifusciataf  Latr.  Chrysomela  trifaS" 
data,  Fab.).  Blanchâtre  en  dessus,  avec  trois  bandes  noirâtres. 
Francç. 

Altise  db  Modéer  [A.  Modeeri,  Latr.  Chrysometà  Modeeri, 
Fab.).  Presque  ovale;  d'un  bronzé  vert  ;  extrémité  postérieure 
des  élytres,  antennes  et  Jpattes,  jaunâtres;  des  stries  de  points 
sur  les  élytres.  Nord  de  l'Europe. 

Altise  wiTinuLE  [A.nitidula,  LktK.'  Cftrysorhela  nitiduta, 
Fab.)-  Tête  dorée,  ainsi  que  le  prothorax  qui  est  très-ponctué, 
avec  une  impression  transversale  postérieure  ;  base  des  an- 
tennes et  pattes  rousses;  cuisses  postétieures  et  dessous  du 
corps  d'un  noir  bleuâtre;  élytres  bleues  ou  vertes,  à  stries 
ponctuées.  Paris. 

Altise  du  navet  [J.napiy  Latr.  Chrysomela  ntipi,  Fab). 
D'un  bleu  foncé  et  luisant;  base  des  antennes  et  pattes  tèsta- 
cées  ;  cuisses  postérieures  noires  ;  élytres  ayant  des  rangées  de 
points  dont  les  intervalles  sont  ponctués.  Allemagne. 

Altise  Plutus  {4'  PiutuSf  Latk,  Chrysomela  helxiries fulvi- 
comis,  Fab.).  D'un  vert  doré  cuivreux  en  dessus,  ou  d'un 
Lrouzé  vert  ;  élytres  avec  des  stries  ponctuées  ;  base  des  an- 
tennes et  f»attes  rousses;  cuisses  postérieures  et  dessous  du 
corps  d'un  noir  bleuâtre.  Paris. 

Altise  nigaipède  [A,  nigripes,  Latr.  Chrysomela  nigrîpes^ 
Fab.).  Entièrement  d'un  noir  verdâtre  bronzé  et  vaguement 
ponctuée.  î'aris. 
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Altisb  de  la  JUSQUlAME  (Altica  hyoscyamiy  Latr.  Ohrysomci 
hyoscyami,  Fab.).  Ovale  ;  d'un  vert  bronzé  bleuâtre  ;  base  dLe 
antennes  et  pattes  rousses;  cuisses  postérieures  vertes;  d^ 
stries  de  points  sur  les  élyires.  Paris. 

FamilLe  25.  LES  GLAVIPALPES. 

Ânalyw  det  genret, 

/  ]>ernier  article  des  palpes  maxillaires  en  croissant 

I    1     oa  en  hache.. , 3 

'  i  Dernier  article  des  palpes  maxillaires  allongé  et 
V    plas  00  BM>ins  OTalaire.; 4  i 

iArtides  intermédiaires  àeê  antennes  presque  cy- 
lindriques, les  derniers  formant  une  massue 
obiongne..4. G.  1er.  êrotylk. 
«Antennes  presque  gfennes,  terminées  par  une 
massue  courte  et  ovoïde. 4.... „.. 3 

.  (  Corps  ovale  ou  oblong , G.  9e.  triplax. 

'  (  Corps  hémisphérique  ou  presque  rond G.-  3e.  tritome* 


'1 


Corps  linéaire  ;  massue  des  antennes  de  cinq 
articles: G.  4e.  LA3(GilRifi. 

Corps  presque  hémisphérique  ;  massue  des  âoten- 
nes  de  trois  articles ,  G.  3e.  phalacrb. 


Caractères.  Les  trois  premiers  articles  des  tarses  spongieux 
ou  garnis  de  brosses; 'une  dent  cornée  au  côté  interne  de  la 
mâchoire;  antennes  en  massue  très-distincte  et  perfoliée  ; 
corps  ordinairement  arrondi,  souvent  trè&-bombé*,  mandi- 
bules échancrées  ou  dentées;  palpes  terminés  par  un  article 
plus  grand. 

De  tous  les  Coléoptères  tétramères,  ce  sont  les  seuls  oui  ont 
un  onglet  ou  une  dent  cornée  au  côté  interne  delà  mâcnoire  ; 
leurs  antennes  sont  toujours  plus  courtes  que  le  corps  ;  le  der- 
nier article  des  palpe^.  maxillaires  est  très-grand,  comprimé, 
presque  en  croissant,  transversal.  Ces  insectes  se  trouvent  sous 
les  vieilles  écorces  et  dans  les  bolets  qui  naissent  sur  les  troncs 
d'arbifes. 

SECTION  PREMIÈRE 

Dernier  article  des  palpes  maxillaires  en  croissant  ou  en  hache. 
Premier  genre.  Les  Érottles.  [Erotylus), 

Articles  intermédiaires  des  antennes  presque  cylindriques, 
les  derniers  formant  une  massue  oblongue  v  division  interne  et 
cornée  de  la  mâchoire  terminée  par  deux  dents  ;  pattes  menues 
et  allongées.  Ces  insectes  sont  exotiques. 

ErotiTle  géant  (Erotyius  ^ri^anteu^,  Latr.}.  Ovale;  aoir; 
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élytres  ayant  nn  grand  nombre  de  petites  taches  rouges,  dont 
qoelcpies-unes  sont  réunies.  Cayenne. 

Deuxième  genre.  Les  Triplai  (  Triplax), 

Antennes  presque  grenues,  tenpinées  par  une  massue  courte 
et  ovoïde;  division  interne  des  mâchoires  membraneuse,  ter- 
mibée  par  une  seule  petite  dent;  corps  ovale  ou  oblong. 

TwPLAX  MGRiPENNE  (  Triplox  nigripemûs,  —  Triplax  ri«- 
sica,  Fab.]-  ^'^^  rouge  fiauve,  luisant  ;  prothorai  vaguement 
poQctaé;  poitrine  noire,  ainsi  que  les  élytres,  qui  sont  vague- 
ment ponctuées.  Paris. 

Thiplax  RUFiPÈDE  (T.  rufipes,  Fab.V  Noire;  tête,  protho- 
rax et  pattes,  fauves,  des  stries  ponctuées  sur  les  élytres.  Paris. 

Triplax  TÊTE'ifoiRE  [T.  melanbtcephala. — Triloma  tnelanoce" 
phalum,  Late.),  Noire  ;  prothorax  et  pattes  rouges  ;  dés  stries 
très-marquées  sur  les  élytres.  Midi  de  la  France. 

Triplax  bronzée  (T.  œnea,  Fab.  ).  D'un  fiiuve  ferrugineux  ; 
aotennes  poires;  élytres  très4uisautes ,  d'un  verdâtre bleu. 


Tajplax  a  élytres  SOUDEES  (  T.  connata.  —  Tritoma  conna^ 
tum,  Latr.)*  Noire;  pattes  fauves,  ainsi  qiié  le  prothorax,  qui 
est  un  pea  enfoncé  postérieurement  ;  élytres  soudées,  con- 
vexes, pubescentes.  Allemagne. 

Troisième  genre.  Les  Tritomes  (  Tritoma), 

Antennes  et  division  interne  des  mâchoires  comme  dans  !et 
précédents  ;  mais  corps  hémisphérique  ou  presque  rond. 

Tritome  a  deux  pustules  [Tritoma  bipustulatum,  Latr.). 
D'an  noir  luisant  ;  une  tache  d'un  ronge  vif  à  la  base  de  cha- 
ire élytre.  Paris. 

Tritome  glabre  (  T.  glabrum,  Latr.).  Noire  ;  antennes  d'nn 
bran  foncé.  Nord  de  TEorope. 

'  SECTION  DEUXIÈME. 

Dernier  article  des  palpes  maxillaires  aUongé  et  plus  ou  moins 

ovalaire. 

Quatrième  genre.  Les  Lanoukies  (  Languriefj, 

Corf»  linéaire  ;  massue  des  antennes  de  cinq  articles;  corps 

allongé,.cylindriquc. 
Langurie  bicolore  [Languria  bicolor,  Latr.'  Trogosita  bi" 

tolor,  Fab.).  Fauve;  tête,  poitrine  et  élytres.d'un  noir  un  peu 

bleuâtre  ;  une  tache  de  la  même  couleur  sur  les  élytres.  De  la 

Caroline. 
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Cinquième  genre.  Les  Phaxagres  (  Phalacrus) . 

Corps  hémisphéri({ue  ;  massue  des  antennes  de  trois  arti- 
ticles. 

Ces  insectes  ont  le  dernier  article  des  palpes  maxillaires 
ovale;  leur  corps  est  très-lisse.  Ils  se  trouvent  sous  les  fleurs 
et  sous  les  vieilles  écorces. 

Phalacre  luisant  {  Phalacrus  coruscus  f  Latr.).  presque 
ovale;  d'un  noir  très-foncé  et  très-luisant,  fort  lisse  ,  élytres 
n'ayant  qu'une  strie  près  de  la  suture;  dernier  article  des  an- 
tennes ,  long.  Paris. 

Phalacre  bronzé  (P.  teneus,  Latr.  Sphœridium  œneum, 
Fab.).  Ovale  ;  d'un  noir  bronzé  en  dessus,  très-luisant  eu  des- 
sous ;  nue  strie  longitudinale  sur  les  élytres,  près  de  la  suture. 
Paris. 

Phalacre  de  la  mille -feuilles  (P.  miUefoUi^  Latr.).  D  un 
noir  brun  en  dessus  ;  couleur  de  poix  en  dessous  ;  des  stries 
pointillées  sur  les  élytres.  Suède. 

Phalacre  apical  (P.  apicalis^  Latr^I).  Long,  un  peu  moins 
de  I  millim.  (  1/2  ligne)  ;  d'un  noir  brunâtre;  antennes  et  pat- 
tes d'un  brun  clair,  ainsi  que  le  bout  des  élytres  ;  ceiles-ci 
lisses.  France. 

Phalacre  sans  tacRes  (P.  immacuiatus,  Latr.).  Ovale;  en- 
tièrement noir  ;  élytres  ayant  des  stries  sensibles.  Parts. 

Phalacre  testacé  (P.  testaceus.,  Latr.).  Presque  ovale; 
d'un  brun  testace;  extrémité  des  élytres,  dessous  du  corps  et 
antennes  plus  clairs;  quelques  stries  obsolètes  sur  les  élytres. 
Paris. 

Phalacre  bicolore  (P.  bicolor,  Latr.).  Ovale;  noir  en  des- 
sus ;  antennes,  dessus  du  corps  et  pattes,  d'un  brun  rougeâtre  ; 
une  strie  apparente  près  de  la  suture  des  élytres,  celles-ci  ayant 
chacune  une  tache  près  de  reztrémité.  Paris. 

Phalacre  cortical  (P.  cort^caUs,  Latr.).  Ovale-oblong ; 
d'un**brun  testacé  en  dessous ,  à  dos  un  peu  plus  clair  ;  dessous 
d'un  brun  rougeàtre  ;  élytres  ayant  de  légères  stries  longitudi- 
nales. Paris. 


SECTION  IV.  Les  TRIMÈRES. 

Cette  section  se  compose  de  tous  les  Coléoptères  qui  ont  trois 
articles  à  tous  les  tarses.  Ces  insectes  ont  beaucoup  de  rapport 
avec  ceux  qui  terminent  la  section  précédente  -,  leurs  anteùnes 
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sont  en  massue  ou  plus  grosses  à  leur  extrémité,  et  leurcorps 
est  hémisphérique  ou  ovale  ;  ils  forment  deux  familles  :  celle 
des  Aphidtpfuxqes  et  celle  des  Fungicoles. 

i Antennes  plat  courtes  que  la  tête  et  le  protboraz  ; 
dernier  article  des  palpes  maxillaires  grand 
et  sécuriforme.  Farntlte  26e les  apuidiphàges. 
Antennes  plus  longaes  qae  la  tôte  et  le  protboraz  ; 
palpes  maxillaires  BlifoFibes ,  on  simplement  un 
pen  pins  gros  an  bout.  Famille  27e.......  les  fcngicoles. 

Famille  26.  LES  APHIDIPHAGES. 

Cette  famille  ne  renferme  que  le  genre  Coeeinelle. 

Caractères.  Antennes  plus  courtes  que  la  tête  et  le  protho- 
rax; dernier  artide  des  palpes  maxillaires  grand  et  en  forme 
de  hache  ;  corps  hémisphérique  ou  ovale  raccourci. 

Genre  unique.  Les  CocaNELLES  (Coccinella). 

Antennes  terminées  par  une  massue  comprimée,  en  trian- 
gle renversé;  prothorax  très-court,  fort  large,  en  forme  d'arc. 

Ces  petits  animaux,  ordinairement  variés  ou  ponctués  de 
conlears  fort  vives, .paraissent  les  premiers  an  printemps,  et  ha- 
bitent les  plantes  et  les  arbres  de  nos  jardins.  On  les  rencontre 
aussi  quelquefois  dans  nos  maisons,  où  on  les  a  désignés  sons 
le  nom  de  bête  à  Dieu.  Lorsqu'on  les  saisit,  ils  font  sortir  de 
leurs  cuisses  une  liqueur  jaunâtre  d'une  odeur  très-désagréa- 
ble. Us  se  nourrissent  de  pucerons. 

*   Petites  ;  pubescentes;  hémispliénques  ou  ovales. 

Coccinelle  noirktte  [Coccinella  marina^  Latr.).  Presque 
hémisphérique;  noire;  pubescente;  obtuse  postérieurement; 
tarses  couleur  de  poix.  France. 

Coccinelle  flavipède  (  C.  flavipes,  Latr.  ).  Presque  hémi- 
sphérique ;  noire  ;  luisante  ;  pubescente  ;  bouche  et  pattes  jau- 
nes. France. 

Coccinelle  atrE  (C.  atra,  Latr.).  Ovale;  très-noire;  lui- 
sante ;  pubescente.  Allemagne. 

Coccinelle  mignojjette  (C.  pctrvw  fa,  Latr.).  Hémisphérique; 
pubescente;  tète,  pattes  et  extrémité  desélytres,  jaunes.  France. 
Variétés  :  i®  Coccinella  flavipes\YA%.  Prothorax  noir;  très- 
peu  de  jaune  à  rextrémité  des  ély  très  ;  —  a**  Coccinelta  parvula, 
Fab.  Bout  de  rextrémité  des  ély  très  rouge,  ainsi  que  le  protho- 
rax qni  a*  une  tache  noire  à  sa  base  ;  —  3«»  Coccinella  analis, 
Fab.  Plus  de  rouge  àTextrémité  des  ély  très»  du  reste  sembla- 

^ntomoh^ief  tome  2»  2$ 
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ble  à  la  précédente  ;  —  4"  à  côtés  da  prothorax  et  extrémité 
des  éiytres  roages  ;  —  5^  à  côtés  du  prothorax  et  extrémité 
des  éiytres  jaunes. 

Coccinelle  pectorale  (  CoccineUa  pectoralîs ,  Latr.  Cfc/yso- 
mela  pectoraliSf  Far.  ).  Obiongue;  fauve;  poitrine  noiie*,  de 
faibles  stries  ponctuées  sur  les  éiytres.  Paris. 

CocciiTELLE  écussoNff éfi  (5.  scutcUata,  Latr.  Chrysomeb  sa^ 
tetlatat  Fab;).  Obiongue;  fauve;  poitrine  noire,  ainiâ  qu'aoe 
tache  scutellaire  et  deux  points  sur  chaque  élytre  :  ces  derniè- 
res presque  striées.  France.  —  Variété  ayant  les  deux  points 
des  éiytres  réunis  en  bande. 

Coccinelle  disçoïoale(C.  discoidea,  Latr.).  Ovale;  jmtt\ 
éiytres  jaunes  à  la  hase,  et  bords  noirs.  France. 

Coccinelle  petite-raie  (  C.  Uturuy  Latr.  ).  Hémisphéri- 
que ;  d'un  testacé  roussâtre  et  luisant;  de  petites  taclies  noires 
suites  éiytres.  France.  —  Variétés  :  r  Nitidula  /if tira,  Fab.  Un 
arc  noir  et  interrompu  sur  Textrémité  deis  éiytres  ;  prothorax 
sans  tache  ;  —  a»  Jnthribe  tivide  ,  Oliv.  Des  raies  noires  et 
réunies  sur  le  disque  des  éiytres;  une  tache  noirâtre  ao  miliea 
du  prothorax  ;  "-  3»  plusieurs  taches  noires  et  irrégnlières  sur 
les  éiytres;  une  tache  noirâtre  au  milieu^da  proth<Nrax. 

Coccinelle  a  deux  marques  {C,  bivemtcata,  Laui.).  Orale; 
d'un  noir  luisant;  éiytres  ayant,  au-delà  de  leur  milieu, une 
tache  rouge  et  ronde.  France. 

Coccinelle  frontale  (  C.frontalis,  Latr.  ).  Presque  hémi- 
sphérique ;  noire  ;  une  tache  humérale  à  chaque  élytre. 
France.  -^  Variétés:  i»  Coccinella  frontalis ,  Fab.  Tète  et  an- 
gles antérieurs  du  prothorax  rouges ,  ainsi  qu'une  tache  hn- 
mérale,  arrondie  et  éloignée  du  bord,  sur  chaque  élytre; 
2o  Coccinella  /ronialis,  Ross.  Front  et  prothorax  noirs  et  sans 
tache  ;  la  tache  humérale  arrondie  ,  éIoi;;nce  du  bord  exté- 
rieur ;  —  S»  Coccinella  rufipes,  Fab.  Semblable  à  la  précédenti; 
mais  tache  humérale  beaucoup  plus  grande;  —  4*  Coccituile 
interrompue»  Oliv.  Front  et  prothorax  noirs  et  sans  taches  ;  une 
tache  humérale  rouge,  grande,  allant  jusqu'au  bord  extérieur; 
-^  5<*  Coccinella  marginalis.,  Ross.  Tête  et  angles  antérieurs  du 
'prothorax  rouges;  tache  humérale  comme  dans  la  précédente' 

Coccinelle  deux  fois  bipustiilèe  (C,  bis-^ipustulata^ljàn.). 
Hémisphérique  ;  noire  ;  pubescente  ;  deux  points  rouges  sur 
chaque  élytre.  France.  —  Variétés  ;  i"  Coccinella  bis-ùipuslU'» 
laia ,  Fab.  Prothorax  sans  tache  ;  —  2®  Coccinelle,  pubescente, 
Qijv,  Tête  noire;  on  point  ronge  de  cb«^ue  cdté  do  prothorax» 


LIS  APHIDIPHAGES.  Fam.    36.  339 

'*  Oblon^aest  un  peu  aplaties;  prothorax  arrondi  dé  tha^ue 
côtéf  plus  étroit  que  les  élytres, 

GocciNELLESEPT-TACHES  (Coccinello  septem^moculata fLàTK.). 
Oblongue;  prothorax  boraé  de  jaune;  élytres  rouges,  à  taches 
ûoires,  dont  une  a  l'écusson  trilobé.  France.  —  Variétés  :  !•  CoC' 
^^^septem-macutataf  Fab.  Troisième  et  quatrième  points  de 
chagoe  élytre  réunis  en  une  bande  transverse;  —  a<>  cinq 
points  aux  élytres,  disposés  en  cet  ordre  :  i,  i»  3,  i  ;  le  second 
<Ia  bord  antérieur  très-petit. 

Coccinelle  treize-points  (  C.  tredecim^punctata,  Latr.). 
ObloQgae  ;  côtés  et  devant  du  prothorax  jaunes,  marqués  d'an 
P^tnoir;  élytres  roussâtres,  ponctuées  de  noir;  abdomen 
wnlê  de  jaune.  France.  —  Variétés  :  i»  Coccinella  tredeeim* 
}>^ncuita ,  Fab.  Douze  points  sur  les  élytres  et  un  treisième 
^^'^'iinian; —  i*^  Coccinella  undecim-maculata ,  Harrbr.  Points 
''^élytres  peu  marqués,  quelques-uns  manquant  souvent; 
"^^  Coccinella  oblongay  Herbst.  Dix  points  sur  les  élytres,  le 
P^er  marginal  manquant;  chaque  point  latéral  du  protho- 
^}  réuni  avec  le  noir  du  disque  ;  —  4**  les  deux  avan^der- 
l^'^i^points  des  élytres  rénuis  en  une  bande;  —  5<*  semblable 
3  '5  précédente,  mais  point  scutellaire  réuni  avec  ceux  qui  l'a* 
^o^inent  ;  —  6®  les  trois  derniers  points  des  élytres  réunis  en 
«oe  petite  raie  arquée. 

JUMELLE  CBAN6EA1ITB  (0.  vmtakHis ,  LaTR.).  Ovéc  *,  prO- 

^rax  à  bords  et  taches  jaunes  ;  élytres  ronges ,  marquées  de 
P^ts  noirs  ;  pattes  de  devant  roussâtres^  Paris.  —  Variétés  : 
'*  (Coccinella  quinque'maculata ,  Fab.  Bordure  jaune  et  anté- 
''^Qre  du  prothorâx,  trifide;  élytres  à  cinq  points,  ainsi  dispo- 
**'/72»  0,  o,  2 ,  o  ;  —  a"  Coccinella  sex-punctata ,  Fab.  Ely- 
'res  à  six  points,  dont  aucun  de  commun  :  o,  o,  a ,  i  ;  —  3<»  Coc' 
'^'^Ua  septem-notata ,  Fab.  Elytres  à  sept  points;  la  i/a  d'un, 
jjile  scutellaire,  0,0,  2,1;  bord  jaune  et  extérieur  du  pro- 
^orax  jetant  dans  son  milieu  et  postérieurement  un  petit  ra- 
Jeau  jaune;  —  4"  deux  points  jaunes,  dorsaux,  sur  le  pro- 
T*"«;  élytres  à  treize  points;  —  5«  bord  jaune  et  extérieur 
^^  prothorâx  jetant  dans  son  milieu  et  postérieurement  un 
P^»t  rameau  ;  élytres  à  treize  points  ;  —  6®  bordure  jaune  et 
'otérieure  du  prothorax,  tri6de;  élytres  à  treize  points;  — 
7^  prothorax  comme  la  variété  5;  élytres  à  onze  points;  — 
J  prothorax  semblable;  élytres  à  neufs  points,  le  correspon- 
'^^nt  de  celui  de  la  base  dans  les  espèces  qui  en  ont  treize , 
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manquant;  ensuite  1,2,1;  —  90  prothorax  de  la  variété  5  ; 
élytres  à  Leuf  points,  nn  à  la  base,  les  deux  répondant  anx 
deux  de  la  seconde  ligne  des  variétés  qui  en  ont  trois,  nan- 
quant;  —  10**  élytres  de  la  précédente;  prothorax  de  la  va- 
riété 6  ;  —  1 1<*  f>rothorax  de  la  variété  6  ;  élytres  à  sept  poinls, 
la  i;a  d'un,  ou  le  scutellaire ,  o,  o>  2 ,  1  ;  —  12°  élytres  à  sept 
points  :  1;  2 , 1 ,  o,  o,  2 ,  o  ;  —  iS"  prothorax  de  la  variété  5  ;  ély- 
tres à  cinq  points  :  1,  i  intérieur  ;  2  réunis  en  une  bande  large, 
ondulée,  et  un  plus  grand;  —  i4®  élytres  à  trois  points  noirs, 
un  commun ,  et  deux  marginaux. 

Coccinelle  A  dix-neuf  points  (Coccinella  novemdecim-panc- 
tata,  Latr.  ].  Oblongue  ;  jaune  ou  rose  ;  prothorax  ayant  six 
points  noirs,  et  les  élytres  dix-neuf.  Paris.  —  Variété  :  Cocci- 
nella novemdecim-punctatay  Fab.  Aucun  des  points  contigus. 

Coccinelle  M  noir  (  C.  M  nigrum,  Latr.).  Ovée;  d'un 
gris  jaunâtre  ;  élytres  sans  points,  ou  noirâtres,  grises  à  leur 
hase;  poitrine  noire;  pattes  jaunes.  France.  —  Variétés: 
lo  Coccinella  M  nigrum,  Fab.  Pale;  prothorax  ayant  un  M 
noir;  —  2°  pâle;  prothorax  ayant  des  points  noirs  peu  marqués; 
—  3°  pâle  ;  une  tache  oblongue,  noirâtre ,  près  de  l'extrémité 
de  chaque  ély tre  ;  —  4°  proJiorax  jaunâtre ,  avec  des  taclies 
peu  apparentes;  —  5«  noirâtre;  base  des  élytres  grise;  — 
6<*  noirâtre;  élytres  ayant  leur  base  et  deux  taches  en  forme 
de  mouche,  dont  l'une dbrsale  et  l'autre  marginale,  grises. 

***  Presque  hémisphériques,  glabres  ou  pubescentes ;  côtés  du 
prothorax  distingués  du  bord  postérieur  qui  est  transversal. 

Coccinelle  deux  fois  sept-moûchetée  {C.  bis-seplem^gut- 
tata,  Latr.  C.  quindecim^guttata,  Fab.).  Hémisphérique;  fauve; 
très -unie  ;  côtés  du  prothorax  blancs ,  ainsi  que  sept  points  sur 
chaque  élytre,  dont  Thuméral  petit;  bord  des  élytres  de  la 
même  couleur.  Paris. 

Coccinelle  DEux-Fots  six-mocchetée  (  C  bis'sex'ffuttate, 
Latr.  ).  Hémisphérique  ;  fauve  ;  base  des  côtés  du  prothoiax 
blanchâtre;  six  points  sur  chaque  élytre,  1,2,  obliques,  2,1, 
de  la  même  couleur.  Paris. 

Coccinelle  a  dix-huit  mouchetures  [Coccinella  octodeàm' 
guttaia,  Latr.).  Presque  ovée;  ferrugineuse;  deux moncfaetn- 
res  jaunes  à  la  base  du  prothorax ,  neuf  sur  chaque  élytre , 
dont  deux  à  la  base  en  croissant.  France.  Variétés  :  i»  Cocci- 
nella octodecim-guttata ,  Fab.  Brune,  avec  des  mouchetores 
jaunes  ;  —  a®  huit  mouchetures  des  élytres  plus  grandes  :  2, 
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1,   a,2,i;—  3o  une  petite  moncheture  ajoutée  à  la  mou- 
cheture extérieure  de  la  première  paire. 

Coccinelle  tigrée  [Coccinella  ft*5rrina,LATR.).  Noire  ou  fauve  ; 
côtés  du.  prothorax  ayant  trois  points  blanchâtres  et  dix  sur 
chaque  ély tre  :  i ,  3 ,  3 ,  i ,  i .  France.  —  Variété  :  Coccinella 
viginti-guttata,  Fab.  Les  deux  points  extérieurs  du  groupe  ter- 
naire du  milieu  réunis. 

CocciNSLLE  ASEiZEMOTTcneruBfis  (C.  sexdedm^uttata,  Latr.). 
flémisphérique  ;  fauve  ;  ély  très  à  bords  dilatés ,  ayant  chacune 
huit  points  blancs,  i ,  3 ,  a  ,  a  ,  i ,  dont  les  paires  obliques. 
£urope. 

Coccinelle  a  quatorze  MOucifETURES  [C,  ijuatuor-^ecim" 
guUata,  Latr.).  Presque  hémisphérique;  fauve;  une  tache 
blanche  en  croissant  de  chaque  côté  du  prothorax,  et  sept 
points  de  la  même  couleur  sur  chaque  élytre  :  i,  3,  a,  i .  Europe. 
Coccinelle  mouchetures- oblongues  [Coblongo-gunata^ 
Latr.)*  hémisphérique;  côtés  du  prothorax  blanchâtres ,  ain&i 
que  des  petites  lignes  et  des  mouchetures  sur  les  ély  très.  France. 

—  Variété  :  Cbccinettaoblongo-^futtata,  Fab.  Disque  du  protho* 
m  noir ,  le  milieu  rouge. 

CoccijyELLE  oculèb  (C.  ocellata,  Latr,).  Hémisphérique  ; 
noire  ;  prothorax  mélangé  de  jaune  ;  ély  très  ronges ,  avec  l'ex- 
trémité de  leur  bord  noire.  France.  — Variétés  :  i*  Coccinella 
ocellata,  Fab.  Huit  points  noirs  en  forme  d'yeux ,  sur  les  ély«> 
tre» ,  1 ,  3 ,  3,  I ,  et  un  scutellaire  commun  et  double;' —  a® 
Coccinella  sex-lineata,  Fab.  Trois  lignes  longitudinales  noi- 
res sur  les  ély  très;  —  3»  ély  très  sans  taches;  — 4°  ï*"C  ta- 
che hamérale  noire,  en  forme  d'œil,  et  des  mouchetures  peu 
apparentes  sur  les  élytres  ;  5*  des  points  noirs  en  forme  d'yeux, 
et  quelques  mouchetures  peu  apparentes  sur  les  élytres? 

Coccinelle  bords-ponctués  (C.  margine^punctata ,  Latr.). 
Hémisphérique;  roussâtre;  tête  et  prothorax  jaunes,  ponc* 
tués  de  noir  ;  deux  points  marginaux  à  chaque  élytre.  Europe. 

—  Variétés  :  i®  Coccinella  sexdecim-pttnclata^  Fab.  Huit  points 
noirs  sur  chaque  élytre  :  i ,  3,  3,  i  ;  —  a°  noire;  élytres  d'un 
jaune  sale,  avec  huit  taches  noires  sur  chacune:  i,  3,  3,  i. 

Coccinelle  SEPT-poiNTS  ( C.  septem-punctata ,  IiAtk.).  Hémi- 
sphérique ;  noire  ;  une  tache  blanche  à  chaque  extrémité  la- 
térale du  prothorax;  élytres  fauves,  ayant  sept  points  noirs; 
ip  ,  a  obliques,  et  i.  France.  —-  Variétés  :  i«  Coccinelle  neuf  * 
points,  Oliv.  Neuf  points  sur  les  élytres  :  i;a  humerai^  «,  i  ;  — 
a«  Coccinella  septem^punctata,  Fab.  Deux  points  frontaux  et  une 
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tache  aux  angles  antérieurs  du  prothorax.,  blanchâtres;  trois 
points  et  un  commun  scutellaire,  arrondis»  noirs,  sur  les éjy- 
très  ;  —  3°  point  intérieur  de  la  paire  presque  oblitéré  ;  — 
4o  point  commun  scutellaire  prolongé  de  chaque  côté  ;  le  point 
intérieur  de  la  paire  plus  grand,  anguleux,  et  un  point  sub- 
stitué derrière  le  point  commun;  —  5o  tête  et  prothordx  sans 
taches;  des  espaces  difformes,  noirs,  sur  les  élytres. 

Gocci5£LLECiNQ-P0iNTs(Ci>ccine//a  quinque-punctatay  Latr.)* 
Hémisphérique  ;  noire  *,  prothorax  ayant  une  tache  blanche  à 
chaque  extrémité  latérale  et  antérieure;  élytres  d*un  rouge  de 
sang ,  à  cinq  points  noirs  :  1/2 ,  i ,  1.  France.  —  Variétés  :  i^ 
Coccinella  ttipuiwtaia,  LiN.  Elytres  à  trois  points,  les  deux  du 
dos  manquant;  —  2°  élytres  à  trois  points,  les  deux  postérieurs 
et  marginaux  manquant. 

Coccinelle    onze-points  (  Coccinella    undecim  -  punctata  ; 
Latr.).  Presque  ovée  ;  noire;  glabre  ;  prothorax  ayant  son  ex- 
trémité latérale  et  antérieure,  blancbe;   élytres  rousses,  à 
points  noirs.  France.  Variétés  :  i®  Coccinella  undecira-'punC' 
tata ,  Fab.  Elytres  à  onze  points  :  1/2,  1,2,  2  ,  les  paires  ob- 
liques; —  2*>  Coccinella  novem-punctata  ^  Fab.  Elytres  à  neuf 
points  :  1/2 ,  2 ,  2  ,  les  paires  obliques  ;  —  3°  Coccinella  qua- 
drimaculata t  Fab.  Elytres  à  quatre  points;  un  cooimun  peu 
apparent;  l'huméral  et  les  latéraux  des  paires  oblitérés  ;  —  4° 
première  paire  de  points  réunie. 

Coccinelle  A  quatorze  pustules  (C  quatuordecim-ptistulata^ 
Latr.).  Presque  ovale  ;  noire  ;  devant  du  prothorax  blanchâ- 
tre ,  ainsi  que  sept  mouchetures  sur  chaque  cly  tre  :  a ,  2  ^  2 ,  t . 
Europe.  —  Variétés  :  i<*  Coccinella  quatuordecim-pustulata,  Fab. 
Mouchetures  des  élytres  teintes  de  rouge;  —  2»  front  avet- 
une  tjiche  blanche  de  chaque  côté  ;  3<>  front  blanc  ;  pattes  au- 
téricnres  jaunes. 

•  Coccinelle  hiéroglyphique  (C.  hicrofjlypkica ,  Latr.).  Pres- 
que ovée;  noire;  prothorax  ayant  sou  extrémité  latérale  et 
antérieure  blanche  ;  élytres  rouges,  ayant  une  bande  sînuée  eu 
devant,  et  une  postérieure  courte.  Europe.  • —  Variétés  :  i©  — 
Coccinella  flexuosa y  Fab.  Bandes  antérieures  réunies  à  Técus- 
son  ;  —  2®  Coccinella  hiei-oglyphicd ,  Fab.  Bandes  larges; 
Fantérieure  se  réunissant  dans  son  milieu  avec  la  postérieure, 
et  formant  ainsi  cinq  njouchetures  fauves  :  2  ,  2 ,  1  ;  les  deux 
postérieures  antérieures  réunies  à  la  suture. 

Coccinelle  variable  (C.  variabilis,  Latr.).  Presque  hémi- 
sphérique ;  glabre;  bord  du  prothorax  jaune  ;  |>atte8  fauves  , 
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une   ligne  élevée  transverse  près  de  Textréniité  des  éiytrct. 
Paris.  —  Variétés  :  i©  Coccittelle  immaculée ,  Ouv.  Prothorax 
poactué  de  noir,  ou  à  petite»  raies  obscures;  él  y  très  jaunes, 
sans  points  ;— •  2^  Coccinelle subponcUtée ,  Ouv.  Un  pointnoir 
au  milieu  du  bord  extérieur  des  éiytres;  —  )<*  Coccinelle  jaune  à 
six  poiftts  pâles,  de  deGecr.  Eiytres  jaunâtres,  ayant  deax  points 
au milieay  l'un  marginal,  lautre  suturai ,  et  un  troisième  situé 
aux  épaules  ;  —  4°  Coccinelle  noire  à  dix  points  jaunes ,  var.  a, 
de  Geoffroy.  Entièrement  roussâtve;  cotés  du  prothorax,  de 
petites  lignes  sur  son  disque ,  et  dix  mouchetures  sur  les  éiy- 
tres ,  jaunâtres  ;  —  5«  Coccinelle  noire  à  dix  points  jaunes  ^  var. 
1,  de  Geoffroy.  Prothorax  jaune  ;  disque  ayant  postérieure- 
ment quatre  points  carrés ,  noirs,  formant  un  arc  qui  entoure 
postérieurement  un  point  jaune;  éiytres  noires,  à  cinq  mou- 
chetures d'un  jaune  rouge  :  2 ,  a ,  i  ;  les  deux  premières  en 
croissant,  la  dernière apicale  ;  — >  6«  Coccinella  quadripunctata, 
Olit.  Eiytres  rongeâtres,  ayant  deux  points  an  milieu,  Tun  mar- 
ginal, l'autre  suturai  ;  —  7**  CoccinelUisex-punctata^  LiNii.  Trois 
points  sur  une  ligne  transverse,  au  milieu  aes  éiytres;  —  8*^  Coc" 
dnella  ocUypunciata,  Fab.  Trois  points  sur  une  ligne  transverse» 
ao  milieu  des  éiytres,  et  un  quatrième  humerai  ;  -—  9*^  Coccinella 
decem-punctata ,  Fab.  Dix  points  aux  éiytres  :  1 , 3, 1,  et  an  scu- 
tellaire  peu  apparent  ;  —  1  o*> Coccinella  tredecim'maculata,  Fab. 
Treize  points  aux  éiytres  :  i/a  ,  1 ,  humerai;  trois  au  milieu, 
deux  derrière ,  le  scutellaire  double  quelquefois  ;  —  1 1<>  Cocci- 
nelia  conglomeruta ,  LiNN.  Eiytres  ayant  un  point  scutellaire, 
un  point  humerai,  une  bande  ondulée  au  milieu,  et  deux 
points  noirs  réunis  derrière  ;  la  bande  liée  avec  les  points  et 
avec  celui  de  l'icnsson  ;  —  ia*>  Coccinella  decem-pustulata  ^ 
Un.  Prothorax  noir,  ayant  son  bord  antérieur  et  quelques  li- 
gnes au  milieu,  jaunes  ;  éiytres  noires,  avec  cinq  mouchetures 
d'un  j^une  ronge  :  2 ,  a,  i  ;  les  deux  premières  en  croissant,  la 
dernière  apicale;  —  i3^  Coccinella  variabiUs ,  ¥ ab.  Côtés  du 
prothorax  ayant  le  bord  blanc;  éiytres  noires ,  avec  une  tache 
en  croissant,  transverse,  humérale,  rouge  ou  fauve;  bord  hu- 
merai noir; —  1 4^  ^ccme//a  6i5ruftato,  Fab.  Eiytres  jaunes; 
une  tache  humérale,  pâle,  peu  apparente  ;  —  i5<>  la  même 
que  le  no  a  ,  mais  un  point  noir  au  milieu  ,  près  de  la  suture  ; 
—  16"*  éiytres  ayant  un  point  commun  ,  un  au  milieu^  près 
de  la  suture ,  et  deux  autres;  —  47°  neuf  points  aux  éiytres  : 
lya  ,  I  humerai ,  trois  an  milieu  ;  —  18»  trois  poiuU  aux  éiy- 
tres; I  humerai,  trois  au  milieu ,  et  un  postérieur,  marginal 
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OU  suturai  ;  —  1 9*  douze  points  aux  élytres  ;  un  hofoénr/, 
trois  an  milieu,  et  deux  derrière  ceux-ci  ;  —  30»  ne  différant 
du  n"  10  que  par  les  points  inférieurs  et  confluents  du  groupe 
ternaire  du  milieu  ;  —  11^  prothorax  d'un  jaune  pâle;  le  dis- 
que noir  postérieurement,  avec  quelques  lignes  jaunes  ;  élytres 
roussàtres,  à  dix  mouchetures  peu  marquées;  —  a2«  protbo- 
rax  jaune  ;  disque  ayant  postérieurement  des  points  carrés , 
noirs,  formant  un  arc;  élytres  brunes,  à  cinq  moncftieture 
pâles  :  2  , 1 ,  I ,  les  deux  premières  en  croissant ,  la  donière  i 
rextrémitè  ;  —  23®  prothorax  de  la  précédente ,  ou  noir,  bvh 
les  côtés,  le  bord  antérieur,  et  quelques  lignes  au  miBea»  jau- 
nes; élytres  noires,  avec  une  tache  annulaire  large  à  la  base 
deux  taches  derrière  le  milieu,  et  une  à  Textrémité,  d'un  jaun* 
rouge  ;  —  2  4<^  prothorax  noir,  avec  les  côtés  et  le  bord  an(é< 
rieur  blanchâtres  ;  élytres  noires ,  avec  cinq  mouchetures  d'oi 
jaune  rouge  :  a ,  a ,  i  ;  les  deux  premières  en  croissant;  la der 
nfère  éloignée  à  l'extrémité;  —  3  5<*  bords  antérieurs  et  côté 
du  prothorax  blancs;  élytres  noires,  ayant  une  tache  presqui 
hnmérale  et  le  bord  extérieur ,  blancs  ;  —  26«  élytres  noires  ; 
une  tache  humérale  transverse  et  en  croissant ,  rouge,  n'at- 
teignant pas  le  bord  extérieur;  —  27*  élytKs  brunes;  lunule 
humérale ,  transverse,  fauve. 

■  Coccinelle  disparate  [Coccinella  dispar^  Latr.  ).  0vèe-hé- 
misphérique,  glabre  ;  corps  et  pattes  hoirs  ;  étytres^presque  sans 
rebords.  France.  —  Variétés:  i«  Coccineila  fjuadripnsHulala^ 
Fab.  Noire;  côtés  du  prothorax  finement  bordés  de  blanc; 
deux  taches  ronges,  l'une  humérale,  l'autre  au-dessus  du 
milieu,  près  de  la  suture;  —  tl" Coccineila  sex-fntstuiata,  Fab. 
Semblable  à  la  précédente,  mais  une  tache  postérieure  et 
plus  ;  —  3o  Coccineila  onnulata ,  Fab.  Elytres  brunes  ;  une 
tache  rouge  à  la  base ,  s'étendant  jusqu'à  la  suture ,  divisée  par 
une  obscurité  longitudinale  ;  une  tache  en  dessus  du  mil)enflt| 
uneTjordure  large  à  l'extrémité ,  rougeâtres.  — Sùus-'variétê  : 
moitié  antérieure  des  élytres  rougeâtre,  avec  une  obscurillj 
longitudinale  et  rextrémitè,  noirâtres;  une  tache  près  làsiK 
ture  et  le  bord  postérieur,  rougeâtres;  —  4"*  Coccineila  unîfi9\ 
data,  Fab.  Prothorax  ayant  les  côtés  blancs,  ainsi  que dedll 
points  à  sa  base;  élytres  rouges,  avec  une  petite  bande  st| 
milieu,  amincie  aux  deux  extrémités  ;  —  5*  Coccineila  biputtc*'\ 
tata,  Fab.  Elytres  rouges,  ayant  chacune  un  point  noir  au  rai» 
lieu  ;  —  6»  Coccinelle  lancéolée,  Olit.  Une  tache  rouge  à  la  baicj 

J'.         des  élytres;  une  commune  sous  leur  milieu  ;  une  opposée  maf^ 

il. 
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^nale,  et  nue  autre  apicale,  rougeâtres,  ainsi  <me  le  bord  ;  •* 
7«  noire;  angles  huméraux  des  élytres  bordés  de  rouge  ;  —  89 
noire;  côtés  du  prothorax  finement  bordés  de  blanc  ;  une  tache 
hamérale  et  un  point  au  milieu ,  près  la  suture»  rouges  ;  —  g" 
comme  la  précédente,  mais  un  point  rouge  de  plus  à  l'extrémité 
des  élytres  ;  —  i  o»  semblable  à  la  précédente,  mais  tache  humé- 
nie  petite,  double  ;  —  1 1«  la  même  que  le  n.°  s,  mais  un  point 
roQ^  de  plus,  marginal,  près  des  extrémités  des  élytres;  — 
12^  de  même  que  le  n<>  3  ,  mais  ayant  brunâtre  la  partie  des 
^/ytres  que  Vautre  a  noirâtre  ,  et  bords  des  taches  rouges  plus 
effacés;  —  i3<*  analogue  à  la  variété  n»  3,  mais  petites  lignes 
^es  élytres  si  étroites ,  que  ces  dernières  paraissent  plutôt 
roogeâtres  ;  bande  brune  ou  brunâtre ,  au  milieu ,  bifide  en 
(devant  et  postérieurement  ;  —  i4''  élytres  rougeâtres ,  avec 
une  bande  noire  au  milieu  et  une  tache  ou  ombre  postérieure  » 
brane  sinuée ;  —  i5°  élytres  rouges,  avec  une  bande  au  mi- 
lieu, large,  courte ,  noire ,  jetant  un  rameau  dans  son  milieu 
%  devant;  —  16»  trois  points  noirs  au  milieu  des  élytres,  po- 
^^s transversalement,  celui  du  milieu  plus  grand  ;  —  170  cô- 
^iàa.  prothorax  blancs,  ainsi  qu'une  petite  ligne  dans  son  mi- 
lieu en  devant,  et  une  tache  en  forme  de  cœur,  à  sa  base; 
élytres  rouges,  avec  deux  points  noirs  au  milieu  du  dos,  l'in- 
térienr  petit,  souvent  réuni;  quelquefois  un  point  de  plus, 
i^utérieur,  dans  le  voisinage  de  l'écusson. 

CocciRELLE  SAVS  PUSTULE  ( Cocc'tnella  impustulata ,  Latr.). 
Ovée-hémisphérique,  glabre;  élytres  bordées.  France.  —  Va- 
riétés :  !•»  Coccinella  conglobata  y  F ab.  Prothorax  noir  au  mi- 
'ieu  postérieurement,  bord  et  une  petite  ligne  antérieure,  côtés  , 
i^ianes;  un  point  noir;  élytres  comme  dans  la  variété  suivante, 
ïwints  contigus;  —  2»  Coccinella  congbbata,  Ouv.  Rose  en 
<^us  ;  huit  points  noirs  sur  le  prothorax,  autant  aux  élytres  ; 
<^ax  obliques  internes;  deux  extérifurs  ;  un  à  la  suture  ;  trois 
obliques;  les  deux  extérieurs  réunis  ;  extrémité  sans  taches; 
«Qture  noire  ;  —  3»  Coccinella  conglobaia,  Herbst  ;  Coccinella 
^mella,  ejusdem.  Semblable  au  n°  i ,  mais  les  points  du  pro- 
tiiorax  et  des  élytres  joints  çà  et  là  ;  une  croix  noire  au  milieu 
jles  élytres;  —  4*  Coccinella  impustulata  ^  F  ab.  Noire;  tête 
jaune  ou  noire ,  ponctuée  de  jaune  ;  bord  antérieur  du  pro- 
ttorax,  une  petite  ligne  à  son  devant,  et  ses  côtés,  jaunes; 
BQ  point  noir  à  chacun  de  ses  côtés  ;  —  S°  élytres  noires;  base 
et  bord  postérieur  avec  une  tache  jaune  ;  le  bout  et  l'extrémité 
delà  suture,  jaunâtres;  *—  6"  élytres  noires;  des  taches jau- 
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primée  ;  noire  ;  tête  et  abdomen  rouges,  ainsi  qu'une 
composée  et  courte  au  miiien  des  élytres.  Paris.  —  V^ 
i«  CoccineUa  bipustulata^  Fab.  Abdomen  brun;  ang^les 
rieurs  du  prothorax  roûssâtres. 

Observation.  Des  Coccinelles  de  couleur  et  même  defbm 
différentes,  se  trouvent  souvent  accouplées  ensemble  ;  d'oi 
résulte  qu'il  naît  beaucoup  d'hybrides,  et  que  la  description 
la  synonymie  de  ces  petits  animaux  se  sont  trouvées  fort  c 
brouillées,  llliger  eut  le  courage  d'entreprendre  une  réfbri 
et  de  l'exécuter  ;  l'habile  et  savant  observateur  La  treille,  4 
adoptant  le  travail  d'Illiger,  le  perfectionna.  Je  viens  de  do 
ner  ici,  eu  ce  qui  regarde  les  espèces  européennes,  le  résnJ/ 
des  travaux  de  ces  deux  hommes  célèbres. 

Famille  27.  LES  FUNGICÔLES. 

Analyte  de$  genrei» 

/Pénaltième  article  des  tarses  bilobé;  tête  plas 

I    1     étroite  que  le  prothorax 9 

'  j  Tarses  entiers;  tête  plus  large  que  le  prothorax. 

\     G.  3e.  DASYCÈRE. 

Palpes  maxillaires  flliformes,  à  dernier  article  cy- 
lindrique :  le  troisième  des  antennes  beancoup 

^  Y     plus  long  que  le  suivant G.  ier.  EUMOftraE. 

*  ^  Palpes  maiitlaires  plus  gros  vers  leur  eitrémité  ; 
troisième  article  6es  ontennes  de  la  longueur  du 
suivant ,  ou  simplement  un  peu  plus  long.  G.  3.  endohtqcc. 

Caract.  Antennes  plus  longues  que  la  tête  et  le  prothorax 
palpes  maxillaires  filiformes,  ou  simplement  un  peu  plus  gro 
au  bout;  corps  oblong. 

Leur  prothorax  diffère  de  celui  des  Jphidipkages  par  » 
forme  trapézoïde  ;  leur  corps  est  plus  oblong.  Ou  rencontrt 
ordinairement  ces  insectes  dans  les  champignons,  quelquefoi 
sous  les  écorces  des  arbres. 

Pi-emier genre.  Les  Eumorphes  {Eutnorplius), 

Pénultième  article  des  tarses  bilobé  ;  tête  plus  étroite  que  U 
protliorax;  antennes  terminées  par  une  massue  comprimée) 
formée  par  les  neuvième  et  dixième  articles,  qui  sont  coniques 
ou  en  forme  de  triangle  renversé;  palpes  maxillaires  filiformes 
avec  le  troisième  article  cylindrique  ;  troisième  article  des  aA* 
tennes  beaucoup  plus  long  que  le  suivant. 

Ces  insectes  sont  tous  exotiques,  et  fort  rares  dans  les  col' 
Jections. 

fUMORPHE  IMUABCINÊ  {EumoTphus  immar^inatus,  LatR,)» 
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;  sans  rebords;  deux  points  jaunes  sur  chaque  élytre* 
tra. 
OVFHE  MAlGiNB  {EumoTphus tnaryinotus ^  Late.).  IMs- 
;  éhftres  yiolettes,  bordées,  avec  chacune  deux  points  jau- 
Iles  de  ia  mer  du  Sud. 

Deuxième  genre.  Les  Enoomtqitbs  (Endomychus), 

7^^^  difi<^rflnt  des  précédents  par  leurs  palpes  maxillaires  plus 
0s  vers  leur  extrémité,  et  par  le  troisième  article  de  leurs  an« 
*  ^^nes,  oui  est  de  la  lon^^ueur  du  suivant  ou  simplement  un 
|!|a  plus  long. 

{Us  TÎTent  dans  «quelques  espèces  de  champignons,  particu* 
'^Jkement  dans  les  Lycoperdons  et  sous  les  écorces  de  qndquea 
'^'tbrcs. 

Eifix>MTQl7E  ÉCARLATE  (  Endomychus  coccineus ,  Latr.  ). 
Hoir;  prothorax  d'un  rouge  sanguin,  avec  une  tache  noire  ; 
Hytree  de  la  couleur  du  prothorax,  ayant  chacune  deux  ta- 
ches noires.  Paris. 

Endomtqub  fasciÈ  {E.fasciatus,  Fab.  Endomychus  sucdnc* 
tus.  Pats.).  Fauve;  élytres  lisses,  avec  une  grande  tache  noî* 
iàtre.  Paris. 

Emdomtque  des  ltcoperdons  (£.  6ovi$to,LATa.).Noir;  an*- 
tenues  et  pattes  brunes.  Paris. 

Endomtqub  QUADRtptJSTULÉ  (  E,  ^uodriffustutatus ,  Latr.}. 
Itords  da  prothorax  fauves,  ainsi  que  les  pattes  et  quatre  ta- 
ches ronges  sur  les  élytres.  Allemagne.  ■ 

Endoaitque  porte-croix  (£.  crudatus,  Latr.)«  Dessus  rou* 
ge  ;  élytres  ayant  deux  bandes  noires,  une  sutnrale  et  longitu- 
dinale, l'autre  transversale  et  au  milieu.  Autriche. 

Troisième  genre.  Les  Dastcères  {Dasycerus), 

Tarses  entiers  ;  tête  plus  étroite  que  le  prothorax;  dernier  ar* 
ticle  des  antennes  globuleux  et  velu  ;  bouche  recouverte  par 
le  chaperon;  élytres  embrassant  l'abdomen. 

I^eur  chaperon  recouvre  la  bouche.  Ils  vivent  dans  les  bolets 
ou  sons  les  feuilles  tombées  sur  la  terre. 

Dastcère  sillonné  (Z)<ur)'cerus «ii/catus,  Brong.  Bull,  de  la 
Soc.  philom.).  Petit;  de  a  millim.  (  i  ligne)  environ  de  lon- 
gueur; d'un  marron  fauve;  élytres  ayant  trois  câtes  aiguës» 
avec  deux  rangées  de]  points  enfoncés  sur  les  côtes ,  à  bords 
relevés.  Montmorency.  Sous  les  bolets. 


Entomologie,  tome  a*  ^ 


SECTION  V.  Les  DIMËRES. 

E\U  «Mppvamd  toa»  le»  «olooptèm  (i«nt  les  tev^es  |i«|i- 
nÎMent  avoir  que  deux  articles.  Ces  insaetes  soat  trèf^petlt^ 
jont  tes  élyti:^  iQAUVtw ,  et  TÎT^t  à  tpn-«  i  sous  les  détritus  des 
végétaux  et  sous  les  pierres.  Ils  ne  forment  qu'âne  famille, 
emb  des  Dimères, 

Fawlib  iaS.  LES  PS^LAPHIENS. 

ÎABtflBiiai  4e  ovise  «rkiolet. „.., H 
Antennes  de  six  articles  ;  mandibules  et  lèvres 
n<Hi  distinctes.,,..,...,, ,.••  P>  ^*  CLÀVlcèRC. 

/  Lef  av«tre  palpai  |rè8-pet|(s;  deux  crochets  aa 

a   1     bont  des  tarses ,•  0.  le^.  CHEMlltB.  ' 

'*  1  Palpes  naaiilàires  longs  et  avaneés;  nn  seal  ero- 

\    ohet  an  iMint  des  tarses G.  )e.  fS^i^imp- 

Caract.  Deux  articles  à  tous  lefe  tarses.  Nous  avons  dKt,  dans 
utie  note  placée  au  bas  de  Fanalyse  des  ordres  et  des  familles , 
que  ce  caractère  p'est  qu'apparent  ;  par  conséquent  la  seetîoii 
entière  des  Dimères  n'est  qu  artificiel  le. 

Premier  g^nr^.  l^xs  Çhenn^es  ^^(^enntum). 

.  Antennes  de  on^e  article^  :  des  mapdi)]iulet  et  uimi  l&vre, 
distinctes;  les  quatre  {t^lpei  (rès-petits  ;  deu^  crocbets  au 
lM|^(4es^lse6. 

.  ÇapsîNip  Bi-TupBacvi'ÉB  (ChenniumbituberpuUttumtl^'f^'Y 
Long.  5  millim,  (a  lignes)  epyiron$  carpe  d'un  fauve 
marron  ;  jtéte  ayant  un  tubercule  sur  chaque  antenne  ;  une 
éminence  inégale  sur  le  front ,  et  Une  impression  sur  le  vertex; 
prothorax  cylindrique  ;  élytres  «nies ,  ayfint  cliaonna  deux 
petites  stries }  l'une  au  bord  exiérietir»  l'autre  à  la  sature. 
France. 

Deuxième  genpe.  Les  PséLApm»  {PsBktphm), 

Us  diffèrent  des  précédents  par  leurs  palpes  maxillaires 
longs  et  avancés  ;  iU  n'ont  qu'un  seul  crochet  au  bout 
des  tarses. 

PsÉLAPHE  sANQum  {Psetaphus  sdrujuineus,  Latr.  Notoxiti 
iangiiinetts ,  Fab.).  D'un  brun  foncé,  glabre,  lisse;  ëlytret 
d'un  rouge  sanguin,  pltssées  à  leur  base.  Paris. 

PsBLAPHE   DE   Heis  (P.  Ikiset,  LxTB.).  Long.  a  miilira« 


ZAS    PSÉLAPBlSNft  ET  KEf  MONOMERES.  Fffm,  ad  et  a 9.     35 1 

i  ligne);  légèrement  pubescent;brun;  antennes,  ëlytreset 
attes  TOussâÀres  ;  élytres  striées  à  la  base.  Paris.  . 
^sÉCJkPHE  PORTE-HACHE  [Pselaphûs  securiger,  Beich.).  Long. 
millim.  (  i;a  ligne  )  ;  dernier  article  des  palpes  maxillaires 
âcuriforme  ;  corps  d'un  bran  roussâtre  \  protborax  plus  large 
[ue la  tête,  sartout  postérieurement.  Europe. 

PsÉLAPHE  nom  (P.  nigerf  Beich.)-  Long.  7  millim.(3  lignes); 
illongé  ;  châtain;  front  élevé,  lisse,  placé  entre  les  deux 
blettes  qui  se  réunissent  en  avant;  prothorax  anguleux. 
VEurope. 

Troisième  genre.   Les  Glavioères  (Claviger), 

Antennes  de  six  articles  ;  mandibules  et  lèvres  non  distinctes; 
an  seul  crochet  au  bout  des  tarses. 

Glavigère  testacês^  {Claviger  testaceuSf  Illig.).  Port  des 
Psélaphes;  très-petite,  entièrement  roussâtre,  à  ély  très  courtes. 
Allemagne.  On  la  trouve  dans  le  nid  de  la  fourmi  fauve. 

Clavigèbb  1.0N6ICORNE  (  C.  lùngicomis).  Long.  3  millim. 
(i  1/2  ligne);  corps  testacé;  tête,  prothorax  et  abdomen  un 
peu  granuleux;  abdomen  ovale,  arrondi,  marqué  de  deux 
petits  sillons  courts,  longitudinaux.  Dans  les  mêmes  lieux  que 
ia  précédente. 

SECTION  VI.  Les  MONOMÈRES. 

Elle  se  compose  des  insectes  qui  n'ont  qu'un  article  à  tous 
les  tarses. 

Famille  29.  LES  MONOMÈRES. 

Elle  se  compose  du  seul  genre monomère. 

Cette  famille,  ainsrque  la  section  et  le  genre,  n'est  établie 
qae  sur  un  seul  insecte,  le  Dermeste  ormadilte  de  De  Géer,  ou 
Clamhus  armadillus  auquel  on  ne  croyait  qu'un  seul  article  aux 
tarses.  Depuis  on  a  reconnu  qu'il  en  avait  trois,  et  ou  Ta 
reporté  dans  la  division  qui  lui  appartient.  Nous  ne  le  laissons 
ici  que  pour  faciliter  la  méthode  analytique. 

FIN  DU   TOME  DEUXIEME. 
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